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AVERTISSEMENT 


Les Homiliae cathedrales que Sévère composa pendant qu il était 
patriarche d'Antioche (512-518), ne se sont pas conservées en grec, 
mais elles nous sont parvenues dans deux traductions syriaques. La 
plus ancienne de ces traductions est due probablement à Paul, évéque 
de Callinice, qui vivait dans la première moitié du vie siècle; la seconde 
a pour auteur le célebre évéque d'Édesse, Jacques, qui l'acheva en 701. 
Ces traductions témoignent de l'autorité dont jouissaient chez les Sy- 
riens Jacobites les //omiliae cathedrales, qui sortent complètement du 
genre de l'homélie syriaque et rappellent d'une manière frappante l’élo- 
quence sacrée des Pères grecs. 

Le présent fascicule de la Putrologia orientalis renferme six de ces 
homéliés (homélies Lu-Lvu) d'après la traduction de Jacques d'Édesse 
conservée dans le manuscrit. 141 du Vatican et le manuscrit 12159 du 
British Museum. L'homélie ru, qui traite des Macchabées, а déjà été 
éditée d’après le manuscrit du British Museum par MM. Bensly et Barnes 
dans The fourth Book of Maccabees, Cambridge, 1895; les six autres 
sont inédites. Le manuscrit de Londres, daté de 868, est tres exact; il est 
décrit dans le catalogue des manuscrits syriaques du British Museum 
par Wright, p. 534 et suiv. Le manuscrit du Vatican, plus ancien, 
est également excellent et ne présente pas, dans ses parties lisibles, de 
variantes notables; malheureusement, il était du nombre des manus- 
crits qui, par un déplorable accident, furent précipités au fond du Nil 
pendant leur transport du couvent de Scété au Vatican; la majeure 
partie des pages est effacée et illisible. 

















6 AVERTISSEMENT. 

Jacques d'Édesse a divisé d'une manière méthodique les phra 
de sa traduction au moyen des points d’interponction. On sait p 
travaux sur la massore et la grammaire syriaque tout l'intérêt с 
attachait à ces matiéres. Mais les deux manuscrits que nous 


nous ne sommes pas sür d'avoir reproduit ces points avec toute l'ex: 
titude désirable. 
Nous remercions particulierement M. Drooks d'avoir 
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collationner sur le manuscrit les mots peu lisibles sur les rey 


|J 


que ΔΙΣ" Graflin nous avait remises. 


1108815 рохат. 
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P.S oso حا‎ 


J km Qoo X sok oly аз “Мо [Las LY) orm dao 
NS [5}} بے‎ 9965 eS!) خافنم‎ COE Sosa ناسا‎ Jad, Q 
:Jiys <> سعي‎ JI κο алу asso [4500 зоо مدا‎ JAN |J@N as 
:د‎ <o aso US coo مها‎ 
қул م‎ IC Jens JA] yoo “Iles oou] 1[νοι Oly SR 
nu ра ha ebo :Ә Ka] Bo محا کپ‎ J Jisass n piana: 


©: 


I. Vatican n° 141 (= V) 18%». — 2. British Museum Add. 12159 (= L) وسلا‎ 


HOMÉLIE LII 


SUR LES MACCHABÉES '. 


Le panégyrique des jeunes Macchabées fournira, semble-t-il, à cause de 
la splendeur de leurs combats, d'abondantes matières de dissertations à ceux 
qui en traiteront. Mais, comme il surpasse toute imagination de l'esprit, il 
montrera la faiblesse οἱ la pauvreté de ccux qui feront l'éloge, ct combien, 
avec de grands moyens, ils demeureront au-dessous de la vérité. 


or 


Un peintre qui verrait un objet étrange ct en dehors des conditions ordi- 
naires, possédant par sa nature une beauté infinie, et qui chercherait à rendre 


І. Comp. The fourth Book of Maccabees and Kindred Documents, BENsLY et BARNES, Cambridge, 
1895; texte, p. 1) traduction, p. XXVI. 
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cet objet par des couleurs, peindrait sans doute une image parfaitement belle 
et convenable qui ressemblerait au modèle si splendide et séduisant, mais 
qui serait inféricure à sou sujet parce que l'art ne peut reproduire exactement 
la beauté naturelle. 

Nous aussi, lorsque par les artifices de la parole, pour ainsi dire, nous 
voudrons peindre la beauté (εὐπρέπεια) * spirituelle et l'ardeur juvénile et cou- 
rageuse pour la religion (εὐσέθεια) des sept jeunes gens, nous dirons assuré- 
ment de belles choses, de trés belles choses, mais c'est le propre du sujet 
que ces choses soient fort éloignées de la grandeur des exploits, quelles 
s'écartent aussi et soient au-dessous de la nature méme. 


mol. 99 
po а. 


Nous apprenons seulement que les sept jeunes gens, au sortir de l'eu- 
fance, s'avançant par la porte de la jeunesse, étaient comme les degrés d'une 
échelle, à peu de différence d'âge les uns des autres. Mais ees jeunes gens 
souffrirent tous la méme mort pour la religion en subissaut des supplices de 
différentes espèces. Avant eux, ce fut Éléazar, un vieillard οἱ un prétre; qu 
enseignait les souffrances pour la vertn plutôt que la Loi'. Aprés eux, ce fut 
leur mere, d'un âge avancé, qui elle aussi, parce qu'elle supportait héroique- 
ment les suppliees de ses enfants, résista à ses sentiments de mére. 


1. Comp. II Mace., chap. 1v, 18 οἱ suiv. 
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Qui, en l'apprenant, ne serait pas frappé d'admiration? Quelle âme ne serait 
pas stupéfaite? Quelle accumulation d'expressions appropriées à ces exploits 
pourrait les élever à leur hauteur? Certes par des éloges procédant de l'ima- 
eination et de ect art qui promet un style solennel, ils restent à terre. Ils 
volent vers le ciel; ils s'élèvent par leurs propres ailes ct non pas par des 
alles artificielles ct étrangéres. Vers Dicu, qui a institué le combat pour la 
religion, ils s'éerient avec le prophète : < Auprès de toi est notre louange dans 
la grande Église‘. » 

En mentionnant l'Église, j'ai tiré de l'athlétisme de ces vaillants con- 
fesseurs un sens plus divin et mystérieux. Il me semble que ce sont des 
modèles : le vieillard Éléazar est le type de la Loi qui a vicilli dans l'Écri- 
ture; les jeunes gens qui ont recu les instructions du vieillard et de leur 
mère sont l'image de l'Eglise qui a rassemblé les peuples; qui autrefois était 
sans enfants, mais cut ensuite une nombreuse postérité; qui, elle aussi; s'ins- 
truisit d'abord et apprit de la Loi ces enseignements élémentaires qui sont 
pour ainsi dire le premier alphabet de la religion; elle, au sujet de laquelle 
la prophétesse Anne dit : < La stérile a enfanté sept? », lorsque cette Kelise 
qui autrefois avait beaucoup de fils fut affaiblie. 


І. Ps. XXI, 26. — 2. I Sam., ,لا‎ ὃ; dans les Septante : ὅτι στείρα ἔτεκεν ἑπτά. 
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* Mais comment a-t-on représenté à vos yeux ce stade de la vertu, que na 
pas assombri méme ee temps qui s'efforee de détruire les anciens prin- 
cipes? Si ce n'est que, chanté par tous, il fait résonner aux oreilles des nou- 
veautés qu'on n'aurait pas eneore goütées. Les mets exquis du repas, l'An- 
elen Testament les offre dans le eyele des années, et le Nouveau les donne 
avee amour sans qu'on s'en rassasie. 

En téte, Antioehus le tyran, le eruel par exeellenee, était assis sur un 
lieu élevé. C'est le propre en effet de la vanité et de la pauvreté d'esprit de 
faire eroire à eeux qui en souffrent qu'il est dur pour eux de se tenir sur la 
terre elle-inéme avee les autres hommes. Ils ont à cour de s'élever en l'air, 
de monter et de mareher sur la pointe de leurs pieds', de lever le front et 
de s'exhausser le plus possible, semblables aux eédres du Liban dont parle 
le Livre divin? en flétrissant leur stérilité et leur orgueil. 

Autour de lui étaient rangées de nombreuses troupes de soldats et de 
porteurs de lances, eeints de leurs armes, qui pouvaient inspirer de la 
erainte aux spectateurs. En avant étaient placés divers instruments de toute 


1. Mot à mot : sur l'extrémité de leurs ongles. — 2. Ps. XXXVI, 35. 


* fol. 99 
re b. 


* fol. 99 
re b. 


* fol. 99 
νη 


* fol. 99 
уо a. 
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1. Sie L; Add. 14599, sas Lasas ر‎ corrigé en دمه هسه اه‎ fos par BENSLY, The fourth Book of 
Maccabees, p. 9», note; V. illisible, 


espèce de supplices qui représentaient les différents genres de châtiments. 
Certains d'entre eux, extraordinaires, ne servaient qu'à titre d'épreuve. Mais 
tous également menacaient d'une mort amére et violente. Par des lacérations 
les plus subtiles, si l'on peut dire ainsi, ils déchiraient en méme temps la 
chair et l'àme. Peu à peu ils détachaient eclle-ci du lien de leur union intime. 

Au premier rang s’avangait le prêtre Éléazar dont la vieillesse se tra- 
hissait à ses eheveux blanes, mais qui était jeune d'esprit. On lui demandait 
de manger de la chair des sacrifiees paiens et de la chair de porc, et de re- 
noncer au culte pur de la Loi. Le tyran croyait cu cffet que, s'il triomphait 
de lui, il vaincrait aussi la Loi et lc saeerdoee, dont la ruine serait la con- 
séquence dc la défaite du vieillard. C'étaient ees institutions qu'il attaquait, 
et non pas en réalité les personnes. ' Il pensait aussi que les jeunes gens et 
les diseiples suivraient sans résistance leur maitre. Mais il fut déçu dans son 
espoir et dans ses illusions. 

Kléazar se rajeunit dans son eorps vieilli et affaibli contre les dures 
calamités. Il fortifia les jeunes gens, eux qui étaient d'un corps ardent οἱ 
vigoureux. Il prouva que la Loi était spirituelle, que le saeerdoee était su- 
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blime et élevé, en montrant qu'ils possèdent une espérance mystique pour la- 
quelle on doit souffrir, et qu'ils n'existent pas seulement en apparence et par 
écrit. 

Antiochus était très occupé (πολὺς яу) à rire d'Éléazar comme de quelqu'un 
qui souffrait inutilement et dédaignait le mets très délicieux de chair de pore. Il 
appelait ce mets un bienfait de la nature, et il considérait comme une sottise 
de préférer la mort à un mets. Mais il tempérait ses menaces en riant de cet 
homme et en méme temps en cherchant à l'effrayer. Parfois 1 montrait à 
son égard de la pitié οἱ de la compassion; Il disait : cet homme est courbé et 
affaissé par la faiblesse et le faix de la vieillesse. 

Les mêmes sentiments étaient partagés par les serviteurs, les porteurs de 
lances qui entouraient en armes Κἰόαταν et protégeaient ainsi le roi. De tous 
cótés ils entouraient en bon ordre le vieillard comme une tour de vertu. Mais 
celui-ci était pour eux inaccessible, complètement inexpugnable et mvimeible. 
ll disait: < Notre Loi, ὁ Antiochus, est la vraie loi; elle est l'oeuvre et le don 
de Dieu, et non pas la doctrine d'un homme. Est-ce que tu n'as pas entendu 


* [о]. 99 
vo D. 
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parler de Moïse, de son jeûne de quarante jours, de la splendeur et de la 
purification qu'il en a tirées, du sommet du mont Sinaï, du nuage, de Celui 
qui lui faisait là des révélations, des Tables gravées par le doigt de Dieu, 
lesquelles étaient doublement écrites, à l'intérieur et à l'extérieur? A eeux qui 
étaient trés grossiers, ces Tables montraient la face extérieure de l'écriture, 
mais à ceux qui les contemplaient avec sagacité, elles indiquaient les profon- 
deurs mystiques de l'esprit. De là nous est venue la répulsion pour les mets 
de chair de porc, laquelle nous instruit et nous enseigne à eontenir la passion 


de la gourmandise, à ne pas recherelier les choses délicieuses * et à observer * fol. 99 


vo b. 


ainsi la continence. Je respecte donc, ou le fondateur de la Loi qui est Dieu, 
ou l'esprit de la Loi. Aux animaux privés de raison, il est permis de se servir, 
comme tu le dis, de l'abondance du don de la nature et de jouir des voluptés 
sans frein. Mais à l’homme doué de raison, il n’est pas permis de faire ni de 
manger tout ce qui est possible; il a reçu une loi qui lui interdit certaines 
choses et qui lui en permet d'autres. C'est pourquoi nous appelons des brutes 
les barbares, eux qui se mettent tout sous la dent en obéissant à la nature 
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et non pas à la Loi. Tel est l'esprit de la Loi, pour m'abstenir de parler des 
sens sublimes ct surtout inexprimables. 

« Mais je dois encore m'adresser à l'impiété οἱ à l'obéissance qui n'est pas 
conforme aux mystères. Que dirai-je au sujet de l'extérieur ou de la dignité 
du Grand Prétre? J'ai peur de la tunique qui descend jusqu'aux pieds et qui 
est tissée avec des couleurs variées et différentes. Elle montre que le Grand 
Prétre doit étre revétu de tout l'ensemble varié des vertus. J'ai honte devant le 
pectoral des jugements, le symbole de la vérité, que devaient porter sur la 
poitrine ceux qui ont reçu le sacerdoce, en entrant dans le Saint des Saints, 
pour acquérir la raison intellectuelle qui est conduite par la parole plutót que 
par la colère οἱ les passions ennemies, pour pouvoir juger comme il faut, pour 
recevoir comme dans un miroir les révélations d'en haut ct les directions et 
les transmettre aux initiés avec exactitude ct vérité. Je suis confus devant la 
Cidaris, c'est-à-dire la tiare qui couronne la téte du prétre en signe qu'il s'est 
fortifié contre les passions. Je tremble devant la bandelette d'or sur le front, 
sanctifiée par le nom de Dieu qu'elle porte seul gravé en lettres qu'on ne pro- 
nonce pas. Elle illumine le visage du prêtre qu'elle conduit et auquel elle 


* fol. 100 
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enseigne que lui seul verra Dieu. Lorsque je suis plongé dans ces pensées 
et dans beaucoup d'autres, pourquoi trahirais-je la loi de mes pères? Pourquoi 
` scrais-je vaincu par un mets privé de raison? Pourquoi souillerais-je ma 
bouche qui jusqu'à une telle vieillesse est restée pure? Tu connais par là, ن‎ 
Antiochus, l'état de mon âme; prends donc maintenant une épreuve de mon 
corps. » 

Frappé, comme par des aiguillons, par ces paroles qui étaient pleines de 
philosophie, Antiochus donna l'ordre de lacérer le vieillard par des tortures. 
Aussitôt les serviteurs porteurs de lances, ces cruels, se mirent à frapper du 
poing, à multiplier les blessures. Par des coups de fouet ils le lacéraient, 
attaquant ses flanes et déchirant sa chair au point que son sang coulait abon- 
damment. 

Le vieillard, fixant ses yeux sur le ciel et courant avec empressement vers 
la voie céleste, soufllait οἱ suait violemment. A la fin, sans avoir été contraint 
à exprimer une parole de faiblesse ct de làcheté, il fut livré à l'ardeur du feu. 
Alors, lorsque le reste de son corps fut consumé, et aprés la prière pour le 
peuple et les dernières paroles de l'agonisant adressées à Dieu, il s'envola vers 
les bienheureuses demenres des anges ct des saints Pères. 
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Les jeunes gens, conformément aux instructions des prétres, aceueillirent 
les combats du maitre et les méditérent avec beaucoup de diligence et d'em- 
pressement. 118 connurent mieux que les enseignements de la Loi l'endu- 
ranee du vieillard dans les souffrances, et ils la préchérent avec ardeur. 
Ils la conservérent dans leur mémoire avee une exactitude remarquablement 
vive, sans aucune faute ni oubli. La science qu'ils reçurent, ee n'est pas prin- 
cipalement par la langue qu'ils l'enseignérent et la transmirent, mais par un 
courage à la hauteur des supplices. 

Cliacun de ces jeunes gens fut amené en publie suivant le rang de sa taille. 
Le tyran croyait, par un châtiment imposé à l'aîné, changer les autres en les 
effravant. Lequel ne faillirait pas en effet par peur, en voyant les chairs de ses 
frères cruellement déchirées et mises en pièces ? Mais tel ne fut pas le résultat. 
Au contraire, cette idée de frapper par la peur excita ces vaillants guerriers 
armés de la piété (εὐσέθεια) à montrer un courage encore plus grand. L'ainé des 
fréres songeait que c'était un devoir pour lui d'initer son maitre. Le second 
pensait que, outre * le vertueux exemple de son maitre, celui de son frère lui 
imposait aussi une obligation. Le troisième s'efforcait de surpasser ceux qui 
l'avaient précédé dans le combat οἱ d'être un exemple d'héroisme pour ceux 
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qui restaient. Tous s'étaient associés les uns avec les autres dans les luttes et 
les combats. Chacun d'eux ne combattait pas seulement pour son propre 
martyre, mais aussi pour le martyre d'un autre. Celui qui s'était 6 
le premier était une colonne animée pour celui qui suivait, et un symbole nou- 
veau de courage qui subitement avait été écrit et placé devant lui, sullisaut 
pour l’entrainer vers un zèle égal. Les derniers, en entrant dans le stade, 
éprouvaient l'athlétisme de leurs frères encore plus que ceux qui soullraient. 
lls se préparaient à l'épreuve imminente, craignant non pas de suivre les 
traees de leurs devanciers, mais de ne pas montrer dans leur corps leur qualité 
de fréres et la méme énergie d'enduranee dans les tortures variées produites 
par les instruments du suppliee. 

L'un était allongé sur une roue qui disloquait ses artieulations en l'en- 
trainant dans la rotation de son cercle, pendant que des charbons ardents, 
placés au-dessous, le brülaient en méme temps. Un autre était dépouillé de sa 
peau par des crampons de fer, comme on dépouille un mouton. Un autre, à 
l'ordre qu'on dounait de lui eouper la langue, tirait de lui-méme la langue et 


la tendait pour qu'elle fut eoupée, montrant par là que si quelque chose de 
PATH: OR, = T. IV. 2 
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caché à l'intérieur était réclamé pour le supplice, il le donnerait aussi, s'il dé- 
pendait de sa volonté de le produire. En effet, chacun d'eux avait grand 
souci de mettre cn évidence, en face des nouveaux genres de peines, uu em- 
pressement encore plus nouveau à être éprouvé dans tous ses membres à la 
fois et à supporter vaillamment de nombreuses épreuves avant que son âme 
ne se séparát de son corps. 111 estimaient que c'est souvent le propre des 
animaux d’être abattus dans un scul massacre, tandis qu'à ceux qui se dis- 
tinguent par leur énergie il convient surtout de porter sur leur corps de 
^ fol. 100 nombreuses marques ' de courage, de marcher ensemble vers le glaive des 
adversaires, et de répandre leur sang aussi bien pour leur ennemi que pour 


уо, 


leur parent. 

Telle était la puissance des Jeunes gens, ces vaillants héros, que je ne 
m'attarderai pas à faire le récit des actes de chacun d'eux. Telle était 
l'ardeur, la niieux préparée pour combattre, de ces confesseurs invincibles. 
De méme que les ouvriers qui enchássent dans une couronne d'or des pierres 
précieuses et extraordinaires, ne prennent pas des pierres d'unc seule couleur, 
mais de couleurs diverses et variées, pour en faire jaillir un seul éclat; 
ainsi ces jeunes gens s'élangaient avec joie vers ces inventions de supplice 
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étranges et variées en ornant de diverses manières la couronne du martyre 
par des combats aussi variés que les pierres précieuses. 

Lorsque six de ces frères eurent achevé leur course et, par leur course, 
furent arrivés à la couronne de l'appel céleste ', le septième restait le dernier. 
I] était surexeité par les six martyres précédents et plein d'ardeur pour com- 
battre et lutter pour la religion. Le tyran qui en avait peur cherchait à l'atfai- 
blir par des caresses ct des promesses. Voyant que le jeune homme méprisait 
ses offres, il ordonna qu'on amenát prés de lui sa mère, dont il aurait pitié à 
cause de son âge et parce qu'elle avait perdu ses fils. П pensait aussi que celle- 
ci pourrait par sa présence, et à plus forte raison par sa parole, attendrir, flé- 
chir et ramener à la nature l'athléte. Il échappait à cet insensé que c'était elle 
qui avait aussi oint les autres fréres pour le martyre et les avait envoyés au 
eicl. Et méme, prés d'eux, à l'instar d'un général ferme et vaillant des guer- 
riers de la religion, elle les exhortait, allant de l'un à l'autre, regardant et 
eraignant qu'un de ses fils ne faiblit et ne chancelàt. De chacun d'eux elle 
faisait un héros et en méme temps elle établissait avec eux un pacte pour le 
supplice, dans l'espérance qu'elle périrait par le feu ou qu'elle serait coupée 
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comme un arbre, lorsque ces branches sorties de sa souche seraient tranchécs. 
Bref, elle proférait ces paroles * dé saint Paul : « Mes fils, que j'enfanterai de 
nouveau jusqu'à ce que le Christ soit formé en vous '. > 

C'est en secret et non pas visiblement qu'elle pensait, exhortait et agissait 
ainsi. Lorsqu'elle se fut approchée publiquement du plus jeune de ses fils con- 
formément à l'ordre du tyran, elle jeta en hébreu une courte parole non seule- 
ment dans les oreilles de son fils, mais aussi dans son esprit. Ce n'était pas 
pour se cacher des serviteurs qu'elle parla dans sa langue paternelle; mais 
pour rappeler à l'athléte les premiers Péres et leurs anciennes victoires, et le 
pousser à un zèle égal. Elle enflamma et fit bouillir extrêmement le cœur du 
jeune homme qui, dans son ravissement, s'empressait d'absorber cette mort 
amère comme du vin doux. < Détachez-moi des liens, > criat-1l à ceux qui 
se tenaient auprès de lui. Promptement délié par eux, qui croyaient par 
erreur qu'il était revenu de ses sentiments belliqueux. il s'élanca et plongea 
dans un des chaudrons placés devant lui sur un feu flambant. Plus tot qu'il 
ue le pensait, il réalisa son désir et rejoignit la troupe céleste de ses frères: 
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Après eelui-ei, sa mère fit preuve de courage. Elle qui avait été éprouvée 
par de pareilles douleurs, qui avait 6۱6 eouronnée par les sept martyres de ses 
fils, elle aussi se eeignit de la couronne de ses fils, en montrant par les faits 
eux-mêmes de quelle racine avaient germé οἱ cri ees vaillantes pousses. Le 
ehandelier orné de sept lampes n'éelairait pas le Tabernaele autant qu'elle, par 
les sept lampadaires doués de raison de ses fils, faisait étinecler l'Église du 
Christ. 

Écoutez cela, 6 Mères, et élevez vos fils de la même manière. Laissez-les 
aller à l'église et eneouragez-les à recevoir les enseignements des prêtres. Ne 
les faites pas étouffer par les préoeeupations mondaines. « Ce qui est visible 
n'a qu un temps, mais ee qui est invisible est éternel, > s'éerie le Christ en par- 
lant par la bouche de saint Paul '. Oh! la mère sainte. Oh! l'àme virile dans 
un eorps de femme. Oh! l'aeeord des fréres qui nous ont montré une méme 
édueation, une méme vertu, une méme endurance pour la même espéranee, la 
méme mort honorable. À ee sujet que nous diront * done eeux qui tirent l'ho- 
roscope d'aprés le mouvement des planétes? Ce n'est pas sans doute à la méme 
heure eomme dans la méme station du zodiaque, c'est-à-dire dans la mesure 
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d'un seul point, que leur mère les mit au monde. Ce n'est pas non plus, comme 
disent les sots Manichéens, parce que tous avaient en soi une grande partie 
d'un seul pouvoir. Mais la pensée dominante était une pensée pieuse (εὐσεθής), 
qui était une en eux; c'était la méme couronne du martyre qui les invitait. 
Ces martyrs, en tirant leur zéle de la doctrine de la Loi, précédérent dans 
leur course les confesseurs de l'Évangile, de méme que saint Jean-Baptiste 
précéda le Christ. Auparavant aussi les trois jeunes gens et Daniel, l'homme 
aux nobles aspirations, furent sauvés du four ardent à Babylone et de la 
fosse aux lions, et ils apparurent aux Barbares comme des étres vénérables 
à cause des miracles et destinés à ramener les Israéhtes à cette Jérusalem 
qui est située sur terre. Les jeunes Macchabées, précédant la venue du 
Christ, la résurrection, la Jérusalem spirituelle, dont l'artisan et le créa- 
teur est Dieu', l'annonce du Royaume des cieux qui était déjà proche, 
partirent du stade des combats vers le ciel, en instituant les premiers et en 
nous enseignant l'espoir de la vie future à laquelle ils nous préparaient. 
Si ce fait n'avait pas précédé, conduit et dirigé par la Providence, que wau- 
raient pas dit ces Juifs aveugles en voyaut mourir dans les supplices des 
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hommes qui confessaient le Christ? Ces Juifs qui n'ont pas d'yeux pour 
contempler le victorieux espoir de la résurrection, par les rayons duquel 
nous avons été éclairés grâce à la bonté et à la charité (φιλανθρωπίκ) de Celui 
qui nous y convie. A lui la gloire éternelle, amen! 


HOMELIE LIII 


SUR LA CORRECTION, C'EST-A-DIRE LA CALAMITE QUI, RAPPORTE-T-ON, 


FUT ENVOYEE PAR DIEU A ALEXANDRIE. 


Qu'on ne pense pas que les prêtres ou ceux auxquels a été confiée la 
direction du peuple peuvent sans danger se taire. Qu'on ne s'imagine pas 
non plus qu'ils font une faveur quelconque * aux auditeurs lorsqu'ils paraissent 
en publie pour parler et enseigner. C'est un devoir qu'ils remplissent en 
agissant ainsi, un devoir qui, non rempli, cause une angoisse extréme à ceux 
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qui s y soustraient. Le prophète Amos dit : « Prétres, écoutez et rendez 
témoignage à la maison de Jacob, dit le Seigneur, Dieu le Tout-Puissant '. > 
Isaie nous donne le méme commandement : « Consolez, consolez mon peuple, 
dit Dieu; prêtres, parlez au cœur de Jérusalem”. > Il faut donc, en premier 
lieu, que le prêtre possède par la purification une ouie très fine pour pouvoir 
saisir promptement les révélations envoyées par Dieu, soit les menaces, soit 
les commandements. Il doit, en second lieu, rendre témoignage au peuple 
et parler, non pas en tremblant, mais avec une certaine liberté légitime et 
sage; non pas d'une manière simple, mais « au cœur de Jérusalem », afin 
que la parole touche les auditeurs, qu’elle ne réjouisse pas seulement louie, 
mais qu’ aussi elle passe et entre à l'intérieur, et qu'elle envoie vers l'âme le 
bénéfice des explications. 

C'est pour une parole de ce genre que saint Paul écrivait aux Corin- 
thiens? : « Mais dans l'Église je veux prononcer cinq paroles par mon es- 
prit, afin d'enseigner aussi les autres, plutót que dix mille paroles par la 
langue. » 

Les paroles dites par Dieu au prophète Ezéchiel* inspirent une grande 


1. Amos, ги, 13 (Septante). — 3. Isaïe, xL, 1-2 (Seplante). — 3. I Cor., xiv, 19, — ^. Voir ci-après, p. 27. 
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crainte à ceux qui sont à la tête du peuple, même à ceux qui montrent de 
l'insensibilité. Elles terrifient et prouvent clairement quel est le danger du 
silence, surtout pour celui à qui a été confiée la fonction de Grand-Prétre. 
git et veille pour le 


> . 
peuple qu'il recherche avec sollicitude, et tout ceil le scrute et l'examine lors- 


Celui-ci est appelé sentinelle (σκοπός), ou parce qu'il a 


qu'il dirige à temps et à contre-temps, suivant la loi apostolique, le troupeau 
soumis à son autorité; ou parce qu il est placé devant nous comme un modèle 
et un embléme de la rectitude de la vie; on peut dire aussi un σημεῖον, c'est- 
à-dire une cible vers laquelle les archers tirent unc flèche. Le but (6 σκοπός) 
est ainsi appelé parce que ceux qui tendent l'arc fixent leurs regards vers le 
signe ou le but, * lorsque, au jugé et en visant bien, ils veulent y envoyer une 
flèche. De la même maniére aussi, le peuple doit regarder vers le prêtre 
comme vers le but ou le signe, ct diriger toutes ses actions sur sa conduite 
et sa parole. Ainsi saint Paul, dont l'oeil de sa pensée ne se détournait pas ni 
ne s'égarait, mais regardait seulement vers les choses célestes, dit? : « J'ou- 
blie ce qui est derrière moi ct je tends vers ce qui cst devant moi. Je regarde 


DESI Ti Dim. 1v, 2. — 2. Philip., ти, 13-15. 
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vers le but (c'est-à-dire le signe); je cours vers la couronne de l'appel supé- 
rieur de Dieu. » 

Il appelle sentinelle (σκοπός) surtout le prêtre, suivant cette pensée qu'il 
est d'usage de nommer sentinelle (σκοπός) celui qui se tient sur un mur ou 
sur un autre lieu élevé, qui fixe ses yeux attentivement et regarde au loin, 
et qui fait connaitre le premier l'irruption et l'approche de l'ennemi ou de 
quelque autre chose inconnue qui doit arriver. bientót. Ou peut trouver cette 
expression (σκοπός) dans le Livre des Rois où elle est décrite d'une manière 
évidente : < L'enfant sentinelle (τὸ παιδάριον ó σχοπὸς) monta et leva les yeux; 
il vit qu'une nombreuse troupe s'avancait sur la route de Suraim, du côté de 
la montagne. La sentinelle vint en informer le roi et elle lui dit : < J'ai vu 
« des hommes sur la route de Suraim, du cóté de la montagne '. » Et dans un 
autre endroit” : < La sentinelle (û σκοπὸς) alla sur le toit des portes vers le 
mur; elle leva les yeux et elle vit un homme qui courait seul en face d'elle. 
La sentinelle cria et le fit savoir au rot. » Et encore dans un autre endroit? : 
« Bt la sentinelle (ὁ σκοπὸς) se tenait sur la tour de lezra ‘el; elle vit la poussière 
de la troupe d'Iéhu qui s'avancait, et elle dit: < Je vois une troupe. > 


1. II Sam., xui, 34 (Septante, II Rois, xur, 34). — 2. Ibid., XVI, 24. — 3. H Rois, ΙΧ, 17 (Septante, 
IV Rois, IX, 17). 
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De méme, le directeur du peuple qui, en se tenant sur la tour des vertus 
comme sur un lieu élevé, est exhaussé en fait et en théorie et, pour cette 
raison, est placé sur un siége au-dessus de tous les autres, doit posséder un 
ceil intellectuel, pur et perçant, éelairé d'en haut et qui le premier aperçoive 
de loin les calamités imminentes, ou l'irruption des démons comme des en- 
nemis, ou les embüches eaehées, ou les filets dissimulés du Malin, afin d'en 
avertir le premier, de préparer, de conduire et de diriger les événements 
*qui doivent en surgir, en dehors des malheurs qui frapperont le peuple. 
C'est pourquoi l'Écriture sainte le nomme surtout sentinelle (σκοπός), comme 
je l'ai dit. 

Ensuite l'Écriture demande an prétre que, aprés avoir vu le premier, il 
en témoigne au peuple librement, publiquement, plus clairement eneore que 
la trompette aux sons joyeux et à la grande voix, afin qu'il touche l'ouie dure 
et fermée par la méchaneeté du monde. Il est bon qu'il entende aussi la pa- 
role d'Ézéchiel et qu'il sache quelle doit étre sa crainte, et quel est le chati- 
ment fixé et réservé aux prétres qui ne préchent pas ainsi. Cette parole est 
celle-ci' : < La parole du Seigneur vint à moi en disant : < O homme, parle 
« aux fils de ton peuple, et tu leur diras : Terre sur laquelle je porterai le 
« glaive! Que le peuple de la terre prenne un homme d'eux et qu'ils l'établis- 


1 си. SIN. 1-7. 
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« sent pour eux en sentinelle (εἰς σκοπόν). Si la sentinelle voit le glaive venir 
« sur la terre, qu'elle sonne de la eorne et informe le peuple. Si celui qui 
« entend, entend le son de la corne et ne prend pas garde, le glaive vien- 
« dra l'atteindre; son sang sera sur sa téte; paree que, en entendant le son 
« dela eorne, il n'a pas pris garde, son sang sera sur lui. Celui qui aura pris 
« garde sauvera son âme. Quant à la sentinelle (6 σκοπός), en voyant venir le 
« glaive, si elle ne sonne pas de la eorne et ne prévient pas le peuple, et si 
« le peuple ne prend pas garde, lorsque le glaive viendra prendre leur ame, 
« eelle-ci aura été prise à eause de sou injustice (ἀνουέα), et le sang, je le 
« réelamerai de la main de la sentinelle. » 

En vue de ees meuaees — si une sentinelle qui se tait sans prévenir ni 
avertir, ne périrait-il qu'une seule âme, est eoupable du sang de celle-e1 — 
que ferons-nous? Ou plutót quelle eruelle douleur ne subirons-nous pas, 
nous qui avons été établis à la têle du peuple? Non seulement uous ne pré- 
venons pas de ce qui arrivera, mais aussi nous avons une langue insensible 
pour les douleurs postes devant nos pieds et visibles à nos veux, pour 
des douleurs étranges et extraordinaires, qui n'existaient pas méme daus le 
temps passé et dont aueune mention ne nous a été trausmise par l'lustoire 
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ancicnne. Nous avons connu en ellet, à une époque peu lointaine et aussi 
dans les temps anciens, ' des villes, des régions, des communautés, des na- 
tions, qui ont payé la faute des pécheurs et ont souffert eruellement d'épidé- 
mies, de pluies continuelles, du fléau de la grêle, de la dévastation des sau- 
terelles, de la disette qui a entraîné le manque des vivres nécessaires. Elles 
ont éprouvé une maladie pernicieuse et la perte. de beaucoup d'hommes qui 
en sont morts, ou elles ont été livrées en captivité aux ennenus, ou elles 
ont été frappées d'uleéres et d'abeés incurables. 

Qu'il ait été permis aux démons barbares de s'armer ainsi en masse 
contre tout le peuple d'une ville ou d'une région, c'est une terrible nouvelle 
dont nous n'avions pas encore entendu parler. Lorsque je parcourais ces 
malédietions prononeées par Moise contre ceux qui transgressent les com- 
mandements de la Loi et que je lisais les différentes espéces de fléaux, je 
nai rien trouvé de pareil. Mais peut-être eitera-t-on cette parole 06 : 
« Le Seigneur te frappera de démence, de cécité et de dérangement d'es- 
prit. » Mais ceci n'est qu'une partie et non pas l'image complète du fléau 
qui est arrivé maintenant. Il y a en effet dans la ealamité mème de la dé- 
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mence et du dérangement d'esprit. Mais il s'y ajoute encore de ces choses 
que la parole ne peut exprimer ct que l'ouie ne peut croire. Que des hom- 
mes délirent, se jettent à terrc, arrachent et déchirent leur chair sans le sen- 
tir et deviennent enragés par l'opération de ces démons qui les oppriment, 
cela mérite que nous l'éerivions. Mais qu'ils s'imaginent qu'ils brülent et 
qu'ils rendent éteints des charbons ardents, des καρθώνια, c'est un fait en de- 
hors de la rage démoniaque ct en dehors de l'ordre naturel, et nous ne pou- 
vons soumettre à la parole cette douleur qui est au-dessus de la parole. A 
cela nous devons rattacher, parmi les malédictions de Moise, cette prédic- 
tion qui dit' : < Le Seigneur rendra étranges (πχραδοξάσει) tes fléaux et les 
fléaux de ta postérité, des fléaux grands et prodigieux, et des maladies 
malignes ct certaines. » C'est le propre en effet des prodiges d'arriver en 
dehors de l'attente et de la pensée universelle et commune, d'échapper à la 
portéc de l'esprit, d'étonner parce qu'ils se produisent et de n'étre crus 
qu'après qu'ils sont arrivés. On n'y croirait pas * avant qu'ils n'aient eu lieu. 
C'est pourquoi Moise appelle prodigieux ct certains de pareils fléaux. Aprés 
ces menaces si terribles, il en introduit une autre qui est encore de beau- 


1. Deul. XXVIII, 59. 


* fol. 102 
Г 0. 
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coup plus terrible: « Et toute maladie, dit-il', et tout fléau qui ne sont pas 
écrits dans le Livre de la Loi, le Seigneur les aménera sur toi jusqu'à ce qu'il 
tait détruit. > 

La calamité qui a été prédite d'une manière commune et générale, à sa- 
voir qu'il arrivera des espèces de fléaux prodigieux, fait certainement partie, 
il faut le reconnaitre, des calamités qui ont été dites pour nous. Pourquoi 
done maintenant a-t-on vu en réalité de ces fléaux qui dans les épreuves anté- 
rieures ne furent pas connus, autant que je sache? Ce n'est pour rien autre 
qu à cause de la prédiction qui avait été faite. Les Anciens des temps loin- 
tains et ceux qui, après eux, observaient la Loi de Moïse, alors que les hom- 
mes étaient en quelque sorte des enfants et des êtres serviles et n'étaient pas 
préparés à la crainte du supplice futur et éternel, ceux-là ne pouvaient éviter 
de pécher. C'est pour cette raison que la Loi et surtout le Législateur πο les 
menacérent pas de la Géhenne et du feu éternel. Mais, dés qu'ils avaient 
péché, aussitót aprés leur péché le Législateur les punissait. C'est en effet le 
propre des enfants et des esclaves de rire des chatiments éloignés. Ils crai- 
gnent, au contraire, les coups suspendus au-dessus de leur téte et se corri- 


1, Deut., xxvi, 6l. 
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gent. C'est encore le propre des enfants qu'à la menace seule de leur père ils 
se contiennent et prennent peur. C'est pour cela que, pour les disciples de . 
l'Évangile, comme pour des gens parfaits et des fils, la correction se fait seu- | 
lement par la menace. Aussi saint Paul, écrivant aux Romains, disait 1: < Car | 
vous n'avez pas recu l'esprit de la servitude de nouveau pour craindre, mais 5 
vous avez recu l'esprit de l'adoption. » Ceux qui autrefois commettaient des 
péchés étaient aussitôt frappés de châtiments. On trouve le fait constaté lhis- — - 
toriquement dans tout le Livre inspiré par Dieu. Lorsqu'ils oubliaient le 
* fol. 102 service de Dieu et l'observanee des préceptes de la ' Loi pour se tourner vers 
Va Је culte des démons, sur l'heure ils devenaient les esclaves des autres mem- 10.. 
bres de la tribu qui étaient leurs proches voisins, ou de quelqu'un des bar- 
bares qui étaient en dehors des frontières; ou ils étaient corrigés par d'autres 
peines. C'est ce qu’enseigne aussi saint Paul en mentionnant quelques An- 
ciens de la manière suivante dans l'Épitre aux Corinthiens? : « Ne nous pros- 
lituous pas comme se sont prostitués quelques-uns d'entre eux, et il en tomba نا‎ 
dans uu seul jour vingt-quatre (sic)? mille. Ne tentous pas non plus le Christ 
comme quelques-uns l'ont tenté, et ils périrent par les serpents. Ne murmu- 


1. Rom., viri, 15. — 2. I Gor., x, 8-11. — 3. Cf. Nomb., xxv, 9. 
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rons pas non plus comme quelques-uns d'entre eux murmurèrent, et ils pé- 
rirent par l'exterminateur. » Ainsi, pour les raisons qui ont été énoncées, il 
n'y avait pas d'intervalle entre les péchés ct les châtiments dus aux péehés. 
Mais, peu à peu au fur et à mesure que le temps s'allongeait, les Pro- 
plictes indiquaient par leurs propres paroles les peines du supplice futur et 
éternel. Isaie en témoigne, lui qui dit' : « Qui vous annoneera le feu qui 
brüle? Qui vous annoneera le lieu éternel? » Et aussi? : « Car leur ver ne 
mourra pas, et leur feu ne s'éteindra pas. » Lorsque nous, qui avons cru à 
l'Évangile, nous faisions ce qui nous valait l'adoption, par la menace de la 
Géhenne, c’est-à-dire du feu qui ne s'éteint pas — (on appelle 6 
cette flamme, à ce qu'il me semble, parce qu'elle existe par droit de nais- 
sance* et sans diminution; en tout temps elle est rajeunie et elle flambe; 
elle n'a pas besoin pour nourrir son ardeur de ce qui est nécessaire au feu 
matériel et visible) — nous refrénions les grands et affreux instincts du 
péché, et rien de semblable ne nous arrivait tout d'un coup et subitement. 
Parfois aussi lorsque nous péchions, il se passait ce qui se passa pour les 
1. Is., XXXII, 14. — 2. [bid., LXVI, 24. — 3. Comme il est remarqué dans une note, l'auleur ex- 
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Aneiens : le déluge aux jours de Noé; les éclairs enflammants et les fou- 
dres qui fondirent sur Sodome; aux jours de Moïse, les serpents dont les 
morsures étaient mortelles. 

Mais quand il arriva que, commettant ehaque jour * de très graves péchés 
ct surpassant les Anciens par une perversité contraire à la Loi, nous rimes 
de la menace des peines futures, nous n'en tinmes aucun compte, nous consi- 
dérâmes comme une sottise le nom même de la Géhenne, et que nous tour- 
nâmes en dérision la chose elle-même comme ne méritant aucune créance, 
pendant que chacun de nous disait : < Moi, je jouirai de ee monde qui est 
proehe et de courte durée, j'en viendrai par toutes les voluptés et les perver- 
sités à brüler éternellement dans le feu; 11 me plait de saisir les plaisirs qui 
sont visibles; quant aux fables de l'avenir invisible, je n'v songe pas », — 
alors, c’est alors que le Seigneur nous montre les commeneements de la 
flamme à laquelle nous ne eroyons pas et qui ne s'éteint pas. ll fait sortir 
d'une manière prodigieuse des charbons ardents des eorps humains des dé- 
moniaques qui sont torturés de cette manière, afin de faire savoir manifeste- 
ment qu'avee le feu final est apparenté et de méme genre le feu qui tortura 
ceux-ci et auquel ees ignorants ne eroient également pas. < Allez loin de 


* fol. 102 
v? b. 


۴ fol. 102 
Кер. 
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moi, dit-il ', ó Maudits, vers le feu éternel qui est préparé pour le diable οἱ 
ses anges. » 

Il agit ainsi par un grand amour pour l'humanité. En effet, comme le der- 
nier jour arrive déjà prés de la porte, par des corrections très claires οἱ ma- 
uifestes et par des calamités trés douloureuses, il nous rappelle ee qui arri- 
vera, non pas par des paroles, mais par des faits, afin que nous ne tombions 
pas dans des maux inévitables et sans fin. T'out cela, 1l le fait et l'aequiert, et 
il est méme contraint d'infliger des supplices, préoccupé qu'il est de nous ar- 
raeher à des maux auxquels on ne peut se soustraire et pour lesquels il n'y a 
pas de fin. Car, dés le commencement, il à employé la menaee dans ee but, pour 
effrayer plutôt que pour éprouver la menace. Et ceci qu'on a entendu йге: 
que ceux qui souffrent de cette maladie étrange bélent comme des brebis et 
des chévres, aboient comme des chiens, produisent par leur bouche d'autres 
eris d'animaux, se repaissent de paille, d'herbe et de nourritures propres à 
d'autres animaux, есеї est une juste correction de notre sottise. En effet comme 
‘il est écrit? : « L'homme, étant dans les honneurs, n'a pas compris; il a été 
comparé aux bêtes privées de raison et leur a été assimilé. > Et, comme nous 


1. Matth., xxv, ^1. — 2. Ps. хохи, 13 et 21 (Septante). 
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n’avons pas méme une sensation de la propriété ou de la qualité animale qui 
est dans notre esprit, il nous reprend par des paroles inintelligibles, en 
s’écriant comme s’il citait une parole de l'Eeriture' : « Ta bouche te repren- 
dra et non pas mot. » 

Ne nous posons done pas très méchamment comme des gens qui restent 
en dehors de cette maladie, alors que, plus qu'eux, nous souffrons du manque 
de raison. Celui qui émet le eri d’un animal privé de raison ne nuit à per- 
sonne; au contraire, il est utile en éveillant la pitié et la tristesse chez ceux 
qui l'entendent. Mais toi, qui possèdes une âme d’animal insensée et privée de 
raison, qui as revêtu en méme temps en toi-même les passions de nombreu- 
ses bêtes ct qui es aussi varié (πολύμορφος) que les phénomènes appelés signes, 
à cause de tes défauts et de ton iniquité envers tes proches tu es seulement 
hai et tu n'es jamais pris en pitié. Et c'est très juste. En effet on prend pitié 
de ce qui est involontaire, mais on hait ee qui est fait avec intention. Cela 
indique le châtiment, ceci la méchanceté. En quoi diffères-tu du lion, dis-moi, 
lorsque, comme dit le prophète David ° : < Tu es embusqué en cachette comme 


1. Cf. Luc, xix, 22. — 2. Ps. IX, 30, Sepieute (Пеш nx" o. 
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un lion dans sa taniérc; tu es embusqué pour ravir le pauvre, pour ravir le 
pauvre en l'entrainant »? Comment doit-on surtout t'appeler, lorsque tu es 
ravisseur comme le lion, crucl comme le loup, irascible comme le chameau, 
vorace comme l'ours, ardent pour les femelles comme le cheval — « lls devin- 
rent des chevaux ardents pour les femelles », dit Jérémie en parlant d'indivi- 
dus ', — frappant des cornes comme le taurcau, t’allongeant pour ruer comme 
l'àne, sautant sottement comme le boue, rusé et fourbe comme le renard? 
Quand une seule âme souffre de tout cela, peut-elle encore être appeléc unc 
ime? N'est-elle pas plutôt un démon dur et cruel? Eh quoi! N'était-elle pas 
bicnheureuse l'àme de celui qui devait manger de l'herbe * ct de la paille οἱ ne 
pas se nourrir comme les hommes ses semblables?? De méme aussi un certain 
prophète a dit ° en flétrissant des individus qui s'exposaient au meurtre : < Ils 
disent : « Immolez des hommes, car les veaux ont manqué. » 

Ayons donc honte et corrigcons-nous, ۵ mes amis ct mes frères, ct regar- 
dons vers notre âme, bien que tardivement. Recherchons par la douleur ma- 
nifeste et certaine des autres et surtout par l'opération et la correction divincs 
les maladies secrètes de nous-mêmes. Et nous, pleurons sur nous-mêmes, car, 


1. Jér., v, 8. — 2. Cf. Daniel, ту, 29, Septante. — 3. 0566, хт, 2, Septante. 
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pour avoir commis de très graves fautes, nous serons destinés aux supplices 
futurs et éternels dus aux grands péchés. Que nous soyons corrigés dans ce 
monde qui est proche et qui a une fin, c’est un grand avantage pour ceux qui 
ont péché. Car, soit en totalité, soit en partie, ils seront déliés de leurs péchés 
selon la juste mesure de Dieu, lui qui par justice autant que par amour pour 
l'humauité pèse à chacun ce qui est dù. Écoute-le lorsqu'il dit par l'intermé- 
diaire du prophète Isaie au sujet de Jérusalem ' : < Consolez-la parce que son 
humiliation a été complète. Sa faute lui a été remise parce qu'elle a reçu de la 
main du Seigneur le double de ses péchés. » C'est pour cette raison qu'il 
ajoute la consolation à la rémission et au pardon de la faute, parce qu'elle a 
recu le double des peines dues à ses péchés, lorsque les Babyloniens l'eurent 
lorturée misérablement plus que de raison. Notre-Seigueur aussi, dans l'É- 
vangile, introduit Abraham qui répond dans le Schéol au riche qui brilait et 
sollicilait qu'on calmât sa langue par une seule goutte? : < Souviens-toi que, 
tol, tu as recu tes biens pendant ta vie, et Lazare de même ses maux. Mainte- 
nant ici il est consolé, mais toi, tu es afiligé. > 

Qu'on ne s'imagine pas nou plus que ceux qui ont été frappés d'une dou- 
leur ont 6۱6 corrigés parce qu'ils avaient. péché plus que nous. Dans des eas 
tels que ceux-ci, Dieu commeuce d'abord par ceux qui notoirement sont pres 
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de lui plutôt que par les autres. On peut entendre Dieu qui dit dans Ézéchiel 
aux anges des supplices qui étaient sur le point de ravager Jérusalem ' : « En- 
trez dans la ville, détruisez et n'ayez pas de pitié; * commencez par mon sane- 
tuaire. » Et lorsque les fils d'Aaron offrirent un feu étranger et qu'ils furent 
eonsumés pour ectte raison, il dit? : « Dans mes proches je serai sanctifié et 
devant toute l'assemblée je serai loué. > Saint Pierre, le premier chef des 
Apótres, a écrit aussi d'accord аусе cela? : « Il est temps de commencer le 
jugement раг la maison de Dieu. > Si c'est par nous d'abord, quelle sera la fin 
de ceux qui ne croient pas à l'Évangile de Dieu? David chante aussi : 
« Grand est Dieu et terrible pour tous ceux qui sont autour de lui. » 

Sachant cela, prévenons la colère par la pénitence; arrétons-la lorsqu'elle 
s'étendra sur le ehemin ct approchera. N'oublions pas que nous sommes 
comme des justes et que nous ne méritons pas de souffrir comme ceux qui 
ont déjà souffert. Dieu qui aime l'humanité, qui est sage et qui attend lc 
retour de nous tous à la vertu, ne dirige pas sur nous tous en méme temps la 
verge qui frappe: mais il s'approche différemment et d'une manière variéc dc 
ecux qui pèchent. Ceux-ei, il les frappe et leur rend service en leur remet- 


I. Ezécli., Ix, 5-6. — 2. Lév., x, 3. — 3. 1° Ep. de saint Pierre, tv, 17. — 4. Ps. LXxxvul, 8, Seplante. 
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tant totalement le supplice futur et éternel, ou en faisant ce supplice très 
léger. Ceux-là, il les corrige, les fait rougir de honte et les convertit par les 
chatiments des autres; ou, si par cet exemple ils ne sont pas terrifiés et ne 
se repentent pas de leur malice, il les livre aux derniers supplices de la jus- 
tice, soit maintenant, soit dans le monde à venir. Ne regardons donc pas 
seulement vers les temps anciens. Si nous ne pensons pas à l'avenir, nous 
tomberons dans de sottes pensées et nous dirons comme un prophéte l'a 
écrit dans un endroit! : < Vain est celui qui sert Dieu. Quel profit avons- 
nous à observer ses observanees? » Alors, mais alors nous verrons clar 
rement? « entre le juste et entre le pervers; entre celui qui sert Dieu et ce- 
lui qui ne le sert pas. C'est pourquoi voici que le jour vient qui brile comme 
un four; et il les flambera; et tous les ótrangers et tous ceux qui prati- 
quent l'injustice deviendront un roseau; et le jour qui vient les hrülera, dit 
le Seigneur Omnipotent. Et il ne restera d'eux ni racine ni rameau. ' Et pour 
vous qui craignez mon nom se lévera le soleil de la justice, et la guérison est 
dans ses ailes ». 

Maintenant, j'ai rapporté ces paroles avec un grand soin (φιλοπονία), afin 
que nous sachions regarder vers les choses du monde futur et que nous ne 
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jugions pas sculement par ce qui est proche la justice de Dieu et sa rétri- 
bution qui répartit ct donne ce qu'il faut à chacun des pécheurs dans un 
ordre convenable. I] est bien temps maintenant que nous voyions ۵ nous oc- 
cuper comment, en donnant satisfaction ۵ Dieu pour nos péchés, nous ne 
rencontrerons pas en chemin cette douleur arrivée à autrui, laquelle, si nous 


cr 


= cherchions à plaire à autrui, vicndrait aussi sur nous. Il est, il est en effet 
des remèdes, au moyen desquels on peut arrêter et interrompre la colère qui 
vient de’ Dieu. Pour l'instant, c’est la prière, c’est qu'à l'aide des supplica- 
tions nous implorions ct nous célébrions Dicu de concert avec les prêtres 
lo qui font fumer l'encens suivant la loi et élèvent l'hostie. Saint Paul, en écri- 
vant aux Hébreux, dit ': < On doit élever en tout temps le sacrifice de louange 
à Dieu, c'est-à-dire le fruit des lévres qui confessent son nom. » Lorsque les 
Israélites, parlant à Moïse et murmurant des blasphémes, tombaient tout 
d'un coup en masse et mouraient, Moise dit à Aaron’: « Prends l'encensoir, 
i; et mets-y du feu de l'autel; jette dessus de l'encens, рогіс-Је promptement 
dans le camp et expie pour eux, car la colére est sortie du Seigneur et elle 
commence à détruire le peuple. Aaron le prit, comme avait dit Moïse, et il 
courut vers la communauté. Déjà la destruction avait commencé dans le 
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peuple. Il jeta de l'encens et expia pour le peuple; et il se tint entre ceux 
qui étaient morts et ceux qui vivaient, et la destruction s'arréta. » 

La colére qui avait commencé, vous voyez que le prétre l'arréta en entrant 
et cn se tenant au milieu avec de l'encens, et qu'on doit s'einpresser d'offrir 
en tout temps la priére comme le fruit des lévres. On sait d'abord que l'en- 
cens est le type de la prière pure ct de la bonne odeur (εὐωδία). < Ma prière 
est pure, dit-il, comme l'encens devant toi. » Usons done maintenant de la 
prière avec ardeur et constamment. * Ne soyons pas satisfaits lorsqu'il nous 
sera arrivé de prier une ou deux fois, ct ne rejetons pas la chose loin de nous 
comme superflue. Mais prions avec des larmes en fléchissant le genou à terre. 
Supplions; implorons. Je suis houteux et je me voile la face lorsque nous, 
prétres, nous sommes prosternés à terre et nons prions, et lorsque je vous 
vois debout au milieu du peuple et la bouclie ouverte. Le diacre erie pour 
tous également de plier le genou. Méme dans le cas contraire : si, pour ainsi 
dire, il ne criait pas pour tous, vous devriez cependant vous incliner pen- 
dant que les prêtres se lèvent et tendent pour vous les mains vers le ciel. 
Mais prions tous ensemble ; agenonillons-nous ensemble; frappons avec som 
(φιλοπονία), afin que Dieu ouvre à tous la porte du pardon. i 
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Il y a encore un autre remède qui guérit et contient la colère, et qu'il faut 
en même temps mêler avec la prière; je veux dire la pitié pour les nécessiteux, 
par laquelle nous faisons participer les pauvres à nos biens. Saint Paul la fait 
suivre aussi lorsqu'il ajoute ces paroles à celles qui ont été rapportées plus 
haut ' : < N'oubliez pas la bienfaisance οἱ la mise en commun; des sacrifices 
de ce genre plaisent à Dieu. » Cette vertu, le prophéte Daniel la conseillait 
aussi au roi Nebucadnezar lorsqu'il eut prévu par une sage interprétation des 
songes que la vie de celui-ci serait transformée suivant les habitudes des 
carnassiers et la maniére de vivre des bestiaux, comme nous apprenons 
maintenant que c'est le fait de ceux qui sont frappés de cette maladie-ci. Il 
dit? : « C'est pourquoi, ó roi, que mon conseil te plaise; rachéte tes péchés 
par des aumónes et tes injustices par la pitié pour les pauvres; peut-être y 
aura-t-il de la longanimité pour tes fautes. » Il faut donc y joindre ce grand 
remède, très puissant et utile pour toutes les maladies et les maux. 

Je dis ceci: Nous devons participer sans cesse au sacrifice sans sang du 
corps et du sang du Christ, lequel enléve le péché du monde, à la seule con- 
dition que nous ne détournions pas la grâce. Ce sang fut montré autrefois 


5 
aussi par une figure et une image, quand l'agneau était immolé pour la 
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Pàque que Moise avait prescrite, * et quand on en enduisait les seuils ou les 
montants de chaque porte; alors que les premiers-nés des Égyptiens étaient 
frappés, 11 écartait des enfants d'Israel l'exterminateur qui ne touchait à 
aucune maison enduite. Nous aussi, enduisons du sang divin les portes spi- 
rituclles de notre maison, c'est-à-dire nos bouches. Ainsi nous échapperons 
à l'exterminateur et, en mangeant le corps de Dieu et du Verbe qui s'est fait 
chair et en emplissant de sainteté notre intérieur, nous rejetterons et chas- 
serons de nous toute passion déraisonnable et bestiale; nous serons pour ` 
les démons belliqueux non seulement indomptables, mais aussi redoutables, 
surtout si nous ajoutons le jetine, cette arme trés utile et excellente contre 
les esprits malins; nous nous sauverons de la colére aussi bien présente que 
future; et nous mériterons le royaume des cieux par Jésus-Christ Notre-Sei- 
gneur, auquel revieunent avec le Pére et le Saint-Esprit la gloire, l'honneur 
et la puissance éternelle‘. Amen! 


1. Cf. Ep. de saint Jude, 25. 


* [о]. 104 


r° Б. 


* fol. 104 
rb. 


etas о)‏ ۋد 


Prapa ٥ : )لاټ‎ hoaa зо pad سرا‎ Lao بح )نر‎ 6ρο al бр МУ jaso jio «30» (asd; Lad 
.| pat soo Qs ӯр مدع ١ه اکمپ‎ Joo Αμα. созо eA ېغه‎ RCE ашр وامجها|:‎ Je 


ol poboS ων سم اما‎ Jo من‎ Јаале со -9 ESS Jx љо. eol 

Lans شه‎ <> pa ЈМ. Soa flo Js — Jo JS LOS «οι 
M Luas flo Laias} حاب( دابا حم ئ!‎ «M + :Јз-әМ>о 
9-2 «ρον عتا‎ se «лоу алә ᾗῶρ оой سصاي‎ Jh μο»ἰ «6 
,لعا‎ ha Laul مده‎ :J eas Disk ب حور‎ Ы J boo νο 
tad; <> ado :b| وول محاسا‎ Lad :}и{ oo Naso Jia < غه‎ y-le 
Mal, تعف:‎ Jaa — [νο ο Јаз où Dl ل‎ Joel Lasoo 


HOMELIE LIV 


A CEUX QUI, APRÈS LA PRIÈRE, VONT AU THEATRE. LL EST CONTRAIRE А LA LOI DE 
VOIR CES SPECTACLES. NOUS DEVONS PRÉVENIR PAR LES OEUVRES DE LA PENITENCE 
LA NECESSITE DU COURROUX QUI A ETE ETABLI, ET PARTICIPER SOUVENT AUX 
MYSTERES SAINTS ET ADORES. 


De nouveau je me suis avancé, alors que je manque de toute capacité 
pour parler ou enseigner quoi que ce soit d'utile; alors que je suis obscurci 
par le nuage des soucis matériels, dans lesquels est liée cette Église sainte 
et immatérielle d'une manière inconvenable; alors que des personnes la 
chargent successivement de fardeaux étrangers et non sacerdotaux. Com- 
ment les troubles extérieurs ne porteraient-ils pas préjudice aux religieux 
de l'intérieur? C'est contraint et conduit de force par cette nécessité pré- 
sente, et comme quelqu'un qui brülerait dans le feu, que je suis poussé à 
cela, et non volontairement. Qu'y a-t-il d'étonnant si moi qui fais sortir 
de moi-même des uleères nombreux et incaleulables, j'ai subi cette douleur 
sans pouvoir me taire? Lorsque le prophéte Jérémie, qui dés le sein de sa 
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mère avait été * consacré, voyait que son peuple riait surtout de ce qu'il lui 
avait dit, loin d'en être attristé, et s'en moquait sans en éprouver du cha- 
erin ni de l'affliction, qu'il ne tremblait pas non plus devant le courroux 
dont il était menacé, alors le prophéte songeait à se taire; mais il s'en- 
flamma et brüla dans son cœur, et fut forcé de parler. C'est pourquoi il 
disait ' : < J’appellerai l'impiété et la misère parce que la parole du Sei- 
gneur a été pour moi un outrage et une dérision toute la journée. Et j'ai 
dit : Je ne nommerai pas le nom du Seigneur et je ne parlerai pas de son 
nom. Et il fut dans mon cœur comme un feu brülant qui flambait ct se 
pressait dans mes os, et je ne puis le supporter. » 

Il suffit done, ainsi que je l'ai dit, que le lien de ma langue soit faible, 
que cette tempéte des événements mondains arrive seulement, ainsi que le 
trouble extérieur de ceux qui combattent la parole orthodoxe. Si alors je 
pense, comme Jérémie, que pour moi aussi la parole du Seigneur a été un 
outrage et une dérision, je dirai nécessairement, moi aussi comme lui: < J'ai 
dit : Je ne nommerai pas le nom du Seigneur et je ne parlerai pas de son 
nom. » Je prierai pour qu'une porte de prison soit mise sur mes lèvres et que 


ІФ xx, SOL 9. 


* fol. 104 
v° a. 


* fol. 104 
v? a. 


* fol. 10% 
ve b. 


* fol, 104 
y p. 


[47] ПОМЕТ LIV. 47 


Шам مشه‎ ype « bly чә Otol ومدښا‎ Ш, LS Jose پچ سدا:‎ 
Је о AL CT مده مده اا‎ « Јо . yp] Ja دوا‎ Маха» 
دمه‎ «ο à ехо S. ,مب الحه)||. دد‎ J go) ahan RL uso 
ΙΝ»... OM lo : LAL اسي‎ оо “У Laaa» еу, polo Јело 
sarawan ә] 
хезам, Ым ان۸‎ — JJ anus طیتاا‎ — ҳало انی بپ‎ 
Jae où Ша Јао an, (1 asso pots Mass سرا‎ lad اف‎ 
Әә; о/о صهه.‎ sa. la sys Do! Lis دحم — مخ‎ 
Aso JJ a) LUG fused د‎ зоо Ja ns ,اف نپ‎ L JI] Jos 
wadad AG] sas J LA .Roloks/ Jlasop> ds qua هرقا‎ slo 
: 5р5, Laso . له لي‎ (430) оозу اناي‎ «аал fly АМУ  اشبش‌ مه‎ 
эз! flo fifa, ЈјоМә о Ka olokal ,می‎ обоћә №, (ou) Lun as JI 
νἰ الل‎ lol LA Lese iN) سم 1151[ وسم‎ 556) МЫМ Losa 
o ens lo! fuse حبه:‎ э эу colo JN ملسا مب‎ S : حەد اا‎ 


je sois contraint û un silence complet, sinon le rire et la dérision manifeste 
pour les paroles du Seigneur ne feront pas que je ne préche avant peu des 
prières universelles dans l’Église, des larmes, la confession des péchés, le 
jeùne, et, pour parler simplement, la correction effectuée par la pénitence, 
à cause de ce fléau déjà menaçant qui, pour ainsi dire, est proche et sus- 
pendu au-dessus de notre téte; il est terrible à entendre. 

Vous done, ou plutót beaucoup d'entre vous, car je ne dois pas vous 
accuser tous, vous irez au spectacle de l'hippodrome et à ce temple du 
rire ou, pour le nommer d'un non peut-étre plus propre, de l'ardeur de 
la prostitution, à ce théàtre de toute luxure. Mais tu diras que tu n'as 
pas manqué aux prières ni aux assemblées dans l'église, et que tu as pris 
part de la méme maniére aux spectacles. Cependant n'as-tu pas entendu 
S. Paul qui écrit aux Corinthiens' : * « Vous ne pouvez pas boire la coupe 
de Notre-Seigneur et la coupe des démons. Vous ne pouvez pas prendre 
place à la table de Notre-Seigneur et à la table des démons. » Un sage ne 
dit-il pas trés bien? : « Un qui construit et un qui démolit, à quoi cela 
servira-t-il de plus qu'à prendre de la peine? Celui qui prend un bain et 
se lave à cause d'un mort et qui touche ensuite à celui-ci, quel profit 


1. I Cor., x. 21. — 2. Ecclésiastique, ΧΧΧΙ (xxxiv), 27-31, Septante. 
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tirera-t-il de son bain? De méme un homme qui jeûne pour ses péchés 
et qui va ensuite commettre les mêmes fautes. » C'est le fait de ceux qui 
agissent ainsi contrairement à la loi et sont pleins de perversité. Ils s'ima- 
ginent prendre part à la Table et à la Coupe, manger et boire et faire ce qui 
leur plaît. Le Livre sacerdotal témoigne au sujet de tels gens en disant“ : 
« Ils mangent une nourriture d'impiété ct s'enivrent d'un vin illieite. > 

Et quelle perversité y a-t-il, dira-t-on, à regarder une course de ehe- 
vaux? Une grande et non pas une quelconque. Je te répondrai librement, 
۵ un tel! Premiérement : tout spectacle est nécessairement consacré à un 
des dieux qui portent un faux nom (ψευδόνυμος), et donné en son honneur : 
à Neptune, le speetacle des chevaux; à Mercure, le speetacle des lutteurs 
qui combattent seuls; à Artémis, celui des lutteurs qui combattent avee les 
animaux; à Bacehus, les représentations (σκηνή) théâtrales. Comment plairait 
à Dieu ce qui fait la joie et le plaisir des démons? Comment courrions- 
nous vers ces spectacles auxquels nous avons légalement renoneé lorsque 
nous élions inserits pour le service du Christ, que nous souscrivions à des 
actes d'obéissanee envers lui, ct que nous étions préparés à mériter le 


TOME TOY, IV, 17. 
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baptême divin et salutaire. Ces spectacles sont en effet les pompes de Satan 
et le culte de ses fêtes auxquelles nous avons renoncé. Deuxièmement : 
alors même quon dirait : « Les représentations ne sont pas données en 
l'honneur des démons, mais pour notre plaisir. > Mais nous irriterons le 
Créateur si nous usons des animaux privés de raison d'une manière con- 
traire à ses commandements, Chacun d'eux a été créé pour remplir un 
besoin quelconque de la vie du monde, * et non pour un agrément excessif * fol. 105 
et inutile. Le cheval a été donné aux hommes pour que, montés sur cet ii 
animal, ils accomplissent rapidement leurs courses et sortent contre les 
guerriers qui viennent à eux. Il est pour eux un secours et un auxiliaire 
dans le combat contre les ennemis. C'est aussi ce que dit Celui « qui parlait 
à Job du milieu de la tempête et des nuages' » : « O toi, as-tu posé la 
puissance dans le cheval et as-tu revétu son cou de crainte?.... Marchant 
àla rencontre de la fléche, il rit et ne se détourne pas du fer..... Lorsque 
la trompette donne le signal, il dit : Bravo, bravo! De loin il sent le com- 
bat?. > П est écrit de méme dans les Proverbes? : < Le cheval est prêt 
pour le jour du combat, c'est le secours de la part de Dieu. » 

C'est pourquoi cet animal a été introduit pour servir à la vie de l'homme, 





1. Cf. Job, xxxvii, 1. — 2. Job, xxxix, 19-25. — 3. Prov., XXI, 31. 
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et non pas pour que tu l'abimes en lui faisant faire sept tours du cirque, 
en faisant sortir ehars eontre chars, en écrasant ses pieds par la vitesse 
des roues, ni que tu te réjouisses et applaudisses à une ehute misérable 
et déplorable. Ce n'est pas là ee que te preserit et t'enseigne le Livre 
divin, mais le eontraire. Lorsque tu agis ainsi, il éerit pour toi les mots de 
eruauté et d'iniquité en disant' : « Le juste a pitié de la vie de ses bes- 
tiaux, mais les entrailles des impies sont sans misérieorde. » Ce que dit le 
sage saint Paul? : < Est-ee que Dieu a souei des bœufs? > vise un autre 
sens. En effet, مه‎ parlant aux Corinthiens, il disait qu'il faut « que ceux 
qui préehent l'Évangile vivent de l'Évangile? ». « Qui fait jamais la guerre 
à ses propres frais? Qui plante une vigne et ne mange pas de ses fruits ? 
Qui pait un troupeau et ne mange pas du lait du troupeau? Est-ee que je 
dis eela comme un homme? Ou la loi ne le dit-elle pas aussi? Dans la loi 
de Moise il est éerit : « Ne mets pas un frein au bœuf qui foule le grain. Est- 
« ce que Dieu a souei des bœufs'? > Voilà done ee qu'a dit ce eommande- 
ment légal qui ordonne de ne pas mettre un frein au boeuf qui foule le 
grain : Dieu a fait la loi non pas paree qu'il avait souei de l'équité (εὐνομία) 


1. Prov., xu, 10. — 3.1 Cor., ix, 9. — 3. Ibid., ix, 1^. — ^. Ibid., IN, 7-9. 
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"due aux bœufs. Qu'y a-t-il donc d'odieux à ce que ceux-ci soient entravés 
et retenus sur l'aire afin qu'ils fassent lcur service avec soin et ne s'occu- 
pent pas de leur ventre en temps inopportun? Mais, par ce commande- 
ment, il nous enseigne qu'il est juste que ccux qui travaillent soient nourris 
du produit de leur peine. C'est pourquoi il ajoute ensuite ' : < Ou parle-t-il 
absolument pour nous? Car c'est pour nous que ccla a été écrit, puisque 
celui qui laboure doit labourer avec espoir, et celui qui foule doit fouler 
avec l'espoir de prendre sa part de nourriture. » 

Que Dieu a soin de tout, s'occupe de tout et aime tout en tant que Dieu, 
c'est chose connue et bien évidente. « Tu ouvres ta main et tu remplis tout 
animal de bonne volonté (εὐδοκία) >, lui dit le prophète des Psaumes?. Mais 
un sage dit aussi? : « Comme tu peux tout, tu es miséricordicux pour tous. » 
Un autre écrit aussi ' : < La pitié de l'homme cst sur son prochain; la pitié 
de Dicu est sur toute chair. » Ce n'est pas une raison, parce que quel- 
ques espéces d'animaux ont été données aux hommes pour étre tuées ct 
mangées, pour que, durant leur vie, nous ne devions pas nous servir d'elles 
avec miséricorde, nous n'ayons pas pitié d'elles, ct que, pour un amuse- 


1. I Cor., ix, 10. — 2. Ps. схілу, 16. — 3. La Sagesse, XI, 24. — 4. Ecclésiastique, хуп, 13. 
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ment et un plaisir diabolique, nous fassions un commerce vain et nuisible 
de l'épuisement, de la fatigue et de la mort des chevaux. Et de qui 
s'agit-il? De nous qui devons imiter Dieu : < Soyez miséricordieux, dit-il‘, 
comme votre Pére est miséricordieux. » 

Diabolique est le spectacle des chevaux, c'est ce dont témoignent les 
ruses et les moyens astucieux qui y sont pratiqués, cette émulation qui res- 
semble à de l'enchantement, ces meurtres affreux, cruels et illégaux des 
fourbes qui se montrent audacieux contre un âge jeune et faible (2). Ces 
spectacles (?) peuvent grandement courroucer Dieu; ils méritent de nom- 
breux éclats de tonnerre et des éclairs flambants. Alors même que le diver- 
tissement serait exempt de pareilles choses, nous en jugerions par ses fruits. 
« C'est à ses fruits * qu'on connaît Гагрге?. > Tel est le décret du Christ, 
Dieu et sauveur, qui ne ment pas?. Or quels sont les fruits de ces combats 
de chevaux? Des querelles, des blasphèmes, des luttes, la confusion des 
gens, des clameurs, des attaques à coups de pierres, des guerres entre con- 
citoyens, des meurtres, des incendies. Combien de fois tombe souvent dans 
un de ces péchés le plus pur des spectateurs? Ou il crie, ou il se querelle. 
ou il blasphéme, ou il se laisse emporter à la colére et à l'outrage. Et quel 


1. Luc, vi, 36. — 2. Matth., xir, 33. — 3. Cf. Til., 1, 3. 


* fol. 105 
W a. 


* fol. 105 
Νο 8, 


[53! HOMELIE LIV. 53 


JAN зо, مده عحه! ]59[ مداندښنه!!(‎ à do) So; а> jam oo 
“Oto معا‎ pus Joos 50) ә; 

3. Мо №, qh], fiskansos oa .. νο “Льо sas iJ INS so 
Mox Jie ,هېه هز‎ Ј№-о بے هښا:‎ ло] Juste! نه شخب‎ «οο 
هعما خەسهمه.‎ yaw ds وإ[‎ Ug بکه‌ي لواح‎ |ϑε-ὸ-οο "Ја 
учоо A] Jiarsarso 9203; Mboro .Ј№ә oh | jen [че yl 
J Lola, Lio, مز‎ es Jos حا افخ‎ où ς bors] حم‎ olo 
Max سحمتا:‎ Nh. اسر مت‎ |ә .Jrcotes ος uoto a] Djal, 
[No xe uso Jo الل‎ :flanssy ado .flaumases Ј وب‎ eoe parry 
| So a. Jes Mo PG 

— vie دکه:‎ So Jo SL) لمحف‎ so, d ҳ20 :— نت‎ 
کول — اند : صا( وپ‎ ον yla Јо حخ ها‎ Шор. حم‎ Han) 
Siro δα وا حا‎ Se No y eu JJ S. Jo. ls 
№4; Au] Laais ЈЕУ ursco Ko) Lup. Kofi], ΙΛ... odo; 
LB عه خه ص بپ‎ ana مد‎ Jas ало jaro JleixseA مدع‎ J| уау Lor 


châtiment en résulte-t-il? On détourne ct on s’aliène Dieu. Y a-t-il une peine 
plus dure? 

Maintenant écoute au sujet de la clameur qu’on estime ¢tre moindre que 
les autres choses : < Le Seigneur a dit' : La clameur de Sodome et de Go- 
morre s'est accrue vers moi et leurs péchés sont trés grands. » Cela suffit 
pour montrer ce qu'est la clameur. C'est d'abord l’accusation de Sodome et 
de Gomorre. Le Seigneur dit encore par l'intermédiaire du prophète [δαῖο ° : 
« Car la vigne du Seigneur Sabaoth est la maison d'Israël, et les hommes 
de Juda sont la vigne plantée récemment, la chérie. J'ai attendu qu'elle fit 
ce qui est juste; elle a fait l'illégalité, non pas la justice, mais la clameur. > 
Eh quoi! La clameur est sujette à l'accusation. 

La querelle est-elle chose louable? Nullement. Vois comment Dieu, par 
l'intermédiaire du prophète Ezéchiel, la place parmi les grands sujets de 
blame, lorsqu'il dit? : « Les Israélites ne voudront pas t'écouter, car ils ne 
veulent pas m'écouter, parce que toute la maison d'Israël se compose de 
querelleurs et de durs de cœur. » Tu te demanderas pourquoi la querelle 
est rangée avec la désobéissance et la dureté de cœur. Saint Paul place en- 
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semble tous ecs viees eomme étant de nature à affliger ct irriter le Saint- 
Esprit. En cffet il écrit ainsi ' : < N'aflligez pas l'Esprit-Saint de Dicu, dans 
lequel vous avez été signés pour le jour du salut. Toute amertume et cour- 
roux et colère * et elameur ct blasphème soient cnlevés de vous avec toute 
méehaneeté. » 

Pourquoi donc allons-nous au speetacle de l'hippodrome? C'est pour que 
tous ces vices bouillonnent à l'instar d'un mauvais courant dans un lae, et 
non pour que, restant plutót en repos, nous priions Dicu de nous pardonner 
lorsque, oecupés des affaires du monde, nous sommes 001731168 6 
notre volonté à une clameur, à une parole de blasphéme ou à la colére. Mais, 
sil vous plait, examinons les théâtres, ees lieux de spectacles, et voyons 
s'ils ne sont pas nuisibles et pernicieux, et non, comme on le pense et le 
dit, amusants et réjouissants. Je laisse de côté l'orchestre (ὀρχήστρα), c'est- 
à-dire la danse cn groupes ct exubérante qui efféinine les corps virils, et ees 
chants érotiques ou amoureux qui cnseignent la mollesse, dissolvent la vi- 
gueur de l'àme, dans laquelle ils insèrent et déposent la rage de toutes les 
vilaines passions, l’enlaçant οἱ l'ensevelissant sous le fardeau et l'ivresse 
des voluptés. Que dirons-nous des spectateurs des mimes, ces gens du 


1. Éphés., iv, 30-31. 
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ridicule? Est-ce que nous n'excitons pas le courroux et la colère de Dieu 
lorsque nous rions en voyant frapper le visage d'un homme que Dicu a 
créé, dans la face duquel Dieu a insufflé le souffle de la vie pour qu'il fit 
respecté méme des anges, et qu'a honoré aussi le Verbe de Dien qui s'est 
fait homme pour nous, lorsqu'il est ressuscité d'entre les morts et a soufflé 
sur les Apôtres еп disant! : < Recevez l'Esprit-Saint. > Un visage qui a 
été honoré à ce point, bien plus qui a été doublement célébré, ne penses-tu 
pas que c'est un sujet de terreur et d'effroi méme pour les troupes célestes, 
lorsqu'il est outrageusement frappé et tourné en ridicule? Ensuite, dis-moi, 
ris-tu de choses sur lesquelles tu dois pleurer et te lamenter? 

Ou placerai-je cette couche pure, cette union honorable qui devient un su- 
jet de plaisanterie? Et la chaste communauté qui, ° comme une adultère, est 
triturée par la dérision? Et les membres du corps qui sont mis à nu, eux par 
qui se procréent les enfants, par qui se conserve la transmission de notre 
race? Et la partie naturelle dont on ne doit pas parler, qui est ridiculisée 
d'une manière honteuse et odieuse? Et surtout ce mystère plein de pudeur 
et de chasteté? 

Respecte, 6 homme, — ne respecterais-tu pas autre chose, — ta forme qui 
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1. L in margine : 42 


a été créée par Dieu. Respecte la seconde création divine, pour laquelle le 
Verbe de Dieu, en prenant un corps de la Vierge, s'est associé à toi. Pour- 
quoi rire de toi-méme, comme ceux qui, dans la folie et sans aucun sentiment, 
déchirent ou mangent leur propre chair? Pourquoi done, lorsqu'un adultére 
est commis contre toi d'une maniére outrageante, pleures-tu et gémis-tu , et 
penses-tu que ta vie n'est plus une vie? T'aflliges-tu en voyant le soleil, et 
crois-tu que tout est sens dessus dessous? Écris-tu contre l'adultére une 
sentence de condamnation à la prison? Déclares-tu que la mort est une faible 
peine pour lui? Combien de fois voudrais-tu faire périr le pécheur? 

Lorsque tu vois des représentations perverses de ce genre dans ce théa- 
tre odieux du jeu, tu éclates dc rire, tu te répands en effusions et tu appelles 
joie et divertissement ce spectacle déplorable. De quels yeux regarderas-tu 
ta femme lorsque tu rentreras à la maison? Comment exigeras-tu d'elle la chas- 
leté, toi le spectateur de l'impudicité de ces spectacles affreux, inconyenants 
et immoraux, tol qui as amassé une quantité de milliers de passions et qui 
nourris dans ton esprit les images des vices comme un feu qui couve et brüle 
daus les bois? 
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1. L ФЕ sic. 


« Que faire, dit-il, voici que le théâtre des jeux est ouvert et m'appelle au 
spectacle! » Mais, s'il était fermé, y aurait-il besoin de ces paroles, ó mon bon? 
Comment verrais-tu ce qui n'est pas exécuté? Ce serait une grace de la néces- 
sité et non de ta volonté. Comme il est ouvert, passe devant en courant, avec 
fermeté οἱ philosophie. Laisse sans les visiter les acteurs qui sont là tout 
préts. Fais voir que tout cela est futile ct sans utilité. Car il ne suffit pas pour 
l'excuse de ceux qui sont captés, que l'on prépare et dispose le théâtre, que 
l'on attire et trompe ceux qui y prennent place avidement. Celui qui dérobe 
des habits pourrait dire aussi que, ayant vu des habits ct de l'or, il a été 
tenté dans son esprit ct a été trompé. Celui qui regarde avec un esprit de for- 
nication sans se tenir sur ses gardes, s'excusera sur la beauté des femmes. 
Par là peut-il surtout étre considéré comme non coupable? 

Mais on n'ignore pas que celui qui s'éloigne avec fermeté des tentations 
qui sont à sa portée, méritera, parce qu'il pratique la vertu, la couronne et 
les récompenses de la victoire. Fuis done de toutes tes forces les spectacles, la 
suffocation des âmes, l'abime de Satan, la ruse parée, la ruse plaisante (εὐ- 
πρόσωπος), le dommage qu'on subit insensiblement, la ruine facile, évidente et 
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certaine. Si quelqu'un t'y entraîne, entraínc-le en sens contraire à l’église en 
lui disant cette parole de l'Écriture' : « Détourne ton pied de la mauvaise 
voie. Les voies de la droite, Dieu les connait, mais les voies tortueuses 
sont celles de la gauche. » Montre-lui trés au long par la parole la différence 
de ces deux voies. Montre la fin de chacune d'elles. Tourne cn risée et blame 
devant lui l'état passager et le peu de durée de ce divertissement fugitif. 
Effraie-le, dépeins-lui le futur tribunal du Christ. Améne-le à l'espérance de la 
bienheureuse vie infinic qui est préparée pour les justes. Enferme-le de tous 
cótés. Ne manque pas son salut. Ne perds pas la proie. Si tu vois qu'il résiste 
trop fortement dans la lutte, qu'il s'efforce de triompher dans le mal et que, 
soit par la ruse, soit par la violence, il cherche à t'entrainer vers le vice, alors 
aic recours à une juste colère, rejette une amitié ou une compagnie mauvaise, 
cmpresse-toi de fuir le méchant. Souviens-toi du Législateur spirituel qui t’or- 
donne et te commande de te facher ct non de pécher. Ainsi Phinées se mit en 
colère et, lorsqu'il eut frappé et percé de sa lance ceux qui commettaient la 
fornication, ' le fléau cessa (?) ”. Ainsi Moise, le plus doux et le plus humble des 
hommes, s'irrita contre ceux qui transgressaient les lois de Dieu, alors qu'il 


1. Prov., 1v, 27. — 2. Cf. Nomb., xxv, 7-8. 
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supportait doucement et humblement ses injures personnelles. Lorsque la 
famille de Dathan et d'Abiram et la réunion de la famille de (Ποτό ' se soulevè- 
rent contre lui par jalousie et d'une manière outrageante, le législateur et chef 
du peuple tomba à terre sur sa face devant eux, et il exhortait et suppliait 
les insulteurs de ne pas s'exposer à la colère d'en haut. Comme ils demeu- 
raient désobéissants et orgueilleux, à la fin il les envoya en enfer. 

Nous devons subir et supporter humblement et philosophiquement les in- 
jures et les injustices qui nous sont faites, mais celles qui sont dirigées contre 
Dieu et fomentées contre sa gloire, nous devons nous tenir en éveil contre 
elles avec colére et le plus durement possible. C'est pourquoi un prophéte a 
dit : < Que l'homme doux devienne belliqueux. > L'humilité et la douceur qui 
sont inintelligentes et n'ont pas de raison d'étre, sont le propre des moutons 
et non des hommes raisonnables. C'est pourquoi l'irascibilité se trouve dans 
notre âme, afin qu'elle nous exhorte et nous excite au courage, que nous nous 
en servions contre la mollesse des passions, et que nous combattions avec elle 
pour les lois de Dieu ct aussi pour la vérité. 


1. Cf. Nomb., xvi, 24 et suiv. 
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Mais je ne sais pas pourquoi, après le sermon que je vous نه‎ préehé aupa- 
ravant dans l'église, alors que je m'attendais à vous voir faire de bonnes œu- 
vres, je vous parle eneore des moyens d'éviter le mal. Je reviens à parler du 
vice et de la vertu, paree que nous avons besoin de pratiquer beaueoup les 
bonnes œuvres pour échapper à eette colère qui est suspendue au-dessus de 
nous, qui est en route maintenant vers d'autres villes. ' Elle ne s'est pas encore 
éloignée de la ville d'Alexandrie, dont elle eontinue de dévorer les gens sains, 
eroissant et se propageant, au point que les habitants ferment non seulement 
les théátres, mais aussi les eabarets, les maisons des marehands de vins, les 
boutiques de viandes erues et euites et de comestibles de toute sorte offrant 
quelque agrément, et dans leur deuil ne se nourrissent que de pain et de lé- 
œumes sees; ils ne font rien autre que de supplier Dieu tous les jours par 
d'ardentes prières. 

Saisissons done eette néeessité pour montrer volontairement de la péni- 
tenee et obtenir, outre le bénéfiee d'éviter la eolére, la réeompense due en 
pareil eas. Ce n'est pas, en effet, sans en être récompensé qu'on songe de son 
propre mouvement : Si de telles ealamités nous survenalent, que ne vou- 
drions-nous pas faire pour y éehapper? Аташ qu'elles ne surviennent, vivons 


* fol. 106 
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avec vigilance (φιλοπονία) et philosophiquement. Si, par cette correction et par 
la crainte, nous ne nous convertissons pas, manqucrons-nous d’étre des sots 
et des étrangers pour Dieu, d’être livrés à unc ruine complète, et de tomber 
dans la fossc profonde? 

On peut trouver ainsi évidente la parole écrite par Jérémie’: < Par la 
douleur et la verge sois instruitc, ô Jérusalem, afin que mon âme ne s'éloigne 
pas de toi, ct quc je ne fasse pas de toi une terre incultc qui ne soit pas 
habitéc. » Aussi est-cc terrifié et tremblant quc je me suis arrété à ccs 
paroles, et j'ai prononcé à pleine voix ce verset de l'Apótre saint Paul? : 
« Pendant qu'il en est temps encore, faisons le bien. » Nous avons grand 
besoin de beaucoup de prévoyance. Nous attendons le choc impétueux des 
démons contre nous. Fortifions-nous par le mur du secours divin. Qucl est 
се mur? La crainte de Dieu. « L'ange du Seigneur campcra autour de ceux 
qui le craignent, ct il les sauvera?. » Considére quc la garde d'un seul ange 
autour dc toi prend la place ct la force de tout un camp d'armée ct de l'en- 
semble des soldats. Et aussi à chacun * de ceux qui craignent le Seigneur est 
attaché un ange pour sa garde. C'est pourquoi, en parlant d'hommes chastes, 


1. Jérém., vi, 8. — 2. Galat., vr, 10. — 3, Ps. XXXIII (XXXIV), 8. 
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nous disons : ton ange. Dans les Actes des Apótres', lorsque Pierre, arrêté 
ct mis en prison par Hérode, eut, contre l'attente de tous, frappé à la porte 
d'une maison, les gens qui étaient à l'intérieur, perplexes et incrédules, 
dirent à la jeune fille qui l'annoncait : C'est son ange. Et qu'y a-t-il là d'é- 


tonnant, quand chaque petit enfant a son ange gardien déterminé et dis- 5 


tinct? Le Seigneur dit dans l'Évangile? : « Voyez, ne méprisez pas un de 
ces petits, car je vous dis que leurs anges dans les cieux voient en tout temps 
la face de mon Père qui est dans les cieux. > Non pas comme si l'on voyait la 
face de Dieu. Comment done aurait unc face celui qui n'a ni forme ni corps? 
Ou comment verrait-ou l'étre invisible? Mais c'est l'habitude de la Sainte 
Ecriture d'appeler face l'action que Dieu fait pour nous. Ainsi le Psalmiste 
a dit? : « Ne détourne pas ta face de moi »; et* : « Éclaire ta face sur ton 
serviteur. » Les anges volent donc, c'est-à-dire considèrent quelles sont l'ac- 
tion et la sollicitude de Dieu pour les petits enfants, et ils les gardent en 
veillant avec soin et vigilance. 

Comprenez-vous, 6 femmes, quel tort vous causez à ces petits enfants, 
quand vous les envoyez au théâtre? Vous dépouillez ces êtres que vous aimez 


1. Actes des Apótres, chap. xu. — 2. Matth., хуш, 10. — 3, Ps. xxvi, 9. — 4. Ps. xxx, 17. 
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du secours et de la garde angéliques, et vous les préparez à subir le 

dommage du Malin. On définirait cela le fait d’ennemies, plutôt que de 

mères! Courons donc tous à l'église, jeunes et vicillards, hommes et fem- 

mes, gens de toute espèce et de toute taille. Rendons ainsi non troublée la 

garde des anges autour de nous, surtout en participant aux saints mystères, 

par la puissance desquels nous serons oints et nous scrons fortifiés. Alors 

près de nous demeureront les anges non seulement à cause ' de notre propre < fol. 107 
garde, mais aussi par honueur pour leur Maitre; et ils seront fermes et per- " BE 
sévérants pour nos âmes et nos corps qui seront comme des habitations 

١ angéliques dans lesquelles demeure le Roi. Que personne ne me dise : Je 
crains la communion des mystères et je m'en écarte. Saint Paul en effet 
m'arréte lorsqu'il dit' : < Celui qui mange et boit d'une manière indigne, 
mange et boit la condamnation pour lui-même. » C'est pour cette raison que, 
une fois ou deux par an, je m approche de la table redoutable avec circons- 

5 pection. Et c'est cela, dis-moi, que tu regardes comme un empéchement, 
parce que l'Apôtre te dit : Tu te purifieras chaque jour et tu jouiras de cette 
nourriture immortelle dont tu ne dois manger ni boire d'une maniére indigne. 


ESI Cor, χι, 29. 
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1. Sall (sic.) 


Si l'on te rappelait lorsque tu dois te rendre auprès d'un roi, que tu dois 
faire ton entrée d'une manière convenable, avec une tenue et une démarche 
modestes, nous ne dirions pas qu'on t'a écarté ainsi de la demeure des rois, 
mais qu'on t'a plutôt encouragé à y entrer et à y jouir de l'honneur en te 
présentant d'une maniére convenable. Et encore, lorsque tu t'approches une 
fois par an, tu ne te purifies pas à l'avance pour toute l'année d'une maniére 
digne pàr ce jour, dans lequel tu veux t'approcher. S'il n'en est pas ainsi, ta 
subtilité a-t-elle quelque raison d’être? C'est tout le contraire. Lorsque tu as 
entassé l'impureté de plusieurs mois et un grand amas de péchés, c'est plutôt 
d'une manière trés indigne que tu t'approches. Celui qui s'approche conti- 
nuellement, sait qu'il est tout préparé pour se présenter devant le Roi, le 
saluer ct le recevoir à l'intérieur; de toutes ses forces οἱ de tout son pouvoir, 
il évite de nombreux péchés. Mais toi, après avoir fixé une fois pour t'abste- 
nir ensuite, tu envisages un long délai et, avec assurance et sans crainte, 
tu fais tout ce qui te plait jusqu'à ce que vienne ce jour dans lequel il n'y 
aurait pas méme une entrée pour le Roi qui trouverait fermée ton habi- 
tation. 

Nous devons done nous purifier le plus possible et nous approcher cons- 





Y fol. 107 
v? 


* fol. 107 
y? a. 
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tarament du Pur. Le soleil est * visible aux yeux sains, mais ce n'est pas une 
raison pour que ceux qui ont une vue faible dédaignent de se soigner pour 
être privés complètement de l'éclat des rayons. Ne sais-tu pas que ce 
sacrifice spirituel et non. sanglant se retrouve dans le service légal qui était 
accompli autrefois au moyen du sang, lorsque, chaque jour matin et soir, 
il était offert en expiation? Par là on doit savoir qu'il n'y a qu'un seul et 
méme sacrifice qui, suivant la Loi, était offert le matin et au commencement 
de la connaissance de Dieu, et qui, suivant l'Évangile, était immolé pour la 
fin des jours du monde et le soir, d'une manière spirituelle et plus complète. 


یویم — 
© 


-... .. 


- Ce sacrifice était appelé aussi sacrifice perpétuel, parce qu'il était offert per- 


pétuellement et sans interruption. 51 donc tous te ressemblaient, à toi qui ne 
te présentes qu'une seule fois dans l'année, le sacrifice demeurerait un sa- 
спісе non sacrifiable, la perpétuité de limmolation serait interrompue, 
l'expiation cesserait, l'autel serait sans service. Quel serait celui qui pren- 
drait le péché du monde qui a besoin en tout temps de purification? Tu vois 
en combien d'insanités nous tomberions, si nous obéissions à nos décisions 
intimes, et non pas à la Loi. 


En nous occupant de faire de bonnes œuvres par tous les moyens, parti- 
PATR. OR. — T, IV. 5 
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cipons done au sacrifice vivifiant. Car il n'est pas possible que quelqu'un 
croie et n'y participe pas, s'il veut vivre de la vraie vie, comme il ne peut 
vivre sans respirer d'air. C'est pour,cela aussi que nous, qui avons cru dans 
le Christ, nous vivons, nous nous agitons et nous existons par lui'. A lui la 
gloire éternelle. Amen! 


IIOMÉLIE LV 


Λόγος συντχχτιχκὀς OU PAROLES D ADIEU, LORSQU IL SE PREPARAIT A PARTIR POUR 
VISITER LES SAINTES EGLISES DES CAMPAGNES ET DES VILLES ET LES SAINTS 
MONASTÈRES. 


Soucieux de suivre la loi qui nous vient des Pères, nous partirons demain 
pour visiter les églises saintes des campagnes et des villes et les monastères 
sacerdotaux des ascètes qui se consacrent à la vie monastique. Dieu dirigera 
notre marche suivant sa parole que David a rapportée dans les Psaumes *. 


Cf. Rom., vi, 8; NIV, SN D,‏ یا 


* fol. 107 
v? b. 


* fol, 0 
vo b. 
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Car la loi veut ° que celui qui, à quelque époque que ce soit, occupe ce siège 
apostolique, visite, en quittant la ville, le troupeau du diocèse. J’estime que 
cette loi est convenable. Comment en effet ne serait-elle pas convenable, elle 
qui est ancienne et en méme temps honorée, qui s'appuie non seulement sur 
les décisions des Péres mais aussi sur les paroles du Livre inspiré par Dieu? 
Il est écrit que le prophète Samuel menait à Ramatha la vie ascétique, y avait 
sa demeure habituelle, faisait le service de l'autel et y exercait le ministère 
sacerdotal. Lorsqu'il faisait des sacrifices pour le peuple, il circulait et se ren- 
dait dans les lieux célèbres et saints, visitant et jugeant Israël. Le Livre sa- 
cerdotal a ces paroles' : « Samuel jugea Israél tous les jours de sa vie. Et il 
voyageait constamment chaque année, il circulait ۵ Béthel, à Galgala et à 
Mispa, et il jugeait Israël dans tous ces lieux saints. Son retour avait lieu à 
hamatha; là était sa demeure, et il jugeait là Israël, et il construisit là un 
autel au Seigneur. » 

Cette coutume de visiter et de circuler qui sied à ceux auxquels a été con- 
fiée la direction du peuple, ne manquait pas non plus aux Apotres. ll est écrit 
dans les Actes des Apótres? : < Après quelques jours, Paul dit à 6 


l. I Sam., vir, 15-17 (Septante, I Rois, vir, 15-17). — 2. Actes des Apótres, xv, 36. 
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1. loo )متا‎ (sic.) 


Retournons-nous-en et visitons les Frères dans toute ville où nous avons an- 
noncé la parole du.Seigneur, (pour voir) comment ils se trouvent. » On a déjà 
inontré que ce voyage est légal et nécessaire, et non pas superllu et oiseux. 
Mais vous, dans quel état pensez-vous que je me trouverai lorsque je cesserai 
pour un peu de temps de me méler avec vous les amis de Dieu? Ou de quelles 
paroles me servirai-je si je prolonge un peu trop mon absence et me prive de 
votre vue sacerdotale? N'est-ce pas de ces paroles que saint Paul éerivait 
aux Thessaloniciens en disant" : < Nous, ó nos Frères, ' qui avons été fait or- 
phelin de vous pour un moment, de vue et non de cœur, nous étions surtout 
sollicité par un vif désir de voir votre visage. » Qui admirerait comme il con- 
vient la puissance de ces paroles? Au milieu d'elles je suis saisi d'étonnement 
lorsque j'y vois mélée cette charité que le Christ a enflammée, lui qui dit? : 
« Je suis venu Jeter le feu sur la terre et je voudrais qu'il brülàt déjà. » C'est 
au sujet de cette charité que la fiancée du Cantique des Cantiques qui sym- 
bolisait à l'avance l'Église, dit? : < Beaucoup d'eau ne pourra éteindre la ` 
charité et les fleuves ne l'emporteront pas. » 


1. I Thessal., 11, 17. — 2. Luc, хи, 49. - - 3. Cant., уші, 7 


* fol. 8 
Yo a. 


* fol. 108 
τὸ a: 
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En premier lieu, cet abandon qui est trés court — jc ne dis pas : ce voyage 
— il l'appelle un orphelinage qui a eu lieu pour un moment. Car 1 n'a pas 
dit : Lorsque nous nous fümes séparé, ou lorsque nous nous fûmes éloigné 
de vous, mais: Lorsque nous avons été fait orphelin de vous, montrant par 
là que la charité était comme l'amour filial et paternel, ct qu'elle possède la 
puissance de la nature; bien plus, que chez beaucoup elle est encore plus at- 
tachante que celle-ci. Mais ici encore il revient à l'ordre naturel; prenant en 
effet la figure d'un père, saint Paul s'appelait un orphelin et donnait à enten- 
dre qu'il possédait en lui les deux amours en même temps : l'amour paternel 
et l'amour filial, aimant comme un père qui souffrait dans son amour, et 
comme un enfant qui ne peut supporter l'orphelinage. Un père en effet pourrait 
peut-être supporter la séparation des enfants, mais un fils n'a ni la philoso- 
phie ni la force d’agir ainsi; aussitôt il se laisse aller aux larmes et aux san- 
glots. П ne dit pas seulement : Lorsque nous avons été fait orphelin; mais : 
Lorsque nous avons été fait beaucoup orphelin de vous. Alors qu'il avait 
été enlevé et arraché 4 eux et que, comme par la nécessité, il avait été en- 
trainé violemment, il montrait cela par une addition et une extension de la 
locution dont il se servait : Nous avons été fait beaucoup orphelin de vous. 

En second lieu, il a ajouté qu'il а été séparé de vue seulement et non de 
20 cœur, indiquant qu'il circulait encore parmi eux en pensée, et se consolait 
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ainsi. П brülait et était enflammé par la perte de leur vue corporelle, ° e'est 
pourquoi il disait : Nous étions surtout sollieité par un vif désir de voir votre 
visage. Dans lequel de ces mots dois-je elasser le sens? Dans « surtout »? 
Dans < Nous étions sollieité >? Dans « par un vif désir >? Tous ces mots 
me montrent que l'ami était enflammé eomme quelqu'un qui serait anxieux, 
empressé et avide de voir sans mesure et sans restrietion eelui qu'il aime. 
Tel était Paul qui possédait en lui le Christ et qui, comme d'une 6 
d'amour divin, répandait des flots de paroles et de sens divins et enflammés. 
Lorsque, moi le petit, je vois l'image de sa grande vertu et l'abondanee de 
votre beauté spirituelle, je suis frappé dans mon àme à cause de vous, alors 
que je suis un ami honteux et inutile ct que je suis entrainé loin de vous de 
foree et non volontairement. Mais, eomme nous avons été raehetés pour un 
prix, et pour un prix trés grand, par le sang du Christ ', il faut absolument 
que nous suivions les commandements du Maitre et que nous emplissions la 
vole 18666 devant nous. 

Je veux vous adresser une courte exhortation en me servant de nouveau 
des paroles que saint Paul éerivit aux Philippiens ? : < Done, mes amis, eomme 


1. Cf. I Cor., vi, 20. — 2. Philipp., 11, 12. 


* fol. 8 
pe h, 


* fol. 108 
ro b, 


۴ fol. 108 
v9 а. 


* fol. 108 
να 
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vous avez obéi en tout temps, non seulement en ma présence, mais mainte- 
nant beaucoup plus en mon absence, travaillez ۵ votre salut avec crainte et 
effroi. » Souvenez-vous de moi pour les offices des psaumes aux séances noc- 
turnes, pour les priéres du soir, ۵ cause de cette colére qui était descendue sur 
nous, pour ces supplications accomplies à cet égard, que nous crimes devoir 
faire pendant tout ce mois, deux fois par semaine. Il nous a fallu pendant tout 
ce temps-là supporter cette fatigue, jusqu'à ce que nous eussions appris que 
nos frères, qui étaient travaillés par ce mal, étaient délivrés de ce terrible 
fléau. J'avais craint de vous causer de l'angoisse et des charges, et de vous 
imposer un fardeau sans que vous satisfassiez au commandement, vous qui 
aviez montré votre volonté en appelant de la joie les théâtres et les divertisse- 
ments inutiles. 

* Allez à l'église d'une manière constante et suivie. Là, étendant vos mains, 
suppliez Dieu de vous diriger vers toute bonne ceuvre et de vous aider. Ne 
dormez pas de peur que, pendant que vous ne seriez pas sur vos gardes, les 
démons, à l'nstar de certains barbares, ne s'élancent sur vous. Qu'ils ne 
voient pas que vous n'étes pas fortifiés et que vous étes privés du secours de 
Dieu. Ils ont une vue perspicace, vigilante, attentive, meurtriére, « car ils ne 
s endormiront pas sans faire du mal; le sommeil est écarté de leurs yeux et 115 
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ne dorment pas », dit ce Livre sacerdotal'. De tous côtés fortifiez-vous donc 
par la foi et la pureté de la chair, en faisant le signe de la croix sur votre 
front et en revétissant la puissance des saints mystères comme une cuirasse 
spirituelle. Par une abondante miséricorde pour les nécessiteux vous vous 
attirerez la miséricorde d’en haut. Et nous aussi, éloignés de vous, nous vous 
aiderons, en sollicitant ces hommes qui ont quitté le monde et qui sont prés 
de Dieu, pour qu ils étendent leurs prières pour vous, des prières pures et 
rapides que ne retardent ni la matérialité ni la distraction et qui volent vers 
le ciel. 

Nous croyons qu'il y a un seul Dieu dans la Trinité : le Père, le Fils et le 
Saint-Esprit. Qu'il soit comme un mur triple et inexpugnable pour la ville, 
terrible et invincible pour Satan et les démons. Faisons monter par-dessus 
tout la louange au sauveur de nos âmes, auquel appartiennent la gloire, 
l'honneur et le pouvoir pour l'éternité ?. Amen! 


1. Prov., 1v, 16. — 2. Cf, Ep. de saint Jude, 25. 


* fol. 108 
v? b. 


* fol. 109 
τος. 
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HOMELIE LVI 


SUR SON ARRIVEE A KINNESRIN ET SA RECEPTION PAR LES FIDÈLES DE LA VILLE. 
LE COMMENCEMENT SEUL DE CETTE HOMÉLIE AVAIT ÉTÉ PRONONCE, LORSQU ELLE 
FUT INTERROMPUE A CAUSE D'UNE QUESTION D AFFAIRE MUNICIPALE ET D UN TU- 


MULTE, ET ELLE FUT REPRISE SUBITEMENT A LA FIN. 


Quand Moise le Grand fut monté à la montagne du Sinai, alors qu'il fut entré 
au milieu du nuage, qu'il fut resté quarante jours * sans prendre de nourriture 
et qu'il fut avec le Législateur, il devint initié aux mystères de la loi. Alors 
il descendit, portant dans ses mains ces bienheureuses tables qui avaient été 

‚ écrites par le doigt de Dieu'. Le doigt de Dieu incorporel, c'est le Saint- 
Esprit. Tout ce que Dieu écrit, est écrit par l'Esprit. C'est pourquoi tout livre 
divin est dit inspiré par Dieu. Lorsque les Pharisiens disaient de notre 
Sauveur le Christ qu'il chassait les démons par Beelzeboub, Matthieu dit 
qu'il leur répondit et leur dit?: « Si je chasse les démons par Esprit de Dieu, 


1. Cf. EX., XXXI, 18; Deut., IX, 10. — 2. Matth., хи, 28. 
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c'est que le royaume de Dieu est proche de vous »; Luc, écrivant la même 
chose, dit que Notre-Seigneur dit aux blasphémateurs ': < Si je chasse les 
démons par le doigt de Dieu, c’est que le royaume de Dieu est proche de 
vous. » Lorsque aussi les magiciens et les sorciers de Pharaon cherchaient, 
comme il est écrit’, à faire les prodiges qui avaient été accomplis par la main 
de Moïse et qu'ils furent vaincus, stupéfaits de la puissance invincible de 
l'Esprit qui opérait ces prodiges : < C'est l’œuvre du doigt de Dieu >, s'éerié- 
rent-ils?. Ce que Moise fit comme serviteur et ministre, e était l'œuvre de la 
grâce qui opérait par ses mains ees miracles. Mais le Christ, l'Esprit lui 
appartenait en propre en tant que Fils, il était dans sa nature et de même 
essence. C'est pourquoi il souffla sur ses disciples en disant‘ : < Recevez le 
Saint-Esprit. » C'est lui qui au commencement forma l'homme de la poussière 
de la terre et souffla sur sa face le souffle de vie. Tout ce qui fut, c'est le Père 
qui le fit par le Verbe et le Fils et par l'Esprit qui y prit part οἱ couvait au- 
dessus des eaux qu'il frappait, et par lui il donnait l'étre à tous. Par lui nous 
aussi nous vivons, nous nous agitons et nous existons?. Il est celui qui main- 
tient l'état de ce qui existe. | 

* Lorsqu'il portait les tables qui avaient été écrites par eet Esprit, Moise, 


1. Luc, XI, 20. — 9, Ex., vri, 18. — 3. /bid., vini, 19. — 4. Jean, xx, 22. — 5. Cf. la fin de ΤΠο- 
1116116 LIV. 


* fol. 109 
y? a. 


* fol. 108 
pgs 
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voyant que le peuple était devenu insensé, injurieux et coupable, qu'il s'était 
fait, au lieu de la gloire de Dieu, une image d'un boeuf maugeant de l'herbe 
— c'est ainsi que le Livre raille d'une belle manière leur faute! — 1] jeta ces 
tables écrites par Dieu et les brisa. Dieu en effet établit la loi pour ceux qui 
sont éveillés et non pour ceux qui sont ivres. Mais, lorsqu'ils se furent ve- 
pentis de leur péché, il écrivit de nouveau dans d'autres tables la méme loi. 
D'abord cependant Moise entendit ces paroles?: « Monte vers moi à la mon- 
tagne et je te dounerai ces tables de pierre, la loi et les commandements que 
j'ai écrits, tu en feras leur loi. > 

Aprés le péché, il ne parla pas ainsi, mais? : « Taille-toi deux tables de 
pierre semblables aux premiéres; monte vers moi à la montagne et j'écrirai 
sur les tables les paroles qui étaient sur les premières tables que tu as bri- 
sées. » Cette parole montre par un symbole que lorsque Dieu eut créé l'homme 
au commencement et qu'ensuite il l'eut recréé de nouveau par le nouveau 
baptême de l'eufant, il écrivit sur les tables de son cœur qui étaient pures, 
qu'il avait créées et renouvelées ensuite, ses propres lois : d'abord la loi ua- 
turelle, et à la fin la loi évaugélique et spirituelle. $1 quelqu'un brise paz le 


1. Voir Ex., XXXII. — 2. Ibid., xxiv, 12. — 3. Ibid., XXXIV, 1. 
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péché ces tables du cœur, il n'est plus digne du même livre écrit par le doigt 
de Dicu, si ce n'est lorsque lui-même se taille pour lui ces tables au moyen 
du repentir, en effacant en lui l'horreur du péché par des œuvres pures. 

Si donc le Roi et Maitre universel n'a pas refusé et repoussé, mais a 
daigné donner de nouveau et une seconde fois sa loi au peuple qui l'avait 
irrité, quelle excuse aurions-nous, nous qui sommes poussière ct cendre, 
comme il est écrit', si, à vous les brcbis aimées du Christ qui respirez le 
zèle divin, nous u’adressions pas le méme discours qui mit fin au trouble de 
quelques-uns? Je dois donc répéter les paroles qui ont été déjà dites. Pour 
vous, c'est le même discours que vous entendrez. Je sais parfaitement bien 
que ce * n'est pas dans des tables non taillécs, mais dans les tables purifiées 
de votre cœur que je le déposerai. 

Beaucoup de raisons m'engagent à ne pas traverser en silence votre ville, 
mais à faire entendre ma voix dans cette assemblée fidéle et aimant Dieu, 
qui est l'Église du Dieu vivant, et à montrer seulement la bonne volonté de 
ma propre pensée, quoique je n'aie à dire rien dc puissant ni qui soit parti- 
culiérement utile. Unc raison beaucoup plus que toute autre m’encourage, 


Toten XVII, 27. 
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m enflamme et m éveille. Mais la pensée se refuserait à avaneer et à 7 
sans l'organe de la langue, si e'était possible. La langue préeède la pensée. 
Quelle est done eette raison? C'est que eette église non seulement eonfesse 
sans fausseté la foi orthodoxe, mais aeeepte aussi le danger de souffrir pour 
elle s1 l'oeeasion se présente, et que, eomme une vraie fille, elle sauve l'image 
maternelle de l’Église apostolique qui a été construite à Antioehe. Comment 
done ne la saluerais-je pas de toute ma voix et ne l'embrasserais-]e pas pater- 
nellement? Elle est ehére aussi aux peres qui perfeetionnent dans la vertu et 
aiment ardemment eeux de leurs fils qui eonservent partieuliérement l'image 
de eeux qui les ont engendrés, qui leur ressemblent par la forme et la beauté 
de leur physionomie et qui possédent le earactére de leurs péres. Quel est 
done le earactére de l'Église apostolique établie à Antioehe? Elle erie à 
Emmanuel avée saint Pierre! : < Tu es le Christ, le fils du Dieu vivant >; elle 
eonfesse un seul et méme Christ et fils du Dieu vivant, le même Dieu et le 
méme homme véritable, et non pas un et un autre, eomme les Chaleédoniens 
l'ont divisé d'une maniére perverse en une double nature aprés l'union inex- 
primable. Saint Pierre en effet n'a pas dit : Tu es le Clirist dans lequel se 


1. Matth., xvi, ἴθ, 
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trouve le Fils du Dieu vivant, de sorte que l'on comprenne un autre dans un 
autre, comme le veulent ceux qui le divisent. Mais il a confessé : Tu es le 
Christ et le Fils du Dicu vivant, * en se servant du mot « tu es » dans son 
sens général et ordinaire. Quant au nom du Christ, c'est celui qui convient à 
l'abnégation faite pour nous ct il est humain. Il fut appelé Christ lorsqu'il fut 
devenu homme sans avoir éprouvé de changement, sans avoir éloigné de lui 
sa nature divine et sans qu'il cût besoin de le faire. 

Il a été oint pour nous par l'huile mystique (?) comme le principe de notre 
race et le second Adam, et pour nous envoyer l'adoption de fils et la grace qui 
s'opère par l'Esprit. Ces choses avaient été prédites par le prophète Isaie qui 
dit pour leur temps ' : < L'Esprit du Seigneur est sur moi, à cause duquel il 
m'a oint. » Il montre évidemment par ces paroles que le Christ a pris sur lui 
pour nous l'humilité et l'abaissement de l'abnégation, et le nom et l'œuvre. 
I] dit en effet « l'Esprit >, lequel cst en moi par nature, parce qu'il est de 
méme essence et divinité. П est venu sur moi, comme s'il était venu de l'exté- 
rieur ct s'était posé par les flots du Jourdain comme une colombe, non pas 
comme s'il n'était pas en moi, mais parce que « il m'a oint >. Pourquoi donc 


l. Isaic, LXI, 1. 


> fol. 109 
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* fol. 109 
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a-t-il voulu et accepté d'être oint? Si ce n'est pour nous qui étions privés de 
l'Esprit, à eause de ce décret ancien de Dieu qui avait dit' : < Mon Esprit 
n'habitera pas dans ces hommes parce qu ils sont chair. > 

L'appellation de « fils du Dieu vivant » convient à Dieu, et au Verbe 
convient celle de « qui a été engendré avant les mondes divinement du 
Реге >. Car s'il avait dit : Tu es le fils de Dieu, on comprendrait peut- 
étre cette appellation d'une maniére générale et non comme propre à lui et 
lui appartenant particulièrement. Elle est dite en effet d'Israël comme repré- 
sentant la personne de Dieu: < Mon fils premier-né, Israël”. > Mais il ajouta 
« vivant » pour montrer qu'elle est propre et spéciale, et non pas par- 
tagée. Lorsque saint Pierre l'eut considéré en pleine clarté, qu'il fut illuminé 
dans la vue de son esprit par la beauté si splendide de la divinité et qu'il 
eut reçu une vision non pas de la chair et du sang, mais une vision d'en 
haut’, il trouva qu'il était la vie de la Vie, du Père, et la vraie lumière de 





la vraie Lumiète. Emerveillé et plein de l'Esprit, il s'éócria* : < Tu es le 

Christ, * le fils du Dieu vivant », qui s'est fait humble pour moi et qui est + tol. 109 
élevé à cause de la sublimité de la nature d'en haut; qui est un de deux" 

| sans confusion, à savoir de la divinité et de l'humanité, dans une seule per- 


sonne et une seule hypostase; tel il est et il est connu. Une doit étre 


NN, 22. — 3. Cf, ΑΙ, XVI, 17. — 4. Matth., xvi, 16; voir ci-dessus, p. 77. 
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eonfessée la nature du Verbe et de celui qui s'est incarné dans une chair 
de même essenee que la nôtre, qui possède une âme douée de raison. 

Cette belle confession orthodoxe qui se trouve naturellement dans la 
personne de la mère des églises orientales, je vois qu'elle brille aussi dans 
la physionomie de cette église comme dans une véritable fille. Et lorsque 
j examine avec soin, je la trouve telle que dit l'Apótre' : « Il ny a en elle 
ni souillure, ni ride, ni quoi que ce soit de semblable; mais elle est sainte et 
sans tache . » Elle n'est pas d'une beauté empruntée au fard dont on s'en- 
duit la figure comme font les prostituées, c'est-à-dire de l'imagination 
instable, athée et réveuse d'Eutychés. Elle n'altére pas non plus sa beauté 
(εὐπρέπεια) maternelle par l'obscurité du culte de l'homme nestorien, encore 
moins par la turpitude et l'horreur judaique, je veux dire par la dualité 
des natures. C'est pourquoi elle est aceourue avec joie vers moi comme vers 
un père; elle est venue à ma rencontre, se portant en foule hors des portes 
de la ville, ayant confiance que je n'avais rien changé à la beauté familiale. 
Aussi, montrant par ses œuvres une vertu digne de la foi, alors que je ne 
suis pas un prophéte, mais un pécheur et un homme faible, m'a-t-elle 
aecueilli comme un prophète, s'attendant à recevoir le salaire du prophète, 


Te Γρ v, 27. 
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à cause de Celui qui a promis sans mensonge et a dit' : « Celui qui accueille 
un prophète au nom de prophète recevra le salaire du prophète. » Comme 
ceux qui autrefois saluaient Samuel en l'accueillant, elle aussi s'est écriée : 
Paix est ta venue, 6 voyant! C'est pourquoi nous aussi, en lui payant des 
paroles évangéliques selon le commandement de notre Sauveur, nous 
disons : Paix à cette demeure! Et comme elle est la demeure de celui qui 
en est digne, que notre paix vienne sur elle particulièrement, et qu'elle reste 
stable, sans changer. Elle s'est manifestée en vérité * parce qu'elle m'a reçu, 
moi qui ne suis rien, comme un ange de Dieu, bien plus comme le Christ 
méme lorsqu'il était assis sur un ânon, et elle n'a pas méprisé ni repoussé, 
comme dit saint Paul en écrivant aux Galates?. 

Le Christ aussi qui se tient à la porte, elle le nourrit alors qu'il est 
dans le besoin; elle le fait entrer sous le toit alors qu'il est étranger; lors- 
qu'il est nu, elle l'habille; lorsqu'il est opprimé par la maladie ou dans une 
prison, elle le visite. C'est pourquoi nous disons encore : Que notre paix 
vienne sur elle par la grace de Celui qui a dit? : « Je vous donne ma paix, 
je vous laisse ma paix. » En l'entourant de cette paix comme d'un mur 


ΙΙ. x1. — 2. Gal, Iv, 14. — 3. Jean, xr, 27. 
PATR. OR. — Т. IV. 
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puissant, qu'il la garde de tout dommage; qu'il la sauve de la haine du 
Calomniateur; et qu'il montre qu'elle a été appelée par les faits mémes ` 
Chaleis, c'est-à-dire d'airain; que cette appellation n'est pas mensongére 
parce qu'elle brille et resplendit. Qu'elle soit fortifiée et puissante par la 
pureté de la foi orthodoxe. Qu'elle rejette et repousse la rouille de la per- 
versité hérétique. Lorsque je lui dirai ce que Dieu a dit autrefois au prophéte 
Jérémie’ : < Volei que je t'ai établie aujourd'hui comme une ville forte et 
comme un mur puissant d'airain », que tout le peuple réponde : Amen, amen! 
Et qu'en éehange ce peuple me donne à son tour, comme viatique, ses priéres 
sacerdotales. Qu'il fasse monter la gloire au dispensateur de tous les biens, 
auquel appartiennent la gloire et le pouvoir pour toujours?. Amen! 


1. Jérémie, т, 18. — 2. Cf. Ep. de S. Jude, 25, et la fin de l'homélie LV. 
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HOMÉLIE LVII 


AU SUJET DE CE QU'IL FUT RETENU PAR LES FIDELES DE KINNESRIN POUR LA COM- 
MÉMORATION DU SAINT MARTYR SERGIUS; ET AU SUJET DE CE MARTYR ET DE 
BACCHUS QUI EN MEME TEMPS QUE LUI TRIOMPHA DANS LE COMBAT. 


Ceux qui font aux étrangers un accueil affectueux et amical, réunissant 
tout ce qu'il y a de plus beau et de meilleur en aliments et en mets, prennent 
occasion d'un repas et d'un festin pour recevoir ceux qui sont venus chez 
eux. Ainsi agit Abraham lorsqu'il accueillit les trois anges, ou plutôt ` Dieu * ко 
lui-même qui apparut sous la forme d’anges et sous l'apparence d'hommes, | 
et qui en figure et en symbole faisait connaître une seule essence et divinité 
en trois personnes. C'est ce que montre le Livre sacerdotal en disant' 
« Dieu lui apparut prés du chéne de Mamré », et il ajoute ensuite? : « Ayant 
levé les yeux, il vit et voici que trois hommes se tenaient devant lui. » Il 
courut vers eux trois en parlant aux trois comme à un seul : « Les voyant, 
dit le Livre, il courut à leur rencontre en sortant par la porte de sa tente; 


1. Gen., XVIII, 1. — 2. Ibid., хуш, 2. 
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il s'inelina à terre et dit : Seigneur, si certes j'ai trouvé grâce devant toi, 
ne passe pas devant ton serviteur. » Aussitôt, après avoir changé la forme 
du diseours, il adressait de nouveau la parole aux trois en disant : « Qu'on 
prenne de l’eau et qu'on lave vos pieds. » En allant à la rencontre, il adressait 
évidemment ees paroles à Dieu, le Seigneur de tous, et il recevait de Dieu 
les réponses. Mais ee qui m'a engagé à prendre la parole, e'est que eet ami 
des étrangers ordonnait avee empressement à Sara de préparer le pain, 
tandis que lui-même, comme e'était son souci, se hatait vers le bétail sans 
donner d'ordres à un autre, alors qu'il avait trois eent dix-huit eselaves nés 
à la maison! et d'autres achetés pour de l'argent. Ayant choisi un veau 
tendre et excellent, il le remit à un serviteur et lui ordonna de le préparer 
vivement pour le repas. 

Vous aussi, vous avez agi comme Abraham, en accueillant la venue de 
ma vile personne et en réunissant de toute part des mets spirituels qui puis- 
sent nourrir ûme d'une manière intelligente. Vous avez préparé la table 
abondante par des serviees de psaumes, par des priéres, par une assiduité 
constante à l'église, par une communion à la table mystique. Enfin, nous 


1. Cf. Genése, xiv, 14, 


* fol. 110 
voa. 


* fol. 110 
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retenant, vous n avez nullement permis que nous retournions à notre demeure 
avant de prendre part à ce festin joyeux, de nous réjouir avec vous et de 
célébrer en même temps que vous la commémoration des combats de Sergius 
“le martyr. Comment donc répondrai-je à cette invitation au festin si solennel 
et à la fête de ce saint si admirable? Est-ce en restant silencieux, sans que 
] apporte à ceux qui m'ont invité quelques paroles qui complètent la fête 
et y ajoutent de l'éclat et de la solennité, afin de ne pas ressembler aux 
convives gourmands, bien plus à ces parasites ignobles qui s'attachent aux 
tables et n'ont d'autre préoccupation que de remplir leur ventre au delà de la 
satiété? Jamais ceux-là n'élévent leur regard vers les cieux ni ne louent Celui 
qui a donné pour le maintien de notre existence ces aliments utiles et conve- 
nables avec une si grande variété et diversité. Peut-étre aussi, si Je voulais 
me taire, cette splendeur des combats du martyr ne me le permettrait pas. 
Celui qui est rappelé de nouveau par le souvenir à l'époque de son mar- 
tyre, il me semble le voir se tenir devant le tyran Maximien avec Bacchus qui 
avait le méme service et l'égala dans le combat. Le tyran érige en loi tout des- 
sein contre la religion (εὐσέθεια), quoique la loi doive être établie légalement (?). 
J'ai dit : « avee Daeehus », parce que nous ne devons pas dans le discours sé- 
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parer l'un de l'autre ceux que la couronne du martyre a réunis ensemble. Ils 
étaient semblables par la taille, par la physionomie, par la grandeur. 1 
élaient jeunes de corps, encore plus jeunes d'esprit. Ils servaient et étaient 
comptés au rang des guerriers qui entouraient le roi. Ils occupaient la pre- 
mitre place et avaient le grade de commandant, Sergius en tête et Bacchus 
en second; tous deux étaient d'accord dans un même esprit de ριόϊό (εὐσέθεια). 
Ils étaient dits chrétiens, et ils l'étaient. Ils soutinrent le même combat pour 
la vérité. 

Certains individus écrivirent contre eux au roi en les accusant et en les in- 
culpant, comme de fautes affreuses, de ne faire ni sacrifices ni libations aux 
démous. Ils euflammérent la colère de celui-ci qui y était enclin, en disant 
d'eux : C'est grace à son amitié qu'ils en sont venus à une pareille licence. Au 
commencement le roi n'en croyait rien; ensuite ' il les conduisit an temple de 
Zeus, le dieu impur οἱ au nom mensonger. Il mangea avec ses ministres des 
sacrifices souillés ct il essaya d’exciter aussi ces vaillants à cette nonrriture 
souillée. Il les entendait dire qu'on ne doit pas sacrifier à des idoles inani- 
mées et aux images des démons méchants « qui out une bouche et ne parle- 


* fol. ἩῸ 
νο b. 


^ fol. 110 
у? b. 
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ront pas, qui n'entendront pas de leurs oreilles », et autres choses semblables 
par lesquelles le Prophète des Psaumes' se moqua de leur insensibilité et de 
leur immobilité. Enflammé et bouillonnant d'un mouvement de colère et d'or- 
gueil, il ordonna de couper leur ceinture et d'enlever de leur ecou l'ornement 
d'or qu'il est d'usage d’attacher aux guerriers qui approchent les rois. Ils de- 
vaient étre eonduits dans le marehé habillés de tuniques de femmes. Mais à cet 
égard ils savaient s'opposer à lui en disant par leurs aetes mémes, ees eon- 
fesseurs invineibles de toute part, qui avaient appris à ruser avee le fourbe, 
eomme dit David’, et à faire tourner au mieux les stratagémes du Calomnia- 
teur et de ses instruments : « O toi qui luttes avee Dieu, penses-tu par une 
forme féminine énerver nos vaillantes Ames? Tu peux faire revêtir de force 
aux corps un vêtement de femme, mais tu n'habilleras pas de làeheté notre 
esprit sain et ferme. Nous te montrerons par les faits que nous tenons pour 
véridique le préeepte et le eommandement que Dieu a prononeé par l'intermé- 
diaire de Moise? : « Qu'un homme ne revétisse pas un vétement de femme. » 
Si en effet le sexe féminin n'est pas un empéehement pour la plupart des 
femmes de sortir avee un esprit male vers les eombats pour la religion (εὐσέθεια) 
et de eeindre la eouronne de la vietoire remportée sur le Calomniateur, 


1. Ps. cxxxiv, 16-17. — 2. Cf. Ps. хуп, 27, Septante. — 3. Deut. XXII, 5. 
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comment cette tunique nous changerait-elle, ὁ être ridicule? Νο vois-tu pas 
qu'elle se détache de notre corps qui s'avance vigoureusement et qu'elle ne 
veut pas y adhérer? Et lui, il la repousse complètement comme ne lui étant 
pas familière. Mais nous sommes tout à fait loin d'en être endommagés, nous 
qui nous élevons vers une pensée sublime, et qui tout à coup en un instant 
“imitons très bien notre Scigneur et Sauveur Jésus-Christ. De méme que, 
lorsqu'il fut couronné d’épines par les Juifs athées qui se moquaicnt de lui, 
celui-ci annonça au préalable, comme par un symbole, le mystère profond et 
caché, par lequel il prit sur sa tête, à l'instar d'un agneau, le péché du monde, 
et effaca complètement ce péché qui avait fait pousser pour nous des épines 
ct des ronces, ainsi nous aussi, par un patient courage dans le combat du 
martyre, nous émousserons ct nous mépriserons la mollesse ct la peur dans ces 
tuniques de femmes. Car le Christ exercera maintenant encore la puissance 
de Dieu le Père par de semblables phénomènes particuliers. » 

Pendant que ces athlètes méditaient et disaient ces paroles et d'autres du 
même genre, ct qu'ils étaient conduits au milieu de la ville, le tyran les appe- 
lant subitement prés de lui, se mit à les ramener de leur erreur, comme s ils 
s'étaient trompés, à rire et à se moquer du grand mystère de la religion. Il 
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dit : « Quel besoin avez-vous, 6 insensés, d’adorer ce fils du charpentier qui 
naquit d'une vierge souillée par la fornication avant le festin légal (nuptial) ? 
Lui que les Juifs, parce qu'il transgressait la loi et excitait des troubles dans 
leur peuple, condamnérent au supplice de la eroix. » 

À ces mots, les saints, aiguisant par les prières leur langue qui parlait 
d'une manière divine, dirent: < Ce n'est pas comme vos dieux ridicules qui 
étaient des hommes misérables et débauchés, sortis d’unions illégales οἱ de 


l'adultére, que naquit le Christ. Mais, parce qu'il est Dieu, il est véritablement 


le fils du charpentier; 1l est de Dicu le Père par son Verbe et sa Sagesse, il 
est la vie en personne, et il a été engendré de lui avant les mondes sans corps 
et sans passibilité. Il nous a fabriqués‘ pour le ciel et, la terre. Toute créa- 
ture supérieure du ciel sous forme d'anges, alors qu'elle n'existait pas, il lui a 
donné l'être. П a voulu devenir homme sans changer (de nature) et volontaire- 
ment à cause de nous qui étions perdus (par le péché). Il a été engendré par le 
Saint-Esprit sans passibilité et sans peccabilité d'une mére vierge. En subis- 
sant * dans la chair et volontairement la mort sur la croix, il a fait connaitre 
qu'il avait subi cette mort non pour lui mais pour nous-mémes, alors qu'il est 


1. П semble y avoir ici un jeu de mots entre тёхтоу < charpentier » et τεκταίνω < fabriquer, créer », 
que le traducteur syriaque a cherché à rendre. 
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ressuscité d'entre les morts le troisième jour. Il a délié les liens de l'enfer, et 
la preuve résulte de ce fait que beaucoup de corps de saints qui étaient enter- 
rés se levèrent et s'empressérent de se rendre à la ville sainte. > 

A ces paroles, le tyran demeura comme muet et sans voix, et par cette 
théologie il fut en quelque sorte pris de vertige et frappé de paralysie. H 
ne savait que faire, mais il était vaincu par leur courage. Il ordonna que 
ceux-ci fussent conduits vers une contrée de la Mésopotamie que les habi- 
tants de l'endroit appellent Euphratésie, et qu'ils fussent livrés à Antiochus 
qui était le chef des troupes servant dans ee pays et qui avait été appelé par 
elles à prendre le commandement. Ce roi impie pensait que eet ordre tour- 
ncrait à leur honte et à leur mépris. Antiochus, se conformant à l'ordre reçu 
autant que possible et comme 1l le fallait, les interrogeait et examinait leur 
conduite au moyen de questions ct d'épreuves. Lorsqu'il vit qu'ils étaient 
inflexibles, il donna l'ordre de mettre aussitôt en prison le divin Sergius. 
Quant au bienlieureux Bacchus, il ordonna de le frapper sur le ventre avec 
des nerfs de boeuf et de lui appliquer ensuite les mémes coups sur le dos. 
Aprés avoir supporté ces coups nombreux, et pour ainsi dire innombrables, 
sans faiblir dans son esprit et sans que sa langue laissát échapper une parole 
faible et lache, le martyr confia son àme couronnée au Christ, l'auteur du 
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combat, tandis que son corps était jeté dans le désert. Ce corps fut gardé 
miraculeusement par les bètes féroces sans subir de dommage jusqu'à ce que 
quelques-uns de ceux qui ont l'habitude de pratiquer la miséricorde divine et 
quelques Fréres chastes l'eussent cnveloppé dans un linceul et l'eussent livré 
à la tombe. | 

Mais Sergius fut amené à des luttes plus sublimes, lorsque Bacchus lui 
apparut pendant la nuit, l'appelant aux demeures des bienheureux ct lui 
inspirant un courage inexprimable et de la joie. Ce juge dur et trés * cruel * | 2 
imagina pour lui un genre de supplice amer et difficile à supporter. Il fit pré- 
parer des souliers cloués avec des clous pointus dans lesquels il ordonna 
de mettre ses pieds ct dc le faire courir devant son char, pendant qu'il le 
chassait d'un fort vers un autre fort voisin qui était éloigné de neuf milles. 
Sergius faisait cela avec allégresse en disant suivant les instructions de l’A- 
pótre : « Je chausserai et je licrai mes pieds dans la préparation de l'Évan- 
gile de paix'. C'est beaucoup pour moi de ressembler aux pieds du Christ 
notre Sauveur qui furent transpercés à cause de moi. Je gémis encore à cause 
du manque de ressemblance des clous, parce que mes mains aussi n'ont pas 
été clouées comme le furent les sicnnes. » Aprés s'étre fortifié par ces paroles 


1. Cf. Éphés., v1, 15. 
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de piété sur lesquelles il s'appuyait avee confiance et fortement comme sur 
un baton, ce martyr s'avança et accomplit sa eourse dans la voie qui lui avait 
été traeće de eette manière. Dans la nuit, la plante de ses pieds qui avait 
été 16866 à ee point par les piqûres des elous, nombreuses et d'autant plus 
douloureuses qu'elles étaient étroites et aiguës, fut guérie par la grâce de 
Dieu. 

Cependant ce chef qui avait moins de pitié et de compassion qu'une bête 
féroce, alors qu'il aurait dû être converti par ee miraele, augmenta sa sottise. 
ll ordonna que le voyageur vertueux et diligent courüt avee les mêmes 
chaussures, de la méme manière, la méme étendue de ehemin. Celui-là avait 
parlé. Celui-e1 n'hésita nullement; il s'empressa d’obéir en disant : < Je 
eourrai maintenant encore eomme devant l'autel du Christ. Non pas < l'illé- 
galité' », suivant la parole du Psalmiste, mais la justice de mon talon m'en- 
tourera. J'aurais été làche, si j'avais pensé que je marchais sur la terre et 
non pas dans la voie qui eonduit au eiel. » 

Aprés avoir terminé sa eourse, comme saint Paul, et gardé sa foi, il eut 
la téte tranchée. Telle fut la fin de ses combats. Dans un endroit appelé dans 


PAPS. хуш, 6, 67 
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la langue du pays Reçäpha il déposa la poussière vénérée de son corps qui 
opère des milliers de prodiges et de cures; il sanctifia toute la route qui y 
conduit par le sang qui coula * de ses talons, et il aveugla par les gouttes de cc 
sang l'oeil impudique du serpent qui épie notre talon ct dont la tête est épiée'. 
Nous done, lorsque le démon sème dans nos cœurs des pensées perverscs, 
nous devons épier les commencements à l'instar de la tête. Lui, de son côté, 
il όριο les talons, c'est-à-dire la marche de nos pensées qui lui sont in- 
connues, au moyen des paroles ou des œuvres externes, afin que de cette 
maniére il nous pousse par l'amour du plaisir dans la fosse du péché ct nous 
fasse périr amérement. C'est pourquoi les habitants? du pays, fuyant avec 
énergic et vaillance la servitude du démon, sans être nullement lésés par celui 
qui épie le talon, se rendent vers le monument du martyrium vénéré et 
honoré de Sergius et prennent sur eux le joug de la connaissance de Dicu 
qui se trouve dans le Christ. 


CT 


15 Vous voyez quels sont les mets du festin pour lequel vous m'avez retenu, 
vous d'une amitié si riche. Montrez donc cc festin d'une manière complète. 
Accordez-moi vos prières, en demandant au Christ le Dieu tout-puissant qu'il 


1. Cf. Genèse, т, 15, Seplanle. — 2. H faut sans doute lire aia au lieu de Ьтэ;э. 
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me favorise d'un retour bon et qui lui plaise vers la ville d'Antioche. A lui 
appartiennent la gloire et le pouvoir avec le Père et le Saint-Esprit mainte- 
nant et en tout temps pour l'éternité‘. Amen! 


1. Cf. Ep. de S. Jude, 25. 
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AVERTISSEMENT 


Quels sont les plus anciens monuments écrits du christianisme? de 
quelle époque datent-ils, d'où proviennent-ils et quel est leur caractère ὃ 
quels sont les renseignements historiques qu'ils nous donnent? 

Voilà les questions auxquelles nous nous sommes proposé de ré- 
pondre dans ces pages. C'est maintenant, seulement depuis quelques 
années, qu'il vaut la peine d'entreprendre un travail tel que le nótre; 
car la réponse aurait été tout autre si nous avions eu la même tâche 
avant les grandes découvertes des dernières années. Jusqu'à nos jours 
en effet, les plus anciens monuments écrits du christianisme étaient 
les vieux manuscrits de la Sainte Écriture, volumes de parchemin 
datant, probablement, du тү ou du v* au γι” siècle, dont la date 
précise est discutée, et qui ont été écrits à une époque où la liberté 
et la victoire du christianisme étaient acquises. Mais la littérature 
chrétienne avant l'empereur Constantin, à l'époque des persécutions, 
datant des premiers siécles, n'avait pas laissó la moindre trace 
aucun fragment des exemplaires de la Sainte Écriture ou d'autres 
ouvrages littéraires, aucun fragment d'un acte relatif aux chrétiens, 
aucun original d'une lettre chrétienne n'avait. survécu; toute notice 
écrite du nom de Jésus-Christ avait disparu. 

Ce fait fut causé, en première ligne, par la fragilité du papyrus, 
c'est-à-dire de la feuille sur laquelle on a écrit le plus ordinairement 
dans l'antiquité gréco-romaine : le papyrus servait en effet à la tradi- 
tion et conservation des pensées humaines et de leur forme visible, qui 
sont les mots écrits, comme aujourd'hui le papier, et au moyen age le 
parchemin. Des milliers de livres, des myriades d'actes publics et privés 
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ont également disparu parce que le papyrus a péri. Sa qualité fragile 
souffre en effet de l'humidité beaucoup plus encore que notre papier. 
Cependant, un pays, l'Égypte, nous a conservé, grace à son climat par- 
ticulier, une quantité de papyrus cachés sous le sable du désert et sous 
la terre des ruines, oubliés depuis des siècles ct découverts de nos 
jours. Nous avons vu de cette manière une résurrection littéraire de 
l'antiquité, en de vieux exemplaires tels qu'ils ont été éerits sur 
papyrus, sans l'intermédiaire d'une tradition séculaire qui peut défor- 
mer, mutiler et même remplacer les originaux. 

C'est dans ces papyrus que se trouvent les plus anciens monuments 
écrits du christianisme, et nous réunirons ici tout ee qui est antérieur 
au commencement du ту“ siecle; ee sont les monuments écrits à l'époque 


du paganisme et des persécutions, des u°, Π5-Π15, 111° et 111°-1у° sièeles. 


Divisiox. — Ces anciens monuments écrits se partagent en deux 
grandes classes : les actes et les fragments littéraires où quasi lit- 
téraires. 

Chacune de ces deux elasses est déjà caractérisée par la forme du 
papyrus sur lequel on a écrit. П faut d'abord observer que chaque 
papyrus a deux côtés très différents : l’un a des fibres horizontales = 
(Recto), l'autre verticales (|||) (Verso). 

Les actes sont publies ou privés (ici il s’agit des actes publics de 
la perséeution de 250 et de lettres privées). Les aetes publies de moyenne 
grandeur ont été écrits sur le receto d'un morceau de papyrus découpé 
d'un rouleau, dans le sens des fibres, dans une seule eolonne dont la 
hauteur est quelquefois plus grande que la largeur. Les lettres offrent 
le méme aspect; elles sont parfois éerites sur plusieurs colonnes, ec 
qui fait alors agrandir la largeur du papyrus. 

Les textes des ouvrages littéraires ont été eopiés comme des livres 
de commerce ou bien sont des copies privées. Les /грлеѕ du commerce 
étaient écrits en belle onciale, sur le recto de longs rouleaux de papy- 
rus, cn beaucoup de colonnes d'écriture dont la largeur variait de Τὸ à 
39 lettresà la ligne (ces deux limites ont été parfois dépassées). Le verso 
a été laissé ordinairement en blanc. Si done nous trouvons un fragment 
en éeriture onciale éerit sur le recto et dont le verso est laissé en blane, 


nous pouvons conclure que c'est un fragment d'un rouleau (voyez n° 14}. 
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Les copies privées ont été exécutées d'une tout autre manière; l'écriture 
n'est pas la belle onciale exclusivement, elle est plus ou moins entremélée 
avec la cursive et on se servait souvent du verso d’un papyrus dont 
le recto avait servi pour d'autres textes ou pour des écritures diverses 
(n° 13). Souvent aussi, pour économiser le papyrus, on le pliait et le 
reliait à la manière de nos livres, c'est la forme du codex dont chaque 


feuille porte la méme écriture sur les deux côtés. 


Drs ABRÉVIATIONS. — L'écriture cursive grecque des actes offre 
beaucoup d'exemples d'abréviations indiquées par un ç, tandis que les 
textes littéraires et l'onciale grecque et copte ne connaissent qu'un cer- 
tain nombre de mots qu'on pouvait abréger. On y trouve une double 
méthode : l'une est celle des anciens textes grecs qui coupent les mots 
au commencement sans avoir égard à leur fin, p. ex. τησ pour 11905; πετ 
pour πετρος, cette méthode est la plus ancienne. L'autre, que l'on rencon- 
tre déjà dans les plus anciens textes chrétiens et qui a dominé ensuite 
pendant le moyen âge, unit sous un trait horizontal le commencement et 
la fin ۷٧2 pour TVEY ; Rho pour πατήρ; προς pour πχτρός; ις pour ἵησους: Z pour 
1.65705; IC πχς 6 pour micove ۱1۷١100 ۰ А l'époque où l'a- 
bréviation IHC du nom Jésus fut adoptée par les Chrétiens qui par- 
laient le latin, elle recut la forme latinisée IHS. En ce qui concerne le 
génitif Ingo, l'abréviation du nom grec se trouve dans un papyrus ma- 
eique appartenant à l'auteur (n° 19! ww; si nous latinisons aussi cette 
forme, nous aurons ΤΗΥ, et c'est peut-être celle qu'a connue Constantin; 
car l'original latin du fameux τούτῳ νίκα de l'empereur victorieux 
« par celui-ci, tu es vainqueur », au dire d'Eusóbe qui est le principal 
historien de l'époque constantinienne, semble être une interprétation de 
IHV, c'est-à-dire (mn) Hoc) vince) lu comme abréviation à la manière 
romaine qui adopta la premiére lettre des mots pour représenter le 
mot entier, par ex. HSE, c'est-à-dire Hic) S(itus) Est). 

Quoi qu'il en soit, les monuments offrant l'abréviation IHC doivent 
etre tres anciens. 

Nous donnons entre parentheses ) ), dans notre texte, l'interpréta- 
tion des abréviations, par ex. Ἰησοῦς), ᾿Ι(ησοῦ)ς. 

Les lacunes sont indiquées par | |; le nombre approximatif des 


lettres par des points, par ex. [....] lacune de quatre lettres environ. 
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Mais.... sans parenthéses remplace quatre lettres qui ne sont pas de 
leçon sûre. Le point mis au-dessous d'une lettre indique que sa lecture 
est douteuse. Enfin, 'o' signifie que la lettre o est mise au-dessus de la 
précédente. 

Les fautes des textes sont corrigées par 1. 

Les doubles parenthèses [| || indiquent les lettres errontes du 
manuscrit qui sont à supprimer, |! Ὁ] une abréviation dans la lacune. 

Les parenthèses aiguës < > caractérisent les mots omis dans les 
textes et rétablis par nous. 

Comme conclusion d'une longue étude de ces fragments, qui sont 
les plus anciens monuments du christianisme et les plus précieux de 
tous les écrits qui existent, et qui, par un hasard merveilleux, nous ont 
été conservés pour témoigner de l'existence du christianisme et de la 
littérature chrétienne, ainsi que de la propagation rapide et prodigieuse 
de cette religion, nous pouvons affirmer qu'il serait absurde de dou- 
ter, même un moment seulement, de l'authenticité de ces textes sur 


papyrus. 
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LES PLUS ANCIENS 


MONUMENTS DU CHRISTIANISME 


Entre les pays voisins du bereeau du christianisme, l'Égypte fut un des 
premiers à recevoir l'Évangile ct à favoriser sa diffusion rapide dans tous les 
endroits et dans toutes les classes de la population. Beaucoup de circon- 
stances, et non pas seulement la situation géographique, y eontribuèrent, car 
il y avait entre l'Égypte et la Judée une filiation intime, effet des analogies 
politiques, administratives ct économiques, qui facilita la propagation de la 
Bonne Nouvelle. 

Les deux pays ouverts à l'influence de l'Iellénisme depuis trois siècles 
furent unis quelque temps sous la dynastie des Ptolémées', puis sous la 
domination romaine. En ce qui concerne les institutions administratives et 
l'économie publique, plus la eonnaissanee des détails augmente, et plus sont 
nombreuses les analogies qui s'offrent à l'historien. Je rappelle seulement, 
comme exemple, l'institution du dénombrement général du peuple dont saint 
Luc? parle au commeneement de son évangile; or, la papyrologie qui nous 
a fait connaitre tant de détails de la vie privée et civile de l'Égvpte à cette 
époque-là et qui nous а donné l'occasion d'étudier, d’après plusieurs dou- 
zaines d'actes authentiques sur papyrus? depuis le commeneement de notre 
ère jusqu'au in? siècle, tous les détails du dénombrement général en Egypte, 


1. А. BoucHÉ-LECLERCQ. Histoire des Lagides, Paris, 1903-5. 

ΝΡ. Luc rt, 1-4. 

З. La lillérature sur les Apographai, c'est-à-dire les actes de dénombrement général, est assez 
grande déjà. Je cile le n? 25^ des Oxyrhynchus Papyri de Гап 20 environ. Ies papyrus ue 260, 261 du 
British Museum ef le papyrus de Vienne publié dans les Studien zur Palaeographie und Papyrus- 
kunde, IV, 1905 (Leipzig, Avenarius libraire-éditeur), p. 58-83 (Arsinoitische Verwaltuugsurkunden 1 
J. 72/3), qui sont relatifs au cens de l'an 62. Voir aussi Kenyon, Classical Review, VIT. 1893, 110. 
VIERECK, Philologus, LII, 219 s. WILCKEN, Osfraca, I, 450 s. WEssELY, Die jüngsten Volkszdhlungen 
und die ülleslen Indictionen in Aegyplen dans les Sludien zur Palaeographie and Papyruskunde, П, 
26-35; E pikrisis, p. 9 s. (Académie impériale de Vienne, Séances, vol. CXLII, 9, 1900). Le professeur 
Ramsay dans son livre Was Christ born al Bethlehem a expliqué S. Luc τι, 1-4, à l'aide des nouveaux 
éclaircissements papyrologiques. 
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nous a révélé des analogies assez frappantes dans ce détail d'administration 
entre l'Egypte ct la Judée. 

Alors dans les deux pays se trouvait une race indigène opposée à 
l'Htellénisme ct luttant contre son influence politique et civilisatrice, mais 
s'en rapprochant malgré elle. Le Gree fut, en Egypte comme en Judée, 
la langue de l'intelligence, ct cette identité de la langue usuelle dans les 
classes dirigeantes ct intelligentes favorisa la propagation des nouvelles idées 
entre les deux pays. Il est aussi à considérer que les Juifs sortis de leur 
pays et arrivés en Égypte y étaient chez cux, tant l'élément juif était puis- 
sant dans la population égyptienne‘. On sait que la version 46054 6 
naquit en Egypte, où Philon le juif était rival de Platon?, où les capitales 
avaient leurs quartiers juifs, ct nous devons au hasard de posséder maintenant 
une connaissance détaillée du ghetto de la rue dite Apolloniou Parembolé de 
la capitale du Faioum, c'est-à-dire de la ville d'Arsinoé en l'an 72, grâce aux 
éclaircissements d'un papyrus grec”. On a été étonné de voir parmi les por- 
traits encaustiques de l'époque gréco-romaine qu'on a découverts en Égypte | 
à Roubayyat du Faioum, il y a quinze ans environ, tant de physionomies 
juives et si peu d'indigénes. C'est une marque de la propagation et de 
l'extension juive même dans les provinces du pays *. 

L’Egypte était bien préparée pour la propagation de la Bonne Nouvelle’. 
ll est trés probable que les premiers chrétiens en Égypte furent des Juifs 
lellénisants et que saint Mare le premier cliristianisa l'Égypte. Le chris- 
tianisme était déjà puissant dans ce pays à la mort de saint Mare qui, aprés 
avoir préché l'Évangile en Libye, arriva en Egypte et dans la Thébaide, évan- 
sélisa alors les environs d'Alexandrie et la capitale même; puis, entré dans 
la Pentapole, il y établit des évéchés ct, revenu à Alexaudrie aprés d'autres 
voyages, il y ful martyrisé еп 62 ou 085, 

Il serait trop long de donner même un aperçu de l’histoire de l'église 
chrétienne en Egypte, ii sullira d'en rappeler deux grands chapitres seule- 
ment; l'un est l'histoire des persécutions, l’autre est celui des hérésies. 


1. BovcuÉ-LECLERCQ, op. cil., 1,50. E. Scntinen, Geschichte des jüdischen Volkes im Zeitalter Iesu 
Chrisli, V. 1, 3, Leipzig, 1901, p. 65-70. Tu. REINACH, Teztes d'auteurs grecs et romains, relatifs au 
judaïsme, réunis, traduits el annolés, Paris, Leroux. 1896; Juifs οἱ Grecs devant un empereur ۰ 
main, Revue des études juives, XXVII, 1893, pp. 70-82; L'empereur Claude et les antisémiles alexan- 
drins d'après un nouveau papyrus, Rev. ét. juives, XXX, 1895, pp. 161-178; Comptes rend. Ac. Inser., 
1896, XXIV. G. A. DEISSMANN, Neuenldeckle Papyrusfragmente sur Geschichte des griechischen ٠ 
lums, Theolog. Lilteraturzeilung, ХХИ, 1898, pp. 602-606, Oryrhynchus Papyri 1, n° 33, papyrus 
du Louvre 68. ° 

2. « Ou bien Platon a élé philonisant ou Philon plalonisant » d'après Suidas. 

З. WEssELY, Une colonie juive à Arsinoé au Faioum Van 72/3 de notre ère : Congrès des orieuta- 
listes, Alger, 1905; Studien zur Palaeographie und Papyruskande, 1, 1901, p. 8-10; IV, 1905, p. 60. 

^. (THEODOR Gnar), Antike Porträts aus hellenistischer Zeit (Vienne); VV. M. Flinders-Petrie, Kahun- 
Gurob and Hawara, London, 1890, pl. I. 

5. П. Hyvennar, Étude sur les versions coples de la Bible, Revue biblique, 1896-1897. 

6. TiL.LEMONT, fist. ecelés, : Saint Marc; Bolland., Acta SS. Iun. VIT, p. 12*-14*, 
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L'Egypte du 1° au m° siècle de notre ère offrait au point de vue de la religion 
paienue l'aspect d'un panthéon de dieux et de déesses, il y en avait d'égyp- 
tiens, de grecs et méme de romains ' ; partout il y avait des sanctuaires et des 
temples, dans les villes et les villages du pays, avec des prétres et prétresses 
plus ou moins dotés?, soumis au règlement administratif? qui était dans la 
main des Romains; ceux-ci avaient pris et réservé pour eux-mémes les places 
les plus importantes méme dans le culte. Nous connaissons beaucoup de 
détails de la vie religieuse par les papyrus trouvés à Socnopéonèse ' dans lc 
Faioum datant du n° siècle avant J.-C. au ти“ siècle de notre ёге; c'était un 
vieux sanctuaire avec une hiérarchie assez compliquée dont le mécanisme 
et l'organisation sacerdotale, les détails de la vie intime des prétres, peu 
agréables quelquefois?, nous sont maintenant révélés par les papyrus. Au 
point de vue de la civilisation, l'ensemble des institutions religieuses et de 
l'ordonnance du culte qui persistaient dans des idées rétrogrades, accom- 
modées à l'égoisme sacerdotal, ue fut pas capable d'élever les cœurs, de 
donner de la force à la foi, de consoler les malheureux, de faire peur aux 
méchants; aussi leur résistance contre la religion chrétienne. fut trop faible 
pour entraver les progrès de la nouvelle foi, progrès qui attiraient enfin l'at- 
tention du pouvoir suprême romain. Elle résista avec vigueur aux persécu- 
tions, tant étaient puissantes les racines qu'elle avait poussées en Egypte. Les 
persécutions les plus importantes furent, aprés Sévére, celles de Déce et de 
Dioclétien, connues par les récits d Eusèbe; nous en parlerons plus bas encore. 

La religion chrétienne en Égypte résista aussi à un autre ennemi, l’hé- 
résie; le schisme de Novat, l'erreur des millénaires?, l'hérésie de Sabel- 


1. « Jupiter Capilolin le dieu de nos ancélres », dit un papyrns de Berlin du 1111 siècle provenant 
du Faioum : Aegyptische Urkunden dev (Berliner) Königlichen Museen, 362, V, 5. 

2. Les temples et sanctuaires de la ville d'ArsinoG dans te Faioum sont énnmérés dans mon étude 
topographique : Die Stadt Avsinoé, Krokodilopolis, in griechischer Zeit, Académie  impériate de 
Vienne, Séances, vol. CXLV, ^, 1902. It y avait tà, dans une capitale de la province, un Boubasteion, un 
Demetrion, un ILermaion (temple de Mercure), un Kaisareion (Caesaris templum), un Cléopatreion, La- 
gcion; un Nemeseion, Nymphaion, nn temple de l'Osiris Isis et d'IHarpocrate, un Soknopaiteion (tem- 
ple du dieu Soknopaios), Seknepluneion (chapelle ou teinpte de Sekneptunis, c'est-à-dire du dieu Sebek 
de Tebtunis), un temple du trés grand dieu Suchos, un Paneion, un Sarapeion (temple de Sérapis), uu 
Tychaion (lempte de ta Fortune), et nn trés grand dien éternel dit Pelesonchos avec ses prêtres, 

3. A ce point de vue on peut citer l'intéressant papyrus A n° 247 de Vienne de la collection archi- 
ducale, daté du 2% juittet 235; les préfets d'un village donnent à l'employé des finances te témoignage, 
comme ce fut l'usage tous tes mois, < qu'il ny a rien à dénoncer de ce qui avait été contre le régte- 
ment pendant le mois de juillet de l'an NIII de Sévere Atexandre (a. 231); personne entre les prêtres 
ou les ordonnés n'a négligé son service religieux », 

^. Nous avons fail une étude spéciale de ces papyrus : Aaranis und Soknopaiu Nesos, Mémoires de 
LXcadéinie impériale de Vienne, vot. XLVII, 4, 1902, p. 171. 

5. J'ai publié les actes d'un grand proces relatif à {a dénoncialion de deux prêtres entre eux dans 
les Papyrorum scripturae Graecae specimina isagogica, Leipzig, Avenarius, 1901; te prélre condamné 
dans {ο procès contre te fisc dut payer une amende assez forte parce qu'il avait occupé un terrain ap- 
parlenant au fisc. On ne respectail pas beaucoup les prèlres; c'est encore un prêtre, nommé Slo- 
loétis, qui se plainl que ses débiteurs au lieu de rendre l'argent le menacèrent de mort, lui déchiré- 
rent tes vêtements οἱ le bátonnérent (Berlin, papyrns 36). 

6. Les chiliastes, combatlus par Denis, évêque d'Alexaudrie, étaient répaudis surtout dans le Faioum 
(Eustbe, Hist. Eccl., ΝΤΕ, xxiv, 6). 
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lius v ont trouvé des sectateurs. L’Egypte avait toujours été le pays de la 
superstition et de la sorcellerie, qui s'étaient alliées avec un mélange d'idées 
religieuses de diverses époques et de diverses nations : des idées orphiques, 
sémitiques, iraniennes, égyptiennes, chrétiennes; d'où un svnerétisme qui 
fut rédigé en système par les Gnostiques. Comme la superstition pénètre par- 
tout, les idées gnosliques durent être très populaires; et on en trouve, en 
effet, beaucoup de traces et beaucoup de monuments eneore. Cette super- 
stition s'était emparée aussi des idées ehrétiennes, voilà un fait pour l'appré- 
ciation de l'inlluenee et des progrès de la religion chrétienne. 

Le christianisme en Égypte avait au commencement ses racines dans la 
société juive helléuisante; il était alors la religion de l'intelligenee du pays 
dont la langue était le grec. Le grec dominait à cette époque en Egypte : i 
fut la langue des bureaux, des actes et de l'administration’, du commerce et 
de la correspondance, de la littérature et de la ѕеіепее; il y avait des aca- 
démies grecques, deux au moins’; la langue égyptienne indigène, repoussée 
et bannie dans les bureaux et dans la bonne société, alla perdre sa vieille 
écriture démotique, fille des hiéroglyphes et de l'hiératique par laquelle elle | 
avait été liée au paganisme. Il est done très probable que la Bonne Nouvelle 
fut expliquée dans la langue de l'intelligence, c'est-à-dire cn langue grecque 
qui resta la langue liturgique de l'Égypte jusqu'aprés la conquéte arabe; 
méme à l'époque copte, les livres liturgiques étaient très souvent rédigés dans 
les deux langues : en grec et en copte. 


En conséquence, c'est en langue grecque que les plus anciens monuments 
relatifs au ehristianisme en Égypte nous sont parvenus. m” 

Éuumérons maintenant les classes de ces monuments du christianisme 
en Égypte, antérieurs à l'époque de Constantin et à la victoire complète de la 
religion chrétienne sur le paganisme. 

Ils sont peu nombreux et encore ue sont-ils connus que depuis peu d'au- 
nées. Cela tient à ее que durant les trois premiers siècles de notre ёге qui 
nous occupent seuls ici, on éerivait sur papyrus, substance très fragile, des 
livres et des actes qui pouvaient à peine étre en usage durant quelques 
dizaines d'années. Les livres de la sainte Écriture qui étaient lus le plus sou- 
vent étaient aussi usés le plus vite; d'ailleurs, pendant les persécutions on les 


confisqua et on les brúla; si l'on tient compte de ees causes et du grand 


1. Voir à ce point de vue ma Disserlalion sur les actes grecs dans VElude sur la forme des actes 
de droit privé en droit romain el dans le tres ancien droit francais, par Henri Saboulard, Paris, Du- 
chemin, 1889. 

2, Le fameux musée d'Alexandrie et le musée récemment connu d'IIermopolis Magna Onchmou- 
nén. У. le Corpus papyrorum Hermopolitanorum dans mes Studien zur Palaeographie und Papyrus- 
kunde, vol. V, 1905, n? 56, 2; 12^; Auréle Plontion, excellence, se qualifie « du musée » comme on dit 
maintenant « de l'académie » : u" 59. 
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nombre de siècles qui se sont écoulés depuis lors, on sera étonné non de 
۵٥ qu'il uous reste si peu de ees documents primitifs, mais bien de ce que 
quelques-uns aient pu arriver jusqu'à nous. 

Nous ne les possédons que depuis quelques années et l'histoire de leur 
découverte coineide avec le développement de la papyrologie grecque. Jus- 
qu'en 1881, il n'y avait pas beaucoup de papyrus grees en Europe, 150 en- 
viron, assez intéressants pour l'histoire de l'économie publique, du droit ct 
de la vie privée de l'époque ptolémaique, mais personne ne soupçonnait les 
trésors de papyrus cachés encore sous la terre égyptienne. C'est en 1681 
qu'arrivérent en Europe des amas de fragments de papyrus brisés, trouvés 
par les Fellalis, avec d'autres antiquités, en creusant dans les décombres 
des aneiennes villes du Faioum ct de Héracléopolis-Ahnas*; ces fragments, 
acquis par l'arehidue Rainer d'Autriche, forment une collection dont le direc- 
teur m'a eonfié la section grecque. De longs el minuticux travaux devaient 
préeéder le déchiffrement des textes paree que les papyrus étaient en complet 
désordre, tels qu'on les avait trouvés; souvent ils étaient eneore collés les 
uns aux autres; et c'est précisément en décollant un amas de papyrus datant 
du n° siècle de notre ère que je reneontrai en 1884 le premier monument 
du christianisme égyptien écrit sur papyrus à une époque antérieure à 
Constantin’. 

Kn 1888, je publiai le grand papyrus magique de la Bibhothéque Natio- 
nale de Paris, contenant à la ligne 1227 un cxorcisme au nom de Jésus- 
Christ *. Ce papyrus date de l'an 300 environ. 

Le premier aete authentique de la persécution de Dèce (papyrus du mu- 
sce de Berlin) fut publié par Fritz Krebs en 18997; je le fis suivre, au com- 
mencement de 1894*, par un autre acte de la méme persécution reconstitué 
par moi à l'aide de cinq fragments de papyrus brisé. 

Durant ce temps, on avait fondé en Angleterre une société dont la branche 
Gréco-Romaine s'occupe avec zèle de l'exploration scientifique de l'antiquité 
égyptienne. Un des plus remarquables résultats des fouilles cxécutées à ses 
frais par MM. Grenfell ct Hunt fut la découverte d'un certain nombre de trés 


1. Voir l'édition académique des papyrus du Louvre et de la Bibliothéque impériale dans les No- 
lices et Extraits, XVIII, 2. 

2. On trouvera des détails sur la trouvaille du Faioum dans ma Lettre à M. E. Revillout sur les 
contrats grecs du Louvre provenant du Faioum, dans la Revue égyptologique, III, p. 161 s. 

3. Un premier avis a été donné dans la Oesterreiehisehe Monatsschrift für den Orient, 1884, p. 172. 

4. WESSELY, Griechisehe Zauberpapyrus von Paris und London; Mémoires de l'Académie de Vienne 
(Denkschriften der philosophisch-historischen Klasse der Kaiserlichen Akademie), vol. XXXVI, 1888. 
WESSELY, On the spread of jewish-chrislian religious ideas among the Egyptians in The Expositor, IV, 
p. 194 s. 

ο. Silzungsberichlie der Nóniglieh preussischen Akademie der Wissenschaften zu Berlin, XLVII, 
1893, p. 1007-101% : Ein Libeltus eines Libetlaticus vom Jahre 250 naeh Chr. aus dem Faijäm. 

6. WrssELY, Win Libellus eines Libellalicus aus dem Каат (Papyrus Erzherzog Rainer); dans 
Anzeiger der philosophisch-historischen Classe vom 3 Jänner 1894, n° 1, de l'Académie de Vienne. 


_ 


— 
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anciens monuments du christianisme en Egypte dout voici la liste d'aprés 


Oeyrhynchus Papyri : 


2nd or 3rd century A. D 
Зга cent. 

srd ог Ath cent. 

ora or Atlee за 

3rd cent. 

ord cent. 

Late 3rd or 4th cent. 
ord cent. 

Late 3rd or 4th cent. 
3rd cent. 


I. Logia Jésou 

II. S. Matthew I 

IV. Theological fragment 

V. Early Christian fragment 
CCVIIT. S. John | and XX 
CCX. Early Christian fragment 


CCCCIV. Shepherd of Hermas 


CCCCV-VI. Theological Fragments 


CCCCVII. Christian Prayer 
DCLIV. New Sayings of Jesus 


DCLV. Fragment of a Lost Gospel > cent. 
DCLVIIT. Certificate of Pagan Sacrifice a. 250. 


Voilà done une douzaine de précieux fragments; notons que onze ne sont. 
datés qu'au point de vue de la paléographie, et que leur valeur est diffé- 
rente. 

La colleetion de Lord Amherst of Hackney à Didlington Hall, Norfolk, 
lormée et publiée par MM. Grenfell et Hunt, possède aussi de précieux frag- 
ments de l'antiquité chrétienne sur papyrus, à savoir, suivant les numéros 
dc l'édition de MM. Grenfell et Hunt : 


first half of the fourth century. 
probably between 250 and 285 A. D. 


II. Christian hymn 
III. ۸ Letter from home 


Le papyrus n? 712 da British Museum, publié d'abord par MM. Grenfell 
et Hunt dans les Greek Papyri, Series П : New classical fragments and other 
Greek and Latin Papyri, Oxford, Clarendon Press, 1897, fut l'objet d'une étude 
spéciale de M. Adolphe Deissmann : Ein Original-Document aus der diokletia- 
nischen Christenverfolgung; Papyrus 713 des British Museum. Tübingen und 
Leipzig, Mohr, 1902. Epistle of Psenosiris : an original document from the Dio- 
cletian Persecution (Papyrus 713 Brit. Mus.) edited aud explained by À. D., 
London, Black, 78 pp. 

Par le méme savant a été éditée récemment une lettre écrite par un chré- 
tien au commencement du 1v° siècle, conservée dans la bibliothèque de Hei- 


delberg en Allemagne". 
Enfin, je possède moi-méme deux monuments de l'autiquité chrétienne : 


I. Veróffentlichungen aus der Heidelberger Papyrus-Sammlung, I Die Septuaginta Papyri und an- 
dere altchristliche Texte herausgegeben von Dr fheol. Απο DEISSMANN, mit 60 Tafeln in Lichtdruck, 
Heidelberg, Winter, 1905. 
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l'un est un acte de la persécution de Dèce de l'an 250, l'autre est une adjura- 
tion au nom de Jésus-Christ, exorcisme analogue à celui du grand papyrus 
magique de la Bibliothèque Nationale de Paris. Ces deux papyrus sont encore 
inédits. 

ll m'est signalé aussi un papyrus du musée Gréco-Romain d'Alexandrie 
en Égypte, contenant un cinquième acte de la persécution de Dèce. 

Tous ces papyrus que nous venons d’énumérer et qui sont du plus grand 
intérêt pour l'histoire du christianisme dont ils représentent les plus anciens 
monuments, sont dispersés maintenant dans divers musées ou publiés dans 
diverses collections de papyrus. Cette dispersion m'a suggéré l'idée de for- 
mer un ensemble de tous les textes de l'antiquité chrétienne sur papyrus qui 
me sont accessibles et de les offrir au publie dans la série de la Patrologie 
Orientale de MF Graffin et de M. l'abbé Nau, auxquels j'adresse mes remer- 
ciements pour avoir encouragé mon entreprise. 


PATR. OR. — T. IV. 8 





CHAPITRE PREMIER 


LES ACTES REDIGES A L'OCCASION DE LA PERSECUTION 
DE DECE EN L’AN 250 


Après la persécution de Sévère, l'Église chrétienne jouit de la paix durant 
cinquante ans environ. L'empereur Sévère Alexandre, qui mourut si jeune 
encore, avait été un homine des plus paisibles et des plus tolérants et 1l sem- 
ble que les mémes cireonstanees favorables pour les ehrétiens subsistérent 
sous Philippe l'Arabe. Mais tout changea à l'avènement de l'empereur Déee. 
Celui-ei, voyaut la décadence générale de l'empire, conçut le projet d'un re- : 
nouvellement de la vieille constitution de l’État, y compris aussi la rénovation 
de l'aneienne religion romaine et de la foi paienne. Son earactére de soldat 
le poussait à eombattre énergiquement le grand ennemi de son entreprise : le 
ehristianisme. Un édit spéeial, qui devait être publié partout, ordonna de 
sacrifier aux dieux en présence de toute la population, liommes, femmes, 
esclaves, enfants, et méme enfants à la mamelle. Danstoutes les villes et dans 
tous les villages des commissions spéeiales surveillaient l'exéeution exacte de 
l'édit. On exigea le sacrifiee, les libations, l'eneenseinent des autels et l'usage 
de la viande des vietimes. 

Les effets de eet édit furent elfrayants. < Partout, dit Grégoire de Nysse, 
on trainait les ehrétiens, hommes, femmes et enfants; on les trainait à la 
ville, les prisons étaient pleines de eeux dont le seul erime fut leur piété, on 
maltraita les eroyants de toute manière à dessein et de propos délibéré. » 

Il s'en trouva de faibles. En présence des persécuteurs, ils taehaient de 
diverses maniéres d'éehapper aux tourments. Quelques-uns encensaient les 
autels, ee sont eeux que les fidéles nommaient thurificati, d'autres sacrifiaient 
(sacrificati); une troisième elasse, moins coupable, fut appelée libellatici, c'est 
d'eux qu'il s'agit dans la 30° (31°) lettre de la correspondanee de saint Cy- 
prien' : ... sententiam nostram dilucida expositione protulimus aduersus eos qui 
se ipsos infideles inlicita nefariorum libellorum professione prodiderant, quasi hoc 
enasuri inretientes illos diaboli laqueos niderentur, quo non minus quam si ad 
nefarias aras accessissent hoc ipso quod ipsum contestati fuerant. tenerentur, sed 
eliam aduersus illos qui accepta fecissent, licet praesentes сит fierent. non adfuis- 


|, Ce sont les mols du clergé Romain. 
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sent, cum praesentiam suam ulique ut sic scribereutur mandando fecissent, non 
est enim immunis Q scelere qui ut fieret impetrauit, nec est alienus а crimine cuius 
consensus licet non admissum crimen tamen publice legitur : et cum totum fidei 
sacramentum in confessione Christi nominis intellegatur esse digestum, qut fallaces 
in excusationem praestigias quaerit negauit, et qui uult uideri propositis œluersus 
euangelium uel edictis uel legibus satisfecisse, hoc ipso iam paruit quo uideri 
paruisse se uoluit (Corpus Scriptorum Ecclesiasticorum Latinorum, Cypr. ur, 1, 
р. 590-551.) 

Il est évident que le nom des libellatici doit s'expliquer par son étymologie, 
par sa formation dérivée du mot libellus. Le meilleur commentaire dans la 
question des libellatici, ce sont les libelli qui nous sont parvenus de la persé- 
ention de l'an 250 sur papyrus d' Égypte. 

Il y en a cinq encore : l'un dans la collection archiducale à Vienne, l'autre 
au musée de Berlin, le troisième, trouvé à Oxyrhynchos, publié par MM. Gren- 
fell et Hunt, le quatrième, inédit encore, à Alexandrie, le cinquième dans la 
collection de l'auteur. Le mauvais état des papyrus a altéré sensiblement 
tous ces textes et je commence par celui qui est relativement le mieux con- 
servé, parce qu'il contient à présent encore toutes les parties essentielles du 
document. 


| 
Provenant du Faioum. A. 250, 14 juin. (Voir Planche Т, 4.) 


Papyrus de la collection de l'auteur. Hauteur 21°°2. Largeur 6™5; plié 
“verticalement dans les distances 1, 1.1, 2, 2^"4. Marge supérieure 1°, infé- 
rieure 2726, à gauche 0556, 

faut distinguer deux écritures : l'une en caractères fins, évidemment‏ لا 
celle d'un scribe ou homme de bureau, qui a écrit le texte avec la date à la‏ 
п; l'autre eu caractères rudes et d'une encre différente, c'est la signature‏ 
les représentants de la commission pour surveiller les sacrifices.‏ 


MANUS 1 MANUS I 
| [τοῖς ἐπὶ] τῶν θυσιῶν « À la commission élue pour sur- 
ἡ ρηυ.έ]νοις veiller les sacrifices. 

π (αρχ) Αὐρηλίας Комис ἀπὺ Mémoire d'Aurélie Kamis, origi- 
хоол Φιλαγρίδος AAT ualre du village de Philagris, demeu- 
(pé vouga ἐν κώμη Osx rant dans le village Théadelphie. 
[δελ]φείαί.) αι (lisez dsl) θύουσα τοῖς J’ai été toujours dévouée au service 
(920115 διετέλεσα καὶ νῦν des dieux; et maintenant aussi, en vo- 
[ἐπὶ π]κρ όντων ὑμῶν tre présence, selon l'édit, (۵1 406 
κατὰ τὰ προςταγθέντα l'autel, j'ai fait la libation et j'ai mangé 


= 


бос» καὶ ἔσπεισα) de la viande sacrée. En conséquence 
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[καὶ τ]ῶν ἱερείων ἐγευσόμην je vous prie de me donner votre si- | 
[915] καὶ ἀξιῶ ὑμᾶς root gnature. 
[υειώσχσ]θαχι(") διευτυγεῖτε(.) Portez-vous bien! 
MANUS II MANUS II 
Αὐρήλιοι Σερῆνος καὶ Nous, Aurélius Sérénos et Aurélius 
15 [Ε]ομᾶς εἴδαμεν ὑ Hermas, nous vous avons vue sacri- 
ис θυσιάζοντος (].-τας) ficr. 
MANUS 1 MANUS J 
(ἔτους) α Αὐτοκράτορος Καίσαρος An I de l'empereur César Cains 
Γαίου Ν]εσσίου Κουίντου Messius Quintus Trajan Déce, Pieux, 
Τραιανοῦ Δεκίου [ζὐσεθοῦς Heurcux, Auguste, le 21 du mois de 
20 [Кэт luyoùc Yebactoy туу, payni. » 
` „же 


COMMENTAIRE SPECIAL 


Nous donnons ici les textes avec des accents, des esprits, des signes de 
ponctuation qui ne sont pas dans l'original, pour faciliter l'intelligence 
du texte grec. L'explication des abréviations est signalée par des paren- 
théses( ), les lacunes du papyrus sont remplies entre crochets| — ]. — L. 3. 
x’ est l'abréviation de παρά comme cela a lieu trés souvent dans les papyrus. 
— L. 3. Aprés la constitution Antoninienne, la femme Kamis pouvait porter 
le nom romain d'Aurélie. Elle était originaire de Philagris ct demeurait, non 
loin de son lien de naissance, à Théadelphie; ce sont là deux villages du 
Faioum, dont l'un, Théadelphie, était placé au lieu dit maintenant Harit, au 
sud-ouest du Faioum, dans l'ancien district de la Themistou Méris de lAr- 
sinoités Nomus. Dans les papyrus, Plilagris est très souvent cité en même 
temps que Théadelphie, évidemment en qualité de village voisin (cf. 5 
Topographie des Faijim dans les Mémoires de l'Académie de Vienne, L, 1, 1904, 
p. 69, 156). 

Le supplément χατα[μέ]νουσα a été donné en regard d'expressions ana- 
logues comme celles des papyrus apud Fayum Towns, p. 132, n° 24,1. 13 περὶ 
τῶν ἐπιξένων καταμενύντων ἐν τῷ ἐποιχίῳ; Greek Papyri, 11, 71', 17 (a. 244-8) ἐν ταῖς 
χώµαις καταµένουσι; 75,5 a. 290-304 Αὐρηλίῳ εντφου]τι Πετενσφωτου ἐξωπυλίτι 
Διοσπό εως); 80, 10, a. 402 οἱ 81, 10, a. 403 Αὐρηλίῳ Σινονίθ]η Βέκτορος ἀπὸ Ep- 
μουπόλεως χαταμένοντι ἐν Πανοσπόλ(ει). Notre Aurélie Kamis était native de Phila- 
gris et demeurait ۵ Théadelphie; de quelle commission relevait-elle? de celle 
de son lieu de naissance ou bien de celle de sa demeure? à ce point de vue 
notre acte n'est pas explicite. Le libellus d'Oxyrhynchos cst adressé à la 
commission des offrandes et sacrifices de la ville par un homme natif de la 
méme ville d'Oxyrhynchos, demeurant saus doute aussi dans la ville. Le pa- 
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pyrus de Berlin nous offre une situation analogue, un homme natif du 
village d’Alexandrou Nésos devant la commission du méme village. Le libel- 
lus de la collection archiducale est douteux 4 ce pomt de vue, on y trouve 
la commission du village de Philadelphie et une famille demeurant dans le 
faubourg; est-ce le faubourg de Philadelphie ou de la capitale d’Arsinoé? Il 
est done probable qu'il s'agit de la commission du domicile; en cas d'identité 
du domicile et du lieu de naissance il est inutile de le nommer, on a constaté 
seulement la différence. 

En ce qui concerne le nom Kamis, nous citons Καμης, fils ٥۵60 
mentionné dans les Tebtunis Papyri, І, 118, 5, Kauels) et Καμητις apud Βριε- 
GELBERG, Noms propres grecs et égyptiens, p. ^7. 

Notre Aurélie Kamis agit 1c1 seule, sans tuteur, comme c'était l'usage 
d'aprés le droit romain qui dispensa les femmes de la tutelle, seulement en 
vertu du privilége dit < ius liberorum >, p. ex. χωρὶς κυρίου χρηματίζουσα κατὰ τὰ 
“Ρωμαίων ἔθη τέκνων δικαίῳ, papyrus apud Corpus Papyrorum Raineri 176 (a. 255), 
9 (a. 271); plus tard Αὐρηλία Mavvous θυγάτηρ [louse χωρὶς Χ[υρίου] ἀνδρὸς χρηματίζουσα, 
papyrus apud Grenfell, Greek Papyri, second series, 85; WkrssELv dans les 
Wiener Studien sur Klassischen Philologie, 1902, XXIV. 

Les particularités du grec dans notre acte sont aussi celles des papyrus 
grecs, le iotacisme αι pour ἀεί; εἴδχμεν au lieu de εἴδομεν, cf. papyrus liturgique 
apud Mitteilungen aus der Sammlung Papyrus Erzherzog Rainer, П, 83 ntaus, 





c'est-à-dire εἴδομιεν; θυσιζοντος pour βυσ»άνοντας. 

Les deux personnes qui signaicnt au nom de la commission se nommaient 
Aurélius Sérénos et Aurélius Hermas; le nom Aurélius qu'ils portaient tous 
deux fut placé en avant et mis au pluriel. 


2 
Provenant du Faioum. A. 250, 25 juin. (Voir Planche I, 3.) 


Papyrus du Musée de Berlin, dou de l'empereur Guillaume ,اا‎ publié par 
Fritz Kress : Aegyptische Urkunden aus den Koeniglichen Museen zu Berlin, 
n? 287 et Sitzungsberichte der Koeniglich preussischen Akademie zu Berlin, 1893, 
XLVIII, 1007-1014. Papyrus brun clair, hauteur 20:30, largeur 89; le papy- 
rus avait été plié verticalement; les parties pliées ont une largeur de 1951, 
ουν 1772. [*»3. La marge supérieure est de 1™, l'inférieure 2۳, à 
gauche 1°*2. Il faut distinguer deux écritures comme dans le numéro précédent. 


MANUS 1 MANUS I 
1 τοῖς ἐπὶ [τ]ῶν θυσιῶν 7 « ۸ la commission du village 
μένοις κώ (мс) Αλεξ (ἄνδρου) Νήσου Alexandrou Nésos, élue pour sur- 
παρὰ ۸069 ۸ (tou) Διογένου (].-ους) Extra veiller les sacrifices. 
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боото ἀπὸ zou (nc) ۸:7۷ д (pou) Mémoire d’Aurélius Diogène, fils 

5 Νήσου ὡς (ἐτῶν) که‎ οὐ (m) de Satabous, originaire du village 
ὀφρύι δεξ (ur) καὶ zet Alexandrou Nésos, âgé de 72 ans en- 
θύων τοῖς θεοῖς διετέ viton, cicatrice au sourcil droit. Non 
Reon καὶ νῦν ἐπὶ TA 1 seulement j'ai été toujours dévoué au 
ροῦσιν ὑμεῖν (1.-μῖν) zata service des dicux, mais aussi main- 

10 τὰ тросте[т\жт® ү (ШЕ е || tenant, en votre présence, suivaut 
να ἔθυσα [κα]ὶ ἔσπεισχ l'édit, j'ai encensé l'autel, jai fait la 
[κ]χὶ τῶν ἵ ε]ρείων Г уги libation et j'ai mangé de la viande 
σάρην καὶ ἀξιῶ) opas) saerée et je vous prie de me donner 
ὑποσημιώσασθχι[") (1. -μ.ει-) votre signature. 

15 διευτυγεῖταχι(-) (1.-τε) Portez-vous bien! Moi Aurélius Dio- 


Αὐρή A (voc) [Ἀι]ογένης ἐπ:δ|έ(δωκα) 





te 
gène, j'ai fait la requête. 


MANUS 11 MANUS 11 
] Уф x i “lane СО за : - 
А» (15) Δι οὐένη] Moi, Auréhus Syrus, j'ai enregistré 
θύοντα ἄνα ' ἡμῖν! z Diogène comme sacrifiant avec nous 
κοινωνὸς GEG- ("peste at) ensemble cn qualité de participant. 
MANUS 1 MANUS 1 


20 [(rous)] له‎ Λὐὠτοχράτορο[ς] Καήσαροςι An I de l'empereur César (4115 


Π)κ]ίου Μεσσίου K[oliv[ του] Messius Quintus Trajan Dèce, Pieux, 
[Γρ]χια[νοῦ Ἀε]κίου Εὺσ[εθοῦς! Heureux, Auguste, le 2 épiphi. > 
| Eo оу ots] Σε[6]α[σ]τοῦ 

π[ειφ) 6- 


La différence entre notre texte οἱ celui des Urkunden de Berlin consiste 
principalement dans la restitution des lacunes, et surtout dans la signature 
d'Aurélius Syrus; nous y avons restitué le mot χοινωνός ct avons reconnu 
l'identité de cette signature avec celle du n° 1. 

Le village d'Alexandrou Nésos était aussi daus le Faioum; il était situé 
dans le district dit Themistou Méris, au sud-ouest de l'Arsinoités Nomus; il 
est bien connu par les papyrus de l'époque ptolémaique, romaine et byzan- 
tine (cf. Wessezy, Topographie des Faijûm dans les Mémoires de l’Académie de 
Vienne, L, 1, 1904, p. 33). Dans les mots κων. Άλεξαν δ’ etc. v. et à sont mises 
au-dessus de la lettre précédente. v. p. 102 8). 

Le signalement personnel de Diogéne a été rédigé ici comme dans les 
actes juridiques; on y voit figurer le nom du père, l’âge, le signalement de 
la cicatrice comme c'est toujours l'usage dans les contrats. Le nom Satabous 
était trés ordinaire à cette époque dans les environs de notre village, j'en ai 
donné une centaine d'exemples daus mon étude sur Karanis et Soknopaiou 
Nésos, Mémoires de l'Académie de Vienne, XLVI, 4, 1902, p. 136-139. L'in- 
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dication de la cicatrice était ordinairement comprise dans le signalement. 
Letronne cite le Digestes lib., XI, tit. IV, 1, 8 : notae autem verbo etiam 
cicatrices continentur : Notices et Extraits, XVII, 2, p. 185. 

A la fin de la requéte, nous trouvons la phrase relative à la présentation 
par Diogène; elle se trouve aussi, d'une manière analogue, dans les actes 
de dénombrement général et dans beaucoup d'autres actes juridiques. 

Une autre phrase des plus fréquentes dans les actes se trouve à la fin de 
la signature d'Aurélios Syros, c'est σεσημείωμχι, elle est relative à l'inscription 
dans les listes. Syros a done enregistré Diogène comme Χοινωνὸς τῆς Πυσίας en 
certifiant qu'il l'avait vu participer au sacrifice. 


Provenant d'Oxyrhynchos. A. 250, 13 juin. 


Papyrus publié par MM. Grexrezz et Hunt, Oxyrhynchus Papyri, part. IV 
(Egypt Exploration Fund, Graeco-Roman branch), London, n? 658, p. 49, 
1904. Hauteur 15%5, largeur 7*". Je copie le texte des éditeurs. 


MANUS I | MANUS 1 


« A la commission de la ville pour 
surveiller les offrandes et les sacri- 


fices. 


Mémoire d'Aurélius | шоп fils 
de Théodore dont la mère est Panto- 
nymis, originaire de la méme ville. J'ai 
toujours offert aux dieux des sacrifices 
et des libations; et enfin, aussi main- 
tenant, devant vous, suivant les or- 
dres, j'at offert la libation, j'ai encensé 
l'autel et | αἱ mangé de la viande sa- 
crée avec mon fils Aurélios Diosko- 
ros et ma fille Aurélie Laïs. Je vous 
prie de me donner la signature. 


Au I de lempereur César Caius 
Messius Quintus Déco, Pieux, lleu- 
reux, Auguste, le 20 payni. > 


τοῖς ἐπὶ των ἱερῶν [xxi 
θυσιῶν πόλεως 
παρ᾽ Αὐρηλίου Λ|..... 
θιωνος Θεοδώρου Un τρὸς 
[Πχντωνυμίδος XO τῆς 
χὐτῆς πόλεωε(.) ἀεὶ μὲν 
θύων καὶ σπένδων [cot |; 
θεοῖς [δ]ιετέλ[εσα ἔτι δὲ 
ZAL убу ἐνώπιον ὑμῶν 
ALTE τὰ χελευσθ[έ]ντα 
‚ ἔθυσα xaft 
τῶν ἱερῶν ἐγευσάμ;ῃ- (1 - ην) 
ἅμ. τῷ υἱῷ µου Avon 
λίῳ Διοσχόρῳ xat τῇ 
θυγατρί μου Λὐρηλία 
A xi.) ἀξιῶ ὑμᾶς ὑπο 


σηιώσχσθαί (Ι.-μ.ει-) μοι (2) 


(ἔτους) x Αὐτοκράτορος Κα χίσχρος 


[χίου Μεσσίου Kutyrou 
Τραϊχνοῦ Δεκίου ^ 
Εὐσεβοῦ[ς Εὐ]τυχοῦς 


χα]τοῦ (том κ[.) 


wt 


10 
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MANUS II MANUS IJ 
Lil 10 (Suit le commencement d’une signa- 
Incomplet à la fin. ture, la fin est perdue.) 


La ville dont il s'agit ici est Oxyrhynehos; elle avait une population 
mixte, grecque et indigéne; la famille mentionnée sur notre papyrus a des 
noms purement grecs. 

L. 6, ἀεὶ μέν est écrit sur un passage corrigé. Le papyrus est mutilé à la fin: 
il n'est pas possible de distinguer les lettres de la signature, on ne peut savoir 
зї elle était celle d'un membre de la commission ou celle d'Aurélius [ ] 
thion qui a fait la requête. L. 16 ὑπ'ο' v. p. 102 [8] 


4 


Provenant du Faioum. A. 250. (Voir Planche I1, 7.) 


Papyrus de la collection de l'archiduc Rainer à Vienne. Une premiere 
notice a été donnée par l'auteur dans l'Anzeiger der philosophisch-historischen 
Classe vom 3. Jaenner 1894, n? I, de l'Académie de Vienne. Le papyrus est 
actuellement trés mutilé; il fut reconstitué par l'auteur à l'aide de cinq mor- 
ceaux; la partie reconstruite a 9536 de largeur, 10**4 de hauteur. Le papy-. 
rus avait été plié dans les distances de 2, 2.3, 2.5, 1.8, L.8 centimetres à 
partir de la marge supérieure, horizontalement. A gauche il y a un espace 
blanc de 2, au commencement aussi un espace blanc de 1°, 


MANUS I MANUS I 
1 τοῖς ἐπὶ τῶν θυσιῶν ἠρημένοις » A la commission du village de 
κώμης «Ριλαδελφίας Philadelphie, élue pour surveiller les 


παρὰ Λὐρηλίων Σύρου καὶ Πασβείου τοῦ sacrifices, mémoire d'Aurélius Syrus 
ἀδελφοῦ καὶ Δημητρίας καὶ Σαραπιάδος et Pasbés son frère et de Démétria et 


5 γυναικῶν [ἡ μῶν ἐξωπυλειτῶνί(.) Sarapias nos femmes, hors de la ban- 
ἀεὶ θύον[τες) τοῖς θεοῖς διετελέ lieue. Nous avons été dévoués tou- 
σαμεν καὶ νῦν ἐπὶ πχρύντων ὑμῶν jours au service des dieux, οἱ mainte- 


f 


κατὰ τὰ προσταχθέντα καὶ ἐσπίσχμεν nant, en votre présence, suivant l'édit, 

(1.-σπεί-) nous avons offert la libation et mangé 

καὶ [τῶ]ν Γερείων] ἐ[γευσάμεθα(') καὶ] е la viande sacrée; en conséquence, 

10 [ἀξιοῦμεν ὑμᾶς ὑποσην.ειώ] hous vous prions de nous donner la 
cachat ἡμῖν διευτ[υχεῖτε] signature. Portez-vous bien! 


MANUS II MANUS 1 


Αὐρήλ (toc) Σύρος καὶ [ασθὴς ἐπιδεδώ x Nous, Aurélius Syrus et Pasbès, 
(μεν) nous avons fait la requête. Moi, Isi- 
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Ισίδωρος ἐγος(αψα) ὑπὲρ) αὐ'τ(ῶν) dore, j'ai écrit pour сих, car ils ne sa- 


хүрд Xp Lov) vent pas écrire. » 


Incomplet a la fin. 


Le village de Philadelphie, situé dans 111670116100 Méris de l'Arsi- 
noitès Nomus, est bien connu par les papyrus dès l'époque ptolémaique jus- 
qu'au 1v° siècle de notre ёге; il était au nord-est du Faioum, dans les environs 
du village moderne Er-Roubayyat; c'est là que l'on a trouvé les fameuses 
peintures encaustiques, portraits de momies (cf. Wesse.y, Topographie des 
Faijüm, p. 153-155). 

Une famille tout entiére figure 1c1 dans cet acte, elle se compose de deux 
fréres et de leurs femmes; ici comme dans les actes de dénombrement général 
de la population, le chef de la famille fait sa déclaration pour la maison cn- 
tière. La famille était ἐξωπυλεῖται, elle demeurait < devant la porte », πύλη, 
de la ville. On trouve, en effet, la mention de la πύλη de Philadelphie dans les 
quittances relatives à l'impót et à l'exportation de la ville (voir 5 
Topographie, p. 154). La méme expression existe aussi dans un papyrus apud 
GRENFELL, Greek Papyri, second series, 72,5, a. 290-304, ۸7) ٣ې »7چ‎ 
Πεντςωτου ἐξωπυλίτῃ Διοσπάλίεως). 

La signature des deux frères, Syros οἱ Pasbés, n'était pas autographe, 
car ils ne savaient pas écrire. Des cas analogues à celui-ei ne sont pas rares 
dans les actes, on y trouve les plirases ἔγραψα ὑπὲρ αὐτοῦ γράμμ.ατα wh εἰδότος, OU 
ἀγραμ.ν.Άτου ὄντος, OU φάσκοντος νὴ εἰδέναι γράμματα. Έγρς etc. est écrit en abrégé 
v. p. 101 [7]. 

La signature d’un membre de la commission et la date de la requéte sont 
perdues; elle a été écrite évidemment en 250. 


5 


Provenant du Faioum. 


Le cinquième acte de la persécution qui nous est parvenu est inédit en- 
core, c'est un papyrus du musée Gréco-Romain d'Alexandrie, dont M. Breccia 
prépare l'édition. Cependant il en existe une notice de M. Seymour de Ricci 
dans le Bulletin papyrologique, Revue des études grecques, 1901, p. 203. 
« M. Botti a communiqué au 11° congrès d'archéologie chrétienne à Rome, le 
18 avril 1900, un papyrus du Faioum aujourd'hui au musée d'Alexandrie et 
qui n'est autre qu'un libellus libellatici du m° siècle de notre ère analogue à 
celui du musée de Berlin (M. de Ricci ne connait pas ici le papyrus de Vienne 
publié en 1894] : une prétresse de Petesuchos demande un certificat témoi- 
gnant qu'elle a sacrifié au dieu >. Voir aussi Archiv., 1, 174, n. 1. 

Le dieu Petesouchos était une divinité locale du Faioum; je cite ]Χαιρέου 
[μη(τρὸς) Θαι)σαρίω»ν τῆς καὶ Osava ἱερεὺς Петесо%упу 005 μεγάλου wey لات‎ ἀειζώου : 


Papyrus de Berlin, Urkunden 124, de l'an 187-8. Aegyptische Zeitschrift, 
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1883, p. 164; 1884, p. 136-139. Le « très grand dieu éternel » a done eu son 
temple spécial avec ses prétres et prétresses. 


CONSIDERATIONS GÉNÉRALES 


Maintenant, aprés avoir présenté les papyrus, nous pouvons faire quelques 
observations relatives à l'ensemble des textes. 

Nous constatons d'abord un fait assez frappant : c'est l'uniformité des li- 
belli, qui évidemment devaient étre écrits de la méme maniére et avee le 
méme formulaire dans toute l'Égypte; car nous trouvons le méme dans les 
divers villages d'une seule province, et aussi dans une autre province 6 
le district d'Oxyrhynchos et le Faioum. 

Il faut donc admettre un motif identique qui a causé cet cffet partout. Ce 
motif est cité dans les textes, il devait être exigé par suite d'un édit (πρόσ- 
rayux); је vois, en effet, dans l'expression κατὰ τὰ προστεταγμένα (2) κατὰ τὰ 
προσταγθέντα (1. 3), une allusion à l'existence de cet édit impératif qui est 
nommé aussi κατὰ τὰ κελευσθέντα (л). C'est une rubrique de la langue des bu- 
reaux : je cite à cet égard les papyrus 57-62 de mon Corpus papyrorum Hermo- 
politanorum, Y, 1905 (Studien zur Palaeographie und Papyruskunde, V), ٥ 
sont des relations relatives à l'administration du gymnase Hermopolitain rédi- 
86635 xxvX τὰ Ὑελευσθέντα δι᾽ ὑπομνημάτων ὑπὸ τοῦ κράτιστα ἐπιστρατηγήσαχντος AVE MON 
Τείρωνος < suivant les ordres de son excellence l'épistratège Aurélius Tiron 
donnés en forme d'acte >; alors, le dénombrement général de l'an XXIV de 
l'empereur Caracalla a été exécuté κατὰ τὰ κελευσθέντα ὑπὸ Οὐαλερίου روجاک‎ τοῦ 
yepovessavros, comme le dit un papyrus provenant du nome Heracléopolite et 
publié par l'auteur dans ses Studien zur Palaeographie, ete., 11, p. 28. L'édit de 
Dèce, dont parle saint Cyprien, ép. 43, 3, est donc identique ۵٣1 4٧ 
πρόσταγμα des Pères grecs. Seulement, 1] n'est pas dit expressément si l'édit 
cité dans le papyrus est celui de l'empereur lui-méme ou l'édit secondaire des 
magistrats impériaux, qui exécutaient l'édit supréme en le communiquant aux 
employés administratifs du second et du troisième ordre. L'expression κατὰ τὰ 
προστα/θέντα οἱ les autres analogues sont donc incertaines à ee point de vue. 

L'édit n’excepta ni les femmes ni les enfants; Aurélie Kamis (1), Démétria 
et Sarapias (4) et les enfants Aurèle Dioskoros et Aurélie Lais (3) figurent, en 
effet, dans les libelli. | 

Le texte des libelli devait être rédigé d'après un formulaire qui suivait le 
texte de l'édit; il fut certainement difficile pour les particuliers d'écrire cnx- 
mêmes un acte qui était aussi compliqué; nous connaissons méme des per- 
sonnes qui ne savaient pas écrire (4); les bureaux égvptiens était pourvus de 
seribes habiles, rien n'était plus commode que de s'adresser à ceux-ci; et δι 
l'on regarde l'écriture de nos libelli qui est bien autre que les caractères irré- 
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guliers et mal formés des signatures, on reconnait facilement la main exercée 
d'un scribe de profession qui a composé le mémoire à la manière officielle et 
Га écrit sur papyrus. Cherchons maintenant des actes analogues qui soient 
sortis des bureaux des seribes dans des circonstances pareilles. 

En effet, l'habileté des scribes était assez grande pour résoudre d'une facon 
satisfaisante les problèmes auxquels avait donné lieu l'édit de 250; car il y 
avait des actes analogues qui pouvaient servir d'exemples. Nous citons en 
premier lieu les actes de dénombrement général; nous en possédons encore 
une quantité suffisante pour en reconstruire le formulaire. Ils sont adressés à 
une cominission constituée dans chaque commune; la requête tout entière a 
été écrite par les scribes depuis le commencement où nous trouvons le παρά 
de nos actes, jusqu'à la fin διὸ ἐπιδίδωμα et jusqu'à la date; seulement la signa- 
ture de celui qui avait fait écrire la requête à son nom est autographe : ὁ δεῖνα 
ἐπιδέδωκα « un tel j'ai fait la requête >. Une autre analogie nous est 06 
par les actes de plainte, dont le formulaire est celui-ci : 1) l'adresse du ma- 
gistrat auquel on a recours, 2) la plainte qui commence par le nom du requé- 
rant παρὰ τοῦ δεῖνος, 3) à la fin διευτύχει, € porte-toi bien >, adressé au magistrat, 
4) la signature autographe du requérant ὁ δεῖνα ἐπιδέδωκα « un tel j'ai fait la 
requête >, 5) la date: les paragraphes 1-3 et 5 sont écrits par le scribe. 

Nous savons aussi ce que faisaient les magistrats qui avaient recu les re- 
quétes; par exemple, au-dessous des dénombrements généraux un membre dc 
la commission notait ἀπεγράφη, etc., < il a été dénombré » ou ἔσγον ἴσον εἰς 
ἐξέτασιν « ] αἱ reçu le double pour le contrôle > ou σεσηµείωμ,αι « moi un tel j'ai 
enregistré l'acte » (comparez notre n? 2). 

Un formulaire analogue est celui de nos libelli, qui ont été écrits par les 
scribes du bureau, la signature du requérant exceptée. La substance de cc 
formulaire est la suivante : 1) L'adresse de la requête τοῖς ἐπὶ τῶν θυσιῶν (ἱερῶν 
zx, θυσιῶν, formulaire d'Oxyrhynchus) < à la commission de surveillance sur les 
sacrifices >. Dans le Faioum on ajoute толи уо; « ὦ la commission élue >x; très 
souvent on compléte ce titre avec le nom du lieu, de la ville ou du village. 

2) Izox τοῦ δεῖνος € mémoire d'un tel », nom du requérant indiqué à la ma- 
nière officielle des actes, avec le nom du père et méme celui de la mère, le lieu 
d'origine ct la demeure (voir n° 1), l'indication de l’âge et le signalement per- 
sonnel (n? 2). 

3) Suit alors la requête : < j'ai été toujours dévoué ан service des dieur el 
maintenant aussi, en votre présence, suivant Pédit, j'ai encensé l'autel (omis, peut- 
être par unc erreur, au n° 4), у αἱ offert la libation (l'ordre est renversé au n? 3) 
et j'ai mangé de la viande sacrée et je vous prie de те donner la signature. Portez- 
vous bien ». Jusqu ici tout est écrit par le scribe. 

4) La signature du requérant dans les n* 2 et 4 (main différente de celle 
du scribe). 








Em 
b» 
bo 
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5) La signature d’un ou de deux membres de la eommission (main diffé- 
rentc de celle du scribe). 

6) La date écrite par le scribe. 

En ce qui concerne la commission qui surveillait l'exécution de l'édit de 
Déce, nous possédons eneorc des détails relatifs à sa constitution tirés de 
saint Cyprien. Celui-ci eompare dans la lettre XLII, ὁ, son adversaire Felicis- 
simus et sa compagnie avec la commission de l'an 250 : « sed oro vos, fratres, 
vigilate contra insidias diaboli et pro vestra salute solliciti contra mortiferam 
fallaciam diligentius excubate. Persecutio est haec alia et alia est temptatio 
et quinque illi presbyteri nihil aliud sunt quam quinque primores illi, qui 
edicto nuper fuerant magistratibus copulati, ut fidem nostram subruerent, ut 
gracilia fratrum corda ad letales laqueos praevaricatione veritatis averterent, 
eadem nunc ratio, eadem rursus cversio per quinque presbyteros Felicissimo 
copulatos ad ruinam salutis inducitur, ut non rogetur Deus nec qui negavit 
Christum eundem Christum quem negaverat deprecetur, post culpam eri- 
minis tollatur et poenitentia, nec per episcopos et sacerdotes Domino satis- 
fiat, sed relietis Domini sacerdotibus contra evangelicam disciplinam nova 
traditio sacrilegae institutionis exurgat, cumque placuerit tam nobis quam 
confessoribus et clericis urbicis, item universis episcopis vel in nostra pro- 
vincia vel trans mare constitutis ut nihil innovetur circa lapsorum causam, 
nisi omnes in unum convenerimus et conlatis consiliis cum disciplina pariter 
et misericordia temperatam sententiam fixerimus, contra hoc consilium no- 
strum rebclletur et omnis sacerdotalis auctoritas ct potestas factiosis con- 
spirationibus destruatur ». La commission comprenait donc le magistrat; en 
Égypte, à la campagne, c'était le maire, Χωμογραμματεύς, et cinq personnes des 
notabilités. Par analogie nous conjecturons que la nôtre ne se constituait pas 
autrement que toutes les autres; le maire faisait, pour le magistrat supérieur 
du nome, une liste de personnes capables d'étre membres de la commission ; 
conformément à ce programme, lc préfet du nome installait les membres élus 
et leur donnait son instruction. Une commission extraordinaire était aussi 
celle qui exéeutait le dénombrement général de la population tous les qua- 
torze ans. | 

Notre commission avait donc à surveiller les sacrifices à l’occasion du 
décret de Dèce. Ceux-ci eonsistaient généralement en trois actes : manger de 
la viande sacrée, boire du vin sacré et encenser l'autel. Mais c'était aux Chré- 
tiens qu'on en voulait dans le décret de Dèce. H y cn avait qui, ue voulant 
pas être aceusés et martyrisés, succombaient à la perséeution en cucensant 
l'autel, ce sont les thurificati; en sacrifiant, ce sont les sacrificati. D'autres 
commettaient une faute beaucoup plus légère; en évitant la faute directe, ils 
péeliaient en gardant les apparenecs d’obéissance à l'édit, au moyen de ee 
qu'on appelle les libelli; ce sont les libellatici, dont parle saint Cyprien aussi 
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dans sa lettre LV, 14 : « Quae inclementia est et quam acerba duritia libel- 
laticos cum his, qui sacrificaverint, iungere quando is, cui libellus acceptus 
est, dicat : « Ego prius legeram et episcopo tractante cognoveram non sacri- 
« ficandum idolis nec simulacra servum dei adorare debere et idcirco, ne hoc 
« facerem, quod non licebat, cum occasio libelli fuisset oblata, quem nec 
« ipsum acciperem, nisi ostensa fuisset occasio, ad magistratum vel veni vel 
« alio eunte mandavi : Christianum me esse, sacrificare mihi non licere, ad 
« aras diaboli me venire non posse, dare me ob hoc praemium, ne, quod non 
« licet, faciam. » Nunc tamen ctiam iste, qui libello maculatus est, postea- 
quam nobis admonentibus didicit ne hoc se facere debuisse, etsi manus pura 
sit et os eius feralis cibi contagia nulla polluerint, conscientiam tamen eius esse 
pollutam, flet auditis nobis et lamentatur et, quod deliquerit, nune. admone- 
tur et non tam crimine quam errore deceptus, quod iam de cetero instructus 
et paratus sit contestatur. » ll y avait donc des personnes qui, malgré l'édit, 
ne sacrifiaient pas, et qui pourtant se gardaient de la perséeution au moyen 
des libelli. 

Que sont les libelli et les libellatici? Maintenant, en présence de nos 
textes, la question est facile à résoudre. Les libelli sont des pétitions adres- 
sées à la commission pour la prier de donner la signature, le témoignage que 
le pétitionnaire a sacrifié; la signature constatait qu'un ou deux membres 
de la commission avaient été témoins oculaires. Les libellatici sont des chré- 
tiens qui se procuraient ce témoignage, peu importe par quel moyen, bien 
qu'ils n'eussent pas sacrifié. 

Toutefois, une tout autre question n'est pas eneore résoluc. Les person- 
nages de nos textes étaient-ils chrétiens ou païens? En ce qui concerne le n° 5 
où figure une prétresse paienne du dieu Petesouchos, il serait trés étrange de 
penser qu'il s'agisse d'une personne accusée d'étre chrétienne. Ce fait nous 
montre une nouvelle analogie avec les actes du dénombrement général de la 
population; ceux-ci étaient un témoignage de l'existence des personnes, pré- 
senté par le pére de famille ordinairement, tandis que les libelli en étaient un 
de leur croyance. Cette analogie nous fait conjecturer qu'en l'année 250 la po- 
pulation tout entière se munit des libelli qui remplacaient à ce moment les 
actes de dénombrement, lesquels, eux aussi, ont été présentés aux magistrats 
par tout le monde en méme temps. En effet, la différence des dates de nos 
libelli est assez petite, l'intervalle n'est que de quelques jours seulement, e'est 
le 20 et 21 payni et le second épiphi (13, 14 et 25 juin), c'est à cette méme 
époque que la moisson est finie cn Égypte et que les hommes sont libres du 
travail pour la réeolte; aussi les actes de dénombrement sont datés par la fin 
du mois de mésoré, eomme la fin de l'année civile. Une autre considération 
favorise encore notre conjecture : cette seule persécution de Déce nous a légué 
cing actes qui nous sont parvenus; il en faut conclure que la quantité des 
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actes avait été énorme, car il est à remarquer que les actes les plus fréquents 
d'autrefois ont seuls laissé des spécimens qui aient subsisté jusqu'à nos 
jours; il y a done proportionnalité entre les monuments qui nous sont con- 
servés encore, ct l'importance de ces monuments; par exemple l'auteur le 
plus lu dans l'antiquité était Homère, et, en effet, les fragments 06 
sur papyrus sont proportionnellement les plus nombreux. Or, je conjecture 
que le nombre de cing actes identiques de cette même persécution de Dèce 
nous laisse supposer l'existence d'une quantité énorme de documents analo- 
œues, et par conséquent, la présentation générale des libelli par toute la 
population. A cette occasion les mauvais chrétiens, les libellatici, trouvaient 
un moyen pour échapper à la persécution même sans avoir sacrifié. 


CHAPITRE 11 
LES LETTRES CHRETIENNES SUR PAPYRUS 


LA LETTRE DE PSENOSIRIS 


6 
Provenant de Kysis, dans la grande Oasis. Deuxième partie du 111° 
ou commencement du IV* siècle. (Voir Planche III, 11.) 


Le papyrus a été trouvé, quelques années aprés 1890, dans la grande oasis 
El-Khargeh, en méme temps que d'autres papyrus, dont onze sont mainte- 
nant au British Museum, parmi eux le nótre qui porte le n? 713; les textes ont 
été publiés par MM. GuENFELL et Hunt, Greek Papyri, second series, Oxford, 
Clarendon Press, 1897, n° 68-78, p. 104-125; d'autres papyrus furent acquis 
par M. A. H. Sayee à Louqsor, dont six sont publiés dans la Revue des Etudes 
grecques, VII, 1894, p. 300-304. Notre texte porte le n° rxxn1, р. 115-116 dans 
la publication de MM. Grenfell et Hunt, et fut alors l'objet d'une étude spéciale 
de M. Adolf Deissmann, Ein Original-Dokument ans der Diocletianischen Chris- 
tenverfolgung Papyrus 713 des British Museum herausgegeben und erklaert, Tù- 
bingen und Leipzig, Verlag von J. C. B. Mohr, 1902, 36 pp. avec une repro- 
duction du papyrus; Epistle of Psenosiris : an original document from the 
Diocletian persecution (Papyrus 713 Brit. Mus.) ed. and explained by A. D. 
with plate, London, Blaek, 78 pp. Des analyses eritiques du travail de 
M. Deissmann ont été données dans la Theologische Litteraturzeitung 1902, n° 7, 
р. 205-7 (A. Hlarnaek); Litterarisches Centralblatt 1902, n° 27, p. 897 (С. Kr): 
Stiulierstube, 1, 400 (F. Barth); Bulletin bibliographique du Musée belge 1903, П, 
67-9 (Nicolas Hohlwein); Revue critique 1903, n° 1, p. 10-12 (P. Lejay); Deutsche 
Litteratur Zeitung 1902, n° 48, p. 3026 (O. von Gebhardt); Theologisches Literu- 
turblatt, XXIV, 17 (IKropatsehek); Goettingische gelehrte Anzeigen 1903, CLXV, 
p. 950 (A. Dieterich); Berliner philologische Wochenschrift 1902, n° 42, 
p. 1286-88 (E. Nestle). — P. Francur DE CAVALIERI, Una lettera del 0 
della persecuzione Dioclezianea : Nuovo Bolletino di areheologia Christiana, A. 
VIH, 1902, p. 15-26. Un’ ultima parola sulla lettera di Psenosiris, p. 264. — 
Le papyrus a été lu par MM. Grenfell, Hunt, Deissmann, Kenyon et Wilcken. 
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Hauteur 21*"59, largeur 8°"255. Le recto est écrit sur les fibres horizon- 
tales du papyrus, l'adresse est sur le verso; on voit la collésis du papyrus 
(conglutination des pages) de 2*"5 largeur prés de la marge à gauche, dis- 
tance de 0*"7; l'espace blanc au commencement du papyrus est de 1330, à la 
fin 6*" de hauteur, à gauche 7™ de largeur. L'écriture est bonne ct assez 
claire, mais le papyrus est très brun. Il semble avoir été plié sur l'épais- 
seur d'un centimétre; c'est donc la lettre expédiée et non pas le brouillon 





TEXTE 


, 


Ἡενοσίρει(] -ις) πρεσθυ-έοῳ(].-ος) ᾿Απόλ- 
EXT 

πρεσθυτέρῳ ἀγαπητῷ ἀδελοῷ 

ἐν K(voijo χαίρειν(.) 

TOO τῶν ὅλων πολλά σε ἀσπά 

ζομαι καὶ τοὺς παρὰ σοὶ πάντας 

ἀδελφοὺς ἐν O(s)o(*) γινώσκειν 

σε θέλω(.) ἄδελφεί,) ὅτι οἱ νεκρο 


, » / 


* rA 
τάφοι ÉVAVOY xoti ἐνθχὸε 
εἰς τὸ ἔσω τὴν Πολιτικὴν τὴν 
πεμφθεῖσαν εἰς Охо ὑπο τῆς 
΄ , τα. ΄ 
ηγεμονίας.) καὶ |τ]χύτην TX 
Ν fj ` ~ - 

ρχϑέδωκα τοῖς καλοῖς καὶ πι 
στοῖς ἐζχυτῆς τῶν νεκροτά 
φων εἰς τήρησιν ἔστ᾽ ἂν EA 
(η ὁ υἱὸς αὐτῆς Νεῖλος καὶ 
ὅταν ἔλθη σὺν θεῷ μ.αρτυρή 
σι(].-σει) σοι περὶ OV χὐτὴν πεποι 
Й Να É # 
26:۷) .( δήλω! σ)ον [д] μιοι 
x| αἱ οὐ] περὶ ὧν θελεις ἐνταῦ 
Ox 005 ποιοῦντι(.) 

> ~s , » 

ἐρρῶσθχι σε εὔχομαι 


ἐν K(ugt)o Θ(ε)ῷ(.) 


AU VERSO 


ρῳ >< πρεσθυτέρου ἐν N(upt)o 


τ , 
TOEG ουτε 


de la lettre. 


TRANSCRIPTION LITTERALE 


Чуор πρεσθ[. e loe ατολλωνι 


πρεσθυτερωχγαπητωαδελφω 
ενχω χχιοειν 
ποοτωνολωνπολλκσεχσπα 
ζομ.χικαιτουσπαρασοιπαντασ 
ad ελφουσ εν бю Ὑινωσχειν 
σεθελωχδέλφεοτιοινεκοο 
ταθριεΥηνοί χπινενθαδε 
ειστοξσωτηνπολιτικηντην 
πεμφθεισανεισοχσινυποτΊσ 
ηγεμονικο Xt . αυτηνπα 
οχδελωχχτοισκαλοισχαιπι 
στοισεξχυτηστωννεκροτα 
Φωνξιστηρησινεστανελ 
ϐϱηουίοσχυτησνειλοσχκι 
οτανελθησυνθεω”.χρτυρη 
σισοιπεριωνχυτηνπεπον 
ηκασινδηλω! . ον... Lor 
..[.-.]περιωνθελεισεντχυ 


M 
θχηδεωσποιουντι 
ερρωσθχισεευγ ομ.αι 


ενχω---{]ω--- 


ADRESSE 


χπολλωνι >< παρα £voctgto| ° | 


πρεσθυτερω >< TOEG JUT E001) εν χω 


Annotations critiques : Ligne 1. D'après M. Kenyon, il est certain que le 
hom est Ἀπόλλωνι οἱ non Ἀπολλωνίῳ. — Ligue 19. Il ya un petit reste de lettre 


— 


qr 


10 
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aprés x, on pourrait y voir un v ou un < mutilé (comparer au xa de la 
ligne 15). En conséquence on peut suppléer κύριε] ou κ[αὶ σὺ]; mais le mot 
χύριος, etc. dans notre papyrus n'a jamais été écrit en toutes lettres, on s'at- 
tendrait plutôt à voir χε pour κυριε, analogue à хо pour хоро; aussi la phrase 
à la fin de la lettre est identique à celle qui se trouve dans le papyrus 113, 
l. 30 des Oxyrhynchos Papyri : περὶ δὲ καὶ σὺ ὧν θέλεις δήλου μοι ἡδέως ποιή- 
covet (.) ἔρρωσο. v. Deissmann, 21, n. 51. 


TRADUCTION 


« Psenosiris le prétre offre son salut au prétre Apollon son cher frére 
dans le Seigneur. 

Avant tout je te salue infiniment, toi et toute ta compagnie des fréres en 
Dieu. 

Je voudrais que tu saches, mon frère, que les fossoyeurs ont apporté ici 
dans l'intérieur la Politiké qui a été déportée dans l'oasis par l'ordre de la 
préfecture (de l'Égypte) et j'en ai fait de suite remise à de braves fos- 
soyeurs à qui l'on peut se fier pour la garder jusqu'à ce qu'arrive son fils 
Neilos; celui-ci, quand il sera arrivé avec l'aide de Dieu, t'attestera tout ce 
qu'ils lui ont fait. 

Et toi aussi, fais-moi savoir ce que tu veux (que je fasse pour toi) ici; car 
tu sais que je le fais avec plaisir. 

C'est mon vœu que tu te portes bien 
en Dieu le Seigneur. | 

Au prêtre Apollon — par Psenosiris le prêtre dans le Seigneur. » 


COMMENTAIRE 


D'après les indications paléographiques, la lettre doit avoir été écrite dans 
la deuxième partie du 111° ou au commencement du 1v? siècle de notre ère; c'est 
à cette même époque que furent écrits les autres papyrus provenant de Kysis; 
à savoir les fragments 111 et IV de Sayce en 242, les numéros V de Sayce et 
71 de Grenfell-Hunt entre 244 et 249; n° 68 Grenfell-Hunt en 247; I de Sayce 
en 249; un fragment mentionné par Sayce après son n° VI entre 254 et 259; 
n° 69 de Grenfell-Hunt en 265; n° 70 de Grenfell-Hunt en 269; n° 72 de 
Grenfell-Hunt date de 290 ou 293 ou 299 ou 303 ou 304; n° 74 de Grenfell- 
Hunt de 302; n° 75 de Grenfell-Hunt de 305; n° 76 de Grenfell-Hunt de 305 
ou 306; n° П de Sayce de 304 ou 305 ou 306; n° 78 de Grenfell-Hunt de 307 
de notre ére. Mais il est évident que notre papyrus, appartenant aux archi- 
ves des fossoyeurs de Kysis, avait été écrit par un chrétien à un autre à une 


époque caractérisée par d'ardentes persécutions contre les chrétiens; c'est- 
PATR. OR. — T. IV. 4 
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à-dire durant les persécutions de Dëce, de Gallus, de Valérien ct de Dioclé- 
tien. M. Deissmann s'est décidé pour la dernière par la considération générale 
que le christianisme semble étre déjà développé dans la grande Oasis, indice 
d'unc époque postérieure pour notre lettre. 

Kysis, identique à Douche el-Qal'a, se trouvait tout au sud de la grande 
Oasis. C'est là que vivait le prétre Apollon; car la lcttre qui lui a été envoyée 
a été trouvée dans les archives des fossoyeurs à Kysis. Celui qui l'envoie, 
l'autre prêtre, était dans l'intérieur du pays (l. 9 ἐνθάδε εἰς τὸ ἔσω). L'ensemble 
des indices que la lettre a été échangée entre des chrétiens est assez clair 
pour nous, car un presbyteros (prétre) écrit à l'autre qui est son frater in Do- 
mino et qui est accompagné par des autres fratres in Deo; son salut est aussi 
in Domino Deo; le nom de Jésus-Christ est omis, mais il faut observer que les 
phrases de la lettre sont pesées à dessein; la lettre est écrite avec précaution 
évidemment pour le cas où elle serait lue par un paien; celui-ci pouvait alors 
ne pas comprendre lc mot presbyteros — qui signifiait aussi un maire ou un 
homme plus àgé homonyme, — le salut au nom du Seigneur — qui pouvait 
ôtre aussi un Seigneur Dieu des paiens, — les frères chéris — expression dc 
politesse assez fréquente, — les braves fossoyeurs à qui l'on peut se fier — 
où le païen pouvait voir la phrase des bureaux, ой ὑγιῶς καὶ πιστῶς était dans 
le vocabulaire de la langue des édits et des décrets, car méme l'ensemence- 
ment des domaines par la corvée devait étre fait, au dire les bureaux égyp- 
tiens, ὑγιῶς καὶ πιστῶς € savamment d'une manière a laquelle on peut se fier ۰ 

L'époque des persécutions est celle ot l'on pése les phrases, et cette 
époque est aussi indiquée par la notice sur la déportation dans Oasis, πέμπειν 
εἰς τὴν ὅασιν, comme c'est l'expression technique dans notre papyrus conforme 
à la langue du codex lustinianus (IX, 47,26). La pauvre déportée se nom- 
mait Politiké, nom restitué par Deissmann; si M. Franchi de’ Cavalieri veut 
interpréter le mot πολιτική par < la dame originaire d'Alexandrie > ou < la 
dame concitoyenne » dans le sens des Chrétiens qui forment un grand état 
de Dieu, il faut observer que le terme technique était au contraire ἀστή, car 
ἀστός signifiait le < civis Alexandrinus », celui qui était citoyen d'Alexandrie 
ou qui possédait les droits d'un citoyen d'Alexandrie, par exemple, papyrus 
grec apud Corpus papyrorum Raineri I, p. 24, vr, 6 Αὐρηλίῳ Ἀμμωνίῳ τῷ καὶ 
Ἀπολλωνίῳ ὀστῷ καὶ ὡς χρην.ατίζει ῥήτορι. Le papyrus porte ici τὴν 11071۷, 6 
l'article τήν, et ce n'est pas une faute contre le parler grec tel qu'il était à 
cette époque dans l'Égypte + voir Deissmann, der Artikel vor Personennamen 
in der spaeigriechischen Umgangssprache, dans la Berliner philologische Wo- 
chenschrift, 1902, n. 47, p. 1467". 


1, H y avait en Egypte beaucoup de πόλεις, villes, mais un seul ἄστν qui était la capitale, Alexan- 
drie (Étienne de Byzance s. v. ἄστν); il y avait par conséquent des πολιτικοί, citadins, et des ἀστοί, cita- 
dins d'Alexandrie. Naturellement, les Alexandrins, étant aussi citadins, pouvaient parfois être appelés 
πολιτικοί. Cf. Revue de l'Orient chrétien, 1906, p. 198. 
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La déportation dans l'Oasis équivalait à la déportation dans une ile : es! 
quoddam genus quasi in insulam relegationis in provincia Aegypto in Oasin rele- 
gare, Digestes, XLVIII, 22,7. La déportation de Politiké a été exécutée par 
ordre administratif de la préfecture, ἡγεμονία, c'est la méme expression que 
nous trouvons dans un papyrus apud WzssrLv, Studien zur Palaeographie 
und Papyruskunde, |], p. 15 Αὐρηλίας Διδύμης Σχραπί[ω]νος Παθερμιοίτου peth κυρίο» 
τοῦ συγχωρηθέντος αὐτῇ ὑπὸ [τ]ῆς ἡγεμονίας Αὐρηλίου Λυκάονος τοῦ καὶ Σαρχπίωνος. 

M. Deissmann nous a guidé jusqu'ici; il nous dépeint le roman de notre 
pauvre déportée d'un style qui n'est pas sans couleur (l. c., p. 28-31) : Poli- 
tiké, une dame noble chrétienne, devant le tribunal de son excellence le 
préfet d'Égypte, accusée d'étre chrétienne, doit choisir entre le sacrifice offert 
au génie de l’empereur et le bonheur terrestre, entre la confiscation de 
toute sa fortune et la déportation en cas de désobéissance. Mais Politiké 
résiste à la tentation, elle n'a pas sacrifié, elle a été déportée par l'ordre de 
la préfecture dans l'Oasis. Elle arrive enfin à Kysis, elle y trouve un prétre 
chrétien nommé Apollon, qui la protége, elle y trouve aussi une petite 
communauté de chrétiens et parmi eux des fossoyeurs croyants à qui on se 
peut fier; elle leur a été recommandée par le prétre Psenosiris, frére en Dieu 
d’Apollon, car dans l'intérieur de l'Oasis la vie d'une chrétienne déportée 
devait étre plus paisible qu'à Kysis; conduite par des fossoyeurs de Kysis et 
envoyée par Apollon à l'intérieur prés de Psenosiris, elle fut confiée par 
celui-ci à la garde de quelques fossoyeurs bons et discrets jusqu'au moment 
ou Neilos, le fils de la déportée, que l'on attendait, fût arrivé, sans doute 
pour soulager l'exil de sa mère. Cette affaire si compliquée étant terminée, 
Psenosiris en fait la relation à son frère en Dieu Apollon, à Kysis où l'on 
a trouvé sa lettre, 1600 ans aprés, parmi les autres documents relatifs aux 
affaires des fossoyeurs. 

Cependant il existe une tout autre interprétation de la lettre de Pseno- 
siris. On a trouvé aussi dans ces archives des fossoyeurs de Kysis une 
autre lettre qui a été analysée et confrontée avec la nótre par M. Dieterich. 
Il nous faut d'abord donner le texte, suivant l'édition de MM. GRENFELL et 
Hunt, Greek Papyri, second series, LXXVII, p. 121-123 (British Museum, 
papyrus DCCNX VII) : 


IMeXac..... ] Σαραπίωνι x«i Σιλθανῷ « Mélas offre son salut à Sarapion 
B ...χαίρειν(.) ἀπέστιλα(].-στει-) et Silvanus; je vous ai envoyé par le 
ὑμῖν fossoyeur le corps mort de votre frère 

[διὰ τοῦ ν]εκροτάφου τὸ σῶμα τοῦ Phibion οἱ je lui ai payé les frais du 
[ἀδελφοῦ] Φιβίωνος καὶ ἐπλήρωσα transport du mort, cela fait trois cent 

5 [αὐ]τὸν [τοὺς μισθοὺς τῆς ال‎ quarante drachmes en vieil argent. 


δῆς τοῦ σώματος ὄντας ἐν 556 Mais je suis trés étonné que vous 
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τριακοσίαις τεσσαράκοντα παλαιοῦ ayez laissé l'affaire sans aucune rai- 
νομίσματος καὶ θαυμάζω πάνυ son, que vous n'ayez pas eu soin 
[ότι] ἀλόγως ἀπέστητε μὴ ἄραντες du corps mort de votre frère; que 
10 [τὸ σ]ῶμα τοῦ ἀδελφοῦ ὑμῶν ἀλλὰ vous vous soyez, au contraire, emparés 
σ[υ]νλέξαντες ὅσα εἶχεν καὶ οὕτως de tout ce qu'il avait possédé et que 
ἀπέστητε(.) καὶ ёх τούτου ἔμαθον vous l'ayez alors abandonné. J'en tire 
ὅτι οὐ χάριν τοῦ νεκροῦ ἀνήλθατε la conclusion que le motif de votre 
ἀλλὰ χάριν τῶν σκευῶν αὐτοῦ(.) empressement n’a pas été le soin de 
15 φροντίσατε οὖν τὰ ἀναλωθέντα ἑτοι votre frère mais l'avidité de ses 
μάσαι(.) ἔστι δὲ τὰ ἀναλώματα(") biens. Il faut done, en conséquence, 


que vous payiez les dépenses, dont 
voila la liste : 
тул) φαρμάκου παλ(αιαὶ) (δραχμαὶ) 2 
τιμ(ὴ) οἴνου τῇ πρώτῃ 
Ἡμέρα χο(ες) Û παλ(αιαὶ) (ὃ pay uat) ^6 
20 [ὑπίἐρ) δαπάνης ἐν ψω 
μίοις καὶ προσφαγίοις (δραχμαὶ) tz 
[τ]ῷ νεκροτάφῳ εἰς τὸ ὅρος 
με[τ]ὰ τὸν γεγραμμένον 
μισθόν(,) χο(ῦν) ἕνα (δραχμαὶ) κ 
25 ἐλαίου χό(ες) B (δραγμ.αὶ) «6 
.ρ[ι]θῆς (ἀρτάθη) х (δραχμαὶ) κ 
Tw) σινὸ όνος (δραχμαὶ) x 
καὶ μισθοῦ ὡς πρὀκ(ειται) (δραχμαὶ) Tu 
(γίνεται) ἐπὶ τοῦ λ|όγο!υ τῆς 
30 ὅλης δα[πά]νης παλαιοῦ : 
νομίσματος δραχμαὶ 
πεντακόσιαι εἴκοσι 
γί(νεται) (δραχμαὶ) ox 
[5 |Xv οὖν ποιήσετε ὑπηρετῆσαι τὸν 
35 μέλλοντα éveyx[et)v τὸ σῶμα 
ἐν ψωμίοις καὶ [οἰ]ναρίῳ καὶ ἐλαίῳ 
καὶ ὅσα δυνατὸν ὑ[μῖ]ν ἐστιν ἵνα рор 


τυρήση υοι(.) μη δὲν δὲ δωλλτε 


Ίων.. [.....]μένων ἐν ἀργυρίῳ] διὰ τὸ ἐμὲ μ..|....} εν.| 
40 ]e9 .| ET. E. л: |... то 686 |... παχων x 
luem. ὑμας S|. NN ] ἐρρῶσθ[αι ὑμᾶς εὔχομιαι 


L’adresse au verso : 
[Σαρ]απί ωνι) καὶ 
Σι]λθανῷ ἀδελφοῖς 


و م) Фф‏ 


>x Μέλας χι | 
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Pour les épices de l'embaumement. 60 drachmes d'argent vieux 
pour le vin, le premier jour, 2 Choés... 32 drachmes d'argent vieux 
pour la nourriture, du pain et des lé- | 

Шшез............ E s 16 drachmes 


pour le fossoyeur à la montagne, outre 
son salaire comme il est écrit, 


Eu. . . .. . . . .. . 20 drachmes 
de 10116, whois... . . . . . ... 12 drachmes 
une artabe (33 litres, 3), d'orge. . . . 20 drachmes 
pour le sindon (le linceuil). . . . . . . 20 drachmes : 
et pour le salaire susdit . . . . . . . . 340 drachmes 


cela fait pour le compte de toutes les 

dépenses, en argent vieux, cinq cent 

vingt drachmes, c'est-à-dire. . . . 520 drachmes 

I] faut absolument que vous serviez à celui qui portera le mort, du pain, 
du vin et de l'huile et tout ce qui est en votre pouvoir pour qu'il m'en donne 
l'assurance. Il ne vous faut pas tromper... 

28 du mois de pachon... Portez-vous bien. 

Adresse : A Sarapion et Silvanus, fréres de Phibion, par Mélas.... » 


L. 24 1. γο[ῦς) εἷς. — 37 ocx corr. — 38 1. δηλῶτε Grenfell-Hunt; peut-être : 
δολ(οῦ)τε [περὶ τ]ῶν [ἠναλω]μένων ἐν ἄργυρί] φ᾿ 


Nous relevons ici les analogies suivantes avec la lettre de Psenosiris : 


Psenosiris l. 7 oi νεκροτάφοι Mélas |. 3 [διὰ τοῦ ν]εκροτάφου 
ὃ ἐν ηνόχασιν 90 ἐνεγκ[εῖ]ν τὸ σῶμα 
8-9 ἐνθάδε εἰς τὸ ἔσω 22 εἰς τὸ ὄρος οἱ 13 ἀν-ηλθατε 
11-12 παραδέδωκα 2 ἀπέστιλα ὑμῖν 
14 ἔστ᾽ ἂν ἔλθῃ 13 ἀν-ήλθατε 
10 μαρτυρήσι σοι 37-38 μαρτυρήση μ.ο: 


Une autre analogie, d’aprés Μ. Dieterich, consiste en ce que les deux 
lettres concernaient un transport de corps morts; Politiké était donc, d’après 
cette opinion, une personne morte, l'expression τὴν 110077 406 
ἃ τὸ σῶμα τοῦ [ἀδελφοῦ] Φιθίωνος, < la Politiké » devait alors signifier « le 
cadavre de la Politiké » par abréviation. L’opinion de M. Dieterich semble 
supposer qu'il y avait, après un transport de morts, une espèce d'audition 
de témoins pour constater que le mort avait été soigné décemment, et pour 
être sûr que l'argent destiné à l'embaumement de la momie n'avait pas été 
détourné de son but. 





دن 
bo‏ 
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Mais l'hypothèse de M. Dieterich semble être basée sur un malentendu; 
d'aprés l'analyse de M. Deissmann (Studierstube, 1, 1903), les deux lettres de 
Mélas et dc Psenosiris ont un caractère tout différent. Il aurait été inutile de dire 
que Politiké avait été déportée dans l'Oasis par l'ordre du gouvernement, 
s’il s'agissait du transport de sa momie et non de la Politiké vivante. Alors, 
d'aprés l'opinion de M. Dieterich, Neilos devait étre témoin envers Apollon 
pour garantir la réalité des dépenses pour la momic de la Politiké; cependant, 
Neilos n'était pas un fossoyeur comme c'est le cas du témoin garantissant dans 
la lettre de Mélas; il était, au contraire, un parent, comme Sarapion et Sil- 
vanus, qui eux-mémes n'étaient pas les fossoyeurs, mais les fréres du Phibion 
mort. Donc, l'analogie superficielle des deux lettres ne rend pas probable 
cette hypothése de M. Dieterich. 

Nous connaissons, au contraire, un papyrus qui semble corroborer l'opi- 
nion de M. Deissmann; c'est un mémoire relatif à un transport de déportés 
condamnés aux carrières, mémoire datant de la méme époque des persécutions 
de Dioclétien, analogue à ce que raconte Eusèbe dans son livre sur les mar- 
tyrs Palestiniens, quand on transportait les chrétiens d'Égypte aux carrières ` 
et aux mines. Ce n'est évidemment qu'une vague hypothése si je dis que 
dans le nombre des jeunes déportés de notre papyrus pouvait s'étre trouvé 
un chrétien; mais je donne le texte comme analogue à la lettre de Psenosiris, 
je le donne aussi comme spécimen d'un acte relatif a une déportation. 

C'est un papyrus, inédit encore, de la riche collection archiducale à Vienne, 
où il porte le numéro 290 de l'exposition. Hauteur 7*"5, largeur 13°, le papyrus 
cst mutilé à la fin. 


63 
1 [-...]χῳ τῶι καὶ Βασιανῶι πρ[αιποσίτῳ « A [ Jkhos qui est aussi ap- 


τοῦ τοσούτου πάγου) pelé Bassianos, préfet d'un tel 


district du поте d]Hermopolis. 
[Mémoire d'Alpollon, fils de Pcky- 
sis dont la mère fest une telle, 
prejneur de malfaiteurs, originaire 
du village Paké [du nome d'Her- 
mopolis?]. En jurant par la for- 
tunc de nos sei[gneurs 9596 
et césars, je reconnais la garan- 
tic de l’arrivée des 6 travailleurs 
énumérés plus bas, originaires [de 
notre vlillage, le 25 février, à dé- 
porter dans les mines des envi- 


Ἑρμοπολείτου{.) 

[παρὰ ᾿Α|πόλλωνος Πεχύσιος μητρὸς 
[τῆς δεῖνα λη]στοπικστοῦ ἀπὸ κώμης 
IIxx, 
[τοῦ ? 'Ἑρμοπολί]του(.) ὁμολογῶ бшуу; 
τὴν τῶν ж» 
[ρίων ἡμῶν Αὐ]τοκρατόρων καὶ K αισάρων 
τύ 
[γην παραστή]σειν τῇ πρὸ e- καλανδῶν 
Μαριτίων] 
[τοὺς ὑπογ]εγραμ.μένους ἐργάτας <- ἀ[πὸ] 


[τῆς αὐτῆς κ]ώμης ἀποστελλομένους ε[ίς] 
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10 [τὰ περὶ Μαξι)μιανόπολειν (].-λιν) µέ- rons de Maximianopolis et de leur 

ταλλα καὶ π[αρα] remise aux magistrats des mi- 

[δοῦναι μέχρι] x- νωνῶν Μαρτίων τοῖς nes jusqu'au 7 mars. Voilà leurs 
۵9677) 606۱ اا(‎ : 


[τοῖς µμετάλ]λοις εἰσὶ δέ(.) 


Ώ]ελληους (ἐτῶν) λε [un tel, fils de B]elles, âgé de 35 ans; 
Ίειτος (ἐτῶν) À [un tel, fils de...lis, âgé de 30 ans; 
15 وژ‎ (ἐτῶν) xy [un tel, fils d'un te]l, âgé de 25 ans; 
Ίκος (ἐτῶν) À [un tel, fils de...]x, âgé de 30 aus; 
Ίνος (ἐτῶν) х [un tel, fils de...Jon, âgé de 20 ans; 
Ίος (ἐτῶν) κό [un tel, fils d'un te]l, âgé de 22 ans. 
[οὓς] καὶ παραστήσω ἀμέμ[πτως ἀπο] Je garantis que ces personnes travail- 


20 [πληροῦντ]ας τὴν χρείαν καὶ παραμιένον leront sûrement comme il faut et 
[τας μὴ ἀπο]λιπομένους ἄχίρις] ἀμεί[ψ]εως qu'elles resteront (là...] jusqu'à leur 
[αὐτῶν |... échange. » 


Le titre du fonctionnaire de police, λῃστοπικστής, preneur de malfaiteurs, est 
connu par d'autres papyrus de l'époque romaine; il est analogue à εἰρηνάρχης, 
εἰρηνοφύλακες, ἐπὶ τῆς εἰρήνης, ἀρχινυκτοφύλακες, ἀρχιφύλαξ, πεδιοφύλακες, ὀρεοφύλακες 
que je trouve dans un papyrus de la Bibliothéque Nationale de Paris prove- 
nant 0 Akhmim. — La position exacte de la ville de Maximianopolis n'est pas 
connue; ce doit étre une dénomination momentanée en l'honneur de cet em- 
pereur, comme le fut, par exemple, Théodosioupolis en l'honneur de l'empe- 
reur Théodosius, etc. D’aprés l'indication de ce nom, le papyrus doit avoir 
été écrit entre 283 et 304 environ, sous l'empereur Maximien ou peu de temps 
aprés. 

Un autre document tout à fait analoguc a été publié par M. Сікоглмо 
VirELLI, Papiri Greco-Egizi, volume primo, Papiri Fiorentini Fasc. I (1905), 
n° 3, p. 16-17. Па été écrit au mois de juillet-août 301, à la méme époque 
que le document précédent : ce qui nous fait penser encore plus aux persé- 
cutions des empereurs Dioclétien ct Maximien ct à la condamnation des 
chrétiens au travail forcé des carrières. Le papyrus mesure 12°" de largeur, 
24m5 de hauteur; la marge supérieure a 1'*"5, l'inférieure 4"5, à gauche 
2m5; il a été plié verticalement. Je rcproduis ici le texte de l'édition de Vitelli. 


6? 


1 Арл ᾿Ὠριγένει στρα(τηγῷ) “Epy.on[oa](etrov) 
πχρὰ Αὐίρηλίων) Tensos Στεφάνου wnroos А.... (peut-être Кото} 
το Бб; Π]αχυμιος μητρὸς '"EXxévag ἀμφοτέ 
ρων χωμαρχῶν κώμης Σενομθω(.) [ Ἀν]αδίδο 
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5 μεν AKL προσαγ)γέλλομεν τοὺς ἑξῆς ey? ү [үр |au.uévous 
ἐργάτας ἀπελευ[σο]μένους εἰς τὸ κατὰ 38۷ 
μέταλλον πρὸς ἄμ.ειψιν τῶν ἐκεῖσε προαπ|οστ]χλέντων 
ἐργατῶν ὀντία]ς εὐθέτους καὶ ἐπιτηδείους xv 
δ[ύν]ῳ ἡμῶν κ[αὶ] πάντων τῶν ἀπὸ τῆς κώυπ[ς 
10 ἐξ ἀλληλεγ yung Εἰσὶ δὲ Αὐρίήλεοι) 
Eurie Σιλθανοῦ 
П....т Ἕ]ασυτιος 
Οὔσ[πε|ρ [εγγυ]ώμεθα καὶ πχο[αἰστή]σ]ο[μ.ε]ν ἀμέμ 
πτ[ως]} ἀπ οπλη)ροῦντας τὴν ἐγ᾽χειοισθεῖσαν 
15 α[ὐτο]ῖς ἐργχτείας χρείαν καὶ uh aom jxvopévouc 
τῶν ἐκεῖσε [ay lor κελεύσεως τοι ἀμ[εί]ψίεως] "Exv δὲ 
ἀφυστερή| σ]ωσι καὶ μὴ παραστήσωμεν, 55 
αὐτ[ο]ὶ τὸν [ὑπὲρ] αὐτῶν λόγον ὑπομ[εν]οῦυ.εν 
xo ἐπερ(ωτηθέντες) ὡ[μολ)ογ(ήσαμιεν.) (Ἔτους) ιζ καὶ (ἔτους) ις 
90 τ[ῶν κυρίων ἡμ]ῶν Διοχλητιχνοῦ καὶ [Μαξ]ιμιιανοῦ 
Σεθχστῶν καὶ (ἔτους) ἐ]νάτου τῶν α[υ]ο[ίων 7۷ 
Κωνσταντίου καὶ Моби x]v[o8 τῶν ἐπιφανεστάτων 
К αισάρων ὑπατείας] Φλ(αυίου) []οστουμίου Τιτι ανοῦ τὸ 6- καὶ 
Ο[ὑιρίου Νεπωτ]ιανοῦ µεσορη]. |") 
5 ἐπιδεδώχίαμεν) Αὐρ(ήλιος) ‘Qoltlov ἔγρα(ψα) ὑπ(ὲρ) α-(].-χὐτῶν) qxsx(óvzov) 
μὴ εἰδέναι) γρχ(μμ.κτα.) 


16 


TRADUCTION 


« A Aurélius Origénes, préfet du nome d’Hermopolis. Mémoire offert par 
Aurélius Paésis, fils de Stéphane, dont la mère est Eys(?), et Aurélius Silvanus, 
fils de Pachymis, dont la mère est Hélène, tous les deux maires du village de 
Senombo. A savoir, nous annoncons l’arrivée des travailleurs dont les noms 
sont ci-dessous, aux carrières dans les environs d'Alabastrine; ils doivent 
relever les travailleurs qui y ont été envoyés auparavant; ils sont en bon état 
ct habiles; nous en sommes responsables en garantissant l'un pour l'autre, 
nous deux et toute la population du village. Voiei leurs noms : 


Aurélius Eutis, fils de Silvanus; 
Aurélius 1... t, fils de Tasytis. 


Nous répondons pour eux et nous ferons en sorte qu'ils accemplissent 
sans reproche les devoirs dont on les charge, et qu'ils ue s'en aillent de ce 
lieu jusqu'à ee qu'on leur en donne l'ordre ou qu'on les reléve. Mais s'ils sont 
en retard ou si nous ne faisons pas l'arrangement, nous en sommes respon- 
sables nous-mémes. Questionnés, nous donnons notre assentiment à tout. 
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An XVIII, qui est aussi XVII, de nos seigneurs, des Augustes Dioclétien et 
Maximien, ct an IX de nos seigneurs, des Césars illustres Constance et Maxi- 
mien. Sous le consulat de Flavius Postumius Titianus [11° consulat) et de V(irrius] 
Nepotianus, au mois de mésoré. Nous avons fait le mémoire; Aurélius Orion 
a écrit pour eux, car ils prétendent ne pas savoir écrire. » 


Pour revenir à la lettre de Psenosiris en la comparant avec les deux actes 
de déportation que nous venons de publier, nous trouvons done un certain 
nombre d'analogies. Dans la lettre de Psenosiris nous lisons les phrases es- 
sentielles et même les mots analogues à la langue officielle des actes de dé- 


portation : 
Psenosiris οἱ ٤٠م‎ 072 06 ÉVAVOY AV Actes παραστήσειν ἀπελευσομένους 
ἐνθάδε εἰς τὸ εἴσω εἰς τὰ ... μέταλλα 
πεμοθεῖσαν εἰς 47۷ ἀποστελλομιένους εἰς, EL προχποστα- 
λέντων 
παραδέδωκα εἰς τήρησιν παραμένοντας μὴ ἀπολιπομένους, 


et рл ἀαπολιμ.πανομένους 


Ces analogies semblent corroborer l'opinion de M. Deissmann, qui con- 
clut à la déportation de la chrétienne Politiké, et il est frappant aussi que les 
deux actes de déportation que nous connaissons maintenant, datent de la 
méme époque, époque célébre dans l'histoire des persécutions. Quoi qu'il en 
soit, la lettre de Psenosiris se range parmi les plus anciens monuments écrits 
du christianisme. 


LA LETTRE DE ROME 
Provenant du Faioum. III? siècle, entre 265-281. (Voir Planche ПІ, 10.) 


Ce papyrus, appartenant à la collection de Lord Amherst et publié dans 
les Amherst Papyri, being an account of the Greek Papyri in the collection of the... 
Lord Amherst of Hackney... by BERNARD P. GnENrELL and Anrgun 5. Номт, 
Part. I, p. 28-30, ٥٤ place certainement parmi les plus intéressants documents 
de l'histoire de la propagation du christianisme. Il mesure 2079 de hau- 
teur οἱ 23*"5 de largeur. Un côté, dont les fibres du papyrus marchent 
horizontalement (Recto), contient une lettre écrite à Rome et envoyée dans le 
Faioum, ou elle a été trouvée; l’autre côté servait alors pour faire une 
copie de quelques passages de la sainte Écriture. Le papyrus, suivant les in- 
dications paléographiques, doit avoir été écrit au 11° siécle; il faut observer 
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aussi la manière de dater dans la lettre du Recto, 11° col., ligne 25 : [(ἔτους).]» 
παυνι ἃ; c'est avant le règne de Dioclétien seulement, qu'une date rédigée 
suivant l'ancienne maniére de dater pendant la premiére époque des empereurs 
romains, est admissible. 

Mais il est à déplorer que l'état actuel de conservation de la lettre ne soit 
pas satisfaisant. Nous donnons ici à gauche la transcription de MM. Grenfell 
et Hunt, et à droite un essai de restitution du texte qui est purement hypo- 


thétique. 
Col. I, restes de 10 lignes perdues. 
Col. II. 
1 لپ"‎ 1 νουν σου 14 ανν] . κ 9 lettres Ἴνουν σου ἧς ἂν ν[. 
E" ἐξο]διασαι την Χριθην. [Tius ἐξο]διάσαι τὴν Χριθὴν | τὴν | 
εκ του [.....] λογου [και] µη το αυτ] ο] ἐκ τοῦ | τοιούτου] λόγου [καὶ] μὴ τὸ αὐτ[ὸ] 
φροντ[......]νοιον Χαι ειρητω. [.. |o φρον. [ 5 1. |v οἷον καὶ εἰρητω.[..]ο 

5 гу бле jas στελλομενων προς ενθηκ./.. ]..στελλομένων πρὸς 
хэто» αἱ πο] της Αλεζανδρειας ναι αὐτὸν al πο | τῆς Ἀλεξανδρείας καὶ 
προφασε[ις] και αναβολας xat ανα προφάσε[ ις] xxl ἀναθολὰς καὶ dva 
docs то σα ]μενος ουχ окоро: aut| o |- δόσ(ε)ις ποιη| σά Ίμενος οὐ(κ) οἴομαι αὐτ[ ὁ |v 
ταυτα.... αιτίας OUTOG πεφρονι ταῦτα, δίχα ' αἰτίας οὕτ(ω)ς πεφρον(η) 

10 χεναι εἰ ὃς χαι αν νυν αυτη Ἢ 116 κέναι εἰ δὲ καὶ ἂν νῦν αὔτη ἢ περισ 
GOTAS η συµθεθηκυια μη ποιήσαι σοτης 1 συμ.θεθηκυῖα μὴ ποιῆσαι 
λογον ις το χχλως εχειν τ..ειν EU λόγον (e) ie τὸ καλῶς ἔχειν τ..ειν EU 
aveyount ει δε ε.... αρτοις πα | ἀνέχομαι εἰ δὲ ε.... ἄρτοις TŽ 


εν ٩ П N ` 1 
AL πεπρασιν ο [[.]]нв].]» δια х кроу ү À πεπρασυν о 'ev'etc| . Ju διὰ μ[ε|κρὸν ye 


15 νεσθαι προς την [--JeL-.]-v Νιλον νέσθαι πρὸς τὴν [..]s|..].». Ν(ε)ῖλον 
хол τον πατέρχ Απολλωνι«ο7»ν εις καὶ τὸν πατέρα Ἀπολλόνι(ο)ν εἰς 
لد‎ «O Επεστειλαν τε α..τ.....α ἐπέστειλάν τε 
παραχρ[ην.]α το αργυριον εξοδιασ πχραχρ[ ија τὸ ἀργύριον ἐζοδιασ 
θηναι ὕμιν о και χαταγαγειται θῆναι ὑμῖν ὃ καὶ καταγάγ(ε)τ(ε) 

20 ες την Αλεξανδριαν ωνησαμε (e)ig τὴν Ἀλεζάνδρειχν ὠνησάμε 
νον ἄονας παρ υμίν εν τω Άρσινο vo(t ὀθόνας παρ᾽ ὑμῖν ἐν τῷ Ἄρσινο 
[ε]ιτη(.) routo γαρ συνεθ| έ]μην Пре [ε]έτη(.) τοῦτο γὰρ συνεθ[έ]μην Пре 
µειτεινῳ ωστε TO αργυριον αυτ| o | «c μειτείνῳ ὥστε τὸ ἀργύριον αὐτ[ῷ) (ες 
τ[ην] Α[λε]ξανδρειαν εξωδικσθηναι τ[ὴν] Ἀ[λε]ξάνδρειαν ἐξοδιχσθῆναι 

25 |(ετους). | "тауу. ў απο Pouns [(érouc).]” πχυνι η) σπὸ “Ῥόμης 

Col. HI. 
καλως ουν ποιησαντ] ec καλῶς οὖν ποιήσαντ[ες ἐν Ἀρσινοίτη) 


1. restitué par M. Deissmann, Beilage sur Münchener Allgem. Zeitung, 31 octobre 1900. 
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ovngxpevolt| τα οθον[ ια ὠνησάμενο[ι) τὰ ὀθόν[ια δότωσάν τι] 
veg εξ πμ[ω]ν τον af veg ἐξ ημων (l. ὑμῶν) τὸ να[ῦλον (e)ts 
EF Т Ἀλεξάνδρει] 
αν συν αυτοις ۱ه‎ αν σὺν αὐτοῖς ἐξορμ]ᾶσθαι πρὸς] 
5 Μαξινον τον παπα[ν t Μάξιμον τὸν πάπα[ν xat? Πριμιτῖνου) 
τον ἀναγν[ωσ]την xxt τὸν ἀναγν[ώσ]την καὶ [ἐν Ἀλεξανδρείᾳ] 
πωλησαντ]ες] τα οθο[νια πωλήσαντ[ες] τὰ ὀθό[νικ ταῦτα μὴ 0] 
διασητε το αργυριον[ διάσητε τὸ ἀργύριον [τῷ Πριμιτί] 
vo η Μαξιμῳ τῷ παπ[α vo à Μαξίμῳ τῷ πάπ[ᾳ εἰ ph] 
10 λαμθανοντ[ε]ς παρ aur [ou λαμ.δάνοντ[ε]ς παρ᾽ αὐτοῦ ἀποχαγράμμ.κτα 
τῆς) 
επιθηκ..| ἐπιθήκ[ης καὶ οὗτος παρὰ τοῦ] 
πωλο.[....Ίνου αρ] ToN ησομέ]νου ἄρ[ας τῶν lovt] 
ων то αργυριον παρακο[ ων τὸ ἀργύριον παρακο[μιζέτω 
Sous αυτο Ώεονα ινα συν, δοὺς αὐτὸ Θε(ω)νξ iva σὺν [τούτῳ παρα] 
15 Ύενομενος ις της Αλεξ[ανδριαν γενόμενος (ε)ίς τὴν Ἀλεξ[άνδρ(ε)εαν ἐγὼ] 
ευρο αυτο :ς τα αναλωμα[τα μη] εὕρ(ω) αὐτὸ (ε)ἰς τὰ ἀναλώμα[τα μὴ] 
ουν αμέλησητε αδελφο[ι οὖν ἀμελήσητε, ἀδελφο[ὶ διὰ ταχέ] 
WY TOUTO ποιήσαι ινα wal Пр. | ων τοῦτο ποιῆσαι ἵνα wh [ó При] 
τεινος δια την рлу προ τεῖνος διὰ τὴν ἐμὴν πρό[φασιν πλεῖον ἐν] 
20 τη Αλεξανδρεια διατριψη[ τῇ Ἀλεξανδρείᾳ διατρίψη [κἀγὼ ἐπανίω] 


ἐπὶ τὴν 'Ῥώμῃην ἄλλως apad πα 

ρατευξιν παπᾳ και τοις κατα[ 

τατοις προ[.].[..]-τεισ...[ ἀσπάζομαι 

καὶ πάντας [..ἀ]νὰ τάξιν(ϱ) [καὶ `A] 

γαθόθου[λον ἐρρ]ῶσθαι ὑ[μᾶς εὔχομαι 
gly πολλ]οῖς χρόνοις] 


επι την Рорму αλλ ως ημας πχ] 
ρχτευξιν ' παπα хол τοις κατα] 
τατοις προ[.].[..].τεισ...[ 

και παντας....ναταξου[ A | 
γαθοθου[λ.. ερρ]ωσθχι υ[μας ευχομαι 


Janada. 


La lettre est assez obscure. Une personne chrétienne de Rome voulant 


bo 
qr 


partir pour Alexandrie et y trouver de l'argent pour ses dépenses (C. 111,1. 15,16) 
écrit à ses amis dans le Faioum pour une affaire d'argent. Elle semble y avoir 
à sa disposition une certaine somme d'argent qui résulte d'une vente d'orge 
peut-être (C. II, 1. 2). Mais cet argent est dans le Faioum, comment le faire 
venir à Alexandrie? Voilà pourquoi notre lettre est adressée aux amis dans le 
Faioum; ils sont priés d'acheter des toiles pour cette somme' chez eux au 
Faioum, de les transporter à Alexandrie et de les vendre, sans doute à un 
prix plus élevé, de donner la somme reçue contre une quittance à Maxime ou 
bien à Primitinos, qui est actuellement à Alexandrie; mais pour qu'il ne 
perde pas de temps, celui-ci doit verser l'argent à un nommé Théonas, qui 
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le donnera à celui qui vient de Rome dès qu'il le rencontrera; ce dernier, lui 
aussi, était pressé de rentrer à Rome. 

La lettre dont l’auteur parle avee une certaine autorité a été l’objet de 
plusieurs remarques de M. Harnack, Sitzungsberichte, Berlin. Akademie, 1900, 
p. 984-995, qui a identifié notre Maxime avec l'évéque d'Alexandrie de ce 
nom (265-281) et Théonas avec le suecesseur de Maxime. Évidemment la lettre 
doit avoir été écrite au rr siècle. 


7e 


Au-dessus de la seconde colonne, il y a trois lignes d'écriture en oneiale 
du 111° ou 1v? siècle; ce sont quelques mots de l'Épitre aux Hébreux 1, | : 


πολημερῶς x(x) πολυ[τρό]πως 
make (1. πάλαι) ὁ θ(εὸ)ς λαλήσ[α]ς то[ π]κτρά 
[ow] ἡμ[ῶ]ν ἐν τοῖς προ[φ]ήτα[ις| 


« Dieu ayant anciennement parlé à nos pères par les prophètes à plu- 
sieurs fois et en plusieurs manières. » 


7» 


Le verso du papyrus eontient le commencement de la Genése dans les ver- 
sions des Septante et d'Aquila (Genèse 1, 1-5), comme l'a constaté M. Ren- 
del Harris. L’écriture onciale, entremélée avec des éléments caraetéristiques 
de la cursive, date du commencement du iv? siècle. 


εν αρχη ἐποιησεν 0 Qe τον 002۷0۷ και την γην 
л д: yn nv жорто κ(αι) ακατασκευαστος 
και) схо[т]0с επανω τῆς αθυσσου хол пух Ου 
επεφερετο επανω του υδατος χ(αι) ειπεν 

> 0 ὃς γε[νη]θητω φως Χίαι) εγένετο φω[ς] 
xat ειδεν ο Üç το φ[ω]ς over (1. ὅτι) καλον και δι ε]χω 
ρισ]ε] ο Oe ανα μ.εσ[ο]ν του φωτος xar ανα 
we [Gov] του σχοτους XAL εγενετο 90 
και ε[γεν]ετο πρωι прера pera (1. μία) 

10 εν κεφάλεω (].-αίῳ) εχτισεν Üç συν τον ουρανον 
xxt τ[η]ν γην n de үл nv Χενωμα και [ου 
fev και ٧ 0 [γ|ε[ν]ηθήτω φω[ς χι] 
eyev[ev]o φως [χίαι) ειδε]ν 0; το φω[ς οἷτι ayx 
θον..διεχ[ωρισεν! 0с µετοξυ οω[τος] 

15 x(a) µετοξυ του [σκοτο]υς και εγένετο εσ[π]ερα 


zat [.... π]ρωι "[μ]ερα πρωτη- 
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L'usage de οὐθέν (1. 12) correspondant à οὐδέν, et de μετοξύ (1. 14. 15) cor- 
respondant à µεταξύ, est bien connu par les papyrus (v. CROENERT, Memoria 
Graeca Herculanensis, p. 155). Les variantes du texte des Septante ne sont pas 
importantes, seulement le papyrus a omis aprés σχότους dans les lignes 8 et 
15 les mots « Dieu nomma la lumière, jour; et les ténèbres, nuit ». Le texte 
entier de la version d'Aquila est ici donné pour la premiére fois jusqu'à la fin 
du vers. 5. 
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LETTRE DE JUSTIN A PAPNOUTHIOS 
Provenant de l'Égypte. IV® siècle. 


Ce papyrus, qui appartenait autrefois à la collection de Reinhardt, est 
conservé maintenant à la bibliothèque de Heidelberg. Hauteur 213, largeur 
12%; l'écriture de la lettre marche parallèlement sur les fibres horizontales; 
la marge à gauche mesure 2%, l'inférieure 4%. Alors, on a plié le papyrus 
verticalement, les bandes ont la largeur de 0.8, 1.5, 1.6, 1.7, 1.7, 1.5, 1.6, 
16; la troisième bande porte au verso l'adresse qui est écrite verticalement. 
Le commencement du papyrus est perdu. 

D'après les indications paléographiques et orthographiques et d’après 
celles du style, le papyrus date de la première partie du ıv° siècle. П a été 
édité dans les Veroeffentlichungen aus der Heidelberger Papyrus-Sammlung I. 
Die Septuaginta Papyri und andere altchristliche Texte herausgegeben von Ὁ Aporr 
Derssmann, p. 94-104, et nous n'avons qu'à reproduire l'excellente édition de 
M. Deissmann. 


Texte du papyrus Restitution : [Τῷ κυρίῳ µου καὶ ἀγαπητῷ] 


[3 lignes perdues] [ἀδελφῷ Παπνουθίῳ Χρηστο] 
[le reste perdu | [φόρου ᾿Ιουστῖνος χοίρειν] 

5 η 7 lettres perdues] φηνί.]ιπ[...]. [ ] 

` Vu] ἔδει γρα]φΏν[α]ι π[ρὸς τὴν] 

σηνχρ! 5 lettres ἍΊπτανχυριεμου σὴν χρ|πστότ]ηταν, Χύριέ µου 
αγαπιτεπιστευοµεν γαρ. | ἀγαπ(η)τέ(.) πιστεύουεν γὰρ 
тота. lou εν νουρανω τὴν πολιτ(ε)ία[ν σ]ου ἐνν (1. ἐν) οὐρανῷ(.) 
εγιβενθεορουµενσετον ἐ(κε]ῖθεν θε(ω)οοῦμέν σε τὸν 

10 δεσποτηνκαικενοναί.]ρωπί.. δεσπότην καὶ χ(οι)νὸν (π)ά[τ]ρωίνα](.) 
'ναουνμηπολλαγρχφωκαι. ἵνα οὖν ил πολλὰ γράφω καὶ 
φλυραρήσω εν γαρ[..Ίλλη Ολυ(ρ)αρήσω — -ἐν γὰρ 357 
λαλιπουκεκφευξοντα[.] à λαλιᾷ οὐχ, ἐκφεύξοντ[αι] 


Ἠαμ.κρτιη-παρακχλωί.Ὡν (τ)ἠ(ν) ἁμαρτί(α)ν, — παρακαλῶ [o]ov, 
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15 δεσποταιναμινημονί.]υησ δέσποτα, ἴνα μνημον[ε]ύης 
μοιειστασαγιασσουευχασὶ μοι εἰς τὰς ἁγίας σου εὐχάς(,) t- 
νχδυνηθωµ.ενµ.εροστον να δυνηθῶμεν µέρος τ(ῶ)ν (ἁμ.) 
αρτιωνκαθαρισεωσεισγαρ | αρτιῶν καθαρίσεως(.) εἷς γάρ 
رن نه‎ παρακα (s)ipt τ(ῶ)ν ἁμαρτ(ω)λῶν (.) παρακα- 

90 λωκαταξιωσονδεξεσθαι λῶ(.) καταξίωσον δέξεσθαι 
τομικρονελεουδιατουαδελ τὸ μικρὸν ἐλίαί)ου διὰ τοῦ ἀδελ- 
φουημωνμ.αγαριου πολλα got ἡμῶν Μα(κ)αρίου(.) πολλὰ 
προσαγωρευπαντεστουσα προσαγορεύ(ω) πάντ(α)ς τοὺς α 
δελφουσήμωνενκωερρω δελφοὺς ἡμῶν iv Κ{υρί)ῳ(.) ёоо - 

μεγονσεηθι μένον σε ἡ θ(ε)ί 
απρονοια φ'υλαξα[.] x πρόνοια φυλάξα[ι] 
επιμ.εγιστονχρο ἐπὶ μέγιστον χρό 

νον εν XO χω vov ἐν К(ор)о Χ(ριστ)ῷ 
хори αγαπητ[.] χύριε ἀγαπητ[έ[.) 


Verso [7 lettres] μουκαιαγαπητωαδελφωπαπνουθιωχρηστοφορί..Ι 
παρ/[ιουστινου 
[τῷ χυρίῳ] µου καὶ ἀγαπητῷ ἀδελφῷ Παπνουθίῳ Χρηστοφόρ[ου] 


παρ(ὰ) ᾿Ιουστίνου 


TRADUCTION 


« Moi, Justin, j’offre mon salut ۵ mon seigneur et cher frére Papnouthios, 
fils de Christophore, [.....] 4 votre bonté, cher seigneur. Votre vie est celle 
d’un citoyen du ciel, nous en sommes convaincu; en conséquence, nous te re- 
gardons comme notre seigneur et protecteur de tous. Mais je ne veux pas 
écrire et parler trop, car « la multitude des paroles n’est pas exempte de pé- 
ché »; or je vous prie, seigneur, de faire mention de moi dans vos saintes 
prières pour que nous puissions être participants de la purification de nos pé- 
chés; car moi je suis un des pécheurs. Je vous prie. Veuillez agréer ce peu 
d'huile par notre frère Macaire. Mille saluts à tous nos frères dans le Sei- 
gneur. Que la providence de Dieu conserve votre santé, cher seigneur, le 
plus longtemps au nom du Seigneur Christ. » 

Adresse : A mon seigneur et cher frère Papnouthios, fils de Christophore, 
lettre de Justin. 


Les personnages de la lettre sont inconnus, mais ils sont évidemment 
chrétiens. Justin cite dans la lettre, qui est du reste rédigée avec les formules 
épistolaires de cette époque, un passage de la sainte Écriture : Proverbes x, 19. 


[47] II. — LES LETTRES CHRÉTIENNES SUR PAPYRUS. 141 





CONSIDÉRATIONS GENÉRALES 


Dès la première époque, le commerce épistolaire a été de la plus grande 
importance pour le christianisme; il y avait des lettres pour l'instruction des 
croyants, pour la corroboration de la foi, des lettres pour consoler et d'autres 
pour organiser. Le christianisme allait vaincre l'idolátrie, grâce à sa supé- 
riorité divine et gráce aussi à sa grandiose organisation, qui unissait le 
monde par son idée. La lettre envoyée de Rome, écrite vers l'an 250, adressée 
à des chrétiens du Faioum en Égypte, nous donne la preuve, aujourd'hui 
encore, de l'alliance intime entre des membres trés éloigués de l'Église dont 
chacun devait tendre vers son but idéal. 

Une autre lettre (n° 6) nous révéle le ton intime entre les chrétiens au 
temps des persécutions. 





CHAPITRE II 


FRAGMENTS DE LIVRES CANONIQUES 


SAINT MATTHIEU, CH. I. SUR PAPYRUS 


9 


Provenant d'Oxyrhynchos. Probablement du 111° ou du commencement 
du IV* siècle. (Voir Planche I, 1.) 


D'aprés les indications paléographiques, c'est un des plus anciens frag- 
ments d'un manuscrit des évangiles canoniques. Il a été publié par MM. Grex- 
FELL et Hunt dans les Oxyrhynchus Papyri, vol. با‎ n° 2, p. 4-6. C'est une feuille 
arrachée d'un codex en papyrus (non pas d'un rouleau) formé de doubles 
feuilles pliées; la moitié de gauche est perdue maintenant. 

Figurons-nous une feuille de papyrus; un cóté a des fibres horizontales 
(=), l'autre des verticales (|||); plions cette feuille : elle formera quatre 
pages, dont la premiére aura des fibres horizontales, la deuxiéme des verti- 
cales, la troisième des verticales, la quatrième des horizontales. Le tout petit 
reste de la premiére page ne contient que le commencement de trois lignes : 


€r€N( 
ΠΑΡΙ 
MHTI 


L'écriture de la deuxième page est entièrement perdue. La troisième page 
est la première du texte de saint Matthieu, la quatrième est la seconde. La 
ligne du manuscrit contenait 26-30 lettres environ, la troisième page avait 
29 lignes d'écriture. Si nous supposons que notre feuille n'a pas été liée 
avec une autre feuille mise entre la deuxiéme et la troisiéme page, nous ne 
trouvons pas vers la fin d'un autre évangile un passage qui puisse étre com- 
paré avec le reste des 3 lignes si ce n'est saint Luc, 24,30 : ἐγένετο; cependant 
ce reste est trop médiocre pour qu'une telle identification soit vraisemblable. 
La succession des évangiles dans l'antiquité a été celle que nous avons 
mamtenant ou celle-là : Matthieu, Jean, Luc, Marc (voir aussi Tertullien Adv. 


Marc. 4,2 fidem ex apostolis Joannes et Matthaeus insinuant, ex apostolicis 
Lucas et Marcus mstaurant). 
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Le papyrus a été trouvé un ou deux jours aprés la découverte des Logia 
d'Oxyrhynchos, dans les environs des ruines qui avaient couvert les Logia. On 
rencontre dans ce manuscrit les abréviations ordinaires de I(msou)ç Х(оисто)с 
υ(ιο)ς πν(ευμ)α x(wpto), dans ce cas, au commencement des mots le I a deux 
points. Une fois on a écrit une ponctuation : page A, l. 17; un esprit à la page 
D, 1. 14. Les noms propres étrangers portent à la fin une apostrophe, usage 
fort bien connu par les manuscrits grecs en onciale (voir Wzsszrvy, dans l'é- 
dition du Dioscurides, codex Aniciae lulianae, Leyde, 1906, p. 138 ss.). Je 
donne ici le texte d'aprés les premiers éditeurs. Le manuscrit ne distingue 
pas les mots à leur fin. 


TEXTE DE LA PREMIERE PAGE DE SAINT MATTHIEU 


A 


BIBAOC FENECEWC IY XY YY AAYIA [YIOY 
АВРААМ АВРААМ ETENNHCEN TON [ICAAK 
ICAAK ALE) ETENNHCEN TION] ۱۸١۵8 ΠΑΚΩΒ 
ΔΕ ЄГЇЄ]ММНСЄМ TON IOYAAN К[АЈІ ۴۳۴ 

5 ۸۱۸۵۱۴۸00۷۴ AYTOY IOYAAC Δε ΕΓΕΝΝΗ 
CEN TON ФАРЄС KAI TON ZAPE ЄК THC OA 
MAP ФАРЄС ΔΕ EFENNHCEN TON εορωνΝ 
ECIPW]M ΔΕ EFENNHCEN TON [А]РАМ АРАМ 
A€ [Є|ГЄММНСЄМ TON AMMINAAAB AM 

10 MIUNAA[A]JB Δε EFENNHCEN TON NAACCO) 
ΝΑΑΙΟΙΟΩΝ ΔΕ EFENNHCEN TON CAA(MJCON 
CAAMCOON δε ΕΓΕΝΝΙΗΙΣΕΝ TON BOEC ЄК 
THC PAXAB BOEC ΔΕ EFENNHCEN TON I 
QJBHA' εκ THC РГОЈҮО IWIBH]A ΔΕ ΕΓΕΝΝΗ 

15 CEN TON IECCAI ٧۴6۴67۸۱ AJE ΕΓΕΝΝΗΟΕΝ 
ΤΟΝ ΔΑΥΙΔ TON ВАСІЛЄГА AAYIIA δε ١ 
NHCEN TON COAOMUNA εκ THC OYPEIOY:CO 
ΛΟΜΩΝ AE ΕΓΕΝΝΗΙΟΙΕΝ ΤΟΝ ΡΟΒΟΑΜ POBO 
ΑΜ ΔΕ ETENNHCEN TIOIN AB[CIJA ABEIA δε 

20 ЄГЄММНСЄМ TON АСА[Ф] ACAD AE ELEN 
NHCEN TON Ιωςαφατ᾽ ἸΩΟΑΦΑΤ᾽ AE EFEN 

NÍHICEN TON ΙΩΡΑΜ ΙΩΡΑΜ δε ЄГЄММЇНСЇЄ 

[ΤΟΝΙ OZE[IJAN OZEIAC ۸۵۴ ٨١ 


META A€ THIN, Με 
25 101666۱۸١ BABYAGNOC I€XONI AC ЄГЄ- 
]- 
ΖΟΡΟΒΑΒΕΛ AJE 


PATH. OR. — 1. IV. 10 
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TEXTE DE LA DEUXIÈME PAGE DE SAINT MATTHIEU 


B 


[ΤΟΝ] САДОК CJAAWK ΔΕ ETENNHCEN ΤΟΙ͂Ν 
[ΑΧΕΙΜ] ΑΧΕΙΜ ΔΕ ETEININHCEN TON ٢٨۸ 
[ΕΛΙΟΥΊΔ ΔΕ ΕΓΙΕΊΝΝΗΓΟΊΕΝ TON ΕΛΕΑΖΑΡ ۴ 
A[ZJAP ΔΕ [ЄЈГЄММНСЄМ TON ΜΑΘΘΑΝ ΜΑΘΘΑΙΝ 
5 ΔΕ ЄГЄММНСЄМ TON (ЈАКОВ ΙΑΚΩΒ ΔΕ 
[Є]ГЄММНСЄМ IWCH TON ΑΝΔΡΑ МГА 
PIAC ΕΞ HC ΕΓΕΝΝΗΪΘΊΗ IC O AEFOMENOC XC] 
ПАСА! OYN ΓΕΙΝΕΙΑΙ ΑΠΟ АВРААМ εως 
ΔΑΥΙΔ TENEA! IA KA! ΑΠΟ [AJA[YJIA' [εως THC 
10 METOIKECIAC BABYAGWNO!C] ΓΕΙ͂ΝΕΑΙ] ТА КАП 
ΑΠΟ THC METIOIKECIAC BAB[YJAG)N[O]JC εως 
TOY XY ΓΕΝΕΑΙ IA ΤΟΥ AE IY ХҮ H TENE 
СІС OYTWC HN ММНСТЄҮӨЄІСНС THC MH ` 
ТРОС AYTOY M[APIJAIC] τω [IW]CH ΠΡΙΝ Н CYN 
i5 ΕΛΘΕΙΝ АҮТОҮ[С] €YPEO[H] EN TACTPI €XOY 
CA ЄК [TINC] ΑΙΓΙΟΥ IWCHD ДЄ O] ANHP AY 
της A[IJKAILOC GON ΚΑΙ MH ΘΕΛΩΝ ΑΥΤΗΝ 
ΔΕΙΓΜΑΙΤΙΕΙΙΟΑΙ ΕΒΟΥΛΗΊΘΗ ۵۸ 
ATIOAYÍCAI AYITHN [TJAYTA[AC€ AYTOY ΕΝ 
20 [O]YMH[OENTOC IJAOY АГ[ГЄЛОЈС КҮ 77 
[ΟΙΝΑΡ [EDANH A]YTG [λεΓων] IWCIH]ID 
[γιος] A[AYIA] МЇН] O[BHOHC] 6 
[MJAPIAN TIHN] ΓΥΝΑΙΚΑ COY] TO ΓΑΡ EN AY 
[TH ΓΕΝΊΝΗΘΕΝ ΕΙΚ] ПМС [ЄСТЇМ] AIT! 


25 MEL . 


En ce qui concerne les variantes des plus anciens manuscrits du Nouveau 
Testament, le papyrus offre un texte excellent en suivant la classe qui est 
représentée par le codex Vaticanus et par le Sinaiticus. Voici les variantes : 


А. 4 ΔΑΥΙΔ (papyrus) : variantes Δαυείν B, a MAOOAN : Ματθάν 


et Δαθίδ 
> € €NNHCEN : ἐγέννησε 6 IGOCHO® : τὸν 7 
6 ZAPE : 458 з ΓΕΝΕΑΙ : αἱ γενεαί 
9 AMMINAAAB : 5 9 [A : δεκατέσσαρες 
12 BOEC : Воб 12 TOYAE IY XY : τοῦ δὲ Χριστοῦ, τοῦ δὲ 
Χριστοῦ 57 
13 ΩΒΗΔ : 38 ГЄМЄСІС : γέννησις 
16 ΔΕΕΓΕΝΝΗΞΕΝ : δὲ ὁ βασιλεὺς ἐγέννησε Із MNHCTEYOEICHC : μνηστευθείσης γὰρ 
17 COAOMOONA : Σολομῶντα 18 παραδειγματίσαι 
ΟΥΡΕΙΟΥ : Οὐρίου 23 Μαριαυ. 


ABEIA : Аб‏ و 
ΑΟΑΦφ Act‏ 90 
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SAINT JEAN, CHAPITRES I ET XX (FRAGMENTS) 
Provenant d'Oxyrhynchos. Écrit entre 200 et 300 environ. 


Comme le précédent, ce papyrus est le reste d'un livre en forme de 
codex ; une ligne avait 23-27 lettres environ, une page 28 lignes au moins. La 
feuille a été pliée; la premiére page, ou l'écriture est perpendiculaire aux 
fibres du papyrus (|11), contient le texte de saint Jean, chap. 1, 23-31; la 
deuxième, avec l'écriture parallèle aux fibres (=), chap. т, 33-41; la troisième, 
comme la précédente aux fibres horizontales (—), chap. xx, 11-17; la qua- 
trième, qui est aussi mutilée, — écriture perpendiculaire aux fibres (|11), — 
chap. xx, 19-25. D'après les indications de notre feuillet le manuscrit tout 
entier devait avoir l'évangile de saint Jean sur 25 feuilles, dont 22 contenaient 
les 18 chapitres perdus entre la premiére et la seconde partie de notre papyrus. 

La paléographie de ce papyrus ne présente pas de différences avec celle 
du précédent. L'écriture offre le caractère du 11° siècle de notre ёге. Je re- 
produis ici la 6 édition de MM. GrexreLL et Hunt, Oxyrhynchus Papyri, 
II, 208, p. 1-8. 


PREMIERE PAGE 


Saint Jean 1, 23 1 [εγ]ω φωνη) βο[ωντος ev τη مع(‎ 

[ευ]θυνατ[ε την ۷ xu καθως ει 

24 [π]εν ησαίιας 0-706) xat 6 
[τ]αλμενοιί ήσαν ex των Φαρισαι 

οὐ LE Го |у LU Ἄρωιτησαν αυτον τι οὖν βα 
πτιζεις et] συ oux ει ο - ουδε γλιας 

26 oud o προ[φητης απεκριθη αυτοις ο 
iwavy[ns λεγων iyw βαπτιζω εν v 
Sate µ[εσος υμιν στηχει ον υμεις 

27 10 οὐκ οιδαίτε ο οπισω µου soy ops 
[vlos [ο]ν ουχ etme αξιος ινα λυσω αυ 
του τον {ιμαντα του υποδηµατος 

28 ταυτα εν β[ηθανια εγένετο πε 
ραν του ἵο[ρδανου οπου nv о ἵωαν 

29 15 [ис βαπτιίζων τη επανριον Bre 
πει τον την; ερχοµενον προς αυτον 
xat λεγει [ide о αμνος τον θυ ο αιρω 

30 την αμαρ[τιαν то» κοσμου οὗτος 


εστιν rep] ου εγω ειπον οπισω µου 
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20 έρχεται a[vnp ος εμ.προσθεν µου 
1, 31 γεγον[εν οτι πρωτος µου му χαγω 
оох NÒ ειν αυτον αλλ ινα QXVEQUO 

Ó λλ φανερ 


γη[τω εσραηλ δια τουτο ήλθαν s 


γω. 


DEUXIEME PAGE 


33 1 [kayo ουκ Ἴδειν αυτον] αλλ o meu. 
[bas µε βαπτιζειν εν υδατ[ι) εἰ κει 
[vog wot ειπεν εφ оу αν 1815 το [πνα 


[καταθαινον και μεν]ον επ αυτον 


5 [ούτος εστιν ο βχπτιζ]ων εν [vt a 
34 [yt ххүю EWOALA XAL μεμ.]αρτυρηκα 0 
35 [τι ουτος εστιν ο εχλεκτο]ς του θυ τηε 


[παυριον ιστΏκει о ιωανν ης xat EX 
36 [των μ.αθητων αυτου ὃ]νο xot su 

10 [βλεψας τω лу περιπατο]υντι λεγε: 
37 we о αμνος του Du και Ἴκο]υσαν Ó, доо 
[µαθηται 20۷70) αι 7 
[σαν τω την στραφεις dle 0 ung και θε 
[ασαμ.ενος αυτους ακ|ολουθουντας 


5 


s 
vt 


λεγει αυτοις τι ζητει]τε ‘or δε’ ειπαν aw 
τω ρχθθει o λεγεται ی9‎ 
(vov διδασκαλε που μεν]εις Reyer 
AV (хотос ερχεσθε xxt οψε]σθε 0 
[ουν xxt ειδχν που μενει xlar παρ aucto 
20 [euswway την Ἥνεραν] εκεινην |w) 
A | [ox nv ως δεκχτὴ ην av loexc 0 a 
| έλφος 15 lettres à uo των 
ακουσαντων παρα ιωαννοὶυ χαι а 


| 
م‎ Γκολουθησαντων. 


. [5 б . . 


TROISIEME PAGE 


xs. Rl шупш нө» εξω Χλαιουσα ὡς ουν εχλαιεν 
[2 παρεκυ[ψεν εις το μΝΊΜΕειΙΟν zat θεω 
ρει δυο; αγγέλους εν λευχοις κχθεζοµε 
νίους ενα προς τη 9007 XXX ενα ποος 


E ros тосу e Ἠππ 
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3 lignes perdues. 


xx, 13 9 μον x«t ουκ orða που εθήκαν αυτον 
14 10 ταυτα[ ειπουσα εστραφη εις τα от 
σω και бгр τον UAV εστωτα καὶ ου 
х ида οτι ing εστιν λεγει αυτη της. 
Lo γυναι [τι χλαιεις τινα later εκεινη 
δοκουῖσα οτι o Χηπουρος εστιν λεγει 
نا‎ αυτω. κε ει gu εθαστασας αυτον ειπε 
μοι тоо εθηκας αυτον χαγω αυτον 
16 apo λεγει αυτη ung μαριαμ. στραφει 
[σα εκεινη λεγει хото εθραιστι раб 
four 11 lettres λεγει αυτη νης 
17 20 шл µου απτου ουπω γαρ αναθεόηκα, προς 
,,"υ .......:..:.:. 


QUATRIEME PAGE 


px 19 Ἄλθιεν [o 
(ης Χαι EGTA εις το μεσο] ‘xat ever 
20 [αυτοις εἰρήνη υμιν και τ]ουτ) ειπω 


[εδειξεν τας χειρας και την πλε]υ 


σοι 


[pav αυτοις ἐχαρησαν ουν ot µαθητ]αι i 


[δοντες 


» ou 4 lignes perdues. 


ΠΠ | λαόετε ra α 

29 [Ytov ау τινων ENTE τας αμ.αρτιας 
[αφεωνται αυτοις αν τινων) 5 

24 [κεκρατηνται θωμας de εις εκ τω] δω 
[δεκα ο λεγομενος διδυμος ου]κ nv 
[μετ αυτων οτε ουν Ἠλθ]εν της 

25 15 [ελεγον αυτω ot µαθηται έω]ρακα 
[μεν τον ху o δε ειπεν αυτοι]ς εαν 
[μη ιδω εν ταις χερσιν τον τυ]πον 
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VARIANTES DU TEXTE. 


Pag. 1, 1. 5 (5. Jean т, 25). Tous les autres manuscrits ajoutent καὶ εἶπαν 


αὐτῷ avant τί οὖν; le papyrus a omis cette phrase qui a un sens identique 
avec la précédente. 


L. 06 20) ιωαννης : ᾿Ἰωάνης. 

L. 10 (1, 27). Il est évident que le papyrus avec les manuscrits NBCL a 
OMIS αυτος εστιν aprés οιδατε, 

L. 11 (1, 27). Le mot ἐγώ qui se trouve dans les manuscrits avant ovx ou 
après et n'existait pas dans le papyrus. 

Pag. 2, 1. 7 (1, 34). La leçon o εκλεκτοὶς est à préférer à ὁ vió]; suivant les 
indications que nous donne la grandeur de la lacune. 

L. 13 (r, 37). αυτου qui est placé dans les mss. devant οἱ δύο μαθηταί ou 
après δύο ou après μαθηταί n'a pas existé dans le papyrus. 

L. 15 (1, 39). of dé existe aussi dans tous les autres mss. Les points sur 
αυ[τω signifient qu'il faut mettre ce mot. 

L. 16 (1, 39). μεθερμηνευόμενον ABCL etc. 

L. 22 (1,41). Ici le texte est différent de celui des éditions : ἀδελφὸς Σίμωνος 
Πέτρου εἷς τῶν δύο. | 

Pag. 3,1. 18 (xx, 16). L’omission de εθραιστι comme dans les mss. AEGK etc. 
ne peut être conciliée avec la grandeur de la lacune. 

L. 19 (xx, 16). La leçon ordinaire : ῥαθθουνί, ὃ λέγεται διδάσκαλε. λέγει αὐτῇ 
ὁ] ‘Ingots est trop longue. 

Pag. 4, 1. 3 (xx, 20). τοῦτο MSS. 

L. 4 (xx, 20). Les variantes auto тас χειρας... πλευραν αυτου ne Sont pas 
admissibles dans le texte du papyrus. 

L. 5 (xx, 20). Le papyrus a placé, conformément à N, οὖν avant Ἴλθεν et 
omis ἄλλοι avant μαθηταί. 

Pour résumer, nous pouvons dire que le texte du papyrus est bon et quil 
est parent du ms. N. 


11 


EPITRE DE SAINT PAUL AUX ROMAINS, CHAP. I, 1-7 
Provenant d'Oxyrhynchos. Écrit au commencement du IV: siècle. (Voir Planche 11, 8.) 


Le papyrus a été trouvé avec un contrat de l'an 316 et c'est aussi d’après 
les indications paléographiques et le caractère cursif des dernières lignes, 
l'époque où le nôtre fut écrit. Mais ce n'est pas le fragment d'un livre qui 
nous est parvenu, c'est plutót une copie qui n'affecte pas la valeur d'un 
manuscrit régulier. Le papyrus mesure 251 millimétres de hauteur. et 
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199 millimètres de largeur. Dans la marge supérieure de 20 millimetres en 
haut du papyrus est le numéro 1, première page. Le papyrus semble avoir 
été plié dans les distances de 25, 3"5, 3°™5, 35, 4"2 dans la direction 
verticale contre celle des fibres horizontales du papyrus. Les abréviations et 
les autres particularités paléographiques sont celles des manuscrits onciaux. 

Nous reproduisons le texte de la première édition de MM. GRENFELL et 
Hunt, Oxyrhynchus Papyri, П, n° 209, plate П, p. 8-9. 


A 


|. HAYAOC: AOYAOC XPY IHY KAHTOC ATIOCTOAOC-AOWPIC 
MENOC Εἰς ΕΥΑΓΓΕΛΙΟΝ OY O ПРОЄПНГ'ГЄІЛАТО AIA τω) N πρῶ 
ΦΗΤΩΝ AYTOY EN ΓΡΙΑΊφΑις АГ'ЄІАС Περι TOY YY AYTOY TOY 
ΓΕΝΟΜΕΝΟΥ εκ’ CTI(EIPMATOC AAYA’ КАТА САРКА TOY OPICOEN 
5 TOC YY OY ΕΝ ΔΥΝΑΜΕΙ KATA TINA ATIGCCYNHC ΕΞ ANAC 
TACEUC ΝΕΚΡΩΝ IHY ΧΡΥ TOY КҮ ΗΜΩΝ AI OY 0 
ΜΕΝ ΧΑΡΙΝ ΚΑΙ ΑἰΠΙΟΣΤΟΛΩΝ EIC ΥΠΑΚΩΟΝ TIICTEOC ЄМ 
ПАС! τοις ЄӨМЄСЇЇ] ΥΠΕΡ TOY ONOMATOC [НҮ XPY TIACIN 
TOYC OYCIN EN |P/Q)MH АГАПНТОІС OY KAHTOIC [AJFIOIC 
10 — XAPIC HMIN ΚΑΙ €(IPIHNH Απο OY ПРОС ΗΜΩΝ KAI KY ΧΡΥ 
IHY 


L. 1. L'apposition après []χυλος est mise entre deux points; on trouvera sur 
cet usage dans les anciens manuscrits en onciales de nombreuses observations 
dans l'édition de Dioscurides de Leyde (Sijthoff), p. 167-197. 

L. 2. 3. 4. Pour distinguer la fin des mots étrangers (Aavs’), des syllabes οἱ 
des mots ot il y a une pluralité de consonnes ou deux consonnes identiques, on 
mettait une espèce d'apostrophe dans l'onciale : مه‎ omeouatos, ευαγΎελιον, προεπ- 
пү’үғХато et méme, par erreur, αγ΄εικς; beaucoup d'analogies sont énumérées 
dans l'édition de Dioscurides, mentionnée plus haut, p. 137-150. 

L. 5, lisez ἁγιωσύνης, — l. 6, l. πίστεως, --- |. 9, 1. τοῖς οὖσιν. 

Une variante du texte régulier est XPY ΙΗΥ au lieu de ΙΗΥ ΧΡΥ dans la der- 
mière ligne. 

۸ la fin du feuillet, il y a quelques lignes d'écriture à plume hàtive qui 
semblent étre un exercice d'éeriture cursive (seconde main) : 


Αὐρήλιος []αῦλο[ς .. νυνισιου τῶν παρὰ 6٤ 
περὶ τῶν γενημάτων [...]ου ἐπὶ τοῦ λογείας ..[.]των 
γαι 


Au verso : π|...]|ση ἀπόστολος 
(119 main) A 
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J'ai reproduit ici la lecon des MM. Grenfell et Hunt. On pourrait conjec- 
turer dans la seconde ligne : [καὶ τοῦ ἐπιλοί(που) λογείας; cependant ce travail ne 
peut avoir pour résultat de donner des phrases entières; les mots ainsi rétablis 
présentent un sens plus ou moins insignifiant. 


CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES 


Les papyrus que nous venons de reproduire montrent que nous possé- 
dons encore de précieux fragments des livres canoniques du Nouveau Tes- 
tament qui datent de l'époque entre 200 et 300 environ. En ce qui concerne 
la qualité du texte, nous n'y trouvons que de petites variantes qui ne sont 
pas plus grandes que celles des manuscrits en onciales déjà connus. L'his- 
toire diplomatique du Nouveau Testament est arrivée maintenant, grace aux 
papyrus, jusqu'au 11° ou au commencement du 111° siècle. 


CHAPITRE IV 


FRAGMENTS DE COLLECTIONS DE PRETENDUES SENTENCES 
DE JESUS 


2 


LES SOI-DISANT LOGIA DE JÉSUS 


Provenant d'Oxyrhynchos. Écriture de l'époque entre 150 et 300. 


Feuillet arraché d’un livre écrit en forme de codex (non pas rouleau) de 


cm 


papyrus (hauteur 15°", largeur 9°") trouvé dans les rumes d'Oxyrhynchos par 


MM. GnzNrELL et Номт, publié sous le titre : B.-P. GRENFELL and A. 5. Hunt, 
ΛΟΓΙΑ IHCOY sayings of our Lord from an early greek papyrus, London, Egypt 
Exploration Fund, 1897 ; republié en 1898 dans les Oxyrhynchus Papyri, pars I, 
p. 1-3. Cf. Арогғ Hanwack, Ueber die jüngst entdeckten Spriicke Jesu, Freiburg 
1. B., Mohr, 1897 et Two Lectures on the Sayings of Jesus, par les professeurs 
W. Lock et W. ΘΑΝΡΑΥ, Oxford, Clarendon Press, 1897, qui ont énuméré la 
littérature qui s'en est occupée comme Hozrzmanx, Theolog. lahresbericht, XVII, 
1897, p. 115 ss.; XVIII, 1898, p. 148 ss., et Eunnanp, Die altchristliche Litte- 
ratur und thre Erforschung, |, 124 ss., en critiquant ou suppléant la première 
publication; on y trouve les noms illustres de MM. Harnacx, BATIFFOL, ZAHN, 
Henrici, Swere, RENDEL Harris, CONYBEARE, JAMES, Turner, TAYLOR, 
J. B. Mayor, etc. '. 


1. Je cite les dates bibliographiques conformément à E. Preuschen, Antilegomena, Giessen, 1905, 
p. 119 $. : 

ABBOT, E. A., The logia of Behnesa or the New Sayings of Jesus : American Journal of Theology 
1898, 1-28. 

BADHAM, Athenaeum, August, 7, 1897. 

BATIFFOL, Revue d'histoire el de littérature relig., 1897, р. “34-438, Revne biblique, 1897, p. 515. 

BLass, Evangelische Kirchenzeitung, 1897, p. 498-500. 

BRUSTON, Les paroles de Jésus récemment découvertes en Égypte, Paris, 1898. 

CAUSSE, Les nouveaux Logia de Jésus, Paris, 1898. 

CERSOY, Revue biblique, 1898, p. 415-420; L'Univers Catholique, 1898, р. 150-153. 

CHIAPELLI, Nuova Antología, 1897, p. 524-531. 

Cross, The Expositor, 1897, II, 257-267. 

DAVIDSON, Internat. Journ. of Ethics, octob. 1897. 

Esser, Der Katholik, 1898, I, 26-43, 137-151. 

Harris, The Logia and the Gospels : The Contemporary Review, 1897, 341-348, 
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Cette méme ville d'Oxyrhynchos a aussi été l’origine d'un de nos actes de _ 
la persécution de Déce en 250, 


TEXTE SUR LES FIBRES VERTICALES DU PAPYRUS (vERsO) 


LZ 
KAITOTEAIABAEYEIC ENMECG) TOY KOCMOY 
ΕΚΒΑΛΕΙΝ TO KAPOOC ΚΑΙΕΝΟΑΡΚΕΙΩΦΘΗΝ 
TO ΕΝΤΩΟΦΘΑΛΜΩΣΖ AYTOICKAIEYPONTIAN 
TOYAACAQOYCOYAETEI تا‎ ΤΑΟΜΕΘΥΟΝΤΑς KAI 
5 IC EAN MH NHCTEYCH ΟΥΔΕΝΑΕΥΡΟΝΔΕΙΨ(Ο- 
ΤΑΙΤΟΝ KOCMONOYMH ΤΑΕΝΑΥΤΟΙΟΚΑΙΠΟ7 
EYPHTAITHNBACIAEI NEIHYYXH МОҮ ЄПЇ7 
ANTOY OY KAICANMH τοις YIOIC TOON ANGON 
CABBATICHTE TO CAB7 2 OTI ΤΥΦΛΟΙΕΙΟΙΝΤΗΚΑΡ 
10 BATON OYK OVECOETO- ΔΙΑ ΑΥΤΩΙΝΊΚΑΙΟΥΒΛΕ 
ПРА ΛεΓεΙ IC EICITHN (ITOYCIN 


TEXTE SUR LES FIBRES HORIZONTALES DU PAPYRUS (RECTO) 





€ ΤΙΟΙΥΟΥΔΕΙΑΤΡΟΕΟΠΟΙΕΙ 

i) TIHNITTOOXIA- OEPATIEIACEICTOYC 
ΛΕΓ]ΕΙ [IC ΟΠΊΟΥ EAN WCIN FEINGCKONTAC AYTO- 
eee JEL -NAO€OIKAI ا‎ ΛΕΓΕΙ IC TIOAICOIKOAO 
[LIMOY E[--JECTINMONOC ΜΗΜΕΝΗΕΠΑΚΡΟΝ 

5 [Jr ΕΓΩΕΙΜΙ METAY [OJPOYCYYHAOYC KAI ες 
ΤΙΟΥ) €F€I(-JONTONAIOO- ΤΗΡΙΓΜΕΝΗΟΥΤΕΠΕ 
KAKEIEYPHCEICME [CIEINAYNATAIOYTEKPY 
ΕΧΙΟΟΝΤΟΞΥΛΟΝΚΑΓΩ 20 ΙΒΙΗΝΑΙ ЛЄГЄІ IC ۴ 
ΕΚΕΙ ΕΙΜΙΛΕΓΕΙ IC ΟΥ E|/ICTOENWTIONCOYTO 

10  KECTINAEKTOCTPO | AEETEPONCYNEKAEICAC.] 
ΦΗΤΗΟΕΝΤΗΠΡΙΔΙΑΥ 


HEINRICI, Theologische Literaturzeitung, 1897, p. “49 ss. 

HOLTZMANN, Protestantische Monatshefte, 1897, p. 385-392. 

JAMES, M. R., The Contemporary Review, 1897, p. 153-160. 

Jacquier, L'Univers Catholique, 1897, p. 562-572; 1899, p. 161-183; Mélanges de littérature et d'his- 
toire relig. publ. à l'occasion du jubilé episcopat de Мв" de Cabrières, I, 1899, р. 49-79. 

JüLICHER, Göttinger Gelehrte Anzeigen, 1897, p. 921-929. 

PREUSCHEN, Antilegomena (1905), n? 11. 

REDPATH, The Expositor, 1897 june, 224-230. 

RonINSON, The Expositor, 1897 juli, 417-421. 

SIIOLZ, Theologische Quartalschrift, 1900, 1-22. 

SwETE, Expository Times, 1897, p. 544-550. 

TavLon, The Oxyrhynchus Logia and the Gospet, Oxford, 1899; Oxyrhynchus, Oxford, 1905. 

Weiss, Theologische Rundschau, 1897, p. 227-236. 

WRIGHT, Bibliotheca sacra, 1897, р. 759, p. 759-770. 

ZAHN, Theologisches Litteraturblatt, 1897, p. 417-420, p. 425-431. 
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Logion I. Verso, l. 1-4... καὶ τότε διαθλέψεις (variante διχθλέψειας) ἐχραλεῖν τὸ 
κάρφος τὸ ἐν τῷ ὀφθαλμῷ τοῦ ἀδελφοῦ σου. C'est mot à mot saint Luc vr, 42 : ὑποκριτὰ 
ἔκθαλε πρῶτον TAY δοχὸν iz τοῦ ὀφθαλμοῦ σου καὶ τότε διαθλέψεις ἐκόαλεῖν τὸ κάρφος τὸ ἐν 
τῷ οφθαλμῷ τοῦ ἀδελφοῦ σου; cf. saint Matthieu vir, 5... καὶ τότε διαθλέψεις τὸ κάρφος 
ἐκ τοῦ ὀφθαλμοῦ τοῦ ἀδελφοῦ σου « [ôte premièrement la poutre de ton œil}, et après 
cela tu verras comment tu ôteras le fétu qui est dans l'œil de ton frère >. 


Logion П. Verso, l. 4-11. Λέγει Ἰησοῦς" ἐὰν wh νηστεύσητε τὸν κόσμον, οὐ μὴ εὕρητε 
τὴν βασιλείαν τοῦ Oso’ καὶ ἐὰν uh σαθθατίσητε τὸ σάθθατον, οὐκ ὄψεσθε τὸν πατέρα. Il est 
facile de faire l'observation paléographique que l'usage des abréviations soi- 
disant liturgiques est déjà très fréquent dans notre papyrus, à savoir : πίατθρα, 
π(ατ)οίδι, Ἰ(ησοῦ)ς, θ(εο]ῦ, ἀν(θρώπ)ων ; alors nous y trouvons des variantes de lor- 
thographe vulgaire : νηστεύσηται, εὕρηται, σαρχεί; dans les lignes 3, 9, 17, 18 du 
Verso il y a à la fin un supplément calligraphique : 7; à la fin des lignes il y a 
aussi le trait horizontal au lieu de N. 

Examinons d'abord les phrases de notre logion : εὑρεῖν τὴν βασιλείαν τοῦ θεοῦ 
est analogue à ζητεῖτε τὴν βασιλείαν saint Lue хп, 31; Matth. vr, 33 — οὐκ ὄψεσθε 
τὸν πατέρα à ἑώρακε τὸν πατέρα Saint Jean XIV, 9, αὐτοὶ τὸν θεὸν ὄψονται Matth. v, 8. — 
νηστεύειν τὸν xócp.ov « Jeüner еп се qui concerne le monde > est une expression 
allégorique, on s'attendrait plutôt ἃ ἀποτάσσεσθαι τῷ κόσμῳ, cf. Luc xiv, 33 
ἀποτάσσεται πᾶσι τοῖς ὑπάρχουσι; l'expression veut dire < se départir du monde >; 
ef. νηστεύειν κακότητος, Empédocles chez Plutarque, De cohibenda ira (fin). Une 
autre expression métaphorique est σαθδατίζειν τὸ σάθθατον € vivre une vie sainte 
et pure dans le service de Dieu, conformément à sa loi » ; on peut comparer, 
avec Harnack, Justin dans le Dialogue avec Tryphon, 12 : σεσαθθάτικε τὰ τρυφερὰ 
καὶ ἀληθινὰ σάββατα τοῦ θεοῦ. Ev υνηστεύσητε est une conjecture de MM. Kipp, 
Gebhardt et Weiss, elle est contre le parallélisme de la construction. Au 
lieu de τὸν zósuov, Preuschen a conjecturé τοῦ κόσμου comme chez Clément 
d'Alexandrie, ПІ, 15, 99 : μακάριοι οἱ τοῦ κόσμου νηστεύοντες. 

Traduction du second logion : « Jésus dit : Si vous ne vous défaites pas du 
monde, vous ne trouverez pas 16 royaume de Dieu; et si vous ne fétez pas la 
féte de Dieu, vous ne verrez pas le Pére. » 


Logion Ш. Verso, ἰ. 11-21 : Λέγει 'Iacoüc ἔ[σ]την ἐν υέσῳ τοῦ κόσμου καὶ ἐν σαρκὶ 
ὤφθην αὐτοῖς καὶ εὗρον πάντας μεθύοντας καὶ οὐδένα εὗρον διψῶντα ἐν αὐτοῖς καὶ πονεῖ ἡ ψυχή 
μου ἐπὶ τοῖς υἱοῖς τῶν ἀνθρώπων ὅτι τυφλοί εἰσιν τῇ хорд ia αὐτῶ]ν] καὶ οὐ βλέ[πουσιν... 

Traduction : » Jésus dit : J’entrais dans le milieu du monde et je fus re- 
gardé en chair par eux; et je trouvais que tous sont ivres, et je ne trouvais 
personne parmi eux qui eût soif; et mon âme est attristée des fils des hommes 
parce qu'ils sont aveugles dans leur cœur et qu'ils ne voient pas ». Le reste 
manque. 
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Seule la plainte de Jésus-Christ que les hommes sont aveuglés est connue 
dans les évangiles. L'expression ἡ ψυχή µου πονεῖ est analoguc à Jean xu, 
27 h ψυχή μου τετάρακται; Math. xxvi, 38, Marc xiv, 34 περίλυπός ἐστιν ἡ ψυχή µου; 
cf. ἀπὸ τοῦ πόνου τῆς ψυχῆς αὐτοῦ Isaie Lim, 10. Οἱ υἱοὶ τῶν ἀνθρώπων existe chez 
saint Mare 1n, 28. Mais le logion est d'ailleurs inconnu ct apocryphe dans 
sa totalité. ΠΕΙΤΖΕΝΒΤΕΙΝ (Poimandres, Leipzig, Teubner, 1904, p. 240) y a 
découvert l'influence des idées égyptiennes à l'époque du syncrétisme; il 
compare la phrase εὗρον πάντας μεθύοντας avec celle du Poimandres $ 27 ἃ λαοί, 
ἄνδρες γηγενεῖς, οἱ μ.έθῃ καὶ ὕπνῳ ἑαυτοὺς ἐκδεδωκότες καὶ τῇ ἀγνωσίᾳ τοῦ θεοῦ, νήψατε, 
παύσασθε δὲ κραιπαλῶντες, θελγόμενοι ὕπνῳ ἀλόγῳ < ὁ nations, ó hommes produits 
de la terre, vous vous êtes perdus dans l'ivresse et le sommeil et l'ignorance 
de Dieu; jeünez, cessez d’être ivres, enchantés par un sommeil qui vous a en- 
levé la raison ». S 29 zai ἐτράφησαν ёх τοῦ ἀυθροσίου ὕδατος « ils ont bu de l’eau 
de l'immortalité » уп (vin), 5 1 ποῖ φέρεσθε, ὦ ἄνθρωποι, ν.εθύοντες, τὸν τῆς ἀγνωσίας 
ἄκρατον [λόγον] ἐκπιόντες ὃν οὐδὲ φέρειν δύνασθε, ἀλλ᾽ ἤδη αὐτὸν καὶ ἐμεῖτε' στῆτε νήψαντες, 
ἀναθλέψατε τοῖς ὀφθαλμοῖς τῆς καρδίας — S 2 ὅπου οὐδὲ εἷς μεθύει, ἀλλὰ πάντες νήφουσιν 
ἀφορῶντες τῇ καρδία εἰς τὸν ὁραθῆναι θέλοντα — 5 ὃ ἵνα μήτε ἀκούῃς περὶ ὧν ἀχούειν ٤ 
δεῖ, μήτε βλέπης, περὶ ὧν βλέπειν σε δεῖ : « hommes, où allez-vous donc dans votre 
ivrognerie, ayant bu le vin pur de l'ignorance? il vous est trop fort, vous 
ne le supportez pas. Tenez, jeûnez en regardant par les yeux dc la nature 
intellectuelle... personne n'y est ivre, mais tous jeünent en regardant par 
l'intellect celui qui veut étre vu — afin que tu n'écoutes pas ce qu'il tc faut 
écouter et que tu ne regardes pas ce qu'il te faut regarder ». L'ivrogne dans 
le traité de Pseudo-Hermés Trismégiste est donc livrogne mental, l'étre 
incapable de saisir la позе, l'intelligence spirituelle, comme dans notre 
logion. 

La mauvaise impression causée par notre logion provient du commenec- 
ment qui nous rappelle les évangiles gnostiques; car il est évidemment 
absurde de faire dire à Jésus en méme temps qu'il est l'incarnation divine entrée 
dans le monde, et, d'autre part, tout d'une haleine, movet ў ψυχή µου « mon 6 
est attristée >; dans ce cas l’idée de Dieu entré dans lc monde cst tirée de 
la théologie hellénc (ΒΕΙΤΖΕΝΒΤΕΙΝ, |. ο., р. 240). 

La fin du logion manque; nous citons la conjecture du D: Taylor βλέ/πουσιν 
αὐτῶν τὴν ταλαι/πωρίαν καὶ τὴν πτωχείαν; mals la lacune entre lc verso οἱ le recto 
du papyrus semble avoir été plus grande, 5 ou 7 lignes. 


Logion IV. Recto, 1... τὴν πτωχείαν « la pauvreté >x. Le reste est illisible. 


Logion V. Recto, 2-9. Le logion n'est pas encore reconstruit définitivement. 
Voilà les différentes maniéres dont on peut lire le commencement (les variantes 
des déchiffreurs sont écrites au-dessus) : 


[61] IV. — PRETENDUES SENTENCES DE JÉSUS. 155 
1 ω 
L. 2 (recto) J-OYEANGCIN L. 4 |--|TOYE|--}ECTINMONOC 
Y 1 
1 TT 
HA L. 5 []TWETWEIMIMETAY 
L. ه3‎ 6 (٨1 L. ο TIOY/ETEICION TONAIOO- etc. ' 


L. 5. (€]F €) n'est pas suffisant pour combler la lacune. L. 6. ΑΥΙΤΙΩΝ] était 
trop grand pour la lacune; une trace de Y est encore visible. — On lit ici 
ordinairement ἔγειρον, mais la ligature de o avec la lettre précédente est 
encore visible, c'était plutôt с que р; on pourrait conjecturer, si on lit р, que 
o était écrit extraordinairement gros. | 

Le dernier essai de reconstruction a été celui de MM. Brass et REITZENSTEIN 
(Poimandres, p. 239) : ( Aéy]e [᾿Ἰ(ησοῦ)ς: ὅπ]ου ἐὰν ὦσιν [β΄(]. δύο) οὐκ] ε[ἰσὶν] ἄθεοι, καὶ 
ὅπου] ε[ἷς) ἐστιν μόνος |αὑ]τῷ, ἐγώ εἰμι μετ’ хотой). ἔγειρ]ον τὸν λίθον κἀκεῖ εὑρήσεις µε, 
σχίσον τὸ ξύλον κἀγὼ ἐκεῖ εἰμι. « Jésus dit : là où il y en a deux, ils ne sont pas 
sans dieu (ou impies), et où il y a un homme tout seul, Je suis avec lui. Otez 
la pierre, vous m’y trouverez (au-dessous de la pierre); fendez le bois, aussi 
moi j'y suis’. > 

Je commence par la fin. La les deux branches de la parabole sont trop 
inégales dans la reconstruction des éditeurs; si l’on fend le bois, on trouve 
quelque chose dans son intérieur, mais ce n'est pas dans l'intérieur d'une pierre 
que l'on trouve quelque chose, en ôtant la pierre; évidemment ΕΓΕΙΙΟΙΟΝ du 
papyrus n'est pas ГЄГЄЦРЈОМ des éditeurs et je lis plutôt ЄГЕЇ[С]ОМ, c'est- 
à-dire ἔγξυσον < taillez une pierre et vous m'y trouverez; fendez le bois, aussi moi 
jy suis >. Un passage analogue a été allégué chez Harnack par le Docteur 
Lisco, c'est Ecclésiaste x, 9 ἐξαίρων λίθους δικπονηθήσεται ἐν αὐτοῖς σχίζων ξύλα 
κινδυνεύσει ἐν αὐτοῖς « celui qui remue des pierres hors de leur place en sera 
blessé et celui qui fend du bois en sera en danger », mais c’est une analogie 
purement superficielle ; elle nous montre seulement qu'on aimait à combiner 
les deux choses les plus ordinaires dans les parallèles, les pierres et le bois. 


1. Voilà les essais de restitution de notre passage : 

ὅπ]ου ἐὰν ὦσιν [B (1. δύο) ох] ε[ἰσι]ν ἄθεοι, καὶ [ὅ]πον elic] ἐστιν μόνος, [λέ]γω. Blass. 

ὅπ]ου ἐὰν ὦσιν [B ἢ γ΄ (1. δύο ἢ τρεῖς) ἐκ]ε[ῖ εἶσιν με[τὰ θεοῦ, καὶ [εἴ]που el tc] ἐστιν μόνος, [ἰδοὺ ἐ]γώ. Jülicher. 

ὅπ]ου ἐὰν ὦσιν, [οὔχ] s[lot]v ἄθεοι, καὶ [ὥσ]περ elis] ἐστιν μόνος, [οὕτω 2۷0. 7 

« οὐ] il y en а (deux, ils ne] s[ontj pas sans Dieu, et [o]ñ il y a u[n] seul, moi, [je le dis, je suis 
avec Ini « Blass. 

« Où] il y en a [deux ou trois, Па [ils sont av]ec Dieu, et [o]ü il y a u[n] seul, (me voilà], je suis 
avec lui ». Jülicher. 

« où] ils sont, ils [ne] s(on]t [pas] sans Dieu, et [ain]si [comme] ип] est seul, moi je suis avec lui >. 
Harnack. 

ὅπου ἐάν correspond ἃ ὅπου ἄν de la syntaxe atlique. 

2. D’après une observalion de M. R. Reitzenstein, Ein Zitat aus den Λογια 1160٥, Zeitschrift fuer 
neutestamentliche Wissenschaft und die Kunde des Urchristentums VI, (1905), p. 203, la sentence ἔγειρον 
τὸν λίθον κἀκεῖ εὑρήσεις µε se retrouve dans une glose de l'Etymologicum Gudianum dans un état de 
déformation. On pourra conjecturer alors que les Logia de Jésus (ou leur source) ont été lus encore aux 
V° ou vi? siècles parce que les textes théologiques ne sont pas entrés avant cette époque dans la lit- 
[érature grammaticale et lexicographique. 
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Une tout autre question est celle-ci : on peut interpréter les mots que 
nous venons de restituer dans leur sens ordinaire, et ce sens est évidemment 
du panthéisme, qui substitue la personne de Jésus à Dieu. Une autre explica- 
tion est celle de Harnack. Si quelqu'un est seul en vérité, s'il a renoncé au 
monde, Jésus est certainement chez lui ainsi que dans les choses les plus 
ordinaires autour de lui, comme sont une pierre ou du bois; même pendant 
son travail quotidien il le trouvera aussi certainement que la pierre et le bois 
qui sont l'objet de son travail : καὶ óe[ms]p eliç] ἐστιν μόνος οὕ]τω ἐγώ elt wer 
αὐτοῦ). ἔγειρον etc. (suivant la leçon de M. Harnack). 

Certainement, ceux qui voudront défendre l'importance attribuée à cette 
collection de sentences prétendues prononcées par Jésus, auront besoin d'une 
explication allégorique de ces mots dont le sens panthéisant était autrement 
évident. Mais une fois déjà, nous avons eu l'occasion d'observer que ces 
prétendus logia ne sont qu'un mauvais mélange de reflets du vrai et de 
déformations, et ici nous voyons aussi une sentence vraie dans un état dé- 
figuré. La vraie sentence originaire nous est connue, la voici : « Car 
là où il y en a deux ou trois assemblés en mon nom, je suis là au milieu 
d'eux > (Matth. хуш, 20). On en a d'abord tiré la conclusion que méme où il 
y en a un seul, Jésus est présent avec lui є.) εστιν μονος [..]τω ἐγώ slut μετ᾽ αὐτοῦ]. 
Alors, on a motivé ces deux sentences, la vraie et la 046071066, par une 
argumentation qui plaisait aux Égyptiens parce qu'elle rappelait des idées 
énoncées maintes fois dans les vieux hymnes sacrés; cette argumentation 
usait du panthéisme comme il est exprimé dans l'hymne de El-Khargué et 
aussi dans le livre gréco-égyptien attribué à l'Hermés Trismégiste, Poi- 
mandres; voilà cette idée : Dieu et même son serviteur s'il est uni avec Dieu 
et devenu fils de Dieu, est partout, il est dans le ciel, dans la terre, dans 
l'eau, dans l'air, dans les êtres vivants, dans les plantes, etc., il est partout 
(vid. ΒΕΙΤΖΕΝΘΤΕΙΝ, Poimandres, р. 240). Ces aberrations de l'imagination 
égyptienne ont déformé complètement la sentence originale. 

Le commencement de notre paragraphe n'est pas encore restitué avec 
évidence. Nous avons rencontré, un peu plus haut, νηστευσηται et ευρήται pour 
νηστεύσητε, εὕρητε, et 101 je pense reconnaître ΕΟΙΚΑΙ pour ἔοικε. S1 c'est ainsi, 
nous aurions vaineu la difficulté qui existe dans le mot ΑΘΕΟΙ KAI, car l'idée 
de la méchanceté — ce que signifie ἄθεοι — n'est pas conforme à ce que l'on 
attendait avant la sentence < si c'est un homme seul, je suis avec lui >. 

Donc notre paragraphe nous offre beaucoup de difficultés, tanta cause de 
l'état de mutilation du texte que du sens mystique que l'on peut reconnaitre 
dans la sentence. 


Logion VI. Recto, 9-14. Λέγει Ἰησοῦς: оох ἔστιν δεκτὸς προφήτης ἐν τῇ πατρίδι αὐτ[ο]ῦ 
οὐδὲ ἰατρὸς ποιεῖ θεραπείας εἰς τοὺς γινώσκοντας αὐτόν. Traduction : « Jésus dit : Un 
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prophète n’est pas bien reçu dans sa patrie, aussi un médecin ne guérit pas 
ceux qui le connaissent ». La première sentence est connue par saint Marc v1, 4; 
saint Matth. xut, 57; saint Luc ту, 24; la seconde cst facile à comprendre si 
l'on compare l'ensemble du récit de saint Marc et saint Matthieu : « beaucoup 
de ceux qui l'entendaient (Jésus) étaient dans l'étonnement ct ils disaient... 
celui-ci n'est-il pas charpentier fils de Marie, etc. Et ils étaient scandalisés à 
cause de lui. Mais Jésus leur dit : Un prophéte n'est sans honneur que dans 
son pays et parmi ses parents et ceux de sa famille. Et il ne put faire là aucun 
miracle, sinon quil guérit quelque peu de malades cn leur imposant les 
mains » (S. Marc)... et il ne fit là guére de miracles à causc de leur incrédulité 
(S. Matthieu). Le logion nous offre un superflu, une exagération de la sentence 
originale, qui cst tirée de saint Marc ct de saint Matthieu. 


Logion VH. Recto, 1 5-20. Λέγει 1701, πόλις ᾠκοδομημένη ёт ἄχρον [ὄ]ρους ὑψηλοῦ 
καὶ ἐστηριγμένη οὔτε πεἰσ!εῖν δύναται οὔτε хоо[6 ]ῆναι. 

Traduction : « Jésus dit : Une ville batie et fortifiée sur une haute mon- 
tagne ne peut ni tomber ni être cachée ». Saint Matthieu v, 14 offre la méme 
sentence mais beaucoup plus logique, simple et primitive : « une ville situéc 
sur une montagne ne peut point être cachée > οὐ δύναται πόλις χρυθῆναι ἐπάνω 
ὄρους χειμένη. Et cette sentence, exagérée par un superflu de phrases, est 
déformée ici jusqu'à être illogique; car il est illogique de dire : « une ville 
ne peut pas tomber ». Il semble que la déformation a commencé par la con- 
fusion avec une autre parabole, celle de la maison construite et fondée sur 
la roche et qui n'est point tombée (Matth. vn, 24-27). Il est évident que notre 
passage est un récit altéré. 


Le dernier Logion VIII. Recto 20-22 : Λέγει Ἰησοῦς’ ἀκούεις [els τὸ êv ὠτίον 
σου τὸ [δὲ δεύτερον συνέχλεισας] est dû à la reconstruction de M. Swete : < Jésus 
dit : Vous entendez d'une oreille, [l'autre étant fermée] >. M. Zahn a con- 


jecturé : ἃ ἀκούεις εἰς τὸ ἓν ὠτίον σου τὸ [δεξιόν. 


Si on considère d'une facon générale les Logia d’Oxyrhynchos qui ont 
excité tant de bruit à l’époque de leur découverte, on constate que leur valeur 
est médiocre. On s’était placé, pour apprécier cette valeur, à quatre points de 
vue en ce qui concerne leur origine ct histoire : 1) que nous avions ici une 
colleetion originale de sentences de Jésus et nou pas un extrait d'une histoire 
de la vie de Jésus analogue à celle des évangiles; 2) que notre collection n'est 
pas hérétique; 3) que notre collection est indépendante des quatre évangiles 
dans leur état actuel; 4) que notre collection pouvait avoir été faite méme 
durant le 1° siècle de notre ère. D'autre part, la qualité de notre collection 
comme extrait d'un évangile apocryphe perdu a été constatéc par Harnack, 
qui lui comparait le caractère de l'évangile selon les Égvptiens; par Batiffol, 
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qui pensait à l'évangile selon les Hébreux; par Zahn, qui voulait reconnaitre 
les traces caractéristiques de l'évangile des Ebionites. On a voulu aussi dé- 
couvrir une certaine analogie de la langue des Logia avec celle de l'évangile 
selon saint Jean. Mais M. Reitzenstein a constaté, au contraire, que tout ce 
qu'on a énuméré à ce point de vue n'est pas caractéristique en faveur d'une 
analogie prétendue avec saint Jean, mais est commun dans la mystique 
grecque à l'époque de l'hellénisme (Poimandres, p. 242). 

J'ai publié, il y a trois années, de nouvelles sentences de Diogène de Si- 
nope, le cynique fameux. On posséde aussi une collection de sentences de 
l'Hermés et du Bon Génie (Agathodémon) provenant de Egypte; ce sont ori- 
ginairement des sentences dont la source est Héraclite, mais elles sont défor- 
mées ct augmentées d'une maniére analogue à celle que nous avons retrouvée 
dans les déformations de notre collection de prétendues sentences de Jésus. 
Il y avait donc toute une littérature de sentences en Égypte, des sentences 
déformées et apocryphes, ayant le caractére d'anecdotes ou de gnomologies, 
seulement il y avait une différence dans la grandeur des déformations. Natu- 
rellement le meilleur moyen pour déformer et supposer les sentences était de 
proposer des noms apocryphes comme auteurs; mais quand il s'agissait d'une 
personne historique fameuse, l'affaire n'était pas aussi simple; il fallait donc 
respecter un certain milieu historique, il fallait conserver le style et méme 
quelques mots caractéristiques du récit original. Plus on trouvera d'exemples 
0 006 telle rédaction soignée, plus on sera autorisé à conclure qu elle procède 
d'une réalité historique. Ainsi cette collection de sentences déformées ou apo- 
cryphes de Jésus provenant d'Oxyrhynchos, qui, cependant, contient aussi un 
certain nombre de sentences véritables, corrobore l'authenticité de l'histoire 
des évangiles; elle nous montre la grandeur du mouvement chrétien et l'in- 
tensité de la propagation de la Bonne Nouvelle, qui devaient étre arrivés déjà 
même dans une ville de deuxième ordre en Égypte, loin des centres de la ci- 
vilisation à cette époque-là. | | 


13 
LES SOI-DISANT NOUVEAUX LOGIA DE JESUS 


Provenant d'Oxyrhynchos. Écriture du 1117 siècle. (Voir Planche I, 9.) 


Notre texte a été écrit sur le verso d’un acte relatif ۵ divers terrains, écrit 
à la fin du n° ou au commencement du 111° siècle. Ce fut souvent l'usage en 
Égypte, pour utiliser l’autre côté du papyrus, laissé blanc, d'écrire la copie 
d'un texte intéressant sur le verso d'un ancien acte écrit au recto. Je cite 
comme exemple lc plus connu la copie de l’Athénaion Politéia écrite sur le 
verso d'un livre de dépenses. L'écriture est unc belle onciale qui affecte le 
caractère calligraphique des manuscrits sur papyrus; dans les lignes 5, 9, 
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25 et 37, il y a méme des arabesques pour remplir l'espace blanc. Le texte 
doit étre copié d'aprés un trés vieil original, car il y a des fautes corri- 
gées et des fautes à corriger : 1. 18 υµεις; 1. 25 οτι inséré sur la ligne; |. 20 
Ὕνωσθε, lisez γνώσεσθε; |. 8 βασιλευση pour βασιλεύσει; 1. 23 επερωτησε pour ἐπερωτῆσαι; 
l. 31 θεθαμμενον pour τεθ. Une seule abréviation se trouve, c'est Της pour Ἰησοῦς; 
cette abréviation est plus ancienne que Is; de méme on ne trouve pas encore 
l'abréviation des mots οὐρανός (1. 11, 12) et πατρός (1. 19), qui a été plus tard ουνος 
et προς. Le paragraphe de chaque Logion est indiqué à la marge à gauche 
entre les lignes; c'est un trait horizontal (paragraphos). 

Le papyrus mesure 244 millimétres de hauteur, 87 millimétres de lar- 
geur. Les éditeurs, MM. Grexrezz et Hunt, Oxyrhynchus Papyri П, p. 1-22, 
n° 654 (plate D, ont eu le concours de MM. Blass, Harnack, Bartlet et Badham. 
Nous avons profité de leur savant commentaire et aussi des notices de M. Ώειςς- 
mann (Allgemeine Zeitung, Beilage 162, 18 juillet 1904); voir aussi W. G. Hor- 
DER, Newly found words of Jesus, London, S. C. Brown, 1904; Taytor C., 
Oxyrhynchus. Sayings of Jesus found in 1903, Oxford, Clarendon Press, 1905. 





TEXTE (sun LES FIBRES VERTICALES — VERSO — DU PAPYRUS) 

OI ΤΟΙΟΙ OI ΛΟΓΟΙ OI ΡΩΝ ETEPUTHCE NAL 

AHCEN IHC O ZON К! ΡΩΝ ΠΕΡΙ TOY ΤΟΠΟΥ τη! 

ΚΑΙ ΘΩΜΑ KAI εἰιπενί ΟΤΙ 

ΑΝ ΤΩΝ ΛΟΓΩΝ TOYT[ 25 CETE ΠΟΛΛΟΙ ECONTAI TI! 
5 OY MH FEYCHTAI & ] ΟΙ €CXATOI πρωτοι КА! 
` MH TIAYCACOW О ZH CIN λεγει IHC A. [ 

ΕΥΡΗ ΚΑΙ OTAN εΥΡΗ/ OEN της OYEWC COY KAI! 

BHOEIC ВАСІЛЄҮСН KA! ΑΠΟ COY ATTOKAAYOHCET[ 

HCETAI A AETEI I[ 30 ΤΙΝ ΚΡΥΠΤΟΝ O OY ANEI 

10 ΟΙ EAKONTEC HMAC ΚΑΙ ΘΕΘΑΜΜΕΝΟΝ O Οἱ 
Н ВАСІЛЄІА EN OYPAL _[-J€TAZOYCIN AYTON ОГ 
TA ΠΕΤΕΙΝΑ TOY ОҮРГ [--]FOYCIN πως NHCTEY! 
ΤΙ Υπο THN FHN ЄСТЇ ۰۰۰۰۱16۴6۸ ΚΑΙ TCI 
OI IXOYEC THC OAAAL зз {»»»»»]41 TI TAPATHPHC[ 

15 TEC YMAC KAI Н ВАС! [eeN A AEFEI IHCI 
εντος ΥΜΩΝ [°] οτι ٠۰۰۰۰۱٤۴۱۲۸۱ MH ποιειτί 
ГМО) TAYTHN ЄҮРНГ ٠۰۰۰۰۱۱ AAHOEIAC ANI 
EAYTOYC FNWCECOAIL ΠΣ IN A[-JOKEKP! 

YMEIC NO ۰ ]KAPI[: 'J€CTIN[ 
ECTE TOY MATPOC TOY T! [ 12 lettres 10) ЄСТЇ 


20 FNG@COE EAYTOYC €NI [ 14 lettres JIN[ 
KAI YMEIC ECTE Ηπτο: CO 
OYK ATIOKNHCEI ANO[ 


1. Littérature des < Nouveaux Logia » : 


BATIFFOL, Revue biblique, 1904, p. 181-493. 
Bruston, Fragments d'un ancien recueil de paroles de Jésus, Paris, 1905. 
РАТА. OH. — T. 1У. 11 


1 
| 
| 








160 LES PLUS ANCIENS MONUMENTS DU CHRISTIANISME. [66] 


INTRODUCTION. LIGNES 1-5 


joi} τοῖοι οἱ λόγοι οἱ 10 lettres οὓς 4 
λησεν Ἴη(σοῦ)ς ὁ ζῶν x! 
καὶ (Θωμᾶ xat εἶπεν [αὐτοῖς' Ilas ὅστις 


Ἂ - r 4 , ۶ 4 
ἂν τῶν λόγων τούτων ἀκούσῃ θανάτου 


vt 


οὐ μὴ γεύσηται. 


Traduction : € Voilà les mots, les |(/асипе)) que Jésus a prononcés quand il 
vivait à [.....] et à Thomas et il leur disait : Quiconque entend mes paroles ne 
mourra pas. » 

Nous trouvons dans les évangiles canoniques la même sentence et les 
mêmes phrases, mais à divers passages : saint Jean viu, 52 ἐάν τις τὸν λόγον 
μου τηρήση οὐ рл γεύσηται θανάτου εἰς τὸν αἰῶνα « 51 quelqu un garde ina parole, il 
ne mourra point ». Cf. Matth. xvi, 28; Mare ix, 1; Luc ix, 27. 

Le commencement de l'introduction est évidemment corrompu; on pourrait 
comparer saint Luc xxiv, 44 εἶπεν δὲ πρὸς αὐτούς: οὗτοι οἱ λόγοι οὓς ἐλάλησα πρὸς 
ὑμᾶς ἔτι ὢν σὺν ὑμῖν « il leur dit : Ce sont ici les discours que je vous tenais 
quand j'étais encore avec vous >x. Mais pour corriger οιτοιοιοι en οὗτοι οἱ 1] faut 
deux changements; nous préférons donc τοῖοι οἱ λόγοι qui n'en exige qu un 
seul. Dans la lacune de la 1" ligne, on pourra donner comme supplément un 
adjectif qui représente le mot < admirables > ou < divins >, etc. (θαυμάσιοι, 
Grenfell, Hunt; ἀληθινοί, Swete; ἀληθεῖς, Batiffol; τελευταῖοι, Wilamowitz-Moel- 
lendorff). 

2° ligne. Les suppléments proposés pour la lacune sont κύριος ou x at 
ἀποθανών (Swete), κ[υρίως (Batiffol) en s'inspirant des mots précédents < Jésus [le 
Seigneur] », « Jésus quand il vivait [et aprés sa mort] ». Mais il faut aussi consi- 
dérer que la phrase [καὶ Θωμά] «εἰ à Thomas > exige un autre datif parallèle à 
‘Thomas et cela présente de telles difficultés que la grandeur de la lacune con- 
tredit les suppléments proposés. En conséquence, il faut chercher une phrase 
qui corresponde à ce qui suit καὶ Θωμᾷ. Voici les trois corrections qu'on a рго-' 
posées à ce sujet : 1) On a cherché un nom propre analogue à Thomas, par 


HEINRICI, Theologische Studien und Kritiken, 1905, 188-210. 

HENNECKE, Handbuch der Apokryph. 1904, XII ss., p. 17-20. 

PREUSCHEN, Antilegomena (1905), n° 11. Zur Vorgeschichte des Evangelienkanons Programm, 
Darmstadt, 1905. 

SWETE, Expository Times, 190^, p. 488-495. 

ZAHN, Neue Funde aus der alten Kirche. 1) Allerlei aus Aegypten. 2) Bruchstueck eines verlorenen 
Evangeliums. 3) Neue Aussprueche von Jesu : Neuc Kirchl. Zeitschrift, XVI, 1905, p. 94-105, 165-178. 

HILGENFELD, Die neuesten Logia-Funde von Oxyrhynchus : Zeitschrift fuer wissenschafttiche Theo- 
logie, XLVIII (N. F. xii), 1905, p. 343-353. 

LiETZMANN, Kleine Texte fuer theologische Vortesungen und. Ucbungen, Bonn, Marcus und Weber, 
Heft 8: Apocrypha I. Evangelien. Пей 11 : Apocrypha III. Agrapha, Neue Oxyrhynchus logia von 


Erich Klostermann. 
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exemple Philippe ou Matthieu; ceux-ci sont connus par les apocryphes comme 
compagnons de Thomas (Φιλίππῳ καὶ Owuž; Мет ou Ματθαίω καὶ (Θωμᾶ). 
2) Ou bien, une phrase pour distinguer Thomas entre les autres disciples 
comme dans le passage de saint Jean xx, 26 ἦσαν ἔσω οἱ μαθηταὶ αὐτοῦ καὶ 
Θωμᾶς wer’ αὐτῶν « ses disciples étant dans la maison et Thomas avec eux ». 
Mettons, par exemple, τοῖς τε ἄλλοις, OU τοῖς ι΄ (δέκα) μ.αθηταῖς XA Oouz « AUX 
autres disciples et à Thomas ». 3) Dans les actes apocryphes de Thomas, celui- 
ci a le double nom ᾿Ιούδας ὁ καὶ Θωμᾶς; оп en a tiré pour ici le supplément 
"lox τῷ; καὶ Θωμά «а Judas qui est appelé aussi Thomas » et, par suite, dans 
le suivant : αὐτ[ῷ ὁ κύριος ὅστις]. Une dernière manière de résoudre la difficulté 
était de changer Poux, раг exemple zx δόξα αὐτοῖς) καὶ θαῦμα < voici les 
paroles de Jésus; qu’on leur offre la gloire et l’admiration ». 

Quoi qu'il en soit, on peut tirer de cette introduction la conclusion que 
nous possédons ici un fragment du commencement du texte entier. Et, en 
effet, une marge de trois centimètres est laissée en blanc en côté du texte 
dans le papyrus. 


LOCION I. LIGNES 3-9 


we 


[λέγει ᾿Τησ(οῦς). | 
μη παυσάσθω ὁ ζη[τῶν 8 lettres perdues ἕως ἂν | 
εὕρῃ καὶ ὅταν εὕρῃ[ θαμθηθήσεται καὶ Gay) 


θηθεὶς βασιλεύσει xall βασιλεύσας 4 


Ὥσεται. 


La restitution du texte est donnée par deux passages de Clément d'A- 
lexandrie, Stromat. II, 9, 45 Ὦ nav τῷ καθ᾽ Ἑθραίους εὐαγγελίῳ ὁ θαυμάσας βασιλεύσει 
γέγραπται καὶ ὁ βασιλεύσας ἀναπαήσετχι et Stromat. V, 14, 96 ἴσον γὰρ τούτοις (c'est- 
à-dire Platon, Tim., р. 90) ἐκεῖνα δύναται" οὐ παύσεται ὁ ζητῶν ἕως ἂν εὕρῃ, εὑρὼν δὲ 
θαμοηθήσεται, бхи.210г\ δὲ βασιλεύσει, βασιλεύσας δὲ ἀναπαήσεται. C'était donc là aussi 
un fragment de l'évangile selon les Hébreux. 

Comme supplément de la lacune dans la 6° ligne, on a proposé : ὁ ζη[τῶν 
τὴν ζωὴν (Grenfell, Hunt), τὸν πατέρα (Swete), τοῦ ζητεῖν (Preuschen). Au lieu de 
θχμθηθήσεται Swete a conjecturé θχμθείσθω. 

Traduction : < [Jésus dit : | Que celui qui cherche ne cesse pas [de cher- 
cher (ou : Celui qui cherche la vie, ou : Qui cherche le père), jusqu'à ce qu'il 
ait] trouvé, et quand il trouve, {il s'étonnera, alors quand il s’éjtonne, il aura 
le royaume, et quand il (aura le royaume], il continuera d’être roi. > 

Notre passage, qui est connu depuis longtemps comme fragment de l'é- 
vangile selon les Hébreux, a été l'objet de nombreuses dissertations savantes 
dont la dernière est celle de Harnack (dans les Sitzungsberichte der Berliner 
Akademie, 1904, p. 175-179). Le sens n'est pas encore clair. 
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LOGION ll. LIGNES 9-2] 


Je cite les suppléments qui ont été donnés hypothétiquement. Les premiers 
éditeurs, MM. GRENFELL et Hunt, dounent : 


λέγει ‘Li ησ(οῦς') ОК . τίνες 
10 οἱ ἕλκοντες ἡμᾶς [sic τὴν βασιλείαν εἰ 
€ ГА , , - 5 
n βασιλεία ἐν οὐρανῷ ἐστιν»... . 
τὰ πετεινὰ τοῦ οὐρανοῦ καὶ τῶν θηρίων б 
τι ὑπὸ την 7۷ ἐστ[ιν Ὦ ἐπὶ τῆς γῆς καὶ 
οἱ ἰχθύες τῆς θαλάισσης οὗτοι οἱ ἕλκον 
= t ~ ٢ е ΄ -- 3 ~ 
15 τες ὑμᾶς, καὶ ἡ βασιλεία τῶν οὐρανῶν 
ἐντὸς ὑμῶν [ἐ]στι [καὶ ὅστις ἂν ἑαυτὸν 
γνῶ ταύτην EUPA|GE EE 
е M , ` 3 7 e e Z 
ἐχυτοὺς γνώσεσθε | καὶ εἰδήσετε ὅτι υἱοί 


ἐστε ὑμεῖς τοῦ πατρὸς τοῦ ^|. 


(no 


20 γνώσττεσ-»θε ἑαυτοὺς ἐν. 


καὶ ὑμεῖς ἐστε NTTO| 


Traduction : « Jésus dit : (Vous me demandez : Qui sont ceux) qui nous 
attirent au royaume, si le royaume est dans le ciel?... Les oiseaux du ciel et 
les animaux qui sont sous la terre et ceux qui sont sur la terre et les poissons 
dans la mer (ce sont ceux qui vous) attirent et le royaume des cieux est en 
vous et chacun qui se connait soi-méme le trouvera... vous vous connaitrez 
et vous saurez que vous étes les fils du pére... et vous vous connaitrez... » 

ἕλκειν (1. 10) serait donc dans le méme sens que ἑλκύειν chez saint Jean 4 
ἐὰν μὴ ὁ πατὴρ... ἑλκύση αὐτον et XVII, 32 πάντας ἑλκύσω πρὸς ἐμαυτόν. En ce qui 
concerne le passage sur la connaissance de soi-méme, M. Badham cite Clément, 
Pédagog., 111, 1 ἦν ἄρα ὡς ἔοικε πάντων μέγιστον μαθημάτων τὸ γνῶναι αὑτόν" ἑαυτὸν γάρ 
τις ἐὰν γνῴη θεὸν εἴσεται « la plus grande science est évidemment la connais- 
sance de soi-même; car celui qui se connaîtra soi-même, connaitra Dieu >. 

La difficulté au commencement est de comprendre le vrai sens de 11 
le commencement a été restitué d'une tout autre manière par M. Bartlet : 
λέγει ᾿Ι[ησ(οῦς)᾽ улл φοθείτωσαν] οἱ ἕλκοντες ὑμᾶς [emt τῆς γῆς, ὑμῶν γὰρ] ἡ βασιλεία ἐν 
οὐρανῷ καὶ ὑφ᾽ ὑμῖν ἔσται] τὰ πετεινὰ τοῦ οὐρανοῦ καὶ πᾶν ζῶον ὅ]τι ὑπὸ τὴν γῆν ἐστιν 
τά τε ἐπὶ γῆς καὶ] οἱ ἰχθύες τῆς θαλά[σσης. 

Traduction : « Jésus dit : N'ayez pas peur] si l'on vous poursuit {sur la 
terre; car] le royaume dans le ciel {est le vôtre et vous deviendrez les maîtres] 
des oiseaux dans le ciel et de tout animal qui est au-dessous et au-dessus de 
la terre et des poissons de la mer ». La fin manque daus cet essai de res- 
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titution, ou il est difficile de comprendre comment la maitrise de tout genre 
d'animaux doit étrc unc récompense pour les persécutions. 

Un autre essai, fondé sur l'usage de la langue des évangiles, est celui de 
M. Deissmann : 


λέγει '[[ (ma (ос) πῶς λέγουσιν (saint Mare xu, 25; Luc xx, 41) 
10 οἱ ἕλκοντες ἡμᾶς (OU ὑμᾶς) [εἰς τὰ κριτήρια (saint Jacques n, 6; Matth. x, 
E Mare xii, 9), бт.” 

A βασιλεία ἐν οὐρα[νῷ ἐστιν; pnts δύνανται (saint Lue vi, 39) 

τὰ πετεινὰ τοῦ οὐρ ανοῦ ἐπιγινώσχειν 

τί ὑπὸ τὴν γῆν ἐστ[ιν; καὶ τί ἐν τῷ οὐρανῷ] 

οἱ ἰχθύες τῆς θαλά[σσης; οὕτως οἱ (saint Luc xir, 21) 2760۷ | 
تا‎ τες ὑμᾶς. xxt ἡ βασ[ιλεία ὅμως μέντοι (saint Jean xm, 42; cf. Luc x, 11) 

ἐντὸς ὑμῶν [ἐ]στιν. καὶ ὃς ἐὰν τὰ ἐντὸς ὑμῶν] 

γνῷ, ταύτην εὑρήσει (cl. Matth. x, 40). . 

ἑαυτοὺς γνώσεσθε |ἐνώπιον τοῦ θεοῦ (Luc хут, 15) καὶ υἱοί] 

ἐστε ὑμεῖς τοῦ πατρὸς τοῦ τ[ελείου ἐν οὐρανῷ (Matth. v, A48)! 
30 γνώσ«Γεσ-»θε ἑαυτοὺς ἐνώπιον τῶν ἀνθρώπων (Luc xvi, 15) | 


καὶ ὑμεῖς ἐστε û πτο[εῖσθε (saint Luc xxi, 9) 


Suivant l'opinion de M. Deissmann, ces paroles sont adressées aux apôtres 
dans le méme sens que celles qui ont été prononcées à l'occasion de leur mission 
évangélique; comme les apôtres disaient : « Le royaume est arrivé », les 
adversaires leur répondirent : « Votre royaume est dans le ciel, mais ce royaume 
du ciel est une connaissance des oiseaux », en manifestant leur ironie et 
cependant, en méme temps, la faiblesse de leur intelligence, qui n'est capable 
de saisir que le sens littéral des mots. 

Traduction : < Jésus dit : Que disent ceux qui vous traînent aux tribu- 
naux (les persécuteurs) sur le royaume dans le ciel : « Les oiseaux du ciel 
< ne sont pas capables de connaitre ce qu'il y a sur la terre, et les poissons 
« de la mer ce qu'il y a dans le ciel »; c'est ainsi que parlent vos persécutcurs. 
Mais pourtant, le royaume existe, 11 existe cn vous-mêmes, ct celui qui con- 
nait ce qui existe en vous, le trouvera; connaissez-vous vous-mémes devant 
Dieu et vous serez les fils du père parfait qui est aux cicux; connaissez-vous 
vous-mémes devant les hommes, et vous screz là ott il vous faut avoir peur. » 
Pour la fin comparez saint Luc xvi, 15 : « Vous vous justifiez vous-mémes 
devant les hommes : mais Dieu connait vos cœurs : c'est pourquoi ce qui 
est grand devant les hommes est مه‎ abomination devant Dieu, » 

La restitution du savant professeur Deissmann est trés artificielle et il est 
à craindre que les paroles prétendues de Jésus au commencement ne soient 
trop entrelacées avec celles des interlocuteurs supposés, qui tournent en ironie 
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les paroles de Jésus; ce serait alors un style anormal pour la simplicité des 
Logia. 

Une troisiéme restitution est due à M. Swete, qui a comparé saint Luc 
xvii, 21 ; xx, 36 et Matthieu v, 48. 


r LN EE fin پا‎ . ` 
λέγει "lymo(oüc): ‘Tives εἰσὶν! 
10 οἱ ἔλκοντες ὑμᾶς! πρὸς τὴν 86617 
e , э , ته‎ e x 3 ٩ w an 
л βασιλεία ἐν οὐρα[νῷ: οἱ δὲ ἐπὶ γῆς xai 
τὰ πετεινὰ τοῦ οὐρ[ανοῦ καὶ πᾶν κτίσμα δ, 
¢ ٩ ٩ وس‎ , r ` 9 - er 1 
τι ὑπὸ τὴν γῆν ἐστίιν καὶ ἐν τῷ Άιδῃ καὶ) 
οἱ ἐχθύες τῆς θαλα[σσης, οὗτοι οἱ ἕλκον! 
تا‎ τες ὑμᾶς. καὶ ἡ βασ[ιλεία τῶν οὐρανῶν, 
۶ ` ε وس‎ ۶ \ е/ ^ € 1 
ἐντὸς ὑμῶν [ἐ]στιν καὶ ὅστις ἂν ἑαυτὸν) 
^ , e 7 و١‎ ٢ , ~ 7 
γνῶ, ταύτην 087168٧٣٤ ἐὰν γὰρ ἀληθῶς) 
۴ 1 , 0 € s ` , ] 
ἑαυτοὺς γνώσεσθε, [utot καὶ θυγατέρες 
ἐστὲ ὑμεῖς τοῦ πατρὸς τοῦ πιαντοκράτορος καὶ) 
20 γνώσεσθε ἑαυτοὺς ἐν[τὸς τῆς πόλεως ὄντας"] 


νε e 3 ε А 
καὶ ὑμεῖς ἐστε ἡ πτ[όλις 


Traduction : « Jésus dit : Qui sont ceux qui vous attirent au royaume? le 
royaume dans le ciel. Tout ce qui est sur la terre et les oiseaux du ciel et tout 
être qui est au-dessous de la terre et dans l'enfer, et les poissons de la mer, ce 
sont ceux qui vous attirent. Et le royaume des cieux est au milieu de vous 
(S. Lue xvii, 21) et chacun qui se connaîtra lui-même, le trouvera. En vérité, 
si vous vous connaissez vous-mémes vous serez fils et filles du Pére tout- 
puissant et vous vous reconnaítrez comme citoyens au milieu de (sa) cité et 
c'est vous qui étes la cité. » 

Le sens des phrases restituées par conjecture et aussi celui de l'ensemble 
n'est pas satisfaisant; à la fiu de sa restitution M. Swete méle le gree de 
l'époque de l'Hellénisme аусе le grec d'Homère (πτόλις). 

En profitant des restitutions de M. Bartlet, nous sommes conduit pour 
le commencement, aux conjectures suivantes : Λέγει ᾿Ἰ[ησ(οῦς: μὴ φοθείτωσαν] οἱ 
έλκοντες ὑμᾶς [εἰς κριτήρια" ὑμῶν γὰρ] ἡ βασιλεία ἐν οὐρα[νῷ. 

Traduction : < Jésus dit : N'ayez pas peur de ceux qui vous traînent aux 
tribunaux; саг vôtre est le royaume dans le ciel. » D'une part, οἱ ἕλκοντες 
doit avoir un supplément logique pour en définir le sens, voilà pourquoi 
M. Deissmanu a proposé εἰς τὰ κριτήρια OU συνέδρια, ccux qui vous traînent aux 
tribunaux des juges, des prêtres etc.; d'autre part cette phrase est en même 
temps l'idée opposée au règne du ciel. 

Dans ce qui suit, il y a évidemment plusieurs contrastes : les oiseaux du 
ciel et les poissons de la mer; le ciel et ce qui est au-dessous de la terre: 


e 
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mais ces deux contrastes exigent qu'un troisiéme suive, analogue aux deux 
précédents; voici un nouvel essai de reconstitution : 


τὰ πετεινὰ τοῦ οὐρανοῦ οὐ γιγνώσκουσι 

τί ὑπὸ τὴν γῆν ἐστίν οὐδὲ τί ἐπὶ τῆς γῆς 

οἱ ἰχθύες τῆς ټ‎ 45 οὐδὲ οἱ θλίθον 

τες ὑμᾶς καὶ (l. ὅτι) ἡ βασιλεία τῶν οὐρανῶν 

ἐντὸς ὑμῶν [ἐ]στι 

Traduction : < Les oiseaux du ciel n'ont pas la connaissance de ce qui est 

sous la terre, ni les poissons de la mer de ce qui est sur la terre, ni vos 
persécuteurs de ce que le régne des cieux est au milieu de vous. » Le reste 


est encore moins sür. 
LOGION ni. LIGNES 91-27 


λέγει ‘Ino (ods) 


οὐκ ἀποκνήσει ἄνθ[ρωπος. . . . (9 lettres perdues) 
o τεοτήσαι πα]. ............ (15 1.) 
ρων περὶ τοῦ τόπου τῆς . . . . . . . . . (12 1.) 
25 cere ὅτι πολλοὶ ἔσονται π|ρῶτοι ἔσχατοι καὶ 
οἱ ἔσχατοι πρῶτοι καὶ . . . . . . (13 1.) 
σιν 


MM. Grenfell et Hunt ont comparé comme paralléle saint Marc x, 31 
(Matth. xix, 30) πολλοὶ δὲ ἔσονται πρῶτοι ἔσχατοι καὶ οἱ ἔσχατοι πρῶτοι < mais plu- 
sieurs qui sont les premiers seront les derniers, et les derniers seront les pre- 
miers >; saint Luc aussi xir, 30 a la méme phrase. 

Une restitution entière a été donné par M. Swcte, qui compare les Actes 
des apôtres 1, 7; Marc x, 31; Matth. vn, 14: 


[λέγει ᾿Τησ(οῦς):] 
, , / پو‎ Ё . a 
οὐκ ἀποκνήσε: ἄνθρωπος περι τῶν και) 
ρῶν ἐπερωτῆσαι πα[ρρησιαζόμιενος An] 
ده‎ ` zo , ж» ῥόξ: Rae ~ δὲ 2 7 
ρῶν περὶ τοῦ τόπου τῆ[ς δόξης ὑμεῖς δὲ σιωπη] 
ere ὅτι πολλοι ἔσονται π[ρῶτοι ἔσχατοι καὶ 
οἱ ἔσχατοι πρῶτοι καὶ [ὀλίγοι εὑρήσου: 


GLY 


« Jésus dit : Quelqu'un ne tardant pas fà] demander [sa fortune, parlera 
sans gêne ct sans cesse] sur sa place [d'honneur ; mais vous, taisez-vous]; car 
beaucoup qui sont les premiers seront les derniers et les derniers seront les 
premiers, et peu [auront la chance de trouver]. » Le sens de ces mots n’est 


pas clair. 
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Le vrai procédé de restitution a été trouvé ingénicusement par M. Deiss- 
mann; c'est le passage de saint Lue xiv, 7 qui a été utilisé par lui et qui 
donne, en effet, la clef pour l'interprétation du passage; voilà son essai de 
restitution : 

Ауе. "Ias(oUc):| 
οὐχ. 0/١ av poTos κληθεὶς σώφ) 
ρων ἐπερωτῆσαι πάντως ἕνα τῶν κλητό] 


ρων περὶ τοῦ τόπου τῆ[ς δοχῆς ποῦ ἀνακλυθή! 


to 
στ 


e 1 » F Ре M . 
σετ(αι). ὅτι πολλοὶ ἔσονται (тобто. ἔσχατοι καὶ] 
ε ” - A гы,” ε , κ 
οἱ ἔσχατοι πρῶτοι καὶ [δόξαν 007600} 


σιν 


« Jésus dit : Un homme sage invité ne tardera pas 4 demander sa place 
à la table à un des servants; car plusieurs qui sont les premiers seront les 
derniers ct les derniers seront les premiers et on leur fera honneur. د‎ 

La marche de la restitution est très bien commencée par M. Deissmann, 
seulement il y a quelques diffieultés philologiques. Car il est évident que 
la séparation du mot σώφ-ρων n'est pas admissible dans l'orthographe de 
notre papyrus. Une étude attentive du passage de saint Luc xiv, 7-11 et l'ob- 
servation de la phraséologie grecque nous fera perfectionner l'excellent travail 
de M. Deissmann. Relisons d'abord saint Lue : 


E ` , 3 , -. \ 

xiv, ! Ἔλεγε δὲ πρὸς τοὺς χεχλημένους παραβολήν, ἐπέχων πῶς τὰς πρωτοχλισίας 
ἐξελέγοντο, λέγων πρὸς αὐτούς' "ὅταν κληθῆς ὑπό τινος εἰς γάμους, μὴ καταχλιθῆς 
, ٩ 7 я E 5 , , τ Е / ε 9 , 2 ΠΠ ` 04 
εις την πρωτοχλισιαν μήποτε ἐντιμ.ότέρος Goo ў χεκλημένος ὑπ αυτοῦ, xat 0۷ 
¢ ` ` دو‎ A , 3 ^ ١ r 4 ` $ ” , . 7 ٩ 
о σὲ καὶ αὐτὸν καλέσας ἐρεῖ cov δὸς τούτῳ τόπον: καὶ τότε ἄρξῃ μετ αἰσχύνης τὸν 


0 


» ΄ ГА і , 5 ej Р ` , f 5 ` 7و‎ 
EGYATOV тотоу κατέχειν. ἀλλ᾽ ὅταν χληθῆς, πορευθεὶς ἀνάπεσον εἰς τὸν ἔσχατον 


t "uu et » € " x” : , ο > د‎ А , ” 
τόπον᾽ ἵνα, ὅταν ἔλθη ὁ ١676 σε, ELTA σοι’ Φίλε, προσανά "üt ἀνώτερον’ τότε ἔσται 


σοι δόξα ἐνώπιον τῶν συνανακειµένων σοι. '' ὅτι πᾶς ὁ ὑψῶν ἑαυτὸν ταπεινωθήσεται" καὶ 


ε ~ e ` ۴ 7 
ὁ ταπεινῶν ἑαυτὸν ὑψωθήσεται. 


« "Il proposait aussi aux conviés une similitude, prenant garde comment 
ils choisissaient les premières places à table; et il leur disait : 

« *Quand tu seras convié par quelqu'un à des noces, ne te mets point 
à table à la premiére plaee, de peur qu'il n'arrive qu'un plus honorable que 
toi soit aussi convié, * et que celui qui aura convié et toi et lui, ne vienne, ct 
ne le dise : Donne ta plaec à celui-ci, et qu'alors tu ne commences avec 
honte de te mettre à la dernière place.'" Mais quand tu seras convié, va, οἱ 
te mets à la dernière place, afin que quand celui qui t'a convié viendra, il te 
dise : Mon ami, monte plus haut. Et alors cela te tournera à honneur devant 
tous ceux qui scront à table avec toi.'' Car quieonque s'éléve sera abaissé, 
et quiconque s'abaisse sera élevé. » 
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Nous retrouvons dans ee passage la sentence de l'élévation de ccux qui 
s'abaissent qui est dans les lignes 25-27 du papyrus, ainsi que le mot τόπος dc 
la ligne 24 du papyrus; suivant cette indication nous aurons à suppléer dans 
la móme ligne τῆς χλισίας, et à la suite κλιθή]σετίαι). La préposition περὶ τοῦ 
τόπου τῆς Ἀλισίας exige un verbe, dont le reste est le Ίρων précédent, qui doit 
former la dernière syllabe d’un participe; et il est très probable que c’est 
ἆπο ρῶν; en profitant de ce que nous venons de trouver, nous figurons ainsi la 
phrase qui est à rétablir : « Un homme, qui est de distinction, ne tardera pas 
à demander quand il sera convié et quand il ne connaitra pas sa place à table; 
ear plusieurs qui sont les premiers seront les derniers, et ceux qui sont les 
derniers seront les premiers et on leur fera honneur ». 

Voici les mots greos : 


οὐχ ἀποκνήσει ἄνθρωπος |(ὦν) τῶν ἐντιμοτέ 
ρῶν ἐπερωτῆσαι πα[ρὰ τοῦ δείπνου ἀποὶ 


یم 


τῆς 





^ ` - / ~) 
ρῶν περὶ τοῦ τόπου χλισίας ποῦ А04] 


A 


е/ у [ - 3/ 17 
σετίαι). ὅτι πολλοὶ ἔσονται πρῶτοι ἔσχατοι κχὶ) 


t 
ap 


οἱ ἔσχατοι πρῶτοι χ|αὶ φαν εροὶ ἀποθαίνου. 


Qty 


L'éloeution de saint Luc est beaucoup plus claire ct plus simple de lc 
| papyrus qui a condensé tout dans une seule phrase. 


LOGION IV. LIGNES 27-31 


` 


La restitution évidente a été donnée par MM. Grenfell et Hunt : 


2 ? ~ TS 1 3 
λέγει ᾿Τησ(οῦς): (rav τὸ μὴ 6 
θεν τῆς ὄψεώς σου καὶ [TÒ κεκρυυ.μ.ένον 
ἀπό σου ἀποκαλυφ-«ϐ-»ήσετ[αί σοι. οὐ γάρ ἐσ 
30 τιν κρυπτὸν Ó οὐ φανερὸν γενήσεται 


M / a > ` / 
καὶ τεθαμμένον ὃ οὐκ ἐγερθήσεται 


Ligne 29. Swete a omis оо! : ἀποχχλυφ««θ)Σήσεται. οὐ γάρ. Il n'est pas nécessaire 
de corriger ἀποκαλυφήσεται comme il est écrit dans le papyrus; car on trouve 
dans le grec de cette époque une formation analogue de laoriste, ἁποκαλυ- 
φείσης (WessELY, Karanis et Soknopaiu Nesos, Mémoires de l’Académie de 
Vienne, XLVII, 4, p. 6). 

Traduction : < Jésus dit : [Tout ce qui n'est pas en facje de toi et (ce qui 
est caché] devant toi, te sera découv{ert; car il n'y a rien] de caché qui ne [sc 
découvrira] pas et d'enseveli qui n[e sera pas ressuscité]. » 

Les parallèles sont saint Matthieu x, 26 οὐδὲν γάρ ἐστιν κεκαλυμμένον Ó oùz 
ἀποκαλυφθήσεται καὶ κρυπτὸν ὃ οὐ γνωσθήσεται « il n'y a rien de caché qui ne se 
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découvre, ni rien de secret qui ne vienne à être connu >; Luc хи, 2 οὐδὲν δὲ 
L » \ e` , , f ` ` A , / 

συγκεκαλυμ.μ.ένον ἐστὶν ὃ οὐκ ἀποκαλυφθήσεται καὶ Χρυπτὸν ὃ où γνωσθήσεται; Mare ιν, 22 

οὐ γάρ ἐστιν Ἀρυπτὸν ἐὰν μ ἵνα φανερωθῇ οὐδὲ ἐγένετο ἀπόκρυφον &X ἵνα ἔλθη εἰς φανερόν. 

La premiére partie seulement de notre sentence est analogue ۵ ce que nous 

offre le papyrus. Le sens figuré de θάπτειν est extraordinaire, les phrases des 

évangiles canoniques sont beaucoup plus claires. 


LOGION V. LIGNES 32-42 


Une transcription de ce passage qui est trop mutilé a été donnée par 
MM. Grenfell et Hunt : 


[ἐξ]ετάζουσιν αὐτὸν oft μαθηταὶ αὐτοῦ καὶ! 
(Aé 1үоовту" πῶς VAGTEU| б GOLEY χαὶ πῶς ... (3 lettres perdues) 
[ «Ἴμεθα καὶ πῶε [ -......... ps 
35 [. . . «καὶ τί παρατηρήσ[ομεν ... ... . (8 |.) 
К: ]у; λέγει "Ens(o02)* [-.- ... ΙΡ 
| Ίειται μὴ ποιεῖτ[ε ... ... ... (11 1.) 
ο... ης ἀληθείας ol... -.. ... ΠΠ 
Ë ... ٧ 071068 "1727 
ШР a μα]κάρι[ος] ἐστιν [... ... ... . (19 1.) 
[... ... eae de ECC 
[ . [ο ο. S 


Ligne 34 : προσ/ευξόμεθα conjecture de MM. Grenfell et Hunt. M. Barnes a 
cssayé une restitution du reste : 


35 καὶ τί παρατηρή]σομεν ἵνα ζωὴν 

[ἔχωμε]ν; λέγει ᾿Γησ(οῦς)' [ws ποιοῦσιν οἱ 

[ὑποχρ]ειταὶ μὴ ποιεῖτε ὑμεῖς᾽ τῇ γὰρ 

[ὁδῷ τ]ῆς ἀληθείας ἀν[θίστανται, ۷ δὲ 
(μισθὸν τὸ]ν α[π]οκεκρ[υμμένον ἀθετοῦ 

ı0 [σιν(.) καὶ μα]κάρι[ός] ἐστιν [ῷ ὁ μισθὸς 


[ἐν τῷ οὐραν]ῷ ἐστίιν 


Traduction : < [Ses élèves] l'interrogent en [di]sant : Comment (nous faut- 
il] jeûner et comment[... prijer et[... qu'est-ce qu'il nous faut obserjver pour 
obtenir la vie?] Jésus dit : (Il ne vous faut pas le faire comme les 
hypocrlites ; саг ils em[péchent la voie de] la vérité, [ils faussent le salaire qui 
est cach[é. Bien]heureux celui [à qui] est [la récompense dans le ciel}. » — 
— Il va sans dire que le texte de M. Barnes n’a pour base qu'une hypo- 
thèse. 

Une autre restitution est celle de Swete : 
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[ἐξ]ετάζουσιν αὐτὸν οἱ μ.κθηταὶ αὐτοῦ καὶ) 
[λέ]γουσιν᾽ πῶς νηστ εύίσωμεν, καὶ πῶς προσ] 
᾿ευξώ]υεθα; καὶ πῶς ἐλεημοσύνην ποιήσω! 
35 ev; κ]αὶ τί πχρχτηρησ|ώμεθα τῶν τοι 
ούτω]ν; λέγει ᾿Ιησ(οῦς)! [βλέπετε μὴ τὸν рисо] 


L 
[ἀπολ]εῖτ(ε). μὴ ποιεῖτί ε ΕΣ εἰ ] 





[μὴ τὰ τ]ῆς ἀληθείας (^) av [үйр ποιῆτε ταῦτα Ὑνώσε] 
ἴσθε μυστήριο]ν ἀ[π]οκεκρ[υμιμένον(:) AE | 
γω 


0 w ὑμῖν" µα]κάριός) ἐστιν ὃς ἂν ... 


Traduction : < [Ses disciples lui demandent et [dijsent : Comment [nous 
faut-il] jeûner [et comment prijer et comment [faire l’aumône?] et observer 
de telles chose|s? Jésus dit : [Faites attention que vous ne perdliez [pas la ré- 
compense]; il vous faut faire [seulement ce qui est] vrai; car [si vous faites 
ainsi vous connaitrez le туѕіёгје cach{é. Je vous dis : Bien]heureux est [celui 
qui... » 

Ce cinquiéme logion a été construit autrement que les précédents : ceux-ci 
n'avaient au commencement que les deux mots : < Jésus dit » λέγει ᾿[ησοῦς; 
mais ici une longue introduction précéde qui fait connaitre à quelle occa- 
sion les paroles ont été prononcées. A la fin de l'introduction suivent les mots 
solennels : « Jésus dit ». Il faut remarquer ce fait important. 


En ce qui concerne l'ensemble de notre collection des prétendues paroles 
de Jésus, il y a plusieurs questions. Évidemment, le texte est celui d'un 
ouvrage de la littérature chrétienne, c'est un fragment du commencement de 
cet ouvrage; l'écriture fine est l'onciale qui nous indique la qualité du frag- 
ment comme littéraire; l'analogie avec le fameux papyrus de l'Athénaion Poli- 
téia de Londres nous montre aussi que notre exemplaire n'a pas été destiné 
au commerce des livres, qu'il a été un livre copié par un homme privé et, 
comme l'Athénaion Politéia était un ouvrage littéraire qui méritait d'étre 
copié, ainsi notre collection devait étre un ouvrage précieux de la littérature 
chrétienne. 

Cet ouvrage peut-il étre identifié avec un autre dont la connaissance nous 
soit parvenue d'ailleurs? Comme nous l'avons vu, les lignes 5-9 contiennent un 
passage qui a existé dans l'évangile selon les Hébreux. Mais le commence- 
ment de notre ouvrage n'est pas d'accord avec cette observation; on s'atten- 
drait plutót à l'Évangile de saint Thomas, puisque ce sont les paroles pro- 
noncées à [.....] Thomas. En tout cas on ne peut dire que nous possédons 
là un fragment d'une collection de paroles de Jésus. 


* 
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Ce fragment contenant le commencement, est-il à combiner avec les pre- 
miers soi-disant Logia provenant d'Oxyrhynchos? En ce qui concerne les 
manuscrits, ils n ont évidemment aucun rapport entre eux; l’un, c’est le nôtre, 
est écrit sur le verso d'un rouleau, l'autre est une feuille d'un codex qui por- 
tait le texte sur le recto et le verso. Cependant la question des exemplaires 
n'est pas la méme que celle des textes, qui offrent le méme style ayant les 
mots: « Jésus dit » au commencement des paragraphes. On ne peut décider 
cette question ni par oui ni par non. 

Notre collection de paroles de Jésus offre-t-elle un aspect d'une plus 
grande authenticité que celle d'autres récits? Certes non. Cette question est 
absolument à nier; comme nous l'avons vu plus haut, le récit des évangiles 
canoniques est infiniment plus clair que les passages analogues du papyrus. 

Quel est le caractére de notre ouvrage? Pour l'apprécier justement, il 
nous faut constater maintenant une singularité de notre texte qui n'a pas encore 
été observée. 

Les premiers éditeurs avaient déjà attiré l'attention sur un fait remar- . 
quable du commencement du papyrus. On y trouve plusieurs fois la mention 
du « régne du ciel » et ils en tiraicnt l'hypothése que notre collection aurait eu 
cette idée comme principe unissant (p. 12). Cette observation est juste, mais 
il en résulte tout autre chose; pour entrer dans le détail, dans le I" Lo- 
gion, l. 8, on trouve le mot βασιλεύσει; dans le second, 1. 11, ἡ βασιλεία ἐν οὐρα[νῷ 
(1. 15 ἡ βασ[ιλεία). Done ici est répété le méme mot ou la méme racine du 
mot et la méme idée du régne; or cette répétition caractérise les ouvrages 
sentencieux de l'antiquité : les sentences sont enchaînées par la répétition des 
phrases principales'. Je cite comme exemple le livre des Proverbes oü méme 
la traduction francaise fait encore paraitre la singularité de la composition 
de l'original : 

хуш, 6. Les levres du fou entrent en querelle et sa bouche appelle les 
combats. 

xviii, 7. La bouche du fou lui est unc ruine et ses lèvres sont un piège pour 
son àme. 

хуш, 20. Le ventre de chacun sera rassasié du fruit de sa bouche; il sera 
rassasié du revenu de ses lèvres. 

xvii, 21. La mort et la vie sont au pouvoir de la langue ct celui qui 
l'aime mangera de ses fruits. 

xxxi, 19, Elle met ses mains au fuseau et ses mains tiennent la que- 
nouille. 

xxxi, 20. Elle tend sa main à laflligé et avance ses mains au néces- 
siteux. 


1. Voir l'ouvrage important de M. D. H. 107۱111 Die Propheten. Die Grundzuege der ursemiti- 
schen Poesie in den Choeren der griechischen Tragoedie. Vicnne, Hoelder, 1896. 
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xxx1, 21. Elle ne craint point la neige pour sa famille; car toute sa fa- 
mille est vétue de vétements doubles. 

xxx1, 24. Elle se fait du linge, et le vend, etc. 

25. La force et la magnificence est son vétement, etc. 

La littérature des sentences grecques connait aussi ce principe; nous le 
trouvons déjà dans la partie scntencieuse des œuvres d'Hésiode (voir l'édition 
Koechly et Flach); par exemple dans les deux phrases v. 493-499 et v. 500- 
503 correspondent θῶχον καὶ λέσγην v. 493 et ἥμενον ἐν λέσχη v. 900, κενεὴν ἐπὶ 
ἐλπίδα v. 498 οἱ ἐλπὶς οὐκ ἀγαθή v. 500 (édition Rzach). Une autre grande collec- 
tion de sentences de plus de douze cents vers, est le poème de Théognis qui est 
à diviser en deux grandes parties : l'une est la collection des sentences au- 
thentiques de l'ancien auteur, l'autre est un amas de vers analogues d'autres 
auteurs ou de variations du thème principal de Théognis et méme de remar- 
ques satiriques. Mais la critique philologique a distingué les deux parties 
par l'emploi de diverses répétitions; une sentence est enchainée à l'autre par 
l'analogie des mots ou des idées (v. Welcker, édition de Théognis, p. 105 ss. ; 
Schneidewin, préface, p. 52; Nietzsche, Rheinisches Museum, XXII, p. 161 ss., 
Sitzler, édition, p. 6 ss.). Ainsi, on a trouvé dans le commencement de l'an- 
cien poóme de Théognis, représenté par les vers 19-22, 26-48, 51-56, 69-78, 
83-84, 91-94 de la collection actuelle des manuscrits, des répétitions nom- 
breuses que nous allons énumérer : 


EL v. 27, v. 39, v. 43, v. 53, v. 69, v. 76, v. 78, v. 92; 
ОСИУ 51, v. 35 etc.; 

πόλις ἄνδρα v. 39, πόλιν ἄνδρες v. 43; 

εὐθυντῆρα κακῆς ὕδριος Ὡμετέρης V. 40, ὑδρίζειν τοῖσι κακοῖσιν V. 44: 

πόλει V. 92, πόλις V. ους 

Μήποτε, Kópve, κακῷ πίσυνος βούλευξ σὺν ἀνδρί v. 09; παύροις οὖν πίσυνος v. 75; 
παυροὶ πιστόν V. /4, πιστὸς ἀνήρ v. 76; 

Siyostacin V. 78, δίχ᾽ ἔχεινόον у. 91; 

γλώσαη у. 85, v. 91. 


Cet enchainement, qui est à constater dans chacune des phrases sans 
exception, se trouve depuis le commencement jusqu'à la fin du poéme de 
Théognis. 

La marque caractéristique de tous les ouvrages sententieux, comme nous 
venons de le constater, sc trouve aussi dans notre collection de sentences 
attribuées à Jésus; dans une paire de sentences il y a chaque fois un mot 
identique ou une formation dérivée de la méme racine ou la répétition de la 
méme idée, mais variéc dans la succession des sentences, Seulement, l'état 
de mutilation nous empêche de reconnaître la totalité de l'enchainement, 
dont voici les indications : 
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Logia 1 ct 2 : ici βασιλεύσει, ligne ὃ du 1°% Logion, correspond à βασιλεία, 
ligne {1 du second Logion. 

Les trois parties du second Logion : βασιλεία, ligne 11, correspond ἃ ἡ 
βασ[ιλεία, ligne 15; ἐν οὐραινῷ, Попе 11, à τοῦ οὐρανοῦ, ligne 12; γνῶ, ligne 17, à 
γνώσεσθε, ligne 18, γνωσθε, ligne 20. Nous pourrions ajouter aussi ἕλκοντες, 
ligne 10, et [θλίθον]τες ou [ἕλκον]τες, ligne 15. Le reste du second Logion est 
trop mutilé pour nous faire reconnaître l'enchainement avec le 39. 

Logia 3 et 4 : L’cnchaincment semble être produit par le mot φανερός que 
l'on peut suppléer dans la ligne 26 : ἔσχατοι πρῶτοι καὶ φ[ανεροι ἀποθαίνου]σιν et ὃ 
οὐ φανερὸν γενήσεται, 1. 30. Aussi, la construction des phrases par leurs anti- 
thèses produit une espèce d'analogie : πρῶτοι ἔσχατοι, “oyato ποῶτοι, |. 25, 26; 
κρυπτὺν φανερόν, Teauuévov ἐγερθήσεται, 1. 30, 31. 

Logia 4 et 5. Malgré l’état de mutilation du texte, l'enchainement est 
encore facile à reconnaître : хроттду, ligne 30, [τὸ κεχρυμμ.ένον |, ligne 28, corres- 
pondent à ἀ[π]οκεκρίυμ.υ.,.., ligne 39 du 5° Logion. 

Donc l'existence de l'enchainement est évidente '. 

Quelle conclusion peut-on tirer de notre découverte? L'une est que le 
caractére de notre collection de sentences comme ouvrage de la littérature 
grecque chrétienne est constaté d'une manière définitive, car elle est formée 
d'aprés les régles usuelles des ouvrages sentencieux; ce fait est indiqué déjà 
par les circonstances extérieures du papyrus et par lintroduction du com- 
mencement du texte. 

La deuxiéme conclusion est importante pour l'appréciation de la valeur 
de cet ouvrage. Si nous lisons des passages analogues dans les évangiles 
canoniques oü Jésus prononce une série de sentences, par exemple dans la 
prédication de Jésus-Christ sur la montagne, une phrase est en connexion 
avec l'autre par l'ordre logique des pensées et par une rhétorique qui cst aussi 
simple que puissante. Ici, à défaut de connexion logique, une suite de mots 
identiques doit étre le lien extérieur des sentences qui n'ont pas d'autres rap- 
ports entre elles. Ainsi notre collection est un ouvrage de qualité inférieure aux 
évangiles canoniques. 

1. En ce qui concerne la première collection des Logia d'Oxyrhynchos, cette espèce d'enchaînement 
est beaucoup plus difficile à constater. La première page seulement porte cette caractéristique : 


ὀφθαλμῷ (ligne 3) correspond à ὄψεσθε (1. 10) et ὥφθην (1. 13), 
τὸν κόσμον (l. 6) à τοῦ κόσμον (1. 12). 
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14 


LE FRAGMENT RELATIF AU RENIEMEMT DE SAINT PIERRE APPARTENANT 
А LA COLLECTION DE L'ARCHIDUGC RAINER 


Provenant probablement du district d'Héracléopolis. III* siécle. 


Le texte de ce petit fragment est écrit sur les fibres horizontales (=) du 
papyrus, le verso est laissé en blanc; indications évidentes que nous possédons 
là un débris d'un rouleau. L'écriture est une onciale posée, dont le caractère 
paléographique représente le type du nr siècle; les indications paléogra- 
phiques ont été étudiées par moi dans la revue de théologie catholique d'Inns- 
bruck (Zeitschrift für Katholische Theologie), XI, 1887, p. 507-515. J'ai trouvé 
ce fragment dans un dossier provenant du district d'Héracléopolis, les papy- 
rus S'étant collés l'un à l'autre depuis longtemps; le verso de notre fragment 
adhérait au verso d'un contrat de bail provenant du village dit Peenamea 
du district d'Héracléopolis daté de l'an 5 de l'empereur Sévère Alexandre (a. 
221-235; ce contrat est publié maintenant dans le Corpus Papyrorum Raineri, 
I, 36). Ainsi, c'està tort qu'on l'appelle le fragment du Faioum parce que l'in- 
dication de la trouvaille est tout autre. 

J'en ai donné la premiére notice dans la revue mensuelle antrichienne pour 
l'Orient, a. 1884, p. 172 (Oesterreichische Monatsschrift für den Orient). Bickell en 

P 
a fait l'édition dans la revue d'Innsbruck (Zeitschrift für Katholische Theologie, 
IX, 1885, p. 498-504; Mittheilungen aus der Sammlung der Papyrus Erzherzog 
Rainer, 1, 1887, p. 54-61; II, 1888, p. 41; V, 1892, p. 78). Une édition défi- 
nitive est celle de M. Harnack, dans les Texte und Untersuchungen, V, ^, 
p. 483-497 '. 

La hauteur du fragment est de 35 millimètres, la largeur de 43 milli- 
mètres ; ce tout petit fragment est déchiré des quatre côtés. 

Ici nous donnons le texte d'aprés une nouvelle revision. 

1. Littérature (v. Centralblatt für Bibliothekswesen, XIV, 1897, pp. 409 s.). 

Honr, Times du 25 juin 1885. 

BICKELL, Times du 3 juillet 1885; Zeitschrift für Katholische Theologie, 1886, p. 208-9; 1887, p. 516 ; 
voir plus haut. 

WARFIELD, Independent, 30 juillet 1885, 23 septembre 1886. 

WOODRUFF, Andover Review, 1885, septembre. 

DucHESNE, Bulletin eritique, 1885, πο 13. 

HILGENFELD, Kein neuentdecktes Evangetium, Zeitschrift für wissenschaftliehe Theologie, 1886, 
p. 50-56. 

SCHANZ, Theotogische Quartalschrift, Tübingen, 1885, H. 4. 

VOLKMAR, Theologische Zeitschrift aus der Sehweiz, ПІ, 1, p. 10-42. 

STOKES, FE.rpositor, 1885 August, p. 132 ss. 

NósGEN, Zeitsehrift für Kirchliche Wissenschaft und. Kirehliches Leben, 1885, p. 162-470. 

UsENER, Religionsgeschichttiche Untersuchungen, І, 1889, S. 99, A. 3. 

ZAHN, Gesehichte des neutestamenttichen Kanons, II, 781 ss. 


CHIAPELLI, Studii di antica letteratura (1887), p. 3 sx. 
PREUSCHEN, Antilegomena (1905), n° 9. 
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JEATEINGC:----OTIAL 
ITHNYKTICKANAAAIC! 
ἸΤΟΓΡΑΦΕΝΠΑΤΑΞΩΤΟΝ. 
]IIPOBAT AAIACKOPTIICOHCI 
5 JY πετ ΚΑΙ EITANTECO! 
]NAAEKTPYCONAICKOK| 


L. 1. Aprés de longues études, je suis convaincu que le commencement 
est =, non $ (ni T, д, K). Le reste de l'écriture est trop épais pour 2 ou р. 
Les conjectures de Bickell, φαγειν ou µεταλ]λαγειν, ne sont pas admissibles. 

Aprés ως suit le reste d'une lettre : о, а, e seraient possibles; puis une 
lettre est totalement perdue sans avoir laissé de trace. Suit un reste d'une 
ligature, π ou т avec e ou o; enfin une lettre effacée. Ce passage a été lu par 
Bickell ainsi : ΕΞΙΗΓ] ou ΕΞΕΘ. La fin OTIA figure chez Bickell comme O:NITIA 
ou ОҮСПА; mais les mots ἐξῆγον πώντες Ou ἐξ ἔθους πά[ντες ne sont pas d’accord 
avec les restes de l'écriture. 

L. 5. TET avec les deux points est écrit à l'encre rouge. La couleur du т est 
un peu noircie, et et les deux points sont d'un rouge sans mélange. 

L. 7. Bickell lit ici JTAPN[; mais les restes de l'écriture n'admettent aucune 
lecture évidente; seul le x du commencement est admissible. 

Pour la reconstruction du texte il faut profiter d'une circonstance trés 
avantageuse pour nous; car le passage de Zacharie хш, 7 qui est cité ici 
nous donne Ja mesure de la partie perdue : πατάξω τὸν [ποιμένα καὶ کا (ل‎ 48 
διασκορπισθησ[ cela fait treize lettres environ qui out disparu dans la lacune. 
Comment faut-il distribuer ces lettres entre les deux lignes voisines? Le 
commencement de la sixiéme ligne nous montre que la lacune y mesure trois 
lettres au moins : пру; comparez aussi la l. 5 το]ῦ. 

Reproduisons d'abord les passages analogues des évangiles : saint Mat- 
thieu xxvi, 30-34 : Καὶ ὑμνήσαντες ἐξῆλθον εἰς τὸ ὄρος τῶν ἐλαιῶν. τότε λέγει αὐτοῖς ὁ 
Ἰησοῦς: "' πάντες ὑμεῖς σκανδαλισθήσεσθε ἐν ἐμοὶ ἐν τῇ νυκτὶ ταύτῃ’ γέγραπται 
γάρ᾽ « πατάξω τὸν ποιμένα, καὶ διασκορπισθήσεται (var. διχσκορπισθήσονται) τὰ 
πρόθατα τῆς ποίμνης >. 22 μετὰ δὲ τὸ ἐγερθῆναί με, προάξω ὑμᾶς εἰς τὴν Γαλιλαίαν. 
°З Ἀποκριθεὶς δὲ ὁ Πέτρος εἶπεν αὐτῷ' Ei καὶ πάντες (var. ei πάντες) σκανδαλισθήσοντα: 
ἐν σοὶ, ἐγὼ οὐδέποτε σκανδαλισθήσομαι. "' ἔφη αὐτῷ ὁ Ἰησοῦς, Ἀμὴν λέγω σοι, ὅτι ἐν 
ταύτῃ τῇ νυκτὶ, πρὶν ἀλέκτορα φωνῆσαι, τρὶς ἀπαρνήση με. « °° Et quand ils eurent 
chanté le cantique, ils s'en alléreut à la montagne des Oliviers. "' Alors 
Jésus leur dit : Vous serez tous cette nuit scandalisés à cause de moi; ear 1] 
est écrit : Je frapperai le berger, et les brebis du troupeau seront dispersées: 
** Mais après que je serai ressuscilé, j'irai devant vous en Galilée. ** Et Pierre, 
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prenant la parole, lui dit : Quand même tous seraient scandalisés à cause de 
toi, je ne le serai jamais. ο Jésus lui dit : En vérité, je te dis qu'en cette 
même nuit, avant que le coq ait chanté, tu me renicras trois fois. > 

Saint Маге xiv, 26-30 : Καὶ ὑμνήσαντες ἐξῆλθον εἰς τὸ ὄρος τῶν ἐλαιῶν. 27 xal 
λέγει αὐτοῖς ὁ Ἰησοῦς" ὅτι πάντες σκανδαλισθήσεσθε [ἐν ἐμοὶ ἐν τῇ νυκτὶ ταύτῃ] ὅτι 
γέγραπται' Πατάξω τὸν ποιμένα" xoi τὰ πρόθατα διασκορπισθήσεται, 25 ἀλλὰ 
μετὰ τὸ ἐγερθῆναί µε, προάξω ὑμᾶς εἰς τὴν 1 αλιλαίαν. ?? Ὁ δὲ Πέτρος EON αὐτῷ εἰ καὶ 
πάντες σκανδαλισθήσονται, ἀλλ᾽ οὐκ ἐγώ. °° καὶ λέγει αὐτῷ ὁ Τησοῦς, Ἀμὴν λέγω σοι, 
ὅτι σὺ σήμερον ταύτη τῇ νυκτί, πρὶν ἡ δὶς ἀλέκτορα φωνῆσαι Ἔρις μια ἀπαρνήση. 
« ** Et quand ils eurent chanté le cantique, ils s'en allèrent à la montagne des 
Oliviers. ° Et Jésus leur dit : Vous serez tous cette nuit scandalisés en 
moi; car il est écrit: Je frappcrai le berger, ct les brebis seront dispersées. 
** Mais aprés que je serai ressuscité, J'irai devant vous en Galilée. 2° Et Pierre 
lui dit : Quand méme tous seraient scandalisés, je ne le serai pourtant 
point. * Et Jésus lui dit : En vérité, Je te dis qu'aujourd'hui, en cette propre 
nuit, avant quele coq ait chanté deux fois, tu me renieras trois fois. » 

Dans l'Évangile de saint Luc, il n'y aque deux versets à comparer : ххи, 34 
ὁ δὲ εἶπεν' λέγω σοι, Πέτρε, οὐ φωνήσει σήμερον ἀλέκτωρ ἕως τρὶς ἀπαρνήσῃ 0 εἰδέναι με et 
XXII, 39 καὶ ἐξελθὼν ἐπορεύθη κατὰ τὸ ἔθος εἰς τὸ ὄρος τῶν Marv’ ἠκολούθησαν δὲ αὐτῷ καὶ 
οἱ μαθηταὶ αὐτοῦ : χχιι, 34. < Mais Jésus lui dit : Pierre, je te dis que le coq nc 
chantera point aujourd'hui, que premièrement tu ne renies par trois fois de 
m avoir connu. xxii, 39. Puis il partit, et s’en alla, sclon sa coutume, au mont 
des Oliviers, et ses disciples le suivirent ». — Saint Jean est d'accord avec 
saint Luc en mettant cette scène avant le départ pour la montagne des Oli- 
viers ; il offre le passage хіп, 38 away ἀμὴν λέγω σοι, οὐ μὴ ἀλέκτωρ φωνήση ἕως οὗ 
ἀρνήση µε τρίς « en vérité, en vérité, je te dis que lc coq ne chantera point que tu 
ne m'aies renié trois fois ». 

Les variantes des manuscrits dans le passage de saint Matthieu n'offrent 
rien de particulier. 

Saint Marc, xiv, 27 : l'analogic avec le passage de l'Évangile de saint 
Matthieu a produit l'insertion de zv ἐμοί OU ἐν τῇ νυκτὶ ταύτη OU ἐν ἐμοὶ ἐν τῇ νυκτὶ 
ταύτη. Пу aici aussi, comme chez saint Matthieu, la variante διασκορπισθήσονται. 
Dans xiv, 29 εἰ καί est représenté par d'aussi bons manuscrits que zat et. En 
xiv, 30, il y a de bons manuscrits qui omettent σύ. 

Pour revenir à la reconstruction de notre texte sur papyrus, nous avons vu 
que le commencement est aussi mutilé que la fin; la grandeur des deux lacunes 
étant ainsi constatée, 12 lettres environ sont à suppléer. Mais à l'époque où 
le papyrus fut écrit, on ne pouvait diviser les lcttres d'un mot comme 
bon il semblait; il y avait au contraire des régles pour la séparation des 
syllabes. On préférait une voyelle à la fin : zv [κνός, λυιπρός, Ὑρα[πτός, ἑ[φθος, 


πρα[κτός, 5/0005, excepté les combinaisons de c : ἐστίν (ou πάρε[στιν) et les doubles 
PATR. OR. — T. IV. M 
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consonnes : πολ[λά, πράτίτειν, et dans les mots composés avec des prépositions 
εἰς, πρός, σύν, ἐν : πρόσ]οδος (CROENERT, Memoria Graeca Herculanensis, p. 10-13). 

En profitant de ces observations, il est facile de voir que le nombre des di- 
verses manières de suppléer les lacunes du papyrus doit être restreint à celles 
qui satisferont à la règle. Nous commençons à restituer les premières lignes 
avec l'aide du texte des évangélistes : 


er ” 
ὅτι ἅ παντες 
3 r = ١ s Γῇ / 
ἐν ταύτη] τῇ νυκτὶ σκανδαλισθήσεσ 
١ \ ٢ Дл \ / 
θε κατὰ] τὸ γραφὲν πατάζω τὸν 4 


να ZAL τὰ π]ρόθατα διασκορπισθήσ[εται.. 


Le texte du papyrus a plus d’analogies avec cclui de saint Marc, seule- 
ment la phrase ἐν ταύτῃ] τῇ νυκτί est au compte de l'autre auteur. 

Dans la 5° ligne το]υ πετ est une abréviation de τοῦ Πέτρου, dont les 
analogies sont celles-ci : aur’ = αὐτῶν, Papyrus magique de Leyde, W. 1a 31; 
uot’ == Μουσέως, idem 2 a 16; α’ = ἕν, idem, 18 a 31; β' = δίς. idem, 4 2:32; 
кт == πόππυξον, Papyrus magique de la Bibliothèque nationale, 1. 578. La propo- 
sition subordonnée 

et (ou λέ) 
(Ύοντος ou)movros δὲ το]ῦ Πέτ(ρου) καὶ εἰ πάντες οὐκ ἐγώ 

exige une proposition principale. Et, en effet, d’aprés Vindication de la 
grandeur de la lacune, il manque cing lettres environ entre ἐγώ et πρίν; 
c'est pourquoi Usener a conjecturé ὁ κ(ύριο)ς, mais c'était trop court; προσθείς 
de Bickell ne se laisse pas diviser d’après les règles de la séparation des 
syllabes (voir plus haut); εἶπεν de Hilgenfeld et εἶπεν ὁ κ(ύριο)ς de Preuschen 
suffisent pour le sens; pour moi je conjecture par analogie avec les Logia 
d'Oxyrhynchos : λέ/γει Ἰ(ησοῦ)ς, Jésus dit. 

La restitution exacte de la fin sera difficile à cause de la mutilation consi- 
dérable du papyrus; voilà ce qu'on a proposé : ὁ ἀλεκτρυὼν δὶς χοκ|χύξει xxi σὺ] 
πρῶτον τρὶς ἀ]παρν[ήσῃ µε... (PREUSCHEN); mais le commencement est certain 
d’après les indications paléographiques qui offrent πρὶν ἀλεκτρυών ; тру) 7, 
ἀλεκτρυὼν δὶς Χηκχ]ύσει σήμερον) [σὺ τρίς µε ἀ]παρνήση (UsENER); ὁ ἀλεκτρυὼν Sic χοκκύξει 
καὶ σὺ πρῶτον τρὶς ἀπαρνήσῃ µε (BICKELL). 

La construction de la période est maintenant celle-ci : ὡς [lacune], ὅτι ete., 
[εἰπόντος το]ῦ Πέτρου etc. [λέγει '[Lacošç] сіс. H est facile de voir que la lacune 
après ὡς doit être remplic par un verbe, mais c'est εἶπεν seulement qui pour- 
rait satisfaire aux conditions actuelles. Le passage écrit sur notre papyrus 
quia été tant étudié, semble être littéralement celui-ci : 


ἐν δὲ τῷ ἐ]ξάγειν ὡς εξ πε[ν] ὅτι ἄ]παντες 


3 ГА ~ ` | f 
ἐν ταύτη] τῇ νυκτὶ σκανδαλισ θήσεσ 


= 
=] 
~] 
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θε κατὰ] τὸ γραφέν() πατάξω τὸν то. 
να καὶ τὰ] πρόθατα διασκορπισθήσ[εται εἰ 


# 


πώντος το]ῦ Πέτίρου") καὶ εἰ πάντες οἰὐκ ἐγώ, λέ 


yer “Ig: πρὶν ἀλεκτρυὼν δὶς κοκ!κύσει τρὶς 


٩ r ГА 27) ИТА я 
σὺ σήμ.ερόν ٤ & π[αρν ήσῃ 


Traduction : « [Pendant la s]ortie, comme [il disait] : Vous serez t[ous cette; 
nuit scandalis[és selon] ce qui est écrit : Je frapperai le [berger et les] brebis 
seront dispers(ées, et comme] Pierre [disait : | Quand même tous, mfoi non; 
Jésus dit : Avant] que le coq ait chanté deux fois, [tu me renieras aujourd'hui 
trois fois]. » 

D'après cette restitution qui est fondée sur des observations philologiques 
et paléographiques, notre texte offre une analogie assez grande avec le 
dernier Logion d'Oxyrhynchos; comme dans celui-ci, la parole de Jésus 
λέγει Ἰησοῦς а reçu un préambule qui nous raconte les circonstances dans les- 
quelles elle a été prononcéc. 

D'aprés cette restitution, le texte du papyrus de Vienne, qui a évidemment 
le caractère d'un extrait où tout est abrégé en propositions subordonnées à 
une principale, qui est celle d'une sentence prononcée par Jésus, est à ranger 
dans la série des soi-disant Logia qui offrent le méme caractère, où tout 
cst condensé dans une seule parole prétendue de Jésus. 


15 


FRAGMENT D'UN SOI-DISANT ÉVANGILE PERDU 
Provenant d'Oxyrhynchos. Écriture du 11: ou IIIe siècle. (Voir Planche 11, 6.) 


Plusieurs petits fragments, dont deux contigus, sont les restes d'un 
rouleau de papyrus qui a été écrit en colonnes; seulement nous n'en 
avons que deux, entre lesquelles est un espace vide de 6 millimétres 
environ. Les lignes, un peu irréguliéres, comptent de quatorze à seize 
lettres; une colonne avait au moins vingt-trois lignes. L'écriture est une 
belle onciale, le rouleau semble avoir été un manuscrit destiné au commerce 
de livres littéraires; en considération de ces circonstances, j'assignerais notre 
papyrus plutôt au ir quau iu siècle. Le texte suivant est celui de 
MM. GRENFELL et Hunt, Oxyrhynchus Papyri, IV, 22-28, n° 655. 

Hauteur des fragments a + b + ο: 12°, largeur 7*"5. 


I° COLONNE 
Fragment a. [:»:ἸΠΟΠΡΩΙΕΙ::::: ἀ]πὸ πρωὶ ἕ[ως ὀψὲ 
[+++ -JEADECTI[: «+: [μήτ]ε dp’ 65 


[---.]ΡΟΙΜΗΤΕΙ:-:: (ἕως π]ρωϊ pire [τῇ 
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[oues JMONTIAL [τροφῇ ὑ]μῶν τί φά 
چ٠‎ ITHCTI: 5 8 μήτε] τῇ στίο 
Б JTIENAY[: [AZ ὑμῶν] τί ἐνδύ 
Fragment b. ۰۰۱606۰۰۸ 00٢٠۰ ση]σθε [πολ]λῷ 76 
[:*-J€C - l[* --] TONI.. [σον ές [ἐστε] τῶν [xpi 
ΝΩΝΑΤΙ!:::::: 1ΥΞΑΙ’ νων ἄτι[να «i> 
NEIOY ۸۵۰۰ YTE 10 νει οὐδὲ πιονεῖ ἑα]υτ[οῖς 
ENEXONT ::-INA!: ἓν ἔγοντίες ἔ]νδ[υ 
ΜΑΤΙΕΝ!::::: ΊΚΑΙ μ.α(.) τί ἐν[δοιάζεσ!θαι (].-εσθε 2) 
ΥΜΕΙΟΤΙΟΑΝΠΡΟςΘΗ ὑμεῖς(») τίς ἂν προσθ-«-εί”»υ 
ΕΠΙΤΗΝΕΙΛΙΚΙΑΝ ἐπὶ τὴν ἡλικίαν 
YMONAYTO[--]JUWCEI تا‎ ὑμῶν(;) adrè[s δ]ώσει 
YMEINTOENAYMAY ὑμῖν τὸ ἔνδυμα ὑ 
ΜΩΝΛΕΓΟΥΕΙΝΑΥ μῶν(.) λέγουσιν αὖ 
ΤΩΟΙΜΑΘΗΤΑΙΑΥΤΟΥ τῷ οἱ μαθηταὶ αὐτοῦ(-) 
ΠΟΤΕΗΜΕΙΝΕΜΦΑ πότε Ἡμῖν MOX 
NHCECEIKAITIOTE 20 νὴς ἔσει AAL πότε 
CEOYOMEOAAET El σε ὀψόμ.εθα( 2) λέγει(") 
OTANEKAYCHCOEKAI ὅταν ἐκδύσησθε xai 
MHAICXYNOHTE un αἰσχυνθῆτε(.) 


L. 1-7. Le passage analoguc des évangiles canoniques est saint Matthieu 
vi, 25 μὴ μεριμνᾶτε τῇ ψυχῇ ὑμῶν τί ἄγητε μηδὲ τῷ σώματι ὑμῶν τί ἐνδύσησθε; aussi 
saint Luc x11, 28. Ici cette sentence est déformée par une paraphrase de rhétorique. 

L. 7-13. Saint Matthieu ne fait pas suivre cettc sentence immédiatement 
après la précédente : c'est trois paragraphes plus bas vi, 28 καὶ περὶ ἐνδύματος τί 
μιεριμνᾶτε; Χαταμάθετε τὰ κρίνα τοῦ ἀγροῦ πῶς αὐξάνουσιν: οὐ χοπιῶσιν οὐδὲ νήθουσιν' » 
et pourquoi êtes-vous en souci du vêtement? Apprenez comme croissent les 
lis des champs : ils ne travaillent ni ne filent >. — А la 1. 10 la lettre après 
οὐδέ peut se lire т ou v ou x; les premiers éditeurs ont conjecturé ν[ήθ]ει, 
mais cela ne suffit pas à la grandeur de la lacune. Le reste de la ligne offre 
deux lettres, dont la première est Г ou C ou T d'après les premiers éditeurs; 
moi j'y vois la moitié d'un Y et dans la suivante un T, non | suivant l'opi- 
nion des éditeurs. — L. 12. Ici les éditeurs hésitent entre ἐν δεῖτε] καὶ ou 
ἓν ἔχοντ[ες ἐνδ[υ]μάτιόν [ἐστε] καὶ, Mais à la fin de la ligne on pourra aussi lire 
OAI et la grandeur de la lacune est aussi en faveur de ἐν δοιάζεσ]θαι. 

L. 13-15. Comparez saint Matthieu vr, 27 τίς δὲ ἐξ ὑμῶν μεριμνῶν δύναται 
προσθεῖναι ἐπὶ τὴν ἡλικίαν αὐτοῦ πῆχυν ἕνα; saint Luc xu, 25 τίς δὲ ἐξ ὑμῶν υ.εριμνῶν 
δύναται ἐπὶ τὴν ἡλικίαν αὐτοῦ προσθεῖναι πῆχυν. Cc passage précède dans les évan- 


giles le paragraphe relatif à la parabole des lis. 


[85] IV. — PRETENDUES SENTENCES DE JÉSUS. 179 


L. 15-16. La construction grecque n'est pas assez claire ici; on s'attendrait 
plutôt au lieu de αὐτός à un substantif ὃ πατήρ ou ὁ θεός d’après l'opinion des 
éditeurs. Aussi on pourrait joindre les deux sentences : Celui qui (ὅς) peut 
ajouter une coudée « votre taille, celui-ci vous donnera votre vétement. 

Comme passage analogue on peut citer saint Matthieu vi, 31-33 μὴ οὖν pept- 
μνήσητε λέγοντες τί φάγωμεν 7, τί πίωμεν T τί περιραλώμεθαχ... οἶδεν γὰρ ὁ πατήρ ὑμῶν 0 
οὐράνιος ὅτι χρήζετε τούτων ἁπάντων" ζητεῖτε δὲ πρῶτον τὴν βασιλείαν καὶ τὴν δικαιοσύνην 
αὐτοῦ καὶ ταῦτα πάντα προστεθήσεται ὑμῖν; aussi saint Luc xu, 29-31. Il faut 
constater que les éléments du vi° chapitre de saint Matthieu sont confondus 
et mal disposés dans notre papyrus. 

L. 17-23. Ici un texte paralléle nous manque. Les éditeurs ont comparé 
un passage attribué à l'évangile selon les Égyptiens conservé chez Clément 
d'Alexandrie et reconstruit par Harnack (Chronol., I, p. 13) : τῇ Σαλώμη πυνθα - 
νομένῃ μέχρι πότε θάνατος ἰσχύσει εἶπεν ὁ κύριος" μέχρις ἂν ὑμιεῖς αἱ γυναῖκες τίκτετε. 47۷ 
γὰρ καταλῦσαι τὰ ἔργα τῆς θηλείας. καὶ ἡ Σαλώμη ἔφη αὐτῷ' καλῶς οὖν ἐποίησα u 
τεκοῦσα: 6 δὲ χύριος ἠμείψατο λέγων: πᾶσαν φάγε βοτάνην τὴν δὲ πικοίαν ἔχουσαν рй 
φάγῃς. πυνθανομ.ένης δὲ τῆς Σαλώμης πότε γνωσθήσεται τὰ περὶ Qv ἤρετο ἔφη ὁ κύριος’ 
ὅταν οὖν τὸ τῆς αἰσχύνης ἔνδυμα πατήσητε καὶ ὅταν γένηται τὰ δύο ἕν, καὶ τὸ ἄρρεν μετὰ 
τῆς θηλείχς οὔτε ἄρρεν οὔτε θῆλυ» les deux phrases ὅταν ἐχδύσησθε xal μὴ αἰσγυνθῆτε 
et ὅταν τὸ τῆς αἰσχύνης ἔνδυμα πατήσητε ont, d’aprés l'opinion des éditeurs, un 
rapport mystique avec la Genèse m, 7, et l'ensemble des idées serait que 
le règne de Jésus-Christ restitue l'état d'innocence des hommes tel qu'il a été 


avant le premier péché. 


Fragment d. Hauteur 3% 6; largeur 32 millimètres. 


]TIN 
95 € 
Ἰωτινω 
ἸοσΜω 
JH 
]CTIN 


DEUXIEME COLONNE 


Fragment c. Hauteur 5% 7; largeur 13 millimètres. 


0 35 N-[ 
30 A€[ ΚΑΙ 
Οἱ HMÍ 
TAL 6 
ΓΥ/ 1 
καὶ 40 | 
Fragment b. €A[ 41 Έλεγε τὴν κλεῖδα. 


— 
- 


της τῆς γνώσεως d 
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KPYY! κρύψ[ατε᾽ αὐτοὶ QUA 
€ICHAI εἰσήλίθατε καὶ τοῖς 
4» EICEP! εἶσεο χημιένοις οὐ 
KANI 16 x ἄν εώξατε 
AErell aps 
Μοιω: 
K€PAI[ 
50 PAL 


Fragment e. Hauteur 3% 7; largeur 1™ 5. Il semble être de la fin de la 


colonne. 
KO! 
Fragment f. Fragment g. Fragment h. 
Ἰκαί 1К-[ jet 


JAIL 


La restitution des lignes 42-46 cst due à M. Bartlet qui a comparé saint 
Luc xi, 52 οὐαὶ ὑμῖν τοῖς νομικοῖς ὅτι ἤρατε (variante ἐκρύφατε) τὴν κλεῖδα (var. κλεῖν) 
τῆς γνώσεως’ αὐτοὶ (Var. καὶ αὐτοὶ) οὐκ. εἰσήλθατε καὶ τοὺς εἰσερχουένους (Var, εἰσπορευο- 
μένους) ἐκωλύσατε. 

Voiei la traduction du papyrus autant qu'elle est possible à cause de l'état 
de mutilation : 

« Ne soyez pas en souci, djepuis le matin j(usqu'au soir n} depuis le soir 
jusqu'au] matin, ni [de v]otre[ nourriture] de ce que vous man[gerez ni] de 
votre vétement de ce] que vous [sc]rez vêtus. Vous [êtes] [beaucoup plus 
exce[llen]ts que les [115 фо c]roissent et ne t{ravaillent pas pour сјих, Ксерер- 
dant) ils on[t un vlétfe]ment. Pourquoi [flottez)-vous en [doute]? Qui entre 
vous peut ajouter une eoudée à sa taille? (Dieu qui le peut,) cel[ui-ei vous 
(d]onnera votre vêtement. 

« Ses disciples lui disent : Quand nous apparaitrez-vous? ct quand vous 
verrons-nous ? Il répond : Si vous vous déshabillez sans avoir de confusion 
(c'est-à-dire si vous êtes innocents comme dans le paradis)..... 

« (L. 42-46 :) [Malheur à vous, docteurs de la loi!) dis{ait-il; ayant] caché 
la clef] de la [science, vous-mêmes n'étes point] entrés [el vous n'avez ρα 
ou[vert la porte à eeux qui) entr{ent!. د‎ 


Pour apprécier la valeur de ec fragment nous recourons à l'analyse 
logique du texte. Dans le récit que saint Matthieu donne du sermon sur la 
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montagne, le passage relatif aux oiseaux du ciel et aux lis des champs est 
inséré pour donner un exemple : Jésus enseigne de ne se défier jamais de 
la Providence du Tout-Puissant. Ici tout est bouleversé : ce que saint Mat- 
thieu dit dans le chapitre vi, Ÿ 51 pour finir sa conclusion, est mis on 
tête; la parabole des oiseaux manque; l’analogie avec les lis des champs 
est mal disposée; à peine peut-on trouver une continuité à la fin de notre 
passage, c'est par une conjecture que j'ai suppléé les mots « Dieu le peut » 
aprés la sentence que personne ne pcut ajouter une coudée à sa taille, pour 
restituer une cohérence logique qu'il faut devincr et qui réellement n'existe 
pas dans le papyrus. 

La mauvaise impression cst augmentée encorc par le passage suivant; 
l'incohérence du récit relatif à la question des disciples avec le précédent est 
inexplicable, si l'on adopte l'opinion des éditeurs que le texte du papyrus 
soit un reste d'un évangile perdu (fragment of a lost Gospel). 

Pour moi, je ne puis adopter cette opinion; le caractère de ce fragment 
est tout différent. 

A mon avis, il faut constater que le verbe λέγειν se rencontre plusieurs fois; 
un récit, précédé, sans doute, par Vindication que Jésus a dit ces mots, — 
ce qui est maintenant perdu dans la lacune, — est à la téte de notre texte; 
alors ce qui suit est introduit par les mots λέγουσιν — λέγει; une troisième fois 
ἔλεγε commence le récit. J'y reconnais le style caractéristique des soi-disant Logia, 
collections de sentences prétendues de Jésus, dont voici un nouvel exemple. 
Sous ce point de vue, le style évidemment décousu de notre fragment cadre 
avec le caractére d'extraits et de sommaires des textes complets des évangiles. 
Et, heureusement, nous possédons encore la meilleure preuve pour l'évidence 
de notre hypothése. Comme nous l'avons exposé plus haut et plus au long, 
les collections antiques de proverbes et de récits sentencieux sont caractérisées 
par l'emploi et l'enchainement de mots identiques; ccs mots sont le seul lien 
qui unisse d'une façon superficielle les sentences voisines. Cet indice existe 
aussi ici; le premier récit contient les mots ἐνδύσησθε, ἔνδυμα, le suivant 
ἐκδύσησθε; ici sont réunies des sentences où il s'agit de l'habillement. Vaine- 
ment chercherait-on un lien logique entre les deux passages. 

En conséquence, lc nouveau texte est d'une médiocre valeur. 


CONSIDÉRATIONS GÉNÉRALES 


Les collections de prétendues paroles de Jésus contiennent des éléments 
de valeur bien différente. Les passages qui sont des récits conformes à ceux 
des évangiles ou des extraits de récits analogues aux évangiles sont d'unc 
certaine importance pour constater l'antiquité de la tradition des évan- 
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giles. Cependant si la garantie des évangiles leur manque, il s’en faut défier, 
car une critique prudente nous montre qu'il y a là des sentences que le style 
altéré ou les idées déformées rendent suspectes ; elles demandent done une 
müre réflexion. Mais, en général, ces collections corroborent l'ancienneté et 
l'existence d'une littérature chrétienne et constatent la propagation considé- 
rable du christianisme à une époque reculée. 


CHAPITRE V 


EXTRAITS DES PAPYRUS MAGIQUES 


Les papyrus magiques prirent origine à l'époque du syncrétisme des 
anciennes religions; les 10668 religieuses des divers peuples et des divers 
pays, longtemps déjà en rapport entre eux, se rencontraient et se compéné- 
traient; il en résulta un mélange de tout genre d'idées, et, comme la religion 
altérée est toujours alliée à la superstition, qui captive la raison des masses 
sous son joug, les idées superstitieuses de toute race et de toute époque ré- 
gnaient dans les esprits pendant les derniers siécles du paganisme, comme une 
maladie générale elles furent répandues dans tous les rangs de la population, 
chez tous les peuples du vaste empire, dans toute région du monde antique. 
La superstition fut pratiquée trés souvent sous le couvert de la magie; la 
magie avait son rituel et ses ritualistes, et maintenant nous possédons encore 
une bibliothéque de livres magiques écrits sur papyrus, ainsi que des amu- 
lettes magiques écrites sur papyrus. 

La religion chrétienne, à cette époque, était déjà si connue et si répandue, 
que les auteurs des livres magiques ne pouvaient s’en écarter; Jésus-Christ 
était déjà respecté même par ceux qui ne connaissaient pas la doctrine 
chrétienne et rien ne saurait mieux témoigner que le christianisme était 
à côté des anciennes religions une puissance idéale de premier rang que 
les adjurations respectueuses au nom de Jésus-Christ qui se trouvent dans 
les papyrus magiques. 

Nous transcrivons ces adjurations, qui, pour nous, sont de précieux té- 
moignages de l'influence du christianisme qui devait avoir pénétré déjà dans 
les masses. 


16 
PREMIER EXTRAIT DU PAPYRUS MAGIQUE DE PARIS 


Le grand papyrus magique de la Bibliothèque Nationale n° DLXXIV forme 
5 У Š | 

un fort cahier de grandes feuilles de papyrus contenant un rituel magique et 
les adjurations pendant les actions magiques. L'écriture montre que notre 
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livre a été écrit vers l'an 300; mais le texte, qui est évidemment mal copié, doit 
être beaucoup plus vieux. Le papyrus est intéressant aussi pour les égypto- 
logues parce qu'il contient au eommencement une longue adjuration en langue 
égyptienne à transcription greeque; c'est un des plus aneiens textes coptes. 
L'édition intégrale a été faite par moi dans les Mémoires de l'Académie de 
Vienne en 1888, vol. XXXVI, p. 27 ss. Le passage suivant qui nous intéresse 
maintenant s'y trouve à la page 51 : 


Ligne 1227 πρᾶξις γενναία ἐκθΖλλουσα δαίμονας.) 
du papyrus λόγος λεγόμενος ἐπὶ τῆς κεφαλῆς αὐτοῦ 
βάλε ἔμπροσθεν αὐτοῦ κλῶνας ἐλαίας 
1230 καὶ ὄπισθεν αὐτοῦ σταθεὶς λέγειε(-) 
χαῖρε φνουθι v Αθ6ρααν." χαῖρε Tvou 
τε у ἴσαι χαῖρε πνουτε V Ταχωθ 
Τησους πι Χρηστος πι αγιος у πνευμα 
Φιηρινοιωθ εθσαρηϊ v Ίσασφε 
1235 εθσαχουν у ἴσασοιενα law Xa 
baw μ.χρετετενσομ, cut σα 
Gor ἀπὸ τοῦ δ(ε)ϊ(να) σατετεννουθ mat 
т ακαθαρτος v δαιμων πι σαδανας (sic) 


esie ἐξορχίζω σε etc. 


Traduction : « Voilà une bonne méthode pour chasser les démons : Invoca- 
tion que l’on prononce au-dessus de sa tête (du possédé), mais mettez devant 
lui des branches d'olivier et, étant derrière lui, vous dites : 

« Salut au dieu d'Abraham, salut au dieu d'Isaac, salut au dieu de Jacob, 
Jésus-Christ, le saint, l'esprit fils du père au-dessus des sept, au dedans des 
sept. Apportez [ao Sabaoth, que votre force se moque de cela (hors d'autres) 
jusqu'à ee que vous avez chassé ce démon impur Satan qui est sur lui (le pos- 
sédé). Je vous adjure, etc. » 

Le texte principal est grec, cependant l'adjuration doit être prononcée en 
langue égyptienne. Nous reproduisons ce passage égyptien en lettres eoptes 
d'après M. Revillout : 


фиол N aRpaau’ yape 58٧‏ عم اخ )له 
πε HICAK YAIPE TINO Maku‏ 

99606 NWIYPHCTOSC Y^. SATIOC N ππε ολλ 
THES πάρω eica IPH N icAcdpe 
EICACIOTN دا۱67۴‎ SAW CA 
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WAPETETENOOM cubi cA‏ نس د څ 

ROD ATO TOT A(E)(914) WATETENNOVR WAS 
WAKAGAPIOG НО ЛАЧ УСАЛ АТАС 
qi] 


La langue égyptienne offre beaucoup de diflicultés ici au commencement, 
quia été analysé par M. Revizcour (Mélanges d'archéologie égypt. etassyr., HI), 
par A. Erman (Zeitschrift für aegyptische Sprache und Alterthumskunde, XXI, 1883, 
3), et Fr. L. Grirrita (Zeitschrift für aegypt. Sprache, ete., XXXVIII, 1900, 
1 : The Old Coptic magical texts of Paris). Notre passage a été objet d'une 
autre étude de M. F. Lecce: À coptic spell of the second century (Proceedings 
of the Society of biblical archeology, May 1897, p. 183-187; novembre 1897, 
p. 302) et de W. E. Crum (ibidem, Febr. 1898, p. 102); celui-ci a corrigé la 
|. 1234 : єлсд эрни и siat, et 1235 etcacgorn nin same ena; alors won 
caRon ano πον aema WATETENNOTWT (? read novwn) mais il remarque : 
« but the exact force of cañow here escapes me >x; mais il existe la 
phrase norwn eBoa ou потоп сдћох (ncakon) abigere, avertere, excuterc 
(Peyron). Peut-étre faut-il changer l'ordre des mots. 

Dans ce passage, les dialectes coptes différents (Memphitique et Sahi- 
dique) sont mêlés ensemble; ᾧπον T, dialecte Memphitique, est tout prés de 
πποΎπε, dialecte Sahidique, ce qui est bien remarquable. On en peut conclure 
que le texte original avait une longue histoire; peut-être a-t-il été transcrit 
du démotique, où le méme trait de l'écriture a été prononcé différemment dans 
les diverses régions du pays. Cette adjuration semble done être un des plus 
anciens vestiges de la propagation du christianisme en Égypte. 

Nous ajoutons à ce texte en langue égyptienne un trés ancien fragment 
copte. 


17 
UN TEXTE DE LA LITTÉRATURE COPTE CHRETIENNE 


Provenant de la moyenne Égypte. III^ siécle. 


C'est un fragment d'un codex copte couvert sur les deux côtés d'une écriture 
onciale très fine qui a le caractère paléographique du 11° siècle. J'ai trouvé ce 
fragment, qui appartient à la collection archiducale de Vienne où il porte le 
n° 1865 (copte), en 1884, dans une foule de papyrus grecs qui provenaient de 
la moyenne Égvpte, Héracléopolis et Antinooupolis. Le dialecte copte a une 
certaine analogie avec celui d'Akhmim (Panopolis). Malheureusement, le sens 
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de ce texte nous échappe à cause de la mutilation compléte du papyrus, dont 
la hauteur est de 55 millimétres, la largeur de 44 millimétres; marge supé- 
rieure 199, Une première notice du texte а été donnée par M. Knarr, Mittei- 
lungen aus der Sammlung Papyrus Erzherzog Rainer, П, p. 54. 


Écriture sur les fibres horizontales du papyrus (=). Rector: 


жи n‏ تو دا 
0٣ 00) петро с‏ | 
)په [чего aaps‏ 
ТАО плет‏ 
Jaw ABAD 101€ Aq‏ 
٠١‏ )ته | 
ате:‏ 
لل |тис‏ ...| 
дет. блм.‏ .| 


Écriture sur les fibres perpendiculaires (|1111). Verso : 


Јога 

Jann. ммт. | 

jere ππππρη. viel 
N (TAK πεπεπωδ 
|NESAE ЕТА СОС. 
Ίππεολλμε. πρεή 
Jen уол ДЕ. 
juan NUNS THE) 
Janae TPE 
ne. ουδ] ARAL 

Le dialecte de notre fragment et celui des papyrus d'Akhmim a plusieurs 


mots communs : ‘fear, oraine, лнрот, aRan, چه‎ ۳۷١ Quand celui-ci sera 
mieux connu, on fera un essai d'interprétation du nôtre avec plus de chances. 
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168 


DEUXIEME EXTRAIT DU PAPYRUS MAGIQUE DE PARIS 


p. 96 [120] de mon édition. 


Ligne 3007 πρὺς δᾳιμονιαζομένους Πιθήγεως δόκιμον. 
λαθὼν ἔλαιον ὀμφακίζοντα μετὰ βοτάνης 
μαστιγίας καὶ λωτομήτρας ἕψει μετὰ γαμφούχου 
9010 ἀγρωτίστου λέγων ovn. ωσσαρθιωμ... 
εμωρι. θεωγιψοϊθ. σιθεµεωγ. σωθη. 
Uo. υινιψωθιώώφ. Φερσωθι aentouo 
ton. εωχαριφθα. ἔξελθε ἀπὸ τοῦ δ(ε)ϊ(να) Χοιν(όν). 
τὸ δὲ φυλακτήριον ἐπὶ λαυνίῳ κασσιτερινῷ 
3015 γράφε᾽ too. αθραωθιωχ. ofa. μ.εσεν 
τινιαω. GEWY. ۱0100. χαρσοκ. καὶ περίαπτε 
τὸν πάσχοντα παντὸς δαίμονος φρικτὸν ὃ Qo 
Ρεῖται στήσας ἄντικρυς ὄρκιζε . ἔστιν δὲ ὁ ὀρκισμὸς 
οὗτος. ὀρκίζω σε κατὰ τοῦ θ(εο)ῦ τῶν 'Ἑθραίων 
3020 ᾿Τησοῦ. taba. tan. αθραωθ. aia : θωθ. ede. 
ελω. LNW. εου. be. αθαρµας. taba 
paou, αθελθελ. λωνα. abpa. µαροια. 4 


ων. πυριφανη. ὁ ἐν μέση ἀρούρης καὶ χιόνος 





` 9 ۳ 4 e و‎ 

καὶ ὀμίχλης. ταννητις 5-060-7٥ σου ὁ ay 
3025 yehos. ὁ ἀπαραίτητος. καὶ εἰσκρινέτω τὸν 

περιπτομ.ενον δαίμονα τοῦ πλάσματος τούτου 

ὃ ἔπλασεν ὁ θ(εὺ)ς ἐν τῷ ἁγίῳ ἑκυτοῦ παραδεί 

e * 46 et 0 ٩ , \ 

сф ὅτι ἐπεύχομαι ἅγιον θ(εὺ)ν ἐπὶ ариу 

ιψεντανχω λο(γος’) ὀρκίζω σε λαθρια. ιακουθ. 
3030 αθλαναθαναλόα. αχραμυ. Aó(yog*) awd. 09 

βαθρα. χαχθαθραθα. χαμυν Ç y ελ. обро 

об. σὺ αθρασιλωθ. αλληλου. Ἰελωσαῖ” 

tanh. ὀρκίζω σε τὸν ὀπτανθέντα τῷ 

Οσραηλ. ἐν στύλῳ φωτινῷ καὶ νεφέλη 4 
9035 руй x«i ῥυσάμενον αὐτοῦ τὸν λόγον ἔργου 

φαραὼ καὶ ἐπενέγκαντα ἐπὶ Φαραὼ τὴν 

N , ` ` ΄ 7 t € ΄ 

εκάπληγον διὰ τὸ παρακούειν αὐτόν(.) ópxi 

ζω σε πᾶν πνεῦμα δαιυόνιον λαλῆσαι οποῖ 


\ , ~ е, е > ` 94 = 
ον καὶ ἀνῆς ὅτι ὀρκίζω σε κατα τῆς σφραγὶ 
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3040 δος ἧς ἔθετο Σολομὼν ἐπὶ τὴν γλῶσσαν 


τοῦ ᾿Γηοεμίου᾽ XXV ἐλάλησεν χαὶ σὺ λάλησον 
« - э ] D ^ 1 ғ Di رو‎ 
ὁποῖον ἐὰν (1. ἂν) 15° ἐπ[ε)ουράνιον (۷ 
f. 33 Verso εἴτε ἐπίγειον εἴτε ۱۳/۹/٤٤٤٤ à χαταγθόνιον 
٩۱ 3 E 5 - м A + 
ἡ ἐθουσαῖον ἡ /ερσα!ον "f, φαρισαῖον 47 
3045 ὁποῖον ἐὰν (l. ἂν) ἧς ὅτι ὀρχίζω σε θεὸν φωσφή 
3 ΄ ٩ 5 „ „ ~ 
ρον ἀδάμ.αστον τὰ ἐν καρδία πάσης ζωῆς 
ἐπιστάμενον τὸν χουοπλάστην τοῦ γένους 
c , Р M 3» / y⁄ و‎ 7 
τῶν ἀνθρώπων τὸν ἐξχγαγόντα ἐς ἀδήλων 
καὶ πυχνοῦντα τὰ νέφη او‎ ὑετίζοντα τὴν yv 
3050 καὶ εὐλογοῦντα τοὺς καρποὺς αὐτῆς бу εὖλο 
- е 7 / δύ > / 
yet πᾶσα ἐπουράνιος ὀύναμι(ο)ε ἀγγέλων 
ἀργαγγέλων wont о σε μέγαν ٧۷٧ Уба 
wf. ди бу ὁ Ιορδάνης ποταμὸς ἄνεγώ 
ологу εἰς τὰ ὀπίσω καὶ ἐρυθρὰ θάλασσα 
3055 ἦν ὥδευσεν Ἐἰσραήλ᾽ uxt ἔσται ἀνόδευτος 
e? « 2% ٩ . $ مل‎ ` f \ € ١ 
ότι ὀρχίζω σε τὸν χαταδείζαντα͵ τὰς ἑκατὸν 
τεσσεράκοντα γλώσπας καὶ διαυερίσαντα 
S Lot - Р κ "v " ` -~ , 
τῷ ἰδίῳ προστάγματι ὀρχίω σε τὸν τῶν αὖ 
χενίων γιγάντων τοῖς πρηστῆρσιν AATA 


3060 φλέξαντα ὂν ὑμν[ε) ος (del.) οὐρχνὸς τῶν οὐρανῶν 


A € ru ` ΄ به‎ т ٩ 
Ov ὑμνοῦσι τὰ πτερ»γώματα τοῦ Νερουθὶν 


, 


боо σε τὸν πεοιθέντχ oon τῇ θαλάσση 
ric i Ра › Ы i 


x” s ` , av 9 M AV e‏ 7 اټ 
TEL 7 OV (L.-05) ἐς жулу AAL ETITACAVTA αυτη µη UTED‏ 


` 
۱ 


ΕΣ \ , + e x6 ` 2 ΄ 
DAVAL καὶ ἐπήκουσεν η ἄθυσσος καὶ σὺ ἐπά 
- ~s m ΄ et ۴ ر‎ 
3065 Χούσον πᾶν πνεῦμα 0706۷۱0٧ ὅτι ὀρκίζω σε 

τὸν συνσ(ε)ίοντ. τοὺς τέσσαρας ἀνέμους ἀπὸ 
مه‎ е - سم و‎ , 07 
τῶν ἱερῶν αιώνων οὐρανο(ε)ιδοῆ θχλασσο 
~ - 3 ГА 
ειδη ٤9٧0٧107 φωασφόρον ἀδάν.χστον 
t 2 \ , ~ « (€ ΄ = ` 
ὁρχίζω τὸν ἐν τῇ καθαρᾷ “Ἱεροσολύμῳ ᾧ то 


7 = x ο PE à ٩ AES ire م‎ 
3070 ἄσθεστον πῦρ διὰ παντὸς αἰῶνος просторі 


хета: τῷ ὀνόματι αὐτοῦ τῷ ἁγίῳ laco 
/ 2 , ГА РА ٢ 
βαφρενεµουν λό(γος) Ov τρέμει γέννα. (l. γέεννα) πυρὺς 
\ / T ` (ὃ: 
καὶ φλόγες περιφλογί-ουσι καὶ σίδηρος 


~ ` ao 2 , ГА ~ 
λακᾷ xxt πᾶν ὄρος ἐκ θεμ.ελίου οοθεῖται 


٢ 


we 
<=, 
м1 
= 


« 27 ~ ~ ۸ , ٩ > 
ὁρχίζω σε πον TVE UA δαιμόνιον τον EQO 
~ , ` -. ` ~ رور‎ 1 
ρωντάα επι γης ^X. ποιο ντα £4 700U.X TZ 
~ \ ` LA 
Πεμ(έ)λια αὐτῆς XAL ποιήσαντα τὰ πάντα 
pU 
s» ج‎ , „ 9 ` * t > δὲ ` ` 
ἐξ ὧν οὐκ ὄντων εἰς τὸ εἰναι(.) ὁρχίζω δὲ σὲ τὸν 
\ t ` - Р 
παραλαμ.θάνοντα TOV QOX VG U.GN τουτον /9' 90v 


9080 νὴ φαγεῖν Xo ὑποταγήσεταί σοι πᾶν 42 
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zal δαιμόνιον ὁποῖον ἐὰν (|. ἂν) (v) ἁρκίζων δὲ 
φύσα ἃ ἀπὸ τῶν ἄκρων LAL τῶν ποδῶν AQU 
ρῶν τὸ Φὐσημα ἕως τοῦ προσώπου" ὁ yko λόγος 
ἐστὶν ἑθραϊκὸς καὶ Φ)λασσόμ,ενος παρὰ XX 

3085 θαροῖς ἀνδράσιν : 


Traduction : « Méthode de Pibechis pour les possédés. 

« Prenez de l'huile qui sent l'aigre avec la plante Mastigia et Lotometra, 
cuisez-le avec la plante Sampsoukhos (Origanum Maiorana L.) qui est sans 
couleur en disant : < Joel Ossarthiomi Emori Theokhipsoith Sithemeokh 
« Sothe Joe Mimipsothiooph Phersothi Aeéioyó Joe Eokhariphtha. Sortez de 
« celui-ci (N. N.) > ct d'autres mots comme vous voulez. А cette action ma- 
gique il faut porter une amulette, c'est une lame d'étain et vous y écrivez : 
[aeo Abraothiokh, Phtha, Mesentiniao, Pheokh, laeo, Kharsok; il la faut lier 
autour du possédé, cette amulette, qui est épouvantable pour chaque démon. 
Alors prononcez l'incantation devant lui. Voilà l'incantation : Je vous adjure 
au nom de Jésus, du dieu des Hébreux 1aba 1ae abraoth aia thoth ele elo eou 
iiibaekh abarmas 1abaraou abelbel lona abra maroia brakion; vous apparais- 
sez dans 16 feu; vous étes au milieu de la terre, de la neige et des nuages. 
Tanuetis. Que descende votre ange inexorable; qu'il emporte lc démon qui 
vole autour de cette créature que Dieu a créée daus son Saint Paradis, car 
jadore le saint Dieu sur Ammonipsentankho. Formule : Je vous adjure 
labria iakouth ablanatha nalba. akramm. Formule : Aóth iatha bathra 
khakhthabratha khamyn zel (ou : khel) abrooth, vous étez abrasiloth allelou 
ielosai iael. Je vous adjure par celui dont (Dsraël a vu l'indice dans uue colonne 
de feu, et pendant le jour, dans un nuage, celui qui l'a sauvé du Pharaon 
et qui a envoyé sur le pharaon les dix plaies parce qu'il ue l'a pas entendu. 
Je vous adjure, tout démon, de parler langue quelconque que ce soit. Je 
vous adjure par le sceau que Salomon a mis sur la langue de Jérémie, et il 
a parlé; ainsi parlez aussi, vous démon quiconque que vous soyez, céleste ou 
aéricu ou sur la terre ou au-dessous de la terre ou dans l'enfer, Ebouséen ou 
terrestre ou Phariséen; parlez, qui que vous soyez; саг je vous adjure par 
Dieu qui porte la lumière, indomptable, qui sait tout ce qui cst dans le cœur 
de tout être vivant, qui a fait le genre humain de la terre, cclui qui forme les 
nuées et les épaissit, qui envoie la pluie à la terre, qui bénit les fruits; toutc 
force des anges et archanges dans le ciel fait son élogc. Je vous adjure par le 
grand Dicu Sabaotli qui a fait se reculer le fleuve Jourdain, qui a fait passer 
Israël par la mer Rouge, qui est infranchissable pour toujours. Je vous ad- 
jure par celui qui a fait paraître les cent quarante langues et les a distribuées 
à son ordre; je vous adjure par celui qui a brûlé de ses foudres le (chef?) des 
géants râblés; le ciel des cieux vous fait des éloges, le chœur des Chérubins 
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vous fait des éloges; je vous adjure par celui qui a mis des montagnes autour 
de la mer en forme de mur sablonneux et qui lui a donné l'ordre de ne pas les 
passer; l'enfer l'a entendu, entendez aussi, vous démon quelconque, car 
je vous adjure au nom de celui qui fait ébranler les quatre vents par les 
saints éons aériens, ou donnant l'aspect de la mer ou celui de nuées; lui 
qui porte la lumiére, l'indomptable. Je vous adjure par Dieu de Jérusalem pur, 
le feu éternel qui ne s'éteint jamais lui est allumé, à son saint nom, laeo 
baphrenemoun. (Formule :) La géhenne du feu tressaille devant vous, les 
flammes flambent, le fer frémit, chaque montagne tremble sur sa base; je 
vous adjure, démon quelconque, par celui qui regarde d'en haut la terre 
et qui fait trembler sa base, qui a créé tout d'un rien à l'existence. Je vous 
adjure par celui qui a accepté la promesse solennelle de ne pas manger de la 
viande de pore, et tout mauvais esprit et démon quel qu'il soit sera soumis. 

« Pendant l'adjuration il faut souffler de toute sa force depuis les pieds 
jusqu'à la téte et le démon s'en ira. Mais il faut garder cette incantation, 
elle est en hébreu, et les hommes purs la gardent. » 

Ce passage du papyrus magique de Paris contient des allusions à l'Exode 
xiu, 21 (colonne de feu); Jos. ii, 15 (le Jourdain), Exode xiv, 22 (mer Rouge) 
et a connaissance des coutumes juives; il est intéressant aussi pour appré- 
cier la forme sous laquelle le nom de Jésus circulait parmi les paiens. 
On comprend alors comment il fut possible que des accusations de magie 
fussent dirigées contre les premiers chrétiens (cf. Le Brant, Recherches sur 
l'accusation de Magie etc., Nogent-le-Rotrou, 1869). La doctrine astrologique et 
magique était déjà chez les Samaritains et les Esséniens (ce sont donc les 
hommes purs de notre papyrus magique), où se formait alors une hérésie 
dont parle Eusèbe dans l Histoire évang., IV, 7 (11); HI, 26 (27) : < Le diable se 
servit de ces hommes hérétiques comme instrument pour offrir aux incroyants 
l'occasion de maudire les vérités divines, car ce bruit (de magie) qui en 
sortait se répandit comme un outrage de tout nom chrétien; voilà ce qui 
causait principalement chez les paiens de cette époque l'opinion absurde et 
méchante en ce qui nous concernait. » 


18 


EXTRAIT DU PAPYRUS V DE LEYDE 
Écrit vers l'an 300. 


Un autre papyrus qui appartient à la bibliothèque magique dont nous 
avons parlé plus haut et qui offre beaucoup d'analogies avec celui de Paris est 
le papyrus V de Leyde, dont la première édition a été faite par M. Conran 
Leemans, Papyri Graeci musei antiquarii publici Lugduni Batavi, tomus Il, Lug- 
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duni Batavorum, apud E. J. Brill, 1885. Il contient dix-sept colonnes d’écri- 
ture; le passage dont il s'agit iei, s’y trouve dans la sixiéme colonne, 
p. 23 de l'édition. Un nouveau chapitre qui commence à la ligne quinze con- 
tient les mots : 


(1. 15) ᾿Ὀνειρητὴν (l. -ραιτ-) λεγόμενον πρὸς αρ ....... αθαρου. 
(1. 16) Ἐπὶ τῆς ἀριστερᾶς χειρὸς ἔλαιον λαθὼν ἐπίλεγε τὰ ὀν[όματα] .... βρεξε, καὶ κοιμῶ 
(1. 17) πρὸς ἀνατολὰς ἔχων τὴν κεφαλήν(.) ᾿Τησοῦς Ανου[η)...... 

Le dernier mot semble être Ἄνουθις. — Traduction : < Méthode pour faire 


un rêve; il faut réciter à... Prenez de l'huile dans la main gauche en disant 
avec cela la formule : ... brexe; alors allez coucher la tête tournée vers 
l'Orient. Jésus Anou[bis]. > 

Si la leçon Anoubis' qu'on а proposée est bonne, nous pourrons constater 
un nouvel exemple du mélange des religions à l’époque du synerétisme; 
c'était alors un passage analogue à l'invocation Ζεῦ Ἥλιε Μίθρα Σάραπι (Voir 
WessELy, dans les Mémoires de l'Académie de Vienne, XXVI, 1888, p. 174 (150) ou 
εἷς Zeus Σάραπις des papyrus magiques et des amulettes, où, d'une seule haleine, 
sont identifiés les dieux des Grecs, des Égyptiens, des Perses et des Syriens. 


19 
EXTRAIT D'UN PAPYRUS MAGIQUE APPARTENANT A L'AUTEUR 


Provenant du Faioum. Écrit vers l'an 300. 


C'est un grand papyrus trés brun écrit en deux colonnes évidemment par 
une personne qui ne savait pas trop de grec; à la fin il y a un passage en 
langue et écriture coptes qui est intéressant au point de vue de la paléo- 
graphic; ainsi le papyrus offre beaucoup d'analogies avec le grand texte 
magique de la Bibliothéque Nationale. Dans le grec la fin des mots est indi- 
quée par des traits obliques. Le passage qui contient la mention de Jésus- 
Christ est au commencement. 


1 [ἐπικαλοῦμαί σε 0 πάντων] 
[ |... Tov ὑπέρ τε πάσης 


, 


[ά]ρχηνς' (].-Πς) καὶ ἐξουσίας καὶ уур 
τητος’ καὶ παντὸς’ ὀνόματος 
з ὀνομαζωμένω΄ (].-νε) καθημένου (].-νε) 
ἐπάνω’ Χαιρουθιν (].-Χε-) ἔμπροσθεν΄ 
. + του διὰ τοῦ жор» (].-ου) ἡμιῶν' 
, 7 / , , 
Inv Хооо (l. ᾿]ησοῦ Χριστοῦ) ἀγαπημένου (|. vy.) παιτος΄ (].-δός) ete. etc. 
1. A. ΒΙΕΤΕΒΙΟΗ, Papyrus Magica, p. 805. 
PATR. OR. — T. IV. 13 
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Traduction : « Je vous invoque, 6 Dieu de tous... dont le nom est au-dessus 
de toute puissance et autorité et domination et tout nom, qui êtes assis au- 
dessus des Chérubins... (je vous invoque) par notre Seigneur Jésus-Christ, 


votre Fils chéri, etc. » 


En ce qui concerne le passage ἠγαπημένου παιδός, il y a une analogie assez fré- 
quente dans les évangiles : υἱὸς ἀγαπητός saint Matthieu πι, 17; xir, 18; хуп, 5; 
IX, 7; Luc ur, 21; 1х, 32; xx, 13; II Pierre 1, 17. Je cite aussi saint Luc 
συναγωγὰς xai τὰς ἀρχὰς καὶ τὰς ἐξουσίας: Tit. ur, Í ἀργαῖς καὶ ἐξουσίαις ὑποτάσσεσθαι; 
Papyrus magique de Paris, Ι. 1193 διαφύλαξόν ule] rove ἀπὸ πάσης ὑπεροχῆς ἐξουσίας ; 
le méme papyrus, 1. 3061, connaît les Chérubins : ὃν ὑμνοῦσι τὰ πτερυγώματα τοῦ 
χέρουθιν. 

Le mot 0:4 est écrit sans abréviation; ceci a lieu une fois seulement à la 
1. 1048, dans le papyrus magique de Paris à la l. 1445, les autres six pas- 
sages (999, 1164, 1195, 1200, 3106) offrent la forme θε. 


CHAPITRE VI 
TEXTES DIVERS DE LA LITTÉRATURE CHRÉTIENNE 
20 


FRAGMENT D'UN PAPYRUS D'AKHMIM 
Akhmim en Haute-Égypte. 111° siècle. 


Ce fragment, qui est actuellement à la Bibliothéque Nationale de Paris, a 
été trouvé par M. Maspero dans les fouilles exécutées à Akhmim (Panopo- 
lis) avec un lot de vieux papyrus grecs dont le verso est couvert de textes 
coptes qui ont été publiés раг M. Unrgaix Bourianr dans les Mémoires publiés 
par les membres de la mission archéologique francaise au Caire, tome I, 1889, 
p. 243-304. « Il y a là entre autres des fragments de l'Exode, en bachmou- 
rique (3 feuillets), et un fragment de la Sagesse de Jésus fils de Sirach, en 
bachmourique (1 feuillet), qui n'ont pas été écrits sur des feuilles de papyrus 
vierges; à cette époque,... probablement les moines coptes, chargés de la 

copie de ces livres, les transcrivirent sur des papyrus ayant déjà servi à des 
scribes grecs... le procédé était trés simple; le copiste copte prenait un 
beau manuscrit grec, le découpait en feuilles de la grandeur qu'il désirait, 
puis réunissait et collait ces feuilles deux à deux > (Βουπίαντ, p. 244-245). 
L'antiquité des textes coptes est constatée surtout par des indices philolo- 
giques, c'est un des plus anciens monuments qui existent du copte. A la 
méme époque, probablement vers la fin du u° siècle, doit avoir été écrit aussi 
un fragment grec de la littérature chrétienne qui est rédigé d'une maniére tout 
à fait analogue à celle des fragments coptes. Il est écrit sur le verso du pa- 
pyrus, l'écriture est sur les fibres verticales (hauteur 25*", largeur 11°"). L’on- 
ciale est entremélée de beaucoup d'éléments cursifs. Les accents et les esprits 
sont remarquables. 


4 
YXOMAIAEMHEICTI-G)[-- -JATFECOAITONAETOMENONAT:JA EIC 
CUTHPIANEIAEMHAEXHEICCU THPIANAKOYCAITUNAE 
FOMENONNEICKPÍMA-A[-]TOC O IHC €AIAAZENOTIHTIAPOY 
CIAAY TOYEICKPIMAHNI[N]AOIMHBAETIONTECBAETIOD 
з CINKAIOI-BAETIONTECTY®AOIFENGONTAI-AY TOCOAOLOC 
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ΤΟΥΕΥΑΓΓΕΛΙΟΥΕΔΙΔΑΞΕΝΟΤΙ IHC OYMONONEICANAC 

TACIN EAHAYOEN-AAAAKAIEICTITOCINEAHAYOENIAOY 

ΓΑΡΟΥΤΟΓΚΕΙΤΑΙΕΙΟΠΤΩΕΙΝΚΑΙΑΝΑΟΤΑΟΙΝΠΟΛΛΩΝΕΝ 

TOEÏCPAHAKAIEICCHM:-NANTIAETOMENONOPAMHTITO 
10 ΤΕΟΙΛΟΓΟΙΟΥΤΟΙΛΕΓΟΝΤ:Ι:]Ασοιειοπτωσςιν 


L. 3. АТОС; C est corrigé, il y avait d'abord a. 
9. La troisième lettre € semble être barrée. 


TEXTE 


1 646 δὲ μὴ εἰς π[τ]ῶ[σιν] ἄγεσθαι τὸν λεγόμενον ἀ[λ]λ᾽ εἰ 
σωτηρίαν εἰ δὲ μηδ᾽ yn εἰς σωτηρίαν ἀκοῦσαι τῶν Ae- 
γομένων εἰς κρῖμα" α[ὐ]τὸς ὁ ᾿Τησ(οῦς) ἐδίδαξεν ὅτι ἡ παρου 
σία αὐτοῦ εἰς κρῖμα ἦν [ἕνα οἱ μὴ βλέποντες βλέπω 

© σιν καὶ οἱ βλέποντες τυφλοὶ γένωνται᾽ αὐτὸς ὁ λόγος 
τοῦ εὐαγγελίου ἐδίδαξεν ὅτι ᾿]ησ(οῦς) οὐ υήνον εἰς ἀνάσ- 
τασιν ἐλήλυθεν ἀλλὰ καὶ εἰς πτῶσιν ἐλήλυθεν' ἰδοὺ 
γὰρ οὗτος κεῖται εἰς πτῶσιν καὶ ἀνάστασιν πολλῶν ἐν 
τῷ ᾿Ισραὴλ καὶ εἰς ٧۷ ἀντιλεγόμενον. ὅρα μήπο- 


€ 4 га = ۶7 | , w 
lo τε οἱ λόγοι οὗτοι λέγ(ω)ντ|α]ι .« σοι εἰς πτῶσιν. 


Je prie que le nommé ne soit amené à son humiliation mais à sou salut ; 
mais quand il ne sait pas entendre ce qui est dit pour son salut, que ce soit 
pour son jugement. Jésus même a enseigné que sa présence est pour exercer 
le jugement afin que ceux qui ne voient pas voient et que ceux qui volent 
deviennent aveugles. Les mots mémes de l'évangile montrent que Jésus n'est 
pas arrivé seulement pour le relévement mais aussi pour la chute : « voici, ce- 
« lui-ci est mis pour étre une occasion de chute et de relévement de plusieurs 
« en Israël et pour être un signe auquel on contredira ». Faites attention que 
ces mots ne soient pas dits pour votre chute. » 

Le fragment est relatif à deux passages des évangiles; l'un est cité mot à 
mot : saint Luc 11, 34 xoi εὐλόγησεν αὐτοὺς Συμεὼν καὶ εἶπε πρὸς Μαριὰμ. τὴν μητέρα 
αὐτοῦ: ἰδού, οὗτος χεῖται εἰς πτῶσιν καὶ ἀνάστασιν πολλῶν ἐν τῷ ᾿Ισραὴλ καὶ εἰς σημεῖον 
ἀντιλεγόμενον « et Siméon les bénit et dit à Marie, sa mère : Voici, celui-ci est 
mis pour être une occasion de chute et de relèvement de plusicurs en Israël, 
et pour étre un signe auquel on contredira ». L’autre est saint Jean 1x, 39 καὶ 
εἶπεν ὁ ᾿]ησοῦς, εἰς κρῖμα ἐγὼ εἰς τὸν κόσμον τοῦτον Ὄλθον ἵνα οἱ uh βλέποντες βλέπωσι xal 
οἱ βλέποντες τυφλοὶ γένωνται (cf. хи, 47 οὐ γὰρ ἦλθον ἵνα κρίνω τὸν κόσμον ἀλλ᾽ ἵνα σώσω 
τὸν κόσμον) « et Jésus dit : Je suis venu en ce monde pour exercer le juge- 
ment afin que ceux qui ne voient point voient et que ceux qui voient de- 
viennent aveugles »; « ear je ne suis point venu pour juger le monde, mais 
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pour sauver le monde ». Seulement le commencement est un peu changé à 
cause du style dans le passage de saint Jean. 
À la fin, ligne 10, хоо semble être une déformation de xi σοί. 


21 
UNE PRIERE CHRETIENNE 
Provenant d'Oxyrhynchos. Écriture du 111° ou du commencement du IV* siècle. 


Ce papyrus mesure 45 millimètres de hauteur et 157 millimètres de 
largeur; l'écriture est une onciale rustique. Nous reproduisons le texte 
d'après l'édition des Oxyrhynchus Papyri, vol. Ш, p. 12-13, n° 407 de 
ΜΜ. GRENFELL et Номт. La phraséologie de la prière est celle de la sainte 


Ecriture; on peut comparer Psaume cxuvı, 6, 9; Apoe. xiv, 7; Matth. vr, 13. 


Texte sur les fibres horizontales (Recto). 


ὁ θεὸς ὁ παντ[ο]κράτωρ ὁ ποιήσας τὸν οὐρανὸν 

καὶ τὴν γῆν καὶ τὴν θάλατταν χαὶ πάντα τὰ ἐν χὠτοῖς 
βοήθησόν por ἐλέησόν µε [[εξ]} ἐξάλιψον (1.-λει-) μου τὰς 
ἁμαρτίας σῶσόν me ἐν τῷ νῦν καὶ ἐν τῷ μέλλοντι 

αἰῶνι διὰ τοῦ хороо xaft] σωτῆρος ἡμῶν Ἰησοῦ 

Χριστοῦ δι᾽ οὗ ἡ δόξα καὶ τὸ κράτος Εἰς τοὺς αἰῶνας 


τῶν αἰώνω(ν) ἀμήν 


« O Dieutout-puissant qui as créé le ciel et la terre et la mer et tout ce qu'il 
y a, aidez-moi, ayez pitié de moi, pardonnez-moi mes péchés, sauvez-moi dans 
le présent et dans le futur par Notre-Seigneur ct Sauveur Jésus-Christ, par 
lequel est la gloire et la puissance ۵ jamais. Amen! » 


Écriture sur les fibres verticales (Verso). 


προσευχή Prière. Suivent quelques notices relatives à un compte : 
(δραχμαὶ) „Већ drachmes 2136. 
χωρ( ) λί(τραι) (πέντε ἥμισυ) ... livres 53. 


Voir sur les grands chiffres en drachmes notre étude dans les Séances de 
l’Académie de Vienne, CXLIX, 5 (Altersindizium im Philogelos). 
22 
FRAGMENT DU PASTEUR D'HERMAS (SIMILIT. X) 
Provenant d'Oxyrhynchos. Écriture du 1115 siècle. 


Ce sont trois petits fragments d’un feuillet de papyrus, endommagé et 
mutilé. L'écriture est une belle onciale dans le caractère du m° siècle. 
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L'identification ingénieuse de ce fragment est due au savant M. V. Bartlet; 
la première édition a été faite par MM. Grenrezz et Нохт dans les Oxyrhyn- 
chus Papyri, n° 404, III, p. 7-9. C'est le plus ancien papyrus qui offre des 
fragments du livre d'Hermas, les autres datent d'une époque postérieure. Ce 
sont un papyrus de la collection de Lord Amherst, éd. Grenfell-Hunt, pars II, 
p. 195-200 (rv* siècle), contenant Visions I, 2-3; III, 12-13; Mand. XII, 1; 
Similit. XII, 2, 12, 17, 30; Un papyrus de Berlin, éd. Diets et Harnack, 
Acad. Berlin. Sitzungsberichte, 1891, I, pp. 427-431, contenant Similit. II, 7-10; 
IV, 2-5; enfin le numéro suivant '. 

Le texte grec du livre d'Hermas n'est pas connu entiérement; par le 
codex Sinaiticus de Tischendorf, nous possédons le texte de la Vision I, 1 
jusqu'au Mandat. III, 2 et des fragments de Mandat. III et ТУ; ajoutez neuf 
feuilles d'un manuserit du mont Athos qui ont été découvertes par M. Lamhros. 
Elles contiennent, avec trois autres feuilles qui avaient été enlevées de ce 
méme manuscrit et vendues à Leipzig par lc fameux Simonides, le texte grec 
jusqu'à Similit. IX, 30, 2 2. Mais Simonides possédait deux prétendues co- 
pies du texte entier, qui sont des falsifications; le texte grec qui existe dans 
le nouveau papyrus de Lord Amherst est tout différent du texte falsifié par . 
Simonides. Pour le texte nous ne possédons que des versions, une Vulgate 
latine, une autre version latine du codex Palatinus, et une éthiopienne?. — 
Voici le texte du papyrus d’après l'édition de MM. Grenfell et Hunt. 


Texte sur les fibres horizontales (Recto). 


Fragm. a et b ku ος ὃν x]o ἐὰν [μὲν οὖν 
[καθαρὸν τὸν οἶ]κόν σου ε[ὕρωσι 
[μετὰ σοῦ παρα]μενοῦσι[ν ἐὰν δὲ 
| о! 
|. те ! ἀπογ]ωρήσουσιν.[. 
1 . αἱ γὰρ πα]ρθέν[οι) αὗτ[αι 
(14 lettres perdues ἀ]γαπῶσιν т[ 
Г 40 lettres λέγω αὐτῷ] ἐλπ[ήζῳ [xe 
[ 19 5 Ju 1 
une ligne perdue 
Fragm. c 1 [ 14 lettres τας εις τ[.. 
[ 14 lettres Joa. ὥσπε[ρ δὲ 


[οὗτος ᾧ παρέδωκ]ός νε οὗ [μέν. 


1. Hauteur 7558 largeur 5*73, marge inférieure 1°" 2. 


2. Des fragments d’une version copte sahidique sont publiés par M. Delaporte dans la Revue de 
l'Orient chrétien 1905 et 1906. 
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[φεταί µε οὐδὲ α]ὗτχι µέμψ[ον 

15 [ταί µε λέγει τ]ῷ ποιμένι οἶδ[α 
[ὅτι δοῦλος той Qu θέλει ζῆν 
[καὶ τηρήσει τὰ]ς ἐντολὰς τ[α]ύ[τας 
[καὶ τὰς παρθέ]νους ἐν καθαρότη. 
[τι καταστήσει τ]αῦτα εἰ[πὼν τῷ 

20 [ποιμένι ٧ παρέδ[ω]κέν υ.ε 
[καὶ τὰς παρθέ]νους καλέσας 

[ 10 lettres λ]έγει αὐταῖς 


Texte sur les fibres verticales (Verso). 


. e e @ ^» ө е gg е + ө ө ò% G ο 


Fragm. a et b [ 5 lettres]v[..].9 IBI T 
| |٠ JEE || 
Iv... JAL] qu [ 35 [.]- 7v 6а [ 
[.]τωδ[..]..αλ [.]-τη.ισ..[ 
سلتا‎ eo... a [ [..]e. αυγειν[ 
Кек A ارد‎ 
| λ|.]-.... اك‎ 
Fragm. с зо [..].[ о ὡς [à] δυνάμ[ενοι 
| Ll ἔνοχοι γείν[ονται τούτου τοῦ 
[.]-π.ω[ αἶ[μ]ατος ποι[εῖτε οὖν 


C'est un fragment de la X* Similitude; le Recto correspond au para- 
graphe 3,2-5, dont voici le texte latin (versio vulgata) : le messager du 
Pasteur présente à Hermas les vierges en disant : « omnes habentes gra- 
tiam apud dominum. igitur si habuerint domum tuam puram, tecum perma- 
nebunt; sin autem pusillum aliquid inquinationis acciderit, protinus a domo 
tua recedent. hae enim virgines nullam omnino diligunt inquinationem. dico 
el : spero me, domino, placiturum eis, ita ut in domo mea libenter habitent 
semper. et sicut hic, cui me tradidisti, nihil de me queritur, ita neque illae 
querentur. ait ad pastorem illum : video, inquit, servum dei velle vivere et 
custoditurum haec mandata, et virgines has habitatione munda conlocatu- 
rum. haec cum dixisset iterum pastori illi tradidit, et vocavit eas virgines et 
dixit ad eas... > (p. 114 de l'édition de HiLGENFELD). 

(Verso, Similit. X, ^,3) : « qui novit igitur calamitatem huiusmodi hominis 
et non eripit eum, magnum peccatum admittit et reus fit sanguinis eius. facite 
igitur, etc. » (р. 114, 1. 27 de HirGENEFELD). 

Les variantes du texte grec sont considérables : |. 15 οἶδα — scio comme 
dans le codex Palat. et l'éthiopien, video versio vulg.; 18 ἐν καθαρότητι == in 
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puritate de la version éthiopienne, la version latine offre habitatione munda 
(in habitationem mundam); 22 les versions n'offrent rien devant λέγει; 41 
ἔνοχοι est le pluriel, cependant les versions offrent reus. 


23 


FRAGMENT THÉOLOGIQUE CONTENANT UN PASSAGE DU PASTEUR D'IIERMAS 
(MANDAT. XI, 9-10) 


Provenant d'Oxyrhnychos. Écriture du III°-IV® siècle. 


Ce fragment a été publié par MM. GrexreLL et Hunt, Oxyrhynchus Papyri, 
I, p. 8-9, n° V. C'est un feuillet, fragment d'un codex, écrit sur les deux 
côtés en onciale rustique de la fin du 111° ou du commencement du ту siè- 
cle. Les abréviations пуа xç ις yç pour πνεῦμα, xóptoc, Ἰησοῦς, Χριστός s'y trouvent 
ainsi que l'apostrophe pour distinguer le mot daud’ (verso, l. 14) comme un 
nom d'origine étrangère. Hauteur du papyrus 12 centimètres, largeur 
114 millimètres. Le passage du Pasteur d'Hermas a été constaté par 
F. C. CONYBEARE (Athenaeum, 9 juillet 1898). A. Harnack (Academ. Berlin. 
Sitzungsberichte, 14 juillet 1898) et V. Barrier (Athenaeum, 6 octobre 1898). Je 
reproduis le texte de MM. Grenrezz et Hunt, |. ο. et H, p. 317 s. 


ÉCRITURE 


sur les fibres horizontales (Recto). sur les fibres verticales (Verso). 


* 


, e y 
XR τότε ὁ ayye| 





[.]ν πν(ευμ)[....]. v[ 


επε[ 

εαν [.....]o[ 

κα. . ШЕ ] vel 
λικο[ ] Δαυ[ιὸ 
εμετ.[. .] pel 
005.11 αι 
τισθ.[.....]0}[ 
ουτε...; «ου; 
καλυψε[ι] σοιΓ.....].ε 


[τ]ου ανθ/ρω]που 
т ουρανιοις uf 
ο Saute’ εν rv(euu.xT)t(..... d 


x(uoto)w αυτον etg.[ 


λος τοῦ πν(εύματο)ς τοῦ προφητ[ι 
χοῦ ὁ κείμενος ἐπ᾽ αὐτῷ 
π[λη]ρ[οῖ τὸν ἄνθρωπον καὶ 
5 πλησθεὶς ὁ ἄνθρωπος ἐκεὶ 
νος τῷ πν(εύματ)ι τῷ ἁγίῳ λα 
ret καθὼς O χ(ύριο)ς βούλετε (|.-ται) 
οὕτως φανερὸν ἔστε (].-ται) τὸ 
πν(εῦμ)α τῆς θειότητος(.) τὸ γὰρ 
10 προφητικὸν πν(εῦμ)α τὸ со 
μάτειόν ἐστιν τῆς προ 
φητικῆς τάξεως ὃ ἔστιν 
τὸ σῶμα τῆς σαρκὸς (non) Χ(ριστο)ῦ 
τὸ μιγὲν τῇ ἀνθρωπότη 
15 τι διὰ Μαρίας.) ὅτι δὲ 


Joy? Sextixgy ἐστιν 
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Le texte de Hilgenfeld (édition de 1887, p. 53) offre des variantes; au 


commencement : πίστιν θείου πνεύματος καὶ ἔντευξις γένηται πρὸς τὸν θεὸν τῆς συνα- 
γωγῆς τῶν ἀνδρῶν ἐκείνων τότε ὁ ἄγγε]λος, semble être perdu le passage xal ἔντ. 
jusqu'à τότε; — l. 3 ὁ κείµενος πρὸς αὐτόν; — l. د‎ πληρωθεὶς ὁ ἄνθρωπος; — 1. 6-7 
λαλεῖ εἰς τὸ πλῆθος: — |. ὃ οὕτως οὖν, Le passage cité du Pasteur (Mandat. XI 
? Ὁ } 
9-10) ne contient que quelques lignes. 
q Š 
L'ouvrage semble avoir eu pour sujet un traité sur l'esprit prophétique ; 
il est perdu comme beaucoup d'autres de l’antiquité chrétienne. 
... yà ce moment, ange de l'esprit prophétique qui est sur 


lui remplit l'homme et celui-ci, comme il est plein du Saint-Esprit, parle 


Traduction : < 


comme le veut le Seigneur; ainsi paraîtra l'esprit de la divinité. > Car l'es- 
prit prophétique et l'essentiel de l'ordre prophétique, c'est le corps charnel 
de Jésus-Christ qui par sainte Marie est devenu homme... » 
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VIEUX FRAGMENT THÉOLOGIQUE D'OXYRHYNCHOS, N° 210 
| Provenant d'Oxyrhynchos. Écriture du 111° siècle. 


Fragment d’un feuillet de papyrus arraché d’un codex. Hauteur 173 mil- 
limètres, largeur 87 millimètres. 

L'écriture est une onciale irrégulière; on y trouve les abréviations πος 
πατρός, va[. ‘Incotc, θυ бо θεοῦ θεῷ, ανθρπο[ ἄνθρωποί et ]μθω qui n'est pas claire. 
Nous reproduisons le texte de MM. Grenrezz et Hunt, Oxyrhynchus Papyri, 
n° 210, vol. П, p. 9-10. 


ÉCRITURE 


sur les fibres horizontales (Recto). sur les fibres verticales (Verso). 


. Jerr. Jal Jel 
:5ل‎ tL... vor M 
[-.]ρσιν ου δυνατα[ι Ἰωπελ[ 
[υ]πομειναι δε πο[ Ἰαγαθο: 

5 576 αγγέλος πα[ 5 Jedeye αἱ 
[тео αγγελου λεχ[ Jv тес b| 
τι[-]ς Ἅμειν τα αθ[ jv 080 
ναται oul 1το[ 
ουτος τα, [тро 

10 ет, εξει α[ 10 αγα]θον то] 
τι απ[ Ίενεγ xo] 
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ou! | Pe رو‎ 

оте Jæ د‎ κ]αι ερει τί 

deux lignes perdues αγα]θους [evJey’xet οἱ 
16 σειντί 15 εἸνεγ[κ. yado] 


Χαρ]πος ὃ εν]δρου αγαθου 
\ото/.. α]γαθου εγω εἰμι 
۵ ειμι εικων της 
jos εν μορφη θυ 
Ίδια ως ειχων αυ 
Ίμθω. βω τω 
v του εἰναι 
Ίειται opata 
Ίντα του «d. 
25 ἴδεν οτι. 
Jouy ἴδεν 
Ίενος επ[. 


Ἰανθρπο[. 


Dans les lignes 14-17 du verso, 11 semble étre fait allusion ۵ saint Mat- 
thieu уп, 17-19 et saint Lue vr, 43-44, passages relatifs à l'arbre connu par 
ses fruits. L. 19 du verso est peut-être en relation avee Phil. 1, 6 ὃς ἐν μορφῇ 
θεοῦ ὑπάρχων. Cet ouvrage théologique perdu semble avoir été un réeit ou une 
homélie. 
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FRAGMENT THÉOLOGIQUE D'OXYRITYNCHOS, Ne 405 
(IRENAEUS, CONTRA HAERESES, III, 9) 


Provenant d’Oxyrhynchos. Écriture du 11° et III? siècle. (Voir Planche 1, 5.) 


Ces sept fragments d’un rouleau éerit dans une belle onciale, sont évi- 
demment les restes d’un exemplaire du commerce littéraire. La marge su- 
périeure de l'écriture comptait 16 millimètres, l'espace vide entre deux 
colonnes d’écriture 1 centimètre. Les abréviations 0; χς mo s'y trouvent 
également comme les traits angulaires caractérisant les passages cités de 
l'évangile, connus par les plus anciens manuscrits. Les fragments sont tout 
petits; le plus grand mesure 5°" de largeur, 8™5 de hauteur. M. J. Armi- 
TAGE 11081۷50۷ (Athenaeum, 24 octobre et 7 novembre 1903) a identifié le 
texte avec celui d'Irénée dont nous ne possédons que la traduction latine; 
voir aussi RENDEL Harris, Athenaeum, 14 novembre 1903. Nous reprodui- 
sons le texte de MM. GngsrELr et Hunt, The Oxyrhynchus Papyri, vol. IV, 
p. 264, Appendix n. 
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I" COLONNE 11° COLONNE 
[4 lettres perdues].[..)..[10 lettres . . αμ ПИТ 
X ot] Le AEG ]av([ ov δὲ ὅτι θ(εὸ)ς ὁ 
[στοῦ] σου |ὤμωσεν х(0р:о)с τῷ Δ[αυ! [καὶ γν]ωστὸς [ἐν τῇ ᾿[ουδαίᾳ! 
[ειὸ ἀ]λήθ[ειαῚν κα]ὶ 0]0 μὴ abe | 20 |γεν]όµενος καὶ ἐμφανὴς τοῖς 
Ιτ]η|σε]ι [α]ὐτὸν ἐκ κ|αρ]ποῦ τῆς un ζητοῦσιν [αὐτὸν καὶ ἐπὶ] 

5 κοιλίας σου θήσ(ομ.|αι ἐπὶ θρό τοῦ βαπτιισμοῦ φησι Mathai 
[νου σου κα]ὶ π|άλιν]᾽ γνωστὸς > ος ἀνεώχθησαν οἱ οὐρανοὶ! 

[ἐν τῇ Ἰουδαίᾳ ὁ θ(εὺ)ς καὶ ἐγενή > καὶ εἶδεν τὸ πν(εῦμ)α τοῦ θ(εο)]ῦ κατα] 
θη ἐν εἰρήνη ὁ τό]πος αὐτοῦ 25 > θαΐνον ὡς π|ἐριστερὰν καὶ 
[καὶ τὸ κατοικητήρ]ιον αὐτοῦ > ἐρχόμενον ε[ἰς αὐτὸν καὶ] 

10 [ἐν Σιὼν ὁ ὑπὸ τῶν] προφη[τ]ῶ(ν) > ἰδοὺ φων[ὴ ἐκ τῶν οὐρανῶν! 
[κηρυσσόμενο]ς καὶ ὑπὸ τοῦ > λέγουσα(") σὺ gi ὁ υ(ἱο)ς µου ὁ aya] 
[εὐαγγελίου. Ἰταγγελίλ]όμε > πητὸς [ἐν ᾧ [εὐδόκησα(-) οὐ] 

[νος καὶ ὁ υ(ἱὸ)ς ἐκ] παρθέν[ου] 30 γὰρ тот: ὁ Χ(ριστὸ)ς |[κατέθη εἰς) 
[| 140 lettres Ίου καὶ τὸ [ZG] τὸν ᾿Ι(ησοῦ)ν οὐδ᾽ ἄιλλος μὲν û Χ(ριστὸ)ς 

15 [троу Ἠσαίας μὲν οὕ]τως [š ἄλλος δὲ Ἰ(ησοῦ)ς ἀλλὰ ὁ λόγος τοῦ) 
[προφήτευσεν᾽ ἀνατε]λ et θ(εο]ῦ ὁ curl πάντων καὶ хо] 


ριεύω[ν οὐρανοῦ καὶ γῆς] 


Col. I, 1. 12. Le texte latin porte ici annuntiatus ; mais ἐ]παγγελ[λ]ό уос ne 
va pas, parce que la première lettre est + ou Y: 

L. 13-14. Le texte latin est beaucoup plus long : et huius filius qui ex 0 
ventris David, id est ex David virgine et Emmanuel, cuius et stellam, etc. 

Col. II, 1. 28. Le texte de saint Matthieu est cité sous la forme que 
nous offre le manuscrit D : σὺ ε[ἶ etc., au lieu de οὗτός ἐστιν ὁ υἱός νον ἀγαπητός 01 
ὡς (1. 25) au lieu de ὡσεί; saint Irénée a donc connu le texte qui est mainte- 
nant représenté par le codex Bezae. 

L. 31. Le texte latin est : in lesum, neque alius quidem Christus. 
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DEUXIÈME FRAGMENT THÉOLOGIQUE D'OXYRIIYNCHOS, N° 406 
Provenant d'Oxyrhynchos. Écriture du III* siècle. (Voir Planche I, 2.) 


C'est un fragment d'un feuillet arraché d'un codex en papyrus; les deux 
côtés, en effet, sont remplis d'une belle onciale, écriture épaisse du n° siècle. 
La hauteur du papyrus est de 105 millimètres, sa largeur de 65 millimètres; la 


marge supérieure mesure 32 millimètres, la gauche 2 centimètres. Texte de 
Grenfell-Hunt. 
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ÉCRITURE 

sur les fibres verticales (111) Verso, sur les fibres horizontales (=) Recto. 
παχυνίθ]η γὰρ [ἡ καρδία τοῦ Ἴφησί(ν) 
λαοῦ τούτου χ[αὶ τοῖς ὠσὶν ]..οσ...Χω 
βαρέως хоу соу καὶ τοὺς ].« 
ὀφθαλμοὺς α υτῶν ἐκάν, Ίσυ.|.]..[.]σανυ 

5 pugay μή π[οτε ἴδωσιν τοῖς 5 |. ἄλλοθεν λαλῶ 
ὀφθαλμοῖς αὐ[τῶν καὶ τοῖς ὦ ]αὐτῶν γάρ 
civ ἀκούσωσιν καὶ τῇ καρδία δω... 
συνῶσιν χαὶ ἐπιστρέψωσιν Ίωπου υἷος θυ 
καὶ τ|ά|σομιαι α[ὐτούς Ίος esrovos Nç 

10 τ[...]εχ[.}-|-]οιε[ 10 انا‎ ο. 


[Jef -Jovi 
p 


Le passage ἐπαχύνθη γάρ, ete., est 18336 νι, 9 cité dans l'évangile de saint 


Matthieu хит, 15 et dans les Actes des Apótres xxvii, 27. Ici le texte est .. 





conforme à celui du Nouveau Testament, tandis que celui des Septante offre 
αὐτῶν aprés ὠσίν. Par une faute assez fréquente dans le grec de cette époque, 
ἰάσομαι est écrit au lieu de ἰάσωμαι. 

Au recto, l'abréviation ἐσταυρωμένος Χ(ριστό)ς est extraordinaire. 
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UNE INTERPRETATION DE MOTS HEBREUX DE LA SAINTE 7 
(ONOMASTICON SACRUM) 


Écriture du commencement du IV* siécle. 


Ce papyrus appartient à la bibliothèque de Heidelberg (n° 1359), fonds 
Reinhardt; sa provenance est inconnue. Hauteur 172 millimétres, largeur 
105 millimètres; marge supérieure 25 millimètres, marge gauche 2 cen- 
timétres. L'écriture est sur les fibres horizontales. On a plié le papyrus 
verticalement en deux, puis horizontalement suivant des distances de 
15 millimétres à 3 centimétres. M. Deissmann, le premier éditeur qui l'a 
savamment commenté, pense que ce fut une amulette ou une copie; ce 
n'est pas un fragment d'un livre de commerce, car il a la forme d'un feuillet 
de codex sans avoir l'écriture sur les deux cótés comme c'est le caractére 
d'un codex. 

D'après l'introduction du Liber interpretationis hebraicorum nominum de 
saint Jérôme, écrit entre 386 et 392, deux auteurs grecs s'étaient occupés 
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du même sujet, Philon et Origéne; les étymologies de ces deux auteurs ont 
été l'original dont notre papyrus nous conserve un extrait écrit cinquante ans 
environ aprés Origéno, quatre-vingts ans avant saint Jérôme. Voici le texte 
et l'extrait du commentaire de M. Detssmann, Die Septuaginta Papyri uud andere 
altchristliche Texte Veroeffentlichungen aus der Heidelberger Papyrus-Sammlung 
1905, p. 86-93, Tab. 57°. L'ordre est alphabétique. 


TEXTE TRANSCRIPTION 
APIMA IHCOYC IGCUTHPIA αριμα Ἴησοῦς To σωτηρία 
ΑΡΙΗΛ ΦΩΟΜΟΥΘΥ αριηλ φῶς µου θεοῦ (].-θεός) 
ΑΖΑΗΛ ICXYCOY αζαηλ ἰσχὺς θεοῦ 
وو‎ (mot effacé) 
> ТӘМАМ IACOTIICTIC ιωμαν Law πίστις 
ΙΩΒΑΒ IW ПАТНР tobat ιω πατήρ 


Nhe À σαζαχθανι sic : θεέ μου Πεέ µου ἐς τί 


µε ἐνκατέλιπες 


HAIHAICAZAXOANI : 6۴ 
MOYECTIMEENKATEAITIEC 


ANAHA XAPICOY VANDA χάρις Πεοῦ 

10 IOYAA[C]IAWEZO[MOJAOFHCIC охда; raw ἐξομολόγησις 
[ΠΕΡΑΗΛ ΟΙΚΤΙΡΜΟΥ герат. οἰκτιρμοῦ 
[HEDOAE IAW AIANOIEZIC ιεφθαε жо διάνοιξις 
[HUNAOAN IAGAOMA ιωναθαν LAD δόμα 
[HEPOBOAA AIKACMOCANG)TE- ιεροθοαλ δικασμὸς ἀνώτερος 

PO[C] 

1; [ICH IAGTIPOCOEMA ιωσηφ (χω πρόσθευ.α 
[HC]AIOY ETTAPCICIAG) Ἄσχιου ἔπαρσις ιαω 
۸ل‎ ۷ KATATTAYCIC }-λαν. κατάπαυσις 
[ΑΧΑΖ ۸ا‎ د۸٣‎ ιαχαζ Law) κράτος 
[JAKIN IAGANACTACIC ιχΧιν wu. ἀνάστασις 

90 TAG) LLC) 
(Жр. Em 
KATHC ATION Χχτης ἅγιον 
ΜΑΑΝΑ EKTTAPAKAHC[EWC] ۳۷ ἐκ παρακλήσ| εως 
ΜΑΓΑΒΑΗΛ ΔΙΑΓΑΘΟΝΘΙΟῚ -=хүхбэл) δι’ ἀγαθὸν θ[εός) 

25 ΜΕΛΕΧΕΙΗΛ — BACIAEYC[MOY 661 420 βασιλεύς [μου θεός 

НАП] OCMOY qt θεός µου 


On trouve des passages analogues dans les Onomastica Sacra, édition de 
Lagarde qui contient le Liber interpretationis de saint Jérôme, l'Onomasticum 
Coislinianum, plusieurs Onomastica Vaticana et les Glossae Colbertinae ; ul faut 
citer aussi les étymologics du manuscrit Q des Septante, dit Onomasticon 
Marchalianum chez Kiostermann dans la Zeitschrift für alttestamentliche Wis- 
senschaft XXII (1903), р. 135-140; les étymologics de Philon le Juif sont 
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étudiées par C. SIEGFRIED, Philo von Alexandria, 1875, et Philonische Studien 
chez Merx, Archiv für wissenschaftliche Erforschung des Alten Testaments, ЇЇ, 
2 (1872), p. 143-163. 

L. 1. L'étymologie σωτηρία κυρίου est philonienne (Siegfried, Philo, p. 366); 
au lieu de κυρίου le papyrus offre w ou ixo. 

L. 2. La méme étymologie est dans le Marchalianus, qui a pour original 
les étymologies d'Origéne. Αριηλ φῶς νου offrent les gloss. Colbert, p. 2017" et 
Ар. φῶς µου les mêmes, р. 201”. 

L. 3. Comparez Aun ἰσχὺς θεοῦ, Colbert, p. 301» (cf. Vatican, p. 
156° D: 

L. 4. Іорау ἀοράτου πίστις Coislin, p. 170° sq. 

L. 6. Lisez Iwa6, aussi Iwas ἀόρατος πατήρ Coislin, p. 170° sq. 

L. 7. Le passage de la sainte Écriture est Matth. ххуп, 46; Mare xv, 34; 
MAL MAL 6 παθαχθανι θεέ µου θεέ μου ἱνατί µε ἐγκατέλιπες Vatican, p. 175" sq. 

L. 9. Comparez ανχηλ χάρις θεοῦ ταπείνωσις θεοῦ Coislin, p. 16052 sq. 

L. 10. Comparez Philon (SIEGFRIED, p. 366) κυρίου ἐξομολόγησις; Clément d'A- 
lecandrie σώζων τὴν πρὸς θεὺν ὁμολογίαν; Vatican, p. 193" Ιουδας: ἐξουολόγησις 7 
ἱχάνωσις κυρίου etc. | 

L. 11. A comparer [ερεμεηλ οἰκτιρμὸς θεοῦ Vatican, р. 19258 et à corriger ici 
Ἱεραμαηλ et οικτιρμὸς θεοῦ. 

L. 12. De 6 Ίεφθαε᾿ LAW διάνοιξις, Ἡπατημένος Coislin, р. 16975. 

L. 13. Comparez Ιωναθαν: ἀοράτου συντέλεια, ἀοράτου 000, περιστερά, περιστερᾶς 
δόμα Coislin, p. 171} sq. 

L. 14. Comparez Ἱεροθααλ' πειρχσμὸς θεοῦ. ἀνώτερος, δικασμὸς ἀνώτερος Coislin, 
Ου 1, 

L. 15. L'étymologie de Philon est κυρίου πρόσθεσις où πρόσθεμα (SIEGFRIED, 
p. 193, 366). Ἰωσηφ' ixw προσθήκη, ἀοράτου ἔξοδος, ἀοράτου δεξιά, ἔξοδος, taua, πρόσ- 
θεμα Coislin, p. 171'* sq. 

L. 16. La restitution est fondée sur 656 σχιασμ.ὸς 7 ἔπαρσις θεοῦ Colbert, 
joe 1 : 

L. 18. Corrigez Ἰωαχαζ selon Iwayas ἀοράτου, κράτος ἀοράτου, δύναμις ἀοράτου 
κατάσχεσις Coislin, р. 170°° sq. 

L. 19. Un passage analogue est Тожу ἀνάστασις, ἀοράτου ἀνάστασις, πάλη Cots- 
lin, p. 167°' sq. 

L. 22. κατης est une faute pour χαδης. Philon offre l'étymologie καδδης ἅγιος 
(SIEGFRIED, p. 367). Καδης ἅγιον ἅγια Coislin, p. 1717} et ainsi tous les autres 
interprétes. 

L. 23. Le passage : Manaa requies, chez saint Jérôme, p. 39%, a pour va- 
riante Maana requies et Manaa consolatio (c'est le grec παράκλησις) vel requies 
est une autre interprétation, le méme p. 39". Les lexiques grecs n offrent 
pas cette étymologie. 
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L. 24. Lisez ματαθαηλ et comparez Meetabel quam bonus deus chez saint 
Jérôme, p. 8°°. 

L. 25. Comparez saint Jérôme : melchihel rex meus deus, p. 87000 
βασιλεία θεοῦ Vatican, р. 19517. 


TRANSCRIPTION LATINE ET TRADUCTION 


ARIMA Jésus Jéhova est le salut IONATHAN Iéhova le présent 
ARIEL Dieu est ma lumiére IEROBOAL la justice supérieure 
AZAEL la force de Dieu IOSEPH Iéhova l'addition 
IOMAN Jéhova est la foi ESAIE élever son cœur à Dieu 
ΙΟΑΒ Jéhova le pére ]-LAM le repos 
ELI ELI <LAMMA) SACBDAKHTHANI ICO>AKHAZ  léhova la force 
Mon dieu, mon dieu, pourquoi m'as-tu JAKIN Iéhova la résurrection 

abandonné? KADES saint 
ANAEL la faveur de Dieu MAANA la consolation 
IOUDAS © Iéhova est la confession MATABAEL que Dieu est bon 
IERKAMADEL la commisération de dieu MELEKHIEL Dieu mon roi. 
IEPHTHAE  léhova est la porte ELI mon Dieu 

28 


VIEIL HYMNE CHRÉTIEN 
111° et IV* siècles. 


Cet hymne est écrit dans une seule grande colonne de 195 millimètres de 
hauteur οἱ 245: de largeur sur le recto d'un grand morceau de papyrus, 
qui a 20054 de hauteur et 31°"3 de largeur. Les marges ont 2 centimètres à 
gauche, 1**9 en haut, 5 centimètres en bas, 5 centimètres à droite. Ce sont 
vingt-quatre vers d'écriture en ordre alphabétique, car l'hymne est acros- 
tiche. Chaque vers consiste en trois parties dont chacune commence par la 
méme lettre. La construction métrique a pour base deux principes : l'un 
est celui de l'ancienne poésie grecque, l'emploi alternatif de syllabes longues 
et brèves; l'autre est l'accentuation des syllabes. Les deux systèmes pratiqués 
en méme temps rendent difficile l'exact établissement du métre qui doit se 
représenter par le schéma ~ | : Les syllabes accen- 


VU VU VU ou vuluuluulu. 


— س — پس‎ w ee 


tuées comptent dans le vers comme les longues, par exemple : 


г. wp‏ دو .نن 


λουσάμ.ενος ἐν Ἰορδάνη 
La longueur des voyelles bréves produite par la position devant deux 
consonnes ne se compte pas : 


^ ef `x е à 
"AY ώρισε σοι ο EGTOTNS 








206 LES PLUS ANCIENS MONUMENTS DU CHRISTIANISME. [112] 


Les diphtongues et voyelles longues qui ne sont pas accentuées mais voi- 
sines des autres syllabes accentuées comptent pour bréves : 
ὁ λαθὼν ζωὴν αἰωνίαν 
Evidemment, c'est l’art métrique populaire quia été ainsi protégé comme 
le rythme dans les chants latins des églises romaines. 
Voici le texte qui a été publié par MM. GRENFELL et Нихт dans les Amherst 
Papyri, Pars I, London, 1900, p. 23-28. 


Transcription du papyrus : 


[-..]α-υνθνανειποσ΄ : 0:۷47 [21 lettres perdues] νατονζωηνιναλαθησ 
βαρυνθεσμονεφυγεσανομουί:]βα[2{) 1. Ένικαυτον προσαγαπν 
γαμονηλυθεσθασιληος : γχμονκ.ν.[..]λ. [14 L]. ἵναμησαφενισησ 


δυσιρημασιυ.ηκετιλαλει | διχατωνεπισει [19 LJL 7 2 


л 


ερχονται τινε'σ΄προθατινοισ : ενσχηµιασινεσωθενλι 19 |. ντεμακροθεν 
ζητιζησχι μ.εθα γιων : C. ri rnv. ἵναλαβη : ζη| 15 l.] ouy 
ηνεμαθεσελπιδακρατι : ηνωρι[.|ένσεοδεσποτη [14 1.].Xov 
θσηλυθενπολλακομισας : #хужто|. لن ته‎ sa. 11 ті... одоос 
ἰσοπαθωγεπιτουτοισ : ἔπωνωτινωταπαρεχω : ἵνα. bat. .]orepureo 


10 Χχλαεισινταθεσμ.ατουθυ : κχαταπχντατυποισυποµεν...] : χχληνωηνίναλαθησ 
μεινκσεπιραζετοενορι : μεγχλωσδυποπαθ΄ουνομου. .. ΥΠσχυτοσειη 
νυνειργασαικληρονομιασ : νυνλερονεγ|.. ]σοτι[....νυντοισπινωσιννεγάλοσ 
ξενουσειπενθσδιατρεφιν : ξενουσκαμηδυνµενους : [......]ετοπυριναφυγ" 

15 ονεπεμψενπατηρϊναπαθη : ολαθωνζωηναιί.)νιαί...... Ἱρατοσαθανασιασ 
παισινδ[.]υἠγ᾽γελιζελεγων'πτωχοιθασιλιανε...[......ειναυτληρονομα΄ασ΄ 
ραπιζί.....]ενιτυποις : ροπηνιναπανταπαρεχεί!......]ανατονινολεση 
συθα[....]ναστασινιδησ : συτοφωσιναιωνιί.]νι[......]-φωτωνιναλαθησ 
τα[.]εα[....)αυλαλυπομ.ενων : τα δεσκιρτημιατα..[9 |.Ἰρφοθερονπαρανομοισ 

20 υποτη.]χαρινηλθεσαχοπωσ : νπακουεπενήσιν [14 ].]νοσμηκετιλαλι 
[14 1. Ἰτιτοπυῤφοθερονεισαιχρον [16 ].] οπυρπαρανοµοισ 
[23]. Ἰχσκαιστεμαθαγιω [13 1Ι.]πυρπαρανομοις 
[99 1. ]ων΄ψαλμουσμεθχγιων : ψυγην.|.]τεπαντοτετρεφειν 


[22 1. ]: ὠνελαθεσμηκετιλαθησ: ωνειπενσοιϊναλαθησ 


ټا 
w‏ 


[23 1. Ἰανατονουχετιδυνη 
Voici un essai de restitution de notre texte : 


1 [Α...]..ον θ(εν αν... .. 04007 [o ! oo! Ἀθά]νατον ζωὴν ἵνα λάθης. 


` ` s 3 / , ` ` 9 s : 
Ῥαρὺν θεσμὸν ἔφυγες ἀνόμου Da بیان‎ „2! — Boo! χαὐτὸν πρὸς ἀγάπην 


t> 


oo! Гоу μή σ᾽ ἀφανίσῃς.‏ اب Ῥάμον ἤλυθες ۸06706 Γάμον x‏ د 
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£ Avot HULLT. μηκέτι λάλει, Δίχα τῶν éxtG! oo!-- Д uuluuluu ολας. 


"ργχονταί τινες προθατίνοις “Ev σχήμασιν ἔσωθεν λ[ύκοι, ᾿Επιγνώσεσθέ τε μχχκρωβεν. 


v 


6 Zara Gon wel)’ ἁγίων, / ή ce ζωὴν ἵνα сл /ή|τει τὸ πῦρ ἵνα] φύγη--ς-». 
[ 


Y 


ч 


7 Ἣν ἔναθες ج‎ 7 πίδα κράτει' “Пу ὥρισέ σ(οι) ἡ δεσπότηις Ἱμέραν οὐδενὶ δη |λον. 

з Θ(εὸ)ς Ἴλυθε πολλὰ κομίσας. Θανάτου) τριτόπηµα τελέσα!ς O votos! Jour οὓς 

υ ](ησοὺ)ς ὁ παθὼν ἐπὶ τούτοις εἰπὼν ὅτι νῶτα παρέγω “Iva un Оху хто περιπέση«-ς---. 

l — Kx» εἰσὶ τὰ رال‎ τοῦ "((وع)()‎ Kata πάντα τύποις ὑπωμένει) 77" ζωὴν ἵνα λάθης. 

ΙΓ Λουσάμ.ενος ἐν umen. Λουσάμενος ἐνὶ τύποις, Λουτρὸν [τὸ καθάρσιον ۰ 

[2 Мех ἐπ 7 اع‎ ἐν ὄρει. Μεγόλως ee! αὐτὸς aire ce. 

Nov ἔργασαι κληρονομίας, Nov κχιοὸν ἔχεις ὅτι [δίδως] №у τοῖς πεινῶσι μεγάλως.‏ تا 

ln Ξένους εἶπε θ(εὸ}ς διχτρέφειν, έγους حا‎ Ur duy x77 чоо; | evel le τὸ πῦρ ἵνα 
MD c. 

là Ὃν ἔπεμψε πατὴρ ἵνα ré, () λαθὼν ζωὴν χύω νίαν, О λαθὼν κ ράτος χθανασίας. 

[[αισὶν ۵۰ |εἰνηγγέλιζε λέγων: [[τωγοὶ βασιλείαν λάθωσιν Vixiósc: εἶναι κληρονομίας.‏ قا 

17 Ῥαπισιμένος) ἐνὶ τύποις оту ἵνα π2ντὶ παρέγη |Ῥήξας θ]άνχτον ty’ ὀλέση. 

з My Ox vow tly’ ἀνάστασιν ἴδης. Yu τὸ φῶς ἵν᾽ αἰώνιον Moia №) θ(εὀ)ν! φώτων ἵνα λ26η ης. 

1) "TX [97 ἀ[νάπ]αηλα umo υ"-μένων, Τὰ δὲ σκιρτήμ.ατ᾽ ἄπίστοις, Τὸ δὲ To Med 
παρανον.οις. 


30 Ὑπὸ την] χάριν ἦλθες хотос’ 'Ἰπάκουε πένησιν |αἰτοῦσιν, 'περηφά!νως μηκέτι λάλει. 


ts 


L |«Pofispóv vu! ¿ç тї τὸ πῦρ, Φοβερὸν εἰς ἀεὶ yodviov, Φοβερόν γε τὸ πῦρ παρχνόµοις. 


\ 





3 [Νριστὸ)ς انب‎ uv! - | Χ(ριοτὸὶς καὶ له )م0‎ Zyto|v Χ(ριστὸ]ς καὶ] πῦρ 00 
эз [WP اټ ایب اټ‎ - MAO ψαλμοὺς wel) ἁγίων Чуулуу [Aé] ye πάντοτε τρέφειν 
э» [Qrara] "Qv ἔμαθες μηκέτι λάθη “Ov εἶπέν σοι ἵνα λάθης. 
2 | Madey δὲ τὰ γράμματα ταῦτα τρεῖν vn. 
Les restitiitious du texte sont dues 2 MM. Greufell et Hunt; seulement j'ai 
suppléé des laeunes dans les lignes 5, 7, 16, 17, 19, 22, 23 et 25. 


J x? Т? 

Dans la 1* ligne, on peut lire après θ(εὸν) ху ειν oc ; le trait à la fin marque 
le commencement d'un nouveau vers, cf. 1. 21 тор. 

L. 2. А cause des circonstances métriques, il faut changer l'ordre. des 
mots βαρὺν ἔφυγες θεσμὸν ἀνόμου بد اب‎ — ve! —. Après la lacune, on peut hésiter 
у? 

2 
dans la leçon : hvxaurov, ctc. 

L. >. Les éditeurs comparent saint Matthieu vi, 16 Χφανίζουσιν γάρ τα 7029012. 
αὐτῶν. 

p Cf. saint Matthicu Vil, 19 ψευδηοπρυψφητῶ y OUT ς Soy uae προς ὑμᾶς ἐν ἐνδύ- 
uasi πρηθάτων, ἐσωθεν δέ εἰσιν zor ἅρπαγες. J'ai restitué γω d'après saint 
Matthieu vu, 16, 20. 

m. Cf. ὁρίζει ἡμέραν Ерге aux Hébreux iv, 7; орох τοὺς 43120); Actes des 
Apotres xvir, 26. 

PATR. OR. — Т. IV. 14 
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уо 2 
νε) УА 2 

L. 8. On peut lire à la fin de la ligne leur. ados. 

L. 10. Le mètre semble être eelui-ei : καλά εἰσιν τὰ θεσυὰ τοῦ ϱεοῦ cut اي‎ au ا‎ u 
et dans l. 11: λουσάμ.ενον ἐν Ιορδάνη —! e»! vo! — 

L. 10. Lisez παισὶν δ᾽ εὐηγγέλυζε λέγων —' vvl vul — ; ἕλωσι est le subjonctif Cul- 
ployé pour le futur commie il l’est souvent dans le gree du moyeu age. 

L. 18. Cf saint Jean т, 17 τοῦ πατρὸς τῶν φώτων (Greulell-Hunt). 


L. 19. σχιρτήμ.ατα est le tressaillement comme dans le néo-gree. 


TRADUCTION 


і. <... Afin que tu reçoives la vie éternelle. 
2. Tu as échappé à la constitution 06 
3. Tu es venu à la noce du rol. 
4. Ne parle pas d’une manière ambiguë. 
5. Пу en a qui viennent en habits de brebis étant au dedans des loups; vous 
les connaitrez de loin. 

6. Tâche de vivre avec les saints, tâche afin que tu recoives la vie, tâche afin 
que tu échappes à l'enfer. 

7. Tiens-toi à l'espérance que tu as connue. Personne ue couuaît le jour 
que Dieu t'a fixé. 

8. Dieu est arrivé portant (le salut) aprés avoir vaineu la mort d'une triple 
victoire. 

9. Jésus a souffert pour cela disant : J’ offre mon dos (aux plaies) afin que tu 
recolves la vie. 

lO. La loi de Dieu est belle; qu'elle soit l'exemple à suivre alin que tu 
recoives la bonne vie. 

11. (Jésus) lavé daus le Jourdain, lavé comme exemple (du baptéme), a le 
bain de l'innoeenec. 

12. П restait à la montagne où il fut induit en tentation. 

l3. C'est maintenant que tu peux devenir héritier. Maintenant est le temps 
que tu donnes, maintenant, richement aux pauvres. 

|4. Dieu a commandé de donner de la nourriture aux mendiants; sers les 
mendiants et les faibles pour que tu échappes à l'enfer. 

15. (Jésus est celui) que le Père a envoyé pour qu'il souffre, qui a la vie 
éternelle, qui a la gloire de l'immortalité. 

IG. Па évangélisé les enfants eu disant: Les pauvres auront le règne (du 
ciel), deviendront fils héritiers . 

17. Fouetté comme exemple, pour que tu aies la prépondérance dans tout, 
il a brisé (les chaines) de la mort pour qu'elle u'existe plus. 
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18. Afin que tu voies aprés ta mort la résurrection, alin que tu voies la 
lumière, alin que tu aies une place chez le père de la lumière. 
[9. Jésus est le repos pour ceux qui sont allligés, il est l'épouvante | pour 





les incroyants|, il est le feu épouvantable pour les injustes. 

20. Tu es arrivé à la faveur sans peine. Entends les mendiants, s'ils t'im- 
plorent. Ne parle pas fiérement. 

21. Le feu (de l'eufer) est épouvantable, il est affreux pour jamais, il. est 
affreux pour les injustes. 

22, Christ... est le soutien des saints, Christ est l'enfer pour les injustes. 

23. ... Si tu parles des psaumes avec les saints, sois persuadé que c'est 
toujours la nourriture 06 

24. ... N'oublie pas ce que tu as appris, afin que tu reçoives ce que Dieu t'a 
promis. [Si tu as appris cette écriture, il ne te faut plus tressaillir] devant la 


mort. » 


CONSIDERATIONS FINALES 


En ce qui concerne l'histoire du christianisme, la papyrologie nous а 
donné de précieux renseignements au point de vue de l'histoire de la propa- 
gation de la Bonne Nouvelle, de l'accroissement rapide de l'Église, du mou- 
vement de l'esprit chrétien, de l'histoire de la littérature chrétienne et du 
texte de la sainte Ecriture. 

Nous rencontrons les vestiges du Christianisme dans les régions de l'Égypte 
les plus diverses, dans le Faioum, à Oxyrliynchos, dans la Haute-Egypte ; par- 
tout où il y a des papyrus il y a aussi des vestiges du christianisme déja dés le 
11° οἱ le m° siècle. La correspondance chrétienne entre Home et le Faioum nous 
montre l'unité et l'immense grandeur du monde chrétien dés le m° siècle- 
Le nom de Jésus-Christ est respecté méme par la superstition paienne. Plusieurs 
actes datant de la persécution rappellent à notre mémoire uii des plus lugu- 
bres épisodes de l'histoire. 

La littérature chrétienne au u° et au m° siècles fut féconde et répandue : on 
trouve des fragments de traités et de commentaires théologiques connus et 
inconnus, des ouvrages savants ainsi que des ouvrages populaires. Il est très im- 
portant de remarquer que, grâce aux papyrus, l'lustoire diplomatique et pa- 
léographique du texte du Nouveau Testament remonte presque au n° siècle, 


moins de cent cinquante ans apres la rédaction des originaux. 
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. N° 15 IE 
.. 83177 - 
. N° (١٢ 


Saint Lue νι. 4344. 


κα οὐ. 
ΜΗ, 2: 
να ον. 


INDEN 


PASSAGES DE LA SAINTE ECRITURE 


N° 7 b. 


Sea) TER 
. NAT لل‎ 
ΑΙ ο 
. ۴م اجار‎ 


11586 pio. 
Exod. xınt, < 


س ټا| 


2 

— XIV, 2: 
Jos. ап, 15. 

Proverb. x, 19. 





OED. л. . № 26 Versol. 1-0. — хи, 22. 
. N°9 Mu, 25 


оо Со — xiv, 17-11. 


. МУГА 
. N° 15 T SS 


Saint Matthieu chap. 1. 
. МІ ОЕ 


— nti, 16-17. . 


— v fi.. . N°12 Recto 15-20. — ххи, 3л. . αν 

— vi, 16 N° ΘΟ — xx, 49... . ΝΟ 

-- νι, 35. . N° 15 ЛЕШ Saint Jean chapitre 1. . . № 10. 

— γι, 37. ον Νο 151, 43-15. (23-31, зз 

— vi, 28. دل‎ ١.٣٢ — vin, 52.. Νο... 
— vi, 31-53 . N° 151. 15-16. — 1X, 39.. . N° 201. 3-5. 


— VD...’ 
— vi, 15. 

— vi, 17-19... . 
— x, 26.. 


. N° 12 Verso 1-4. — — xx, "11-17, 190-25 
NDS D Act. des Apòt. xxvi, 27 ο... 
. N°94 Versol^-17. Épitre aux Romains i, 1-7. N° U. 
. AN? 43 |. 27-81. 
. N°26 Verso l. 1-9. 
. Nei2 Recto οι. 
= N° 14. | 
— xxv, 46. . . Х°27].7 
saint Mare iv, 22. NP op Evangile selon les Hébr. . N° 13 -ᾱ 
— vi,4........ N°12Rectol,9-14. Evangile selon les Egypt. No 15 I. 17-23. 
ο. Ce Pasteur d'Hermas, Similit. x, š 3, 2-5. N° 22 
— xv, 8л . 271 Recto. 
sunt Lucur 17e 201 
— ау, 24....... οσο] Verso. 
14. a — Mandat. x1, 9-10. 
. N°12 Versol. 1-4. Recto. 


m 


— aux Hébreux 1, LAON 


— xmi, 15. — aux Phil. n, 6. . . ΝΤΟ, 


— хі, 57... 


E ПЕ КОТО 
xxvi, 90-54... . AUTRES LIVRES. 


— xiv, 26-30. 


— - Similit. NS N ^, a . 


— vi, 42, 


l. Voir pages 9 et 10 la table des papyrus. 


ERRATUM 


Page 105, 0], av.-dern. ligne, се lieu de < saint Jean aux Romains >x. Mire < saint 
Paul aux Romains ». 
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INTRODUCTION 


Le commencement de cette Histoire nous est parvenu dans un ma- 
nuscrit unique, conservé à la bibliothèque du patriarcat chaldéen de 
Mossoul. Nous l'avions copié en 1902, quelques mois avant 06 
consacré évéque de Séert. Nous avons eu encore la bonne fortune de 
trouver dans notre bibliotheque de Séert bien des feuilles de ce méme 
document; aussi croyons-nous que le manuscrit de Mossoul appartenait 
primitivement à notre bibliothèque de Séert. Dans cette édition, A 
désigne notre copie, et S désigne les feuilles conservées dans notre 
bibliotheque ; nous les avons numérotées nous-méme. 

Le manuscrit de Mossoul mesure 24 centimètres sur 17; le commen- 
cement et la fin manquent. Il a été relié à neuf. Voici quelques-unes de 
ses particularités : 

1° L'écriture est ancienne, grosse et assez claire; mais bien des 
lettres ne sont pas marquées de points, et beaucoup d'autres ont été 
faussement ponctuées dans la suite par une main inhabile. L’encre dont 
on s'est servi pour mettre ces points postérieurs l'indique clairement : 
elle est beaucoup moins noire que celle dont s'est servi le copiste. 

2° Le copiste n'a pas mis sur la plupart des lettres ss, écrites sous 
la forme de », le trait qu'on y met ordinairement. Ainsi il a écrit کن‎ au 
lieu de 2. 

3° ll а supprimé la lettre Aliph qui doit terminer la troisième per- 
sonne du masculin pluriel des verbes : par exemple μασ au lieu de ٢ ` 

4° ll a laissé partout sans points la lettre د‎ ajoutée a la fin des mots 
féminins : par exemple οἷς. au lieu de 55. 
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Telles sont les particularités du manuscrit. Quant aux fautes de 
grammaire et d'orthographe, elles sont nombreuses. La forme des noms 
propres surtout a été défigurée. Les corrections ont été mises en 
note. Nous n'avons pas relevé les fautes qui ne changent nullement le 
sens des phrases : par exemple, “3, ,اص‎ Uo, ai, برکه‎ ete. au lieu de 
№, de gl, de шз, de Ki, de sb ete. Mais nous avons ponctué le 
texte lui-même là où les lettres n'étaient pas marquées de points; de 
même, nous avons partout ajouté la lettre Aliph à la fin de la troisième 
personne masculin pluriel des verbes : autrement les notes seraient 
presque aussi longues que le texte lui-même. 

C'est nous qui avons numéroté les chapitres, pour donner plus de 
facilité aux renvois. 

Le manuscrit ۸ est formé de deux parties distinctes : la première, qui 
contient les événements de l'an 364 à l'an 422, est postérieure à la 
dernière; elle commence par les mots : vs Je, be! وکن‎ (chap. 35) 
et finit par : eu 3 P الذین‎ S38 NT, ولم کل _ من المطارذة‎ (chap. 76). La 
deuxième partie, qui va depuis 250 jusqu'à 363, est, au contraire, 
antérieure à la première; elle commence par les mots : وأنغرد فؤنطوس‎ 
البيعة بروهية‎ ur الفس‎ (chap. 1.) et finit par : لم‎ e + = B v ue): 
من ضعفهم.‎ (ei? کيف‎ _ ο (chap. 34). 

La grandeur du manuscrit, ainsi que son écriture, sont absolument 
les mêmes dans les deux parties. Celui qui a relié à neuf le manuscrit 
aurait donc interverti l’ordre des cahiers. Nous constatons ces inter- 
versions dans beaucoup d’autres manuserits, qui ont été eux aussi 
reliés à nouveau. Quelques relieurs ne savaient pas lire; ou bien, sils 
savaient par exemple le syriaque, ils ne comprenaient point l'arabe, et 
vice versa. Pour suivre l'ordre chronologique, mais surtout pour rendre 
au manuscrit son état primitif, nous venons donc, a notre tour, de 
renverser, dans cette édition, l’ordre des cahiers. 

L’auteur de l’ouvrage nous est inconnu; il est postérieur au pa- 
triarche I$0* barnoun (+ 828) qu'il cite. Son livre aurait même été divisé 
en plusieurs volumes. Dans ce premier volume que nous éditons, et 
qui contient les événements des premiers siècles du christianisme, 11 
déclare qu'il parlera aussi de Grégoire patriarche (606-609) et de Gré- 
соге, métropolitain de Nisibe (+ 612). Notre bibliothèque de Séert 
contient le second volume de cet ouvrage, qui va depuis 484 jus- 
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quà 050' Les feuilles qui manquent à la fin du premier volume et 
au commencement du second devaient certainement comprendre les 
événements de l'an 422 à l'an 484; de même, les feuilles qui manquent 
au commencement du premier volume devaient contenir les événements 


des deux premiers siecles et de la première moitié du troisième. 


L'histoire anonyme, qui se trouve à notre bibliothèque de Séert, est, 
avons-nous dit, la suite de cette histoire que nous éditons ici. Voici nos 
raisons : 

1° L'éeriture et le format des feuilles sont absolument les «mêmes dans 
les deux mss. 

2° L'ordre des chapitres est encore le même. 

3° Le titre de la plupart des chapitres commence dans les deux mss. 
par les mots : أو ذکر فلا‎ ys : < Histoire ou souvenir Че...» 

4° Dans les titres des chapitres sur les patriarches, apres le nom 
de chaque patriarche est indiqué aussi dans les deux mss. son rang 
numérique. Bien plus, M'ana, le dernier patriarche qui soit mentionné 
dans le premier volume, nous est présenté comme étant le dix-septième 
des patriarches; et Acace, le premier patriarche qui figure dans le titre 
d'un chapitre du second volume, nous est présenté comme étant le 
21* des catholicos. Les feuilles qui manquent dans les deux mss. 
devaient done contenir l'histoire des catholicos Marabokht, радо" 
et Baboi qui seraient aussi les 48°, 19° et 20° patriarches. Nous 
croyons donc pouvoir conclure, comme nous l'avons indiqué précé- 
demment, que les manuscrits de Séert et de Mossoul ne forment qu'un 
seul ouvrage. 


L'auteur de l'ouvrage, avons-nous dit, est postérieur à 1567 20 
patriarche; peut-être même a-t-il appartenu à la première moitié du 
NIH siècle. Car, à la page 265 du second volume, que nous éditerons 
aussi, après avoir parlé de la mort de Siroé, roi de Perse, il ajoute ces 
mots : « ainsi quil est arrivé de nos jours à Ath-Thahir, que Dieu 
sanctifie son âme » ass, قدس الله‎ ye E de LS, Le Calife Thâhir 
mourut en 1226; notre auteur serait donc son contemporain. Dans cette 
hypothèse, on pourrait peut-être l'identifier avec ISo‘yahb Bar Malkoun, 


1. À. Scugn, Catalogue des manuscrits syriaques et arabes conservés dans la biblio- 
theque épiscopale de Séert avec notes bibliographiques, Mossoul, 1905. 
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ou Sabriso Bar Paulos, ou Salomon de Bassorah : car ces trois person- 
nages étaient les plus féconds écrivains nestoriens de la première 
moitié du xir siècle. 

Toutefois la susdite phrase pourrait être du copiste et non de l’au- 
teur : car, entre elle et la phrase précédente, il y a un blanc de 12 milli- 
métres. Certes, le copiste a laissé de pareils blancs dans plusieurs en- 
droits de son manuscrit; mais ces blancs ne se trouvent qu'entre des 
phrases ou plutôt entre des paragraphes complètement distincts, ce qui 
n'est pas le cas ici. Quoi qu'il en soit, il est du moins certain que notre 
auteur vivait apres le 1x* siècle. 

L'auteur a le défaut de se répéter; par exemple il raconte deux fois, 
avec plus ou moins de détails, ce qu'il ۵ déjà dit sur saint Éphrem. I] 
recueille des documents plus ou moins authentiques, quelquefois méme 
contradictoires, sur plusieurs personnages, sans indiquer ce qui est cer- 
tain ou du moins ce qui parait le plus croyable. Son livre contient encore 
beaucoup de récits légendaires, racontés déjà par les écrivains anté- 
rieurs : tels sont les actes du pape saint Sylvestre, l'histoire de saint 
Eusèbe, pape et martyr, etc. L'ouvrage toutefois, surtout le second 
volume, est précieux par les renseignements peu connus qu'il nous 
fournit sur l'Église Nestorienne et sur les rois Sassanides. 


Addai SCHER, 


Archevéque Chaldéen de Séert. 


Nore DES 6011781015. — L'introduction et le texte arabe annoté nous ont été adressés 
par Me Scher. Le texte a été traduit en premier lieu par deux prêtres maronites : 
Ms" Younés et M. Basile. Durant la publication, M. l'abbé Dib nous a rendu le service 
de corriger l'arabe. M. l'abbé Jean Périer a bien voulu revoir à la fois le texte et la 
traduction francaise, et donner les bons a tirer. Les notes suivies de la lettre S sont dues a 
М“ Scher. On en a ajouté quelques autres pour aider le lecteur. 
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(AU ο) γάλα خر‎ ! 


. وانفرد فونطوس القس رئيس А‏ برومية وقال انه ليس توب لمن كفر بعد 
اد!. ومعم من توب she LE‏ المسح ake Jis‏ من دخول LAT A JI‏ قوم ke‏ 
state! L‏ وقالوا al‏ لا y‏ به لمن 5 Koll сеа о‏ 54 واجتمع TM‏ ستون CEA‏ 
وحرموه وشيعته واخرحوه من ul‏ م гә‏ الملك حالاسيوس عن مذهبه .وعامل 
اانصاری aile U,‏ به دقیوس. ثم مات. ومدة ملکه Ol‏ وملك بعده اولبفانيوس واشرك 
|« حالاسوس 3 СОА‏ فاحسن E‏ اللصاری 3 اول „Ал‏ .56 روساء dan‏ بلازمون 


1. Ms. Slt, 


1. — (HISTOIRE DE L'EMPEREUR VALÉRIEN). 


* Le prêtre Novatien (Fountous) ', chef de l'Église à Rome, se sépara en 
disant qu'on ne doit pas admettre à la pénitence ceux qui apostasient après le 
baptéme et il défendit l'entrée de l'Eglise à ceux qui faisaient pénitence en 
s'imposant le cilice et la cendre. Plusieurs soutinrent son opinion et dirent 
qu'on ne doit pas admettre à la pénitence ceux qui ont apostasié pendant la 
persécution. Soixante évéques se réunirent alors à Rome : ils l'excommunié- 
rent avec ses partisans et le firent sortir de l'Eglise. 

L'empereur Gallus (Djálásious)? changea ensuite sa manière d'agir et traita 
les Chrétiens comme les avait traités Dèce (Daqious). Puis il mourut, aprés 
avoir régné deux ans. J] eut pour successeur Valérien (Oulifánious) qui s'as- 
socia son fils Gallien (Djdlásious). Au commencement de son règne, il fut bien- 


1. Élie de Nisibe, dans ses ouvrages d'histoire, l'appelle Notus; Bar Hébricus lap- 
pelle Nabatus, et Théodore Bar Kouni, dans son Livre des scolies, l'appelle Notius. 
Tous ces auteurs ont identifié Novat l'Afrieain et le Romain Novatien, fondateurs de 
Phérésie novatienne. Ce qu'ils racontent doit être appliqué à Novatien de Rome et non 
pas à Novat d'Afrique. S. — 2. Gallus, empereur romain mort en 253, eut pour suc- 
cesseur Emilien. Celui-ci, tué après quatre mois de règne, fut remplacé par Valérien; 
puis vint Gallien, fils de ce dernier. S. 
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وأوثانهم. ققشل منه. АШ,‏ عن الجميل كما قال الرسول الطاهر فولوس. تفسد الاخسار 
ды, SIMS ШШ ШШЕ‏ هذا الملك الساحر ان LS JULY Jem‏ ولدون وتشقق 
den) күз shee‏ بذلك سحره. فلما Quà‏ هذا لحقته العقوبة كما قال الق لنى اسرائيل. 
هم اختاروا api sb‏ ومضوا على اياديمم ‏ الردتة وابضاً انا اختار ο‏ بقول الله. 


ὅλ لمملكة شابور بن اردشير قصد بلاد الروم واقام بها‎ Ete T CG 

 ὦ-λο ٢ ορ.‏ وظفر بالملك اولفرانوس ile‏ اسر وحاء معه الى بلاد اشط. 

duet‏ من pall‏ ومات هناك. ورجع من كان نفاه اللعين اولیفرانيوس من الاباء الى كراسمم. 
Ms. psy.‏ .1 


veillant pour les Chrétiens. Les chefs de l'Église étaient toujours dans son 
palais; et il les honorait. Mais un magicien d’Egypte (Misr) le pervertit comme 
Jannés et Jambrés (Yánous et Harmas) avaient perverti Pharaon. Il lui montra 
le mal comme s'il était le bien et lui conseilla de tuer les Chrétiens, disant 
qu'ils étaient les ennemis des magiciens et qu'ils haissaient les dieux des 
Romains et leurs idoles. Gallien l'écouta et cessa de faire le bien, selon la 
parole de l'apôtre saint Paul : Les mauvaises paroles corrompent les bonnes 
intentions °. Ce roi sorcier ordonna alors de tuer les enfants au moment de 
leur naissance et de leur ouvrir les intestins pour pratiquer la sorcellerie. 
Mais il fut puni de tels actes, selon les paroles du prophète aux fils d'Israël : 
Ils ont choisi leur vore et accompli leurs œuvres abominables; et moi aussi, Је 
choisis leur déshonneur et leur perte, a dit le Seigneur?. 


II. — MORT DE L'EMPEREUR VALÉRIEN (OULIFRANIOUS). 


Dans la onzième année de son règne *, Sapor (Sábour) fils d'Ardaschir en- 
vahit le pays des Romains; il y séjourna longtemps et détruisit plusieurs villes. 
П vainquit l'empereur Valérien (Oulifränious) ct l'emmena captif dans le pays 
des Nabatéens (An-Nabat). Valérien y tomba malade de tristesse et y mourut. 
Les Péres exilés par le maudit Valérien revinrent alors dans leurs villes 
épiscopales. Et Sapor quitta le pays des Romains, emmenant avec lui les 

1. Cf. II Tim., in, 8. — 2. 1 Cor., xv, 33. — 3. Isaïe, Lxvi, 3-4. — 4. En 252. Cf. 
NOELDEKE, Geschichte der Perser und Araber zur Zeit der Sasaniden, Leyde, 1879, 
р. 31. 


EE D. 39. 


Ei Dp. 39. 
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وق المدن sol ἰδῶ (ο‏ ونی هو EL‏ مدن واشتق لہا اسماء من اسمه. احدهاق 
لد ميشان وسماها سدشابور وهى دير محراق. αἰ ὁ El,‏ لر ا 1| 
ناور о‏ جدبسابوررگانت قد ED ου ο ος‏ 2 20 
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وکان قد خر ج M‏ قل 2 )… ی cU‏ وصار che bal‏ 490.31 عدما — 
دیمطر یوس A‏ فولي الشمشاطتي. وقد شرح à dul‏ مریم خره شرحا CL‏ 
ونی سابور Ga Cal‏ بکشکر وسماها حسرشابور. SI ων Lis‏ 
وکان السب فی SIL‏ كان لما قصد فارس اجتاز فى à,‏ کشکر. دأ ا 


captifs, qu'il fit habiter dans les pays de l’Irac, de la Susiane (Al-Ahwds), de la 
Perse et dans les villes bâties par son père. П bâtit lui-même trois villes et 
leur donna des noms formés du sien. L'une était dans le pays de Maišân; il 
l'appela Sod Sapor' : c'est (actuellement) Deir Mahráq; la seconde, en 
Perse, s'appelle encore aujourd'hui Sapor. Il rebatit Gondisapor, qui était 
tombée en ruines, et l’appela Anti Sapor *, nom formé du grec et du per- 
san et qui signifie : Tu es l'équivalent de Sapor (?). П bâtit une troisième ville 
sur les bords du Tigre; il l'appela Marw Habor : c'est (actuellement) ‘Akobora 
et ses environs. Il fit habiter ces villes par des captifs, à qui il donna des 
terres à cultiver et des demeures à leur usage. Aussi les Chrétiens se multi- 
phèrent en Perse; ils y bâtirent des monastères et des églises. Il y avait parmi 
eux des prêtres, emmenés captifs d’Antioche. Ils habitèrent Gondisapor et 
choisirent comme évêque Azodoc d’Antioche, parce que Démétrius, patriarche 
d'Antioche, était tombé malade et était mort de tristesse. Avant ce second 
exil, et aprés le premier exil de Démétrius, Paul de Samosate était devenu 
patriarche d’Antioche. Daniel ibn Mariam a raconté toute son histoire. 
sapor bâtit aussi une ville dans le pays de Kaskar, l'appela Hasar Sapor et 
la fit habiter par des Orientaux. Comme cause de la construction de cette 
ville on raconte le fait suivant : Quand Sapor se rendit en Perse, il traversa le 


1. NOELDEKE, op. cil., p. 40. — 2. Sans doute Andéw-i-Sapor (Antiochia Saporis). 
D'aprés Tabari, Sapor donna à cette ville le nom de Beh-az-Andéw-i-Sapor. Les Syriens 
l'appelaient Beit Lapat. Cf. NOELDEKE, op. cit., p. 41-42. 
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désert de Kaëkar et y rencontra un vieillard qui ramassait du bois. Le roi se dé- 
guisa et vint le questionner sur son pays et sur sa famille. Il lui demanda aussi 
s'il était possible de bâtir une ville en cet endroit. Le vieillard lui répondit : 
« Si je peux, malgré mon grand âge, apprendre à écrire, il test possible de 
bâtir une ville ici. » Le roi ordonna alors de confier le vicillard à des maitres 
pour lui apprendre avec soin la religion des mages ct des adorateurs du feu, 
jusqu'à ce que lui reviendrait d’Istakhr. Le vieillard apprit à écrire et la ville 
fut bâtie. 

Les Chrétiens se répandirent dans tout le pays et devinrent très nombreux 
en Orient. А Yaransahr, siège épiscopal des évêques de Perse, ils bâtirent 
deux églises : l'une appelée église des Romains, l’autre des Karamaniens ; on 
y célébrait les offices en grec et en syriaque. Dieu dédommagea les Romains 
en adoucissant la peine de lexil et de la servitude par le bien-être. Leurs 
affaires prospérèrent en Perse et ils curent une situation plus aisée que dans 
leur pays. Dieu ne les abandonna pas, selon la parole du prophète aux fils 
d'Israël, les consolant au moment de l'invasion de l'armée de Sennachérib, de 
la captivité des dix tribus et de la ruine de leur espérance : Si la ferme onblie 
son enfant qui est encore dans son sein, si elle n'a pas pitié du fruit de ses en- 
trailles, s'il se pent qu'elle l'oublie, moi je ne t'oublierai pas : voici que j'ai inscrit 
ton nom sur ma main; et tes murs sont tonjours devant moi '. David a dit 


aussi : J'ai mis pour eux la miséricorde dans le cœur de cenw qui les ont amenes 


1. Isaïe, хых, 15. 


N р. 40. 
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ورزق الله هاولاء الروم әнә‏ الفرس لمم. واقتنوا ارضين بغير ثمن. وانتشرت me‏ 
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en captivité". Dieu gratifia ees Romains de l'affection des Perses : ils possé- 
dérent des terres sans en payer le prix et propagérent le christianisme en 
Orient. Gallien (Djdldsious), qui était en Oeeident, apprit que son père était 
mort; il envoya alors de magnifiques présents & Sapor, qui les recut et lui fit 
parvenir (le eorps de) son père dans un eereueil. Les deux souverains devin- 
rent amis et les affaires des deux royaumes furent prospères. Gallien 6. 
à tous ses sujets, leur disant d’être bienveillants envers les Chrétiens. Il 
rappela eeux que son père avait exilés. 

En ce temps-là, parut Sabellius d'Égypte. ll imagina une doetrine 
d'aprés laquelle les personnes sont employées pour désigner des forees sans 
réalité personnelle. Il n'y a qu'une seule personne et qu'une seule substanee. 
Dans l'Ancien Testament, cette personne unique est appelée le Père, auteur 
des lois; dans le Nouveau Testament, elle a paru sous la forme du Fils, et, 
du temps des Apôtres, sous la forme du Saint-Esprit : les trois ne font qu'un 
seul suppót, qu'une seule personne. Il eut beaueoup de partisans. Denys, pa- 
triarehe d'Alexandrie, réunit alors vingt-huit éóvéques et l'exeommunia avee 
tous eeux qui eroyalent en sa doetrine. 


* Gallien fut tué à la suite d'un eomplot. Il avait régné quinze ans, dont + A p. 10. 


onze du vivant de son pére et quatre aprés sa mort. 


ees. су, 40. 
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mr‏ الجوارې الروميات 


Cv LJ‏ سابور من SX‏ الروم хл sly MEL‏ ئک المخالفون له PA‏ ف 

اقاصى حدود مملکته. وعملوا على قصده ومحارته. فاهدى الى اولاحس ملك الكفراتتن 
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ESS‏ این بمدين الى الملك الاعحمى اخترن الموت على الحاة. 
وتشاورن Les‏ بنهن فى S) CONT‏ لتخلصن من نجاسة المسويس. فقصد بېن 
ШИШ‏ عش sUJI η AX ДЕУІ‏ تل فه pan AE ype Aus‏ بد عض 
واغرقن انفسېن. فلم تخلص منهن الا اليسير فاخذهن الرسل واوصلوهن. فاستقامت 


ПІ. — HISTOIRE DES JEUNES FILLES ROMAINES '. 


Lorsque Sapor revint du pays des Romains, emmenant des eaptifs et du 
butin, les rois ses adversaires qui habitaient sur les frontières les plus recu- 
lées lui portèrent envie et résolurent d'aller le combattre. Il envoya alors à 
Ouliähin (2), roi des Kafrathnalan”, des diamants et des habits très beaux 
comme on n'en trouvait pas de pareils dans son royaume. Il lui envoya aussi 
trois cents Jeunes filles vierges, de celles qu'il avait prises eaptives chez les 
Romains. Il les choisit, les revétit d'habits magnifiques et de diamants et 
les fit accompagner par des ambassadeurs. Il leur ordonna de prendre soin 
d'elles pendant la route ct de se baigner tous les trois jours, de peur que leur 
couleur ne ehangeát. Lorsqu'elles furent en route et qu'elles apprirent 
qu'elles étaient envoyées comme présents au roi barbare, elles préférèrent la 
mort à la vie et délibérérent comment elles échapperaient à la eorruption de 
ce roi. Les ambassadeurs les menérent prés d'un grand fleuve pour quelles 
s'y baignassent et s’éloignèrent d'elles. Alors, se tenant toutes par la main, 
elles se noyérent. Un trés petit nombre seulement fut sauvé : les délégués 


1. Même histoire dans Jean d'Asie, The third part of the eccles. Ilistory..., NA, 6; 
mais elle se passe ici sous Chosroés 1% et elle porte à deux mille le nombre des captives. 
— 2. S'agit-il des Ephtalites ou Huns Blancs? 
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les prirent ct les firent parvenir au roi. Depuis ce moment, il y eut entente 
entre lui et Sapor. Et Sapor, fils d'Ardaschir, mourut aprés avoir régné 
trente-deux ans. 


IV. — Hisromg pe Maxës (Μαντ)'. 


Son père s'appelait Phesaq?, ct sa mère Nonsith °. Ses parents l'appolérent 
Cubrieus (Qourbiqous). A Page de sept ans, il fut emmené captif et acheté par 
une femme arabe, nommée Sousabch *, dont le mari avait étudié la science des 
Égyptiens et suivait la doctrine de Pythagore; et il avait un disciple appelé 
Térébinthe (Yaoudhourous). A la mort de son mari, la femme épousa son disciple 
qui l'emmena avec l'enfant qu'elle avait acheté. Le disciple tenta de se sauver 
jusqu'à Babylone (Babil); ct il dit aux Persans qu'il était né de la Vierge οἱ 
quil avait eu des visions? dans les montagnes. Il composa quatre livres : l'un 
intitulé « Les mystères »; le second « Le véritable Evangile »; le troisiéme 
« Mine des trésors >; ct le quatrième < Principe des discussions ». Il tyranni- 
sait les hommes par ses sorcelleries. Cola se passait sous le règne de Philippe 


eee oocrate, FAE., Т, xxu. — 2. En syriaque ogo et ope. Cf. Росхох, /nscrip- 
tions mandaites..., fase. II, Paris, 1899, p. 125 οἱ Micnez, Chronique, I, p. 147. — 3. En 
syriaque mast (maot), Micnen, /δῥάο;ι. — ^. En syriaque raw : c'est sans doute le nom du 
mari < Seythianus > qui a été attribué par erreur à la femme. Cf. Micuer, /bid., р. 198, 


note 5. — 5. Au lieu de &!,, lire jos OU 2: < il avait été élevé dans les montagnes ». 
A 
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(l Arabe), empereur des Romains, et de Sapor fils d'Ardaschir. П enseigna la 
croyance en deux dicux créés et en deux créateurs, le bon et le mauvais. Le 
bon, c'est le dieu bienfaisant et illuminateur ; le mauvais, c'est le dieu méchant 
et oppresseur. I] amassa beaucoup d'argent et vint à Sa ir an-Nàr. Sa femme 
Sousabeh lui prit alors ses livres, son argent et l'argent de son premier mari, 
et elle aima Manés qui était beau. Elle lui donna toute sa fortune avec les livres 
et le prit pour troisième mari. ll étudia ces livres à fond et s'instruisit; le 
second mari de sa femme l'avait déjà gagné à son impiété. Sousabeh lui donna 
beaucoup d'argent pour le doter et il s'adonna aux sciences; mais elle mourut 
avant d'avoir obtenu ce qu'elle voulait de lui. Alors il prit l'argent et les livres 
اه‎ vint à Suse (As-Sous) ', son pays d'origine; il se fit appeler Máni, préten- 
dit étre l'auteur de ces livres et fit semblant d'étre chrétien. L'évéque de la 
Susiane (Al-Ahwåz) l'ordonna prêtre. П y enseigna, interprétant les livres et 
discutant avec les paiens, avec les Juifs, avec les mages et avec tous ceux qui 
attaquaient la religion chrétienne. Puis, cet hypoerite prétendit étre le Para- 
clet. ll entra plus avant dans la science impure des devins et, à l'exemple du 
Christ, s'adjoignit douze disciples. H nia la résurrection des corps et sou- 
tint que le feu, l'eau et les arbres ont des âmes ct que celui qui déracine nn 
arbre, éteint un feu ou répand de l'eau, tue une âme. Selon lui, le soleil et la 
lune sont deux vaisseaux qui portent les âmes dans un lieu de bonheur. 11 


1. wos, MicugL, Chronique, |, p. 117. 
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soutint encore beaucoup d’autres doctrines abominables que la pudeur nous 
a empêché de rappeler. 

Il appela deux de ses disciples, Thomas et Addai. Il envoya Addai * dans 
le Yémen' pour amener les hommes à croire à ses fables, et Thomas dans 
les Indes. Un autre de ses disciples, appelé Mari, resta prés de lui et 
demeura avec lui à Suse. Puis, les deux qu'il avait envoyés au Yémen et dans 
l'Inde revinrent, lui disant que personne n'avait été séduit par leur doc- 
trine, que personne n'avait voulu accueillir leurs discours. I] se mit alors en 
colère, abandonna la religion chrétienne qu'il avait fait semblant de prati- 
quer et inventa les nouveautés les plus perverses. 11 prétendit qu'il était le 
Paraclet que le Christ avait promis d'envoyer à ses disciples. Il partit avec 
ses adeptes, parcourant les pays et enseignant que dans la doctrine qu'il avait 
déjà préchée, par exemple, que Dieu est connu sous l'aspect de trois per- 
sonnes, il n'avait point, quant à lui, changé d'opinion. Dieu se compose de 
deux étres : le premier, Dieu, est la source du bien, la mine de la lumière et 
des bienfaits ; le second, la matière, est le créateur du mal, la source de l'igno- 
rance, des ténébres et de la méchanceté. Dieu va toujours en haut et cela à 
l'infini, le principe mauvais va toujours en bas et cela à l'infini: tous deux 
s'éloignent à l'envi du centre; et ils sont deux corps. Le créateur du mal fut 
un jour trés agité : ses enfants, qui sont les démons, les esprits malfaisants, 


1. Dans le psy ,مھ‎ MICHEL, ibid., p. 117. 
PATR. OR. — T. IV. 16 
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le feu et l’eau, se mirent en colère les uns contre les autres et, dans leur colli- 
sion, s'entrainërent jusqu'à ce qu ils fussent parvenus dans le séjour du dieu 
bon. Ayant vu sa lumière, ils lui portèrent envie, et dirent : < Allons! s'il a 
de la nourriture, nous la mangerons; s'il a de la boisson, nous la boirons »; et 
ils tentérent dc le faire. Lorsque le dieu bon vit ccla, il prit une partie de 
lui-méme et la leur jeta. L'étre, partic divine, fut alors dévoilé au dieu mau- 
vais; il s'y mélangea, et de ce mélange sortit le monde actuel. Les parties de 
Dieu sont emprisonnées dans les parties du dieu mauvais: mais Dieu repren- 
dra sa part, qui a été prise par le dieu mauvais; peu à peu, il la réunira à 
son être et se débarrassera du principe mauvais, en sorte que celui-ci ne 
puisse plus le combattre de nouveau. 

Ce maudit, cet impie, cet infidéle (que Dieu le maudisse à cause de ses 
mensonges!) niait la résurrection. Il disait que le Christ est le fils de ce dieu 
bon, et que lui, il était son apótre auprés de ses parties qui furent prises 
à son étre par le dieu mauvais, pour leur annoncer qu'elles seront sauvées de 
la prison du dieu mauvais et reviendront à leur principe. Il enscignait aussi 
la métempsycose. П prétendait qu'il était l'apótre du Messie ct qu'il était 
sorti de son essence. Lorsqu'il eut trompé les hommés et répandu partout 
son impiété, Sapor le fit tuer et attacher sur une croix, à la porte de Suse’. 
Ainsi, Dieu le maudit ct lui donna ce qu'il méritait. 

A la mort de Sapor, fils d'Ardaschir, son fils Hormizd lui succéda °. Il 


1. A la porte de pa ma, Росхох, loc. cit., p. 126. — 2. En l'an 271. 
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1. Crepe. — 2. (Nepos)? {is E. — 3. Usb X. 


était bon, administrait bien son royaume, était compatissant pour les fai- 
bles. Il régna un an et dix mois, et il mourut. — A la mort de Cornélius ', 
patriarche de Rome, Lucius? lui succéda pendant huit mois et mourut. On 
choisit alors Étienne?, son disciple; il était bon et vertueux, 1] gouverna l'Église 
pendant deux ans et mourut. Pendant son pontificat, on discuta pour 
savoir s'il fallait rebaptiser ou non les hérétiques convertis à la vraie foi; 
car l'usage était seulement qu'on leur imposát les mains et qu'on leur fit des 
onctions sur le front. Lorsque les discussions se multipliérent, Cyprien, primat 
d'Afrique, réunit vingt-neuf évèques et fit vingt canons dans lesquels il ordon- 
nait de rebaptiser quiconque aurait renié la foi dans la Sainte Trinité. Il 
suivit ces canons; et il fit cela sur l'ordre d'Étienne, patriarche de Rome. 
— Denys, disciple d'Origéne, était alors patriarche d'Alexandrie. C'était un 
savant philosophe; il écrivit à Étienne pour lui dire qu'il fallait rebaptiser 
tous les hérétiques convertis à la vraie foi. Denys gouverna l'Église d'A- 
lexandrie pendant onze ans et mourut*. Il a composé plusieurs livres pour 
réfuter Sabellius et Népos (Al-Mouydi?) qui étaient dans sa ville épiscopale”. 

A la mort d'Étienne, patriarche de Rome, Sixte’ (Karistous) lui succéda 


1. Cornélius, pape de 251 à 252. -— 2. Lucius 1°, pape de 252 à 253. — 3. Etienne I°, 
de 253 a 257. — 4. En 264. — 5. L’auteur, par anachronisme, veut peut-étre parler des 
Manichéens et non du novateur, évêque d’Arsinoé, qui s'appelait Népos. — 6. Sixte II, 
pape de 257 & 259. 
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pendant quatre ans et mourut. Après lui vint son disciple Denys '. Il était 
bon et vertueux, fut patriarche pendant neuf ans et mourut. 

* À la mort de Claude’, empereur des Romains, Aurélien II? (Aoulabrid- 
bounou) lui succéda. Il était intelligent et savant, et les philosophes fréquen- 
taient son palais. Un jour qu'ils étaient venus pour le saluer, il leur dit : 
« O vous tous, soyez humbles devant ceux qui vous instruisent. Apprenez 
tous les jours et sachez que vous ne possédez point la scieuce parfaite. 
Glorifiez et honorez vos maitres, et ne vous comptez pas au nombre des grands 
philosophes, de peur que vous ne soyez un jour humiliés. » Ils lui répondirent : 
» L'empereur a parlé juste : il faut que l'homme s'instruise tous les jours, car 
uous avons vu un homme, célèbre dans la philosophie, affirmant que le 
soleil est noir de sa nature; mais il se tua et on brüla les livres qu'il avait 
composés. Nous en avons vu un autre semblable et, avec lui, le philosophe 
Andàmius *... 

Sous le régne d'Aurélien, soixante évéques se réunirent à Antioche et 
excommuniérent son patriarche Paul de Samosate, à cause de ses fausses 
doctrines et du changement qu'il introduisait dans la foi. 


1. Denys, de 259 à 269. — 2. Claude II, empereur (268-270). — 3. Aurélien (270-275), 
le premier et le seul empereur romain de ce nom. — 4. Le sens de ce passage est 


obscur, probablement par suite d'une lacune 
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V. — Πιδτοιπε DE PAUL DE SAMOSATE. 


Lorsque Valérien (Aouralinous) régnait avec son fils Gallien (Djálásinous), 
il avait persécuté les Chrétiens et tué plusieurs d'entre eux, dont le martyr 
Cyprien. Valérien fut attaqué et emmené en captivité par Ardaschir, roi de 
Ке". 

Quand Gallien vit ce qui était arrivé а son реге, il cessa de traiter les 
Chrétiens comme son père les avait traités; il leur rendit la tranquillité et 
demanda leur secours. 

Paul de Samosate était alors patriarche d’Antioche. !l'inventa une 
doctrine d'après laquelle Dieu n'est appelé Père, Fils et Saint-Esprit que dans 
un sens figuré. Le Christ n'est pas né de Marie; il est seulement homme 
et ne possède point la divinité. Plusieurs évêques se réunirent alors contre 
lui. Mais il avait recueilli une grande somme d'argent, avec laquelle il gagna 
la faveur du gouverneur d’Antioche; il obligea les religieuses à chanter ses 
hymnes sur Notre-Seigneur Jésus-Christ. Les Pères raillaient ses dis- 
cours; et quand ils se furent réunis pour chasser le loup du milieu des 
brebis et pour l'excommunier, il simula le repentir. Puis, quand la réu- 
nion fut dissoute, il revint à son impiété. Les évêques se réunirent de 


1. Il a été dit plus haut que ce fut Sapor, fils d'Ardaschir, qui emmena Valérien en 
captivité. 5. 
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nouveau et ils écrivirent 4 Denys, patriarche d’Alexandrie, le priant d’as- 
sister au concile. Denys prétexta qu'il en était empêché par sa vieillesse et 
son impotence. Il leur disait qu'il avait excommunié Paul et que, malgré son 
éloignement, il était pourtant au milieu d'eux. Les évêques cxcommuniérent 
Paul une seconde fois. Mais il ne voulut point quitter Antioche, et il fut sou- 
tenu par le gouverneur de cette ville, à qui il avait donné de l'argent. Les 
Chrétiens demandèrent alors le secours d’Aurélien (Aowralinous)' qui ordonna 
de le chasser malgré lui. Il demeura en exil jusqu'à sa mort. Que Dieu ne 
sanctifie point son àme, et gráce lui soit rendue pour avoir délivré le monde 
de sa doctrine! Grégoirc le Thaumaturge assistait à cc concile; et Domnus, 
neveu de Démétrius, succéda à Paul. Aurélien (Fáriliánous) régna cinq ans 
et fut tué durant la sixième année. Pendant son règne, les Chrétiens étaient 
tranquilles. Aprés lui, vint Tacite (Titous)? malgré les chefs de l'empire; il 
fut tué au bout de six mois. Aprés lui, Florien (Flourinous) arriva au trône 
par la force; mais il fut combattu par les chefs des Romains, qui étaient en 
proie à l'anarchie, ct tué aprés un an de règne’. 


1. L'auteur confond sans cesse et transcrit souvent avec la même orthographe les 
noms des deux empereurs Valérien (253-260) et Aurélien (270-275). Le concile d’An- 
tioche eut lieu en 268 et Paul maintint son autorité jusqu'à la prise de cette ville par Au- 
rélien en 272. — 2. Tacite (275-270). — 3. Florien fut tué par ses soldats aprés deux mois 


de régne (276). 
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VI. — HISTOIRE DE saint GREGOIRE LE THAUMATURGE. 


Ce saint (qu'il prie Dieu pour nous) était originaire du Pont. Il fut pen- 
dant longtemps disciple d’Origéne le commentateur. Dès son enfance, il imita 
les saints et vécut solitaire dans une cellule. Dieu lui accorda le don de faire 
des miracles et de guérir les malades. Ses vertus et ses miracles se mani- 
festèrent et il fut appelé thaumaturge. Lorsqu'il fut nommé évêque du Pont, 
il n'y avait dans la ville que dix-sept personnes croyant en Notre-Seigneur 
Jésus-Christ : 11 passa tout son temps à en convertir les habitants à la foi en 
Notre-Seigneur et à les baptiser; si bien qu'au moment de sa mort, dix-sept 
personnes seulement n'avaient pas embrassé la religion chrétienne. Il fut du 
nombre des évêques qui se réunirent pour excommunier Paul. Il avait un 
frère qui marchait sur ses traces * et qui devint aussi évèque. — Lorsque + p. 13. 
Bahram (Warhdrdn), fils de Sapor, monta sur le trône *, il se montra bienveil- | 
lant envers les Chrétiens et administra son royaume avec justice. Au com- 
mencement de chaque mois, il tenait un conseil pour examiner les intéréts 
de ses sujets. Il commença à régner l'année où fut assassiné Florien (Flou- 
rinous), empereur des Romains, et il régna pendant trois ans et trois mois. 
Lorsqu'il mourut, Probus? (Qlousous Borbous ?) lui succéda et, les circonstances 


1. De Néocésarée dans le Pont. — 2. En 273. Les historiens font de ce Bahram un fils 
d'Hormizd, mais il était bien fils de Sapor. Cf. NOELDEKE, Geschichte, p. 49, n. 1. — 
3. Texte défectueux. — Bahram l°" régna de l'an 273 a l'an 276 et Florien en 276. Celui- 
ei eut pour successeur Probus (276-282). 
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le favorisant, il tua ses ennemis et alla combattre les barbares. Il mourut 
empoisonné, après avoir régné six ans et quelques mois. Pendant son règne, 
la mortalité augmenta considérablement à Rome, depuis le mois de septembre 
jusqu'à la fin de mars. La principale cause des décès fut la grande quantité 
de neige qui était tombée. En ce temps-là, Félix fut patriarche de Rome 
pendant six ans'. Eutychien lui succéda pendant un ар ?; il eut pour suc- 
cesseur Caius pendant quinze aus’. 


VII. — Histoire DE saint EUGÈNE *. 


En ce temps-là parut saint Eugène (Aoudjin) dans le pays des Coptes. Il 
était originaire d'une ile appelée Clysma (Qalousmä) °. Il était plongeur dans 
la mer; il en tirait les perles, les vendait et en distribuait le prix aux pauvres. 
ll exerca ce métier pendant vingt-cinq ans. ll marchait sur l'eau, devant les 
vaisseaux, comme l'homme marche sur la terre ferme; et un jour il vit comme 
unc étoile marcher devant lui sur l'eau. Une autre fois, les pirates voulurent 
attaquer un vaisseau dans lequel il y avait une trés grande somme d'argent : 
il se mit alors à prier, à supplier Dicu, οἱ il s'éleva une tempête qui arracha 
le vaisseau aux mains des pirates et le jeta sur l'ile habitée par le saint. Les 

1. Félix 1°, pape de 269 à 274. — 2. Eutychien, pape de 275 à 283. — 3. Caius, pape 
de 283 à 296. — 4. Cf. Bepsax, Acta mart. et sanct., ПІ, Paris, 1892, p. 376-480. — 
5. Pres de Suez. 
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hommes qui étaient dans le vaisseau furent émerveillés par le fait dont ils 
étaient témoins et donnèrent au saint trente talents d'or. Avec cet argent il 
construisit 1۵ un monastére; et sa réputation se répandit dans toute la contrée. 
Il quitta alors son pays et vint au monastère de Pacóme dans le désert de 
Scété (Asqádti). Il y trouva les frères chauffant un four pour cuire le pain; il prit 
le fourgon, sortit toute la braise et, se tenant debout au milieu du four, il fit sa 
prière. Il partit de là aprés avoir demandé la bénédiction de tous les Pères qui 
vivaient dans ce désert. Soixante-dix personnes le suivirent et vinrent avec 
lui jusqu à Nisibe (Nasibin). Il habita tout près de la montagne appelée Izala 
(Атай). Ce saint accomplit des prodiges innombrables, racontés dans son 
histoire’. Comme ses visiteurs devenaient trés nombreux, il bâtit sur cette 
montagne un monastère où les moines se réunirent. Il guérit d'une maladie 
incurable le fils de Cerdon (Qardoun)?, gouverneur de Nisibe. Ce dernier recut 
alors le baptéme avec toute sa famille; et il écrivit 4 Constantin, empereur 
des Romains, pour le lui faire savoir. Ce saint annonça à l’avance ce qui se 
passerait dans l'Église à cause d'Arius et comment se terminerait son af- 
faire avec les trois cent dix-huit. — Il comprit ensuite qu'il devait parcourir 
les pays avec ses enfants, pour convertir les hommes à la vraie foi. Ils en con- 
vertirent un grand nombre à Qardou (Qardd), à Beit Zabdé (Bázabdd)? et à 
Nisibe, pendant le règne de Sapor, ennemi des Chrétiens. Lorsqu'il fut très 
avancé en âge, 11 quitta ses disciples. Chacun d'eux alla où Dieu (qu'il 

1. Éditée par Bedjan, doc. cit. — 2. .موي‎ — 3. 2,5; tes. Qardou et Beit Zabdé sont deux 


1 


bourgades voisines dans la Mésopotamie (YAqout, Mo'djam al-boldán, IV, p. 56). 
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est puissant et grand!) le désirait; et ils bâtirent des monastères, des églises 
et des couvents. Puis il mourut et fut enseveli dans son monastère. 1l avait 
deux sœurs, dont l’une s'appelait Thécle' (Taqlå) et l'autre Stratonice (Astrá- 
lalniqá) ®. 


VIII. — Noms DES DOCTEURS. 


Du temps de Sahloupas ct de Papas, les deux métropolites d'Orient, et 
d'Étienne, patriarche de Rome, vivaient les éminents docteurs : David, évé- 
que de Bassorah (Al-Basrah), qui quitta son siège et partit pour l'Inde où il 
convertit une foule de personnes ; Gadhimhab *, évêque de Gondisapor ; Ebed- 
Jésus‘, évêque de Kasker; Jean”, évêque de Maisán; André, évêque de Deir 
Mahraq; Abraham, évêque de Schouschter (Tostar); Milès ar-Razi*, évêque 
de Suse (As-Sous). Ce sont ceux qui se réunirent pour bliuner Papas. Dans 
le pays des Romains, vivaient Anatolius (Anfounis) *, évêque de Laodicée; 
Théonas (Toumd)*, patriarche d'Alexandrie; Timaeus (Timáthdous)* d'An- 


1. μοι. --- 2. рацо; ΒΕΡΙΑΝ, loc. cit., p. 473. — 3. sou, martyrisé avec Siméon bar 
Sabbaé en l'an 341. Cf. BEDIAN, Acta mart., ll, p. 131. S. — 4. Les Grecs le nomment 
Archélaüs. S. — 5. Cf. Bepsan, loc. cit., Il, p. 131. — 6. Cf. Верх, Loc. cit., П, p. 260- 
275; SozoxENE, ffíst. eccl., 11, xiv. — 7. Cf. Ban 158 ن3‎ 5, Mist. eccl, Il, 62. S. = 
8. Cf. Коѕёве, fl. E., V, xxxi. S. — 9. Cf. MicugL, Chronique, I, p. 198. 
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tioche. A Alexandrie vivaient les deux prêtres Piérius (Qournous) ' et Achillas, 
et, à Césarée, Agapius (Aghifous)*. Tous combattirent sans relâche les héré- 
siarques Simon, Marcion et Manés. 


IX. — *Historre pe Banram [Il] rms ре Banram (I) FILS pe Sapor *. 


Lorsque cet homme régna‘ en Perse, en l'an 590 d'Alexandre, il fut 
bienveillant envers ses sujets; et ses soldats furent très contents de lui. 
Au début de son règne, il vint dans la Susiane (Al-Ahiwáz)*. 1] examina la 
religion chrétienne, comme avait fait son grand-père Sapor : il en pos- 
sédait quelques éléments, car selon Milés ar-Razi*, il avait été élevé à 
Karka de Djoddan (Karkh Djoddän) et il y avait appris un peu de syriaque. 
ll fit venir quelques Pères, les interrogea; et ils lui’ expliquérent les doc- 
trines. 11 leur dit alors : « Je vois que vous regardez comme grand cet être 
unique que vous reconnaissez et que vous exaltez, mais vous vous trompez 
en défendant d’adorer les dieux. » Puis il changea d’opinion. Voyant que les 
Manichéens se disaient chrétiens, s'habillaient comme eux et méprisaient 
le mariage et la procréation des enfants comme le métropolite et les évé- 
ques, il crut, 4 cause de ses mauvaises intentions, que les deux religions 


1. Cf. EusÈèse, list. eccl., VII, xxxn. — 2. Cf. Micuez, Chronique, 1, p. 200. — 3. Cf. 
NOELDEKE, Geschichte..., p. 48-49 et 415-416. — δ. D'après NOELDEKE, il aurait com- 
mencé à régner еп 276/7. — 5. Cf. NoELDEKE, Geschichte, р. 12, n. 4. — б. Cf. Asst- 
МВ. O., III, 1, 51. S. 
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étaient identiques. Il ordonna donc de tuer les Manichéens et de détruire 
leurs églises. Les mages perséeutèrent alors les Chrétiens sans distinction. 
П fit tuer Qandirá sa femme, qui était d'origine romaine, parce qu'elle 
croyait à la religion chrétienne; il fit aussi tuer le bienheureux Qariba, fils 
d'Ananie. Les mages opprimèrent alors les Chrétiens; et Papas ' endura de 
très grandes souflrances. Les Chrétiens se plaignirent au roi Bahram de ee 
qui leur arrivait. 1] désira savoir alors quelle différence il y avait entre eux 
et les Maniehéens. 1l leur demanda pour quelle cause le métropolite et les 
évêques se privaient du mariage et de la procréation des enfants dans le 
monde. П disait : < Si cela est mauvais et défendu ehez eux, ils méritent la 
mort, paree qu'ils veulent anéantir le monde; et si cest bon et permis, 
pourquoi leurs chefs s'en privent-ils et le méprisent? » Les Chrétiens répon- 
dirent que les Manichéens eroient en deux dieux anciens; qu'ils eroient 
aussi que la terre est animée et possède une âme, que les âmes se trans- 
portent d'un eorps à l'autre, et que le mariage est mauvais. Les Chrétiens 
eroient en un seul Dieu, créateur de tout, éternel. Ils enseignent que le 
mariage est bon et ils l'ordonnent dans leurs livres. Mais leurs chefs ѕ еп 
privent afin que le mariage ne les empéehe pas de faire ce pour quoi ils ont 
été établis, à savoir : la direction de leurs ouailles, la prière et l'interees- 
sion pour le monde et ses habitants, pour le roi et le royaume. Les Mani- 
ehéens s'habillent comme les Chrétiens pour se eaeher. Le roi alors agréa leur 


1. Patriarche de Séleucie, de 558 à 637 de Геге des Grecs (247-326), Gismondi, Maris, 
Amri et Slibo, De Patriarchis..., p. 9, ou de 200 à 335, Ban Hévr., Chron. eccl., ll, p. 28. 
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réponse ct ordonna de ne plus les persécuter. Il changea done de conduite 
et mourut aprés avoir régné pendant dix-neuf ans et dix mois '. 

De son temps, Carus régna sur les Romains; il s'associa ses deux fils 
Carinus et Numérianus ?, à qui il donna le pays de Syrie ; pour lui, il resta à 
Rome ct en Italie. П disait à ses deux fils: < Пу a trois choses dont le roi, le 
juge ou le gouverneur ne doit pas rougir ct quil ne doit pas manquer d'ac- 
complir, à savoir : se lever de son siège devant son père venant pour le saluer; 
attendre ses hommes sur sa monture; établir ses enfants dans une charge 
pendant sa vie. » 

Aprés trois ans de régne, il vint dans la région de Nisibe (Nasibin), et à 
cause du changement de climat, il mourut et fut porté à Rome. Et en ce 
temps-là son fils Carinus fut tué dans la région de Margue (Barqä?). Lorsque 
Numérianus vit qu'il lui avait donné Dioclétien (Douglatidnous) comme collègue 
pour l'empire, il complota contre lui, lc tua et régna seul. Puis il s'adjoignit 
Maximien, qu'il maria avec la fille de l'empereur Constantin ; et il était doux 
et humble. Lc royaume fut divisé en quatre parties *. Et chacun d'eux fut 
appelé César. — Au commencement de leur règne, l'Église étalt en paix, 


1. Pendant dix-sept ans, d’après Bar Hébræus, 7Zstoire des dynasties, éd. Salhani, 
р. 131. S. — Éd. Pococke, p. 132. — 2. Probus fut tué en 282. Carus lui succéda et s'asso- 
cia ses deux fils : Carinus et Numérianus. S. — 3. Ce passage est incomplet et obscur. 
Numérien, le premier, fut tué par Aper. Puis Carinus fut tué par les siens à Margue, près 
du Danube, dans la Ilaute-Moesie. Тплемохт, {istoire des empereurs, Paris, 1723, Ili, 
р. 586 et IV, p. 6. Dioclétien régna en 284 et s'associa d'abord Maximien, puis Cons- 
tance Chlore et Galere. C'est Constantin qui avait épousé la fille de Maximien. On voit 
que cette page, comme plusieurs autres, fourmille d'erreurs. 


| 
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jusqu’à ce que Dieu la négligea, selon les paroles du prophète qui a dit : Jai 
délaissé ma maison, j'ai abandonné mon héritage et livré la bien-aimée de mon 
âme entre les mains de ses ennemis * ; — et aussi : Le Seigneur a abandonné Sion 
et jeté par terre la couronne d'Israël?. — Le démon entra dans Dioclétien, 
dans son gendre et dans son fils et les poussa à persécuter les Chrétiens. 
Et le jour de Pâques, dans la treizième année de Dioclétien, ils écrivirent 
à leurs lieutenants dans tous les pays, leur disant de détruire les églises 
et les monastères, de brûler les livres et de démolir les maisons des évêques, 
des prêtres et de tous les Chrétiens, s'ils n'offraient pas des sacrifices aux 
idoles, et de leur faire endurer tous les supplices. Un grand nombre de chré- 
tiens furent tués : * les uns furent lapidés; d’autres furent jetés aux bêtes 
féroces; ils furent soumis à tous les supplices. Ce malheur frappa la Syrie, 
l'Égypte et Nisibe, et il avait ordonné de ne demander aucun service aux 
Chrétiens. Dans ces régions, leur sang fut répandu comme l’eau: un grand 
nombre renièrent leur foi par crainte de la cruauté des tourments et non 
librement; car le maudit Dioclétien avait dit : « Je ne laisserai point de trace 
de la religion chrétienne dans mon royaume », et il fit cela pendant deux ans *. 
Puis Dieu eut pitié de son peuple, comme a dit le prophète aux fils d'Israël 
après la captivité : Ne crains pas, д Jacob d'Israël; j'ai écouté ta priere en mon 
nom. Quand même tes péchés deviendraient comme la poussière, et tes fautes comme 
les nuages, lorsque tu traverseras les eaux, je serai avec toi, et les fleuves ne te 


1. Jérémie, xir, 7. — 2. Lament., п, 5. — 3. On sait que la persécution de Dioclétien 
dura dix ans en tout (303-313). 
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submergeront pas; et st tu marches sur le feu, il ne te brülera pas; ni le feu 


ni la mort n'approcheront de toi ' 


. Les ennemis vinrent de tout cóté pour 
combattre ces impies. Dioclétien devint fou; il quittait son palais et courait 
à travers les rues. Puis Caius, fils de Curinus (?), dont le pére avait été tué par 
Dioclétien, vint l'assiéger dans son palais avec son armée ; il le saisit, lui perça 
la machoire inférieure comme on le fait aux bétes féroces et la lui attacha 
avec une corde aux doigts du pied; puis, il pilla son palais et le démolit. 
Ainsi Dieu le récompensa selon ce qu'il avait fait : il mourut aprés avoir 
régné vingt ans”; il était âgé de soixante-douze ans. Quand cette nouvelle 
parvint à son gendre Maximien qui était en Cilicie, il tomba malade et de- 
vint également fou. Ses compagnons le tuèrent. 


[Ilsromg DE S. PIERRE Ὁ ALEXANDRIE.| 


Pendant le règne de Dioclétien, Pierre (Fatrous) succéda à Théonas? (Ta- 
dourba); il était bon, vertueux et il ne cessait de prier et de demander au Christ 
de sauver l'Eglise et ses enfants du gouvernement de Dioclétien. Pendant le 


Кае xiii, 1-2. Cf. r, 18 ct xxiv, 22. — 2. En l'an 313. S. Ce récit de la mort 
de Dioclétien semble personnel à l'auteur. Cf. Тилемохт, Histoire des empereurs, IV, 
p. 53-55. — 3. Théonas, de 282 à 300; Pierre, de 300 à 311. Cf. EusEnz, Hist. ecel., V, 
xxxii. On possède de cette histoire de S. Pierre d'Alexandrie une version latine 
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temps de son patriarcat, parut le maudit Arius qui répandit sa doctrine a 
Alexandrie et corrompit les cœurs des hommes. Le patriarche Pierre l'excom- 
munia et il vit en songe qu'il ne devait pas l'absoudre. Dans la onzième 
année du patriarcat de Pierre, Dioclétien euvoya cing espions à Alexandrie 
pour le tuer. Lorsque les fidéles eurent connaissance de cela, ils résolurent 
de les saisir et de les éloigner de leur patriarche; mais il les en empécha de 
peur d'attirer leurs persécutions sur son troupeau. Lorsque cette nouvelle par- 
vint à Arius, qui, étant excommunié, ne désirait point que le patriarche fit 
tué, il réunit plusieurs personnes et viut trouver le patriarche Pierre en pri- 
son, le priant de l'absoudre; et ils se prosternérent par terre devant lui, 
mais il ne leur répondit pas. 

H leur dit : < Arius est excommuuié et séparé dans ce monde et dans 
le monde futur. > Et 1] dit à Achillas et à Alexandre, les deux prêtres qui 
œouveruèrent l'Église d'Alexandrie après lui‘: < J'ai su par révélation que 
je serai martyrisé ces jours-ci et que vous me succéderez sur le siège pa- 
triarcal. Ne croyez pas que je sois sans pitié et que je ne souffre pas à 
cause des pécheurs, alors que je suis pécheur moi-même; mais Arius est plein 
de ruse et n'a pas abandonné sincèrement sa doctrine. Je n'ai pas voulu 


(cf. Surius au 25 novembre); deux textes grecs publiés par Combefis (/Uustrium Christi 
martyrum lecti triumphi, Paris, 1000) et par Viteau ‘Passions des saints... Pierre 
d'Alexandrie..., Paris, 1897), et une version syriaque conforme au second texte grec, 
Bepsax, loc. cit., V, p. 543-564. 
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le contraindre. Mais cette nuit j'ai vu en songe un jeune homme, âgé a 
peu près de vingt ans, entrer chez moi par la porte. Son visage brillait 
comme le soleil, et la maison était éclairée ° de sa lumière. Il portait une 
tunique de coton fendue en deux parts depuis le haut de la poitrine jusqu’au 
bas; et il l'avait replice sur sa poitrinc avec ses mains, pour que son corps 
ne füt pas mis à découvert. Quand je l'ai vu dans cet état, j'ai souffert, et 
je lui نه‎ dit: < Maître, qui a déchiré tes vêtements? > Il répondit : < Arius 
« les a déchirés; fais en sorte qu'il пе іе succède pas dans l'Église, car tu 
« répondras pour lui. Ordonne à tes deux disciples, qui gouverncront l'Eglise 
« après toi, de ne point lc recevoir, car toi, tu vas subir le martyre. » Je vous 
al avertis; et vous savez ce que quelques Pères ont soullert de la part de Mélèce 
(Militous). Gardez donc le troupeau au milieu duquel le Saint-Esprit vous a 
établis évêques. » Après avoir cntendu ses paroles, ses deux disciples et 
un certain nombre de fidèles sortirent de chez lui. Et, de peur de susciter 
des troubles, il cnvoya dire aux délégués de l'empercur de venir le trouver 
pendant la nuit pour accomplir ce qui leur était commandé. Il lcur de- 
manda la permission d'aller à l'église, et ils le lui permirent. 1l y vint pen- 
dant la nuit, sc prosterna sur le tombeau de l'apótre Marc (Marqous), pria 
et rcvint à eux : il cut alors le cou tranché '. Une femme... qui priait Dieu, 
vit quelqu'un qui lui disait : « Pierre, chef des douze, et Pierre, patriarche 
d'Alexandrie, le dernier des martyrs que Dioclétien fait tuer. » Or il arriva 


1. Le 25 novembre 311. 
PATR. OR. — T. IV. 17 
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qu'une troupe de gens passèrent pendant la nuit et le trouvèrent étendu par 
terre. Ils l'enveloppérent dans leurs vêtements, le portèrent dans l'église et 
l'ensevelirent avee les patriarches près du tombeau de Mare, l'évangéliste et 
l'apótre. En ee temps-là, Marcellin (Qarqallinous?), patriarche de Rome, fut 
flagellé deux fois et exilé; l'on fit de même à Eusèbe (Aousdbis) qui lui sue- 
eéda pendant einq ans. Mareellin fut patriarche pendant seize ans '. 


X. — HISTOIRE DE L'HÉRÉSIARQUE ARIUS, CAUSE DE SA MORT 


ET CONDUITE DE SES PARTISANS. 


Lorsque Pierre, évêque d'Alexandrie, fut tué, Arius devint plus auda- 
eieux et proelama sa doetrine devant Alexandre qui lui succéda dans le 
patriareat d'Alexandrie °. H dit que le Fils a été eréé avant toute chose, et 
il allégua les paroles de Salomon sur la sagesse : Dieu l'a créée au commen- 
cement de la création avant toutes ses œuvres ?. Il attribua ces paroles au 
Verbe et changea le texte de l'Évangile qui nomme le Père, le Fils et le 
Saint-Esprit à propos de la voeation des nations et de leur baptème. Il précha 
aux habitants d'Alexandrie de ne point dire : Gloire au Père, au Fils et au 


1. L'auteur, après plusieurs autres, confond ici, comme si ce n'était qu'un seul 
pape, Marcellin qui occupa le siège de Rome de 296 à 304 et son successeur Marcel 1° 
qui, aprés un interrègne de trois ans et demi, gouverna l'Église de 308 à 309. — 
2. Achillas (311-312) succéda à Pierre, puis vint Alexandre (312-326). — 3. Eccli., 
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Saint-Esprit. Alexandre réunit alors cent vingt évêques et l’excommunia 
avec tous ceux qui soutenaient sa doctrine. Au nombre des évêques, il y 
avait Eusèbe de Césarée, qui fit le comput du Chronicon '. A sa mort, 
Alexandre eut pour successeur dans le patriarcat d’Alexandrie Athanase le 
Grand, qu’on surnomme encore le flambeau de l'Église. П fut continuellement 
opprimé et persécuté par Arius et ses partisans. Eusèbe de Césarée, Eusèbe 
d’Emése? et Ourighänis * se réunirent et demandèrent à Athanase de délier 
Arius de ses liens; mais il ne le fit pas. * Ils écrivirent alors au roi et jui 
dirent qu Arius avait abandonné son erreur. De fait, Arius avait imaginé un 
moyen perfide : il écrivit la profession de foi qu'il avait inventée, sur un 
papier qu'il cacha sur sa poitrine sous ses vétements et, mettant sa main 
dessus, il affirmait avec serment qu'il reconnaissait cette vraie foi, foi des 
saints apôtres. Lorsqu'il eut imaginé ce stratagéme, Eusèbe et ses partisans 
résolurent de lintroduire dans l'église et de le recevoir. Mais Athanase, 
patriarche d'Alexandrie, les en empécha. Pendant la nuit, il eut recours à 
Dieu et lui demanda de le délivrer d'Arius et de sa doctrine erronée, 
ou de le rappeler à lui et de ne point lui laisser voir ses traces dans l'Eglise. 
H fit cela pendant la nuit du dimanche, jour choisi pour l'introduction 
d'Arms. Dieu entendit sa priére et écouta sa demande. Arius vint de trés 
bonne heure, car il espérait s'introduire dans l'église malgré le patriarche 


1. Cf. infra, ch. XXI. — 2. Surtout Eusébe de Nicomédie. — 3. Est-ce Grégoire de 
Béryte? Théognis de Nicée? 
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Athanase. Étant entré dans les lieux d'aisances, toutes ses entrailles sor- 
tirent de lui en un instant, et il mourut. Certains disent que cela lui 
arriva sur la route, pendant qu'il se rendait à l'église : comme il souf- 
frait d'une. douleur d’entrailles, il chercha un cabinet d'aisances ct, y 
étant entré, ses entrailles se déchirérent et sortirent avec ce qu'il avait bu : 
il mourut de cettc mort. — Puisse Dieu ne pas lui pardonner! — Les amis 
d'Arius confus et honteux prirent alors la fuite. Lc saint rendit graces à Dieu 
qui avait agréé sa demande en délivrant son Église dc la méchanceté d'Arius. 

Certains disent que ce tentateur était diacre d'Alexandrie sous le régne 
de Constantin. Lorsque le patriarche Pierre connut sa doctrine, il l'excommu- 
nia. Mais Pierre fut tué, ct Alexandre lui succéda '. Arius parvint à se faire 
absoudre par Alexandre, qui rompit ses liens et de plus l'ordonna prêtre. Au 
bout dc quelque temps, il porta cnvie à Alexandre à cause de sa science et 
de son érudition. Alexandre lui ordonna un jour dc précher le sermon de la 
fête. Comme dans son discours 11 citait ces paroles dc Salomon, fils de David : 
Le Seigneur m'a créé le premier de ses créatures?, quelques assistants lui en 
demandèrent l'interprétation. ll répondit que ces paroles désignaient le Mes- 
sie, le Fils, car il a été créé avant toutes les créatures; et il répéta cela dans 


1. Cf. supra, p. 242 et p. 244, note 2. L'auteur reprend la méme histoire, sans 
doute d’après une autre source. — 2. Eccli., xxiv, δ. 
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un autre discours. Il lui fut alors défendu, ainsi qu'à tous les prêtres, de 
précher à Alexandrie. Quand les gens le questionnèrent sur son opinion, 
il leur dit que, pour lui, le Christ était un serviteur créé et que le Fils 
commença par créer le Saint-Esprit. Lorsque le Patriarche d'Alexandrie 
en eut connaissance, il réunit cent 56 d'Égypte et des environs; ils 
l'excommuniérent' avec tous ses partisans; et il écrivit au patriarche de 
Constantinople pour lui dire ce qu'il avait fait. Arius le pervers écrivit à Eu- 
sèbe, évêque de Nicomédie, le pria de lui prêter secours et lui fit savoir 
que plusieurs évêques avaient la mème opinion que lui. Puis, Arius partit 
pour Rome’, alla voir l'empereur et lui dénonca les manœuvres du patriarche 
d'Alexandrie contre lui. Il lui dit que sa doctrine était la véritable, (doctrine 
soutenue d'ailleurs)? par plusieurs évêques, comme Eusèbe de Césarée en Pa- 
lestine, Théodore (Tádhoutous) de Laodicée, Paulin de Tyr et Athanase d’Ana- 
zarbe. Il (l'empereur) écrivit alors à tous les évéques d'Égypte de se présenter 
devant lui. Les anecdotes de l'histoire de ce maudit sont trop nombreuses 
et trop longues; nous en avons donné ici un résumé afin de le mentionner 
dans ce recueil. Celui qui désire connaitre son histoire à fond pourra lire le 
recueil de Socrate qui donne tous les détails sur ce sujet '. Le commentateur 

1. En l'an 320 ou 321. S. — 2. Arius partit pour Nicomédie, résidence des empe- 
reurs. 5. — 3. П manque ici quelques mots dans le texte, mais le sens de la phrase est 


certain. S. — 4. Socrate est une des sources principales de l'auteur. Cf. Socrate, J. E., I, 
passin. 
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Théodore (Tddhourous)' a également raconté tout au long l'erreur d’Arius dans 
son livre intitulé « les Perles ». Nous rappellerons eneore quelques anecdotes 
de l'histoire des amis d'Arius et de ses partisans, car ils n'ont pas cessé de 
perséeuter ceux qui combattaient leur doctrine insensée. L'une de leurs ma- 
nœuvres perfides fut dirigée contre le saint évêque Eustathe (Aoustátis)?. Ils 
soudoyérent unc femme enceinte et lui inspirérent d'accuser le saint de 
l'avoir rendue telle. Elle leur obéit. Quand elle eut répandu cctte fausse 
nouvelle contre le saint et qu'un grand nombre d'amis et de partisans d'Arius 
le maudit se furent réunis, la prostituée se présenta, accusant l'évéque de 
l'avoir renduc enceinte par scs œuvres. Le Patriarche lui demanda d'ame- 
ner des témoins : lévéque accusé gardait le silence. La femme dit alors : 
« Tu m'étonnes, ó Patriarche, en mc demandant des témoins de ses actes avec 
moi. > Quelques assistants dirent : < Elle a raison; mais il faut que cctte 
femme jure qu'en accusant l’évêque, elle dit la vérité, et que personne ne l'a 
poussée ni excitée * contre lui. » Elle jura alors qu'Eustathe l'avait rendue 
enceinte; et de fait, celui qui l'avait renduc enceinte était un orfèvre de ce 
nom. Le saint fut tout de suite excommunié, dépouillé de son saccrdoce οἱ 
éloigné de son siège et de ses ouailles. Peu dc temps après, cette femme fut 
possédéc par le démon qui la torturait continuellement, non qu'il s'y fat dé- 


1. Est-ce Théodore de Mopsueste? — 2. Ce méme Eustathe devint évéque d'Antioche 
vers 323; 1] mourut en exil en 337. 5. 


|| р. 18. 


ΙΝ p. 48. 
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terminé lui-même, mais à cause des humbles prières du saint devant Dieu. 
Comme eela allait toujours en augmentant, le jour et la nuit, elle eomprit que 
c'était par suite de accusation mensongère qu'elle avait portée contre le saint 
évêque Eustathe. Elle vint alors en hâte ehez le Patriarehe qui était en eom- 
pagnie de plusieurs de ses amis; elle lui fit savoir que quelques partisans 
d'Arius l'avaient portée à faire ee qu'elle avait fait et l'y avaient amenée en 
la payant. Elle ajouta que l'évéque était innoeent et que eelui qui l'avait 
rendue enceinte était un orfévre nommé Eustathe. 

Plusieurs de eeux qui avaient assisté au jugement d'Eustathe, bien qu'étant 
évêques, eroyaient intérieurement à la doctrine d’Arius; mais ils se mon- 
tralent ses adversaires pour eonserver leur dignité, ear ils étaient devenus 
évéques en donnant de l'argent. Ces imposteurs dirent à Constantin : « Atha- 
nase ne veut plus t'obéir; nous lui avons éerit de se présenter avee nous 
ehez toi: il n'a pas répondu et u’a pas fait attention à toi. » L'empereur envoya 
alors le chereher; et il vint accompagné de deux prétres, dont l'un, nommé 
Timothée, était d'un jugement solide. A son arrivée, ees imposteurs 8 entendi- 
rent avee une jolie femme pour qu'elle vint devant l'empereur et les évéques 
aeeuser Athanase de l'avoir rendue eneeinte; ils lui donnérent pour eela 
une grosse somme d'argent. Quand ils furent tous réunis devant l'empereur, 
la femme entra et implora son seeours en disant : « Le Patriarche Athanase 
m'a fait violenee et je suis enceinte de lui. Il m'a ehassée, il ne me donne au- 
cun secours et ne me reconnait pas. » Le prétre Timothée lui dit alors : 
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« Malheur à toi, est-ce moi qui t'ai fait violence? » Elle répondit : « Oui, 6 
ennemi de Dieu », et le saisissant, elle jura en disant : < Voiei Athanase, le 
patriarche, qui a abusé de moi. > L'empereur et les assistants surent alors que 
c'était un stratagème imaginé par les imposteurs, partisans d'Arius. Ces 
hommes furent confondus, bien qu'ils ne soient jamais confondus, selon la 
parole du prophète Jérémie '. 

Ils combinérent encore un autre stratagème : Plusieurs évêques et autres 
personnes cachèrent Arsène, leur évêque; et trouvant un homme mort, ils lui 
coupèrent la main et la portèrent à l'empereur, prétendant qu Athanase avait 
tué Arsène, leur évêque, et que cette main était la sienne. Les gens furent 
done dans l'incertitude : les uns affirmaient, les autres niaient. Le prètre avisé 
Timothée partit alors; il ne cessa d'employer des stratagèmes et de donner 
des présents jusqu’à ce qu'il eût trouvé l’évêque Arsène, qu'on prétendait avoir 
été tué. Il le fit venir dans le salon de l'empereur, qui était rempli de patriar- 
ehes et d'évéques, et il leur dit : « Connaissez-vous l'évéque Arsène? » Ils ré- 
pondirent : < Oui. > Il le fit paraître devant eux, leur montra ses deux mains, 
et ajouta : < Est-ce que, par hasard, Arsène possédait une main de ігор? » 
Aprés cela, ils ne cessèrent d'employer tous les artifices de la perfidie et de 
l'imposture, jusqu'à ee qu'enfin ils dirent à l'empereur : « Athanase a défendu 
de t'envoyer le blé qu'on te portait d'Égypte (Misr); ear il a écrit (aux Egyp- 


1. Cf. Jérémie, vi, 15. 
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tiens), les menaçant de excommunication s'ils t'envoient quelque chose. > 
L'empereur ajouta foi à leurs paroles, parce que de fait, l'impôt était en 
retard. Il l'exila loin de son siège pendant six mois. Mais quand arriva l'heure 
de la mort, l'empereur eut un songe qui le troubla et lui fit grand peur. Il 
s’effraya et ordonna sur-le-champ de faire rentrer Athanase dans sa ville épis- 
copale. Il. prescrivit dans son testament de l'ensevelir, quand il serait mort, 
dans le palais, à cóté de son tombeau. Le saint rentra dans son patriarcat. 
Auparavant, ses ennemis avaient prétendu que l'empereur n'avait pas su ce 
qu'il ordonnait à cause de sa maladie. Mais Jules (Lilidnous), patriarche de 
Rome, soutint Athanase et le renvoya à Alexandrie. Puis, quand il mourut, 
il fut enseveli dans le palais à cóté du tombeau de l'empereur. Le saint revint 
done, alors qu'il était déjà apparu aux gens comme conversant avec eux. 
L'empereur Constantin mourut dans la trentième année du règne de Sapor ', 
le huitiéme roi des Perses. Uue autre fois, 116 demandérent à l'empereur de 
permettre à l'enfant le plus sot de se présenter à lui et de lui demander une 
de ses églises; mais le saint ne donna pas satisfaction à sa demande. Cons- 
tantin? céda alors aux imposteurs et leur donna toute liberté d'action contre 
lui : ils se cachérent dans un endroit pour le tuer, comme les Juifs avaient 
fait contre Paul. Quand il apprit cela, il monta dans une barque et prit la 
fuite sur la mer. Quelques-uns de ses ennemis, l'ayant rencontré, ne le 


1. l'année 340 correspond à la 50* année du régne de Sapor II. C'est la date de la 
mort de Constantin H, que l'auteur confond peut-être avec son père, Constantin le Grand, 
mort en 337. — 2. Cf. Socrates, H. E., ПІ, xur-xiv. 





= 


HISTOIRE NESTORIENNE. [42]‏ 259 
فلم эу»‏ لان الله ستره عن mel‏ وقالوا ο‏ فی طريقك mul‏ اناناسوس قال ec‏ 
عم قد PSE‏ فامعنوا ON ὁ‏ وقد لحقتموه وتخلص منهم ویحکی انه فی صاه کان بلعب 
مع ο Jobs QU‏ انا اسقف GAS le‏ بعضپم s duly GU‏ اله القدس 
ل فطرك اسکندرتة JUS‏ له سکون منك هذا على الحقيقة فكان JG LS‏ 


A | pcb M 


کان ὁ‏ ايام دوقلطيانوس الملك قل قسطنطين а‏ مصر راهب JG‏ له فقيوطيس ' 
οὔ,‏ فاضا OLY! uude‏ والمعجزات فقيل لهایرفودس؟ عامل تلك ὁ LU‏ سه Shy‏ 
gale le‏ له él‏ وضع من «ΩΤ‏ فاقد АЙ‏ من يحضره وعرف القدس ذلك 
«ly‏ بستشېد فلما حضر بن Gall Ge‏ احضر ITS‏ العقوبة وحلف انه ان لم ينتقل 
عن دين ail‏ ويکفر بالمسيح LAS‏ اشد العذاب فلم а‏ 3 كلامه ولا CAN‏ 
الى wie‏ ولا meg GE‏ فاوقع به المکروه فلما Gly‏ عبره 15« АШ‏ بالرخام وطرحه 


.ار ορὂ‏ .2 — .ففنوطیس .1 


reconnurent pas, ' car Dieu l'avait caché à leurs yeux; mais ils lui dirent : < As- 
tu rencontré sur ton chemin l'impie Athanase? » — < Oui, leur répondit-il, il 
vous a devancés ; continuez à marcher, et vous l'atteindrez. > C'est ainsi quil 
leur échappa. L'on raconte qu'étant petit, il jouait avec les enfants et leur 
disait : < Je suis votre évêque. > Et il nommait parmi eux des prêtres et des 
diacres. Saint Alexandre, patriarche d'Alexandrie, l'ayant considéré, lui dit : 
« Oui, en vérité, tu seras évêque >: et il fut comme il avait dit. 


ХІ. — Hisroing pu moine Рагнхосе (Faorovrmis). 


Sous Dioclétien, qui était empereur avant Constantin, il y avait dans le 
désert de l'Égypte un moine nommé Paphnuce'. П était pieux, faisait des 
miracles et des prodiges. On parla de lui à Arianus? (Hdiarfoudas), gouver- 
neur de cette région, et on lui dit qu'il enseignait aux Chrétiens la désobéis- 
sance à l'empereur et qu'il méprisait les dieux. П l'envoya chercher. Le saint 
avail su cela et il savait aussi qu'il allait subir le martyre. Quand il arriva 
devant le maudit, ce dernier fit venir l'instrument du supplice et jura de lui 
faire subir les plus affreux tourments, s'il n'abandonnait pas la religion chré- 
tienne et ne reniait pas le Christ. Mais lui ne fit attention ni à ces paroles 
ni à ces menaces et il n'en eut pas peur. Il le soumit alors à la torture, et 
comme il vit qu'il méprisait la souffrance, il l'attacha sur une pierre de 


1. Cf. Bensax, Acta mart. et sanct., V. p. 514. 5. — 2. Cf. BEDJAN, ibid. 
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marbre et le jeta à l’eau. Il ne fut point noyé, mais il surnagea. Les gens 
furent émerveillés; et les eceurs des fidéles furent fortifiés 4 eause de ee 
qu'ils avaient vu. Quand il ne sut plus que faire contre lui, il l'envoya à 
l'empereur Dioclétien. Ce dernier ordonna de le erueifier; et il demeura long- 
temps sur la croix, ne eessant de prier et de ehanter jusqu à sa mort. Que 
ses prières préservent les fidèles. | 


XII. — Histoire DES DEUX martyrs Mar SERGIUS ЕТ Mar Baccuus. 


Saint Sergius (Sardjis) était parent du maudit Maximien et son commen- 
sal et 1] était attaché à son serviee. Saint Daeehus (Pakous) venait après 
lui en dignité. Ils le servaient, tout en croyant à la religion chrétienne; 
et chaeun d'eux eonnaissait l’état de l'autre. Ils furent desservis auprès de 
Maximien, eomme il arriva au prophète Daniel ehez le roi de Babylone. L’em- 
pereur vint dans l’endroit où se trouvaient les ehefs des dieux pour offrir les 
saerifiees selon sa eoutume. Les deux saints restèrent en arrière. I] envoya 
les chereher, et ils furent trouvés en prière dans un endroit [éearté]. П les 
fit venir et les interrogea sur leur eroyanee; et ils le lui dirent. I] leur demanda 
alors d'abandonner leur foi pour adorer ses dieux; ear il avait pitié d'eux. Mais 
ils n'en firent rien et demeurérent dans leur religion. Il les fit done dépouil- 
ler des vêtements que portaient les serviteurs de l'empereur et leur fit subir 
tous les genres de supplices dans l'espoir de les eonvertir. Mais eela ne les 
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toucha pas et ils persévérèrent dans la résistance. Maximien le maudit les envoya 
alors dans le pays de l'Euphrate à son procureur, qui était parent de Sergius ; 
et 1l lui ordonna de les tuer. Le procureur leur parla à son tour et voulut les 
sauver; mais ils ne cédérent pas. Mar Bacchus fut flagellé jusqu'à ce qu'il mou- 
rut; Mar Sergius fut d'abord soumis à la torture, puis il eut le cou tranché. 
П jeta leurs corps aux bêtes féroces, mais elles ne s'en approchérent pas. 
Les fidèles qui étaient là prirent leurs corps, les ensevelirent à Resâfa et 
bátirent sur leur tombeau une église qui se trouve encore aujourd'hui sur 
les bords de l'Euphrate'; que leurs prières nous préservent! 

Du temps de Dioclétien, Bahram, fils de Bahram, surnommé Schahan- 
schäh, régna sur les Perses?. Il était faible de corps et sujet à toutes les 
maladies. П fut bienveillant envers les Chrétiens et il ordonna 046 7 
les églises démolies du temps de son pére à cause des Manichéens. Il mourut 
aprés quatre mois de règne et ne laissa pas d'enfant pour lui succéder. 
Narsés (Narsi) fils de Sapor régna aprés lui?. C'était un vieillard intelligent 
et sage; il fit dans le royaume beaucoup de choses qui montrérent son intel- 
ligence. 11 monta sur le tróne dans la neuviéme année de Dioclétien; et dans 
la cinquième année de son règne, il vint au pays des Romains et des Armé- 
niens, mais 1l fut vaincu. De son temps, les Chrétiens n'eurent point à soul- 
frir. П mourut aprés avoir régné neuf ans. Son fils Hormizd (Hormoz) lui 


1. Resafa ou Sergiopolis. — 2. Cf. NOELDEKE, Geschichte, p. 49-50 et 415-416. Le 
chroniqueur parle ici de Bahram IH (293), fils de Bahràn П. — 3. En 293. 


"Ар 


ΑΡ. 


[45] ХШ. — HISTOIRE DE S. SYLVESTRE. 255 


سنين وملك بعده هرمز ابه واستد براه ف uu‏ الامور ولم بلتفت الى المجوس 
و Las‏ الروم Abs‏ ثار (ils as‏ به دوقلطانوس ولم sok‏ النصاری 3( all‏ |< 


T d s خر القدس سالسطروس‎ |l: 


EEUU E Eu lys كان الفطرك بروستة فى ذلك الوقت‎ 
brel وقاوم‎ _ Ads yl E 56, Ἔ Ὁ sx 21 سالسطروس وعمره‎ ο... 
وقطع‎ rs] c EE ستحر 4,5 الاصنام‎ hea ο دوقالطانو س و — على مکروھہم‎ 
dink log Ы ә da e مناظرته وتا‎ „Л من‎ Ge 


* 


۶ خر التنين 


کان برومتة ὁ‏ ايام مقام الاثيم مکسيطس بقرب جل Le‏ تين عظيم يجتمع اله 
السحرة والمعزمون فى كل سنة فى شمر ΑΙ‏ وبقربون له جارية 6 ,96 اکثر Jal‏ 


sueeéda '. Il se montra indépendant dans ses idées sur l'administration des 
affaires et n'écouta pas les Mages. Il fit une expédition contre les Romains 
pour venger son père, mais Dioclétien lui infligea des pertes. Sous son règne, 
les Chrétiens n'eurent point à souffrir. Puis il mourut?, après avoir régné 
sept ans et quelques jours. 


EMIL HISTOIRE DE saint SYLVESTRE, PATRIARCHE DE 7 
3 


En ee temps-là, Miltiade (Milifous) fut patriarche de Rome pendant trois 
ans *. A sa mort, on ehoisit à sa place Sylvestre”, qui était âgé de quarante 
ans. Il était bon et pieux; il eonvertit beaueoup de monde, résista aux amis 
de Dioelétien et supporta leur perséeution. Il démasqua les divinations des 
prêtres des idoles et montra leurs mauvaises aetions. Il eonvainquit beaueoup 


de Juifs par ses controverses. Il prédit la mort de Dioclétien et ce qui devait 
lui arriver. 


МІУ — “НЧ ТОГЕ pu DRAGON’. 


Sous le règne de limpie Maxenee (Maksitis), il y avait à Rome, pres 
d'une eolline, un énorme dragon. Tous les ans, au mois de mai, les devins 
1. En 303. — 2. En 311. — 3. Cf. Lax», Anecdota syriaca, П. — 4. De 311 à 314. 


— 5. Sylvestre, pape de 314 à 335. — 0. Cette histoire du dragon a été empruntée par 
les Syriens aux écrivains grecs et latins. 
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et les enchanteurs se réunissaient autour de lui et lui offraient une jeune fille 
vierge. La plupart des habitants de Rome étaient tombés malades à cause 
de l'odeur de son haleine qui montait vers eux; leurs couleurs en étaient chan- 
gées. Ce dragon vivait dans une caverne où l'on descendait par trois cent 
soixante degrés. Le saint, voyant l'état des habitants de la ville, les pressa d'a- 
bandonner leur erreur. Plusieurs notables assurérent qu'ils se convertiraient à 
la religion chrétienne, si le saint les débarrassait de ce dragon. Alors il demanda 
à Dieu de l'aider dans son entreprise et s'en occupa pendant un mois. Il vit en 
songe les deux bienheureux apótres Pierre et Paul, qui lui disaient : « Va 
jusqu'à la porte de la caverne, et, ayant pris avec toi les deux prétres Théodore 
(Thádourd) et Jules (Youlnos) avec trois diacres, célébrez-y la messe. Lorsque 
le peuple sera rassemblé, descends dans la caverne et ne crains pas. Prends 
avec toi des serrures de fer, car tu trouveras dans la caverne de grandes 
portes en cuivre pourvues d'anneaux. Ferme-les avec les serrures ct dis : 
« C'est ainsi que Pierre ct Paul, les deux apótres du Christ, ont ordonné que 
« ces portes soient fermées, jusqu'au jour de l'apparition de Notre-Seigneur le 
« Christ, en souvenir du salut accordé. > Prends ensuite les clefs et cache-les 
dans la terre. » Sylvestre fit ce qui lui était commandé : le peuple restait per- 
suadé qu'il mourrait à cause de l'odeur de la gueule du dragon, jusqu'à ce 
qu'il fut remonté sain ct sauf, tenant les clefs dans sa main. Tous les assis- 
tants rendirent alors grâces à Dieu et beaucoup reçurent le baptême. D'au- 
tres y sursirent par crainte de Maxence. Mais le saint leur dit comment il 
périrait et comment l'empereur Constantin. arriverait au pouvoir; et ils écou- 
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tèrent ses conseils. De même que Dieu avait sauvé les habitants de Babylone 
du culte du dragon, par le prophète Daniel, ainsi il sauva les habitants de 
Rome par les mains de Sylvestre, leur patriarche. 


XV. — HISTOIRE DE L'EMPEREUR CONSTANTIN. 


L'empire avait été partagé entre quatre empereurs : Dioclétien, Maximien, 
Maxence (Maksántis), fils de Maximien Hercule (Douglatiänous?) et Constance 
Chlore (Qostantin). Dioclétien et Maximien avaient ensemble l'Orient, c’est- 
à-dire l Arménie, l'Égypte et la Syrie (Asch-Schämät) jusqu à Constantinople. 
Maxence gouvernait tout seul Rome et les pays voisins; Constance avait Cons- 
tantinople', qui est Byzance. En ce temps-là, les habitants de l'Égypte οἱ d'A- 
lexandrie se révoltèrent. Dioclétien envova des armées contre eux; mais ils les 
firent périr. Et dans la onzième année, Narsès régna en Perse pendant sept ans: 
puis, après lui, Hormizd (Hormoz) régua pendant cing ans. Et dans la dix-neu- 
vième année de Dioclétien, les églises des Chrétiens furent démolies; un grand 
nombre d'entre eux furent tués, et la persécution dura huit ans contre eux. A 
cette époque, fut martyrisé Pierre, le patriarche d'Alexandrie qui excommunia 
Arius. Cette année-là, 1l y eut une telle famine que la mesure (si'r) de blé coü- 


1. Constance régnait alors sur les Gaules, la Grande-Bretagne, l'Espagne et la Mau- 
ritanie. 5. 
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tait deux mille cing eents draehmes. Et lorsque Dioelétien et Maximien, qui 
avaient imité Sapor dans leurs agissements contre les Chrétiens, furent vaineus 
et mis en fuite par deux rebelles sortis, l'un de l'Orient, l'autre de l'Oecident, 
ils devinrent fous, se eonfondirent avee le peuple et furent destitués. Sévère 
(Saourous) et un autre Maximin‘ leur sueeédérent. Ils persécutérent les Chré- 
tiens et en firent tuer un grand nombre. Après un an de règne, Sévère fut tué*, 
et Constantin le Grand, fils de Constanee (Qoustous), lui sueeéda. Constanee était 
humble et doux, et dans son pays des Gaules (Ghálátiyah) les Chrétiens vivaient 
en paix; ils étaient à l'abri, dans ses états, de la perséeution qui atteignait ceux 
des autres pays. Héléne, son épouse, était originaire de Nisibe (Nasibin), elle 
l'empéchait de faire ee qu’ordonnaient Dioelétien et Maximien et l'exhortait 
à faire du bien aux hommes. Sans eesse elle demandait à Dieu de eonvertir 
son mari de l'idolàtrie à la foi chrétienne. П régna douze ans, et, trois ans 
avant sa mort, son fils Constantin eommenca à régner. Puis il mourut, âgé de 
cinquante-sept ans”; Hélène, quand elle mourut, avait quatre-vingt-dix ans. 

Alors, tout l'empire Romain éehut à Constantin (Qostantinous), en l'an 616 
d'Alexandre, qui équivaut à l'an 273 de l'Aseension de Notre-Seigneur le 
Christ au ciel. Il (Constantin) vint dans le pays des Gaules qu'il avait habité 

1. Sévère (Flavius Valerius Severus) ct Maximin Daïa créés césars en 305. — 2. En 
307. — 3. Le père de Constantin mourut le 25 juillet 306. 5. 
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avec son père, à Nicomédie (Nigädhoumiyah?)". Sa femme était Maximiana 
(Madjsimá) fille de Dioclétien? (Douglatidnous). * Maxence, à Rome, et Maximin 
(Maksimidnous), en Syrie, se révoltèrent contre lui, tourmentèrent les Chré- 
tiens ct détruisirent les églises. Maxence éventrait les petits garcons, leur 
arrachait les entrailles ct en tirait des augures avec l'aide des devins. Il parut 
dangereux à Constantin qui le craignait à cause de la multitude de ses sol- 
dats et qui voulut aller le combattre. П ne connaissait pas encore le chris- 
tianisme. Sa mère s'en cachait à ses yeux et avait peur de lui révéler sa foi. 
Elle demandait avec constance à Notre-Seigneur de le convertir à la foi du 
Christ. Lui-méme, il réfléchissait et disait : < Le Dieu qui me donnera la 
victoire sur cet ennemi, et m'aidera contre lui, sera mon Dieu. » A la 
sixiéme heure du jour, il leva la téte et vit une colonne de lumiére en forme 
de croix qui portait cette inscription: « Par ce signe tu vaincras. » On dit 
que tous ceux qui étaient avec lui virent la même chose. I] sut que ce signe 
ne pouvait convenir qu aux Chrétiens et il embrassa’... la foi. Puis, endormi, 
il vit cn songe le Seigneur qui lui disait : « Prends, 6 Constantin, la forme de 
l'embléme que tu as vu en ce jour; que le général de ton armée le porte 
devant toi et tu vaincras ton ennemi. > I] fit done faire une croix en or, 
l'inerusta de diamants et la placa sur son étendard. Il triompha des armées 


1. Sens obscur. Constantin était à Nicomédie. Quand Dioclétien abdiqua l'empire, 
l'an 205, Constantin suivit son père Constance en Gaule et en Bretagne. S. — 2. Cons- 
tanün épousa successivement Minervine et (en 307) Flavia Maximiana Fausta. Cette 
dernière était fille de Maximien Hercule (Cf. Тилемохт, Histoire des empereurs, IN, 
p. 8^ et 100). — 5. Lacune de deux mots dans le texte. 

PATR. OR. — T. ιν. 18 
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ennemies, et Maxence se noya' : il avait régné douze ans. Constantin revint 
de la guerre aprés quatre ans, porta la croix dans sa main, et fit construire 
sa ville qu'il appela de son nom : Constantinople. Depuis lors, les Romains 
prirent l'habitude de faire précéder leurs armées de la croix, portée par 
leur chef. 

Il y eut encore un autre motif de la conversion de Constantin? : La lépre 
ayant fait son apparition sur sa chair, des impies vinrent le trouver et lui 
dirent : « Si tu veux guérir, égorge les enfants de la ville (et prends un bain) 
dans leur sang. » П fit done prendre et égorger plusieurs enfants °... Un grand 
tumulte s'éleva alors dans la ville, et il y eut beaucoup de pleurs. Ce qu avant 
entendu, il fut saisi de compassion et relácha les enfants captifs. La nuit venue, 
il vit deux hommes qui lui disaient : « Si tu veux guérir de la lèpre, fais ` 
venir l'évêque Sylvestre qui se cache par crainte de toi : il te guérira. » Le 
lendemain il fit donc rechercher activement l’évêque jusqu'à ce qu'il lett en 
sa présence. Alors, il lui dit : « Oà sont les deux dieux des Chrétiens, que j'ai 
vus en songe cette nuit?» — « Ceux que vous avez vus pendant votre sommeil, 


1. En 212, le 28 octobre. S. — 2. Ce premier récit de l'apparition de la croix semble 
inspiré par Socrate, IT. Æ., I, n. Cf. Michel le Syrien, Chronique, 1, p. 239-240. M. Wes- 
sely propose de voir dans cette légende une interprétation du monogramme ШҮ écrit 
sur la croix : au lieu de Ἰησοῦ on aurait lu WN) H(OC) V(INCE). Cf. Les plus anciens 
monuments du christianisine écrits sur papyrus dans la Patrologie Orientale, IV, 
page 101. — 3. L'auteur a fait de nombreux emprunts aux Actes apocryphes de δ. Syl- 
vestre. Voir l'étude que leur consacre M* Duchesne dans le Liber Pontificalis, 1, p. cix 
sqq. Une recension syriaque de ces actes a été publiée par Land, Anecdota syriaca, MI, 
p. 46-76. — ^. Lacune. 
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répondit l’évêque, ne sont pas deux dicux, mais deux mortels : ils s'appel- 
lent Pierre et Paul (Fatrous ct Foulous), disciples du Clirist, Sauveur de tous 
les hommes. » Et l’évêque fit apporter leurs images de l'église. « En vérité, 
dit alors le roi, ces deux images sont bien celles que J'ai vues pendant mon 
sommeil. » L’évéque le précha et lui démontra la vérité de la religion chré- 
tienne. Constantin recut alors le baptême de la main de l’évêque. Immédiate- 
ment la lèpre le quitta et, de son corps, tomba quelque chose comme des 
. écailles de poisson. Cinquante-deux mille hommes reçurent le baptême avec 
lui, sans compter les femmes et les enfants. C'était en la onzième année de son 
règne. La foi s'enracina dans son cœur; il détruisit les temples païens et fit 
élever des églises. Sa femme Maximiana (Maksimind) se fit baptiser aussi et 
devint bonne chrétienne. Sylvestre mit fin à l'habitude qu'avaient les Ro- 
mains d'appeler les jours de la semaine des noms des sept astres; car ils 
appelaient le premier, Soleil; le second, Lunc; le troisième, Mars (Mirrikh); 
le quatrième, Mercure (‘Oldrid); le cinquième, Jupiter (Moschtari); le vendredi, 
Vénus (Az-Zoharah); le samedi, Saturne' (Zohal). Maximin, ayant appris ce 
qui était arrivé ۵ Maxcnce, se soumit au roi Constantin, lui envoya de beaux 
présents et lui demanda pardon. Il fit aussi ouvrir les églises et les couvents 
dans ses provinces. Les devins et les prétres paiens lui reprochérent cette 


conduite et le méprisérent ^ ..... * П se révolta alors de nouveau et persécuta * 5 p. 9. 


1. Cf. Michel le Syrien, Chronique, p. 240. — 2. Lacune. 
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les Chrétiens. Constantin envoya contre lui Licinius (Louginous), son beau- 
frère, qui tailla son armée en pièces, en triompha, le tua avec ses enfants, 
extermina les devins, éleva des couvents et des églises, honora les Chrétiens 
et résida en Syrie. Constantin écrivit aussi à ses amis de protéger les Cliré- 
tiens, de faire cesser les maux dont les accablaient les rois infidéles et 
d'élever des églises. Constantin ne fut pas baptisé depuis l'année de sa vic- 
toire sur Maximin Daïa, la septième de son règne", jusqu à la onzième, tout en 
faisant élever des églises et en embrassant la vraie foi, car il voulait recevoir 
le baptême dans le Jourdain où le Christ lui-même s'était fait baptiser. Il écri- 
vit à Eusèbe de Césarée pour lui ordonner de détruire les temples des paiens, 
d'en effacer jusqu'aux traces et d'élever à leur place des églises; il lui envoya 
de grandes sommes d'argent pour couvrir les frais. * Eusèbe obéit : il détrmisit 
les ancieunes constructions, les éleva de nouveau avec plus d'art, agrandit 
les églises et écrivit à l'empereur pour l'en informer. Les Juifs, ayant vu ce 
qui arrivait, en conçurent beaucoup de jalousie et dirent : « C'est le Dieu 
unique qui a guéri l'empereur de la lèpre et non point le Christ. » Le cœur 
de l'empereur fut alors troublé et devint hésitant; 11 voulut connaitre la vérité 
el, à cet effet, il rassembla douze de leurs chefs et douze évêques chrétiens, 
lesquels discutèrent en sa présence. I] déméla la vérité des preuves apportées 
par les évéques d'avec la faiblesse des arguments des Juifs et, s'attachant 


1. Maximin Daïa, vaincu par Licinius, allié de Constantin, s'empoisonna à Tarse, 
sept ans apres l'avénement de Constantin (313). 
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fortement a la religion chrétienne, il travailla avec zèle a faire triompher la 
vérité et à détruire l'erreur. 


AVI. — DÉCOUVERTE DE LA CROIX ET DES CLOUS !. 


Hélène (Hildnd), mère du roi Constantin, alla à Jérusalem, avec une nom- 
breuse armée, des richesses magnifiques, des voiles, des étoffes précieuses, de 
riches ornements en or et en argent pour les autels. ' Une [ois à Jérusalem, elle 
fit chercher la croix et les clous qui percérent les mains de Notre-Seigneur 
et fit tant qu'elle les trouva avec l'aide de l'évéque Eusèbe. Les Juifs impies 
avaient enfoui tout cela dans un puits sur lequel ils avaient accumulé les 
ordures de la ville, tellement qu'avec le temps c'était devenu comme une grande 
montagne. Héléne prodigua l'argent : les ouvriers enlevérent cet amas épais 
qui couvrait le puits, et les trois croix furent retirées ainsi que les clous. Pour 
éprouver les eroix, elle leur fit toucher une femme morte depuis longtemps : 
quand les deux croix des larrons la (touchèrent), elle ne remua point. Mais au 
contact de la croix du Christ, elle se leva instantanément. La reine fidèle confia 


1. Les textes relatifs à la sainte Croix ont été réunis par Gretser, Opera omnia, 
hatisbonae, 1734. M. Nestle a publié les textes syriaques. De sancta Cruce, Berlin, 1889. 
Cf. Bedjan, Acta martyrum, Ill, p. 175 sqq. M. Tixeront a donné un essai de synthèse 
dans Les origines de l'église d'Edesse, Paris, 1888, p. 161 sqq. 
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احراق كته فمن خالف ذلك عوقب العقوبة الشديدة. 


۷ اخار ὕλα‏ المومتة وولدها قسططينوس المظفر 


CET من رها‎ Esso من اهل‎ he «6 La) Als gall «ЫЫ ЫЕ 
اعنى ابن الاعمى اسقف الرها.‎ Le, وګات تصرت على بد‎ ٢۴ ٢ (٢ 
واتفق ان رحلا من ولد ملوك الروم يدعى‎ te JU وذلك‎ АШ na 


obi‏ بن قسطوس بن دارسيس بن دفيوس بن قلوديوس الملك انفذه مالك 


1 E 21)! ان‎ ale 392 RER) AS si حروکف‎ os 


la eroix à l'évéque et fit avee les clous un mors pour le cheval de son fils : 
Dieu lui inspira d'agir ainsi pour accomplir une prophétie qui avait été 
faite à ce sujet'. Eusèbe revint ' de son hérésie, anathématisa Arius et ses 
partisans : tous les livres de ce dernier furent brùlés. Constantin écrivit à 
toutes ses provinces pour ordonner, sous peine des plus graves chátiments, 
de brüler les livres d’Arius. 


XVII. — HÉLÈNE va FIDÈLE ET SON FILS LE VICTORIEUX~. 


Πό]όπο, cette reine fidèle et bénie, était originaire d’Edesse (Ar-Rohd) en 
Mésopotamie, d'un village appelé Kafar Fahár?. Elle s'était faite chrétienne 
grâce à Barsamya ', c’est-à-dire < le fils de l'aveugle >, évèque d’Edesse, où 
elle avait appris les livres saints. Il arriva qu'un homme, d'une famille d'em- 


ED D. 12. 


pereurs romains, nommé Valentin (Wélantinous), fils de Castus, fils de Dar 


Samis, fils de Dèce (Dagious), fils de l'empereur Claude I (Qloudious), fut 


1. Zacharie, xiv, 20. — 2. Un bon nombre des faits de ce chapitre se retrouvent dans 
la Vie de Constantin et d'Hélène qui figure dans les ménologes grecs. Cf. Revue de 
l'Orient Chrétien, 1905, p. 162-168 : Les constructions Palestiniennes dues à sainte 
Ilélène. — З. Une autre tradition la fait naître à Drépane en Bithynie ou encore, a Nais. 
Certains écrivains anglais la font naitre en Angleterre. S. — 4. Cf. Rubens Duval, La 
Littérature syriaque, p. 122-126. Les actes de Barsamya furent « vieillis » de pres de 
deux siècles, et on en fit un contemporain de Trajan. 
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envoyé раг l'empereur romain pour visiter ' les pays d'Orient attenant à l'em- 
pire. La patric dc cette femme faisait partie de ccs pays. Unc fois arrivé, cet 
homme vit Hélène qui lui plut par sa beauté, il la demanda en mariage à 
ses parents : ils lui accordérent sa main et il la conduisit dans son pays. 
П arriva qu'il devint empereur'; alors cette femme bénie travailla à défendre 
les Chrétiens dans l'empire de son mari qui était paien. I] lui obéissait parce 
quil l'aamait et il ignorait sa religion. Elle lui donna un fils qu'il appela 
Constantin et qui grandit dans la religion de son pére. Son pére mort, Cons- 
tantin régna aprés lui. Depuis environ deux cent soixante-dix ans, le chris- 
tianisme était en butte à toutes les persécutions en Syrie et en d'autres pro- 
vinces, c'est-à-dire depuis la quinzième année du règne de Tibére (Tibárious) 
César, jusqu'à la dix-neuviéme année du régne de Dioclétien. Héléne ne crut 
pas devoir révéler sa religion à son fils ni Гу convertir, craignant sa jeu- 
nesse, * l'influence funeste de ses amis, son inconstance aprés son baptême 
et un manque de fidélité. 

Au mois de janvier, en la septiéme année du régne de Constantin, des 
armées barbares entreprirent de lc combattre ct vinrent sur le Danube? 


1. Constance Chlore, époux d'Hélène, était fils d'une nièce de Claude lI. Nous ne 
voyons pas qu'il ait été appelé Valentin. — 2. Je ne sais si l'auteur entend parler ici des 
armées de Maxence ou bien des peuples barbares que Constantin battit en Gaule et en 
Germanie. S'il veut parler de ces derniers, le fleuve mentionné serait le Danube. Mais 
si l'auteur veut désigner les armées de Maxence, ce fleuve serait le Tibre. 11 résulte du 
contexte que l'auteur parle de ce dernier, à moins de supposer ici une phrase omise. 
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(Doubänis), pour piller les Romains ct dévaster leur pays. Costa’ (Qoustd) 
dit que Constantin attaqua Maxence parce que ce dernier s'était révolté 
contre lui à Rome, ne l'avait pas reconnu comme empereur et s'était emparé 
de la ville. Constantin donc alla contre eux avec son armée et s'arréta à 
proximité d'eux, prés de ce fleuve, résolu à les attaquer. Mais il sut que 
l'armée ennemie était forte, nombreuse et puissante : il eut peur d'en venir 
aux mains. Il apprit aussi que l'ennemi était déeidé à l'attaquer de bon matin. 
Alors, il vit en songe nne grande lumière au ciel, des éclairs effrayants et 
une croix composée d'astres * avec cette Inscription : < Par ce signe tu vain- 
cras ». D'autres disent qu'il eut cette vision pendant le jour, et que c'était 
le 19 mai. Les Grecs célèbrent à cette date l'apparition de la croix au ciel. 
[So‘barnoun, l’évêque métropolitain, dit? dans ses < Questions du diacre 
Macaire (Mdqdris) > que Constantin vit la croix prés de sa tente et étendue 
sur elle, à l'instar d'une lance composée de différentes étoiles; et, à la pointe 
de la lance, la forme de la eroix en astres distincts. Les astres en forme de 
lettres donnaient cette inseription : « Par ce signe tu vaineras ». C'est 
l'habitude chez les Grees et la plupart des nations d'entourer d'une bande 
pendante le bois de leurs lanees, au-dessons du fer : voilà pourquoi, la croix 


Bar Hébræus, dans sa chronique syriaque, appelle aussi ce fleuve Danubius (6. 
Bedjan, p. 60); méme chose dans l'histoire de la découverte de la Cr (BEDJAN, „leta, 
I, p. 326). S. — 1. Costa, historien qui sera encore cité plus bas. — 2. On voit que l'au- 
teur compile ici tout ce qu'il a trouvé sur Constantin, sans se préoccuper de concilier 
les divers récits. 5, 
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étant apparue sur le haut d'une lance, les Nestoriens attachent au bâton 
qui porte la croix un petit voile qui tient lieu de la bande pendante. D'autres 
prétendent * que cette bande au bas de la croix sert à représenter ce que 
fit Notre-Seigneur en se ceignant d'un linge, lorsqu'il lava, par humilité, 
les pieds de ses disciples. 

Revenons à notre récit. Constantin donc s effraya beaucoup de cette vision; 
il réunit les savants οἱ les devins qui l'aecompagnaient, leur en fit part, leur 
demanda ce que pouvait étre ce signe qu'il venait de voir, et auquel des 
dieux adorés par les Romains il pouvait appartenir. Aucun devin ne le sut. 
Constantin fit fabriquer une croix en or, semblable à celle qu'il avait vue, et 
donna ordre qu'elle füt portée sur son étendard : puis il fondit sur les ennc- 
mis ct les tailla en pièces : il tua leur roi et le reste prit la fuite. 

Costa (Qoustd), fils de Luc (Louqd), dit que Coustantin, ayant triomphé de 
l'ennemi, se prit à réfléchir * et à dire en lui-même : < Quel est donc le Dieu 
qui m'a aidé à vainere mon ennemi ct à le mettre en déroute? » Préoccupé 
de ces pensées, vers le milieu du jour il leva la téte vers le ciel ct il y vit la 
eroix, brillante comme le feu, avec cette inscription : « Par ce signe tu 
vaineras ». Plusieurs de sa suite la virent aussi, en méme temps que lui, et 
en furent étonnés. La nuit suivante, il vit en songe quelqu'un qui lui disait : 
« Ciséle dans l'or la forme de cette croix : par elle, tu vaincras tes ennemis. » 
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Constantin entra dans Rome. Alors, les Chrétiens s'en émurent et Eusèbe, 
évêque de cette ville, se cacha '. Constantin questionna une seconde fois les 
prétres et les ministres des temples paiens au sujet de la croix. 116 ne lui 
répondirent rien de sür. Mais les gardiens des temples lui rapportérent que 
le jour où cette forme lui était apparue, un grand nombre d'idoles étaient 

* 8 p. 18. tombées * et s'étaient brisées. Constantin s'en effraya. La ehose se divulgua 
parmi les Chrétiens de Rome qui lui envoyérent dire en seeret que le signe 
qu'il avait vu était la forme de la егоіх sur laquelle le Christ avait été atta- 
ché. Il réfléchit sur tout cela, s'en informa secrètement et apprit la vérité. 
Alors, la foi lui parut douce au cœur; il fit rassurer l’évêque Eusèbe, se le fit 
présenter et le pria de lui exposer la religion chrétienne. Eusèbe répondit 
au désir du roi qui se fortifia dans sa conviction et se fit baptiser avec sa 
femme qui s'appelait Maximiana, fille de Dioelétien*. La plupart de ses amis 
furent aussi baptisés. On raconte que Constantin avait la lèpre et que, une 
fois baptisé, il en guérit. D'autres disent qu'à l'entrée de Constantin dans 
la ville de Rome, les Chrétiens qui s'y trouvaient prirent la fuite. Des Hané- 

' 5 p. 19. fites vinrent et lui dirent : « Si tu veux, ὁ * roi, guérir de ta lèpre, égorge les 
enfants de cette ville et prends un bain dans leur sang. » Le roi donna des 
ordres à eet effet. Mais quand on se saisit des enfants, la ville retentit de 


1. Eusèbe, élu pape en 309 ou 310, mourut au bout de quelques mois. Maxence ne 
périt qu'en 312. — 2. Cf. supra, p. 259, n. 2. 
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pleurs et de lamentations. L'empereur, saisi de pitié, épargna les enfants. La 
nuit venue, il vit en songe deux hommes qui lui disaient : « Si tu veux guérir 
de la lèpre, envoie chercher Eusèbe, évêque de Rome, car il est caché, fuyant 
par crainte de toi : fais le venir, il te guérira de la lèpre. » Le lendemain, 
le roi ordonna qu'on fit chercher et venir Eusèbe, et il lui dit : « Où sont 
les deux dieux des Chrétiens, que j'ai vus cette nuit? د‎ L'évéque lui répondit : 
« Les deux que tu as vus, ۵ roi, ne sont pas des dieux, mais deux hommes 
comme toi : ce sont Pierre et Paul, disciples du Christ, Dieu des dieux. » 
Et l’évêque fit présenter au roi l'image des deux apôtres, prise dans l’église, 
Le τοι l'ayant vuc, * s'écria : < Vraiment ce sont ceux que j'ai vus la nuit * 5 p. 20. 
derniére pendant mon sommeil! » L'empereur étant baptisé, il tomba de son 
corps comme des écailles de poisson, et il fut purifié de sa lépre. Selon les 
uns, le nombre de ceux qui furent baptisés avec l'empereur, était de douze 
mille; sclon d'autres, il était de cinquante-deux mille. D'aprés certains au- 
teurs, ce fut Sylvestre, patriarche de Constantinople, qui baptisa Constantin, 
en l'an 11 de son règne, et en l'an 628 d'Alexandre (Dhoul-Qarnain). 
Ensuite. Constantin éloigna les Juifs de son empire, et les paiens des 
fonctions de l'État. Il les affaiblit et abaissa leur crédit, aprés que leurs 


* 


savants et les savants des Chrétiens réunis en sa présence * eurent dis- * 8 р. 21. 
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cuté ensemble en matière religieuse. Les défenseurs de la vérité eurent raison 
des sectateurs de l'erreur. Le rois appliqua à la recherche de la croix, si bien 
qu'il chargea sa mère Hélène d'aller en Terre Sainte pour s'occuper de cette 
affaire et relever les ruines du lieu saint. Héléne partit, emmenant avec elle 
Eusèbe, évêque de Rome. Elle arriva à Jérusalem le 28 mai de l'an 631 d'A- 
lexandre'. Quelques-uns disent qu'Eusébe, qui l'accompagnait, était évéque 
de Jérusalem (Bait al-Moqaddas) et que l'évéque de Rome ne vint pas avec 
elle. En arrivant à Jérusalem, clle fit appeler Alexandre, évéque de cette ville, 
lequel, à cause de sa valeur, de sa piété et de son zèle religieux, avait été 
transporté d'Alexandrie à Jérusalem”. * Hélène lui fit part du but de son 
voyage et ordonna qu'on rassemblàt les notables des Juifs, leurs savants, leurs 
rabbins et leurs chefs. Ils se présentérent. Ils se doutaient déjà qu'ils étaient 
appelés pour la question de la croix. L'un d'eux, nommé Judas’, fils de Si- 
méon (Schim oun), leur dit : < Mon père m'a appris l'endroit de la croix et 
m'a instruit sur le Christ et sur sa mort et comment il fut crucifié par la 
jalousie des grands prétres et des scribes; il m'a recommandé d'indiquer ce 
lieu quand il y aurait quelqu'un pour le demander. Sa croyance au Christ et 
sa véracité me déterminérent à croire aussi en lui. Il m'a appris encore ce qui 


1. La découverte de la croix eut lieu vers 326, et Eusèbe, pape, était mort eu 310. S. | 
— 2. L'évéque de Jérusalem était alors Macaire (312-331). Alexandre, évéque d'Alexan- 
drie, n'a point été transporté à Jérusalem. S. — 3. Voir Teates orientaux inédits du 
martyre de Judas Cyriaque, évêque de Jérusalem, par 1. Guidi dans la Revue de PO- 
rient Chrétien, 190^, p. 79 et 310. 
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arriva à l'un des disciples du Christ, nommé Étienne, qui était l'oncle de mon 
père et que les Juifs ` lapidérent pour avoir cru publiquement en lui et avoir 
appelé les hommes à le reconnaitre. Si donc on m'interroge au sujet de l'en- 
droit de la croix, je l'indiquerai. » Les Juifs répondirent : « Fais ce que bon te 
semblera. » Hélènc les rassembla et les interrogea sur la croix. Ils lui répon- 
dirent tous que Judas était seul capable de la renseigner. Elle le questionna 
done, mais le démon, lui rappelant le judaisme fortement cnraciné dans son 
ame, lui suggéra de renoncer à sa foi; et il déclara ignorer l'endroit dela croix. 
Elle le menaga de le jeter dans un puits, où il mourrait de faim et de soif, et le 
força ainsi à confesser l'endroit. П y courut ct creusa la terre : 11 cn sortit 
une odeur suave. Le déblaiement douna d'abord trois croix que le juif livra; 
puis, interrogé sur les clous, il reprit le déblaiement et les trouva aussi, 
au nombre de quatre. Héléne procéda à la vérification de la croix de Notre- 
Seigneur * pour lever tout doute. A ce moment, parurent des hommes, portant 
un cercueil. « Maintenant, dit Judas, nous saurons quelle est la croix du 
Christ. > Il disait ccla pour tenter la croix. Il fit arrêter le eercueil ct placa 
sur le mort deux croix, suecessivement, sans aucun résultat. Il approcha la 
troisiéme et le mort de se lever. Les voix retentirent alors pour louer Dieu 
et le remercier de cette grace. Héléne recouvrit la croix de plaques d'or et 
l'inerusta de diamants; elle lui fit une chasse en or ct la laissa à Jérusalem. 
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D'autres disent qu'Héléne la porta, avec elle, au roi son fils, à Constantinople. 
On rapporte que Chosroés (Kisrd), fils d'Hormizd, ayant conquis la ville de 
Dara ' et étant parti pour Jérusalem, fit venir l'évéque de cette ville et l'inter- 


>. rogea sur la croix 7 qu Hélène y avait découverte * et laissée. L'évéque lui ré- 


pondit que les Juifs s'en étaient emparés de force. Chosroés manda leurs 
notables et les punit. Alors, ils la lui livrérent. Il la porta à Théodose (Tid- 
dhásis), fils de l'empereur Maurice’. On dit que les Grecs, en partant pour 
la guerre, se faisaient précéder de cette croix. Quand Chosroés Anouchir- 
wûn’ voulut attaquer les Grecs, ceux-ci équipèrent une flotte et placèrent 
la croix dans le vaisseau qui portait le trésor. Un vent violent souffla et 
emporta ce vaisseau depuis la mer des Grecs jusqu'aux rivages de la mer du 
Khorásán. Le navire avec la croix furent capturés et portés à Chosroés qui, 
ayant pris la croix pour une machine de guerre, la placa dans son arsenal. 
Sirin, la eroyante, femme du roi Chosroés, l'apprit (elle cachait sa croyance. 
en la religion chrétienne) et demanda la croix au roi qui la lui donna. Quand 
l'empereur des Grecs sut ce qu'était devenue la croix et qu'elle était tombée 
entre les mains de Chosroés, il lui lit beaucoup de concessions et lui demanda 


1. Chosroës 11, fils d'Ilormizd, régna de 590 à 628 et conquit Dara en 604.5. — 
2. L'auteur réunit ici toutes les relations qu'il a trouvées concernant le transport de la 
croix en Perse. S. — 3. Empereur grec (582-602) tué avec ses fils par Phocas. — 4. Chos- 
roes I, surnommé Anouchirwan, avait régné de 531 à 579. L'auteur confond iei les deux 
Chosroës, car Sirin nommée plus bas était l'épouse de Chosroés lI. Peut-être a-t-il eru 
comme Bar Hébræus (//ist. des dynasties, éd. Salhani, p. 152) que le surnom d'Anou- 
chirwân avait été donné également à Chosroës IT. 5. 
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la croix en retour. Chosroès répondit à ses désirs. Sirin en eut du chagrin et 
prit un morceau détaché du bras pour en être bémie. C’est à ce morceau, 
dit-on, qu'il faut rattacher tout ce qui se retrouve de la croix entre les 
mains des chrétiens d'Orient. Sahdost, évêque de Tirhan, dit au sujet 
de la croix qu'Héraclius (Шага), vu la continuité des guerres avec les 
Perses, procéda à l'enlèvement de tous les trésors royaux de Syrie et les 
envoya par mer à Constantinople, avec la croix, qu'il prit à Jérusalem. Un 
vent violent souffla et jeta les vaisseaux sur Alexandrie. Les Perses s'en em- 
parérent, en prirent le contenu et envoyèrent le tout à Séleucie-Ctésiphon (Al- 
Maddin), ainsi que la croix. Héraclius en eut beaucoup de peine ' et de cha- 
griu et il partit pour combattre les Perses. Le roi de ces derniers résidait à Das- 
karat al-Malik ', sur la route du Khorasan. A l'approche d'Héraclius, il prit la 
fuite, vint à Séleucie-Ctésiphon et passa le pont du Tamarra et Dayálà 2. 
Héraclius vint camper sur le pont du Nahrawan. Alors Chosroés lui envoya la 
eroix avec une foule de chrétiens qu'il chargeait de demander à Héraclius de 
s'éloigner. A la vue de la croix, Héraclius s'apaisa, accepta l'intervention 
des chrétiens οἱ fit la paix avec Chosroés. 

Costa, fils de Luc, raconte qu'Héléne, une fois à Jérusalem, trouva la 

1. Daskarat al-Malik, petite ville sur le chemin du Khorasan, ainsi appelée parce 
qu'elle était une des résidences préférées de Hormizd, fils de Sapor, fils d'Ardaschir 
(Yagout, Mo'djam al-bolddn, WM, p. 575). — 2. Tamarra et Dayälâ sont les deux noms 


` 
\ 


d'une seule et même rivière prés de Bagdad (Ύλοουτ, ο. с., l, p. 813 et IT. p. 638). 
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croix brisée en deux parts égales. Elle cn prit une qu'elle envoya à son fils 
et laissa l'autre à Apamée (Fdmyah). Les empereurs romains voulurent s'em- 


. parer de celle-ci. Mais les gens d'Apamée s'y refusèrent. * Ils finirent cepen- 


dant par en accorder la moitié, et le quart resta à la ville. Au temps de Jus- 
tinien (Youstous), les Perses fircnt la guerre aux Romains et détruisirent la 
ville d'Apamée : ils prirent le quart qui restait de la croix et le portèrent à 
Séleucie-Ctésiphon. Héraclius demanda ce quart à Saharbaráz ' qui le lui en- 
voya. Héraclius le joignit à l'autre moitié et le fit recouvrir d'or. On Гу con- 
serve en entier, encore aujourd'hui. On dit que le bois de la croix est du bois 
de figuier. On dit aussi qu'à l'arrivéc de la croix, les sujets de l'empereur s'en 
partagérent un bras, lequel fut remplacé par un bras en or. Le bois de la croix 
se fait connaítre par le miracle suivant : le feu n'a sur lui aucune prise. Les 
fragments de la croix dispersés dans le monde entier proviennent de ce partage. 
Les Nestoriens fétent la croix le 13 * septembre, anniversaire de la découverte 
des trois croix. Les Melchites la fêtent le 14, anniversaire du miracle fait 
par la croix pour la résurrection du mort. Quelques-uns disent que le méme 
jour, le 13, eurent lieu et la découverte de la croix ct le miracle, et que le 
14, Hélène la placa dans l'église de Jérusalem. Hélène se demanda ce qu elle 
devait faire des clous. Dieu lui rappela la parole du prophète Zacharie ?, 


1. Roi sassanide, régnait en 629. — 2, Zacharie, xiv, 20. 
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disant qu'ils seraient pour le mors du cheval du roi, saint du Seigneur. Elle en 
fit done un mors dont se servent les empereurs pour les guerres importantes. 

Judas, qui avait indiqué l'endroit de la croix, crut sincèrement et recut 
le baptéme. Plus tard, il fut méme sacré évéque de Jérusalem, aprés la 
mort d'Alexandre; au baptême, il reçut le nom de Cyriacus (Qiriaqos). 
lléléne avait fait vœu que si son fils se faisait chrétien et protégeait le 
christianisme, elle irait en pèlerinage à Jérusalem pour y prier et élever 
des églises aux endroits consacrés par le passage du Christ. Elle exécuta 
son vœu et satisfit sa dévotion. Alexandre lui dit un jour : « Je vois, 6 reine, 
que vos préoccupations vont aux constructions, tandis que la religion est 
agonisante, à cause du 'erand nombre d'hérésiarques qui en détournent tant 
d'adeptes. Depuis qu'on néglige d'exterminer ces corrupteurs, de disperser 
leurs assemblées et de réfuter leur doctrine, ils ont prévalu dans ce pays, 
détruit les édifices et fait périr les fidéles. Le reste a embrassé l'erreur, soit 
librement, soit par contrainte. Il serait plus logique et plus utile de vous 
préoccuper de ce cóté de la religion. » Héléne en écrivit done à son fils, l'in- 
forma des paroles d'Alexandre et lui demanda '... 


1. Lacune. 
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XVII. — (Le CONCILE DE Nicée). 


T Aucun de toute cette assemblée; mais on en avait déjà désigné 
quelques-uns par la pensée et on les avait distingués. On les choisit 6 
parmi eeux que leurs vertus et les traces des supplices recus sur leurs corps. 
de la part des ennemis et des hérétiques, mettaient au premier rang. Leur 
nombre atteignit 318 : patriarehes, arehevéques, évéques et prétres. Quel- 
ques-uns disent que seuls ees 518 furent présents à Nieée. Parmi eux, se trou- 
vait l'évéque de Maraseh qui portait les marques affreuses des plaies recues 
dans la prison, ear les sectateurs d’Arius s'étaient emparés de lui et, pendant 
vingt-deux ans, l'avaient eontinuellement torturé; ils lui avaient enfin coupé 
les mains, les pieds, les oreilles, le nez et les lévres; ils lui avaient crevé les 
veux et arraché les dents. Ce qui restait de son eorps ressemblait, par sa 
noirceur et sa séeheresse, à une branehe de bois brülée par le feu. Il y avait 
aussi parmi eux Viton (Bitoun?) et Vincent (Bigalious?), les deux prètres qui 
représentaient l'évêque de Rome; Alexandre, évèque d'Alexandrie, Macaire, 
évèque de Jérusalem, Germain de Samarie, Eusèbe de Damas ' (?), Anatolius 
d'Emése (Hims), Eustathe (Astdthis) d Antioche, Zénobius de Séleueie (Siqi- 
уа ?)?, Jacques de Nisibe : ee dernier était d'un grand mérite. On dit qu'au 


1. L'auteur veut-il parler de Magnus (В. П. Cowrzn, Analecta Nicæna, р. 8) ou bien 
d'Eusèbe de Césarée? S. — 2. Zénobius de Séleucie? (/bid., p. 9). S. | 
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Concile, cc jour-là, il ressuscita un mort. Saint Ephrem fut aussi présent, 
ainsi que Théodore, évêque de Tarse (non point l'interprète). Parmi ceux 
qui, appelés par l'évêque de Rome, n assistèrent pas au Concile se trouvait 
Papas, le patriarche, à cause de son grand âge et de son impuissance à se 
mouvoir; il se fit représenter par Siméon bar Sabbáé et Mar Sahdost. 
D'autres disent qu'il se fit représenter par Siméon et Jacques, évêque de Ni- 
sibe. On dit aussi que Jacques, évêque de Nisibe, se fit accompagner par 
le savant Ephrem pour qu'il réfutat Arius, car saint Ephrem ne comptait pas 
parmi les Pères pour être appelé. I3o'barnoun le métropolite rapporte que le 
président du concile fut Eustathe, évêque d’Antioche. Elie, évéque de Merw, 
et Sahdost, évêque de Tirhàn, racontent que parmi les Orientaux qui assis- 
tèrent à ce Concile, il y avait l'archidiacre Sahdost , Jacques, évéque de 
Nisibe, Georges, évéque de Sindjar, et Jean, évéque de Beit Garmai ' 

* Constantin fit donc aménager pour cux une grande salle et la garnit 
de sièges sclon leur nombre. Ils siégèrent selon leurs dignités. Constantin 
alla vers eux et, commençant par l'évéque de Marasch, il baisa la terre devant 
lui, ainsi que l'endroit de chacun de ses membres mutilés. Il fit de méme pour 


1. Voir l'histoire de Karka de Beit Slokh dans Bedjan, Acta martyrum et sancto- 
rum, П, 507; Hoffmann, Auszüge, p. 46. 
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tous les autres jusqu'au dernier. Puis, s'asseyant sur un siège inférieur aux 
leurs, 1] les exhorta à examiner les questions concernant la religion et les 
fidéles, à démontrer la vérité et à définir les articles de foi qu'il faut confesser 
d’après la doctrine des Apótres. П dit ces paroles avec soumission et avec 
calme. Il prit ensuite son épée, son sceptre et son anneau, qu'il déposa à 
leurs pieds en disant : « Dieu vous a donné le pouvoir sur le sacerdoce et m'a 
donné le pouvoir sur l'empire. Mais, aujourd'hui, Dieu vous donne le pouvoir 
sur le sacerdoce et sur l'empire. Je vous suis soumis et je suivrai vos 
ordres. Jugez selon la vérité conforme à J'ordre de Dieu et à la volonté de son 
Christ. Vous étes la cause de la vie de ceux qui vivent, ۵٥ celle de la per- 
dition de ceux qui se perdent, et cela pour l'éternité. Voyez aussi panmi ceux 
qui sont dissidents * et qu'on nomme hérétiques, s'il ne s'en trouve pas qui 
auraient dénaturé les livres divins, en y ajoutant et y retranchant; faites-les 
venir ct discutez avec eux pour leur ouvrir les yeux; peut-étre reviendront-ils 
sincèrement à la vérité et à ses partisans. Quant à ceux qui sont manifestement 
ennemis de la vérité, qui auraient dénaturé les Ecritures et altéré la foi, 
évitez-les et ne les mélez pas à vos discussions, excepté ceux qui seraient 
revenus de leurs erreurs et auraient donné des marques rassurantes de leur 
vrai repentir et de leur conversion sincère. » L'assemblée, ayant entendu ces 
paroles du roi, le combla de ses vœux et de ses bénédictions pour la droiture 
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de son intention, la sincérité de sa foi et l'ardeur de son zèle. Elle délibéra 
ce jour-là : c'était le 9 juin‘ de l'an 635 d'Alexandre ^, en la vingt ct unième 
année du règne de Constantin. 

Depuis ce jour, les membres de l'assemblée s'isolérent pour discuter, 
s'entretenir, échanger des vues et apporter des preuves solides et claires, jus- 
qu'à ce qu'ils fussent pleinement d'accord sur ce qui était conforme au saint 
Evangile, aux traditions (?) des Apôtres et à la lettre du susdit évêque Alexan- 
dre. Ils mirent tout cela par écrit et l'appelérent la foi. On dit que l'assem- 
blée dura trois ans °. Ils ordonnèrent la lecture de cette fol aux réunions 
avant la messe, puis ils prononcérent tous l’anathème contre Arius le mau- 
dit. Le roi écrivit à tous les évêques ct chefs de l'Église une circulaire pour 
leur communiquer l’anathème prononcé contre Arius et leur prescrire de 
brüler tous les livres de ce dernier. Voici le texte de la lettre du roi: 

« De Constantin, empereur, à tous ceux qui recevront notre présente 
lettre, évêques, archevèques, prêtres, fonctionnaires, et à tous nos sujets, 
salut. Arius l'imposteur, se faisant le suppôt de Satan le très méchant, a violé 
la foi, s'est séparé des fidèles et a inventé une hérésie inconcevable. Voila 


1. D'autres disent le 19 juin; d'autres encore le 20 mai. S. Cf. HéréLé, /listoire des 
conciles, trad. fr., I, p. 207-269. — 2. Ou plutót 636 (325). S. — 3. Les opinions different 
sur la durée du Concile de Nicée. S. Voir Héfélé, //istoire des Conciles, trad. fr., 
ibid. — ^. Cf. Socrate., H. E., I, ах. 
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pourquoi il s'est attiré des malheurs et des calamités effroyables. * Il faut 
done brüler tous ses livres, écrits et maximes, pour n'en laisser subsister 
aucune trace. Quiconque, aprés notre présent édit, aurait conservé, dans sa 
demeure ou en sa possession, un écrit d’Arius, s'exposera aux châtiments des 
pouvoirs civils et religieux. Que personne ne donne prétexte à ces cha- 
timents. Salut. » 

Quelques-uns rapportent que les Péres du Concile, en comptant leurs 
noms, se trouvaient au nombre de 317, et qu'en comptant leurs personnes, ils 
étaient 318. Ils comprirent done que Notre-Seigneur (que son nom est grand!) 
était présent parmi eux, ainsi qu'il l'avait. dit : Si deux ou trois se réunissent 
en mon nom, je serai parmi eur‘. Sahdost, évêque de Tirhân, dit que 
l'hymne” chantée la veille? de Noël : Lialdd Tmihá * a été composée par l'un 
des Pères de ce Concile. Les évêques rentrèrent dans leurs pays aprés avoir 
défini les dogmes les plus nécessaires. Parmi leurs canons sur lesquels s'ac- 
cordent les Nestoriens, les Melchites et les Jacobites sont 20 canons, éerits à 
part de ceux qu'admettent les Melchites et les Jacobites : ceux-ci comp- 
tent 73 canons, provenant de la copie de Marouta, évêque ۵06 1 
On dit que les Pères du Concile demandèrent à Eusèbe, évêque de Cé- 
sarée, de dresser un calendrier pour les fétes, le Caréme et la Pàque, cet 


1. Matth., xvin, 20. — 2. jas. — З. paroi. — 4. Jouet pra. — 5. Cf. Braun, De Ni- 
caena synodo, οἱ ITÉFÉLÉ, op. cit., I, p. 351 sqq. 


* A р. 55. 


po p. ЭЭ, 
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a 6‏ حتى يميا له عمل الحساب المعروف ` بالاخرانيقون 4\05 بصلواتهم احمم. 


Py 8ο 
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obs gi‏ طولہا οὖν‏ ما bE‏ بوزوس عشرة (à οἱ Shel‏ قسطنطینوس ميلين. 


INE ар: (За. 


évêque étant très compétent cn mathématiques. Ils Іш dirent : « Nous avons 

fini de définir les dogmes : il vous reste à faire ce qui mettrait tous les Chré- 

tiens d'accord pour leurs fêtes ». Il répondit à leur désir et, s’isolant dans 

une ile, il y passa trois ans, demandant à Dieu de l'inspirer pour exécuter le 
comput connu * sous le nom de < Chronicon' >. Que Dieu nous fasse parti- * 4 p. 56. 
ciper aux mérites de leurs prières à tous. 


XIX. — DESCRIPTION DE LA VILLE DE CONSTANTINOPLE. 


Constantin ordonna de chasser les Juifs de toutes ses provinces. Puis, 
il voulut se bâtir une ville : il chercha donc au cœur de son empire un en- 
droit convenable, il consulta les sages, les savants ct les gens expérimentés. 
Ils ne trouvèrent pas d’endroit plus sain ni plus convenable que Byzance, 
ville bâtie par Byzus (Bouzous) du temps d'Osias et de Joatham, rois d'Israël ?. 
Il la fit élever et lui donna son nom. Elle s'étendait sur sept montagnes, 
séparées les unes des autres par un petit golfe sortant de la grande mer. Un 
rempart imprenable l'entourait d'un côté de la mer à l'autre. Byzus l'avait 
faite de dix milles de longueur. Constantin l'agrandit dc deux autres milles. 


1. Cf. infra, ch. XXI. — 2. Cf. Bar Hesr.zvs, Histoire des dynasties, éd. Pococke, 
p. 67. | 
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1. Ms. blè. 


Il l’éleva, l'embellit, lorna ' et en fit sa résidence impériale. Il y transporta 
les commerçants, car elle est au milieu des pays grees et proche de la Perse 
et de Rome. Aux portes de la ville, il fit un cimetière pour les rois, un autre 
pour les patriarches, et des hippodromes pour les jeux. A son entrée, il 8 
une statue équestre, toute en airain, dont le cavalier portait un diadéme d'or. 
Il y transporta les trésors des rois, les ossements des martyrs et le bois de la 
croix. Sur les deux rives, il fit deux grandes tours sur lesquelles il placa des 
mangonneaux en fer comme ceux que les rois emploient pour la guerre; il 
les relia ensemble par une chaine de fer. Il fit sept grandes chaines de fer, 
pour entourer l'endroit, servir de remparts et empécher les vaisseaux enne- 
mis d'arriver jusqu'à la ville : elles devaient aussi servir de rempart aux flottes 
des Grees, car il n'était pas possible d'élever des murailles en ce lieu, à 
cause de l'abondance et de la profondeur des eaux qui * entourent la ville de 
trois côtés, tandis que le côté ouest tient à la terre. Les remparts allaient des 
eaux aux eaux. П y avait beaucoup d'églises et de couvents. П la bâtit et la 
transforma, y transporta les ossements de Joseph, fils de Jacob, et le siège de 
Jean l'évangéliste ?. П y consacra deux églises à la Vierge Marie”, dont l'une 
était l'Anastasie (As-Salisd) et l'autre Sainte-Sophice. 


1. Le mot du texte est peut-être tiré de Speed ou de سرای‎ mot persan qui signifie 
palais. On pourrait маса «ily contruisit des palais ». S. Lire plutot ls, , سه‎ « il 
l'entoura de murailles >. — 2. Cf. l'/fistoire de Joseph, éditée par le R. P. "Bedjan, 
p. 354-368. Ce transfert aurait été fait, d'après la légende, par Théodose et Arcadius. 5. 


BEDA ID. 57. 


FA p. Due 
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لو من eo yi 25 l.‏ اولادها سیا تمسو نه 


1. pu. 


Les murs de cette derniére église étaient revêtus de bois de santal, 
l'autel était plaqué d'or et incrusté de diamants. I] fit dans la ville des 
places carrées. Un de ses successeurs fit des portes en or pour le côté ouest 
de la ville. Tout cela est pris dans un livre trouvé à Beit Abé, d'après Mar 
Aba le patriarche (que Dieu sanctilie son âme !). П avait vu ces choses lorsqu'il 
fit le voyage de Constantinople '. 

Licinius, établi en Syrie et devenu puissant, se révolta contre Constantin, 
car il était devenu jaloux de l’empereur. Constantin attendit et le prit en 
pitié à cause de sa sceur*. Mais Licinius ne se corrigea pas : il détruisit 
les églises d'Antioche et emprisonna les Chrétiens, en défendant de les nour- 
rir. Constantin, l'ayant su, ne le supporta plus et préféra le salut des Chré- 
tiens à l'amour de sa sœur : il se dirigea donc contre lui, le vainquit, le prit 
vivant et essaya de le convertir. Puis, ayant constaté la trahison de Licinius, 
il le tua : il multiplia ses bienfaits envers sa sœur pour lui faire oublier 
son malheur et donna ordre d'aecorder à ses neveux toutes leurs demandes. 


1. Mar Aba alla à Constantinople entre 525 et 533. 5. — 2. Constantia, sœur de 
Constantin, était mariée à Licinius. Cf. Socrare, ff. E., I, п, ni, tv. 
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الدبادب . فيسمع الماك ارون 5( داره وسه وبين موضع تلك Јн‏ هع Di‏ 
Dons XX JE US Gees‏ ذراعا وعرضه Ub‏ وخمسون ذراعا وق АААЙ pis‏ 
Gl‏ سوق νο μα‏ وفيما CE‏ صفوف اساطين رخام ايض دور کل اسطوانة 
Ub‏ ذراع وطولما ثلائون Gus ELS‏ الاساطين عارات من رخام ايض L Gom‏ 


1. e i ο... ST اد‎ a^ 


XX. — DE LA DESCRIPTION DE LA VILLE INTÉRIEURE ΤΡ. 


D'après le récit de saint Jacques de Nisibe, qui l'avait. vue. 


I] dit : C'est une ville carrée, longue de 28 milles et large de 28. Les 
trois quarts sont du côté de la mcr, et le quatrième, du côté de la terre. Elle 
a 20 portes d'airain recouvertes d'or; deux remparts l'entourent, dont les 
murs ont 16 coudées d'épaisscur et 70 coudées de hauteur (2). Un flcuve, 
appclé Constantiyah )!(, sépare les remparts, traverse la ville, portant des 
Talsimát, c'est-à-dire des tambours d’airain qui ont chacun 46 coudées de 
circonférence : il y a 10.000 tambours. Quand un ennemi, venant d'un pays 
lointain, se dirige contre cette ville, les tambours battent d'eux-mémes, fai- 
sant un bruit beaucoup plus fort que celui des tambours ordinaires. Le roi 
entend ce bruit de sa maison, bicn que les tambours soient à 15 milles. Ce 
fleuve a 93 coudées de profondeur ct 150 de largeur. Il y a dans la ville 
1.000 bazars de commerce pour les Orientaux ct les Occidentaux. Elle a trois 
rangées de colonnes en marbre blanc, dont chacune a 100 coudées de contour 


1. On trouve une description différente chez Land, Anecdota. syriaca, ПІ, p. 323. 


8 A р. 58. 


* А р. 58. 
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et 30 coudées de hauteur. Les colonnes portent des aqueducs en marbre blanc 
pour les eaux de la mer, où passent les flottes des commerçants : celles-ci vien- 
nent de tous les pays et arrivent jusqu'aux bazars. I] y a aussi 1.270 bains. 
Chaque samedi, à la neuvième heure du jour, les bazars sont fermés et l'on cesse 
toute vente et tout achat. Les gens affluent dans les églises, la veille, et le jour 
du dimanche pour communier, et l'on n'ouvre les bazars que le lundi matin. 
En cette ville, le roi a une salle du tróne pour entendre les plaintes et rendre 
la justice. Elle a 120 mesures (djarib) de large; les murs et le plafond sont 
recouverts de plaques d'or; elle a 72 paires de portes en or, 600 portes d'ai- 
rain, de cuivre et de fer. A Rome se trouve aussi l'église des saints apótres 
Pierre et Paul, qui a 300 coudées de longueur, 50 coudées de largeur et de 
hauteur. On rapporte tant de merveilles sur cette ville qu'il serait trop long 
de les raconter dans ce livre. 


XXI. — * Du Cnronicon ET DE L HISTOIRE DE SA COMPOSITION ‘. 


Quand les trois cent dix-huit Pères se réunirent pour définir la foi et pour 
établir les dogmes sur lesquels ils étaient tombés d'accord, et qu'ils en écrivi- 
rent à tous les pays, ils tournèrent leur regards sur les variations des Juifs 


1. Cette histoire est développée dans le ms. syriaque de Paris, n° 13, fol. 188. On y 


trouve ensuite la manière d'exprimer tous les nombres en syriaque et un petit traité de 
comput. 


p — 
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dans les renseignements qu'ils donnaient aux Chrétiens pour l'époque des 
fêtes, du Carême et de la Paque. Les Pères demandèrent à Eusèbe de 
Césarée de dresser un calendrier qui leur permit de connaitre les jours des 
fetes, les jeünes et la Paque. Il s'isola done dans une ile pendant trois ans. 
Les Péres ne cessaient de prier Jésus-Christ de lui inspirer le bien et le vrai. 
Eusèbe, de son côté, jetinant tous les jours, faisant travailler son intelligence, 
priant toutes les nuits, demandait à Dieu de l’éclairer. Dieu exauca leurs 
prières : il inspira à Eusèbe tout ce qu'il était nécessaire de connaitre à ce 
sujet. Eusèbe revint et remit aux Pères le comput du Chronicon qui est en- 
core entre Jes mains des Chrétiens, et jusqu'au dernier jour, ils n'auront plus 
besoin ni des Juifs, ni des astrologues, ni des mathématiciens. 


XXII. — De rx Ῥλους ET LA RÉSURRECTION. 


Après cela', une discussion s'éleva entre l'évêque d'Asie? et Victor °, 
évêque de Rome, sur le jour de Pàques et sur la date où il tombait. Tous 
les évêques furent d'avis que la Pâque devait être célébrée le quatorzième 
jour du mois lunaire, quel que fùt ce jour. Victor dit qu'il fallait célébrer la 


1. La controverse pascale dont parle ici l'auteur est antérieure au concile de Nicée. Cf. 
Hirn, Histoire des Conciles, 1, p. 302 οἱ 306 sqq. — 2. C'était 06 d'Éphèse. Mais 
ce contemporain du pape Victor parait avoir été confondu par l’auteur avec saint Poly- 
carpe de Smyrne (+169), nommé quelques lignes plus bas. —3. Victor, pape de 155 a 197. 
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fin du jeûne et la Paque le dimanche, car ce fut le jour où Dieu commença la 
création du monde, où Notre-Seigneur ressuscita d'entre les morts, où aura 
lieu la résurrection, et où réapparaitra le, Christ à son second avénement. 
Polycarpe (2), patriarche, leur écrivit qu'il avait reçu cette doctrine des deux 
luminaires enterrés en Asie, à savoir Jean l'Évangéliste et Philippe. Les 
évéques de Jérusalem ne célébraient pas la Paque selon cette régle, mais 
ils s'y conformérent tous dans la suite. 

On dit que l'un des évéques de Jérusalem changea l'eau en huile. Voici 
comment : il célébrait cette fête : on remplit d'eau les lampes et on les pré- 
para, car l'huile se faisait attendre et cependant le temps de la priére arrivait 
et les fidèles étaient assemblés: L'évéque dit alors aux diacres d'allumer les 
lampes : elles s'allumèrent et durèrent pendant tout l'office sans s'éteindre. 


XXIII. — Histoire pe SAPOR, FILS D 110111170, CONNU SOUS LE NOM 
ΡΕ Dnour-Axrar '. 


A sa mort, Hormizd ne laissait pas d'enfant male. Mais sa femme était 
enceinte. Les mages déposèrent le diadéme sur le sein de cette femme, sans 
savoir de qui elle accoucherait. Elle enfanta un garcon qui fut appelé Sapor. 
On le nomma roi la cinquième année du règne de Constantin. Les docteurs 


1. < L'homme aux épaules ». Cf. NoELDEKE, Geschichte, р. 52. — Ce prince est Sa- 
por П, fils posthume d'Hormizd 11.11 régna de 310 à 380. 
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de l'Eglise le disent et ils ajoutent que Sapor commença à régner à l’âge de 
quinze ans. C'était un prince fier et courageux; il adorait les astres, les con- 
sultait et avait confiance en eux; il détestait les Chrétiens, mais ne pouvait 
leur nuire à cause de Constantin. En la dixième année de son règne, il imita 
ses prédécesseurs et se mit à construire des villes. I] en éleva une dans la 
Susiane (Al-Ahwaz), l'entoura de fortifications et l'appela... C'est Karka de 
Lédan '. Quand il eut réduit les Grecs en captivité, il les у établit. Mainte- 
nant, elle est en rumes. Les habitants en ont été transportés à Suse?. A la 
mort de l'empereur Constantin, le maudit Sapor ne dissimula plus ses mau- 
vaises dispositions. Dans la trente et unième année de son règne, tandis que 
les enfants de Constantin étaient encore tout jeunes, il attaqua les Chrétiens, 
détruisit les églises, et se dirigea vers Nisibe. Mais il revint vaincu et déçu. 
Dieu délivra les habitants de Nisibe par les prières de leur évêque saint Jac- 
ques, par celles du prêtre * bienheureux qui lui succéda et par celles du 
vertueux Ephrem. Dieu suscita contre Sapor un empereur encore plus cruel 
que lui; c'était Julien*, empereur des Romains, qui le mit en déroute et 
détruisit beaucoup de villes de la Perse. Julien mort, Jovien lui succéda `. 
Sapor fit cesser la persécution et permit de construire des églises. Apres la 


1. Cf. NOELDEKE, Geschichte, p. 57-58. Al-Ahwaz est le nom de la province où fut 
batie Eranchurra-Sapor ou Karka. П y a ici un blanc dans le texte. — 2. De là vient 
peut-être qu'on confondit Karka et Suse. Cf. Horrmaxx, Auszüge, p. 87. — 3. Julien 
l'Apostat, empereur de 361-363. — 4. Jovien, empereur de 363 à 364. 
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mort de Jovien, Sapor гесоттепс̧а. Marouta, évêque de Maiphercat', et Akhi, 
le patriarche, écrivirent le martyrologe de ceux qui souffrirent le martyre au 
temps de Sapor. Daniel, fils de Marie, fit de méme dans son histoire ecclé- 
siastique *. Les prêtres des idoles avaient dit à Sapor, de la part de leur dieu, 
que sil exterminait les Chrétiens, il ne mourrait pas. L'insensé le crut et 
continua à rechercher les Chrétiens et à les tuer. 

A la mort de Constantin, son empire fut partagé entre ses enfants : son 
règne avait été de trente-trois ans; il était âgé de soixante-cing ans *. 


XXIV. — Mort DE L'EMPEREUR Constantin, QUE DIEU RENDE SON AME 


BIENILEUREUSE! 


Quand la mort de Constantin fut proche, Eusébe, patriarche de Rome, réu- 
nit quarante évêques ' et leur dit : « Le pieux Constantin quittera bientôt cette 
terre, et c'est Julien, ce tyran, ce débauché, qui régnera après lui. Allons voir 
Constantin pour recevoir sa bénédiction et son testament. » Ils vinrent chez 
lui et le trouvèrent à l'agonie : ils se mirent à pleurer, en disant : « Malheur 
à nous, aprés vous, ó famille de Constantin, quand nous serons dispersés! 
Malheur à nous, quand nous verrons les Chrétiens faiblir dans les tourments et 


1. Maiphercat ou Martyropolis. — 2. Sic Gismondi, Maris, Amriet Slibae, De Patriar- 


DO) 


chis..., p. 15. — 3. Constantin régna trente et un ans (306-337) et vécut soixante-trois 
ans. — ^. Le pape Eusèbe était mort en 310. Peut-être faut-il lire Eusèbe de Nicomédie. 
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tomber daus le paganisme et les ceuvres du démon! » Constantin comprenait 
ce que disaient les évéques. Dieu lui donna la force d'ouvrir les yeux et de 
dire : < Faites-moi asscoir >x; puis, tendant la main, il leur prit les mains et 
les baisa : < Vous m'avez nourri, comme un enfant, du lait des divines Ecri- 
tures, leur dit-il. Il ne faut pas craindre celui qui tue le corps, mais celui qui tue 
οἱ Гате et le corps'. Gardez les brebis dont vous êtes les pasteurs : vous en 
rendrez compte; craignez le grand jour de la résurrection et ne fléchissez 
ni devant le diadéme du roi, ni devant sa colére, ni devant son épée et ses 
chàtiments. Ce loup altéré de sang n'aura qu'une courte existence, aprés quoi 
il passera ct périra sur une terre étrangère. Quant à vous, vous serez bien- 
heureux au dernier Jour, car vous aurez souffert pour le Christ! Vous, 6 pa- 
triarche, vous soutiendrez trois luttes contre lui, et vous le vaincrez dans tous 
ces combats avec l'aide du Christ. Pour moi, je ne sais ce que je deviendrai 
dans l'autre vie?! > Le Patriarche lui répondit : < Ne vous allligez pas; car 
votre foi et le baptéme que vous avez reçu vous ferout entrer dans le royaume 
des cieux. > Puis, Constantin ordonna qu'on leur servit à manger. lls lui obéi- 
rent اه‎ mangèrent. Le matin du dimanche où les Grecs cessent de manger de 
la viande avant le caréme, Eusébe monta en chaire et recommanda la persé- 
vérance au milieu de la corruption générale et de la désolation qui accablait 


1. Cf. Matth., x, 28. — 2. Ce fragment a été tiré de la Vie du pape Eusèbe. Cf. 


BEDJAN, Acta mart. et sanct., VI, p. 218-297. S. 
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l'Église de Dieu. Il prescrivit que personne ne mangerait de viande pendant 
cette semaine-la et que l'Église de Dieu revétirait le deuil à cause de la fin 
du règne de Constantin. Cette règle fut observée dans toutes les églises 
saintes, tant en Occident qu'en Orient, jusqu au jour où une flèche tombée 
du ciel tua le maudit Julien. Jovien, chef de son arméc, régna après lui, et 
You vit le diadème descendre du ciel. Les malheurs des Chrétiens curent un 
terme. Alors, ceux d'Orient cessèrent d'observer cet usage, tandis que ceux 
d Occident, les Grecs, continuèrent à s'y conformer. Constantin recommanda 
au Patriarche et aux évéques d'ensevelir son corps avec les ossements de ses 
parents et de rentrer dans leurs villes épiscopales, car Julien prendrait de 
l'assurance en apprenant sa mort et commencerait par régner à Rome. Quel- 
qu'un de l'assemblée, qui était d'Édesse (Ar-Rohd), * lui demanda de bénir avant 
sa mort les habitants de cette ville. Constantin lui dit : « Bénirai-je la ville 
que son Dieu a bénie? » — « La bénédiction de Dieu, répondit l'autre, est le 
rempart d'Édesse, et votre bénédiction en sera l'avant-mur. » Il fit des voeux 
pour les habitants d'Edesse et rendit son âme sainte. Quand ils l'eurent епѕе- 
veli avec ses parents, les Pères partirent le troisième jour pour leurs villes 
épiscopales. Julien s'élanca alors comme un lion cruel, selon la prophétie de 
Constantin: il la dépassa méme par sa conduite. Que la colère de Dieu οἱ sa 
malédiction, que les chatiments qu'il mérite tombent sur lui! Nous raconte- 


rons son histoire en temps et lieu, si Dicu nous le permet. 
PATH. OR. — T. IV. 20 
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On dit que Constantin mourut à Nicomédie, à l’âge de soixante-cing ans, 
que sa mort eut lieu le jour de la Pentecôte et que son eorps fut transporté à 
Constantinople, ville qu il avait fondée en l'an 31 de son règne '. On dit aussi 
qu'il fut d'abord enterré à Nicomédie et que son fils Constance (Youstátis) le 
transféra à Constantinople. Les Grecs fêtent sa mémoire le 22 mai. Hélène, 
sa mère, mourut après lui, à l'âge de quatre-vingt-dix ans : elle fut ensevelie 
dans l'église des Apôtres, construite par son fils à Constantinople. 


XXV. — Les HOMMES ÉMINENTS ET LES SAINTS, CONTEMPORAINS DE Parpas. 


Ce furent Athanase, évêque d'Alexandrie; Eusèbe, évêque d’Emése; Mi- 
lès ar-Razi, évêque de Suse; Macaire (Maqtarbous) le moine, dans le désert 
d'Égypte: Mar Eugène le copte, abbé du couvent d'Izala; Aphraate le méde- 
cin persan, Sergius et Bacchus, les deux martyrs tués par Maximin et dont 


l'histoire a déjà été racontée”. David, évèque de Bassora, après avoir quitté 
son siège épiseopal, partit pour l'Inde. Il prêcha (la religion) aux habitants 


i. Constantin commença à faire construire à Byzance en 326 et fit la consécration 
officielle de Constantinople en 330, vingt-quatriéme année de son règne. — 2. Cf. supra, 


p. 253-255. 
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de ce pays et en convertit beaucoup. Grégoire le Thaumaturge, évéque du 
Pont' et disciple d'Origéne (Ourighánis) le sage, vivait sous le règne de 
Sévère (Saourous) empereur des Romains. L'évêque Alexandre, ayant vu 
Grégoire? jouer avec des enfants qui l'avaient fait évêque, avait prophétisé 
qu'il arriverait à cette dignité. Grégoire combattit l'hérésie arienne et, à 
cause de cola, fut exilé avec Eustathe (Yousláthis), évêque d'Antioche. П 
fut rappelé de l'exil, puis de nouveau exilé. Ses ennemis Гассиѕёгепі de 
fornication, mais Dieu les confondit par la bouche d'un prétre nommé (Ti- 
mothée) qui dévoila?... leur corruption et de leur mensonge. Et ce saint 
Pére mourut dans sa ville épiscopale. 


XXVI. — Ilistoire DE SAINT liPHREM LE DOCTEUR. 


Son pére était de Nisibe (Nasibin) et sa mére d'Amid. Ephrem se convertit 
à la religion chrétienne, reçut le baptême et, jusqu'à l'âge de dix-huit ans, 
habita une ville appelée ‘Агра *. Il vint à Nisibe où il fut ordonné diacre 
par l'évêque Jacques. De là, il partit pour Amid où il séjourna pendant 


1. De Néocésarée dans le Pont. — 2. Le texte porte Grégoire, mais c'est une faute. A 
partir de cette note jusqu'à la fin du chapitre, les faits mentionnés par l'auteur appar- 
tiennent à la vie d'Athanase. Cf. supra, p. 245-252. — 3. Il manque ici un mot dans le 
ms. Quant au mot وابان‎ il faut sans doute le traduire « et il dévoila, manifesta ». Peut- 
on le regarder comme le nom propre Wábán, qui aurait été donné au prêtre défenseur 
d'Athanase? (Cf. supra, p. 249-250). — 4. D'après l'une de ses biographies, ses parents 
habitaient Nisibe. Cf. Asstimani, Bibl. or., І, 26. 
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quelque temps; il se rendit ensuite a Kdesse (Ar-Rohd). Parmi les faits 
curieux de sa vie, on cite le suivant qu'il a lui-même raconté : « Quand je 
vins à Edesse, dit-il, je m'arrétai sur les bords du fleuve appelé Daïsän qui 
contourne la ville. La, je vis des femmes lavant leurs vétements. Une de 
ces femmes m'ayant regardé d'un ceil pervers, je la réprimandai en lui 
disant : Porte tou regard vers la terre et non pas vers moi. Mais elle me 
répliqua sur-le-champ : C'est toi qui dois regarder vers la terre, puisque 
tu as été créé de la terre; quant à moi, c'est toi que je dois regarder, puis- 
que j'ai été prise de ton côté. Jc fus émerveillé de sa réponse et je compris 
qu'il y avait, daus la ville, des gens instruits et intelligents. » Saint Éphrem 
demeura pendant quelque temps dans la montagne d’Édesse et il instruisit 
quantité de personnes. Il partit ensuite pour l'Égypte où il demeura pendant 
huit ans pour combattre l'hérésie arienne. De là, 1 vint à Césarée où il ren- 
contra saint Basile le Grand, évêque de cette ville. 1 supplia saint Basile 
de prier le Messie pour qu'il lui accordat (la connaissance de) la langue 
erecque, et sa demande fut cxaucée. Saint Éphrem continua ensuite sa 
route jusqu'à Edesse. Il combattit l'hérésie arienne, l'hérésie de Bardesane 
(Ad-Daisdniyah) οἱ les autres hérétiques. Il fit un grand nombre de discours 
et, quand 1 mourut, il fut enterré à Edesse. Les Melchites font sa commé- 
moration * le premier jour du mois de février. Les Nestoriens sont au nombre 
de ceux qui la font pendant la semaine consacrée aux Pères syriens. Que 
Dieu se souvienue de nous, grâce à leurs prières! — Au nombre des élèves 
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ودياطاسارون 454 ble. «ος.‏ الرباعى com αἱ‏ من الاربع البشارات. واعتمد مار 
افريم s lx‏ من هذا الكتاب للا بتكرر الفصول عليه. وهذا المعنى قصد واضع هذا 
الکتاب. اتان وعشرون Το‏ على حروف معجم اليونانی فى صفات اليعة. عدة كتب فيا 
ميامر تتضمن تقض مذاهب المبدعين. مداريش SUS‏ الاعياد والاموات. gle‏ عنيذا. 
Ge‏ الشېداه. Ше‏ الباعوث. =< GUN‏ المقولة فى اليعة. قداس يتس به الملكتة. 
وكان انسطور 45„ به ننصيين الى ابا ايشوعب «Ὁ . GA‏ للا 

ار على лд‏ الك غ 


de Saint Ephrem, il y avait le diacre Zénobius (Didnos?), Aba, Isaac, Asa- 
γιὰ (?) et Julien Saba. On raconte dans certaines histoires que Julien était le 
maitre de samt Ephrem : et d'après Costa, fils de Luc, Julien mourut au Mont 
Sinai (Tour Sind). Parmi les ouvrages célèbres de saint Ephrem on remarque : 
un Commentaire de l'Ancien Testament, un Commentaire des Psaumes de David; 
un Commentaire de l'Évangile appelé Diatessaron, lequel est formé du mélange 
des quatre Évangiles et avait été composé par le grec Tatien. Diatessaron 
est un mot grec qui signifie quadruple, c'est-à-dire formé des quatre 
Évangiles. En expliquant ce livre, saint Éphrem voulut éviter la répétition des 
chapitres; et c'était aussi le projet de celui qui l'avait composé '. Saint 
Ephrem composa aussi sur l'Église vingt-deux poèmes? suivant l'ordre des 
lettres de l'alphabet grec; plusieurs livres contenant des poèmes contre les 
hérétiques; plusieurs? sur les fêtes et sur les morts : poèmes des morts, 
poèmes des martyrs, poèmes de supplication *, et tous les poèmes qu'on 
récite dans l'Eglise. ll composa une messe dont se servent encore les Mel- 
chites. Les Nestoriens célébraient aussi cette messe à Nisibe jusqu'aux jours 
du métropolite Jésuyab (Yaschou‘yab)* qui, lorsqu'il régla les prières, choisit 


trois messes et prohiba les autres. 


1. Cf. Rubens Duval, Littérature syriaque, 3° éd., p. 37-38. — 2. ippa « poèmes 
longs ». 5. — 3.15, < poèmes courts x. S. — 4. pax» « demande »; ce mot se dit de toute 
priére par laquelle nous demandons à Dieu la rémission des péchés ou l'éloignement d'un 

éril. 5. — 5. Jésuyab III monta sur le siège de Séleucie-Ctésiphon en 651 et mourut 
j 8 D 
en 660. 5. 
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هذا الاب الطاهر من al‏ السوس. وقوم قالوا من اهل المدائن. ,56 اهاه Ogre‏ 
ДЫЙ SE‏ ووقم الاحتيار عليه AT LA‏ السيح OW аз‏ ارکدياقون لفافا الجائليق 


2 


بن GG‏ الجائليق وين بعض اساقفته ورعيته. فاخذوا شمعون TuS‏ واساموه ut‏ وکان 
اركدياقون فافا. فلما فعلوا ذلك قال GE‏ لشمعون. ان المسيح لا غفر لك قولك لېنا 
Gilat Yl SM‏ دمك وصرك على الشېادة. فاعتذر οὖν <J‏ کان غير اختیاره ولا A5!‏ 
OS mags р‏ لوان μι ὁ UE οἱ‏ شمعون يسالونه الصفح عله وبعلمونه PU,‏ ساحته 
le‏ ری وان کون دا سن بده Gt,‏ له. ففعل ذلك. ورسم تصبيره من Bae‏ 
бый‏ فلما توف GE‏ اجتمع الاباء واساموه فى المدائن. فحسد الشيطان عدو الرحمن ما 


XXVII. — Histoire DE Mar Siméon DansanBAÉ ! LE MARTYR, 


ET LE NEUVIEME DES METROPOLITES. 
یچک‎ 


Ce saint Pere était de Suse. D'autres disent qu'il était de Séleucie- 
Ctésiphon (4/-Madáin). Ses parents étaient teinturiers du roi. Il fut choisi 
pour que le signe du Christ apparüt en lui. Il était archidiacre du métropolite 
Papas et il gérait ses affaires depuis le jour où sa main droite avait été 
atteinte de paralysie. On raconte que le métropolite Papas avant eu une contes- 
tation avec ses évêques et ses ouailles, ceux-ci prirent Siméon (Schim oun) 
de force et le sacrérent métropolite, tandis qu'il était encore archidiacre de 
Papas. Alors Papas dit à Siméon : « Le Christ ne te pardonnera ton con- 
sentement à ce qui a été fait, que si tu verses ton sang et souflres le martyre. » 
Siméon s'excusa en disant que cela avait été fait sans son libre consentement. 
Les Grecs écrivirent ensuite à Papas au sujet de Siméon : ils priaient le 
métropolite de lui pardonner, lui disant qu'il était innocent et qu'il serait 
auprés de lui son serviteur et son vicaire. Papas y consentit et décida que 
Siméon serait métropolite après lui. A la mort de Papas, les Pères se réunirent 
à Séleucie-Ctésiphon et le sacrèrent *. 

Mais Satan, l'ennemi du Dieu des miséricordes, envia la sécurité, la paix 


1. ps; 5 < fils des teinturiers ». Cf. Sozomine, Hist. eccl., П, 1x et x; Assémaxi, Acta 
sanctorum martyrum, 1, p. 15-40; Bensan, Acta martyrum et sanctorunt ll, p. 128- 
208; Gismonn1, Maris, Amri οἱ Slibae..., p. 9-14; Dan Ilnnakus, Chron. eccl., 11, 33- 
35. — 2. En l'an 316. 5. 


* AX psu 


* А р. 03; 
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Gre‏ عليه امر us Gall‏ المسيح من الرشد والسلامة والامن. وقال اريد ادع فى 
قلب شابور OU!‏ على شمعون LS‏ زرعت OU‏ فى قلب نارون على شمعون الصفا. واغرى 
به ο role‏ كما اغرت Bes CCC k οἱ, UB э‏ 
سابور وقد ыб‏ لك قططن И С о ο‏ 
الاصنام. تجېز سابور وقصد نصيين. فقاومه قطنطن . وکان الروم قد سمو قطنطين 
الصخير ونادبه الحرب «λὲν‏ بصلوات مر يعقوب مطرانما. فعث الله عليه Ай‏ الا ود 
والحجارة من السماه. فرجع „А> бш»‏ | خجلا. ققذف سمه وهو من سم الافاعى على 
sby!‏ والمونن فى مملکته. 
065 سابور مسعوفا* يحب شععون الحائلق. فاغراه لېو د SISSE SU‏ 
οἷ, 5.‏ فى ο}.‏ بان قالوا له. ان شمعون رئيس الصارى تا oos! VONT‏ 
. دين CS, a‏ واعظم الامور АЙ‏ اعمدة والدة الملك وقلا لر lag) Ss acho‏ 


1. الک‎ e ο» Rob ΤΝ P 7 στα». ems 3 Ms. νο 


-> 
- 


κο 


C 


et la tranquillité de la chrétienté et de l'Église du Christ. Il se dit en lui- 
même : Je vais exciter Sapor à persécuter Siméon, comme j'ai excité Néron 
(Nároun) à persécuter Simon-Pierre (Schim oun as-Safá); je vais pousser contre 
lui les chefs puissants de la Perse comme je les نه‎ poussés coutre d'autres. 
A la mort de Constantin ', dans la trente et uniéme année du régne de Sapor, 
— Constantin avait régné pendant trente-trois ans”, il avait honoré ct.glorifié 
la foi, et brisé les idoles, — Sapor fit ses préparatifs et vint attaquer Nisibe. 
Constance (Qostantin), que les Romains avaient surnommé Constantin le Jeune? 
(Qostantin as-Saghir), lui résista, lui fit la guerre et le vainquit, grace aux prières 
de saint Jacques, évéque de cette ville. Dicu envoya alors sur lui une nuée 
noire et des pierres du haut du cicl : il se retira vaincu ct honteux; mais, 
semblable aux vipéres, il vomit son poison sur les Pères et les fidèles qui 
étaient dans son royaume. 

Sapor aimait beaucoup le métropolite Siméon; mais les Juifs, amis de 
Satan, connaissant ses mauvaises dispositions à l'égard des Chrétiens, le 
trompérent en lui disant que Siméon, le chef de ces derniers, avait converti 
les princes des mages * à la religion chrétienne, et quc, chose beaucoup 
plus grave, il avait baptisé et converti à sa propre religion la mére du roi. 
Le pére de cette princesse était juif. Le Christ laissa ses brebis aux mains 
des ennemis, non par faiblesse ni en pure perte, mais pour leur utilité et leur 


1. Le 22 mai 337. 5. — 2. Constantin régna 32 ans. S. — 3. L'auteur confond Cons- 
tance II qui régna de 337 à 361 avec Constantin II, dit le Jeune, empereur de 337 à 340. 
Il s'agit ici de Constance II. 


| 
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dual, age‏ الم الرعتة ὦ‏ بد الاعداء был У‏ ولا باطلا بل لنفتېم وصلاح 
شأنهم „шә‏ من هجعة الغفلة والانېماك فيما Gok‏ الى ἄμε]‏ وبث الله des je‏ 
خر شمعون الحاثليق فى الافاق بوصف الرافة والرحمة (SE,‏ ما خلفه له أبواه من 
JUI‏ على ذوي الحاجة والفاقة. وكان الرواهب بحضرن الصلاة مع الرجال فى ليالى 


ὁ 826 ЫА جب عليهم. ورتب‎ Le والقسان‎ Rall 151, س ذلك.‎ pi soled 
LEW الذئب الامعط سابور اللعين كما حكم عليه دانيال 1« الحدث فى‎ Dsi الله تم‎ 
من‎ «j| وقد فل‎ ol ὁ وظېرت هاهنا‎ . pere 3 Lal الملانه‎ e السو‎ δ-λΑ ο 
وادخال‎ orl xs واحب الله‎ «χο gel اهراق دم‎ 579 e لم‎ Mads و سله.‎ dus 
3 Us فلم‎ ere الموكلين بحراستهم‎ АКЫЙ اماناسېم الکير. فاهمل تعاهدهم وصرف‎ 
القصاب القاسى القلب الذى بدا بالسمان من‎ he dhe نه وګات‎ НАНДАН 
بالرؤساء والکہنة ثم لا توقف‎ Lu gall كذلك کان‎ tet LS ca un Y uo οὐ 


sanctification, pour les tirer du sommeil de la négligenee et du relachement 
qui conduit au mal. 

Dicu (qu'il est puissant et grand!) répandit au loin la renommée du mé- 
tropolite Siméon; il fit connaitre sa douceur et sa charité envers les indi- 
gents, à qui il distribuait toute la fortune que ses parents lui avaient laissée. 
Les religicuses assistaient ۵ la pricre avec les hommes durant les nuits 
des grandes fêtes : il le leur défendit. П exigea des diacres ct des prêtres 
l'accomplissement de tous leurs devoirs; et il réglementa plusieurs autres 
points dans l'Église. 

C'est alors que le loup ρο]έ, Sapor le maudit, commença son œuvre, 
sclon la sentence du prophète Daniel, le plus jeune des prophètes, qui a dit 
que le roi de Perse ressemble au lion dévorant '. Ézéchiel le compare à 
l'aigle ct aux bêtes carnassiéres?. Les docteurs ont tons appliqué cette 
prophétie à Nabuchodonosor (Bokhtanasar). lci, clle s'est réalisée en Sapor. 
qui était, dit-on, de sa raee et de sa descendance. C'est pourquoi, il ne 
se lassait point de répandre le sang des fidèles. Dicu voulait ainsi éprouver 
les hommes et enraciner leur foi dans le Seigneur. Il néghgea son pacte avec 
eux, éloigna d'eux les anges chargés de les garder. Les souffrances des Chré- 
tiens durèrent quarante ans. Sapor agissait comme un boucher au cœur dur 
qui commence par les plus grasses des brebis et qui égorge ensuite le trou- 
peau tout entier. Ainsi ce maudit commença par les chefs et par les prêtres, 


1. Cf. Daniel, vit, ἡ sqq. — 2. Cf. Ezéchiel, хуп, 3, 7. 
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ue «Ὁ E = ος‏ ضروب شتى. فعض بحس وضنك. وبعض بالجوع والعطش. 
وبعض بالضرب وبعض el‏ وبعض بلسف. وامر أن توخذ الساء الحوامل بشقق 
Suk, oe 95‏ الجنين ويشق نصفين وبصاب a‏ امه حسب Las‏ الملك اللعين. po»‏ 
دفن من CER,‏ بل صلب حتى بحرقه 4.. کله S ος «όν. μμ!‏ ا 
عين ipl‏ التى шз‏ على JT‏ مقبی عند US‏ انطياخوس الرشيع abl‏ وهى وجعل 
„шь‏ طعاما للسور السماء ولحوم ابراره لساع الارض. 

хз „СА LÀ.‏ ودام على النصاری تخوم сузш‏ ست .с‏ وحلف اللعين بالشمس 
الاهه والنار lacs, am‏ ان intl Qa‏ عن للاصاری او λω gh «Jy lm‏ 
خضراءهم м$ DAZ,‏ بذلك الى البلدان. JG‏ له اولياء الشيطان. لن < ما يامر به 
الملك فى النصارى وشمعون بشجعمم ويعضدهم بالمال والنفقة. ويامرهم بخلع طاعة المالك 
ويعدهم Sob‏ العم فى المعاد. فلما ذكر اسم شمعون عند سابور امر باحضاره. ASL‏ 
deo GU мл»‏ ورحلان S).‏ هل CL,‏ وشمامسة. ثم ill‏ 26ا 


1. Ms. 52 р. 


et puis n'épargna personne. Il les faisait mourir de diverses manières : les 
uns en prison et au cachot; les autres par la faim et la soif; ceux-ci par les 
coups; ceux-là sur la croix; d'autres enfin par l'épée. Ce roi maudit ordonna 
d'ouvrir le ventre des femmes enceintes, d'en sortir l'enfant, de le partager 
en deux et de le crucifier avec sa mère, pour les contempler tous deux. П 
défendit d'ensevelir ceux qu'on tuait : ils devaient être crucifiés pour 6 
brülés par le soleil et mangés par les oiseaux. Ainsi fut accomplie sur les 
croyants la prophétie même qui avait été faite pour la famille des Macchabées, 
quand ils furent tués par Antiochus limpie : اا‎ a donné aux aigles du ciel leurs 
cadavres pour nourriture, et la chair de ses justes aux lions de la terre”. 

Aux environs de Nisibe, la persécution contre les Chrétiens dura six ans. 
Le maudit jura par le soleil, son dieu, et par le feu, son créateur, selon lui, 
de verser le sang des Chrétiens jusqu'à ce qu'ils eussent adoré ses dieux ou 
qu'ils fussent exterminés; et il envoya des ordres en conséquence dans tout 
le pays. Or les amis de Satan lui dirent : « Les ordres du roi contre les 
Chrétiens demeureront inutiles tant que Siméon les encouragera et les 
aidera de son argent ct de ses ressources, tant qu'il leur commandera de ne 
point obéir au roi ct leur promettra en héritage les délices de la vie 
future. » Ayant entendu prononcer le nom de Siméon, Sapor ordonna de lc 
faire comparaitre en sa présence. Quand on se saisit de sa personne, il v 
avait chez lui cent hommes, des métropolitains, des évêques, des prêtres et 


Б Lxxv, 2; PMacchab., уп, 16-17. 
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des diacres. On saisit aussi Gouschtazad (Koschtäzäd) et ses deux fils qui 
étaient moines '. 

Lorsque le métropolite Siméon arriva devant le roi, celui-ci lui ordonna 
d'imposer un tribut par téte aux moines vivant dans les monastéres, de doubler 
l'impót payé par les fidéles, et de porter au roi les contributions pour les 
marais de la contrée (?)?... Mais Siméon lui répondit : « Je n'ai point été établi 
dans l'Église pour étre percepteur, mais pour garder l'Église, paitre les 
brebis et les arracher aux loups. » Cela se passait en l'an six cent cinquante 
d'Alexandre, en l'an deux cent quatre-vingt-dix aprés l'Ascension de Notre- 
Seigneur Jésus-Christ, et en l'an cent dix-sept du royaume des Perses?. La 
méme demande fut de nouveau adressée à Siméon. ll répondit * comme la 
premiére fois, et il déclara qu'il n'avait point d'argent, que d'ailleurs il devait 
distribuer ce qu'il possédait, parce que c'était prescrit dans les livres de sa 
foi. Il disait tout cela avec douceur et ne cessait de faire des voeux pour le 
roi. Celui-ci ordonna de le faire comparaitre à la porte (de son palais) avec 
ses compagnons. On les fit venir, et ils étaient au nombre de cent trente. 
Siméon était au milieu d'eux comme la lune au milieu des étoiles. Quand 
Siméon fut arrivé à la porte du roi, le gardien lui dit : « Qui es-tu done 
pour résister au roi et refuser de lui obéir? » Il répondit : « Ce n'est pas, 
malgré la rusticité *... quelqu'un qui veuille tenir tête à l'un des palefreniers 


1. Naqa, : Gouschtazad n'avait pas de fils. Cf. R. Duval, op. cit., p. 124. — 2. Lacune. 
— 3. Ces dates ne concordent pas entre elles et diffèrent dans les diverses formes de 
l'histoire de saint Siméon. Cet évéque souffrit le martyre en 341. — 4. Il manque les pre- 
mieres lettres d'un mot qui était probablement طادری‎ « de mon extérieur ». 


À p. 63. 


EM p. 05. 
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des montures du roi, mais ce qu'il me commande de faire est contraire a 
la loi de Dieu. » Ille fit alors garrotter avec des chaines de fer et introduire 
seul chez le roi. Ceci se passait à Karka de Lédan (Karkh Lädhan). Le roi 
fit subir aux fidéles toutes sortes de supplices; mais le Métropolite les 
encourageait, il leur rappelait ce que Notre-Seigneur Jésus-Christ avait 
souffert pour leur salut et leur disait des paroles capables de fortifier leur 
loi et d'affermir leur âme. 

Gouschtazad fut desservi aupres du roi. Celui-ci le fit alors venir 
chez lui et lui parla. Il confessa la religion chrétienne, mais après plusieurs 
entretiens avec le roi, il apostasia et adora le soleil et le feu. Quand 51- 
méon apprit cette nouvelle, il en fut aflligé. Cependant Gouschtazad comprit 
sa faute et se repentit. I] envoya demander pardon de son péché et prier 
Siméon de lui en obtenir le pardon par ses priéres. Il lui répondit : « Ton 
péché ne sera remis que si tu renies ce que tu as adoré à l'exclusion de Dieu, 
et que si tu confesses ta foi en lui, à l'endroit méme où tu l'as renié. » 

Les discussions continuérent tous les jours entre le roi impie et le saint 
Mar Siméon, jusqu'à ce qu'il lui demanda d'adorer le soleil et le feu. La 
dispute et les entretiens se poursuivirent entre eux, sans interruption et sans 
réponse rude ni blessante de la part du saint, jusqu'à ce que le roi ordonna 
de lui couper le cou, à lui et à tous ses compagnons. Gouschtazad accourut 
alors et confessa hautement sa foi, suppliant le roi de faire annoncer qu'il 
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n'était pas condamné à mort comme coupable d'un crime ou d'un complot, 
mais à cause de son attachement et de sa croyance à la religion chrétienne. 
On lui coupa la téte comme aux autres. Siméon demanda instamment à étre 
décapité le dernier, et cela lui fut accordé. Tandis qu'on les menait au sup- 
plice dix par dix, il les encourageait en disant : « Souvenez-vous de cette pa- 
role du Christ : Ne craignez pas ceux qui tuent le corps, puisqu'ils ne peuvent pas 
tuer l’dme'; et de cette autre : Celui qui aime son dme, qu'il la perde à cause de 
mot; celui qui la perdra, la sauvera?. » Il les bénissait, essuyait leurs visages 
en disant : « O Christ, Seigneur de l'univers, reçois cette agréable victime 
qui est immolée à cause de ton nom, et que son sang soit un sacrifice d'in- 
tercession pour le reste des hommes ». Et l'assemblée répondait : « Amen », à 
sa priére. Ils subirent tous le martyre; aucun d'eux ne détourna son cou, 
aucun ne trembla à la vue de ce qui l'attendait. Saint Siméon récita ensuite 
l'hymne qu'on chante le premier dimanche aprés Pâques : Quoique vous ayez 
dépowillé?... Les fidèles qui étaient présents, mais qui se cachaient à cause 
des infidèles, retinrent cette hymne et l'écrivirent : c'est à eux qu'elle a été 
empruntée. Il la récitait tandis que ses larmes ۲01856101601 sur sa barbe 
blanche οἱ que ses enfants étaient immolés comme des brebis. Il les prêchait 
en disant que s'ils quittaient leurs vétements extérieurs, c'est-à-dire leurs 
corps, ils ne quittaient pas leurs parures intérieures, c'est-à-dire le baptéme 


1. Matth., x, 28. — 2. Matth., x, 39. — 3. ames اې‎ sa el, publiée dans le Patrologia 
Syriaca de M*' Graffin, П, col. 1052. 
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et la foi. H disait: < Comme elles sont belles ces couronnes brillantes '..., 
"qui ne différent point l'une de l'autre, mais qui sont toutes sur le mème * S p. 29. 
modèle ! > 
Il ne restait plus que Siméon et deux prétres dont l'un était un vieillard 
trés âgé, appelé Ananie. Siméon le regarda et le vit trembler. Il s'empressa 
d'aller vers lui et-lui dit : « Ne crains pas, mon frère, ferme les yeux pour laisser 
passer le couteau du chirurgien ». On le décapita ainsi que son compagnon. 
Le Saint fut alors conduit pour être égorgé; il s'écria : < Je bénis Dieu qui 
m'a montré les couronnes de mes frères et je rends grâces au Christ qui n’a 
pas permis que je perde un seul de mes enfants; je prie pour tous les hommes 
et pour la terre qui a bu le sang des martyrs. » Il dit aussi : « Seigneur Dieu, 
fais que cette terre soit pour la miséricorde’, et cette boue pour l'élimination 
des maladies du corps. » A la fin de sa prière on entendit une voix effrayante 
qui disait : « Amen. » Les cœurs des assistants en furent troublés, et leurs 
esprits stupéfaits; l'on se hàta de le décapiter. Cela se passait un vendredi, 
“jour du crucifiement de Notre-Seigneur Jésus-Christ, à la neuvième heure * 5 p. 30. 
du jour. Pendant la nuit, de jeunes captifs grecs de Karka de Lédan vinrent 
prendre les corps de ceux qui furent reconnus et les ensevelirent en se te- 
nant sur leurs gardes, parce qu'ils craignaient les persécutions de leurs en- 


1. Lacune dans le texte. — 2. μι., mot araméen signifiant < pitié ». П se dit aussi de 
la terre qu'on prend sur les tombeaux des saints ou à l'endroit ot fut versé le sang des 
martyrs. S. 
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nemis. Il souflla un grand vent qui accumula la poussière à l'endroit où fut 
tué le Saint avec ses compagnons; et il s'y forma une haute colline. Siméon 
fut métropolite pendant dix-huit ans. Quelques-uns racontent que cela se 
passa le treizième ou le quatorzième jour d'avril; sa mémoire... est célébrée 
le premier vendredi de la semaine de Pâques et est appelée les petits Ra- 
meaux. j 
Et la raison qui a fait appeler le premier vendredi après la Résurrection, 
dans lequel on fête ces martyrs : Commémoration des Confesseurs, c'est que, 
après avoir tué Siméon ‘et ses compagnons, Sapor le maudit fit proclamer que 
ceux qui voudraient persévérer dans la religion chrétienne devraient le cacher 
et que ceux qui manifesteraient leur foi seraient inis à mort. Or les fidèles 
s'empressaient à la porte de Sapor, confessant leur foi pour être tués et 
obtenir la couronne du martyre; ils venaient tous spontanément : hommes, 
femmes, enfants, sans qu’on le leur demandat. Lorsque Sapor vit la foule de 
ceux qui se livraient eux-mêmes à la mort, il défendit de les tuer, non par 
pitié, mais pour les empécher de choisir et d'obtenir la récompense magni- 
fique qu'ils espéraient. Cette foule retourna alors à ses affaires; et l'on fit 
pour elle une commémoration générale, appelée Commémoration des Confes- 
scurs, à laquelle tous furent associés, parce qu'ils s'étaient livrés à la mort. 
Le peuple vint ensuite trouver l’évêque de Lédan (Lddhan) et ils le prièrent 
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de leur donner des morceaux de leurs corps pour les garder comme une 
bénédiction dans leurs églises. * Il leur donna des parcelles de leurs vêtements 
trempés de leur sang; et elles opéraient de grands miracles, rendaient la 
santé et guérissaient les infirmités. 

Nous n'avons donné que ce court résumé de l'histoire de notre Père le 
saint martyr, parce qu'elle est trés longue. Nous avons passé sous silence 
tout ce qui arriva aux fidèles à Deir al-Ahmar dans le Beit Garmai (Bádjirmi), 
à Ninive (Ninout), à Maradj et dans nombre d'autres villes, où l'on tua cent 
soixante mille chrétiens. Dans le pays de l'Irae on tua environ trente mille 
personnes. L'Église demeura pendant longtemps sans chef. Et l'on dit que le 
Jeudi saint, la veille méme de sa mort en prison, il (Siméon) célébra la messe. 
Le dos d'un de ses prétres, emprisonnés avec lui, lui servit d'autel'; à sa 
droite, il mit la paténe^, et à sa gauche, le calice. ll récita l'hymne de la 
messe : Par les yeux de l'esprit?. Et depuis ce * temps-là on la récite à la messe 
du Jeudi saint. 


XXVIII 


Du temps du métropolite Siméon, Constantin partagea le royaume entre 
ses fils. Ils étaient trois : l'ainé s'appelait comme lui Constantin (Qostantinous) ; 


1. жаз, de Opovos, « autel ». 5. — 2. pasao, de Φιαλίς, « patène x. 5. — 3. JNasit; р, 
publiée dans la Patrol. Syriaca, ЇЇ, col. 1055. 
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le second Constance (Qostantin), du nom de son père (sic), et le troisième Cons- 
tant (Qoustous), du nom de son grand-père. П nomma chacun d'eux César. Се 
nom de César commença avec Marcianus Caius (?) qui transporta le royaume 
de Macédoine (Magidouniyah) à Rome. Les Romains racontent que la mere 
de Jules César (Youlinous) mourut avant de le mettre au monde : on le tira du 
sein de sa mère par une incision et c'est pourquoi il fut appelé César. Ce nom 
resta aux empereurs romains. 

À la mort de Constantin (le Grand), Constantin (son fils) régna seul sur 
tout l'Occident; il y avait fait sa demeure pendant la vie de son père, tandis 
quil était avec lui à Constantinople. Constance prit pour lui seul | Orient, 
avec Antioche pour résidence. * Constant régna sur les hautes contrées 
des Romains'. Trois ans après la mort de son père, Constance attaqua son 
frère aîné, le tua et prit son royaume". Sapor profita de cette occasion pour 
envahir les provinces romaines de l'Orient, qui formaicnt le royaume de 
Constance; il y fit des captifs parce que ces peuples s'étaient divisés. Puis, 
Magnence (Maghtis) attaqua Constant ct le tua après la quinzième année 
de son règne”; c'était un croyant sincère comme son frère aîné. Tout l'em- 
pire revint alors à Constance qui attaqua Magnence révolté ct le mit en dé- 
route. Poursuivi et atteint par Constance, Magnence tua son frère, sa mère, 
et enfin se donna la mort à lui-même. Constance, débarrassé de lui, resta 


1. Constant régna sur l'Hlyrie, l'Italie et l'Afrique. — 2. L'auteur brouille ici les noms 
propres et les faits. Ce fut Constantin lI qui attaqua son frère Constant et qui fut tué. 
Constant s'empara alors de son royaume (340). — 3. En 350. 
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seul empereur. Il bâtit plusieurs villes en Occident, et Tella de Mauzelath 
(Tall-Maouzan) en Orient, à laquelle il donna son nom. Il réunit cent quarante 
* évêques à Séleucie (S«louqiyah) en Syrie! et exila quiconque s'opposait à la * $ p. 55. 
foi des trois cent dix-huit. Il chassa Eunomius (Aowndmis), évêque de 6 
qui se détacha de la secte d’Arius et inventa une hérésie particulière. À la fin 
de sa vie, Constance changea d'opinion et adopta la doctrine d’un prêtre 
nommé Eusèbe? qui disait : « Deux êtres dont la naissance est différente, dif- 
férente également est leur substance. Le Fils diffère du Père, et il ne faut 
pas dire qu'il est consubstantiel au Père. » Constance chassa Athanase, pa- 
triarche d'Alexandrie, ainsi que les fidèles. Il se repentit ensuite, abandonna 
cette doctrine et revint à la vraie foi. Quand il partit à la rencontre de sou 
cousin Julien pour le combattre, il passa en Cilicie (Quliqiyah) et y mourut à l’âge 
— de quarante-cinq ans °. П avait régné trente-huit ans dont treize avec son père. 
Eu ce temps-là, le patriarche de Constantinople était * Alexandre qui fut * s p. 36. 
— un des trois cent dix-huit. Il fut patriarche pendant vingt-trois ans‘. Avant 
sa mort 1 demanda comme successeur Paul (Foul) son disciple. Раш lui suc- 


1. Sans doute Séleucie 018801106. Н s'y trouva cent soixante évèques en 359. — 
2. Peut-étre Euzoius qui le baptisa. — 3. Le 3 novembre 361. — 4. Alexandre fut patriar- 
Ene de CP. de 317-340. 
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céda et demeura en charge pendant deux ans. Puis, Constance l'exila et mit 
à sa place l'arien Eusèbe, évêque de Nicomédie, qui demeura pendant un an 
et six mois. Ensuite Paul’ et Athanase d'Alexandrie allèrent à Rome trouver 
l'empereur Constant qui écrivit à sou frère de les faire rentrer dans leurs 
villes, ajoutant que s'il ne le faisait pas, il irait le combattre. Constance réumt 
alors les évêques et demanda leur avis : ils lui conseillèrent d'accorder à son 
frère ce qu'il demandait; il rétablit done les deux évêques. A la mort de 
Constant, il les poursuivit de nouveau et ordonna d'exiler Paul. Athanase eu 
fut averti. * Il prit la fuite οἱ composa un traité pour se disculper de ce qu ıl 
avait fait, montrant que l'homme doit fur devant le roi qui le perséeute. 
Il établit sa démoustration sur des textes tirés des prophètes et des apôtres. 
Les Ariens se saisirent de Paul et l'étranglérent^. П avait été patriarche 
pendant quatre ans. 

En ce temps-la, apparut une doctrine détestable. Un certain nombre des 
Pères se réunirent et excommunièrent ceux qui y erovaient. 


1. Paul de Constantinople.— 2. En 351. 


E p. 37. 


SD 


"SPT 


δρ. 


δρυ 


[99] ХХІХ. — HISTOIRE DE SAHDOST MARTYR, DIXIÈME METROPOLITE. 309 


3[ خر شاهدوست الحائلق الشاهد 


وهو العاشر pre‏ 


ЗЕ ^u e E chal cy . وگان‎ ΙΙ ero TET 44 "n [9s 

لن نه К Ц.)‏ اد | E. ra Ge f. < LA‏ وقوم م 16 ان 
à s galls AVI‏ احتمعوا ee ο‏ | دسا سم ,1,5 SAC‏ اسا وحعاوها فرعۀ. dia‏ اسم 
.8 وست: m‏ ما aol‏ له ولم date‏ الخوف من القتل. فعقد له الامر ق بعض Jile‏ 
у‏ واختار هو حماعه 15 sl, VI ES‏ ا وه ул od!‏ عون . مہم 
cp) Суде »‏ ا شمعون op‏ الصاغين. ET Allo Ut C gol ee | Js ο‏ 


Je d E] شې دیوست‎ | И وهو‎ v "ur فى الما وشمعون‎ el soy 


ХХІХ. — Hisroing ve SanposT' MARTYR, DIXIÈME MÉTROPOLITE. 


Ce nom est persan et signifie : < ami du roi >x. Il était du Beit Garmai ; 
certains disent quil était de Suse. Il était archidiacre de Siméon bar Sab- 
baé. Comme, aprés la mort de Siméon, l'Église était sans chef; il se donna 
à Notre-Sciencur Jésus-Christ * ct fut nommé patriarche scerètement. Il 
était bon ct pieux. On raconte que les Pères ct les fidèles, réunis en secret, 
prièrent Dieu, écrivirent plusieurs noms et les tirérent au sort. Ce fut le nom 
de Sahdost (Séhdoust) qui sortit. ll accepta la charge qui lui était confiée sans 
en être empêché par la crainte de la mort et recut l'investiture du patriarcat 
dans la maison d'un chrétien. П choisit des hommes qu'il ordonna pour rem- 
placer les Peres martyrisés avec le saint Mar Siméon. Parmi eux était Bar- 
ba‘asmin, neveu de Siméon bar Sabbaé. Ils se vouèrent à la mort pour leurs 
ouailles. Ils visitaient les Chrétiens nuit ct jour pour les encourager contre 
la persécution de Sapor. Enfin on découvrit la qualité de Sahdost ct il fut ar- 
rété par les mages. Trois nuits auparavant, il avait vu en songe une échelle 
posée sur la terre et appuyée au ciel. Siméon 5ο tenait debout sur l'échelle et 
il disait : * < O Sahdost, monte vers moi sur cette échelle, comme je suis monté 


1. meo, Benian, Acta martyrum et sanctorum, 1], p. 276-281. Ban Hesrarus, 
Chron. eccl., 11, 37-39. 
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هذا LS ДЛ‏ صعدت انا بالامس. فعرف تاأويل ذلك. وحتث به المومنین. فاغتموا 


А-У‏ ئم πε]‏ المدائن بعد 2 Co, GLA ὁ toy Aur GU aus cll‏ وشماس 
daly Galos‏ وحسوا خمسة اشېر. وعذبوا بانواع العذاب وطولوا بالتمجس. فلم 
.АЙ Ίροο‏ فقتل منم مرزبان المدائن Gh‏ وعشرين daly (CE‏ الى سابور بشېدوست 
А Μν‏ فلما وصل АЛ‏ قال له. انا ole‏ شمعون رئيس delay cola‏ من الرؤساء 
والاساقفة. فلم c‏ رسا quie‏ قوم “o JG el‏ لصاری هو 
الله تعالی . وهو ينصب рү)‏ من Άθογ с»‏ وكما AM‏ لا يجوز Ol‏ نقطم ماء السحر 
y МКА‏ تنقطم النصرانتة. ^ وكاما abs‏ النصاری زادوا. فاغتاظ gall‏ منه. ثم رفق به 
ليسجد لاشمس. ولاطفه فى الخطاب dead‏ ف المجوستة. فلم ير منه Rel‏ بل ke‏ 
Qe T‏ وقوة. فامر بقتله. dum‏ فى الموضم 4d JS cil‏ من ce ds‏ کان 


معه. وذلكک or T‏ اذار ee Ax»‏ 3 اج op з=‏ 2 مىلاس ال( نی 


hier. > Il comprit ее que cela signifiait. H en parla aux fidèles, qui furent M 
consternés à eause de lui. Puis, trois jours après, il fut saisi à Séleueie- 
Ctésiphon (4/-Madáin) avec eent vingt-huit évêques, prêtres, diaeres, reli- 
gicux et religieuses. Ils restèrent en prison pendant cinq mois, subirent tous 
les genres de supplices et furent invités à embrasser la religion des mages; 
mais 118 ne cédèrent pas. Le satrape de Séleucie-Ctésiphon en fit alors 
tuer ecnt vingt, puis il envoya Sahdost avec les religieuses à Sapor. Quand le 
patriarche comparut, le roi lui dit : « J'ai tué Siméon, ehef des Chrétiens, 
et un grand nombre de supérieurs et d'évéques; pourquoi done es-tu devenu 
le chef de gens que je déteste? » Sahdost lui répondit : « Le chef des Chrétiens 
c'est Dieu le Trés-Haut; c'est lui qui leur donne le chef de son ehoix; et de 
méme que l'eau de la mer ne peut tarir, ainsi le ehristianisme ne saurait 
être détruit : * plus tu massaeres de Chrétiens, plus ils se multiplient. > Le 
maudit se mit en colére eontre lui; puis il le traita avec doueeur pour l'ame- 
ner à adorer le soleil et lui parla avee bienveillanee pour le eonvertir à la 
religion des mages. Mais, loin de le convainere, il n’obtint de Jui que des 
paroles énergiques et dures, avee une plus vive résistance. Il ordonna done de 
le tuer, et eet ordre fut exécuté à l'endroit même où Siméon avait été mis à 
mort. Ses compagnons furent aussi tués. Cela se passait au mois de mars’, 
après cing mois d'incareération. Parmi eux se trouvait Milés (Milas) ar- 
Râzi?, son disciple Aborsam ? (Arsim) et d'autres personnes parmi lesquelles 


1. C'était le 20 février 342. Cf. R. Duvar, Litt. syra p. 126. — 2. On lit dans la Vie 
de saint Milés (vas) qu'il fut martyrisé le 13 novembre 341, un an avant Sahdost. Cf. 
Bepsan, Il, p. 260-275. S. — 3. samiest, BEDsax, ,اا‎ p. 260. 


“Бр. 40. 


pon 4. 


* 5 prow 


* S p. 64. 
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op Les Qux dl هناك . فکانت مده على ما دلتږعله هده‎ 


г.‏ وكان فى تلك ФУ‏ من الفضلاء 


جريغوريوس وتفسير هذا الاسم الستقظ وهو المسمى اولوغوس معاد المتكلم 
بالاهات. ` os‏ من ارض AULUS‏ من S‏ & تعرف ub‏ واسم ИЗГЕ ο)‏ 
وكان سامرى المذهب. واسم امه „% وكانت نصرانتة. ونذرت لما che‏ به انه ان 
رزقما الله „аў, Ὁ‏ زوحما cle‏ الولد ديرانا. وذلك فى زمن احتماع CSL AY‏ 
te C35‏ ورأى xul‏ فى مامه 6« تلو المزمور الذى 44 ا 
alu‏ فرحت لما قل لى HS als ad cas E оза ΩΙ‏ ولم JF‏ زوحته ترفق 4 


1. Ua. IS D. Lis. 


les deux sœurs de Siméon '. Les fidèles prirent leurs corps et les enscvelirent 
dans l'église. D'après ce récit, Sahdost fut patriarche pendant deux ans et 
cing mois’. 


е N 


Parmi les hommes éminents de cette époque, il y avait Grégoire (Djari- 
yhourious), dont le nom signifie le vigilant, ct qui est appelé aussi le théo- 
logien, c'est-à-dire celui qui parle des choses divines.* Il était du pays de 
Césarée, d'un village connu sous le nom d’Arianze* (Irinous). Son père, 
appelé Grégoire, appartenait à la seete des Samaritains. Sa mère, qui s'ap- 
pelait Nonna (Yound), était chrétienne. Lorsqu'elle était enceinte, elle fit vœu 
d'envoyer son enfant au monastère, si c'était un garçon et que son mari se 
convertit à la religion chrétienne. C'était pendant la réunion des trois cent 
dix-huit évêques. Son père ‘ cut un songe dans lequel il crut réciter le psaume 
qui commence par ces mots : hedith kädh amrin, c'est-à-dire : Je me suis réjoui 
quand on m'a dit que nous trions dans la maison du Seigneur’. Il en fut effravé. 
Sa femme, par sa douceur, fit tant pour l'amener à la foi qu'après une longue 


1. Les deux sœurs de Siméon furent martyrisées le 5 mai 341, comme on le lit dans 
leur Vie. Cf. Верзах, H. p. 254-260. S. H faut lire avec Bar Hébraeus, loc. cit. :-« les 


deux sœurs de Sahdost ». — 2. Cf. Βεριαν, П, p. 276-281. S. — 3. Cf. Goscurn, Dic- 
tionnaire de théologie catholique, X, p. 113. S. — 4. Depuis ces mots jusqu'à la fin 


du chapitre, l'auteur ne parle plus que de saint Grégoire le pére, mort évéque de Na- 
zianze vers 373. — 5. Psaume οχχι. 1. 
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ΠΝ‏ دل الكامن الك شل الصغة وتكفر GAL‏ وحنوده فسېا عن ذلك 


ος Stl ОБ‏ يغ الله Le‏ عيب LS‏ يقال على الاقف اذا e‏ ولما فرغ 
الكاهن رأى Се ἵν‏ قد أظل Le Pace!‏ عليه بالاسقفتة وباخره eed‏ اسقفاً 
على gl‏ وهو اذ ذاك على 46 الفضل والعلم بجميع علوم اليونانيين 


1. Ms. Soc), СИТ 


attente il répondit enfin à son désir. Hl alla trouver un prêtre pour recevoir 
le baptême. Selon l'usage, le prêtre devait dire : < Tu reçois le baptême et 
tu renies Satan ct ses satellites. » Mais il se trompa et dit : « Tu gouvernes 
l'Église de Dieu sans défaillance », employant la formule de l'ordination des 
évêques. Quand le prêtre eut fini, il vit le néophyte enveloppé d'une lumière 
éclatante ct il prédit qu'il serait un jour évéque. En effet, il fut nommé évéque 


de Nazianze (Anzianz) vers la fin de sa vie : il était d'une vertu éminente et « 





connaissait toutes les sciences des Grecs. 
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INTRODUCTION 


I. Manuscrirs. — Le traité que nous publions nous est parvenu dans 
un manuscrit conservé dans notre bibhotheque et catalogué sous le 
n° 1091: il occupe les folios 25^ à 65. Il se trouve aussi, mais avec de 
nombreuses lacunes, dans trois autres manuscrits conservés, le premier 
dans notre bibliothèque *, le second dans l'église de Mar-Gourya dans le 
diocèse de Séert, et le troisième dans le couvent chaldéen de Notre-Dame 
des Semences. Dans le premier (le n° 82 de notre catalogue), le traité 
occupe les folios 302* à 328° et s'arrête au texte correspondant au 
fol. 55° du manuscrit 109. Le copiste y a laissé bien des blancs pour 
les mots ou les phrases qu'il n'a pas pu lire dans l'original. Le manuscrit 
de Mar-Gourya, incomplet au commencement et à la fin, mesure 27 cent. 
sur 16 et comprend une série de 10 cahiers de 10 feuilles, ayant 
2| lignes à la page; l'écriture est bien plus récente que celle des deux 
manuscrits précédents; le contenu est à peu près le même que celui 
du manuscrit. 109; ce qui reste du traité y occupe les folios 57* à 63° et 
commence au folio 59* du manuserit 109. Le manuscrit du couvent 
Chaldéen, incomplet à la fin, contient encore, outre le susdit document, 
deux traités de Michael Badoga sur les définitions et sur l'homme con- 
sidéré en tant que microcosme, les dix catégories de I$o'bokht de 
Riwardsir et la grammaire de Mar Élie patriarche”; notre document 


s'arrête au feuillet 52 de notre manuscrit 109. 


1. A Scher, Catalogue des manuserits Syriaques de la bibliothèque épiscopale de 
Séert, Mossoul, 1905. 

2. Ibidem, cod. 82. 

З. Cf. Scher, Notiee sur les manuserits syriaques eouserves dans la bibliothèque 
du couvent des Chaldéens de Notre-Dame des Semences (Journal Astatique, mai-juin 
1906, p. 499). 
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M. l'abbé A. Mingana a découvert un autre manuscrit contenant ce 
traité et en а publié la partie historique à la suite de la préface des 
homélies de Narsaï. M. l'abbé J.-B. Chabot vient d'en publier la tra- 
duction dans le Journal Asiatique". 

Notre texte est établi d'après le manuscrit 109 de notre biblio- 
theque; mais nous y avons ajouté une introduction, qui ne se trouve 
que dans le manuscrit 82. Quant aux variantes et à la correspondance des 
pages, nous les avons indiquées au bas des pages et en marge, et nous 
avons désigné ces différentes sources par les sigles suivants : 

C. ms. 109 de notre bibliothéque. 

T. ms. 82 de notre bibliothéque. 

A. texte édité par M. l'abbé A. Mingana. 

M. ms. de Mar-Gourya °. 


ll. Opser. — Le traité est intitulé : < Cause de la fondation ‘de la 
session) des écoles. > Il comprend les diverses manières, ou plutôt les 
différentes écoles, comme le dit l'auteur, par lesquelles Dieu a bien 
voulu instruire les anges et les hommes. Il parle tout d'abord de la 
connaissance divine, pour passer ensuite aux écoles établies par Dieu 
lui-même pour les anges, pour Adam, pour Cain et Abel, pour Noé, 
pour Abraham et pour les Israélites au temps de Moise; il traite 
ensuite des écoles de Salomon, des prophétes, des philosophes, de 
Jésus-Christ, des Apôtres et de celles d'Alexandrie et d'Antioche; 
il fait enfin l'histoire des deux écoles syriaques d'Édesse et de Nisibe. 
Le récit de l'auteur sur ces deux écoles, surtout sur la derniére, est 
trés précieux. C'est le premier ouvrage qui nous retrace l'histoire de 
la plus célèbre de toutes les écoles de la Chaldée, dont la renommée 
s'étendit même jusqu'en Afrique et en Italie”. 

L'auteur, avant d'en arriver à la dernière partie de son ouvrage, 
qui traite de l'école de Nisibe, est d'une prolixité fastidieuse; mais on 


ne peut le condamner sans tenir compte du titre méme du traité, dont 


1. № de juillet-août 1005. — Ajoutons que M. Mingana a publié à Mossoul (1905) un 
opuscule de vingt pages intitulé Réponse à M. l'abbé J.-B. Chabot, à propos de la chro- 
nique de Barhadbsabba, pour relever quelques fautes de cette traduction. 

2. Lorsqu'un blanc (ou une lacune) comprend plusieurs mots, nous indiqnons son 
commencement par un demt-crochet 1, 

3. \ssémani, D. ο ри 
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le sujet principal est : « Pourquoi les écoles ont-elles été eréées ? » 
Ou, en d'autres termes : < Quels furent les moyens dont Dieu ou les 
hommes célèbres se servirent pour faire connaitre la vérité ? » De pa- 
reils traités étaient méme fort goütés des Syriens. Suivant Ebedjésus de 
Nisibe', Élisée, successeur de Narsai, fut le premier qui ait écrit. un 
traité sur la fondation des écoles; Abraham de Beith Rabban l'avait 
imité?, et ıl semble que son traité était assez long, car Ebedjésus nous 
dit qu'il était divisé en plusieurs chapitres”. Elie de Merw en écrivit un, 
lui aussi‘; et Micha Gramqaya en composa cing’. 

Assémani n'a pas compris les passages d'Ebedjésus où il est ques- 
tion de ces traités, et c'est à tort qu'il les traduit par Ka6ies272 du Psau- 
tier; il devait plutót les traduire par : la cause de la session (fon- 
dation) des écoles. La Chronique de Séert^, en énumérant les ouvrages 
d'Abraham de Beith Rabban et d’Elisée l'interprète, traduit tas, is par 
Gg un s. وضع‎ ~~~. C'est certainement pour ne pas trop allonger 


son vers qu Ebedjésus aura supprimé [Ον ΠΟΙ шуак». 


Ш. L'AvrEUR. — L'auteur du traité, Barhadbsabba ‘Arbaya, était 
originaire de la région de Beith "Arbayé, ainsi que l'indique son sur- 
nom; il fit ses études dans l'école de Nisibe sous Hnana d’Adiabene 
572-6102), ainsi qu'il le déclare lui-même dans son traité. Ce Hnana 
s'était ralhé à l'orthodoxie chalcédonienne, confessant en Jésus-Christ 
une personne et deux natures, et avait abandonné dans ses interpréta- 


tions scripturaires les sentences de Théodore de Mopsueste*. Son 


1. Apud Assémani, P. O., Ш, т, p. 167. 

2. Ibidem, p. 71. 

З. L'édition d'Assémani porte jazese jai,s00 усма» JN : (Necnon scripsit de causa ses- 
sionum et definitos hymnos). C'est une faute; il faut plutól lire : јахао par үлэ polas ΙΛ» 
(Causa Sessionis per capita determinata), ainsi que le portent l'édition d'Echellensis et 
presque tous les autres manuscrits. Un copiste quelconque aurait done changé dans le 
manuscrit d'Assémani les lettres حم‎ en poo. 

4. Apud Assémani, 7. O., П, 1, p. 148. 

5. lbid., p. 169-170. C'est à tort qu'Assémani confond ce Micha avec un autre Micha 
contemporain de Narsai et son compagnon dans l'école d'Edesse. Celui-là serait évidem- 
ment postérieur à Sabriso de Lasom (+ 604), dont il fit, suivant Ebedjésus, le panégy- 
rique. Elie de Nisibe cite, lui aussi, ce Micha dans la Vie de Sabrixo‘ (Barhébreus, 
Chron., col. 108, n. 2). Notre Micha serait donc contemporain de Iso‘yahb III (651-660) 
(voir Amr, édit. Gism., p. 56). 

6. A. Scher, Catalogue des manuscrits syriaques, etc., cod. 128, 

7. A. Scher, École de Nisibe, Beyrouth, 1905, p. 30. 
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enseignement provoqua de grands troubles dans l'école et dans toute 
l'église nestorienne. Tous les évêques protesterent; mais le catholicos 
Sabriso' le défendit, et voulut méme déposer Grégoire, évêque de 
Nisibe, qui avait excommunié Hnana. La plupart des notables de 
Nisibe ayant pris parti pour ce dernier, le roi Chosrau lI ordonna.à 
l'évéque de se rendre à Cascar, son pays d'origine. Alors, la plupart 
des écoliers, au nombre d'environ trois cents, se séparèrent de leur 
maitre et, pour protester, quittèrent la Congrégation'. Barhadbsabba 
lui-même était de ce nombre; il devint ensuite évêque de Halwan?; et 
c'est en cette qualité qu'en 605 il assista au Synode de Grégoire pa- 
triarche*, П mourut probablement dans la première moitié du уне siè- 
cle; l'auteur anonyme publié par M. I. Guidi le met encore en scène 
| pendant la vacance forcée du siege patriarcal (609-628). 

Ebedjésus de Nisibe? attribue à Barhadbsabba le livre des Tré- 
sors? en trois volumes; un traité de controverse avec toutes les reli- 
gions; un livre d'histoire; un traité sur Diodore de Tarse et ses par- 
tisans, et des commentaires sur les Psaumes et sur l'évangile de saint 
Marc. 

Il est à remarquer qu Ebedjésus ne mentionne pas ici le traité de 
Barhadbsabba sur les écoles; on pourrait supposer quil est le même 
que son ouvrage sur Diodore et ses partisans (ою, no >); Mais cette 
hypothése ne parait pas probable; car le traité ne fait mention de 
Diodore qu'en passant. Ebedjésus n'aurait donc pas eu connaissance 
du traité de Barhadbsabba sur les écoles. 

Barhadbsabba écrivit ce traité, à la demande de ses condisciples, 
dans l'école de Nisibe, du vivant méme de son maitre папа, ainsi qu'il 
résulte clairement du contexte. Quant à la rédaction du document, elle 


1. Guidi, Chron. Anon.; Chronicon de Séert; Amr, édit. Gism., p. 52. Dans notre 
ouvrage arabe sur l'école de Nisibe (p. 33) nous avons donné à cette dispersion la date 
de 582, que nous avions trouvée dans un manuscrit du couvent de N.-D. des Semences 
(voir la n. 7 de la page citée). Tous les historiens étant d'accord à dire que cette dis- 
persion a eu lieu sous Sabriso °, la susdite date me parait erronée. 

2. Chronique de Séert. 

3. Ou Houlwan. Zbidem. 

. Synodicon Orientale, p. 21^. 

. Apud Assémani, B. Ο.. Ш, т, p. 169. 

j. Ce livre est cité aussi par Dadiso Qatraya dans son commentaire du livre d'Abba 
Isaie. Cf. Journal Asiatique, janvier-février 1906, p. 105-106. 
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est postérieure à l'avènement de Iso‘yahb d'Arzoun, qui eut lieu en 581, 
puisqu'il y est question de son élévation au patriarcat; elle est aussi 
antérieure à 604, année dans laquelle mourut le catholicos Sabriso’, car, 
ainsi que nous venons de le voir, BarhadbSabba était parmi les étudiants 
qui, sous ce patriarche, se séparèrent de [nana et quittèrent l’école. 

Mais pourquoi BarhadbSabba se serait-il séparé de son maitre 
Hnana, lui qui, quelques années auparavant, s'était montré son admi- 
rateur et avait méme appelé ses adversaires < ouailles de satan >? On 
peut conjecturer qu'il suivit le parti le plus fort. 

Nous ferons remarquer du moins qu'en un endroit il est plein de 
partialité en faveur de son maitre FH nana. Car, après avoir fait allusion 
aux désordres suscités dans l'école à cause de son maitre, il n'a garde 
d'avouer; comme on l'attendrait, qu'ils proviennent de ce que Нпапа a 
rejeté les doctrines de Théodore de Mopsueste, mais il va méme jus- 
qu'à déclarer qu'il était un des champions les plus ardents de l'ortho- 
doxie de ce dernier. 

Ne pourrait-on pas excuser Barhadbsabba, en supposant qu'il a écrit 
son traitó surtout pour ramener la paix et la concorde dans la Con- 
erégation? Car dans l'introduction et la conclusion, Barhadbsabba 
exhorte les écoliers à suivre exactement les reglements et fait tous ses 
efforts pour les amener à vivre ensemble en paix et à respecter les 


maitres. 


IV. RÉPONSE Aux OBJECTIONS. — M. Mingana croit que ce docu- 
ment est une partie de l'histoire de Barhadbsabba. M. Chabot le croit 
étre une juxtaposition mal coordonnée de deux ou plusieurs récits an- 
térieurs, dont les assertions, avant d'être adoptées comme décisives, 
demandent à étre contrólées soigneusement. 

Voici notre opinion. 

1° Le traité ne fait nullement partie de l'histoire de Barhadbsabba, mais 
c'est un ouvrage tout à fait à part : le contexte le prouve clairement. 

2° Rien ne nous empéche d'accorder à cet ouvrage une entière con- 
fiance. Ce qui a porté M. Chabot à douter de sa valeur historique, ce 
sont les derniers passages de l'édition de M. Mingana, ot il est ques- 
tion. de l'école de Séleucie et des patriarches Mar Aba, Joseph et Ézé- 
chiel, et la confusion entre Narsai compétiteur d’Elisée au patriar- 


| 
| 
| 
| 
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cat et Narsai le fondateur de l'École de Nisibe. Or la confusion entre 
ces deux personnes ne doit étre nullement attribuée à Barhadbsabba, 
mais à l'éditeur, qui d'ailleurs nous en a vite averti. (Voir la page 
32 de sa préface, п. |.) Quant aux susdits passages, je ne crois pas 
quils appartiennent à la rédaction primitive; car : 1° ils ne sont pas 
contenus dans nos manuscrits, et 2? le rédacteur lui-méme déclare 
quil ne s'est pas proposé de raconter l'histoire méme des fonda- 
teurs de l'École. En parlant de Narsai et de Darsauma : « Nous n'a- 
vons pas, dit-il, l'intention de raconter l'histoire de leur vie, mais la 
méthode de leur enseignement. » Pourquoi donc aurait-il parlé des 
patriarches Joseph, Ézéchiel, etc. ? < D'ailleurs, comme le remarque 
M. Chabot, la contradiction manifeste entre le passage où 1l est ques- 
tion de l'élévation d'Iso‘yahb au patriarcat, et celui où son prédéces- 
seur Ezéchiel est représenté comme encore vivant, donne à penser ou 
que la rédaction primitive a été interpolée, ou que l'auteur s'est servi de 
documents qu'il a compilés sans critique. » 

Cette dernière hypothèse de M. Chabot n'est pas admissible, car 
Barhadbsabba était contemporain d'Ézéchiel et de [so yahb, pa- 
triarches. 

Les susdits passages, où il est question de Mar Aba, Joseph et Ézé- 
chiel, feraient donc partie de l'histoire de Barhadbsabba, et auraient été 
insérés dans le manuscrit de M. Mingana ou dans son prototype, à la 
fin du traité que nous publions, par un copiste quelconque, comme sup- 
plément. Si cette hypothèse est bien fondée, Darhadbsabba aurait écrit 
son histoire au temps d’Ezéchiel, car il prie pour la prolongation des 
jours de ce prélat. 

Addai ScHER, 


Archevéque Ghaldéen de Séert. 


[Nore pes ἐριτεῦπς. — Le présent travail de M*" Scher (texte et traduction francaise) 
est arrivé à Me" Graffin — après diverses péripéties — vers le mois de juillet 1905, Le 
texte syriaque. regardé jusque-là comme perdu, a été écrit à la fin du vi* siècle: ila donc 
toute chance de nous fournir des données exactes sur l'école de Nisibe fondée alors 
depuis moins de deux siécles. 

Après la publication d'une partie de ce texte par M. l'abbé Mingana, M“ Scher a 
adressé à Μετ Gratlin une collation de cette édition avec une nouvelle introduction et deux 
appendices. C'est ce travail ainsi complété que nous publions aujourd'hui. 
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Le titre de l'ouvrage est un peu obscur. М" Scher l'a traduit en général par < Cause 
de la session des écoles » corrigé en « cause de la fondation des écoles ». Mais la forme 
de cet opuscule semble bien être un discours adressé directement aux auditeurs plu- 
tot qu'un écrit. Le soin que mel l'auteur à indiquer les deux « sessions » des écoles, 
lune en été et l'autre en hiver (p. 393), enfin le fait que beaucoup d'autres auteurs 
firent des compositions sous le méme titre —- Miclia Gramqaya composa jusqu à cinq 
opuscules sous ce titre. cf. supra, Introduction, I1, — tout cela nous conduit à proposcr 
pour le mol ,حا‎ sans préjudice des autres interprétations, le sens d’introduction ou 
prologue cf. Payne Smith, Thesaurus, ll, col. 2877) et à voir ici un < discours d'ouver- 
ture » ou tout au plus ce qu'on appelle en Allemagne « une dissertation inaugurale » lue 
certainc année « à l'ouverture des cours de l'école » de Nisibe. 

Si peu intéressante que soit la première partie — toute de philosophie spéculative, — 
elle n'en aura pas moins le grand avantage de nous faire connaitre en quoi consistait 
un « discours d'ouverture de la session des écoles » à Nisibe vers l'an de gráce 590 
(cf. Introd., 111). 

Nous avons respecté autant que possible la traduction faite par M“ Scher; nous pu- 
blions son texte tel qu'il nous l'a adressé. П а d'ailleurs pu en corriger unc épreuve. 

M. Rubens Duval, professeur au Collège de France, a bien voulu relire les dernières 
épreuves de ce travail; nous ne saurions (гор Геп remercier. 
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CAUSE DE LA FONDATION DES ECOLES т» 


COMPOSÉE PAR MAR BARHADBSABBA ‘ARBAYA, 
EVEQUE DE HALWAN 


AVANT-PROPOS 


Les architectes habiles, en jetant les fondements d'un édifice, v posent 
une pierre solide, qui s'adapte à toute la construction et peut la supporter. 
De même, pour les architectes habiles de la crainte de Dicu, la première pierre 
de leur parole dans l'édification de leur monument, doit être un témoignage 
de reconnaissance pour la bonté du Créateur. La seconde assise, après la 
première, c'est sa sagesse insondable; et la troisième, sa puissance invincible. 
Quiconque possède ces trois qualités, n'aura aucun obstacle dans ses œuvres. 

La nature des (êtres) raisonnables, bien que gratifiée de la grandeur de la 
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1. Locus vacuus in T. Adde forsan Ἠθλωδ.»ο احدا‎ So. 


grâce, ne peut posséder ces qualités dans leur intégrité et même ce qu'elle 
promet n'est pas sans alliage, car sa bonté, parce qu'elle est accidentelle, a 
pour obstacle le mal; sa sagesse, parce qu'elle est acquise, a pour ennemie 
l'ignorance; sa force, * parce qu'elle est débile et temporaire, est entravée par 
la faiblesse. I] est nécessaire en effet que les fruits répondent à l'arbre lui- 
méme, que les propriétés de la nature (répondent) à ce qu'est la nature elle- 
méme, et que les choses temporaires soient ce qu'est le temps, variable lui- 
méme. Par conséquent, ce qu'elle promet (la nature des étres doués de raison) 
ne peut étre que sujet aux changements et aux variations. 

Quant au Créateur des temps et des variations, aucune de nos faiblesses 
ne peut l'entraver. Sa bonté se reconnait à ce signe que ce n'est pas nous qui 
l'avons prié de nous créer, selon le témoignage de l'Écriture qui dit : Le 
monde sera construit par bonté"; et la terre est remplie de la bonté du Seigneur ?; 
et aussi : Seigneur! la terre est pleine de ta gráce?. Les textes analogues qui 
manifestent la bonté du Seigneur envers nous sont innombrables. 

Quant à son inscrutable sagesse, le bienheureux Paul, ce vase d'élec- 
tion, en dit avee admiration : O profondeur de la richesse et de la sagesse 
el de la connaissance de^ Dieu‘! lui seul est sage”; c'est lui qui accorde la 


1. Ps. LXXXIX, 3; ce verset suit la Version Psilla. — 2. Ps, xxxii, 5. — 3. Ps. CXIX, 64. — 4. Rom., 
XI, 33. — 5. Jb., NVI, 27. 
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4. Locus vacuus in T. Adde Sal: 


sagesse aux sages οἱ la connaissance ἃ ceur qui ont de l'intelligence ! ; qui a été 
son conseiller? ? 

Quant à la grandeur de son invincible puissance, qui pourrait dire que 
quelque chose pourrait lui résister? C'est le Seiyneur qui a fait la terre par sa 
puissance °; il donne * de la force à ceux qui sont affaiblis. Qui est semblable à toi, 
û Dieu tout-puissant‘? Il y a encore beaucoup d'autres textes qui nous mani- 
festent sa toute-puissance invincible. 

Or, trois choses empêchent la nature des êtres doués de raison et créés 
d'accomplir le bien, ce sont : le mal, l'ignorance et la faiblesse. Or, comme 
nous venons de le démontrer par les saints Livres, aucun de ces obstacles 
n'existe pour Dieu. Regardons donc attentivement les attributs de Dicu et 
rejetons loin de notre pensée tout ce qui pourrait nous aflliger; considérons 
que Dieu nous a créés par sa bonté, sans que nous l'en ayons prié, et que, par 
sa sagesse, Il a fait en sorte que nous ayons une double vie : vie de mortalité 
convenant aux indigents et aux étres appelés à s'instruire, et vie des parfaits 
convenant à la félicité des justes. Mais par sa bonté П a voulu, par sa sagesse 
Il a administré, et par sa puissance Il a perfectionné. Et la preuve des œuvres 
de Dien, nous la prenons de ce monde : de méme qu Il nous a créés, Il nous 


1. Daniel, ΙΙ, 21. — 2. Daniel, xi, 34. — 3. Jérém., x, 12. — ^. Ps. LXXXIX, 9. 
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ressuscitera par sa grâce, et par sa sagesse П nous transportera d'ici au ciel, 
et cette puissance, que rien ne peut entraver dans notre première éducation 


(formation), n'aura encore aucun obstacle dans notre deuxième instruction : 


(la régénération). Par conséquent c’est avec une connaissanee saine et une 
raison droite que nous devons considérer les œuvres ' de Dieu et compter 
comme de (grand) intérêt tout ce qui est dû à son action. 

A cause dela faiblesse de mon corps, qui languit constamment dans les dou- 
leurs et dans diverses maladies, je ne pouvais vous parler méme un seul jour. 
Mais Dieu, qui eonnait votre application et votre amour envers lui, vous qui, 
pour lui, avez abandonné vos pays, vos parents, οἱ, bref, avez méprisé le plaisir 
de ce monde pour n'aimer et n'affectionner que cette occupation (entretien) 
spirituelle, qui illumine les âmes et tient lieu de sel pour ceux qui ont perdu 
le goût de la vérité et de la nourriture céleste, vous qui avez préféré Pexil 
(ξενίκ), les souffrances, les douleurs, les privations, les fatigues, les labeurs, 
les veilles ct une vigilance assidue à l'étude des Livres divins, Dieu, (dis-je), 
m'a fortifié par sa grâce οἱ m'a secouru. Et non pas que j'en fusse digne, 
mais c'est pour que vous ne demeuriez pas désœuvrés, c'est pour que votre 
peine ne soit pas vaine. En effet, c’est l'habitude de la gráee divine d'agir 
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ainsi; c'est encore elle qui est la cause de la formation du monde et de notre 
première création. Car nul ne pria Dieu de créer les créatures, si ce n’est sa 
grace et sa miséricorde. Il montra et manifesta davantage * sa grâce par ses 
paroles envers nous, par l'honneur qu Il nous fit de nous gouverner, par sa 
sollicitude à notre égard et par la rémission de nos fautes et de nos péchés. 
Bien que nous ayons été sans cesse ingrats et pécheurs, par sa longanimité, 
П nous a supportés par des lois vivifiantes, qui, de siècle en siècle, ont été 
établies pour notre profit, surtout par la loi, qui, par l'intermédiaire du bien- 
heureux Moise, a été donnée au peuple d'Israël, alin qu'ils pussent acquérir 
l'amour de Dieu et l'amour du prochain, qu'ils s'éloignassent du culte des 
idoles et reconnussent celui qui est seul Dieu vrai et éternel. 

Aprés toutes ces choses, pour comble de bienfait, nous avons eu ce don 
glorieux et ineffable, à savoir : la venue du Christ, par les mains de qui a été 
répandue sur nous toute la richesse de sa bonté et de son incommensurable 
miséricorde. (Quoique toutes ces gráces soient communes à tous les fidèles, 
toutefois c'est vous qui en jouissez le plus, parce que vous les étudiez et y 
méditez et parce qu'elles sont pour vous un délice et une rémunération excel- 


lente, plus que toute sorte de richesse. 
PATR. OR. — T. IV. 23 
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1. Locus vacuus in T. Adde Etage by ayo, 


Vous savez en effet d'où vient l'origine de cette institution, quelles furent 
les causes * qui la firent supprimer d'Édesse et la firent fonder dans cette ville 
par Mar Bar-Sauma, évêque, et par Rabban Mar Narsaï, prétre, hommes 
vertueux et divins, et comment, après leur mort, non seulement elle ne tomba 
pas en décadence et en ruine, car Dieu l'agrandit et la fit prospérer davan- 
tage, malgré les agitations et les troubles suscités contre elle, de temps à 
autre, par lopération de Satan. Des avantages appréciables en découlé- 
rent sur le royaume des Perses comme en témoignent les institutions issues 
d'elle et qui existent maintenant en plusieurs endroits; or, pour toutes ces 
grâces nous ne pouvons remercier assez Dieu, de nous avoir rendus dignes 
de telles faveurs. Quelle sollicitude n'a-t-Il pas à notre égard, nous qui n'en 
sommes point dignes! Nous prions done Dieu de la conserver (cette école), 
de la maintenir et de la consolider éternellement. 

Vous aussi, vous devez vous efforcer à vous appliquer au travail, à obser- 
ver, en eu tirant profit, les règlements qui vous sont prescrits et que vous 
ont trausmis' vos prédécesseurs, alin que vous aussi, vous trausmettiez ces 
biens et ces avantages à ceux qui vous succéderout. 


1. Les slatuls de l'Ecole de Nisibe sont conservés dans le Synodicon Orientale; ils ont été publiés 


еп 1890 par M. Guidi : Gli statuti della scuola di Nisibi, dans le Giornale della societa Asiatica ۰ 


liana, vol. IV (1890), p. 165-195. 
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Pour nous, ' nous remercions aussi votre saintcté; car vous ne cessez de 
nous réveiller et de nous exhorter à nous occuper sans lassitude et sans 
négligence, ni ennui de ce travail. Nous prions Dieu de vous accorder un coeur 
en vue de l'intelligence, de la connaissance et de la compréhension de ce qui 

3 est nécessaire et de ce pour quoi vous êtes venus ici, afin que, après avoir pro- 
fité ct fait profiter les autres ici, à votre retour dans vos pays, vous puissiez 
paraître comme des astres dans le monde, vous mstruisant et instruisant et 
donnant le profit de votre savoir à beaucoup, afin qu ainsi vous puissiez 
ramener les égarés a la crainte de Dieu et engendrer et produire des enfants 


هه 


10 de vertu par la grâce et la miséricorde de notre Dieu, auquel soit rendue 
gloire dans tous les siècles. Amen. 


Tout être existant peut être compris et examiné de trois manières (τάξις); 
cn lui-même, par rapport à ce qui est au-dessus de lui, ou par rapport à ce 
- qui est au-dessous de lui. Ainsi, quand nous disons de l'homme qu'il est âme 
Б et corps, nous parlons de lui d'après ce qu'il est en lui-même; lorsque nous 

disons qu'il est Dieu, nous lui appliquons ce qui est au-dessus de sa nature: 

enfin, en disant qu'il est bœuf, aigle, ver, puce, nous lui attribuons ce qui 
— est au-dessous de sa nature. 
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Quant à Dieu, les êtres créés en parlent * de deux mamières : ou bien en 
disant ce qu'il est en lui-méme, ou bien en lui attribuant ee qui lui est infé- 
rieur. Mais nous ne pouvons rien lui appliquer qui soit au-dessus de sa nature. 
Car, si nous disons qu'il est l'Étre éternel, l'Esprit infini, la Cause de tout, 
nous le définissons tel d'aprés sa nature propre. Si au contraire nous disons 
qu'il est composé, corporel, privé de connaissance, et nécessiteux, nous lui 
appliquons ce qui est au-dessous de l'ordre ct en dehors de l'exactitude. 

En effet, quoique ee mot : est, soit commun à tous les êtres et aussi à un 
seul étre, toutefois c'est à Dien seul qu'il convient et s'applique exactement : 
parce que tout ce qui existe est ou créé ou non créé; or, de méme que pour 
ce qui regarde l'être créé, le mot fuit est antérieur au mot est et que celui-là 
est la cause de celui-ci, ainsi, pour ce qui regarde l'étre non créé, le mot ens 
vlernus est antérieur au mot est, et c’est le premier qui est la cause du second. 
Car s'il existe et s'il n'est pas ens æternus il est créé; or, si cela est vrai, il a un 
commencement, c'est à un autre qu'il doit son existence; et ainsi, il serait égal 
à tous les êtres dans ces deux états, en tant qu'il a été créé et en tant qu'il est. 
‘Or, si, ainsi entendue, eette hypothèse est absurde, Dieu est paree qu'il est 
l'Étre; et la créature est parce qu'elle fut créée οἱ eut un commencement. 
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Il est done incontestablement certain qu'il n'y a qu'un seul être qui soit, 
dès le commencement, avant tous les êtres. Il y a mème à dire que non seule- 
ment (la locution) : étre senl avant tous les étres, mais méme le mot in principio 
ne lui conviennent pas. Car tous ces termes ne sont emplovés que par ana- 
logie. Dieu, étant de toute éternité, n’a ni nom, ni appellation : il est au- 
dessus de toute dénomination. I] n'a pas été fait, et n'a pas eu de commenec- 
ment; ear ces mots : exister, commencer n'étaient pas encore conus, sinon 
dans la connaissance (divine) qui pénètre tout. Lui seul était de toute éternité; 
il jouissait, comme maintenant, d'une essence heureuse; il habitait dans une 
lumière resplendissante, d’une maniére indicible et insondable. Mais il se 
connaissait lui-même, et il était connu par lui-même en lui-même et de lui- 
même comme maintenant. Mais il est impossible aux êtres raisonnables de 
dire et même de penser de quelle manière Dieu se connaissait : Nul ne connaît 
le Fils, dit Jésus-Christ, que le Père, et nnl ne connait le Pere que le Fils'. Saint 
Paulen témoigne aussi : Qui est-ce * qui connaît се qui est en l'homme, si ce n'est 
l'esprit de l'homme qui est en lui? De méme aussi personne ne connait ce qui est 


en Dieu, si ce n'est l'Esprit de Dieu. 


ПАИ. χι. 97. — 2. I Cor., u. 11. 
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Dieu, existant en ses propres attributs, d'une maniére inexprimable, la 
peusée ne peut pas saisir cette essence divine, avec laquelle le temps qui 
commence par le mouvement et le mouvement qui est inhérent à l'essence, 
sont incompatibles. C'est la profondeur des profondeurs, insondable et introu- 
vable. La pensée n'a pas de sentier pour marcher jusqu'à cette majesté divine 
qui est au-dessus des sentiers et des chemins praticables de la pensée, ce 
coursier agile de l'àme. La pensée n'ayant pas de sentier pour y mareher, la 
parole elle-méme, coursier rapide à quatre pieds, faiblit et se voit obligée 
d'interrompre sa marche : ear l'acuité de la pensée, qui est le guide οἱ 
la maitresse' de la parole, se trouvant éblouie et aveuglée, elle devient 
incapable de contempler cette lumière majestueuse, à moins que Notre-Sei- 
gneur, par sa bonté, ne nous fasse la grace de nous révéler et de nous faire 
connaitre sa nature, ne füt-ce qu’élémentairement, comme le dit saint Paul : 
La connaissance de Dieu a été révélée en eur; et, montrant comment cette 
connaissance a été révélée, il ajoute : c'est Dieu qui la leur a révélée οἱ à nous, 
Dieu nous l'a révélée par son Esprit”. Et Notre-Seigneur a dit : * [Nul ne connait 
le Pere sinon le Fils] et celui à qui le Fils aura voulu le faire connaitre?. Јах mani- 
festé votre nom aux hommes”. Autrement cette parcelle même de connaissance 
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ne pourrait jamais fixer son regard sur l'essence divine. Car ce qui lui 
est propre est ineffablement inaccessible à la pensée ct à la parole des 
créatures. 

Le fait de savoir même que nous ne connaissons rien, échappe, je crois, à 
la connaissance. En effet, celui qui affirme qu'il a compris les choses incon- 
naissables, est inférieur à un avorton : car il est dans une absolue ignorance; 
s’il reconnait Dieu comme inconnaissable, il sera reconnu par Dieu lui-même 
comme un sage. 

L'essence divine étant ainsi, voyons comment nous pouvons apprendre à 
la connaitre et quelle est la différence entre les créatures et leur Créateur. 
Quoique ce mot creature soit un terme universel, il renferme cependant plu- 
sieurs genres ct plusieurs espèces. De même que les mots : esprit, corps, 
nature, être, quoiquils n'aient apparemment qu'une seule appellation, се nom 
cependant s'applique à plusieurs étres et à chacun de ces étres qui sont 
distincts et ne se ressemblent pas, qui sont différents et ne se convien- 
nent pas, ainsi le mot créé, quoique unique, implique dans sa signifi- 
cation d'autres noms. Parce que ' tout ce qui existe, est ou substance (οὐσία) 
ou accident; chacune de ces deux divisions (substance et accident) se 
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subdivisent en d'autres espèces (modes) qui en découlent. Ainsi toute subs- 
tance est matérielle ou bien immatérielle. 

La matiére, en outre, se partage en plusieurs autres subdivisions qu'elle 
implique, à savoir : en matière animée et inanimée, sensible et privée de sen- 
sibilité. De méme la matière animée se répartit en d'autres divisions : en 
matiére vivante et matiére privée de vie, en matiére mobile et privée de mon- 
vement. De plus, ce qui est vivant et qui se meut se subdivise en d'autres 
distinctions qui lui sont subordonnées, c'est-à-dire en raisonnable et non 
raisonnable; les substances raisonnables elles-mémes en spintuelles ou ani- 
mées; et les substances non raisonnables en vitales ou non vitales. L’étre 
spirituel se divise en fini et en infini, en éternel et en temporel, et en celui 
qui est la cause de tout ou l'effet de la cause de tout, qui est Dieu. 

L’excellence d'un être ne consiste pas dans le fait qu'il existe, mais dans 
ce qu'il est ct dans sa manière d’être; car celui-là est universel, ceux-ci sont 
individuels. Ainsi le. boeuf est plus parfait que la pierre, non pas à cause de 
sa corpulence, mais parce qu'il est vivant et sensible; le roi * et le prêtre l'em- 
portent (sur le peuple), non pas en tant qu'lommes, mais à cause de leur 
dignité et de l'honneur qui leur est dà. L'ange est an-dessus de l'homme par 
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son immortalité; ct Dieu est supérieur à ses créatures par son essence et son 
éternité : c'est ce qui lui cst propre. Quant au fait de l'existence, il lui est 
commun ainsi qu'à nous. Et de même que l'homme est plus parfait que tous 
les corps, non pas en tant que corporel, mais en tant que raisonnable; et que 
l'ange est plus parfait que tous les étres corporels, non pas parce qu'il n'est 
pas corporel, mais de ce qu'il est vivant et immortel ; ainsi Dieu est supérieur 
à tout, non cn tant qu'il existe, mais quant à sa manière d'être. 

Malgré cela, quelque grand que soit Dieu dans sa nature, quelque élevé 
qu Ἡ soit dans sa majesté, ct distinct des autres êtres, П a accepté, pour 
notre instruction, qu'on parlàt de lui selon le langage concret des créa- 
tures. Dans la science méme, nous trouvons que les distinctions inférieures 
prennent le nom des étres supérieurs; mais les étres supérieurs ne se 
nomment pas du nom des étres inférieurs. Ainsi l'homme est un étre vivant 
et raisonnable par son essence; or tout ce qui vit, comme les animaux, 
la volaille et les insectes, n'est pas homme; de méme ' tout ce qui vit n'est 
pas animal, comme les plantes; tout ce qui est nature, comme la pierre ct 
la matière brute (ὕλη), n'est pas animé; de méme tous ceux qui sont de la 
nature ne sont pas corporels, comme les anges et les dines. 
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Mais, quoique tous les êtres rentrent dans ces divisions, cependant 
la science touchant le Créateur et la créature ne se trouve que dans ces 
deux catégories, c'est-à-dire dans les anges et les hommes. Mais comme 
nous sommes trop faibles pour fixer notre regard sur cette essence divine, 
Dieu placa en nous une lampe invisible, qui est notre àme; il l'a remplie 
de l'huile de la vie immortelle; il la inunit des multiples mèches qui sont les 
pensées douées de connaissance; il y répandit la lumière de l'intelligence 
divine, par laquelle nous pouvons voir et distinguer, comme cette femine 
qui avait perdu une de ses dix drachmes, les œuvres cachées du Créateur, et 
parcourir tout le riche trésor de son royaume, jusqu'à ce que nous trou- 
vions, nous aussi, cette drachme empreinte de l'auguste image (εἰκών) de 
l'éternel Roi des rois. (C'est ce que nous ne pouvions jamais faire), sans 
cette lumière divine, comme dit saint Jean : C'est en Elle qu'était la vie, et 
la vie était la lumière des hommes", à savoir la force iutellectuelle, * comme dit 
Notre-Seigneur : Sí la lumiere qui est eu vous est une obscurite, quelle sera votre 
obscurilé ?; si uu aveugle guide uu aveugle, tous les deux tomberont dans 6 
fosse”. C'est pourquoi il nous commande en disant : Marches pendant que 
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vous avez la lumiere de la raison, dans la sagesse divine, de peur que les tene- 
bres de l'erreur et de l'ignorance ne vous surprennent '. 

Cette intelligence raisonnable et éclairée, qui est l'image de son Créa- 
teur, a eu le privilege d'habiter en deux endroits : une partie habite sur cette 
terre, ott elle cst revétue de la robe corporelle, et ott elle se conduit dans 
le bercail de chair; et l'autre partie a eu le privilège de marcher là-haut dans 
la plaine fluide de l'air (ἀήρ) : ce sont tous les êtres (τάγμα) spirituels. 

Mais comme notre parole a pour objet l'intelligence qui est en nous, 
voyons comment elle est en nous ct quel est son si¢ge. Les philosophes 
grecs se trompérent tellement qu'ils lui attribuèrent méme lc nom de di- 
vinté. Son principe ct sa raison d'être, ο οί Pame qui cst Пес en nous οἱ 
qui a trois facultés intellectuelles, à savoir : l'esprit (mens), le sens (interne) 
ct la penséc. De ces trois facultés en naissent * trois autres qui sont : le désir, 
la colèrc et la volonté. L'intelligence est au-dessus de toutes ces e 
comme un cocher (4vi;2;) sagace et un pilote (κυβερνήτης) habile, dont le re- 
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gard plonge dans le lointain et écarte sa barque chargée de ces trésors, des 
écueils de l'erreur et des tempêtes de l'ignoranee; par les premières facultés 
intelleetuelles, elle épure les forees eognitives de l'àme, pour qu'elles ne 
prennent pas une ehose pour une autre, mais pour qu'elles saisissent la 
vérité et la certitude des objets; par l'autre partie pratique, elle purifie les 
forces animales de l'âme, elle les prédispose de telle sorte qu'elles ne se com- 
portent pas inutilement mais que leurs mouvements soient conformes à 
l'équité et à Ја convenance. 

Mais, comme les facultés sur lesquelles elle domine, sont diverses et dif- 
férentes entre elles, pour ne pas faire naufrage à cause de leur diversité ct 
pour ne pas périr à cause de leurs contrastes, l'intelligence proeura, comme 
le nageur sur les flots de la mer, en guise d'outre et de barque, le navire 
neuf du raisonnement, afin que par lui elle put marcher sans crainte sur la 
surface du monde, et qu'en fait de perles et de pierres précieuses, elle en 
tirat la sagesse de la crainte de Dieu, * qui s'aequiert par une connaissance 
droite. | 

Kt, comme tout ce que renferme la seienee se partage en deux parts, 
à savoir la théorie et la pratique, il faut savoir que la perfection de la 
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théorie consiste à saisir et à comprendre exactement tous les êtres, οἱ que la 
perfection de la pratique, c'est l'excellence des biens (les bonnes actions). 

Et comme la théorie et la pratique ont chacune son opposé, comme 
l'ombre a pour opposé le corps, et l'accident la substance, c'est-à-dire comme 
complément de la théorie et de la substance, la nécessité du raisonnement 
s'imposa comme moyen, pour nous aider à distinguer cette opposition de 
la compléte perfection de chacune des facultés de l'àme. En elTet, si le com- 
plément parfait de la théorie est la connaissance exacte de toutes choses 
existantes, il est clair qu'elle a l'ignorance pour opposé. Aussi avons-nous 
lo besoin du raisonnement pour distinguer la vérité du mensonge; car ce qui 


oe 


se révèle comme étant vrai, nous le saisissons par une conviction saine qui 
est basée sur la connaissance des choses; et ce qui est reconnu faux par le 
témoignage d'arguments véridiques, nous l'abandonnons comme contraire à 
la vérité. П est done évident que sans la raison, il ne peut être distingué 

> et connu convenablement par ceux * qui jugent humainement les objets. Car * T 210". 
celui qui ne parle pas par l'Esprit de Dieu, sa doctrine, pour être crue par 
les auditeurs, a besoin de preuves basées sur la raison. 
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П en est de même de cette seconde partie, qui est la pratique. Саг, і sa 
perfection consiste dans le choix des bonnes actions, comme nous l'avons 
montré, il est clair que le contraire du bien, c'est le mal. Or, dans cette 
partic aussi, nous avons besoin du raisonnement, pour distinguer le bien 
du mal, de peur qu’en poursuivant le bien, nous ne choisissions, sans le 
savoir, le mal et n'abandonnions le bien. Personne, en effet, n'exalte, de 
propos délibéré, le mal et ne blame le bien. Or ce qui est montré par eet art 
comme bien, est véritablement un bien; et ce qui est inontré eomme mal, il 
faut nécessairement qu'il soit réellement mal. 

Par eet admirable instrument (ὄργανον) du raisonnement, l'intelligence 
dessine toutes les augustes images de la science eertaine; elle érige (fait) 
une glorieuse statue (ἀνδριάς) d'après le type original. Or pour que la théorie 
οἱ le raisonnement de l'intelligence ne demeurent pas inactifs et sans utilité 
— car elle n'avait pas d'alphabet pour construire des noms et épeler, ` pour 
s'instruire sur cette essenee (divine) et manifester la puissance de cette ma- 
jesté — il a fallu pour l'exercice de ses faeultés et comme signe de sa liberté, 
que son Créateur fit cette eorporéité, qu'il l'ornàt de forces et de couleurs, 
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des opérations, lui accordàt des propriétés individuelles, et la placát dans cc 
vaste intervalle qui cst cntre lc ciel ct la terre. П a disposé et écrit, pour 
ainsi dire, sur un tableau, tous les corps visibles, afin que l'intelligence v 
lise, (ct) puisse connaitre par eux l'auteur de cet enseignement — comme dit 
Paul: Is demandent Dieu οἱ le cherchent, et c'est dans ses wuvres qu'ils le trou- 
rent, — afin qu'il possede des biens excellents, jouisse de ses beautés admi- 
rables et mette sur sa téte une couronne de joie, ornée des beautés et des 
louanges de ce Maitre excellent. 

Les nobles créatures, qui sont invisibles, habitent les espaces supérieurs 
et les vastes régions du firmament : Cet homme Gabriel, dit Daniel, que j'avais 
vu ου vision auparavant, vola promptement et descendit du ciel". Notre-Seigneur 
dit aux Juifs : Désormais * vous verrez les cieux ouverts, οἱ les anges de Dieu 
monter et descendre vers le Fils de Ühomme?. L’échelle de Jacob aussi démontre 
l'existence des anges, qui ont 16 pouvoir de cultiver cette plaine immense 
de l'air, depuis le haut jusqu'au bas, en y opérant des changements utiles et 
lortfiants : Ils sont puissants en force, est-il dit, et aecomplissent ses ordres, et 


sont ses ministres qui executent sa volonte’. 
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Mais, afin que cette autre partie inférieure ne s'attriste pas ct n'envie pas 
la gloire de la partie supérieure, sa compagne, Dieu l'honora du nom de 
son image ct de sa ressemblance, et lui accorda le nom de sa divinité : J'ai 
dit, est-il écrit : vous étes dieux et vous étes tous enfants du Trées-Haut'. Il lui 
donna (à l'homme) la foree de monter au ciel et aux voütes élevées; et là 
comme dans le palais (παλάτιον) du royaume et dans les vestibules (τοίκλινος) 
célestes, il parcourt tous les chemins et les rues (πλατεῖα) vastes, qui sont au- 
dessus des cieux supérieurs. Parfois, pour se réeréer, 11 descend dans le 
spacieux intervalle du firmament et du ciel, comme s'il était tout seul dans 
un palais royal. Il s'élance de là, lorsqu'il le veut, vers eet endroit terrestre, 
qui est au-dessous du firmament. П vole dans cette région de feu, * sans se 
brüler; il marche au-dessus des étoiles, comme sur les pierres dans un 
fleuve, sans faire naufrage. Il s'épanclie, avec un amour véritable, dans le 
sein de ses frères spirituels et tous les chœurs des anges. Et eomme de 
temps en temps il fixe le regard de sa pensée sur le cours du soleil, et sur 
les pliases de la lune et la théorie des astres, il le fait par le moyen de ses 
frères (les anges), de peur qu'il ne leur porte envie, et qu'il ue s'affaiblisse 


1. Ps. LNXNII, 6. 


510°. 


* G 34. 


Inr 57 


"του, 


“ο. 


* F 31 


[33] CAUSE DE LA FONDATION DES ECOLES. 347 


<> PSs opu]. وسم‎ Lap asad сен pl | Copa نه‎ DAS 
وب‎ °з le καν. JR sas LE “у )هه‎ ωχ. oo ахау 


Jens os Nan s уәоо : 01,09‏ رټ کد US‏ رېه Jens‏ انی 
ES WESS ado Јон‏ 

Rp Sos Ἂν Lid sas ?ouoaaM هغه(‎ où con pola [афо 
Jarra اُسعا:‎ ofdaso [sais هدمحعا|:‎ bars :farscarso -οἱ دا‎ >» 
ol وب‎ 1—21 гоу ба-а, «ο roused Jo کله اصه:‎ «| ο τα 
57 ol cn NS. 

Sado : 9.00 ор usa. oo Шаа; دحم‎ l so OO? رپ‎ “№ 
wey ونه‎ Manu, flsad ло [о : Јам νου ша» «2o оЈазоуә; Juss 
еэ {о O0 JL په‎ : OS? <>2 Salo "әкә سا‎ oO معمعا‎ „оо. |3 
Kass ha Ss :flaumsa)hso J, rds Ke No eel μοι law ο) 


1. T «οιδ»5 paN. — 2, T baal. —3. T deest. — 4. T 155» palo. — 5. T ovoaar. — 6, T “заво. 
— 7, T Mop. — s, T «ele: 


dans l'oecupation corporelle; son Seigneur lui donne de temps à autre un 
pouvoir sur ces astres, pour qu'ils marchent selon son ordre, comme nous le 
voyons par Josué, fils de Nun, qui arréta l'un sur Gabaon, et l'autre dans la 
vallée Ayalon '. Isaïe à son tour lui intima l'ordre et il rétrograda de dix 
degrés en arriére?, et ainsi il apprit à ses semblables que les astres sont des 
créatures et non des créateurs. 

Bref, pour tout dire, Dieu donna à l'homme, pour son instruction, un pou- 
voir sur tout ce qui existe, en haut aussi bien qu'en bas, sur la mer et sur 
le continent, sur les poissons et sur les reptiles, sur les quadrupédes et sur 
tout animal, sur les oiseaux et sur tout volatile rapide. Il s'en sert, à volonté, 
` soit pour sa nourriture, soit pour son usage, soit pour son plaisir, aussi 
bien que pour son vétement. 

Mais l'intelligeuce ayant agi contre la première instruction qu'elle avait 
reçue, avant aveuglé l'œil de son discernement sans comprendre la raison, 
et ayant écouté les paroles du séducteur, son ancien frére, qui pécha le pre- 
mier et déchut de sa dignité, celui qui est menteur et le pére du mensonge, 
lui qui a toujours soin des fils de la désobéissance, en conséquence cette 
sentence (ἀπόφασις) fut portée contre lui : Vous étes poussière et vous retournerez 
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en poussière et vous mangerez l'herbe des champs 1. Cependant il ne le priva pas 
d'instruction et d'enseignement. Mais, par de nombreuses vicissitudes, il se 
faisait connaitre à lui, de peur qu'une fois délaissé, il ne périt complètement 
et ne devint un vase de perdition. 

Mais c'est aux puissances spirituelles plus anciennes dans l'ordre de la 
création et plus nobles par nature, qu'il fit part de sa science, afin quelles 
ne tombassent pas dans l'erreur et qu'elles ne pensassent pas d'elles-mémes 
de grandes choses. Il écrivit done aux anges avee le doigt de sa puissanee 
créatrice un rouleau de lumière intangible, et à voix haute Il le lut devant eux 
en disant: Que la lumiere soit, et la lumiere fut ?. Et comme ils étaient doués 
* d’une mentalité intelligente, ils comprirent aussitôt que tout ce qui se fait 
est fait par un autre, et que celui à qui un ordre est intimé, il le reçoit 
de Celui qui possède le commandement. Et de là 15 surent d'une 906 
certaine que celui qui donna l'être à cette nature excelleute, cest lui qui 
les créa, eux aussi. C'est pourquoi, tous, d'une voix unanime et haute, ren- 
dirent graces à leur Créateur, comme il est беги dans Job : Lorsque Је creai 
les astres du matin, tous mes anges chanuterent d'une voix haute et me glori- 
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Et de méme que nous avons une habitude, qui consiste en eeei: aprés 
avoir lu devant l'enfant les lettres simples et les іш avoir fait répéter, nous 
les joignons l'une à l'autre et nous en eonstruisons des noms, afin qu'il les 
épelle et s'y exeree, ainsi fit ee Maitre éternel. Aprés avoir répété aux 
anges l'alphabet, il en forma un grand nom, eelui de l'achèvement du fir- 
mament, et il le lut devant eux, pour qu'ils eomprissent qu'il est le Créateur 
de tout, et que tout aecomplit sa volonté, eomme il l'ordonue. Or les anges 
étant d'un esprit pénétrant et s'ineulquant bien vite l'enseignement, Dieu 
leur apprit en six jours tout l'ensemble de la scienee eertaine, tantót par le 
rassemblement des eaux et la produetion des arbres, tantót par la formation 
des reptiles * et la création des animaux, tantôt par la division des astres et 
la eréation des oiseaux, jusqu'à ce qu'il leur eut mis entre les mains le nom- 
bre dix. Enfin en formant l'homme, il leur donna la dernière lecon. Alors 
il leur remit les créatures visibles, comme autant de lettres pour les éerire, 
d'après leurs évolutions continuelles, et pour y épeler le nom du Créateur et 
de l'Organisateur de toute chose. Il les laissa dans les régions où ils peu- 
1 vent jouir beaueoup plus que dans cette maison spacieuse de l'école de la 
terre. Il leur fournit, pour jouir sans eesse et pour ne pas demeurer oisifs, 
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un moyen bien supérieur à celui que pourrait leur donner la sphére céleste, 
qui roule les corps lumineux '. Il les munit d'ailes agiles alin de voler dans 
les sept plaines fluides de l'air et de pouvoir plus promptement, comme par 
une échelle, monter au cel et descendre sur la terre. Il leur donna le libre 
arbitre, pour faire tout selon leur désir, ct pour montrer à leur Seigneur leur 
bonne volonté, en nous servant : Tous, dit saint Paul, sont des esprits destinés 
0 servir, οἱ qui sont envoyés pour exercer leur ministère en faveur de ceux qui 
doivent avoir l'héritage de la vie”. 

Mais, comme l'un d'eux était négligent ` et ne voulut pas lire dans ces 
tablettes les noms qui y étaient écrils pour lui, il oublia le sens qui était 
caché dans ce livre, pensa de grandes clioses de lui-même, et porta envie à la 
gloire de son petit (тёге, comme les frères de Joseph qui le jalousèrent : 
« Pourquoi, se disail-il, est-il appelé l'image du Créateur? Pourquoi suis-je 
assujetti au joug de son esclavage, et suis-je soumis, moi spirituel au corpo- 
rel, puissant au faible, léger au pesant, ct dois-je m'intéresser à des choses fri- 
voles? > A l'heure même, le grand Sage le punit. par de rudes chatiments. 
Et dés qu'il refusa de recevoir l'instruction, il lui enleva son pouvoir et le 


erande foree du etel sur la terre, 


renversa de sa dignité; il précipita avec g 


1, La construction grammaticale de cette phrase et de la précédente est fort obscure; il semble 
qu'il y a une lacune de plusieurs mots. J'ai donné le sens qui m'a paru le plus probable. — 2, Rom., 1, 1%. 
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dans eette maison de ténóbres, maison terrestre; et il ne cesse d'avoir soin 
des enfants de désobéissance. 

Quant à Gabriel et à Michel avee leurs compagnons, de ee qu'ils s'appli- 
quèrent à leur lecon et ne se lassérent pas de la méditation béatifique, il 
les rendit ses familiers et les commensaux de son palais. Ils se tiennent 
toujours en sa présence et se réjouissent dans les manifestations (de sa 
gloire) ', ainsi que dit Daniel : Mille milliers sont debout * devant lui, et dix 
mille miyriades le servent”. Il les distribua en neuf chœurs (τάγμα) et leur 
donna neuf fonetions. Et, quoiqu'ils aient tous une seule nature, cependant 
il en fit des Séraphins, qui signifient sanctifieateurs *, des Vigilants, qui 
veillent sans cesse devant sa Majesté; d'autres, il les fit des Chérubins *, qui 
portent et exaltent le trône de Dieu, attaché par des courroies de feu, et 
dont il jaillit de temps en temps, sur tous, une lumiére éblouissante ; d'autres, 
il les rendit les princes des peuples: d'autres, les dominateurs des royaumes; 
à d'autres il a donné le titre de Puissances, pour pouvoir exécuter ses ordres ; 
d'autres, il les nomma des Anges, ce qui signifie « les envoyés » ; d'autres, 
il les honora du nom de 'Trónes, nom qui montre la grandeur de leur gloire : 

1. Quelques écrivains nestoriens ont enseigné que les anges ne jouiront de la vue de Dieu qu'après 


le jugement dernier. L'auteur de ce traité enseigne le contraire. — 2. Dan., уп, 10. — 3. L'auteur fait 
dériver le mot هټ عا‎ de iq. — 4. bois signifie cultivaleur, travailleur. 
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et ceux-ci, comme il paraît, sont plus élevés que tous; enfin à d'autres 1] 
applique le nom d'archanges (ἀρχός) qui exprime leur autorité sur tout. En 
un mot, il n'y a personne parmi eux à qui il n'ait donné un degré quelconque 
de gloire, selon le mérite de sa science. Voilà comment Dieu dirigca cette 
école spirituelle. 


" Venons maintenant à la nôtre, et voyons comment il la gouverna, ct de 
quelle manière il se conduisit vis-à-vis d'elle, et avec quelles lettres il 
construisit des noms, pour qu'elle les lùt et s'y cxercát. 

Aussitót done quil eréa Adam et Eve, il fit passer devant eux, en ordre 
de lettres, tous les animaux οἱ les bêtes. Il l'inspira invisiblement afin qu'il 
lui lût à haute voix. Adam lut dans ces premières tablettes des noms pour tous 
les animaux, pour toutes les bètes du désert ct les oiseaux du ciel; et le 
nom qu'Adam donna à tout animal vivant, fut son nom. Après qu Adam 
eut bien répété ces lettres non écrites, en en formant des noms éxacts, Dieu 
transporta son école dans le jardin d'Eden; ct là, il lui enscigna les com- 
mandements et les lois. Tout d'abord, il lui rédigea un petit psaume sur 
l'arbre beau d'aspect, pour y lire el v apprendre la différence entre le 
bien et le mal. Et comme Dieu connaissait sa faiblesse, 1l le menaga en ces 
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termes : Le Jour ou tu effaceras une des leltres de ces tablettes, οἱ où tu mangeras 
du fruit de cet arbre, lon instructeur, tu mourras'. Cependant non seulement il 
ne lelaissa pas dans cette menace, mais il lui promit, comme un maitre à son 
élève, et comme un père ' à ses enfants, que, s'il lisait et s’il méditait ce 
commandement, et si, au temps voulu, il répétait les noms qu'il avait lus 
devant lui, et qu'il montrat toutes les lettres sans qu'elles fussent effacées, 
il lui donnerait l'arbre de vie, pour en manger et pour vivre éternellement. 
Mais son grand frére, voyant sa gloire et les tablettes qui lui étaient 
écrites, pensant que, s'il les lisait, comme il en avait reçu l'ordre, ct qu'il 
répétat les noms qui y étaient marqués, non seulement il conserverait le 
nom de l'image et de la ressemblance (de Dieu), mais encore il recevrait la 
perfection de la nature, comme lui le séducteur, et que l'aaguillon. de la 
mort ne le pénétrerait plus, il s’en alla et écrivit d’autres tablettes con- 
traires aux premières. Il accusa Dieu devant eux, leur disant : Vous mourrez, 
vous a-t-on dit; cela n'est pas vrai. Si vous mangez de cet arbre еп transgressant 
l'ordre: de votre. Seigneur, vous serez comme des dieux, connaissant le bien οἱ 
le mal ^. Grace à ces paroles, cet arbre plut à leurs yeux, comme la citrouille 


1. Cf. Genèse, u, 17. — 2. Cf. Genèse, ΠΙ, 4-5. 
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à Jonas'. A l'instant méme tous les deux brisèrent ensemble le joug, rom- 
pirent les liens, jetèrent les tablettes par terre et effacèrent les lettres du 
commandement. Alors le Maitre sage étant venu, et ayant vu les tablettes 
jetées par terre, lettres effacées et (Adam et Eve) dépouillés * et nus, aussitôt 
il les punit comme des enfants; 1] les fit sortir de cette école οἱ les envoys 
à la terre, d’où ils étaient formés, pour y travailler et manger jusqu'à ce qu ils 
retournassent à la terre, d'où ils avaient été tirés. 

П institua ensuite une troisième école, celle d'Abel et de Cain; il exigea 
d'eux, pour prix de son enseignement, des sacrifices et des offrandes. 
Mais, comme Caïn se rendit semblable au séducteur, son compagnon, et 
envia l'honneur de son frère, auquel il porta un coup mortel, de méme que 
Satan avait tué Adam, ainsi que le dit Notre-Seigneur : Dès le commencement 
il est homicide et ne demeure pas dans la vérité °, il le livra, lur aussi, aux pu- 
nitions terribles de la crainte et de la frayeur: 1] le chassa de devant sa face 
et lui dit: Quand tu cultiveras la terre, elle ne te donnera plus de fruits, et 
parce que tu as tué ton frère, je te fera? payer sept pour un”. Voyez comme 
il honora l'éléve appliqué, et ce qu'il fit envers l'éléve oisif. 


1. Cf. Jonas, iv, 6. — 2. бап ΠΠ. Νε 3. GI. Gen TT 
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П fit ensuite pour Noé une école pleine de belles significations, portant 
la marque de la miséricorde. Gette école dura cent ans : car tous les Jours 
il lui expliquait le sens de la glorieuse économie (providence) '. * Et de cc 
qu'il travailla au-dessus de sa force, et reçut l'enseignement de la crainte 
de Dieu avec application et intelligence, Dieu le sauva de la punition du 
déluge; il le conserva pour ètre un rejeton dans le monde, ct pour renou- 
veler l'effigie (de Dieu) effacéc. Il le fit sortir de cette école maudite par le 
navire qui portait lc monde. Il l'amena dans cette région spacieuse, pleine de 


toutes les beautés de la vertu; il rendit de lui ce témoignage que Noé était 


juste et plein d'intégrité en son temps. Par récompense pour sa Justice, il lui 
promit qu'il пе maudirait plus la terre, à cause de l'homme; mais que tant 
que la terre durerait, les semailles et les moissons, l'été et l'hiver, le jour 
et la nuit ne cesseraient point 7, 

Il institua cnsuite une autre école, au temps du bicnheurcux Abraham; 
il le fit sortir de sa patrie et de sa famille, et le fit arriver à la plaine de 
Haran. Là, il lui enseigna ce qui était nécessaire. Ensuite il le fit parvenir 
à la terre de la Palestine. Et comme 1l l'éprouva longtemps et le trouva digne 

1. C'est-à-dire : Lia maniére dont Dieu juge à propos de conduire son peuple par le ministére 


des patriarches et des prophètes: elle renferme encore toul ce qui appartient au règne de la grace. — 
EC. Genèse, vii, 21-22. 
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de son école, il accepta d’entrer dans son domicile ct de diner chez lui. Et a 
cause de ses vertus, il lui promit qu'il multiplierait sa postérité comme le sable 
du rivage de la mer, et comme les étoiles dans le ciel : * Je connais Abraham, 
dit le Seigneur, et je sais qu'il commandera ἃ ses enfants et ἃ sa maison apres 
lui, de garder la voie du Seigneur, pour faire ce qui est juste et droit'. Aussi lui 
donna-t-il d'immenses richesses et il le couronna d'une grande vieillesse. 

П créa une grande école de philosophie parfaite au temps de Moise. 
Ayant fait sortir les Israéhites de l'Égvpte, il les conduisit au mont Sinai, 
ou, ayant institué Moise son administrateur, il versa sur lui de sa gloire et 
de sa splendeur. Son amour le fit même descendre chez eux avec des troupes 
d'anges, pour les visiter et leur citer, de nouveau, des ordres et des lois. 
Et comme il leur était bien 01110116 de recevoir des leçons de cette bouche 
éternelle, Moise, directeur de l’école, sur leur demande, recut l'ordre de 
leur faire parvenir la voix vivifiante de Dieu : Parlez avec nous vous-méme, 
lui dirent-ils, ef nous écoulerons, mais que Dieu ne parle pas avee nous, de peur 
que nous ne mourions ?. C'est pourquoi Moise parlait avec Dieu et Dieu lui 
faisait entendre sa voix. Mais Dieu, sachant que la grossi¢reté de leur 6 


1, Genèse, xvii, 49. — 2, Exod., xx, 19. 
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et la dureté de leur esprit les pousseraient eux aussi, comme leurs fréres', à 
transgresser ses lois et à fouler aux pieds sa doctrine, * écrivit les dix com- 
mandements, qu'il leur donna sur les tablettes de pierre, afin. qu'ils ne fus- 
sent jamais effacés. | 

Et lorsque Moise et son lieutenant (dur) descendirent de la montagne, 
ayant entendu du bruit dans l’école, Josué dit à Moïse : Qu'est-ce que ce bruit 
de bataille au camp? Et Moïse Ini répondit : Ce n'est pas un bruit de vainqueurs, 
ni un bruit de vaincus, mais j'entends le bruit du péché *. Aussi Moise se mit 
en colère et rompit les deux tablettes. À son arrivée à l’école, ayant vu 
un nouveau professeur inanimé, assis sur le siège, et le peuple s'amusant 
chacun à son gré devant lui, ayant accepté le faux pour le vrai et enlevé à 
Moise sa fonction d'administrateur et à Josué tout le respect qui lui était 
du, Moïse, dis-je, se mit alors en colère, fit subir au nouveau professeur le 
terrible supplice du fouet, le renversa de son trône, le réduisit en poussière 
avec une lime, répandit sa poudre dans les eaux, en fit boire aux disciples 
confondus et fit retentir sa voix dans l’école en disant : Que celui qui est pour 
le Seigneur vienne vers mot. Aussitôt tons les frères notables, enfants de Levi, 
sassemblerent vers lut?. Il semble que ceux-ci n'étaient pas penchés vers 


l. H fait probablement allusion aux hommes qui vivaient avant le déluge. — 2. Cf. Exod., xxxi, 17. 
— 3. Ib., 26, etc. 
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l'erreur. Moise leur ordonna de prendre chacun * son épée, de passer et 
de repasser de porte en porte par le camp et de n'avoir pas pitié même de 
leurs frères et de leurs enfants. Ils accomplirent son ordre. Alors il leur 
dit: < Vous avez sanctifié vos mains au Seigneur. > Et ainsi ils firent 7 
tous ceux sur lesquels on voyait paraitre, après avoir bu de la susdite eau, 
quelque indice de leur amour pour le veau. 

Alors Moise, s'étant calmé, se retourna vers le Seigneur et le pria de se 
réconcilier avec ses disciples et de ne pas se souvenir de leur faute, sous 
prétexte qu'ils étaient encore dans l'enfance. Le Seigneur exauca la prière 
de Moise ct lui ordonna de faire des tablettes comme les premiéres, d'éerire 
sur elles les dix paroles et de descendre de la montagne pour les leur faire 
lire. Par respect pour Moise, οἱ pour montrer que sa prière avait été exaucée, 
le Seigneur rendit son visage tout resplendissant de lumiére et de gloire, 
et ne voulant pas instruire lui-même ce peuple enragé, il lui confia l'école 
et l’établit professeur à sa place. Moise descendit de la montagne, et fit 
lire les dix paroles aux Israélites, qui voulurent bien les répéter et observer 
tout ce qui y 6۱۵16 ordonné. Alors ce premier docteur parmi les mortels, leur 
écrivit lui aussi de nouveaux commandements, qui étaient plus nombreux 


et plus difficiles (à observer) que les premiers, ainsi que lui-mème l'a dit : مل‎ 
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leur ai impose des ordonnauces sévères et des lois, afin qu'ils ne vivent pas par 
elles, et l'homme qui les accomplit vivra par elles". 

П dirigea cette école pendant quarante ans dans le désert de Horeb. Qui- 
conque avait à consulter le Seigneur s'adressait à Moïse; celui-ci s'asseyait 
ponctuellement du matin au soir, résolvant toutes les questions et toutes les 
difficultés (ζήτηνα). Quant à ceux qui s'opposaient à sa doctrine, en punition 
de leurs crimes, il les faisait ou bien frapper du coup (σκύτος) terrible de 
glaive, ou bien engloutir sous terre, ou bien dévorer par le feu, ou bien enfin 
il lançait contre eux excommunication (καθαίρεσις), ce qui arriva à Aaron et à 
Marie, laquelle, ayant été enfermée sept jours hors du camp, fut obligée d'a- 
vouer sa faute. En récompense de tant d'exactitude dans la direction de cette 


.école, Dieu ordonua, à sa mort, qu'il ne fût pas enseveli par les Israélites 
‚ , , P , 


mais par Dieu lui-même et par ses anges dans la montagne. 

A sa mort, il avait confié l'école à Josué son lieutenant (dur), selon 
ce que le Seigneur lui avait inspiré, afin qu'il fût ` son successeur dans la 
direction de l'école et y enseignàt avec exactitude. Josué introduisit les 


1. Je n'ai pas trouvé celle citation: cf. Lévil., XVIII. 
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Israclites dans la terre promise, subjugua les peuples égarés et fit comme 
il le fallait le partage de la terre promise. Après sa mort, il n'y avait point 
de roi en Israël; ainsi que le dit l'Écriture, mais chacun faisait ce qui lui 
semblait Боп", jusqu'à l'époque où le prophète Samuel et le roi David furent 
élus et instruisirent le peuple de Dieu. 

Salomon, lui aussi, fonda une école; il instruisit et ses sujets et les 
étrangers : Tous les rois de la terre, est-il dit, venaieul pour entendre la Sagesse 
de Salomon ?. Salomon, en effet, ayant été proclamé roi, ne demanda que 
la sagesse, qui le mettrait à méme de juger et de diriger équitablement son 
peuple; aussi Dieu lui aecorda-t-il une sagesse extraordinaire : Voici, lui 
dit-il, je t'ai donné un cœur sage οἱ intelligent, de sorte qu'il n'y en a point eu 
de pareil avant toi, οἱ il wy en aura point apres toi, qui te soit. semblable”. Et 
l'Ecriture. lui rend ce témoignage et dit: H était plus sage qu'aucun homme; 
il traita des vertus οἱ des influences de tous les corps, ` depuis le cèdre qui est sur 
le Libun, jusqu'à Physope qui sort de la muraille; et il traita de тете des ani- 
maux de la terre, des oiseaux, des reptiles οἱ des poissons °. П donne quelque- 
fois à ses disciples le nom de fils : Écoute, mon fils, dit-il, et recois mes paroles, 
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οἱ les années de ta vie te seront multipliées'. A toute chose, dit-il encore, sa 
saison, et a toute affaire sous les cieux, son temps”. Il donne encore quelquefois 
à ses élèves des leçons touchant Dieu: Quand tu entreras dans la maison de 
Dieu, dit-il, prends garde a ton pied, et approche-toi pour écouter plutôt que pour 
offrir le sacrifice des insensés?. 

Et comme alors il y avait beaucoup de savants qui pensaient qu'ils avaient 
compris Dieu et méme sa puissance, sa sagesse el ses opérations, Salomon 
seul a dit qu'il est impossible à l'intelligence des créatures et des êtres char- 
nels de comprendre Dieu : J'ai dit, écrit-il, j'acquerrai la sagesse; mais elle s'est 
éloignée de moi plus que l'éloignement lui-même. Qui trouvera la profondeur des 
profondeurs ‘, c'est-à-dire qui pourra comprendre l'essence divine? Qui est 
Vhomme qut pourrait entrer en jugement après le roi, et ensuite avec celui qui l'a 
créé “ὃ Le ciel est haut, la terre est profonde, il. n'y a pas de moyen de sonder le 
cœur du rot divin. 

Bref, à sa vieillesse, il réunit tout le peuple prés de lui * et lui parla de la 
faiblesse de ce monde, en démontrant qu'il est passager et fugace avec ses 
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plaisirs et que tout est vanité '. Et quand il conseille ce qui est meilleur, il 
dit : Crains Dien et garde ses commandements; car Dieu fera venir en jugement 
lout ce qu'on aura fait avec tout ce qui est caché, soit bien, soit mal ®. 

Les autres prophètes, eux aussi, fondérent des écoles, ainsi que nous 
l'apprend l'histoire du bienheureux prophète Élisée. Celui-ci, d'après la 
tradition de son maitre Elie, suivit la voie de ses prédécesseurs, et en- 
seigna longtemps ce qui était nécessaire dans l'école qu'il avait fondée. 
L'Ecriture le dit clairement : Les fils des prophètes divent à Élisée : Voici main- 
tenant que le lieu où nous sommes assis devant vous est trop étroit pour nous. 
Allons-nous-en maintenant jusqu'au Jourdain et nous prendrons de lQ chacun 
une pièce de bois, et nous bátirons la un lieu pour y demeurer, οἱ vous aussi vous 
viendrez avec nous. Et H répondit : Allez le faire, et moi aussi je viendrai avec 
vous ®. L'Écriture sainte montre par ces paroles que c'est une école que 
fondérent dans le désert les fils des prophètes; et c'est pour se recueillir et 
échapper au bruit du monde, et ponvoir ainst recevoir plus facilement les 
leçons de leur maître, qu'ils sortirent au désert. 

Pour ne pas être trop prolixe par notre parole, nous passerons sous silence 
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toutes les autres assemblées que formérent les autres prophètes, pour arriver 
aux assemblées que réunirent les philosophes païens. * Ceux-ci s’elforcèrent + T зни, 
d'imiter les assemblées judaiques; mais, comme le fondement de leur iustruc- 
tion n'était pas placé sur la vérité de la fot, et qu'ils ne prirent pas comme point 

° de départ le principe de la sagesse, qui est la crainte du Seigneur, ils s'écar- 

| térent complètement de la vérité. Car, ayant tout comparé selon l'ordre de 
la nature, ils n out pu rien comprendre '; et se disant sages, ils sont devenus 
insenses parce qu'ils ont adoré et servi les créatures plus que le Créateur ®. 

Le premier qui forma des assemblées à Athènes, ce fut Platon; on rap- 

jo porte de lui qu'il avait plus de mille éléves. Aristote lui-méme était dans son 
école. Un jour quil donnait des leçons à ses disciples, ayant remarqué 
qu'Aristote était absent, il dit : « L'ami de la sagesse est absent; où est le 
chercheur de la belle? J'en ai mille, et un seul me fait défaut; un, pour moi, 
est plus que mille. » 

Platon, quoiqu il ait parlé justement de Dien, qu'il ait dit de son Fils unique 
que, comme Verbe, il est engendré de Lui, c'est-à-dire de sa substance, et 
que l'Esprit-Saint est la vertu personnelle qui procède de Lui’, toutefois, 

l. (elle phrase me рагай bien obscure; je lui αἱ donné le seus qui nra semblé Ie plus probable. —— 
EDU و2‎ — 3. Voir S. Augustin, De Civil, Det, I. NI, e. xxv et Il. VIII, c. iv οἱ seq.; Théo- 


doret, Thérapeut., I, 2; Rohrbacher, 1I, liv, XX. 
PATR. OR. — Ἱ. IV. 


کد 
сл‏ 








SL BARHADBSABBA ‘ARBAYA. [50] 
οἱ Jo K sS. орал روف‎ NL : AR محمد‎ Uus پمپ‎ “ЈМ | + Ji] :oœuso 
x > Dao of; ЕЕ „oiam νου LaNa «oo yada! :( 
ودس‎ Joris pl BERNI Spe £20 аэро hoN» Jian ایا‎ 
+ Somos ول(‎ уа (о :aksaïsas wio] Jl :o solo 
:Jssas [ag «959 .|-1450 ο ә ҳо) jo Је Sd Slo 


shaspa- «iN so :) NERO.» ско : зээ محرد‎ : алә محرب‎ 


«2o јр, js. yJ oo as Jio ise алуу JA hs соо 
pl So Jaws وعم‎ [зу “о LAS Gil دعسا‎ : froshsoo JS pe 
shanu ocot ,ەز‎ 

oi IN Leo م0٥‎ mua У pico] عهحڅه د ۀه نه فصا‎ : Naso, مب‎ 
Ado «0-21 Je oo Ἂ--οἷο : 01.53 JA sore Jara as No Bs همه‎ 
حم صا‎ Joi. JA ο. 5ο ه٩ اصد.خ: رمدمح‎ ja «οὶ (حم|:‎ ЈА.) محعدئ!|‎ 
کوڅ دیا‎ oder 2,323. RQ [do اح‎ лоо انشۀ.‎ oras 

маз До [ras هلب رحب‎ Ja >, NX. aas el مه کا‎ Laar Joa 
shaj, jeg) exe 


1. T. Of (о. 


ayant été interrogé par ses concitoyens, s'il fallait ou non respecter les idoles, 
Platon, dis-je, leur répondit affirmativement : < П faut, dit-il, sacrifier un 
coq blanc à Esculape '. > Ayant connu ' Dieu, il ne le glorifia pas comme Dieu 
ct ne lui rendit pas grâces; mais il s'égara dans de vains raisonnements, et 
son cœur, dépourvu d'intelligence, fut rempli de ténèbres” et ne comprit pas. 

(Il enscigna la métempsycose) : l'âme, dit-il, habite tantôt dans les rep- 
tiles, dans les animaux, tantót dans les oiseaux, ensuite dans l'homme, puis, 
aprés avoir pris la forme des anges et s'être enrólée dans leur hiérarchie, 
elle se purifie et retourne à sa céleste demeure. Il enscigna encore, comme 
les manichéens, la communauté des femmes. 

Aprés sa mort, il eut pour successeur Aristote; celui-ci contredit l'en- 
scignement et la tradition de son maitre, pour faire valoir le sien. Entre 
autres absurdités qu'il divagua, il enseigna que l'économie et la providence 
de Dieu ne disposent des créatures que jusqu'à la lune. Quant aux autres 
créatures, il en confie le gouvernement aux Prineipantés. 

Il y ent encore des assemblées à Babylone des Chaldéens, où l'on enseigne 
depuis longtemps sept (planètes) et douze coustellations (sigues du zodiaque). 


l. Ici, l'auteur semble confondre Platon avec Socrate, — 2. Rom., т, 21. 
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П v eut aussi des écoles dans les Indes et en Égvpte, dont il nous serait 
difficile d'exposer les erreurs. 

Epicure et Démocrite formérent des assemblées à Alexandrie; ils en- 
seignérent que ce monde est éternel et existe par lui-méme : « ll y avait 
d'abord, dirent-ils, des corps * fins, qui, à cause de leur extréme finesse, se 
dérobent aux sens; et ils les désignent sous le nom d'atomes immatériels. 
Toutefois, ajoutent-ils, ces atomes n'ont ni âme, ni raison, ni commencement, 
ni génération, ni fin, tant ils sont nombreux. » 

П y eut encore une assemblée de ceux qui sont désignés sous le nom 
de Physieiens, qui prétendaient, entre autres choses, que les éléments 
inorganiques étaient les principes de l'univers; ils niaicut par conséquent 
l'existence de Dieu et de la Providence, disant que celui qui est fort pille 
et que celui qui est faible est pillé. 

Pythagore, quoiqu'il ait enseigné l'unité de Dieu, la création et la Pro- 
vidence, méla toutefois bien des erreurs à ces vérités. 

Zoroastre', mage perse, fonda, lui aussi, une école en Perse, au temps 


1. Ce nom s'écrit de plusieurs manières en persan: T SLR τ اګ‎ : SN ο ال‎ 
AÁ Z AÁ Z کې‎ Z M uw 


E... 000 لست‎ ο د‎ o NE هد کد« سه نه دال‎ A Ore) '. Il pourrait. dérive e 
زرد‎ 35. ως 2) > ων d 
ES, qui signifie union en persan, et du lac de Zéreh, où, d'après la légende Mazdéenne, fut re- 
cueilli le germe de Zoroastre ({nscrip. Mand. des coupes de Khouabir, par П. Pognon, p. 162, note 1"), 
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du roi Basehtasp ', il attira à lui beaucoup d'élèves, qui, étant aveugles d'cs- 
prit, s'aecordérent facilement ауес lui dans ses erreurs. H enseigna tout 
d'abord l'existence de quatre dieux : Aschoukar ?, Praschoukar?, Zaroukar * 
et Zarwan?; mais il ne dit pas quelles étaient leurs opérations. Ensuite 
il admit deux autres dieux : Hormezd * et Ahriman  , disant que, tous les 
deux ont été engendrés de Zarwan : Ilormezd est eomplétement bon; Ahri- 
man est * complètement mauvais. Ce sont les deux qui ont fait ee monde; 
le dieu bon eréa les bonnes créatures, et le dieu mauvais créa les créa- 
tures mauvaises. Zoroastre admit ensuite vingt-quatre autres dieux, qui 
font en tout trente selon les jours des mois. П dit qu'il ne faut point 
égorger les animaux; ear Hormezd est en eux, mais qu'il fallait meurtrir 
par des eoups de bàton le eou de l'animal destiné à étre égorgé, jusqu'à ce 
qu'il fùt sans vie, et ensuite l'immoler, afin qu'il ne sentit pas la douleur. 
Il dit encore, entre autres ehoses, que l'homme peut épouser sa mère, sa 

I. Théodore Bar Koni dans son livre intitulé : Livre des Scholies, au lieu de حدعههک‎ écril mha: 
— 2. Ce nom signifie la .pleine lune en persan کان‎ — 3. \ la même signification; seulement 


2 . . 1 ` : : - T 
on y a ajouté ο qui signifie au-dessus. — ^. C'est-à-dire la splendeur du soleil `. — 5. Veul 
“ν 


2 . 
К. cM. 64 4 О 
E ш, 
dire le temps زدبان‎ ou vieillard, — 6. Non composé de 55» qui veut dire soleil ou la lumière du 


soleil et de > qui signifie le travail; on trouve en persan de semblables composilions de mots : 
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fille et sa sœur; et qu'il ne faut pas que les morts soient ensevelis , mais 
qu'ils soient jetés au dehors pour étre la nourriture des oiseaux de proie. 

Voilà quelles furent les assemblées fondées par les fils de l'erreur. 
Quoiqu'ils les aient fondées pour leur bien et pour le bien des autres, toute- 
fois les résultats démontrent qu'elles n'ont fait qu'enseigner l'erreur, perdre 
les àmes et obscurcir les esprits. Toutes ensemble elles rompirent le joug et 
les liens de l'Éternel notre Seigneur : La vérité, dit David, a pris fin sur la 
terre '. Seigneur, dit Jérémie, que vos yeux soient attentifs à conserver la foi ®, 
c'est-à-dire la vérité de votre essence. Toutes ces assemblées, se disant sages, 
sont devenues folles?. Et ailleurs il dit : Hs ont eu honte de ce qui” était l'objet 


de leur confiance. 


lla donc fallu que vint sur la terre la Sagesse lumineuse, le Maitre des 
maîtres, le Rayon éternel, le Verbe vivant de Dieu. H renouvela la première 
école de son Père, altérée par les fils de l'erreur. Il les invita à venir à Lui : 
Venez à moi, s'écria-t-Il, vous tous qui peinez et qui êtes chargés, et je vous sou- 
lagerai*. Et tout d'abord Il institua Jean-Baptiste, maitre de lecture et ins- 


|. P«aume xir, 2. — 2. Jérémie, v, 3. — 3. Rom., r, 22. — ^. Malth., χι, 29. 
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pecteur ', et l'apôtre Pierre Majordome? de l'école : Car, dit-ll, fous les 
prophètes et la loi ont prophétisé jusqu'a Jean, et dès lors le royaume des cieux 
est annoncé, et il presse tous d'y entrer?. Jean donne tous ses soins à l'école; 
il réprimande, enseigue et blame les méchants et les paresseux an désert, 
sur le bord du Jourdaim. Aussi est-il chargé d'administrer le baptème de 
pénitence pour la rémission des péchés; et Notre-Scigueur lui rend ce té- 
moignage qu'entre ceux qui sont ués de la femme, il n'en a été suscité aucun 
de plus grand que lui‘. Dès que Jean eut manifesté et montré à tous celte 
source de la sagesse et ce véritable Maitre, en disant : Voici celui qui porte 
le péché du monde *, alors tout le peuple se mit à se presser autour de lui et à 
écouter son enseignement, La gloire de Notre-Seigneur augmentant de jonr 
en jour, l'assemblée de Jean * commença done à diminuer ainsi que sa gloire, 
comme Jean lui-mème le dit : H faut qu'il grandisse et que je diminue °. 
Dès que Notre-Seigneur se mit à la tête de cette école. ct qu une nom- 
breuse foule vint à lui, Il en choisit des frères distiugués, à savoir, Pierre, 
Jean et leurs compagnons‘. Il les fit monter sur une haute montagne, ainsi 


1. Wo veut dire scrutateur. Се terme est plusieurs fois répété dans tes” statuts de l'école de Ni- 


sibe. Voir l'appendice ci-dessous, — 2. Le majordome (129) était tout à la fois ce que les Français ap- 
pellent aujourd'hui l'économe, te préfet de discipline et le bibliothécaire de l'école. —3. Matth., x1, 12. 
— ^. Ibid., 11. — 5. Jean, 1, 29. — 6. Jean, nr, 30, — 7. Quand le mot 2 précéde un nom propre, il 


signifie : « adepte, sectateur, compagnon ».' 
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que le fit son Père sur le mont Sinai, et là, Il les initia à la connaissance de 
son Pére et à sa connaissance, Il les forma au mode et au but de son ensei- 
gnement; ll leur expliqua toutes les difficultés de la loi, οἱ Il éclaircit devant 
eux toutes les allégories et les ombres de l'Ancien Testament, ainsi qu'il le 
dit Lui-même : Je suis venu non pour abolir la loi, mais pour l'aecomplir '. 

De même que les peintres ne commencent pas par enduire l'image avec 
des couleurs éclatantes, convenables à la réalité du type, mais le dessinent 
avec du cliarbon, ou bien y tracent de simples traits, et ce n'est qu'aprés 
que le modéle est perfectionné et prend la forme compléte d'une image 
(εἰκών) réelle, qu'ils l'ornent de teintes splendides aux couleurs éblouissantes, 
semblables à celles du type, ainsi agit le grand maitre de l'univers. 

Et que dis-je? Voici que les artistes, eux aussi, quand ils veulent fondre 
une statue, commencent d'abord par en peindre sur le sol tous les traits: 
et aprés avoir représenté ainsi la statue en cire (κηρός) et comparé tous les 
traits entre eux, ils fondent de l'or ou du cuivre sur la cire, et aussitót que 
la eire est consumée, ils ont une * compléte et durable image en cuivre. Or, 
les hommes sages non seulement ne comptent pas comme dommage la perte 
de la premiére image, mais ils v voient l'habileté de l'artiste, qui par la 
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perte de la susdite matière, put former unc image réelle qui restera toujours. 

Ce fut de cette maniére que le grand Maitre agit tout d’abord selon 
l'enfance des élèves. Comme la figure de la réelle connaissance de Dieu était 
sur le point de se fondre et de se consumer, П envoya son Fils bien-aimé, 
qui, basant son instruction sur la première figure, nous parla et nous 
révéla l'image réelle de la Sainte Trinité, la vie future, l'abrogation de 
l’ancienne loi et la consommation de ses faibles préceptes', οἱ grava dans 
notre esprit la réalité de la vérité : < Quand П monta sur la montagne, 
est-il dit, et qu'une grande foule se réunit auprès de lui, ouvrant la bouche, 
Il les instruisait en Ше : Heureux les “اسا‎ en esprit, car le royaume des 
cieux est ἃ eux, е\с.?. Ailleurs il est écrit qu'étant monté dans une barque, 
Il enseigna bien des has à la foule par des paraboles °. D'autres fois اا‎ 
enseignait dans le temple et dans les synagogues, comme 1l le dit lui-même 
aux Juifs : J'étais lous les jours au milieu de vous, enseignant dans le temple, ` et 
vous ne m'avez point saisi '. Le nombre de ses disciples fut si considérable, 
que les grands prétres et les Pharisieus en furent frappés de jalousie, 


1. ob signifie choses anciennes et 83e» choses faibles. — 2. Malll., v, 1; Lue, vi, 17. — 
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PUO πο. 


* 11 324? 


то" 


m ο. 


157] CAUSE DE LA FONDATION DES ECOLES. 578] 
«oor» :[|-1οοι où Ó دل‎ «οὐδ» où Sy] دکه‎ boss, سام ای:‎ 
:]5--ω» flares La Loot Jloslos Јал»; аз, pelo OD CA 13020630 fos] 
9} Lio : ەشەن‎ ala-, )لل‎ :Jloifpo ММ | راي‎ woes : Ш ја» ао 
losa уо Уха» J) رده ححم:‎ Jasosso [wrm Lis ad iusso 


et 


shol oon pol 
љор Ja) Lo JA a.i 2 so pad عل‎ «NM, изә vcr 
Дош JN sos : JR αλα ὀι-νο.--υο Jlasamiss, BAS. froath yamo 
: Jai 950 Joa L JS د سه‌مبه‎ :Joot که( ون ملا‎ Кум paw lo 
Losa >l jo op vos Lil «ς as] waco Wal, Disa voaa) oo» 
Ὁ JaN سحۀ کم‎ na so ]ده خا‎ : 5,15 Мао 
حف‎ vaada) o3: cotas Laaa JAN әм; L УЛ, «200 “πι. 
متلا‎ “]Λ.51ο} Qao] GIN u ad» لپ‎ oipo [RPS 0 
WAS “аһа همه ۍ‎ S ооо — DEEE NS. ooo JAN No 


1 وماع هلما‎ γ-ἰ5- — 9, Ὁ add. il oo? + — 3. T hie locus albus. — ^. T ads0%do 18,9%. 


comme eux-mêmes l'attestérent en disant: Vous voyez que tout le moade va 
apres lut, si nous le laissons ainsi, tout le peuple croira ea Lui '. Donc de même 
que l'image en cire reçoit son accomplissement et non sou anéantissemeut 
dans l'image en cuivre, car, quoique la cire se fonde, toutefois sa figure 
reste durable, ainsi le Christ n'a pas aboli la loi et ses figures, mais Il les a 
achevées et complétées, ainsi que Lui-méme l'a dit. 


σι 


A l'âge de trente ans, il commença à donner des leçons, renouvela la 

premiére école, donna une définition précise de la philosophie, fit ressusciter 

la sagesse qui était morte, fit revivre la crainte de Dieu qui avait disparu, 

10 montra la vérité qui était perdue; bref, Il faconna tous les genres de sciences 

à la maniére des membres d'une statuc, distincts les uns des autres, et les 

grava dans les oreilles des fidèles; il réprimanda l'’impiété, fit disparaitre 

l'erreur et confondit l'imposture. Leur ayant écrit ensuite sou testament au 

- cénacle*, au moment de sa passion, il conduisit ses disciples”, et s'en alla avec 
نا‎ enx au delà du torrent de Cédron, * et là il leur donna toute la nuit des leçons * T 324". 

sur les grands, admirables et réels mystéres. Et comme leurs sens étaient en- 


core trop faibles pour pouvoir embrasser une doctrine si parfaite, Il leur dit : 


|. Jean, ΧΙ, 48; xir, 19. — 2. 1^ veut dire chambre haute. — 3. Liltéralemenl : son école. 
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J'aurais encore plusieurs choses a vous dire, mais elles sont encore au-dessus de 
votre portée. Quand l'Esprit de vérité seva venu, Н vous enseignera toute la vérité”. 

Après qu'Il fut ressuscité le troisième jour, comme Il l'avait dit, Il resta 
avec enx dans le monde quarante jours, leur enseignant bien des choses. Au 
moment de sou Ascension au ciel, H choisit douze frères renommés; Il leur 
reconumanda ce qui était nécessaire et essentiel. Allez, leur dit-ll, et 565 
loutes les nations, les baptisant au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit, 
el leur apprenant a observer tout ce que je vous ai commandé. Et voici, je suis 
toujours avec vous jusqu'a la fin du monde ®. 

Pour chef, Il leur donna Simon le majordome de l'école et lui commanda 
de paitre les hommes, les femmes et les enfants”. Aprés qu'Il fut monté au 
ciel, les Apótres firent ce que leur avait commandé leur Maitre, préchant 
partout, ainsi que le dit Marc. Notre-Seigneur opérait avec eux et confirmait 

r T 325, leur parole par les miracles qu'ils faisaient. Ils fondérent tout d'abord leur 
école dans le céuacle, où Notre-Seigneur leur avait remis le saint sacre- 
ment, et la maiutinreut là jusqu'à ce que le Saint-Esprit fut descendu. Ils 
vinrent ensuite à Antioche, où ils enseignèrent et baptisèrent bien des per- 


1. Jean, xvi, 13. — 2. Malih., xxvii, 19. — 3. Jean, xxi, 15. — La version dite Pschitta porte > Pais 
mes agneanx, mes moutons et mes brebis; les commentateurs clialdé»ns les expliquent par hommes, 
enfants et femmes. 
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sonnes, de sorte que ce fut à Antioche, ainsi que le dit Luc, que les dis- 
ciples commencérent à étre appelés ehrétiens '. | 
Bientôt après, Notre-Seigneur choisit le grand Paul, pour enseigner tous 
les Gentils. Cet ardent disciple ct cet assidu maitre, qui surpasse et les pre- 
miers et les derniers, réunit des frères en plusieurs endroits et fonda des 
écoles, à savoir : à Damas, en Arabie, en Achaie ct à Corinthe, ot il en- 
seigna pendant deux ans et demi?. Ensuite, après quatorze (ans) de travail, 
il se rendit à Jérusalem, dans l'intention de voir les Apótres; mais il re- 
tourna bientót pour continuer son œuvre. Il eut à subir beaucoup de peines 
et de souffrances. Quelqu'un est-il affligé, dit-il, que je n'en sois aussi affligé? 
Quelqu'un est-il scandalisé, que je n'en sois aussi comme 070/3 Il ne cessa 
de se méler à tous les hérétiques (αἴρεσις) et aux opinions (opposées) jusqu'à 
ce qu'il les eut façonnés au mode de sa doctrine. Étant venu de Corinthe 
à Éphèse, et ayant rencontré là douze disciples, * il leur parla avec hardiesse 
pendant trois mois, ainsi que l'a reconnu Luc, dans les Actes des Apôtres, 
pour les convaincre des vérités relatives au royaume de Dieu. Mais, comme 


1. Actes, xr, 26. — 2. Au lieu de e9o Ла elit, il faut lire: eq*9» JM; voir Actes, ху, 11. — 
3. IT Corinth., XI, 29. 
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quelques-uns injuriaient sa doctrine, il se retira et sépara les disciples d'avec 
eux, enseignant tous les jours dans l'école d'un nommé Tyrannus; et cela 
continua durant deux ans, de sorte que tous ceux qui demeurent en Asie, 
eutendirent la parole de Dieu '. 

Jusqu'iei nous n'avons même pas eu le nom de l'école, qui veut dire lieu 
d'instruction intellectuelle ?. 

Après que saint Paul eut achevé le cours de son instruction dans tous les 
coins de la terre, et eut recu, à Rome, avec saint Pierre, la couronne du mar- 
tyre, sous l'impie Néron, et que tous les Apôtres eurent été transportés au- 
prés de Notre-Seigneur, les méchants renards commencèrent alors à sortir 
leurs tétes de leurs antres, pour entrer dans la vigne délieieuse, la ruiner, et 
démolir? aussi la première tradition que Notre-Seigneur avait transmise 
à ses Apótres. Le parti de Satan commenca done à étre fort, tandis que 
l'école du bon Maitre commençait à devenir faible. Le grand Maitre ayant 
vu la faiblesse de son parti et la force du parti adverse, choisit et institua 


dans son école: des maîtres intelligents pour dirige r selon sa volonté. 


1. Actes, хіх, 1. — 2. Pasco! esl emprunté au grec σχολή, ainsi que l'indique sa forme elle-mème: 
l'auteur toutefois la fait dériver de Sam qui veut dire enseigner, faire comprendre, démontrer. Le 
grec σχολὴ ne serail-il pas emprunté au svriaque Ham qui signifie entendement, intelligence, faculté 


de comprendre? Le verbe est Sam qui veut dire faire comprendre, etc. — 3. Cf. Cantique, n, 15. 
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Maintenant que, par le secours de Dieu, nous sommes arrivés ici, nous 
devons tout d'abord démontrer * où Гоп a commencé, après la mort des σ]ο- 
rieux Apôtres, à ouvrir des écoles, et à quelle époque et qui commença à 
expliquer les Keritures. Le sujet de notre dissertation nous fera parvenir tout 
uaturellement à parler de cette école dans laquelle nous faisons nos études. 

L'école d'Alexandrie a été très célèbre, ainsi que nous l'avons dit; sa 
renommée et son antiquité у attiraient beaucoup de personnes, pour recevoir 
des leçons de philosophie. Et, comme le gout de l'étude' est inné dans le 
genre humain, il se trouva un zélé de l'érudition, qui, instruit dans 
les sciences chrétiennes, fonda dans la susdite ville une école 06 م76‎ 
Sainte, afin qu'on ne pensát pas que les sciences ne se trouvent que ehez 
les paiens. A la leeture de ees saints Livres, il ajouta aussi, comme parure, 
le commentaire : ce qui a été eause qu'il défigura quelquefois la vérité 
contenue dans l'Éeriture, par des imaginations trés bizarres. Le directeur 
de cette école fut Philon le juif, qui, dés qu'il eut embrassé cet art, com- 
meuça à expliquer l'Écriture par des allégories, au détriment de Phistoire. 
Ces sages ne comprirent pas que non seulement ils devaient éviter l'ensel- 


1. Le cod. 109 porle bota, le cod, 82 рњо, ce qui me parait plus juste. Le mol Бро serail dérivé de 
|» inusité, qui veut dire imiler. 
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gnement des bagatelles, mais encore orner les Livres divins d'une vraie doc- 
trine; ils aimérent donc la gloire humaine plus que la gloire divine. Or ceux 
qui * fréquentaient Alexandrie, dans le but de s'instruire, étaient trés nombreux. 
Bientôt l'école des philosophes disparut, et la nouvelle école devint prospère. 

Aprés la mort de Philon, le pervers Arius se rendit célébre à Alexandrie; 
il promettait une ample discussion relative aux livres divins; il avait inéme 
acquis l'érudition profane. Ayant été appelé à expliquer les Écritures, il in- 
venta, daus l'ivresse de l'orgueil, une nouvelle et fausse doctrine, disant que 
le Fils est créé. 

On convoqua contre lui à Nicée, sous Eustathe, évéque d'Antioche ', un 
concile cecuménique, qui dura trois ans? et anatliématisa la doctrine d'Arius. 
Le concile s'oceupa aussi de toutes les hérésies qui avaient paru dans lE- 
glise depuis le temps des Apôtres jusqu'alors. La discussion contre toutes 
les hérésies dura quarante jours, la réplique des Péres à leurs objections 
quinze jours, et la rédaction des canons et de leurs causes trois Jours *. 

1. S. Eustathe, évèque de Bérée vers 323, fnt lransféré à l'église d'Antioche avant l'an 325 où il as- 
sista au Concile de Nicée; il fut exilé en Thrace el de là eu Шугіе vers l'an 331, et mourut vers 337. — 
2. H faut lire sans doute ښسپ‎ IN au lieu de ms Кы. — 3. Je crois qu'au lieu de 1555 il faut lire μοᾶ.. 
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Après la clôture du concile, le bienheureux Eustathe ouvrit une école 
dans sa ville * d'Antioche et Jacques à Nisibe' — саг ce saint aussi assista 
au concile — et Alexandre? à Alexandrie. Nous n'avons pas l'intention de 
parler de toutes ces écoles. Mar Ephrem’ fut établi commentateur par Jacques; 
et Athanase par Alexandre. Quant à Eustathe, ayant été exilé, il confia la 


А 
4 


direction de l'assemblée à saint Flavien *, qui pour une pareille affaire s'as- 
p 


socia Diodore’. Ils dirigèrent l'assemblée d'Antioche dans la voie de l'or- 
thodoxie ^, ne faisant aucun cas des menaces du roi Valens et de l'insolence 
des Ariens, fils de l'erreur, mais accomplissant leurs ceuvres tantót à l'intérieur 
de la ville et tantót au dehors. 

Quand Flavien fut consacré évéque, le bienheureux Diodore se retira dans 
un couvent, où il ouvrit une école, qu'il dirigea longtemps; il eut beaucoup 
de disciples, parmi lesquels les bienheureux Basile, Jean (Chrysostome), 


1. S. Jacques, évêque de Nisibe vers 297, assisle au concile de Nicée en 325; il oblient de Dieu le 
châtiment d'Arius en 336, et la levée du siège de Nisibe en 338; sa mort eul lien cetle méme année. 
— 2. 5, Alexandre, évêque d'Alexandrie vers 313, assista au Concile de Nicée; il mourut en 326 et dé- 
signa S. Athanase pour son successeur. — 3. Voir ci-dessous, p. 381. n. 1. — ^. Celui-ci, aprés la mort 
d'Eustathe d'Antioche, se décide en laveur de son successeur Mélétius, ala mort duquel il est élu évéque 
à sa place en 381. — 5. Diodore, паі d'Antioche, se rend cél¢bre par ses vertus οἱ sa science. Aussi 
est-il appelé < le grand et trés sacré Diodore, le fort athlele de la piété, la colonue et le défenseur 
de la verilé x, ete. (voir Fabricius, Biblioth. Graca, éd. Harles, 1, tx, p. 277, el Leo Atatins, Diatriba 
de Theodoris, Num. LXVI); il est éln évêque de Tarse en 378 οἱ est mort en 394, — 6. Voir Théodoret, 
lib. IL cap. xix; lib. IV, cap. xxii; lib. V. cap. xxvir. 
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Evagrius cl Théodore le grand (de Mopsueste), qui puisérent chez lui la 
science des Ecritures‘. Diodore, en effet, était accompli plus que tout autre 
dans la science de la philosophie ° et dans l'exégese. 

Ce saint ayant été consacré évéque de Tarse, ses disciples se disper- 
sérent, et il ne resta dans le monastère que lc bienheureux Théodore, qui lui 
seul y enseigna longtemps, non seulement oralement, mais encore en com- 
posant des ouvrages, sur la demande des Péres. Par la foree de la grace, 
il fit des commentaires sur tous les Livres et des controverses conire toutes 
les liérésies. Jusqu'à l'époque ou la grace fit paraitre cet homme sur la terre, 
toutes les branches de l'instruction, de l'exégése et des traditions sur les 
Ecritures divines, comme les différentes matiéres dont on fait l'image du Hoi 
des rois, étaient dispersées et éparpillées partout sans ordre dans les ou- 
vrages des premiers éerivains et des Péres de l'Église Catholique. 

Dès que cet homme eut distingué entre le bien et le mal, et se fut instruit 
dans les écrits et les traditions des premiers (éerivains), alors, comme un 
habile médecin, il réunit en un corps toutes les traditions * et tous les chapitres, 
qui étaient. dispersés, de sorte qu'il les adapta les uns aux autres avec beau- 


1. Voir Théodoret, lib. V, cap. XXVII 
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coup d'art et d'intelligeuce; 1l en prépara et combina de parfaits et de trés 
beaux remédes instruetifs, qui déracinent et font disparaitre des esprits de 
ceux qui les prennent avee désir, toutes les maladies facheuses de ligno- 
rance. Certes, notre corps est sujet à bien des maladies et des souffrances, 
mais la maladie de nou-savoir est la plus terrible et la plus nuisible à nos 
ames. Or, de méme que ceux qui veulent faire une statue, commencent d'a- 
hord à faconner séparément tous les menibres, et eusuite les adaptent l'un 
aprés l'autre, comme le demandent les lois de l'art, et perfectionnent la sta- 
tue, de méme le bienheureux Théodore, ayant disposé, coordonné, ajusté et 


et 


io jeté chacun des membres de cette seience dans un moule divin, en façonna 


dans tous ses livres une image parfaite et admirable de l'essence divine in- 
finiment bienheureuse. Et c'est en lui que s'aecomplit ce qui a été dit de 
Salomon : Il a été plus sage * que tous ceux qui étaient avant et apres lui. Tel 
fut le travail de Théodore pendaut euiquante. aus. Durant sa vie épisco- 
> ] P 
pale à Mopsueste, il allait prier toujours sur le tombeau de la bienheureuse 
Theécle, et lui demaudait du secours alin de pouvoir expliquer les Ecritures |. 


I. Théodore, évéque de Mopsucsle (390-428), acquit une grande réputation de savant οἱ d'écrivain; 
Poke OR, — T, IV. 26 
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А sa mort, comme le bienheureux Nestorius était déjà élu patriarche de 
Constantinople, il chargea son disciple * Théodule' d'enseigner à sa place. 
à Mopsueste. Celui-ci vécut jusqu'au temps des bienheureux Mar Narsai et 
Barsauma évéque, qui l'allérent voir, pour recevoir sa bénédiction : témoin 
Akhsénaïa 2, méchant ouvrier, qui dit que de son temps il était encore en vie. 

Malgré la considération que le monde avait pour Théodore, Rabbulas, 
évêque d'Edesse?, le méprisa beaucoup]. Rabbulas montrait auparavant beau- 
coup d'amitié au célèbre Interprète ‘ et étudiait ses ouvrages. Mais, étant allé 
à Constantinople pour assister au concile des Pères, il fut accusé de frapper 
les cleres; ayant répondu que Notre-Seigneur frappa lui aussi, quand il 
entra au temple, l'Interpréte se leva et le réprimanda en disant : « Notre- 
Seigneur ne fit pas cela; aux hommes, il adressa seulement la parole, disant : 
Отел * cela d'ici, et renversa les tables. Mais il fit sortir à coups de fouet les 
ses ouvrages furent tous traduits du grec en syriaque; quelques-uns sont parvenus jusqu'à nous, entre 
autres, le commentaire sur l'Évangile selon S. Jean, édité par l'abbé J.-B. Chabot, οἱ son livre sur l'In- 
carnation qui se (rouve dans un manuscrit de nolre bibliothèque de Séert. — 1. Théodule mournt en 
492. Ebedjésus de Nisibe lui atlribue des commentaires sur Isaïe et sur les Psaumes (Assémani, В. O., 
HI, 1, 37). — 2. bases! signifie étranger. C'est le célébre Philoxene de Mabhong, qui fil ses études à 
l'École d'Edesse avec Narsai et Barsauma, mais qui prit le parti coulraire et devint nn des plus ardents 
apôtres de la confession motuopliysite (R. Duval, Lifférature syriaque, p. 356), — 3. Rabbulas, nommé 
évèque d'Édesse en #12, mourut en 435; voir sa Vie publiée par Overbeck, N. Ephr. Syri, οἰς., opera 
selecta, p. 160; et réimprimée dans Bedjan, Acta Martyrum, 1V, 396. — ^. Theodore de Mopsueste, 
auquel les Nestoriens donnent le litre d'Interprète des Livres saints par excellence. 
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taureaux et les moutons. « Rabbulas, dès lors, lut eu garda ипе raucune dans 
le cœur; et après sa mort, il fit brùler à Édesse tous ses écrits. Il u'échappa 
au feu que les commentaires sur Jean l'évangéliste et sur l'Eceléstaste, qui, 
dit-on, n étaient pas encore traduits du gree en syriaque. Mais ce que uous 
venons de dire de Théodore suffit. 


Montirons maintenant comment, pour quelle raison et par qui cette di- 
vine assemblée a été trausférée en Perse. Le bieuheureux Mar Ephrem, dout 
nous avons parlé plus haut, lorsque la ville de Nisibe fut livrée aux Perses, 
se retira à Édesse, où il passa le reste de sa vie '; il v ouvrit une école οἱ il 
eut de nombreux disciples °. 

Après sa mort, l'école, loin de tomber en décadence, fit de considérables 
progrès, grace à l'activité de ses disciples, qui augmentèrent (le corps de) 
l'assemblée. * La renommée de l'école se répandit partout, de nombreux jeunes 
gens, par amour pour la sagesse, s'y rendirent de toutes parts. Lorsque Mar 
Narsai, Barsauma et Ма né — qui furent ensuite consacrés évéques, le second 

I. S. Ephrem, suivant l'auteur, апган enseigné à Nisibe pendant trente-huit ans: car cette ville fut 
cédée aux Perses en 363; il mourut à Edesse en 373 (sur 8. Ephrem, voir Assémani, 2. O., 1, 26 et 


suiv.). — 2. Les plus célebres disciples de ce sainl sont : Paulona, Zinob, Balai, Barsamia, Aba, Siméon 
et Mara (voir le leslamenl de l'illustre écrivain). 
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pour Nisibe et le dernier pour Réwardaschir ' — entendirent la renommée de 
cette école, comme ils étaient des hommes studieux, ils y allèrent aussitôt 
avee les autres. 

Le direeteur ct l'interprète de l'école était alors Cyoré *; í avait un es- 
prit trés illuminé; il était tout à Dieu; il était si dévoré par l'amour de l'en- 
seignement, qu'il prit lui-même à tâche et d'interpréter, et d'enseigner la 
lecture, et de faire épeler et de faire des homélies dans l'église. Malgré ses 
Jeünes et ses mortifications, 1] aceomplissait avec soin toutes ces charges. 
La seule chose qu'il regrettàt, c'était * que les commentaires 06۴ 6 
n'étaient pas encore traduits en syriaque. Pour commenter, il se servait 
des traditions écrites par saint Ephrem, et émanées, d'après ce que l'on dit, 
de la bouehe de l'Apótre Addai, qui, lui le premier, a été le fondateur de 
cette assemblée d'Édesse; parce que lui et son élève” s'étaient rendus à 
Kdesse et y avaient jeté cette précieuse semence. Et méme ee que nous 
appelons Tradition de l'école ne veut pas dire les commentaires de l'Inter- 
prète *, mais ceux qui se sont conservés eu passant, dés le commencement, 


1. Ge nom est lantôt écrit Wardasechir, lantól. Réwardaschir et tantôt Beth-\rdaschir, — 2. Xe serail- 
ce pas ce Cyrillona дош les œuvres ent été publiées par M. Bickell dans Z. D. M. G.. ХҮП, 5667 
— 3. C'est-à-dire S. Mari, qui fonda l'église de Séleucie, — ^. Voir ci-dessus, 380, n. 4. 
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de la bouche à l'oreille, et que le bienheureux Narsaï inséra dans ses ho- 
1161165 et dans le reste de ses ouvrages. 

Les commentaires de Théodore ayant été traduits en syriaque et ayant 
passé à l'assemblée d'Edesse, Cyoré jouit du repos avec tous ses disciples. 
Les saints, que nous avons mentionnés plus haut, restérent longtemps aux 
pieds de ce * bienlieureux; ils furent versés dans l'interprétation des livres * С 57. 
divins et dans leur tradition, et ils étudiérent les écrits de l'Interpréte. 

Aprés la mort de Cyoré, interpréte de l'école, toute l'assemblée demanda 
Narsai pour chef et directeur; car 1l n'avait point d'égal dans l'école. Narsai, 
n ayant pu résister, leur dit : « Moi, je ne peux pas me charger de tout le 
travail de l'école, comme notre maitre ', qui était expérimenté et riche en 
santé du corps et en grace de l'esprit. Mais si vous établissez un maitre de 
lecture et un autre d'épellation, je pourrai peut-étre me charger de l'inter- 
prétation. » L'assemblée exauça sa demande. Narsai dirigea l'école pendant 
vingt ans, en faisant tous les jours des commentaires accompagnés de chant *. 

1. «25 signifie < notre maitre ». — 2. (us signifie ici < chœur x. L'auteur fait allusion aux Can- 


tiques de Narsai qui accompagnent certaines de ses homélies poétiques et qui étaient chantés alter- 
nativement par deux cheurs (voir B. Duval, La Littérature syriaque, p. 16-17, la poésie syriaque). 
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Barsauma vint à Nisibe et fut élu * évéque'. Ma‘né partit pour la Perse 
et v reçut le joug du sacerdoce °. 

Les affaires de l’école étaient en bon ordre; mais Satan, selon sa coutume, 
v mit la discorde et le désordre?. Mar Narsaï quitta done l'école, et, étant 
venu à Nisibe, il s'installa dans le couvent des Perses. Il avait formé le projet 
de se rendre en Perse. Et Barsauma, avant appris cela, lui envoya son 
archidiacre et le fit introduire dans la ville avec grand honneur. Après s être 
salués et avoir passé ensemble quelques jours, Barsauma pria Narsaï de 
vouloir bien rester chez lui et de fonder une école dans la ville οἱ lui promit 
son secours. Narsai ayant hésité à accéder à sa demande : « Ne pensez pas, 
mon frère, lui dit-il, que votre départ d'Edesse et la dispersion de l'assem- 
blée * soient accidentels; au contraire ils sont providentiels. Vous n'aurez pas 


1. Il est donc inexact que Narsai el ses compagnons aient élé tous ensemble expulsés dq'ÉEdesse en 
437, comme le racontait Simson de Beth-Arscham, car les écoliers persans qui aclievaient leurs 
éludes, devaient quiller Edesse et revenir dans leur pays, comme le firent Barsauma οἱ Manê; nous 
savons même que Barsauma a élé consacré évèque en 746 des Grecs (435) (voir Ebedjésus de Nisibe, 
Règle des jugements ecclésiastiques, οἱ la chronique d'Elie de Nisibe). — 2. Barhébræus et Assémani 
(В. O., MIT, 1, 376,381) ont confondu ce Ma'né avec le patriarche du méine nom, qui, en 130, succéda à Ja- 
balaha І", et qui était Ini aussi, avant d'être éIn patriarche, évèque de Réwardaschir. La chronique de 
"éerl nomme quatre évêques de Réwardascliir : Mana, Ma'na, Mari et Ma ‘па (Line. к 2. GL) 
et dit du dernier seulement qu'il était compagnon de Narsai, de Barsauma et d'Acace, dans l'école 
d'Édesse, et qu'il tradnisil en syriaque les ouvrages de Diodore de Tarse et de Théodore de Mopsueste. 
La mème chronique dit encore qu'il a assisté an synode ФА сасе (486); voir aussi le Synodicon Orien- 
fale, p. 300, — 3. 11 fait allusion à l'expulsion d'Édesse des partisans de l'évéque Ibas, après sa mort 
qui eut lieu le 28 octobre 457. 
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méme tort si vous comparez cet incident à celui qui eut lieu à Jérusalem, 
aprés Ascension de Notre-Seigneur. Il y avait, là aussi, l'assemblée des 
Apótres, les dons du Saint-Esprit, des miracles et toutes sortes de vertus. 
Comme les habitants de cette ville ne le méritaient pas, leur demeure 
a été déserie, ainsi que l'a dit notre Rédempteur'. Mais les Apótres, s'en 
allant par les chemins qui conduisent aux villes des Gentils et dans les 
enclos des paiens, asscmblérent tous ceux qu'ils trouvèrent, mauvais ou 
bons’; ils préchèrent, baptisèrent et instruisirent; et ainsi, en peu de 
temps, l'Évangile de Notre-Seigneur se répandit dans tout le monde. Or, 
d'après moi, la dispersion de cette assemblée est tout à fait semblable à 
celle des Apôtres. Si vous m'écoutez, et que vous vous installiez ici, vous 
1667 partout beaucoup de bien. Vous ne pourrez trouver dans toute la Perse 
une ville qui vous soit plus convenable que celle-ci; c’est une ville * impor- 
tante; et, comme elle se trouve située entre les deux empires, on y vient de 
toutes parts; quand on apprendra qu'il y a ici une école et surtout que c'est 
vous qui en êtes le directeur, on se pressera en foule autour de vous. Vous 
serez surtout un intrépide soldat, et vous nous servirez de bouclier, dans ος 


mI xxin, 38. — 2. [bidem, xxi, 9, 10. 
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temps où l'hérésie а commencé à viser manifestement la Mésopotamie. Peut- 
être vous et moi pourrons-nous supprimer le mal de ce milieu : Deux, est-il 
écrit, valent mieux qu'un; car ils ont meilleure récompense de leur travail; et 1 
un est plus fort, deux lui resisteront ". y 

Barsauma put, par ces paroles ام‎ autres semblables, calmer l'esprit. de 
Narsai, qui voulut bien fonder une école à Nisibe. Il ordonna aussitôt de 
préparer tout ce dont a besoin une école. En peu de temps, il y attira de 
nombreux fréres, de sorte que non seulement les fréres persans et syriens 
venaicnt à lui, mais encore la plupart des frères qui étaient dans l'école 
d'Édesse. * Tout le monde glorifiait Dieu. Les écoles se multiplièrent dans 
l'empire des Perses; Édesse s'obscurcit; Nisibe s’illumina; l'empire des Ro- 
mains s'emplit d'erreur, celui des Perses de la connaissance de la crainte 
de Dieu. Narsai dirigea cette école pendant quarante-cing ans; il composa 
aussi plus de trois cents homélies avec d'autres ouvrages °. 


1. Eccle., Iv, 9. — 2. Si l'expulsion de Narsai a lieu en 457, ainsi que le dit 8111601 de Beth-\r- 
scham, la création de Narsai comme interprète de l'école d'Édesse aurait eu lieu en 437; Cyoré aussi 
serait mort cette méme année, aprés avoir dirigé l'école pendant soixante-qualre ans, c'est-à-dire depuis 
la mort de S. Ephrem; Narsai lui-méme serait mort en 502, Elisée son successeur en 509, Abraham 
de Beth Rabban en 569; Jésuyab serait nommé évèque d'Arzoun en 571; Abraham de Nisibe Ini айгай 
succédé cette méme année et serait morl en 572, et cette mème année Hnana d'Adiabéne aurait suc- 
cédé à ce dernier. 

Les poésies de Narsai, suivant Ebedjésus, formaient douze volumes. Une centaine de ces poésies 
nons sont parvenues, el viennent d'être publiées, pour la plupart, à l'imprimerie des PP. Dominicains 
à Mossoul. Ebedjésus attribue encore à Narsai des commentaires sur la plupart des livres de 0 
Testament, une liturgie, des explications sur le Saint sacrifice de la Messe et sur le baptême, des 
homélies, des hymnes, etc., et nn livre intitulé : Sur la corruption des maurs. La chronique de Séert 
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Barsauma composa lui aussi beaucoup d'homélies avec d'autres instruc- 
tions. Tous les deux vécurent selon la volonté divine et furent transportés 
auprès de leur Maitre '. Ce n'est pas l'histoire de leurs vertus que nous nous 
sommes proposé de raconter, mais le mode de leur enseignement. 

Aprés la mort de Narsai, Mar Élisóe Bar Qosbayé accomplit pendant 
sept ans la charge de l'interprétation; il était grand homme et instruit dans 
tous les livres ecclésiastiques et profanes. П composa lui aussi bien des ou- 
vrages : des traités de réfutation des doctrines des Mages, des controverses 
contre les hérétiques, des commentaires sur tous * les livres de l'ancien Tes- 
tament, selon la langue syrienne °. 

Après qu Elisée se fut endormi avec ses pères en paix et dans une extrême 
vieillesse, Mar Abraham lui succéda. Celui-ci était parent de Mar 7 
il fut même à son service ct habita. avec lui la méme cellule ?. Il s'appelait, 


dit que ce dernier livre était sur la corruption les mœurs et des moines hérétiques (monophysites). 

1. Barsauma fut nommé évèque de Nisibe en 435, ainsi que le disent Elie et Ebedjésus 06 06 
(voir ci-dessus, p. 384, n. 1); sa mort est postérieure à ^91, année en laquelle il recommenga à se que- 
reller avec le patriarche Acace, οἱ Osée son successeur occupait le siège en 496. Ebedjésus lui attribue 
des exhortations, des oraisons funebres, des hymnes, des lettres et une liturgie (Ass., B. O., Ш, I, 
66-70, 393; J. B. Chabot, Synodicon Orientale, 308, 312, 514, 539, etc.). — 2. C'est-à-dire selon la version 
syriaque. Assémani (B. O., III, 1, 167) confond avec Élisée patriarche (523-538) cet Élisée qu'Ebedjésus 
surnomme interprete. La chronique de Séert dit de lui qu'il succéda à Barsauma, évêque de Nisibe; 
mais Barhadbsabba, qui est beaucoup plus digne de foi, ayant écrit ce traité à la fin du vır siecle, 
dit ici clairement qu'il n'a pas été évèque. L'auteur de la susdile chronique aurait confondu cel Élisée 
avec Osée, successeur de Barsauma sur le siège de Nisibe. Elisée bar Sabiné que mentionne encore 
Ebedjésus (.Ass., B. O., III, r, 223) ne serail-il pas le méme que cel Elisée bar Qosba yé ? l;lisée 1 


en 509 (voir ci-dessus, p. 386, note 2). — 3, € ^о 45. liliéralement : fils de sa cellule (syncelle). 
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dit-on, Narsai; mais, dès qu'il fut amené par son père chez ce bienheureux, 
celui-ci changea son nom et l'appela Abraham, afin qu'il ne füt pas appelé du 
nom de son maitre. 


On dit même que Jean de Beth Rabban ' s'appelait aussi Abraham. Quand | 
{ PP 


il vint chez eux, ils le nommérent Jean, afin qu'il ne fût pas appelé du nom 
de son condisciple. Abraham et Jean ayant bu à la source de la sagesse. 
purent diriger l'assemblée avec toute la crainte de Dieu. 

Jean travailla beaucoup dans l'École; et, s'il faut dire la vérité, c'est مل‎ 
ce saint que proviennent tous les bons ordres * qui s'y trouvent. П compos: 
lui aussi des commentaires ct des traditions sur les Écritures, des traités | 
de controverse contre les Juifs et contre Eutachsé 2. Il écrivit encore trois dis- 
cours : l'un, quand Chosroés s'empara de Nigran, parce qu'il se trouvait alors 


là, à la Porte, pour les affaires de l'Ecole; les deux autres sont sur les Коса-# | 





л 


tions et sur la peste: il a encore d'autres ouvrages `. 
7 © 


l. C'est-à-dire de la maison de notre maitre. Ce snrnom a été donné à Abraham οἱ à Jean, parce) 
qu'ils élaient tous les denx parents de Mar Narsai. — 2. μαλῥοὶ doit être probablement bagel Euty- 
ches, — 3, Ses onvrages, suivant Ebedjésus, sont : des commentaires snr l'Exode, le Léviliqne, les 
Nombres, Job, Jérémie, Ezéchiel et les Proverbes; des trailés de controverse contre les Mages, les 
Juifs et les hérétiques; des discours sur la peste de Nisibe, sur les Rogations οἱ sur la mort du roi 
Chosroés; des oraisons fnnébres; des hymnes, οἱ un volume de questions sur U Ancien et le Nouveau 
Testament (dpud Assémani, b. O., HI, 1, 72-73). | 
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Jean fut emporté par la grande peste '. Alors la charge d'Abraham doubla 
de poids: il dirigea l'assemblée pendant soixante ans, s'appliquant avec as- 
siduité au jetine, à la prière, soutenant de longues veilles, travaillant jour 
et nuit, interprétant (l'Ecriture), disant des chants? et donnant la solution 
des questions. l| composa aussi des commentaires sur les prophètes, sur 
l'Ecelésiastique, sur Josué οἱ sur les Juges”. * Il n'est pas besoin que je parle 
des grands travaux qu'il fit dans l'école, des magnifiques édilices qu'il v éleva 
et des profits appréciables qu'il retira pour elle : car ses travaux sont plus 
manifestes et plus notoires que les rayons du soleil; toute la Perse a été 
illunimée par son instruction; il a été lui aussi, comme le patriarche Abraham, 
le père de nombreuses populations; il a engeudré d'innombrables enfants 
spirituels, et il a hérité une bonne renommée, dans le royaume des Perses 
aussi bien que dans celui des Romains. 

Quaud ce pére saint et béni fut recueilli, lui aussi, dans le grenier de la 
vie céleste *, comme des gerbes amoncelées dans leur temps, Mar Jésu‘yahb 


1. H s'agit ici du terrible fléau qui désola ces pays sous les patriarches Joseph et Ézéchiel (552-580). 
— 2. Voir ei-dessus, p. 383, note 1. — 3. Ebedjésus (apud Assémani, B. O., 111, 1, 71) lui attribne eneore 
des commentaires sur les Rois, et sur le Cantique des cantiques, et un traité sur la fondation des écoles 
divise en chapitres; la Chronique de Séert, outre ees ouvrages, lui attribne aussi des poésies et des 
leltres: elle dit qu'il dirigea l'école pendant soixanle ans et que de son temps l'école compta plus de 
mille disciples. — ^. Abraham mourut en 569 (voir ci-dessus, p. 386, note 2. 
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Arzounaia' lui succéda dans la direction de l'école; il y travailla avec une 
force admirable; mais, au bout de deux ans, s'étant fatigué, il s'en alla et 
fut évêque d'Arzoun; il fut élu ensuite patriarche. 

La chaire d'interprétation fut transmise à Mar Abraham de Nisibe?, homme 
grand, instruit dans toutes les sciences, zélé, courageux, maitre en crainte 
de Dieu, laborieux et soigneux. Après avoir fait négoce pendant un an de 
ce talent spirituel, il s'endormit lui aussi avec ses pères spirituels. 

Il fut remplacé par Ппапа d’Adiabéne*, homme orné d'humilité, et de 
tous les dons d'instruction qu'exige l’œuvre de l'interprétation; et si quel- 
qu'un dit que c'est pour cela qu'il fut élu dès le commencement, il n'anra 
point tort; d'ailleurs la suite des événements le manifeste bien clairement. 
Па passé, en effet, par de nombreuses épreuves; ayant vidé tout son carquois 
sur le parti du démon, celui-ci fit éelater contre lui de terribles agitations, 
de violents troubles et d'indieibles disputes, querelles et schismes. Mais la 


1. Jésu'yahb était originaire du Beth ‘Arbayé; il fil ses études à l'école de Nisibe, dont il devint le 
maitre en 569; il fut évêque d'Arzoun en 571 (ef. supra, p. 386, n. 2); il fut élu patriarche en 582 et 
mourut em 596. Ebedjésus cite de lui : uu traité contre Eunomius, un autre contre un évéque mono- 
pliysite, vingt-deux questions sur les sacrements (qui sont conservés dans le Synodicon ۰ 
une apologie, etc. (“Amr et Mari; Barhébræus, Chr. Eccl, Il: Ass., В. O., Il, 415; HI, 1, 107: Synodicon 
Orientale, 390-455; la Chronique de Séert, ete.). — 2. Abraham, originaire de Nisibe, succéda à Jésu‘yahb 
en 571, et mourut en 572 (voir ci-dessus, p. 386, n 2). Ébedjésus l'appelle 1559 53 (fils des forgerons), 
et lui allribue des liomelies, des oraisons funèbres, des sermons et une leltre contre nn certain Schis- 
ban ( Asséniani, B. O., (Il, 1, 81). — 3. Unana succé la ea 572 à Abraham; il mourul sous le patriarche 
Sabrjésus (506-604), 
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Providence divine ue permit pas que l'uu des traits cuflanimés du malin le 
percat. Ayant mis le pied sur le rocher de la foi οἱ abaissé l'épaule pour s'a- 
donner mieux au travail spirituel, 1l ne cessa jamais de combattre, selon la 
volonté divine, dans la spirituelle arène (στάδιον); * il s'appliquait jour et nuit 
à la lecture et à l'interprétation des Écritures, comme le bieulieureux Paul, 
il invitait et poussait tout le monde à ce travail. Vu son ardent amour pour 
l'interprétation, vu la fermeté de sa parole et l'immense richesse de son 
âme, non seulement i| ne se contenta pas de nous remettre l'interprétation 
par la parole, mais il voulut nous conserver encore par écrit, comme le bien- 
heureux Interpréte ', son avis et son opinion sur tous les versets ct les cha- 
pitres de l'Ancieu et du Nouveau Testament *. ll composa encore beaucoup 
d'homélies et d'hymnes °. 


1. П est probable que l'auteur dissimule ici la vérité pour louer son maitre auprès de ses core- 
ligionuaires. Car les Nestoriens ont toujours accusé IInana d'avoir abandonné dans ses commentaires 
les sentences de Théodore de Mopsuesle (voir Ebedjésus, apud Assémani, B. O., 1, i, 88-85; la Chro- 
nique de Séert; la Chronique qui va depuis la mort du roi IIormezd jusqu'à la fin du royaume des Sas- 
sanides et publiée par Guidi : Un nuovo testo syriaco sulla storia degli ultimi Sassanidi. Toutefois Ia 
Chronique de Séert dit que Barbadbsabba était du uombre des élèves qui quittérent Nisibe avec 
Grégoire, métropolitain de cetle ville, qui était ennemi acharné de (mana. — 2. Au lieu de سرلا‎ ge, il 
laut lire |L .دمم‎ — 3. Les ouvrages de IInana, selon Ebedjésus («pud Assémani, IH, 1, 81-84), oulre ceux 
qui ont élé mis à l'index, sonl : des commentaires sur la Genése, Job, les Psanmes, les Proverbes, l'Ec- 
clésiaste, le Cautiqne des cantiques, les douze petils prophètes, l'Évangile selon S. Mare et Ies épitres 
de S. Paul; une exposition du symbole de Та foi, une autre de Ia Hturgie saeramenlaire et des traités 
sur le dimanche des Rameaux, le vendredi d'or, les Rogalions el l'invention de la Croix. H ne nons 
est parvenu de ces ouvrages que les Irailés sur les Rogalions el le veudredi d'or (9 vendredi de Ia 
Pentecôte). 
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Nous prions tous Dieu de prolonger ses jours, ainsi qu'il prolongea la vie 
d’Ezéchias; paree que son ame, eomme le grand trésor de l'État, est riche 
dans toutes les connaissances des Éeritures. De même que la table du roi 
est ornée de toutes sortes de nourritures, * ainsi, lui aussi, nous sert toujours 
une table spirituelle, ehargée d'excellents mets (tirés) des Livres, embellie 
de toutes sortes d'enseigncments de la sainte lecture et relevée par la belle 
parole des philosophes. Quiconque est nourri chez lui, n'a plus besoiu d'au- 
cun autre aliment. Car, de méme que tout docteur bien instruit dans ce qui 
regarde le royaume des cieux, tire, ainsi qu'il est dit, de sou trésor des 
choses nouvelles et des choses anciennes * et nourrit les Ames qui ont faim, 
ainsi, lui aussi, nous alimente par ses ouvrages tantôt de choses anciennes, 
tantót de ehoses nouvelles, et tantót des éerits des aneiens. 

П est doux, miséricordieux, patient et ne ehcrche pas sa propre gloire 
comme les autres. Ses écrits sont répandus partout; il est présent et enseigne 
par ses écrits méme là où il n'est pas. Grace à ses disciples, sa renommée 
et sa réputation ont rempli toutes les écoles proches aussi bien que celles 
qui sont lointaines. C'est pourquoi nous prions ` et nous supplions Dieu, la 
Providence universelle, quand il voudra l'emporter chez lui, de nous ehoisir, 


1. las pourrait encore signifier le royaume des cieux. — 2. Malth., Sit, 52. 
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au moins parmi ses enfants et ses disciples, quelqu'un qui lui soit semblable 
par ses manières et ses coutumes, qui suive ses traditions et qui respecte 
toujours sa mémoire, ainsi qu'un enfant respecte celle de son père. 


Telle est, en abrégé, la cause des Assemblées. 

Ce n'est pas sans raison que la session a été établie et fixée pendant les 
deux saisons d'été et d'hiver. L'homme est composé de corps οἱ d'âme, qui 
пе peuvent exister l'un sans l'autre. Or, les Pères, nous voyant nous soucier 
de notre nourriture spirituelle, nous fixérent aussi un temps dans lequel nous 
puissions travailler pour nourrir notre corps. Notre-Seigneur Lui-même, quand 
il enseigna aux apôtres le but de la prière spirituelle, leur montra que la 
nourriture du corps nous est aussi nécessaire : * Donnez-nous aujourd'hui, leur 
fait-Il dire, notre pain quotidien '. Paul encore enseigne la méme chose : Nous 
n'avons rien apporlé? dans le monde, οἱ il est évident que nous n'en pouvons rien 
emporter; mais pourvu que nous ayons la nourriture οἱ de quoi nous vélir, cela 
nous suffira `. Les Pères aussi agirent de la même manière, en fixant les deux 


travaux aux deux saisons : avant la session d'été, a lieu d'abord la moisson 


NEU, vi, 1). — 2. Il faul lire Qo! مه1‎ jp»; cest une faule du copiste. — 3. I Timolh., VI, 7. 
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et ensuite la session des Apdtres'; et avant la session de l'hiver a lieu le tra- 
vail des figues et des olives et ensuite la session d'hiver. Nos Pères nous 
enseignèrent à nous appliquer avec zèle a ees deux travaux; mais sachons 
lequel de ees deux travaux est fait pour l'autre. Ce n'est pas le travail spi- 
rituel, qui est pour le travail corporel, mais ce dernier est pour le premier. 
C'est encore ainsi que s'exprime un sage : « Tous les hommes veulent vivre 
pour pouvoir manger, mais mol, je inange pour pouvoir vivre. » 

L'Assemblée * divine a comme quatre faees, qui regardent et voient de tous 
côtés, eomme le char d'Ezéchiel 2, et elle est vue de toutes parts. C'est pour 
eela que les membres de eette assemblée doivent se eonduire d'une 57 
digne d'elle et écouter ee que dit Notre-Seigneur : Cherchez plutôt le royaume 
de Dieu et sa justice, οἱ toutes ces choses vous serout douuées par surcroît”. Notre 
commerce est spirituel; notre. travail est dans le ciel, dit le bienheureux Paul, 


1. Dans le calendrier nestorien, le lemps est ainsi divisé : viennent d'abord les qualre semaines de 
Soubara (Avenl); puis les deux semaines de Noël; ensuile les semaines de l'Épiphanie; puis les sept 
semaines du Carême, suivies des sept semaines de la Résurrection (Paqnes); ensuite les sept. sc- 
maines de la Pentecôte ou des Apotres, suivies des sept semaines de Velé; viennent ensuite les se- 
maines d'Ele, aussi au nourbre de sept; puis les quatre semaines de Moise et enfin quatre semaines 
de la Dédicace de l'Église, — 2. Ezéehiel, 1. — 3. Lue, хп, 31, 
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d'où nous attendons notre vivificateur et notre Seigneur Jésus-Christ, qui trans- 
formera notre corps vil pour lui donner la ressemblance de sa gloire ! 

Ce nest pas comme ceux qui frappent l'air que nous courons; ce n'est plus à 
l'aventure que nous travaillons *, mais dans la grande espérance d'acquérir la 
connaissance spirituelle. Nous devons done avant tout aimer le travail, nous 
aimer * les uns les autres et rendre à nos maîtres le respect qui leur est dû, 
alin qu'eux aussi, avec plaisir et bonne volonté, se conduisent à notre égard 
selon notre faiblesse. Si ceux qui s'adonnent, devant les rois terrestres, aux 
jeux mondains du cirque, se privent, ainsi que le dit le b. Paul, de tout 
ce qui peut leur causer de l'embarras pour leur métier, et cela pour se 
faire un honneur mondain, combien plus ne devons-nous pas, nous autres, 
nous abstenir de tout ce qui est contraire à notre métier? Aussi l'Apótre nous 
recommande-t-il de nous conduire prudemment envers ceux du dehors; rachetant 
le temps, et d'assaisonner toujours nos discours de la gràce comme de sel’. Si 
ceux qui sont portés à la colère et qui sont pervers, une fois qu'ils sont choisis 
par les rois terrestres pour n'importe quel travail, s’abstiennent de leurs 


1. Philip., Ir, 20. — 2. Cf. I Gorint., ΙΧ, 26. — 3. Coloss., tv, 5; ici il doit y avoir une omission. 
PATH. ON. — T. ιν. 37 
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premières habitudes et deviennent doux et dociles, à plus forte raison, ` nous 
autres, nous devons agir de la même manière. Si celui qui est invité à entrer 
dans le palais du roi, pour prendre la nourriture ', fait tous ses efforts pour 
être’ attentif, ce jour-là, à sa tenue, de peur qu'en le voyant en désordre, 
on ue le mette à la porte, à plus forte raison, nous, qui sommes invités aux 
noces célestes, devons-nous orner notre àme des vertus dignes de ces noces, 
de peur que Notre-Seigneur ne nous dise : Mon ami, comment es-tu entré ici 
sans avoir un habit de uoces? РА à Dieu que le déshonneur s’arrétat ici! Mais 
non; car il ajoute : Liez-le pieds et mains, emportes-le et jetez-le dans les téuè- 
bres extérieures. Plaise à Dieu que cela soit temporaire ! mais non; ear il con- 
tinue : C'est là qu'il y aura des pleurs et des grincements de deuts ”. 

Pour ne pas être sujets à ce chátiment, appliquons-nous au travail, 
selon les règles de uotre enseignement, faisant concorder nos œuvres avec 
notre instruction : Que votre lumiere, dit Notre-Seigneur, luise atusi. devant 


les hommes, afin qu'ils volent ` vos bounes œuvres et qu'ils glorifient votre Pere qui 


est daus les cieux’. Otez le malin du milieu de vous; ne vous mélez pas à lui, 
afin qu'il soit confondu; erucifiez-vous au monde; Dépouillez le vieil homme, 
avec ses œuvres, et revêtez le nouvel homme, qui se régénère par la science à l’image 


1. Lillér, : Avaul d’avoir pris sa nourriture. — 2. Matth., xxi, 13, 13. = 3. Matih., v. 16. 
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de Celui qui Va créé! . Gloire et respect soient rendus à Lut, à son Père et au 
Saint-Esprit dans tous les siècles des siècles. 


Fin de la Cause de la fondation des Ecoles. 
Gloire à Dieu et rémission des péchés au pécheur Thomas. Amen. 


1, Cf. Eph., iv, 22-21, 








APPENDICES 


Sens des termes hasa», pupas, µαφοο еї keo,ə. 


Soit dans le document que nous avons édité, soit dans les statuts de Ecole 
de Nisibe, il est question de pasas, раз, „дез Ct loop. Essayons d'en fixer le 
sens exact et de déterminer le rôle de chacun. 

1° аза» veut dire interpréte, commentateur. 11 eommentait le sens littéral 
et historique de la Bible, en y joignant le sens spirituel, là où il était fondé; 
les commentaires qui nous sont parvenus le disent. C'était l'interprète qui 
dirigeait l'école. 

2° Le sens exaet de pias est lecteur; 1 enseignait à lire correctement la 
Bible. Aussi l'ensemble des travaux concernant la leeture exaete du texte 
biblique dans les versions nestoriennes est-il désigné sous le nom « de livres 
des maîtres de lecture > илде», m. Le leeteur apprenait à ses disciples à dis- 
tinguer les propositions des différentes phrases, à élever et à abaisser la voix 
cn prenant les diverses intonations que le sens exigeait : les points ou les 
groupes des points, qu'on marquait pour cet enseignement, étaient au nombre 
de cinquante environ; dix de ces points eoneernaient la lecture des livres 
profanes. Le lecteur enscignait aussi le chant ecelésiastique : dans les règle- 
ments de l'École il est question en effet de љо, مسر‎ ?. 11 enseignait encore 
l'art de la grammaire : Joseph Houzaya, un des lecteurs de l'Ecole de Nisibe, 
fit pour ses élèves un traité de grammaire, le plus aneien dont il soit question 
dans l'histoire de la littérature syriaque ®. 

3° pes signifie scrutateur; il enseignait vraisemblablement la philosophie. 
En effet un de ees scrutateurs ise,» was (Υ115 siècle) écrivit plusieurs traités 


1. Voir A. Scher. Calalogue des Manuscrits de la Bibliothèque épiscopale de Séert, n° 115, p. 11-12. — 
3. Voir aussi le passage du Nomocanon de Ebedjésus (apud Assémani, B. O., IV, p. 939), ou il est 
dit : Lectionique quam in tabula tradunt, adjungunt hymnos sacramentorum, etc. — 3. En voici le 
Libre : نلعا ادندددڅځ مها(‎ Say Woops оло «οὶ Nast huam Lyon تدقف‎ 5ο «33 Ema lioj. « Traité du véné- 
rable Rabban Mar Joseph Ilouzaya, lecleur de l'école de Rabban Mar Narsai, sur la grammaire ». 
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philosophiques. D'ailleurs ee serait faire une injure aux écoles nestoriennes 
que de nier que les seienees profanes y aient été enseignées. [bas, Komai 
et Probus (v* sièele) avaient traduit du gree cn syriaque les écrits d’Aris- 
tote '; Enanjésus, Théodore de Merw, Paul le perse, le périodente Bod? et 
beaucoup d'autres éerivirent des ouvrages philosophiques; quelques autres 
éerivirent sur la cosmograplue et la géographie”. 150 'Чпа} de Bassorah * rap- 
porte de Bar ‘Edta qu'il était versé dans les sciences ceelésiastiques et pro- 
fanes. BarhadbSabba en dit autant d'Élisée l'interpréte. D'ailleurs 11 0. 
clairement des eommentaires qui nous sont parvenus, qu'on enseignait aussi 
dans les éeoles, la philosophie, la géographie, | histoire profane, l'astrono- 
mie et l'histoire naturelle. 

4° مي‎ slonifie celui qui fait méditer, épeler. Je ne erois pas qu'il ait été 
chargé d'enseigner le sens spirituel des Eeritures, ear les Syriens n'admet- 
taieut le sens spirituel que pour les textes qui étaient réellement allégoriques; 
et méme dans ee eas e'était l'interprète qui l'enseignait ave? le sens littéral 
et historique. Ne serait-ce pas plutót eclui qui enseignait la rhétorique, ainsi 
que le suppose M. Chabot? Cette hypothèse pourrait être bien fondée; ear les 
Syriens auraient, à l'instar des Grees?, employé le verbe ایس‎ < méditer, faire 
méditer >, pour dire : enseigner la rhétorique. Quoi qu'il en soit, le is» cn- 
seignait dans les basses classes, comme le régent dans les aneiennes uni- 
versités de l'Europe. Son nom vient après eelui de ха» et de pasas ct dans 
les statuts de l'Ecole et dans le document de Barhadbsabba; il aurait done eu 
à enseigner les études élémentaires * ct à expliquer les mots : car il pouvait y 
avoir beaueoup de différenee entre le syriaque parlé et le syriaque littéraire. 


П 


«4 


A la bibliothèque de l'épiscopat chaldéen de Diarbekir, j'ai trouvé 06 
pässée, dans la eollection des Homélies de Narsai’, un discours métrique sur 
les éloges de Narsai, d Abraham et de Yohannän, composé par habban Sou- 
rin. Le diseours lui-méme eontient un passage de R. Jacques diseiple de 
R. Sourin, sur les autres directeurs de l'Éeole. On y trouve en effet en ru- 
brique eette note : « Ces paroles ou plutôt ecs poésies nc sont pas de R. Sou- 
rin, mais de son disciple Jaeques le grand. > Il nous a paru intéressant de 
réunir lei les quelques passages historiques de ce discours. 


'.. πὶ B. O., IIT, 1. p. 85. — 2. 7bid., p. 145, nL; 147, 219-220, 439, etc. — 3. Ibid., p. 194- 
165, 231-232, 254-256, еіс. — ^. Livre de la Chastelé, n° 15. — 5. Μελεταω-ῶ; méditer, étudier, enseigner 
la rhétorique. — 6. Le méme mot en latin (meditamenta) signifie : études préliminaires, premieres 
notions. — 7. Ce ms. mesure 23 centimetres sur 1^; il a été écrit au Couvent de Mar Michael de Tar‘el 
(en Adiabéne) en 1639 des Grecs (1328). 
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Discours sur les Saints Pères Mar Narsaï, Mar Abraham et Mar Yohannan, composé 
par leur disciple et leur enfant spirituel Rabban Sourin. ` 


... Ce fut dans ce chemin que marchèrent nos docteurs bénis : Narsai 
le grand, Mar Abraham et Mar Yohannan... Ils commencèrent à donner 
des leçons à Edesse, et ils terminérent le cours de leurs œuvres dans la ville 
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de Nisibe... Dès qu’Edesse tomba dans le libertinage et 60101111 06 
avec le veau‘ que le Démon de l'Égypte? avait fondu et qu'il lui avait envoyé 
pour y être dressé, la Congrégation se transporta de là avec ses docteurs 
et vint à Nisibe, où elle s'augmenta οἱ se développa, en jetant des fibres et 
des racines. Ce furent l'admirable Narsai ct Mar Bar Sauma qui l'établirent 
et qui l'affermirent. Elle crit peu à peu et devint abondante en feuilles οἱ 
en fruits... Le célèbre (Narsai), pendant environ trente ans? qu'il vécut, ne 
cessa de lutter contre ceux qui étaient dans l'erreur... La parole est trop faible 
pour pouvoir raconter l'histoire de Mar Michael‘, disciple de la vérité et 
écrivain distingué?... Ce fut de cette doctrine des écrivains distingués que sc 
fit disciple Mar Elisée, appelé Mar Qorbané*; cet athlète de la vérité s'af- 
fermit* contre le crime; ìl proclama la vérité de la foi et fit des reproches à 
impiété. ISo‘yahh d’Arzoun lui succéda; cet homme expérimenté, après 
avoir travaillé avec succès, devint catholicos. Abraham Bar Qardalé*, qui 
hérita du Siège, imita lui aussi la doctrine? des Anciens. D'autres savants se 
succédèrent ensuite sans interruption les uns aux autres'^ jusqu'à notre 
époque, où parut Rabban Sourin; cet homme juste ct ami des justes, qui 
suivit le méme chemin, commença ct finit avec le secours de la grace. Il 
comunerca pendant cinquante ans du talent spirituel qui lu était accordé '!, 
sans avoir cédé au temps fâcheux, qui ne cessa de lutter avec lui. Aimant 
son Seigneur plus que toutes choses, il supporta lui aussi, à l'instar des 
justes, les opprobres des hommes ignorants; la guerre que lui livrérent les 
démons ne put le déconcerter. Les démons ct les hommes déclarèrent la 
guerre à cet homme juste et modeste, mais il en triompha et confondit les 
démons avec le secours de l'Esprit. Il eut pour maitre les paroles de la vérité; 
il ouvrit la bouche et composa un discours sur les hommes justes '°. C'est 
lui encore qui a écrit ce discours sur SS. Mar Narsai, Mar Abraham ct Mar 


1. Allusion au veau d'or que les Israélites avaient fait pour l'adorer (Ex., ххх). — 2. Allusion à 
Cyrille d'Alexandrie. — 3. Barhadbsabba, d'après qui Narsai enseigna durant quarante-cing ans, est 
plus digne de foi que R. Sourin, ayant écrit son traité à la fin du νι” siècle; tandis que Sourin écri- 
vait vers le milieu du уп" siècle. — ^. Michael Badoqa; voir notre Étude supplém. sur les Ecrivains 
xyriens, n° xvr, ROC, 1906, p. 16. — 5. Ici commence le passage de Rabbau Jacques. — 6. C.-à-d. fils 
des Oblations. Nous ferons remarquer que le traité de Barliadbsabba porte Bar Qozbayé : ce qui serait 
une faute de copiste qui aurait écrit μιας 25 au lieu de μας ;5. — 7. Ici un mot illisible dans Ic 
Νίο: ce serait +<: — 8. C.-a-d. fils des forgerons. — 9. Litt. : le style. — 10. L'auteur devait men- 
tiouner aussi les successeurs d'Abraliam Ваг Qardahé; malheureusement il les a passés sous silence, 
probablement par haine pour παπι que les Nestorieus ont toujours regardé comme hérétique. Mais 
Sourin serait-il le successeur immédiat de IInana? L'auteur semble dire le contraire. Toutefois nous 
savons que Ilnana vivait encore en 610 (Chronique de Séert). Nous savons d'un autre côté que Sourin 
était contemporain de Narsai le disciple et le successeur de Dabai le grand, mort eu 623 (voir notre 
Etude suppl. sur les Écriv. syr., n» xxit; Thomas de Marga, lib. Il, cap. xi οἱ хуп). Sil y a eu done 
des interprètes entre {παπα et Sourin, ceux-là n'auraient dirigé l'École que pendant environ dix-huit 
ans. Quoi qu'il en soit, Sourin serait mort dans la dernière moitié du γη” siècle. — 11. Allusion aux 
talents de l'Évangile (Matth., xxv, 15). — 12. Ce serait l'histoire des plus célèbres moines du couvent 
du R. Babai le petit, dont parle Joseph Hazzaya dans son livre de réponses οἱ de questions (cap. 11). 
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Yohannan, dont il avait imité la foi et les œuvres, et qui, comme à un enfant, 
lui avaient laissé pour héritage le siège de leur doctrine. Après avoir fait 
des commentaires et composé des discours et des homélies, il laissa le trésor 
de sa doctrine à ses héritiers ‘. j 


1. L'auteur de ce dernier passage, Jacques le grand, aurait probablement succédé à sou maitre 
Sourin, dans la direction de l'École de Nisibe. 
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INTRODUCTION 


|. — RÉDACTIONS, DEJA EDITEES, DE LA VIE DE SAINT PacomMe. 


1° Vita sancti Pachomii, abbatis Tabennensis, auctore graeco incerto, inter- 
prete Dionysio exiguo, abbate Romano. Cette traduetion latine, faite par 
Denys le Petit au commencement du vi siècle, est publiée en particulier 
dans la Patrologie latine de Migne, t. LXXII, col. 229 à 272. Nous désigne- 
rons cette traduction et aussi cette édition par le mot Denys. 

2° Vita sancti Patris nostri Pachomii, ex Simeone metaphraste. Cette traduc- 
tion latine a été faite par Пегуе{ sur un texte gree attribué à tort au Méta- 
phraste et inédit encore. La traduction de lIervet se trouve en particulier 
dans Surius, De probatis sanctorum vitis, Cologne, 1617, t. IIT, p. 195 sqq. 
Nous désignons cette traduction latine (chap. 1 à xc) et aussi notre édition 
prochaine du texte grec correspondant (2 73 à 204) par la lettre M. 

3° Βίος τοῦ ἁγίου Παγουμίου. Ce texte grec est la compilation la plus consi- 
dérable qui ait été consacrée à saint Pacome. ll a été édité par les Bollandistes, 
d'après trois manuscrits, dans les Acta Sanctorum, Paris, 1866, Maii, t. HI, 
p. 22-43 ' et traduit р. 295 à 333. L'un au moins de ces trois manuscrits, 
Vatic. 819, n'aurait pas dà étre utilisé pour cette édition, ear il appartient à 
la rédaction dite métaphrastique et non à la présente?. Nous désignerons 
cette édition des Bollandistes par le mot Acta. 

4° Ἔκ τοῦ βίου τοῦ ἁγίου IDIxyouptov. Ce texte grec renferme plutôt des récits 
séparés qu'une véritable histoire. Les Dollandistes l'ont édité et traduit (loc. 
cit., p. 44° à 53' οἱ 333 à 345)? sous le titre : Paralipomena de SS. Pacomio et 
Theodoro *. Le véritable titre est fourni par un manuscrit : « Vita ex ascelicis > 


1. P. 25* sqq. de l'édition de 1680. 

2. De plus parmi les cinq manuscrits de la rédaction métaplirastique que nous avons 
collationnés, le Vaticanus 819 est celui qui se rapproche le plus de la traduction de 
Hervet. L'édition des Bollandistes semble done plutót une compilation de divers manus- 
crits qu'une édition d'une famille de manuscrits. — La base de leur édilion est le ms. de 
ference: Plut. XI, Cod. ІХ, p. 163 v* à 183 νο, du χι’ siècle. 

3. Edition de 1680, p. 51* et 334. 

4. L'un des deux (ou trois) mss. employés semble n'avoir renfermé que la moitié de 
la publication et avoir omis de la page 49*, col. 1, D, jusqu'à la page 53*, col. 1, A. Cf. 
infra p. 453, note 5. | 
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ct par la version syriaque : < L'asceticon des moines de Tabennisi >; c’est une 
suite de récits, analogues à ceux de l'histoire lausiaque, car il y a analogie 
complète pour les titres et la disposition des matières : l'histoire lausiaque 
porte les titres suivants : (xxxvi) Vie de l'abbé Pacôme et de ceux qui 
étaient avec lui; (xxxix) Vie de l'abbé Aphthonios; (xr) D'une vierge sur 
laquelle on avait porté un faux témoignage; (x11) D'une vierge qui simulait la 
folie; (хіп) De saint Pitiroum. Les mss. grees édités par les Bollandistes ren- 
ferment des titres analogues non reproduits dans l'édition : Le ms. de Milan 
aprés la Vie de saint Pacôme portait le texte qui nous occupe sous le titre : 
Vila ex asceticis de iisdem capita XIV et chacun de ees quatorze chapitres avait 
son titre : Sur saint Théodore, etc., jusqu'à la fint. Le ms. de Florence déjà 
cité (Plut. XI, Cod. IX) porte le titre adopté par les Bollandistes : Ἔκ τοῦ βίου 
τοῦ ἁγίου Tayouuio, puis (p. 191 v. à 200 v.) compte dix-huit chapitres et leur 
donne les titres suivants : I. Περὶ τοῦ ἁγίου Θεοδώρου (ef. infra ἃ 9). П. Περὶ Ev- 
Gavoÿ (2 12). ПІ. Περὶ τοῦ ἄνευ ψαλνῶν ταοέντος ἀδελφοῦ (2 17). IV. Sans titre 
(2 205). V. Περὶ τοῦ θέλοντος μ.χρτυρῆσαι ἀδελφοῦ (2 36). VI. Sans titre (2 522). 
ҮП. Περὶ τῆς θεωρίας τῆς ψυχῆς (2 20). VII. Περὶ τῶν δαιμόνων τῶν λεγόντων: ἴδε ὁ 
εὐλογημένος ἄνθρωπος τοῦ Θεοῦ (2 22). IX. Περὶ τῆς ἀποκαλύψεως (2 28). N. Περὶ τῶν 

t τῆς νυχτερινῆς φαντασίας (2 99). ΝΗ. 
Hest τοῦ Ῥωμαῖον (2 44). NIIT. Περὶ τῆς συκῆς (2 46). NIV. Περὶ τοῦ μαι (Z 90). 
XV. Περὶ τῶν τὰ τρίχινα φορούντων αἱρετικῶν (2 DL). XVI. Περὶ τοῦ δείξαντος τὰ ψιαθία 
& ἐποίησεν (2 00). ХҮП. Περὶ τοῦ хоо (2 67). ХУШ. Κατὰ εἰδωλολατρείας". Ce 
dermer chapitre semble appartenir en propre a la rédaction du : ms. de 
Florence. 


ἑκατὸν ۷00.6 0,2۷ τοῦ σίτου (2 33). AT. Περ 


— 


Les mss. présentent donc cette pièce comme un extrait < ex Asceticis > 
ou « ἐκ τοῦ βίου ». C'est, selon nous, un extrait de la Vie A (cf. infra Π, 1°, 
р. 412) [ou plutôt de son prototype] légérement remanié pour compléter 1’ m. 
toire lausiaque?. Cet extrait a été inséré dans certains mss. de l'histoire lau- 
siaque où le tradueteur syriaque l'a trouvé et traduit. Nous désignerons cette 
édition par P ou Paral. 


1. Acta SS., Maii, Ш, р. 333. Notons que ce ms. de Milan semble n'avoir été utilisé ni 
pour la fin de la Vie précédente ni pour celle-ci, car on lit, p. 44, * note ec : Ad alia festi- 
nantibus, non licuit ecgraphé nostri Florentini partem reliquam cum tis conferre per- 
botenus satisque habuimus raptim dispicere et cognoscere quod eadem utrobique conti- 
neretur sententia, sola quandoque verborum lectione variante. 11 reste à savoir quels 
chapitres manquaient dans le ms. de Milan, car le manuscrit de Florence en a dix-huit au 
lieu de quatorze; l'ordre des deux mss. est-il le méme? la rédaetion de Milan n'est-elle 
pas celle de AD? 

3. Catalogus codicum mss. bibliothecæ Mediceæ laurentianie... А. M. BANDINUS, 

, Plut. ХІ, Cod. IX, Florence لکت‎ 

3. Le compilateur a done omis la regle de Pacóme qui figure au commencement de 
A (infra § 1 à 8) parce qu'elle se trouvait déjà dans l'histoire lausiaque. H а commencé 
ses extraits au S 9 (infra p. 430). 
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5° Une version syriaque trés ancieune dont il ne semble exister qu'une 
seule rédaction. On la trouve dans le Paradisus Patrum compilé à la fin du 
vr? siècle par Enanjésu, moine Nestoricn du couvent de Beit-Abé, à la dce- 
mande du patriarche Georges (661 à 680)'. Cette version syriaque semble 
plus ancienne qu'Enanjésu, car elle se trouve déjà parmi les récits relatifs aux 
pères Égyptiens dans un ms. de Londres du vn? siècle : add. 17173. Ce ma- 
uuscrit renferme : fol. 82, des récits sur les pères Égyptiens; fol. 90 v^, l’Asce- 
ticon des moines de Pacôme ; fol. 109 v°, la vie de Malchus; fol. 115 r° la vie de 
Jean de Lycopolis’. Le syriaque traduit, sans doute possible, le texte des 
Paralipomena y compris la courte introduction, mais sans le chapitre хуш 
contre Vidolatric. De plus le syriaque suit l'ordre non des Paralipomena mais 
des mss. AD (cf. infra ПП, 1° οἱ 2°) et représente donc un état intermédiaire. ll 
semble que le texte commun aux mss, AD a été inséré dans le méme ordre, 
mais avec quelques modifications de rédaction, dans un manuserit grec du 
Paradisus Patrum. Ce manuscrit gree a été traduit en syriaque (d'où l'add. 
17173), puis cette traduction syriaque a été comprise telle quelle à la fin du 
хп siècle dans la compilation d’Ebedjésu. Le même texte grec a été extrait à 
nouveau du manuscrit du Paradisus Patrum (ex Asceticis ou ἐκ τοῦ βίου), à l'exclu- 
sion des récits de l'histoire lausiaque, pour compléter la Vie de Pacóme des 
Acta. On a interverti cette fois plusieurs paragraphes et on a ajouté à la fin 
un long sermon sur l'idolàtrie pour constituer ainsi les Paralipomena?. 

La version syriaque a été éditée par le R. P. Dedjan* et, plus récemment, 
par M. W. Budge’. Nous la désignons par la lettre S et en donnons une 
traduction francaisc. 


7. сит, Syriac literature, Londres, 1895, p. 174 à 176 et R. Duval, La 
littérature syriaque, Paris, 1899, p. 156 à 157. 

2. La version syriaque est encore contenue dans la premiére partie du ms. du British 
Museum add. 12175 qui est du vii? ou du уп siècle; dans le ms. de Berlin Sachau 321 
qui est daté par M. Sachau de l'an 741 et par M. M.-A. Kugener du ix* siècle (cf. Patro- 
logie Orientale, t. П, p. 205, note 1); dans les mss. syriaques de Paris 234, du χιπ” siècle, 
et 236 du xu°, enfin dans les mss. nestoriens qui renferment la compilation d'Ebedjésu 
éditée par le R. P. Bedjan (Acta martyrum et sanctorum, t. Vll) et par M. Budge (The 
book of Paradise, Londres, 1904, cité plus bas). Notons que le ms. de Londres add. 
14668, daté de 866, en contient aussi un fragment. 

3. L'édition des Paralipomena donnée par les Bollandistes est divisée en 41 para- 
graphes. Voici l'ordre primitif conservé par AD et par le syriaque etl'arabe: 1à 6 (= $ 9 
à 18 infra); 13 à 16 (= § 20 à 25); 7 (= 26 à 27); 17 à 23 (= $ 28 à 35); 8 à 11 (= 0 
04333 (— § 39 à 51); 12 (= $ 52); 34 à 36 (= $ 66 à 68). Enfin 37 à 41. corres- 
pondent à l'addition contre l'idolàtrie. 

A. Ácta martyrum et sanctorum, t. V, Paris, 1895, pp. 122 à 176 et 701 à 704. 

5. The book of Paradise of Palladius edited and translated by E. А. Warris Ворсе, 
2 vol., Londres, 1904. Nous nous sommes assuré que les deux éditions reproduisent le 
méme texte. Leurs différences sont de l'ordre des variantes que le R. P. Bedjan a données 
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6^ Plusieurs versions contes éditées et traduites par M. Amélineau dans 
les Annales du Musée Guinet, t. ХУП, Paris, 1889, pp. 1-354, et dans les Mé- 
motres de la Mission archéologique francaise au Caire, V. IV, Paris, pp. 521-608. 

7° Une version arabe publiée et traduite par M. Amélineau dans les Au- 
nales du Musée Guimet, Ibid., pp. 337 à 712. M. P. Ladeuze a démontré que le 
copte provient — hors peut-être quelques récits — du grec des Acia et que 
Varabe est une compilation récente de toutes provenances". Rappelons seu- 
lement que le compilateur arabe a traduit (pp. 605 à 639) les Ascetica qui ne 
figuraient pas auparavant dans son œuvre; il est remarquable qu'il suit non 
pas l'ordre des Paralipomena, mais celui de ADS. Voici la concordance : arabe 
605-608 (= A, 17-49 = P, 5-6); 608 (= A, 20-21 = P, 43); OURS ААН 
24-26 = Р, 15-16); 611-613 (= A, 27 = P, 7); 613-620 (M 
17-19); 620-625 (= А, 33-35 = P, 21-23); 625-633. (= A, n90 — АШ 
33); 633-635 (= A, 52 = P, 12); 635-639 (= A, 66-68 = P, 34-36). De plus 
643-652 (= A, 69-71, manque dans P). Ainsi les n^? 7 et 12 de P sont placés 
dans arabe au même endroit que dans ADS. 








Les autres paragraphes des Ascetica figurent auparavant dans l'arabe et 
c'est sans doute pour cela que certains ont été supprimés ici. Ainsi AD 2 3 à 
(= arabe 366-369); б (= 379-380); 7 (= 376-379); 8 = 381-582); 9-11 
= 430-432); 12 à 16 (= 518-533); 22-23 (= 366); 36-38 (= 439-440); 53 
— 400-402); 54 à 56* ) 575-578); 57 (= 409-410); 08 1 ου 
== 603); 59° (= 494-425); ΟἹ (= 434); 62 (= 411-412); 65 ολο 
== 572-573); 65° (= 446-448); 65^ (= 441-442); 69-71 (= 643-652). Nous 
n'avons pas trouvé dans l'arabe de passage paralléle aux paragraphes 32, 
56^, 60 et 72. 


E < 


П. — RÉDACTIONS 1NÉDITES. 


1° Bios τοῦ μακαρίου Txyouuiou. Ce texte grec est conservé dans le ms. de 
Paris du x° siècle n° 881, fol. 222 à 255; il comprend : a) une partie des récits 
déjà contenus dans l'histoire lausiaque (2 1 à 8), b) tous les récits des Parali- 
pomeua? dans une rédaction et un ordre différents (2 9 à 52 et 66 à 68). 
c) d'autres récits qui se trouvent aussi dans la vie dite métaplirastique et dont 
le texte grec n'a pas encore été édité (2 53 à 65 οἱ 69 à 73). Nous avons déjà dit 
que l'ordre des récits du ms. 881 est exactement l'ordre suivi dans la version 
syriaque, cf. supra L, 5°. Nous allons éditer ci-dessous cette rédaction. Nous la 


p. 122 à 176 οἱ 701 à 704. Dans notre traduction nous avons tenu compte des variantes 
lorsqu'elles correspondaient au texte grec original. 

1. Étude sur le cénobilisme Pakhomien pendant le 117 siècle et la premiere moitié 
du V*, 8°, Louvain, 1898. 

2. llors la courte introduction et la longue conclusion. Voir supra, p. 411, note 3, la 
concordance du texte A avec les Paralipomena. 
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désignerons par la lettre A. Dans les variantes la lettre A désigne le ms. 881". 

2° Une rédaction provenant du Mont Athos: Les premiers feuillets sont 
perdus, les suivants sont conservés partie à Chartres (ms. n° 1754) et partie 
à Paris (ms. suppl. grec 480). La partie conservée ne présente aucune lacune”, 
le ms. de Paris fait suite immédiate aux feuillets de Chartres °". C’est à M. l'abbé 
Clerval, professeur à l'Institut catholique de Paris, que nous devons d'avoir pu 
collationner le ms. 1754*. Nous désignons ce ms. (Chartres-Paris), ainsi que 
sa rédaction de la Vie de Paeóme, par la lettre D. C'est un ms. palimpseste. 
D après M. Omont, le texte sous-jacent est en général du vin? siècle et la 
Vie de Pacôme, réerite par-dessus, est du xiv*?. Cette rédaction commence par 
les Ascetica du ms. A. C'est la méme rédaetion et le méme ordre depuis le 
2 13 ci-dessous jusqu'au Z 49°. A partir du # 50 ci-dessous, les différences ne 
tardent pas à s accentuer; le ms. D présente des omissions, eoncorde tantót 
avec P et tantôt avec les Acta pour suivre enfin franchement jusqu'à la fin 
(hors en quelques points) la rédaction des Acta (voir Planch? 1). 

Nous donnons ei-dessous la collation du ms. D aussi longtemps qu'il ren- 
ferme le méme texte que le nótre* (2 13 à 49; manuserit 175^ de Chartres, 
fol. 1 à 24 et ms. suppl. grec 480 de Paris, fol. 1). Nous éditons ensuite le 
passage intermédiaire (suppl. gree 480, fol. 2 à 14) où D suit tantôt A, tantôl 
P et tantôt les Acta. Enfin à partir de l'endroit où D offre le même texte que 
les Acta, nous nous bornons à l'analyser, en indiquant le commeneement et 
la fin de chaque ehapitre avee les omissions, additions ou modifications. 

3° Redaction utilisée par Nicon. Il est regrettable que la première partie du 
ms. D soit perdue, mais l'étude des eitations de la Vie de Pacôme qui sont 
faites par Nicon au χι” siècle ' nous а conduit à conclure qu'il utilisait la ré- 
daction du ms. D et que cette rédaction devait porter, avant les Ascetica, la 
première partie de la Vie des Acta. 

Nous avons étudié la collection de Nicon dans le ms. 37 du fonds Coislin 
et avons trouvé que ect auteur, sous le titre uniforme de ἐκ τὸν βιὸν (sic) τοῦ 


.. πρ. 88f, cf. infra p. 421. 

2. Les feuillets du ms. de Chartres ont été intervertis par le relicur et doivent étre 
lus 9 à 24, puis 1 à 8. 

3. Cf. infra § ^7, p. 474 Le passage d'un ms. à l'autre se fait au milieu d'un mot : διά 
est dans le ms. de Chartres et τηρήσας dans le ms. de Paris. 

^. Nous donnons plus loin l'analyse des mss. palimpsestes de Chartres n** 1753 et 
1754. 

5. Inventaire sommaire des manuscrits grecs de la Bibliothèque nationale, u. Ш. 

6. D omet seulement la fin du § 31 et le § 32 (cf. infra, p. 452, aux variantes). Ce ms. 
présente aussi quelques additions manifestes ; sa rédaction est done postérieure à À 
(ef. § 15, 16, 18). 

7. Nicon, moine du Sinaï, aurait vécu sous Constantin Ducas (1059-1067). Cf. Krum- 
BACHER, Byz. Litt., deuxième édition, p. 155. 
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ἁγίου πχγωυίου, cite : au fol. 8^ v°, Acta, 69 à 70; au fol. 92 r^, A, 28 (ef. infra, 
р. 447); au fol. 196 v*, D fol. 23 v° (cf. infra, p. 510); au fol. 218 v°, Acta, 5, 43, 
55; au fol. 228, A, 51; au fol. 244 v°, Acta, 4; aufol. 319, A, 2 (ef. infra, p. 425), 
puis D fol. 25 τὸ (ef. infra, p. 509). Tous ces passages se trouvent dans le ms. 
D '. De plus les récits de D fol. 23 v° et 23 r° (ange du mercredi et visite de 
Macaire) ne se trouvent que dans la Vie du ms. D*. C'est donc cette compilation 
qui a été utilisée par Nicon. Or comme celui-ci cite encore une partie de la 
règle de Pacôme (A, 2) et les numéros 4 et 5 de la rédaction des Acta (et non 
de la rédaction métaphrastique), nous pouvons en conclure avec bien des 
probabilités que la rédaction D renfermait d'abord la première partie des Acta 
puis le commencement du texte A ci-dessous. 

4° Nous avons écrit que la rédaction dite métaphrastique est encore inédite 
(cf. supra I, 2°). Nous en avons déjà transcrit ou collationné cinq manuscrits 
et en ferons l'objet d'une prochaine publication. Nous avons collationné aussi 
les trés nombreuses citations de cette rédaction qui figurent dans le recueil 
de Paul le moine ou Paul Euergétinos (Е) (+ 1054)’. 

La Vie métaphrastique se compose de deux parties bien distinctes; la pre- 
mière, 2 74 à 134 (Surivs, chap. r à xxii; Denys, chap. 1 à xxxvii), est plutôt 
une Vie de Pacôme, tandis que la seconde, 2 135 à 205 (Surius, ch. xxiv à xc; 
Denys, ch. xxxvii à riv), est plutôt l'histoire des moines de Pacóme, ou mieux 
encore n'est qu'une collection d'Ascetica. Le ms. 881 du fol. 255 au fol. 278 у 
ne renferme que la premiére partie; le scribe renvoie ensuite à la Vie A qui est 
écrite auparavant (ms. 881, fol. 222 à 255). Cette première partie aussi (chap. 1 
à xri) а été seule utilisée par le rédacteur des Acta. Par contre la seconde 
partie se retrouve plus ou moins complète à l'exclusion de la première, dans 
A et dans tous les recueils d 6 

П est à noter encore que le dernier chapitre de Surius (ch. xc), qui semble 
un hors-d'œuvre dans la Vie métaphrastique, ne se trouve pas en effet dans le 
ms. D οἱ a donc chance de n'avoir pas appartenu dés l'origine à cette rédaction. 


1. Hors Acta 3, ^ et A, 2 qui ne pouvaient trouver place que dans la partie perdue du 
ms. D. 

2. Nous avons aussi comparé Nicon, fol. 219 r°, avec D, fol. 10 ν”, et Acta, fin de 55, 
et avons trouvé dans Nicon plusieurs des petites particularités propres à D. 

3. Dans cette édition, nous citons ce recueil d'aprés le ms. de Paris n» 856, mais, pour 
l'édition de la Vie métaphrastique, nous disposerons, grace au R. P. S. Vailhé, de l'édition 
publiée à Athènes en 1901 : Συναγωγὴ τῶν θεοφθόγγων ῥημάτων καὶ διδασκαλίων.... παρὰ Παύλου 
τοῦ ὁσιωτάτου μοναγοῦ.... τοῦ εὐεργετίνου ἐπικαλουμένου.... νῦν δὲ τρίτον ἐκδίδοται ἰδίαις δαπάναις ὑπὸ 


Ἂντ. Хт. Γεωργίου. Sur Paul, voir /ehos d'Orient, nov. 1900, p. 366-373. 
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ПІ. — Essai DE COMPARAISON DES SOURCES GRECQUES. 


M. Paulin Ladeuze (loc. cit.) a elassé avec beaucoup de pénétration et de 
succes tous les textes connus de lui. Trés peu de ses résultats devront être 
légèrement modifiés. L'importanee de la Vie des Acta (Vie C de M. Ladeuze) 
reste intacte aussi bien que son róle vis-à-vis des traductions arabes et coptes. 
Mais nos publications montreront que la diversité des rédactions est beaucoup 
plus grande qu'on ne pouvait le supposer et qu'il est difficile de remonter à une 
source unique. En d'autres termes, les éditeurs successifs ont procédé par 
eompilations et non par extraits. 

P L'Histoire Lausiaque et les Ascetica. Il semble а priori que l'histoire Lau- 
siaque de Pallade doive étre le plus ancien écrit qui nous ait consigné des 
Ascetica. Cette proposition toutefois serait difficilement démontrée. Car la 
composition des Ascetica semble avoir été en Egypte une sorte de génération 
anonyme et spontanée. Plusieurs collections ne sont désignées que par les 
noms des traducteurs du 1v° au vi? siècle : Rufin, Pélage, Jean, Paschase. Dès 
cette époque aussi l'ouvrage de Pallade était envahi par des récits que l'on 
mettait à tort ou à raison sous son patronage. Les versions syriaques con- 
servées dans des manuserits du vi* siècle attribuent déjà à Pallade de nom- 
breux récits qui n'ont pas été rédigés par lui. 

On pourrait done supposer peut-être que Pallade a utilisé pour la rédac- 
tion des chapitres xxxviii à 5 consacrés aux moines de Pacóme, des docu- 
ments préexistants. Dans ce cas l'histoire Lausiaque et la Vie A reproduiraient 
indépendamment l'une de l'autre une source commune : κατηναρίδια (p. 427, 
l. 1); ἄποικοι ἦσαν (p. 428, 1. 15) auraient chance d’être la leçon originale; 
Pallade aurait introduit des détails personnels qui ne se trouvent ni dans ۸ ni 
dans l'arabe, cf. édition Butler ', р. 94 : Αφθόνιος ὁ φίλος μο».... εὗρον... EMANA... 
ἐμοῦ δὲ ψέγοντος, etc. Plusieurs de ces détails se retrouvent dans la version 
éthiopienne qui provient ainsi sans aueun doute de l’histoire lausiaque, mais 
il ne nous semble pas faeile de prouver que A en provient, car il faudrait 
expliquer pourquoi l'auteur a omis tous les détails personnels à Pallade et 
surtout les récits suivants qui auraient dû figurer aussi dans sa compilation ?. 

2° Les Ascetica et les Paralipomena. Tous ces écrits sont d’origine égyptienne 
mais ont été rédigés d'abord en grec. La plus ancienne forme des Ascctica est 
conservée dans une partie de la Vie A (infra 2 1-52 et 66 à 68), car cette rédac- 


1. The Lausiac history of Palladius, t. 11, Cambridge, 1904. 

2. L'arabe renferme (p. 383) le chapitre χι, de Pallade (М№Мсхе, P. L., t. LXXIII, col. 
1139; éd. Butler, p. 97), mais ne renferme pas les chapitres χει et xui. Comme ces cha- 
pitres figurent dans les Apophthegmata (Місхе, /bid., col. 984), on peut se demander 
s'ils figuraient à l'origine dans l'histoire lausiaque. 
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tion sc rapproche plus que les Paralipomeua de l'aneienne traduction latine de 
Denys (ef. iufra 2 67-68, p. 497, note 1, et 498, notes 2, 3, 4): de plus l'accord 
de A avee l'histoire lausiaque nous montre que son auteur transcrivait fidè- 
lement ses sources. Enfin le titre des Paralipomena د‎ ἐκ τοῦ piou ou ex Asceticis, 
les donne comme un extrait. Cet extrait a été fait d'abord pour compléter 
histoire lausiaque où le tradueteur syriaque l'a trouvé puis cn a été tiré, avee 
modification de l'ordre des chapitres, pour compléter la Vie des Acta que les 
traducteurs syriens n'ont jamais connuc. 

3° La Vie traduite par Denys et la Vie dite metapheastique. 

La priorité revient à la Vie traduite par Denys dont la scconde n'est qu'une 
nouvelle édition trés peu revue mais beaucoup augmentée. Leur quasi identité 
dans les récits communs est évidentc : M. Ladeuze a déjà fait remarquer 
qu'elles ont méme ordre, nous allons citer un chapitre pour montrer qu'elles 
ont méme rédaction. 


M Dexys (ch. и). 


"Ey οἷς καὶ []α/ώμιός τις, καὶ αὐτὸς EN- Per idem tempus Pachomius qui- 


dam, sccundum ritum ct traditionem | 
parentum gentilis, apud Thebaidam 
commancns, divina gratia guber- 
nante, Christianus. effectus est. 06 
ab adolescentia sua praecipuam fru- 
galitatis dicitur arripuisse virtutem. 
Idcirco autem pro gloria Christi, qui 
nos de tenebris voeavit ad lucem, et 
pro utilitate eorum qui ista lecturi 
sunt, strictim conversationem ejus 
quie. fuerit a parvulo, refero, quia a 
tanta perfectione ejus initia quoquc 


> / e f M f 
λην ἐκ προγόνων ὑπάρχων, xui διάγων ἐν 
r ? М ٩ ΄ 
Θη(αίδι, ἐλέους καὶ φιλανθρωπίας ἀξιωθεὶς 
1 ^ - , / / F 
πχρὰ τοῦ Oso, ἐγένετο χριστιανός. Οὗτος 
Ἂν 4 чэ ГА # , ` ١ , , ~t 
ἐκ νέας τῆς ۸1026 ETL το ALZOTATOV τῆς 
, ۸ e / ۶ Fe 4 
ἀσκήσεως ἥλατο μέτρον. Αναγκαῖον τοίνυν 
, 1r - , t w ~ r 
εἰς δύξαν τοῦ καλέσλχντος ἡμᾶς Θεοῦ ἐκ czo- 
9 t ` w ^ ` , , 
τους εἰς τὸ داارمه(ا‎ 9-۷ αὐτοῦ φῶς και εἰς ὠφέ- 
λειαν τῶν ἐντυγγανόντων τῷδε τῷ διηγήματι, 
` , δὲ το , ^ à 7 : 
τὴν ἐκ παιδὸς μερικῶς αὐτοῦ διηγήσασθαι πο- 
7 صر رو‎ \ m , 4 ν S و‎ 
λιτέίαν, αξια Yap τοῦ τέλους αυτοῦ XXL TH εν 


τῷ Ελληνισμῷ τυγγάνε. προοίμια. 





| ipsa non discrepant. 


M n’a done fait que reprendre, sans grande modification, le texte traduit 
par Denys ct lui a ajouté entre la première et la seconde partie (ehap. xxx à 
тутп de la traduction Hervet) un long supplément d'Ascetica. П est bon de noter 
que tous les Ascetica de M (chap. χτιν à xc) figurent dans A, hors le chapitre 
гххх et quelques lignes du chapitre xxxiv. 

4° La Vie A et la seconde partie de la Vie métaphrastique. Puisque ces deux 
textes renferment les mêmes matières, à peu de chose près, et dans une ré- 


1. Carla Vie dite métaphrastique n'est qu'une nouvelle édition du prototype de la Vie 
traduite par Denys. L'exemplaire de Denys portait d'ailleurs une addition postérieure, à 
savoir la régle donnée soi-disant par l'ange (chap. xxi à xxu). 
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daetion souvent identique, il est très probable que l'un s'est complété avec 
l'autre. À est formé de deux parties distinetes : l'une eommune avee D, les 
Paralipomena, le syriaque et l'arabe où Гоп trouve toujours le nom 06 6 
sous la forme παγχούµιος (2 1а 52 et sans doute 00 à 051), l'autre qui manque 
en DPS et dans l'arabe où l'on trouve παχώμιος ( 53 à 65 et 69 à 73), cf. infra, 
p. 421-422. 

Nous avons dit que les .Ascetica de la Vie M forment aussi deux parties : l'une 
plus aneienne qui se trouve déjà ehez Denys (eh. rix à xc), l'autre ajoutée depuis 
(eh. хілу à гуш). Malheureusement pour la elarté, ces deux parties ne con- 
cordent pas en À et M mais se compénetrent?^. Leur dépendance n'apparait 
done pas elairement. Cependant la Vie métaphrastique semble avoir voulu 
présenter un texte préexistant dans un meilleur ordre. C'est très “appart dès 
la première histoire qui est celle de Jonas (Ilervet, chap. نند‎ à xtv; A, 2 46- 
49; Paral. n^ 28 à 31, arabe 630-631). П est done possible que le ni 
métaphrastique ait tiré de la Vie A ee qui manquait dans la rédaetion de 
Denys. 

5° La Vie des Acta οἱ la Vie métaphrastique. La première partie est parallèle 
(Acta, n° 1 à 35, Hervet eh. та xxii), jusque-là l'une provient de l'autre. Il 
n'en est pas de méme de la fin. Les icta ont utilisé des sourees nouvelles en 
sus de divers Ascetica®. П est commode de supposer qu'une Vie de Théodore 
a été juxtaposée à une Vie de Paeóme pour eonstituer la rédaetion des Acta, 


IV. — Bur DE LA PRÉSENTE PUBLICATION. 


1° Elle mettra en relief aux yeux des savants la grande diversité des 
rédaetions de la Vie de saint Paeôme et les amènera, eroyons-nous, à se de- 
mander si eette diversité ne doit pas s'expliquer par des compilations succes- 
sures de sources diverses plutôt que par des extraits d'une source unique. Сез 
sourees multiples seraient : a) des eolleetions d'Ascetica plus ou moins éten- 
dues, b) une Vie de Paeóme, c) une Vie de Théodore ' 


1. Cependant en 68 on trouve παχώμιος; cf. infra p. 422 
2. Voici la concordance : ch. xxiv de la traduction Hervet (= $ 46, 49 de A); хіх (= $ 
27, EE O хуп [== 52); χινιιι (= 51); xxix. (= 51°, 54); L (= 55, 56%); м (= 
η παν... 57): LIT! [= 575, 9, 10, 11); Lav (== 589); Lv ) 58^, 59%); Lvi (= 59”); хп 
ΠΝ. πε κ à Lxv (= 12" à 16, 63°, 17 à 21); Lxv” et Lxvi (= 63", 64); 
НИИТИ Е 24 à 38); LXXIX (= 05); LXXXI à LXxxv (== 39 à 43); Uxxxvi à xe [= 
66 à 73). 
3. Divers chapitres des Acta se rapprochent plus ou moins de divers paragraphes de 
my 585 des Acta (cf. A, 54); 39 des Acta (οἵ. A, 55); 40 (ef. 50, 53); 41 (57); 43 (58); 44 
р j2); 45 (60); 47 (59); 49 9a 11) οἱ ρα ο] ΙΟ à 38); οὔ (05°); 57 (65°); 59.120); 62 
809173): 63^ (17); 66 (12); 67 (15 à 16). 
- ^. Une rédaction de cette Vie est conservée en copte : Annales du Musée Guimet, 
|1 XVII. Paris, 1889. p. 215 à 20^. Elle est parallèle à la fin des Acta. 
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Quelques Ascetiea? se trouvent dans l’histoire lausiaque complétée plus 
tard par les Paralipomena. Ces Ascetica, eomplétés par d'autres, forment la Vie 
A. Le texte gree traduit par Denys en introduisait déjà à la fin de son histoire. 
Le rédacteur métaphrastique qui reprenait la Vie de Denys la eomplétait par 
les Ascetica de la Vie A inconnus de Denys. Le rédaeteur D, eité déjà au 
χι’ siècle par le moine Nicon, en introduisait une collection au milieu de son 
ouvrage et le tradueteur arabe traduisait cette eolleetion vers la fin de son 
travail. 

La Vie de Pacóme la plus ancienne est peut-être eelle que Denys traduisait 
dés le eommeneement du γι” sièele dans la première partie de son œuvre. 
Elle forme aussila premiére partie de la Vie métaphrastique, de D (de Nieon) 
et des Acta. 

D'autres sourees, peut-être une Vie de Théodore rédigée à la suite de la 
Vie de Paeóme, ont servi à constituer les Acta et la fin de D. La Vie la plus 
complete serait celle du ms. D, si nous avions eonservé le eommeneement tel 
que Nicon le cite. A son défaut c'est eelle des Acta qui est capitale à cause du 
uombre des faits et des détails qui y sont compilés et eonservés '. 

2' Nous éditons la Vie A (ms. 881, fol. 222 à 255, que nous avons colla- 
tionné avec la partie paralléle du ms. D, 2 13 à 50). Notre édition reproduit 
donc dans le texte et aux variantes les mss. A et |)”. On trouvera aussi quel- 
ques variantes empruntées aux Paralipomena (P), aux Acta, ou à la Vie méta- 
phrastique (mss. BCEFG), mais ces dernières variantes ne sont nullement sys- 
tématiques, car les textes correspondants sont édités ou vont l'étre. — Nous 
donnons une traduction de la version syriaque parce qu'elle était jusqu'ici peu 
aeeessible. Comme elle a méme ordre et méme sens général que le gree А, 
elle pouvait facilement lui être juxtaposée. — Enfin nous transerivons ou 
analysons en détail la fin du ms. D pour donner une exacte connaissance de 
cette rédaction. — 

3° Les nombreux lecteurs qui s'intéressent peu auc discussions des textes εἰ 
aux questions de priorité trouveront du moins ict de nombreux sujets d'instruction 
et d'édification : 

Ces moines qui vivaient en communauté ou 1solés, mais qui travaillaient 
tous suivant leurs forees et qui avaient des économes pour distribuer le travail, 
en vendre le produit,et douner le néeessaire à tous, représentent le seul essai 


1. Nous avons déjà écrit que cette édition elle-méme est un peu une compilation 
puisqu'on a utilisé le ms. 819 du Vatican qui appartient à une famille différente (supra 
l, 3°). Les éditeurs écrivent (fin du n° 20, note i) : Deficiente hic codice Florentino, 
supplementum accepimus ex ms. Vaticano 819 fere usque ad finem numeri 2^, deinde 
vero datur supplementum ex Ambrosiano. 

2. Manquent seulement quelques variantes orthographiques corrigées par M. J. Bous- 


quet sur les épreuves et la mention de quelques interversions de mots consécutifs dans le 
ms. D. 
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pratique de socialisme collectiviste qui ait jamais été tenté et sans doute qui 
le sera jamais. Car pour amener les hommes à vivre ensemble sans se déchirer 
mutuellement par la langue ou la force, sans que les forts et les habiles 
profiteut de leur force et de leur habileté pour faire travailler les faibles à 
leur profit et leur prendre tout ce qu'ils peuvent avoir de désirable, ce n'était 
pas trop de la pratique imposée des conseils de l'Évangile : du renoncement 
à la famille et aux plaisirs pour supprimer ainsi les causes de rixes, de Ja- 
lousies et de eupidité, de l'obéissance et de l'humilité pour éviter les ligues 
ainsi que les luttes et l'anarchie qui s'ensuivent, enfin de la croyance aux 
récompenses éternelles pour trouver le courage de mener une vie altruiste 
101-7 

En dehors de la pratique des vertus monacales, le socialisme collectiviste, 
si beau dans les solitudes égyptiennes, n'est qu'un instrument de combat aux 
mains de quelques habiles. Ils se connaissent assez pour savoir qu'en dehors 
du christianisme, leur société idéale est irréalisable, aussi ne se pressent-ils 
pas, eux et leurs adhérents, d’aller la fouder dans les terres neuves et inha- 
bitées si nombreuses encore aujourd’hui. Ils ne quittent pas la société présente, 
paree qu ils en vivent et qu'ils espèrent bien, s'il y a jamais un essai de société 
nouvelle, être « les direeteurs du travail », c'est-à-dire prendre les instru- 
ments de travail qu'ils n'ont pas et se faire nourrir par les autres. 

Si quelques-uns conservent des doutes à ce sujet, qu'ils commencent par 
s étudier eux-mêmes, ce est encore là, aussi bien qu'au temps de Socrate, le 
commeneement de toute sagesse; qu'ils mettent ensuite leurs actes d'accord 
avec leurs théories; puis, lorsqu'ils auront réussi à se réformer eux-mémes, 
ils pourront alors — mais alors seulement — se donner en exemple et deman- 
der aux autres de faire comme eux. 

Ce temps n'arrivera pas, car une soeiété matérialiste ne dispose que de la 
lorce et de la cupidité pour conduire les hommes, elle peut détruire mais 
elle ne peut pas édifier. Pour imposer aux hommes, dont la nature est 
mauvaise, le travail, l'obéissance, le respect de soi-méme et des autres, ce 
n'était pas trop du joug religieux, car, méme du temps de Pacôme, les ferments 
destructifs de toute société ne manquaient pas dans les eommunautés 
l'orgueil et les brignes (infra, 2 9 à 11, 58), la paresse (S 24), l'avarice (2 35), 
la concupiscence (Z 39 à 43), la gourmandise (Z 46); la vaine gloire (2 66). On 
a méme pris prétexte de là, surtout dans ces derniers temps, pour traiter trés 
durement ces malheureux moines : on s'est appliqué, dans certains ouvrages °, 
à les défendre, assez inutilement d'ailleurs, car les détracteurs sont trop 
souvent des hommes de parti pris et ils ont toujours la ressource, lorsqu'ils 
manquent de bonnes raisons, d'accuser le défenseur des moines de partialité. 


1. C'est là le processus suivi par saint Pacóme. infra § 1 à 2. 
2. Cf. P. Laneuze, Joc. cit., p. 327 à 366 : < La chastelé des moines pakhomiens », 
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La meilleure défense nous parait done être toujours celle que le comte de 
Montalembert écrivait déjà en tête de ses Moines d'Occident! : 


Nous avons le droit de dire aux détracteurs habituels des moines, qui sont en même 
temps les apologistes de leur proscription : Savez-vous quel est le seul reproche que 
vous puissiez justement leur adresser? C'est de vous avoir ressemblé. Qu'était-ce que 
cette dégénération, cette sensualité, ce relâchement dont vous leur faites un crime, si ce 
n'est une conformité trop exacte avec votre propre genre de vie?.... Est-ce bien vous 
qu'on n'a peut-être jamais vus ployer le genou, depuis votre enfance, dans un temple 
chrétien, qui vous érigez en docteurs de la prière et de l'oflice canonial? Avez-vous donc 
si scrupuleusement réprimé en vous-mémes tous les désirs et toutes les faiblesses de la 
chair, pour qu'il vous soit donné de peser au poids du sanctuaire les désordres plus ou 
moins bien constatés de certains moines? Contez-nous donc vos efforts, disait Bossuet à 
certains rigoristes de son temps. Ah! si vous vouliez bien commencer par essayer de la 
règle la plus relachée, par vous contraindre aux observances de l'Ordre le plus dégénéré, 
vous pourriez monter avec quelque autorité au tribunal de l'histoire et votre âpre censure 
pourrait inspirer quelque confiance. Quoi! les Bénédictins mangeaient de la viande; les 
Carmes déchaussés portaient des souliers; les Cordeliers ne ceignaient plus leurs reins de 
la corde! En vérité! et vous qui les accusez, que faites-vous de tout cela? 

lls ne se donnaient plus la discipline aussi souvent qu'autrefois! Mais vous, combien | 
de fois par semaine la prenez-vous? lls ne consacraient plus à la prière, au travail, autant 
d'heures qu'ils le devaient! Et vous, ot sont les champs que vous avez fécondés de vos 
sueurs, les Ames que vous avez sauvées par vos oraisons? Apres tout, les plus coupables, 
les plus dépravés vivaient comme vous vivez. Voilà leur crime. 5i c'en est un, ce nest 
pas à vous qu'il appartient de le châtier. Eh quoi! vous commencez par infecter l'Église 
de vos vices, et puis vous lui reprochez d'en être atteinte et souillée! Vous administrez 
le poison à la victime et vous lui faites un crime d'y avoir succombé! ..... La société 
moderne, qui s'est engraissée de la dépouille des ordres monastiques, peut s'en contenter. 
elle ne doit pas vouloir qu'on insulte leur cadavre. 


Nous n'ajouterons rien à ces éloquentes paroles?. Nous demanderons seu- 
lement à notre lecteur d'envisager, avee une complète équité, tous ees anciens 
tableaux de la vie monaeale contenus dans la présente publication et les 
publieations similaires : 11 admirera avee nous lhumilité, l'abnégation, le 
support mutuel pratiqués par la grande majorité des moines, et il sera fier 
d'appartenir à une race qui a produit de tels hommes ; comme nous l'avons dit, 
il trouvera ici maintes occasions de s'instruire et de s'édifier. 


1. Les Moines d'Occident, Introd., ch. уп. éd. Lecoffre, Paris. 1873, t. I; p. 9717 
CLAXV. 

2. Cependant nous devons faire remarquer qu'un chrétien quelconque ne remontera 
pas bien haut dans son ascendance sans trouver quelques ancètres — les plus moraux et 
les mieux équilibrés de ses ancétres — qui ont été voués au cloitre. 
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V. — Nore sur LE ms. 881 (A). (Voir Planche IL.) 


Ce manuscrit est trés mauvais, l'accentuation souvent n'existe pas (nous 
ne l'avons pas rétablie dans les variantes de ce ms.); lorsqu'elle existe, elle 
est en général mauvaise, nous n'aurions donc pu donner un texte correct si 
M. J. Bousquet, agrégé de l'Université, vice-recteur et professeur de grec à 
l'Institut Catholique de Paris, n'avait corrigé notre copie et donné ensuite tous 
ses soins à l'édition du texte grec. Aussi nous avons joint son nom au nôtre 
en téte de cette publication. Il a bien voulu nous rédiger les notes suivantes 
sur le ms. À' : | 

I* Orthographe. — L'orthographe de notre copiste est entièrement viciée 
par les conséquences de l'tacisme. Sans doute, le son i est ordinairement 
représenté par un :^, mais 1 y a confusion perpétuelle entre ces différents 
équivalents de 1, qui sont v, τ, ει et +. C'est ainsi qu'on rencontre εἴδη (2 5), 
υ:ηκροῖς (2 13) pour ἴδη et μικροῖς; et, au contraire, ληπῦσθαι, τέλιοι, уеіху (2 5), 
pour λυπεῖσθαι, τέλειοι, χρείαν; καυιλάριοι (2 7), ἥτισεν (2 12) pour xxunddotor, ἤτησεν; 


dans les désinences, la confusion est perpétuelle entre 





η et ---ει : ἵνα ποιήσει 
(2 17), ἐὰν τελευτήσει (2 8, où le contexte exclut toute possibilité d'un futur), sont 
écrits pour ἵνα ποιήση, ἐὰν τελευτήσῃ; par contre, ἠκολούϑη (2 58) est une mauvaise 
graphie de l'imparfait ἠκολούθει, comme ἀπείη (2 64) est une double faute pour 
ἀπήει. 

Dans le souhait qui termine le paragraphe final, nous lisons στηρίζει : le 
sens réclame ici, suivant l'usage classique, στηρίζοι et cette forme est sans 
doute celle que l'auteur avait l'intention d'employer (cf. la formule γένοιτο, 
conservée encore longtemps après le v° siècle); mais le subjonctif, d'autre 
part, tendait déjà à se substituer à l'optatif de souhait : nous pourrions donc 
aussi lire ici στηρίζη. Dans tous les cas, nous constatons encore un phénomène 
d'itacisme. 

On ne s'étonnera pas davantage de voir écrit αι pour e, et réciproquement : 
αἰσθιέτω (2 3) = ἐσθιέτω, οἴδαται (2 11) = οἴδατε, δύνατε (2 13) — δύναται, сіс. Le 
copiste emploie de méme l'un pour l'autre e et o, entre lesquels la pronon- 
ciation courante ne faisait plus de différences : c'est ainsi que l'on trouve le 
subjonctif γένοναι (2 36) pour vévoum, et le futur ἐσώμεθα (2 42) pour ἐσόμεθα; 


1. Dom C. Butler a relevé quelques variantes de ce ms. dans son édition de la Règle 
de saint Pacóme. Cf. The Lausiac history of Palladius, 11, Cambridge, 1904, p. xvi et 
87 à 96. Le ms. est représenté par le numéro 34. Nous remercions aussi M. l'abbé Ragon 
qui ۵ bien voulu relire les épreuves et nous suggérer des corrections intéressantes et 


justes. 
2. Il faut noter, à titre exceptionnel, ἀέρει ($ 20) pour ἀέρι, et προχουηδήν (Š 17) pour προ- 
κομιδήν. 
PATR. OR. — T. ιν. ود‎ 


| 


| 


| 
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Ὑερώντων alterne avec γερώντων et Θεόδωρος avec Θεώδωρος : toutes ces confusions 
sont trop fréquentes pour que nous ayons cherché à les relever chaque fois. 

Notons enfin que le nom de notre saint, écrit παγούμιος Jusqu'au paragraphe 
ol, reparait au paragraphe 57 sous la forme παγώνιος, qu'il eonserve jusqu'à 
la fin. Le changement de main, dans l'écriture du manuscrit, n'est cependant 
pas évident. Il pourrait y avoir là une simple rectification du copiste, un 
retour voulu à une épellation jugée meilleure : on sait que, devant les labiales, 
l'o ou o atone tend à s'assourdir en o» (témoin la forme moderne ἔχουμε = ἔχομεν); 
on était donc porté, sans doute, à prononcer, suivant la place de l'accent, 
παγώμιος el πχχγουμίου : de là peut-être les incertitudes du copiste se rendant 
mal compte de la cause de ces prononciations un peu différentes. Peut-étre 
aussi pourrait-on voir là une indication sur une différence d'origine des diverses 
parties de notre manuscrit : 1l est à noter en effet que les 22 57 et suiv. ne se 
trouvent pas dans le manuscrit syriaque à l'exception de 66 à 68 '. Nous devons 
ajouter que l'accentuation, dans notre manuscrit, est souvent incorreete; pour 
la ponctuation, elle échappe à toute régle. 

2° Langue. — L'orthographe appartient au copiste, mais la langue, sauf 
les cas possibles d'erreur ou de distraction, est celle de l'écrivain. C'est la 
κοινή du iv’ sièele, mais beaucoup moins pure que celle des grands orateurs 
contemporains. 

а) Le vocabulaire est envahi par un certain nombre de mots étrangers, tels 
que хас, 6:0۷٥ κουκούλλια (2 2» utoy = millium (2 20), etc. 

Le changement le plus important à noter, dans les flexions verbales, est 
l'extension fréquente à l'aoriste second de l'« caractéristique de l'aoriste pre- 
mier : d'où les formes ἀπήλθατε, ἐξεπέσατε, εἴδατε (2 11), γεναμένης (2 18), γεναμένου 
(2 33), παραγινάμενος (2 49), etc., à côté des formes γενομένης (2 ^3), γενόμενος 
(2 50), etc. Il est à noter que ces derniéres formes, les formes classiques, sont 
les seules que l'on rencontre à partir du Z 50. 

L'imparfait εἴγαμεν, qui est la forme moderne, se lit au Z 34. 

Nous notons, à l'état isolé, les accusatifs barbares εἰλικρινήν (2 25) et νύκταν 
(2 39), le génitif vos; (2 ^2), qui est déjà usité dans le Nouveau Testament, la 
seconde personne Own (2 40), le relatif indéfini οἷς ἐάν (2 38), substitué à οἷς ἄν 
comme dans le Nouveau Testament. 

b) Les remarques de syntaxe seraient plus nombreuse à faire. Voter les plus 
importantes à signaler : La syllepse, ou accord suivant le sens : λεγεῶνες δαιμόνων 
πχρχκολουθοῦντες (2 Do πχιδίον ἐξελθών (2 24); l'extension de l'emploi de l'accu- 
satil : ὑπὸ ἕνα οἰκονόμον (Z 3) — ото ἑνὸς οἰκονόμου de la langue classique; l'emploi 
[réquent de αὐτοῦ pour ἑαυτοῦ : ety гу TÔ ἔνδυμ.. αὐτοῦ ὁ ἀδελφὸς ἐκεῖνος τοιοῦτον (Z 16); 

|. Le dernier rédacteur a interealé quelques récits avant le § 66 parce que 67 com- 


mence par « il nous faut en sus de cela, avant de terminer ce sujet, faire mémoire... » el 


devait done être gardé pour Ia fin. 
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l'emploi du réfléehi šzuroš pour la première et la seconde personne : εἶδον zar’ 
ὄναρ ἑχυτόν (2 62); le verbe au pluriel avee un sujet neutre : εἰσὶν υοναστήρια (2 8); 
le mode indieatif aprés ἐάν : ἐὰν ἔσεσθε (2 32), ἐάν φησι (2 38); l'extension de l'em- 
ploi de l'infinitif, par exemple aprés ὡς au sens final : ὡς οθάνειν (2 5) = iv 
φθάνωσι, οἱ aprés un mot interrogatif : οὐκ ἔγομιεν πόθεν ἀποσῶσαι (2 34); la néga- 
tion οὐ aprés εἰ (7 45). 

Beaucoup d'autres irrégularités doivent s'expliquer par des anacoluthes 
ou des négligenees : les phrases sont ordinairement si longues que l'éerivain, 
à moins que ee ne soit le eopiste, perd de vue la eonstruetion initiale. C'est 
ainsi que l'on trouve des séries de participes qui se terminent sans aueun 
verbe prineipal; des propositions infinitives eonstruites aprés une des eonjone- 
tions ὡς (2 37) ou ὅτι (2 16). 

Cette derniére remarque nous améne à noter le earaetére général du style, 
qui est.assez elair, sans trop d'affectation ni de mauvais goüt, mais trainant 
et diffus au plus haut degré. 


VI. — SIGLES EMPLOYÉS. 


1° Dans les variantes : 

A — ms. 881 de Paris fol. 222 à 255. 

D = ms. 1754 de Chartres fol. | à 24 complété par le ms. suppl. 480 de 
Paris. | 

On trouve aussi quelques variantes des mss. suivants. 

[= 453 de Paris. | 

C = suppl. 441 de Paris. 

E = compilation de Paul Kuergétinos d’après le ms. 856 de Paris (ef. 
supra П, 4°, p. 414). 

mate. 819. 

(б = Vatie. 1589. 

Ces mss. BCEFG représentent une même rédaetion dite métaphrastique 
(supra I, 2° et II, 4°, p. 409 et 414). 

N == compilation de Nicon d'après le ms. Coislin n°37 (ef. supra П. 3°). 

P ou Paral. = Paralipomena (ef. supra I, 4°, p. 409). 

Иба — Acta SS., Mau, t. HI, р. 22* sqq. (ef. supra I, 3°, p. 409). 

2* Dans la traduction. 

A = Vie publiée ici (2 | à 73). 

M — Vie dite métaphrastique que nous publierons pour compléter eelle-ei 
(22 74 à 134). Cf. supra 1, 2° et TI, 4°. On utilisera la eoneordanee de A et M 
que nous donnons (supra راا‎ 3°, p. 417, note 2) en attendant notre prochaine 
publieation. 

S = version syriaque publiée par le R. P. Bedjan (cf. supra, 1, 5°, p. ALT). 
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Nous donnons la traduction de cette version οἱ renvoyons à l'édition du 
R. P. Bedjan. 

Denys = traduction latine de Denys le Petit (cf. supra I, 1, p. 409). 

Dans la traduction du syriaque nous mettons entre deux petits traits ' les 
mots qui n'ont pas leurs équivalents dans le grec ; nous signalons les lacunes 





du syriaque par deux de ces traits réunis''; enfin nous indiquons par un 
astérisque * toute différence importante entre le syriaque et le grec". 
Les autres notations ont le méme sens qu'aux variantes. 


F. Nav. 


l. L’astérisque sert aussi à marquer le commencement des colonnes ou des pages, 
dans ce cas il est répété en marge. 


MOX TOY ΜΑΚΑΡΙΟΥ HAXOYMIOY'. 


ә 


3 ~ f al e , ۳ 1 , ۴ , : 
1. TaGévvactz? ἐστιν ἐν τῇ Θηθαΐδι, οὕτω καλουυένη, ἐν 7, | ]αγούμιος ἐκ νέας ἡλικίας", 


` , , % , а 1 + , d 2 له‎ , 
τὸν μονήρη βίον ἐπιποθήσας, χαταλκθὼν τὸν προλεγθέντα τόπον, γέγονεν τῷ χρόνῳ προ- 
κόπτων ἐφάμιλλος τῶν εὐσεθῶς βεβιωκότων. (}ύτος χκτηξιώθη γαρίσμ.ατος ποοροήσεων * καὶ 
٩ ۸ , 5 Е > -, 35 7 ΄ \ ۸ 
οπτασιας αγγελικῖς, оотос εἰς ἄγαν εγένετο φιλάνθρωπος хол Φιλάδελφος. 

2. Καθεζομένου ° οὖν αὐτοῦ iv" τῷ σπηλαίῳ, ولوت‎ αὐτῷ ἄγγελος Κυρίου, xxi εἶπεν 
э — T. ΄ 8 \ s М r ~ 3 7 9 د‎ - 7 
χὐτῷ ° «Παγούμιε", τὰ xata σαυτὸν κατορθώσας, περιττῶς озу κάθη" ἐν τῷ σπηλαίῳ. 


~ 5 x Г ۶ 7 αν ٩ 3 E 
Δεῦρο οὖν ἐξελθὼν ' συνάγαγε πάντας τοὺς νεωτέουυς μονάζοντας. AAL οἴκησον μετ) αὐτῶν 


1. On lit ensuite d'une encre différente et de seconde main : apes το καὶ αρξον ομόρος τον τελους τουτον, 
Plus loin la présente Vie est donnée comme la suite de la première partie de la Vie métaplirastique 
qui est transcrite aussi dans le présent ms., fol. 255-278, car le scribe a écrit au fol. 278 v*b : ζητ οπισθεν 
της αρχΏς το προλνπον, ον N αρχη Έαθενισις ἔστιν πολις xx). Ges deux notes semblent de la main du scribe 
de la seconde Vie. Nous les traduisons par : « Laisse ceci et commence aprés la fin (à la seconde 
Vie).», puis : « aprés ce commencement cherche (plus haut) le reste qui commence par : Tabennisi 
est une ville (ainsi) nommée... ». — 2. --νήσεις А. — 3. --χειας А. — 1. προρρήσαιων À. — 5. Cité par 
Nicon (N), dans le ms. Coislin 37, fol. 319v°, sous le titre ἐκ τὸν βιὸν (sic) τοῦ ἁγίου ray. ainsi que dans 
le ms. Coislin 363 au fol. 144v° sous le méme titre et dans le ms. grec 873, fol. 350, parmi des extraits 
de la Vie métaphrastique. — 6. Καθ. τοῦ &y. πατρὸς ἡμῶν may. ἐν. N. — 7. N от. αὐτῷ. — 8. παγώμιε 
N. — 9. κάθει М. — 10. δεύρω ἔξελθε καὶ N. 


VIE DU BIENHEUREUX PACOME’ 


[La RÈGLE DE SAINT PacouE?. — |. Tabennisi, ainsi nommée, est dans la 
Thébaide. Pacóme, qui désirait la vie monacale dés sa jeunesse, arriva dans 
le lieu susdit lorsqu'il était déjà avancé en âge et devint l'émule de ceux qui 
avaient vécu dans la piété. Il fut gratifié du don de prophétie et de vision 
angélique; il devint grand ami des hommes et de (ses) frères. 

2. Lorsqu'il demeurait? dans une caverne, un ange du Seigneur lui appa- 
rut et lui dit : « Pacôme, maintenant que tu as mis en ordre tes affaires per- 
sonnelles, tu es demeuré trop longtemps dans une caverne. Va donc réunir 


1. Le commencement (placé entre crochets) manque dans le syriaque, mais figure dans l'histoire 
lausiaque (cf. Butler, The Lausiac history of Palladius, t. II, Cambridge, 1904, p. 87-97. Cf. Migne, 
P. L.,t. LXXIII, col. 1137): оп le trouve aussi dans la traduction de Denys le Petit (cf. Migne, P. L., 
t. LXXIII, col. 242 sq.) et dans la version syriaque de l'histoire lausiaque, οἵ. supra, p. А11. — 2. Nous 
ajoutons ce titre. — 3. DENys, chap. xxi. 
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3 ` =. ' S = ` 4 > * (4 е , » ne 
καὶ Κατὰ τὸν τύπον τὸν διδύμ.ενόν σοι οὕτως αὐτοῖς νομοθέτησον. » Καὶ ἐπιδέδωκεν αὐτῷ 
΄ rw = 7 ۸ е 
δέλτον χαλκῆν, ἐν fi ἐγέγραπτο᾽ οὕτως" 
` . 7 P 57 η `Y 3 , ` у: ^ ы ` p on А ` NX * А 
3. K UYS 0۸6٤٣ ἑκάστῳ AUTH δύναμιν, καὶ φαγειν xal πιεῖν, και πρὸς τὰς 
δυνάμει = ἐσθιόντ TE Жо. ٩۹ مه‎ а и БВ , ET 
μεις τῶν EGULOVTWY ανάλογα" καὶ τα ἔργα αὐτοῖς ἐγχειριε”; xal ۸۳۴ 4 


M 


ya τοῖς ἰσγυροτέροις καὶ ἐσθίουσιν éyyei- 


LS E ~ er 6 په وي‎ X Ὁ ` ES. yy 

ZO 06:76 μήτε φαγεῖν. Oütw ° μέντοι, τα ic χυρα΄ ἔς 
4 ` δὲ » n , ول‎ , ٩ » وس‎ n 8 ~ 9 / 
pice, τα OE ATOVA τοῖς ἀσχητικωτέροις καὶ охо τῇ προσευχῇ ° προσκαρτεοοῦσιν سر"‎ 47۷ 


‘ 


` / = - ` ео ’ € 
δὲ κέλλας διαφόρους ἐν τῇ αὐλῇ» καὶ τρεῖς κατὰ χέλλαν μενέτωσαν. H δὲ τροφὴ πάντων 
e 


ο. 9 / په‎ 2 ~ ۶ . 

ὑπὸ ἕνα οἰκονόμον ἐξεταζέσθω. ἸΚαθευδέτωσαν δὲ iv ταῖς χέλλαις μὴ ἀνακείν.ενοι'" ἀλλὰ 

θρόνους οἰκοδομητοὺς, ὑπτιωτέρους, ἐν ταῖς κέλλαις ποίησον, ἵνα iv τῷ καθεύδειν ἐν αὔτ 
ρόνους οικοδομ.ητοὺς, ὑπτιωτέρους, ἐν ταῖς χέλλαις ποίησον, ἵνα ἐν τῷ καθεύδειν ἐν αὐτῷ 

« \ : ΄ š 451 ΄ τὰ t - ~ > ^v 3$ 

καὶ κάθηνται ''. Φορείτωσαν δὲ ἐν ταῖς νυξὶν λεοιτῶνας '? λινοῦς хо) ἐζωσμένοι, ἕχαστος δὲ 
تم ډو‎ 3 ` 5 1 s , 

αὐτῶν ἐγέτω μηλωτὴν αἰγίαν εἰργασμένην, ἧς ἄνευ μηδὲ ἐσθιέτωσαν ®", und? хобед това. 
, / \ 0 ΄ * M i ` v , ` 

Εἰσιόντες δὲ εἰς τὴν χοινωνίχν * zatr σάθθατον xal ۸025777 - ζόνας λυέτωσαν, καὶ 


` , , ١ , 3 - 
τὴν μηλωτὴν ἀποτιθέσθωσαν, καὶ рети χουκουλλίου μόνου '* εἰσίτωσαν. » Κουκούλλια δὲ αὐτοῖς 


1. ἐγγέγρ. N. — 3. --σις A. — 3. N add. τὴν. — 4. ἀναλόγων N. — 5. ey N. — 6. οὕτως N. — 7. 
ἰσχυρότερα N. — 8. προς αυτη А. — 9. N (Coislin πο 37) add. of οὖν ἐν τοῖς τοιούτοις ἔργοις συλλεγόμενοι, 
εἰσίασιν ἕκαστος οἰκεία προθέσει εἰς τὸ μεταλαθεῖν oi μὲν ἔκτην ὥραν, οἱ δὲ ἑθδόμην, ἄλλοι ὀγδόην, ἕτεροι ἑννά- 
την, ἄλλοι βαθείαν ἑσπέραν. Καὶ αἱ μὲν ὑπὲρ μίαν, ἄλλοι διὰ δύο, ἕκαστος κχθῶς ἐδούλετο κατὰ τὴν νομοθεσίαν τοῦ 
ἀγγέλον, κατηγήσεις δὲ τρεῖς ἔταξε γίνεσθαι, ἵνα ποιῇ, ὁ οἰκονόμος τῆς μονῆς xarà σάθθατον μίαν, καὶ τῇ χνοιακῇ 
δύο, καὶ οἱ οἰκοιακοὶ τὰς δύο νηστείας ἦγονν τῇ τετράδα καὶ τῇ παρασκενῇ. Puis N passe au récit des deux 


anges qui suivaient un cercueil : μιᾷ οὖν τῶν fu... Cf. appendice p. 509. — 10. ἀνακλινόμενοι 873. — 
11. ὑπτιωτέρους πεποιηκότες χαὶ ἐνθέντες ἑαντοῖς τὰ στρώματα αὐτῶν, οὕτω zalevedtwoay 873. Ce ms. 06 
d'ici ἃ ξένον ἄλλον μοναστηρίον. — 12. λεύϊτῶνας A. — 13. αἰσθ. A. — 1^. µόνον А. 


tous les jeunes moines, demeure avec eux οἱ porte-leur des lois selon le modèle 
qui t'est donné »; et il lui donna une table d’airain sur laquelle il était écrit : 

3. < Dispense ' à chacun, comme tu le pourras, le manger et le boire et 
“impose-leur des ouvrages proportionnés aux forces de ceux qui mangent; 
n'empêche ni de jeüner, ni de manger. Cependant tu donneras les travaux 
pénibles aux plus robustes et à ceux qui mangent; et les travaux faciles à ceux 
qui montrent le plus d'ascétisme et à ceux qui s'adonnent chez eux à de 
longues priéres. Partage la demeure en diverses cellules, qu'ils demeurent 
trois dans chacune d'elles. Que la nourriture de tous soit préparée par un 
économe. Qu'ils dorment dans les cellules sans se coucher, mais fais dans les 
cellules des sièges élevés et en pente, afin que méme pour dormir ils soient 
assis. Qu'ils portent de nuit des tuniques de lin sans manches et des cein- 
tures; que chacun d'eux ait une inélote (c'est-à-dire une peau) de chèvre 
apprétée, qu'ils ne mangent pas et ne dorment pas sans elle. Pour aller com- 
munier * le samedi et le dimanche, ils déheront les ceintures et déposeront 
les mélotes, ils s'approcheront avec la seule cuculle (avec nn capuchon). > Il 
leur fit des cuculles sans poils comme aux enfants et preserivit d'y mettre des 


1. 18805, chap. XXII. 


“© Шу, 222 


ο 
bo 


H2 
to 


ν” 8 


* fol. 999 


-— — αὶ 


p b 


8 


v^ b 


[143] LA RÈGLE DE SAINT PACOME. ^27 


° , » « A.: 3 7 ` , 
ἐτυπωσεν αυ.χλλα ὡς παχιδίηις, ἐν οἷς καὶ κατηναρίδια πορφυρί о ἐκέλευσεν τίθεσθαι. Dre 
δ! , М , 5 : " , - ه‎ ۰ 
λευσεν OS εικοσιτέσσαρα τχγματα εἰναι, AIL ἑκάστω τ2γµ.ατι πεποίηχεν στοιχεῖον [-λληνι- 

eM 
κὸν, ἀπὸ тоб Ἄλφα, καὶ Bira, καὶ Гара, καὶ Δέλτα, καὶ καθ᾽ i67 


A. Ἔν τῷ οὖν ἐρωτᾶν καὶ πολυτ-ραγμονεῖν τὸν ay τὸν ἄγγελον: < 'H^ εἰ 


со 


دی + 


τοσοῦτον πλῆθος, πῶς ὁ πρῶτος ٤ ρωτήσει τὸν δεύτερον; » εἶπεν LITO)" € ο ὀχεραιοτέροις 


` # 


` 3 
καὶ ἁπλουστέροις, ἰδίῳ τινι σημείῳ καλέσουσιν, τὸ πῶς ἔχει τὸ γέννα ' А ὡσανεὶ τὸ τρίτον 


` 3 


e » ١ ea k e е 
τάγμα, εἶτα πῶς ἔχει τὸ ζῆτα, E6000» τάγμα, ἄσπασαι TO фб, καὶ ^ οὕτως ἑαυτοὺς ἐπι- * fol. 22 
, А 5 ` "es 6 а > М АР r a 
σκεπτέσθωσαν. Toirc δὲ σκολιωτέροις ἐπιθήσεις” τὸ 57. » Kat οὕτως κατὰ ἀναλογίαν τῆς 
نم‎ ; s . ~ له ` ΄ یې‎ 
καταστάσεως τῶν στοιχείων 2 X رع‎ ۷٧ τῶν προαιρέσεων LAL τῶν βίων, ἑκάστῳ τάγµχτι 
u ГА ~e = sN 7 ` 
στοιχεῖον ! ἐφήρμ.οσεν, μόνων τῶν πνευματικῶν ειδότων τὰ σημ.αινόµ.ενα. 
2 ’ D M ~ : ~ Ν 2 et ”, » 5 ,و‎ iy; 
Εγεγραπτο 0: καὶ τοῦτο εν τῇ δέλτῳ ὅτι ζένον ἄλλου μοναστηρίου, ἄλλον ἔχοντα 


΄ ` ` 


τύπον, οὐ δέξη, πλὴν τοῦ ξενοδογεῖν, τούτοις Un συνφα"εῖ 4 GUULTILELY, πὴ εισχγαγεῖν | 
ITO 3 ου ex, iv fi .0) = 1°" : زار ال ` د ارا‎ 9 | ч, eau б.т; ει ° ЛЛ 4 OEY 


8 > 


, ۴ , 7 : ° « , - 3 n ^ + \ 
εἰς τὴν ш ἐκτὸς εἰ μὴ εὑρεθείη ywwords”, n° θέλοντα συνεῖναι αὐτοῖς, τὸν τοιοῦτον ἐπὶ 


f 5 ef‏ 3 و = s 3 , , е xn‏ و 
LAR «ογατικοτεοα ova on ετελοῦντα, ουτως‏ و a !* ELGO των ἀδύτων un 0927/27/١٤‏ 


3 M, 7 10 
εἰσ £j εσθ χι | Πο τριετίαν '". 


1. —yt A. — 2. Lire : ёр. tov П. т. ayy. καὶ πολνπ. Καὶ. Le grec (Butler), le syriaque (Bedjan, VII, 114), 
Denys (col. 242) et les versions latines (P. L., LXXIII, 1138 et LXXIV, 296) donnent trois versions diffé- 
rentes. En somme ἢ ne fait qu'annoncer l'interrogation. — 3. ἀχαιρεο — А. — ^. γράμμα А. — 5. --σις А. 
— 6. --δω-- .X. — 7. —ye A. — 8. εὑρεθῇ ἐν 666) Pallade, cig 62ov اع .9 — .873 807 ن9‎ A. — 10. --τειαν A. 


galons de pourpre. Il prescrivit aussi de former vingt-quatre groupes ct il 
assigna à chaque groupe une lettre grecque, depuis Alpha, Béta, Gamma, 
Delta, ete. 

Comme Pacôme interrogeait lange οἱ s'enquérait : < Dans unc si 
grande multitude, comment l'archimandrite ' interrogera-t-il (son) second? > 
il lui dit : « Ils désigneront les plus purs et les plus ingénus par une lettre 
appropriée : comment va le Gamma par exemple, pour le troisième groupe; 
ensuite comment va le Zeta, le septième groupe; salue le Rho — * c'est ainsi с 
qu ils les inspecteront. — Aux plus tortueux, tu attribueras le Xi. > Ainsi, par 
analogic avec la forme des lettres et d'accord avec la conduite et la vic, il 
donna la lettre convenable à chaque groupe. Les spirituels seuls (cn) connais- 
salent la signification. 

П était encore écrit sur la tablette : « Tu ne permettras pas à un étranger 
d'un autre monastére, ayaut un autre genre de vie — en sus de l'hospitalité 
— de manger et de boire avec les (tiens) ni d'entrer dans le monastère, à 
moins qu'il πο sc trouve être un parent. De même tu ne (permcttras pas) à 
celui qui veut se joindre à eux, d'entrer avant trois aus à l'intérieur des sanc- 
tuaires?, mais quand il aura accompli les ouvrages les plus laborieux, on le 
recevra aprés trois ans. 


l. Lill. : le premier. — 2. DENYs : « Aux études les plus sacrées », 
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` 


۳ * ЙЕ ` ٤ à ’ nı , ۴ ¥ ` 
5. ᾿Εσθιόντες' δὲ ἐν ἑνὶ οἴκῳ τας κεφαλὰς καλυπτέτωσαν τοῖς χουκουλλίοις, ἵνα د‎ уй 
LAN Y ° , ° , به‎ r 
| αδιλφὸς em و ی., زاوي ووی‎ ? ἴδη й οὐδὲ ἐξεῖναι λαλ.εῖν ἐσθίοντα ', οὐδὲ ἐχτὸς τοῦ πίνακος 


καὶ τῆς τραπέζης UA 00 προσέχειν τῷ ὀφθαλυῷ, διχ πάσης δὲ ημέρας ποιεῖν εὐγὰς δώδεκα, 


تا 


ТОГ. 


we 


ὡς εἶναι τὴν εὐγὴν ἄπαυστον, καὶ ἐν ταῖς a ὡσαύτως, καὶ ἐνάτην ὥραν, ὅτε δοχεῖ 


τὸ πλῆθος μεταλαμβάνειν, τρεῖς εὐγὰς, καὶ ἐν τῷ λυγνικῷ, ἐξ εὐχὰς, καὶ ἑκάστη εὐχῇ 


ay 


προσχδεσθαι ψαλμόν. » 

Προσαντιλέγοντος δὲ τοῦ Π]αγουμίου τῷ ἀγγέλῳ ὅτι ὀλίγαι εἰσὶν αἱ εὐχαὶ, λέγει αὐτῷ 
ὁ ἄγγελος: © 'Ικανόν. Ταύτας δὲ διετύπωσα, ὡς φθάνειν καὶ τοὺς μικροὺς ἐπιτελεῖν TOY 
κανόνα. καὶ a ٣7٢600: ὡς ἀποιήτους" οἱ δὲ τέλειοι", νομοθεσίας yosíav οὐκ ἔχουσιν 
xa’ ἑαυτοὺς ya ϱ ἐν ταῖς wÉAXatg* ὅλον ἑαυτῶν τὸ ζῆν τῇ τοῦ Θεοῦ νομοθεσίᾳ παραγωρεί- 


тосох ° 0» 


۰ E ~ 4 ۶ 3 ٩ -— T اوس‎ * La 
* fol. 223 б. Ταῦτα νομοθετήσας ὁ ἀγγελὸς Κωρίου τῷ Παχουμίῳ, καὶ δοὺς αὐτῷ * τὴν δέλτον 
WS ct , , Я , 9 , و‎ 3 7 А δὲ e ۶ el ^ ” , MS 9 pu δέ е , 1 
απέστη от αὐτοῦ. ᾿Εποίησεν δὲ G Παγούμιος όσα συνέταςεν αυτῷ ἐν TH DEATH ο αγγελος 
ГА ٩ / ГА ГА , 7 ٩ = ` , mee 
Κυρίου, XX. συνεστήσατο μ.οναστηριχ TOLL, EV οἷς TO πρωτον AAL μεγιστον μ.οὐχητήρ:ον, 
` , ` € ГА 3 په‎ ` ` s”. LA Ex \ , ? ۵ ^: / 
ἔνθα αὐτὸς ὁ []αγούμ.ιος ож ТО, καὶ τα ἄλλα ἄποικοι ἦσαν TA µονχστηρια, ανορῶν у.М№оу 
ГА 1 Ὧν е P - 28 / 
τριακοσίων, τὸ δὲ ἐφ’ ἑξῆς ἀνδρῶν διακοσίων, εἶτα τὸ μετ’ αὐτῶν, ἀνδρῶν τριακοσίων" л 
7 y 5 
τούτων χχὶ ἄλλα πλεῖστα "° ἐγένοντο μοναστήρια χρατήσαντα τὸν LUT ὂν τύπον, συντείνοντα ' 
۰ e ^ E 
εἰς επταχισγιλίους ἄνδρας. 


1. Αἰσθιοντες А. — 2. µάσωμενον A. — 3. ειδη А. — 4. αἰσθιοντα А. — 5. λνπισ--- А. — 6. τελιοι A. -- 
7. ури А. — 8. χελαις A. — 9 —pit— A. — 10. πληστα А. — 11. --τι-- А. 


Y 


2. Ceux qui mangent dans une méme salle se couvriront la téte avec les 
* A f. 223 cuculles, afin * qu'un frère ne voie pas un frère màcher. Celui qui mange ne 
B. doit pas parler ni jeter les yeux ailleurs, en dehors de la tablette et de la 
table. Chaque jour (il faut) faire douze priéres, afin que la priére soit inces- 
sante, et tout autant durant la nuit. À la neuviéme heure, lorsque le grand 
nombre juge bon de manger, (on fera) trois prières, et au soir, six prières; à 

chaque prière on chantera (un) psaume. » 

Pacóme faisant observer à l'ange que les prières étaient peu nombreuses, 
l'ange lui dit : < Cela suffit; نه‎ établi ces (prières), afin que méme les petits 
puissent arriver à accomplir la régle et ne s'affligent pas comme s'ils étaient 
mal dégrossis. Quant aux parfaits, ils n'ont pas besoin de loi ', car, retirés 
dans leurs cellules, ils consacrent toute leur existence à la loi divine. » 

КО. 223 6 *. L'ange du Seigneur donna ces lois à Pacóme, lui remit la tablette et 
s'éloigna. Pacóme fit tout ce que l'ange du Seigneur lui avait commandé sur 
la tablette et fonda trois monastéres, parmi lesquels le premier et le principal, 
où demeurait Pacóme lui-même et d’où procédérent les autres monastères, 
contenait mille trois cents hommes, le suivant en contenait deux cents et 
celui qui les suivit trois cents. De ceux-là provinrent les autres monastéres 
nombreux, attachés à la méme régle et contenant jusqu'à sept mille hommes. 


1. Cf. I Tim., 1, 9. — 2. Les ἢ 6-8 manquent dans Denys et se trouvent dans l'histoire lausiaque. 
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m σεν , ^ , 3 Е e , 72 Ν ` ۱ -- 
/. EN τούτω τῷ моу трио, ἐν ῳ ο Γ]αχούμιος QE, γεγύνασιν διχ τὸ μέτριον τῆς 
ғ ` 1 ~ و‎ v ES 01 , à , e / Š / A - е M 
χώρας HAL THY τῶν ἀδελφῶν πληθὺν, TEYVAL 9ιχφοροι, ῥχπται δεκαπέντε, χαλκεῖς ENT, 
` , , ο» , \ v 
τέκτονες τέσσαρες, δεκαπέντε χναφεῖς, σκυτοτόμ.οι δεκαπέντε, βυρσεῖς εἴκοσι, κηπωροὶ εἴκοσι, 
Z z E M * e M ` - 2 ES 
ζεύγη βοῶν, καὶ τούτων ` οἱ ἀροτῆρες' πεντήκοντα, xaddrypdoor δέκα, καμηλάριοι " * fol. 223 
Ν 2 ` وو‎ a , ` , , ٩ 
δώδεκα, πλέκοντες σπυρίδας τὰς μεγάλας εἴκοσι, ἄλλοι πλέκοντες τα λεγόμενα μαλάκια τὰ 
۹۸ و = م‎ 
σπυριδάλλια, ὡσαύτως εἴκοσι, καὶ φύλακας" δὲ τρέφουσιν δέκα. 
۴ 8 و‎ ٩ E ۶ A » 5 , ε ٩ , - TUR 1 ы 
Où οὖν ἐφημερευταὶ τοῦ μαγειρείου ὀρθριοι ἀνιστάμενοι» OL μὲν αὐτῶν περὶ TO 
~ 5 e Y \ \ d d , Ü ” 7 - د‎ ٢ 5 ΄ , 
μαγειρεῖον", οι DE περι τὰς τρχπέζας YivovTaL"* ἵστωσιν οὖν αὐτὰς απαρτίσαντες ἁποτι- 


θέμενοι λαμφάνας, συνθετὰς ἐλαίας, διαφόρους τυροὺς καὶ ἄρτον, καὶ λεπτολάχανα. Ot οὖν 


(oo 


у τοῖς τοιούτοις ἔργοις συλλεγόμενοι, εἰσίασιν ἕκαστος οἰκείᾳ προθέσει εἰς τὸ μ.εταλαθεῖν, οἱ 
\ e. е , E ۴ , э, و‎ 
μὲν ἕκτην ὥραν, οἱ δὲ ἑθδόνην, ἄλλοι ὀγδοήν, ἕτεροι δὲ ἐνάτην, ἄλλοι δεκάτην, ἄλλοι δὲ 
^ : ` ۴ А / \ N. , D 
βαϑεῖαν ἑσπέραν, καὶ οἱ μὲν ὑπὲρ μίαν, ἄλλοι ᾿ δὲ διὰ δύο, ἕκαστος, καθὼς βούλεται, κατὰ * fol. ادد‎ 
Es ΄ مس‎ 9 , rea 
τὴν νομοθεσίαν τοῦ ἀγγέλου. 


8 E: 1 δὲ Е \ 1 d „^ سر‎ T 6 A ~ er А ГА t 
- OLY = ALL μοναστήρια "۹/۱ VA CV των αοεννήοσιωώτων OUTO παλούμενα; WS 


2 
/ ٩ , ٩ , ` ° ` ΄ به‎ r 3⁄ 
τετρακοσίων; την αυτην διχτύπωσιν, την αὐτὴν πολιτείαν τοις Ταθεννησιώταις έχοντες; 


2. A ^ -- ο . ГА - یم‎ 7 3 ` 5 , ΄ 
ἐκτὸς τῆς μ'ηλωτῆς, αὗται δὲ πέρχν τοῦ ποταμοῦ διάγουσιν. Eav οὖν τελευτήσῃ παρθένος, 


Τ᾽ —u— A. — 3. Lillera post e erasa in A. — 4. µαγηριον А. — 5. µαγιμιον A. — 
б. )سر‎ — 7. ew— А. 


7. Dans ce monastère où habitait Pacóme se trouvaient, selon la mesure 
(les ressources) du pays et le nombre des frères, divers artisans '; quinze cou- 
turiers, scpt forgerons, quatre menuisicrs, quinze foulons, quinze cordon- 
niers, vingt corroyeurs, vingt jardiniers, des couples de bœufs avec * leurs * А f. 223 
cinquante laboureurs, dix calligraphes, douze chamcliers, vingt pour tresscr 
les grandes corbeilles, vingt aussi pour tresser les petites corbeilles appelées 
Malakia. Enfin ils entreticnnent dix gardes. 
Ceux qui sont de service à la cuisine se levant dès le matin, s'occupent les 
uns à la cuisine, les autres aux tables; ils dressent les (tables), font les pré- 
paratifs, placent des (grains de) sénevé, des olives préparées, divers fromages’, 
du pain et de petits légumes. Ceux qui sont choisis pour dc tels ouvrages 
iront manger chacun selon leur propre dessein, les uns à la sixiéme heure, 
les autres à la septième, les autres à la huitième, d'autres à la neuvième, 
les autres à la dixième, d'autres au soir avancé et les uns chaque jour, les 
autres " tous les deux jours, chacun selon sa volonté d’après l’ordre de l'ange. * А f. 22 
8. Il existe aussi des monastères de femmes, nommés 0634 
elles sont au nombre de quatre cents ct ont les mémes régles et la méme 
conduite que les moines de Tabennisi, à l'exception de la mélote; elles vivent 
de l'autre cóté du fleuvc?. Si donc unc vierge meurt, les autres vierges qui 


1. Ceci figure dans la Vie arabe, p. 377-378. — 2. Vie arabe, p. 376-377. — 3. La fin figure dans la 
Vie métaphrastique (M) 7 
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ἐνταφιάσασαι αὐτὴν αἱ λοιπαὶ παρθένοι ἄγουσιν καὶ τιθέασιν αὐτὴν παρὰ τὴν ὄχθαν τοῦ 
ποταμοῦ. Περῶντες δὲ οἱ ἀὸ ελφοὶ, ἅμα τῷ πρεσθ τέρῳ καὶ τῷ διαχύνῳ, μετὰ πορθμείου ', 
κλάδους ἐλαιῶν καὶ βαείων ἐπιφερόμενοι, οὕτως μετὰ Ψαλμῳδίας ἄγουσιν αὐτὴν εἰς τὸ πέραν, 
καὶ ἐν τοῖς ἰδίοις “ μνήμ.ασιν ἐν τῷ μοναστηρίῳ θάπτουσιν αὐτήν. 

О, Ἐπαναδραμόντες δὲ τῷ λόγῳ, GUYYEVA τῶν προτέρων ἐροῦμεν' "Efoc ἦν τοῖς 
ἀδελοοῖς τοῦ ὁσίου πατρὸς {]αγουμίου, ἐφ᾽ ἑκάστης ἡμέρας, εἰς ὡρισμένον τόπον τῆς μονῆς 
συνέρχεσθαι, ἐπὶ τῷ ἀκούειν τῆς διδασκαλίας αὐτοῦ. Συναχθέντων οὖν κατὰ ἔθος πάντων, 
κελεύει Θεοδώρῳ τινὶ ἀδελφῷ, εἰκοσαέτη χρόνον ἔχοντι" ἐν τῇ μονῇ, λαλῆσαι τοῖς 
ἀδελφοῖς τὰ πρὸς οἰκοδόμην χαὶ ὠφέλειαν' ὃς παραγοῆμ.α, ἄνευ πάσης παραχοὴς, ἐλάλησεν 
αὐτοῖς τὰ πρὸς σωτηρίαν ψυχῆς συντείνοντα καθὸ ηὐπόρησεν τῷ λόγῳ. 

10. Τινὲς δὲ τῶν ἀρχαιοτέρων γερόντων ἰδόντες’ ὅτι νεωτέρῳ ἐπέτρεψεν τοῦ λαλῆσαι 
οὐχ ἐβουλήθησαν ἀκοῦσαι αὐτοῦ, λέγοντες: « Ei Zòn ἀργάριος 70.36 διδάσκει, οὐκ ἀκουσόμ.εθα. 
αὐτοῦ. > * Καὶ καταλείψαντες τὴν σύναξιν τῶν ἀδελφῶν, ἀνεχώρησαν εἰς τὰ κελλία ἑαυτῶν. 


᾿Απολυθέντων δὲ τῶν Seo: Уе Z- ϱὉ.,ροάσεῳ: ὦ 3 ‹ E σπα. 
ζ OEAPOV απο της αλροάσεως, σποστειλας O ٧625 αούυ.ιως 


1. وس‎ A. — 2. ёт À. — 3. --τι-- A. — Л. ιδοτες А. 


font son enterrement la conduisent et la placent près de la rive du fleuve. 
Les frères le traversent sur un bac, avec le prêtre et le diacre, portant des 
rameaux d'oliviers et de palmiers; ils la conduisent avec des psalmodies de 
l'autre côté et l'ensevelissent dans le monastère, dans leurs propres * tombeaux . 

9!. Sun ΤΗΜορομε”. — Mais, revenant à notre sujet, nous dirons quelques 
choses apparentées aux préeédentes?. — Les fréres du pieux et saint abbé 
Pacóme avaient coutume de se réunir chaque * soir en un endroit désigné du 
monastére pour écouter son enseignement. Tous étant réunis eomme de cou- 
tume pour entendre * le Grand, il commanda à un certain Théodore, qui était 
depuis vingt ans dans le monastére, de parler aux fréres. '' Celui-ei aussi- 
tôt, sans aucune " désobéissanee, leur dit се qui leur était utile ''. 

10‘. Quelques vieillards des plus anciens, voyant ee qui se passait, ne 
voulurent pas l'écouter; ils se dirent en eux-mêmes : < Puisqu'un commençant 
nous instruit, nous ne l'éeouterons pas », et ils quittérent l'assemblée des 
frères, partirent de là et allérent à leurs cellules. Lorsque les frères eurent 
quitté l'assemblée, le Grand fit appeler ceux qui s'éloignérent et ne voulurent 


1. Nous commencons ici à traduire le syriaque (S). Nous le comparons au grec (A) et aux Parali- 
pomena (P). — S a pour litre : « avec l'appui de Notre-Seigneur Jésus-Christ, nous commencons 
l'Asceticon de ceux de Pacóme, des moines de Tabennisi. — Asceticon signifie l'histoire d'abba Pa- 
come »; P a pour titre : « De la vie de saint Pacóme » ou encore « ex Asceticis de iisdem, capita XIV ». 
— P et Š portent le petit exorde suivant (nous traduisons S): < Les choses qui ont été écrites peuvent, 
à mon avis, procurer une aide suffisante, mais en revenant aux mémes clioses, l'auditeur est rendu 
plus attentif au sens spirituel de ce que nous avons dit. Refuser par paresse d'écrire ces clioses 
attire le danger sur celui qui refuse ». — 2. Nous ajoutons le présent titre. — 3. Cette plirase se 
comprend peu en tête de S et de Р s'ils ne sont pas un simple extrait de l'histoire lausiaque. Elle 
manque dans la Vie métaphrastique (M) 5 148. Ci. deta. p. 32 *, n°49, — 4. СГ. 1 
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G eth - E^ у a 54 ^ H ” ` Γ . J X bz ^ y ην ү (=) à КҮ 
μετεστείλατο τοὺς ἀναγωρήσαντας γέροντας, xxt un βουληθέντας ἀκοῦσαι τοῦ (Θεοδώρου. 
, , ١ , ته‎ 3 ' , \ ΄ и ra? е? , . - , , 
Ελθέντων δὲ αὐτῶν επ ηρώτησεν αὐτοὺς λέγων « Tivos ἕνεκα καταλείψαντες 005, ανεγωρη- 
в ` > e N ام‎ 4 NE t - , , 
σχτε εἰς τὰ κελλία ὑμῶν; » Οἱ δέ φασιν ὅτι: « Παιδίον διδάσκαλον ἡμῶν ἐποίησας, τοσούτων 
΄ А , ٩ رو‎ E , ۸ "T ۷ , ГОР N ^ 
γερόντων ἑστώτων, xxi ἄλλων αρχαιοτέρων ZXDEAPOV ὄντων, παιδίῳ ἐκέλευσας διδάσκειν 
Ἡμᾶς. D 
11 ٩ ١ , δὲ 23 t ϱ ὁ , / 9 aoe "O , / 1 ΄ , 
11. 'Axoócag δὲ ταῦτα ὁ ὅσιος ἀνὴρ ἐστένχξεν εἰπών < "О, πόσου Ὑρόνου καυ.άτους ἐν 
μιᾷ καιροῦ ῥοπῇ ἀπωλέσατε ! 1 οὐχ οἴδατε! πόθεν ἡ ἀρχὴ τοῦ κακοῦ ἐχώρησεν εἰς τὸν κόσμον; D 
را‎ : 3 vas ~ r ` ٣ 5 
* Tév δὲ ١106070۷۶ € Πόθεν; » εἶπεν αὐτοῖς: € Ἐκ τῆς ὑπερηφανίας Ow ἣν ἐξέπεσεν ὁ Eoc- 
4 ٤ y. Э А ` ^ TE » 1 ` ME . ὸ 2 δ» ` ` a А . Д / . N 
φόρος, ὁ πρωΐ ἀνατέλλων, καὶ συνετρίθη ἐπὶ τὴν γῆν’ δι᾽ ἣν καὶ μετὰ θηρίων συνῴκησεν Na- 
ῥουγοδονοσὸρ ὁ βασιλεὺς Βχθυλῶνος. Ἢ οὐχ ἠκούσατε ' τῆς θείας γραφῆς λεγούσης᾽ Ῥδέλυγμα 
EM > , ~ τ]. τ κ ۵ ER ۸ - S Gabe t ` . c à: 
ἐνώπιον χυρίου, πᾶς bronx to 105; xat’ Пас ὁ ὑψῶν ἑαυτὸν ταπεινωθήσεται, ὁ δὲ ταπει- 
n ¢ ` е / E f. Эе ` وم‎ Ў 66 2 е ~ , ~ , m A 
νῶν ἑαυτὸν ὑψωθήσεται. ᾿Ἐσκυλεύθητε” ὑπὸ τοῦ διαθόλου πάσης ὑμῶν ἀρετῆς, ἀγνοήσαντες 
` وه‎ e \ ٩ 4 ч , 
μητὴρ γὰρ πάντων τῶν κακῶν хол ἀρχηγὸς À ὑπερηφανία. OÙ γὰρ Θεόδωρον κχταλείποντες 
’ 7 5 ` ١ / 2 me Ὁ t موو‎ , RN د‎ Кер ‚ 
ἀπήλθατε, ἀλλὰ τὸν λόγον τοῦ (Θεοῦ ἀποφυγώντες ἐξεπέσατε ἀπὸ τοῦ ἁγίου πνεύμκτος. 
EN e M ` \ , , $ * Ev er ~ oi ¢ 
᾿Ἀληθῶς ἆθλιοι, καὶ πάντος οἴχτου ἄξιοι, ° πῶς οὐκ ἐνοήσχτε᾽ ὅτι û Σατανᾶς Ἵν ὁ 
, . e " - т ΄ * 2 4 وم یم‎ y \ 
ἐνεργήσας ὑμῖν τοῦτο, οὗ γάριν ἀπεσγοινίσθητε τοῦ (Θεοῦ. “OQ μεγάλου θαύματος καὶ 
΄ - ` ER ғ O:0- ? 72 е ` ۸ Set у! 0 pe ΥΣ Кем 
Ἡμῶν κατακρίσεως, о Cds ἐταπείνωσεν ἑαυτὸν γενόμενος ὑπήκοος хур. θανάτου д ἡμᾶς, 


E په‎ \ \ / ` , uj ΄ > ۴ ES 
καὶ ἡμεῖς, Y^ καὶ σποδὺς ὑπάρχοντες κατὰ Οὐσιν, υπερηφανευώμεθα. Ἀνετράπη παρ لالم‎ 


l. )وچ ټس‎ A. — لا‎ --τηι А. — 3. --ται À. — ^. ἀπεσχννισθυται А. 


pas entendre Théodore. Quand ils vinrent prés du saint, il leur demanda : 
« Pourquoi nous avez-vous laissés et étes-vous retournés à vos cellules? » Ils 
dirent : « Parce que tu nous as donné un enfant pour maítre; et qu'en présence 
de tous les vieillards et des autres frères âgés, tu as ordonné à un enfant 
de nous parler. » 

11'. Lorsque le Grand entendit cela, il gémit et dit : < Savez-vous com- 
ment le mal a pris commencement dans le monde? » Comme ceux-ci dirent : 
« D'où? » Il leur répondit οἱ dit : < De l'orgueil, qui fit tomber l'étoile 
Lucifer qui se lève le matin, et elle se brisa sur la terre ''. N'avez-vous pas 
entendu ce qui est écrit : L'homme au cœur altier est en abomination devant le 
Seigneur’; et : Quiconque s'élève sera abaissé, mais celui qui s'humilie sera élevé?. 
Le démon vous a dépouillés de toute votre vertu et vous ne vous en étes pas 
aperçus, car l'orgueil est la mère οἱ le principe de tous les maux. Ce n'est 
pas (seulement) Théodore que vous avez abandonné en partant, * mais lorsque 
vous avez fui la parole de Dieu, vous avez perdu le saint Esprit. Malheureux en 
vérité et dignes de toute compassion, comment n'avez-vous pas compris que 
Satan était celui qui agissait en vous? Pour cela donc vous vous étes éloignés 
de Dieu. О le grand prodige! Dieu s'est humilié et a été obéissant jusqu'a la mort’ 


EUN 150, — 2. Cf. Luc, xvi, 15. — 3. Matih.. ΧΧΠΙ, 12. — 4. Οἱ, Philipp.. τι. 8. 
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r , Е e 2l Ρ \ r ۴ ٩ ` ” , , 3 L 
т φύσις: ὁ πανύψηλος καὶ λίαν ὑπερμεγεθὴς, διὰ τῆς ταπεινότητος, τὸν κόσμον εἰς ἐχυτὸν 
! 1 f ` ro j " ` رکم‎ ٢ \ , ر‎ t ^ 
προς σωτηρίαν εσαγηνευσεν, ὀυναμενος καὶ DAÀSUULXTU PONOV τα πάντα καταφλέζαι. Ημεῖς 
^ y » , , c et c ~t 7 ^ - 
δὲ υηδὲν ὄντες φυσιούμ.εθα.. χγνοοῦντες ὅτι ἐν τῷ τιμὴν ἡμᾶς ἐπ ζητεῖν, μᾶλλον ἑαυτοὺς 
2 δι; 27. ` \ Ў А به‎ AS v Yo 4 x A , ` , ’ - 
καταθικαςοµ.εν εἰς τα κατώτατα τῆς γῆς. Ouz εἴδατε' ἐμὲ στήκοντα, хо, ἀκροώμενον τῆς 
΄ * , - τι 3 , et 9 , na 
διδασχχλίας αντοῦ; Em ἀληθείας λέγω, ὅτι ὠφελήθην μεγάλως ἀκούσας αὐτοῦ, οὐ γὰρ 
ε ’ 7 n κω ¢ e NS ` 
ὡς δοκιμάζων ἐπέτρεψα αὐτῷ λαλῆσαι ὑμῖν, ZAA εἰδὼς ὅτι δύναται ὁ Ode καὶ ἐν νεωτέρῳ 
۸ ~. > 9 ~ ` e = 
δοῦναι λόγον ὠφελίας τοῖς ἀκούουσιν. Ti γὰρ λέγει ὁ ἀπόστολος; ὅτι ἐὰν τῷ ἐσχάτῳ ἄπο- 
~ ғ - ΄ ` еә ~ ~ ~ - 9 ~ , ~ 
καλυφθῃ, ὁ πρῶτος σιγάτω" ὡσανεὶ εὐχαριστῶ τῷ Θεῷ τῷ διδόντι” πᾶσιν ἁπλῶς καὶ μὴ 
, , E Gy 0 е “/ ` ew “э a 
ὀνειδίζοντι. Посо οὖν μάλλον ὑμάᾶς ἔδει μετα πολλῆς τῆς -ροθυμίας καὶ ταπεινοφροσύνης 
M ως , ~ ` ^ > , ۶ ٢ ٩ , 1 ГА a 
αχοῦσαι αὐτοῦ; Поло ἦσαν ἐν Αἰγύπτῳ παλαιότεροι καὶ σοφώτεροι κατὰ σχρχα τοῦ 
۶, ’ 7 T € ΄ , 1 ` ` => 3 4 ۶ ۶ 
ἁγίου νέου ἐν ἡλικία lecho, ἀλλὰ διὰ τὴν ἐν αὐτῷ ἐπουράνιον σοφίαν, πάντων ὕπερ ἀναβέ- 
- 4 , , . - s? , 
тигу, τῶν ἐν ὑπερηφανίκ Χχταγηρχσάντων. Ἐν ἀληθεία λέγω ὑμῖν, ὅτι ἐγὼ ὁ πατὴς 
€ - , , ` ” ` لي يه‎ «A 9 ٩ ΄ * a - 5 
ὑμῶν ἐν Κυρίῳ, ὡς μὴ εἰδὼς δεξιὰν à ἀριστερὰν, οὕτως διὰ τὸν φόθον * τοῦ Θεοῦ irn- 
, ^ , ГА M T 5 pe , 7 
Χροώμην αὐτοῦ ὠφεληθείς. "Kay οὖν μὴ μεγάλην ὑπὲρ τοῦ σφάλματος τούτου ἐπιδείζησθε 
πρὸς τὸν (εὸν μετάνοιαν, ἵνα συγχωρηθῇ ὑμῖν τῆς ὑπεροψίας τὸ παράπτωμα, εἰ δὲ wá Ye 
"i U de : TAopnvn VU. Larsen 5 pur T рае و‎ 
, , , x, 5 
εις ἀπώλειαν ἔσεσθε”. » 


19. Hv ποτέ τις ἐν τοῖς ἀδελφοῖς, Σιλθανὸς ὀνόματι, εικοσαετὴ Ἰρόνον ἔχων ἐν 


- 
ر 


fr. 


τῷ μοναστηρίῳ, ἐν τῷ σγήματι τῷ μοναγικῷ' οὗτος δὲ ἦν ἀπὸ μίμων, ὃς ἐν ταῖς دمه‎ 


τον 


1. ειδαται Л. -- 2. διδοῦντι А. — 3. ναῖον А. — ^. B om. εἰ δὲ μήγε qui sont superflus dans AS. — 
η. "σθαι A. 


pour nous, et nous qui sommes humbles par nature, nous nous enorgueillis- 
sons. L'ordre а été renversé par nous : Celui qui est élevé au-dessus de tout 
et qui est grand à l'excès, a gagné le monde par l'humilité, lorsqu'il pou- 
vait tout consumer d'un simple coup d’ceil; et nous qui ne sommes rien, nous 
nous enorgueillissons sans nous apercevoir que par cette recherche, nous 
nous enfoncons surtout dans les profondeurs de la terre. N'avez-vous pas vu 
que je restais et que j'écoutais son enseignement? En vérité je vous le dis, 


و 


j'ai beaucoup profité de l'avoir écouté. Ce n'est pas pour l'éprouver que je lui 


ai demandé de vous parler '', mais parce que je m'attendais à en tirer profit 
moi-même. À combien plus forte raison vous fallait-il écouter sa parole | 
avec bonne volonté et grande humilité!!! En vérité je suis votre père dans 
le Seigneur, je l'ai écouté de toute mon àme comme si j'étais un homme qui 
ne connait pas sa droite de sa gauche. — Je vous dis done devant Dieu, si 
vous ne montrez pas une grande repentance pour ce péché, au point ٥٥ 
pleurer * et de gémir sur vous-mémes, afin que votre faute vous soit remise, 
si vous ne le faites pas, vous irez à la perdition. > 

12". Sun Sirvain. — Il y avait une fois parmi les frères un homme nommé 
Silvain qui portait depuis vingt ans l'habit monacal. Il était * mime’. Au 


l. Cf, M 5156; Denys, chap: ΣΧΧΥΙΠΙ. — 2. Ancien mimo l^ 
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[149] SUR SILVAIN. A33 


wavy ἐπεμελεῖτο' τὴς ἑχυτοῦ ψυχῆς. Ἀρόνου δὲ πολλοῦ παρελθόντος, ἤρξατο ZATA POVEY 


~ , -« ? er , 1 ^o ` - 2. T 
τῆς ἑαυτοῦ σωτηρίας, ὥστε βούλεσθαι αὐτὸν σπαταλᾶν, καὶ στρηνιὰν λοιπὸν, ἔτι γε μὴν 
` ` - ϐ / s? <. ES aN = E r” ې‎ ὃ 5 Der 9 r یه‎ 
καὶ τὰ τῆς θυμέλης ἄσεμνα ῥήματα ἀδεῶς μεταξδὺ τῶν ἀδελφῶν τραγῳδεῖν”. Τοῦτον 


, 


€ , 8 , % ` یم ۵ » ’ 3 - 0 وس‎ ٩ P a 
καλέσας ὁ μ.χκάριος Πχ γούμιος ETL τῶν αὐελφῶν, ἐκέλευσεν απο υθῆναι τὸ CATLA τοῦ 
* ~ \ 6d لو‎ ` ` Sor 4 ? 6 ^v - ~ € | A , 7 

μοναγοῦ, καὶ λαθόντα αὐτὸν TH κοσμικὰ ἱμάτια ἐκρληθῆναι τῆς μονῆς ὑπὸ τῶν ἀδελφῶν. 
е ` ` e ` 1 D 4 a ΄ $9 3 А رم‎ эрх А وو‎ \ 
О δὲ πεσὼν ὑπὸ τοὺς πόδας αὐτοῦ παρεκάλει αὐτὸν, λέγων OTt « Eav συγχωρηήσης ἔτι τὸ 


“ * په ین‎ , ٩ 1 τω» T 
ἅπαξ τοῦτο, ὦ πάτερ, TO uh ἐξῶσαί ® 


UE της μονῆς, ἕξεις με ATO τοῦ viy (LE TAVOOUVTY 
ra 3 , ~ er - M ~ - - - P of 
ἐφ᾽ οἷς ἐν ἀμελείᾳ διῆγον, ὥστε τε χαρῆναι ἐπὶ τῇ μετχθολῇ τῆς ψυγῆς μου. » "О δὲ Ἅγιος 
, M = de 10 / 2/5, \ r , \ 2 е \ 
αποκριθεὶς εἶπεν auto < (}ίδας πόσα σε ἐθάστασα, xxt πόσα σε ἐνουθέτησχ, ὥστε µε καὶ 
0 ” , E. ~ - 5 , 
τυπτῆσαί σε πολλάκις, ἄνθρωπον μὴ βουλομ.ενον ide τὴν χεῖρα ἐκτεῖναί ” ποτε ἐπὶ τοιούτω, 
4 ἕ =ë ° 4 , دو‎ ON ~ е ~ ΄ wv ` ~ 
ἔφ οἷς νῦν ἀνάγκῃ πράττω ἐπὶ соб. "Ос πλέον σου τοῦ τυπτοµένου, Ἕλγουν τὴν ψυχὴν, τῷ 
~ 0 , - 0 ~, б ۱ \ η 2 6 کټ‎ : 7 ү tà 2 πηι و‎ ΄ à 5 бс 
τῆς συμπαθείας 085 "نل‎ dix γαρ τὴν ἐν Ott σου σωτηρίαν τύπτειν σε ἔδοξα, tv’ ἐκ τούτου δυνηθῶ 
` / د 7 یس ج‎ , * 
διορθώσασθαί ° σε τοῦ σφάλματος. Εἰ τοίνυν νουθετούμενος οὐ μετετοάπης, οὔτε παρα- 
4 Oo ` ~ , TUN. 0 7 » M П 3 , e ~ δύ 
καλούμενος ἐπὶ τὸ κρεῖττον οὐ μ.ετηνέγθης °, οὔτε μὴν τυπτόμενος οὐκ ἐφοθήθης, πῶς δύνχ- 
4 — , ٧ ٩ * ~ ` ν . 
μαί σοι συγχωρῆσαι ἔτι; > Ἐπεμτείνοντος δὲ τὴν παράκλησιν τοῦ Σιλθανοῦ, καὶ διαθεθχιου- 


et 


μένου διορθοῦαθαι ἑαυτὸν τοῦ λοιποῦ, ἐγγύας ἥτησεν παρ᾽ αὐτοῦ ὁ ὅσιος πατὴρ, un, μιετὰ 


~ 3 


τὸ ἀφεθῆναι αὐτὸν, τοῖς αὐτοῖς ἐμμείνη πάλιν. Πετρωνίου δέ τινος εὐλαθοῦς ἀδελφοῦ 


1. --λιτο \.— 5. τραγωδων А. — 3. τοῦ μὴ ἐξαιῶσαι À. — H. μήτη А. --- 5, ἐκτι--- А. — 6. τοιννυν А. 
— 7. µετι-- А. — 8. εµμιμινη A. 


commencement, il s'occupa beaucoup de son âme, mais * peu après, il se mit à 
négliger son salut, au point de vouloir mal agir, de se moquer et de chanter sans 
retenue parmi les frères les paroles légères que l'on dit au théâtre (θυυέλη). Le 

















saint père Pacóme l'appela devant les frères et lui ordonna de quitter l'habit 
monacal, de prendre des habits séculiers et * de quitter le monastère et les 
frères. Il se jeta à ses pieds, le supplia et lui dit : < Si tu me pardonnes 
encore cette fois, 6 père, sans me jeter dehors, tu me verras dès maintenant 
plein de repentir pour les choses que je faisais par négligence, au point que 
tu te réjouiras du changement de mon ame. » Le saint lui répondit et lui dit : 
« Tu sais combien je t'ai supporté et combien je t'ai réprimandé; je t'ai méme 
frappé souvent, moi qui suis homme à ne pas vouloir lever la main pour une 
telle chose comme j'ai dû par nécessité le faire à ton égard, surtout parce 
qu'en te frappant, ` mon ате en souffrait par sympathie. Je te frappais pour 
ton salut en Dieu, afin qu'au moins par là, il füt possible de te corriger de 
ta folie. Si donc tu ne t'es pas changé au temps ou je te réprimandais, si tn 
ne t'es pas tourné vers la perfection au temps où je texhortais, si tu n'as 
pas craint quand tu étais frappé, comment puis-je te pardonner encore? » 
Comme Silvain continuait longtemps à le prier et lui promettait de se cor- 
riger, le Grand lui demandait un gage qu'il ne demeurerait pas dans le même 
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ἀναδεξχμένου αὐτὸν, ἐφ᾽ οἷς ὑπισχνεῖτο' κατορθοῦν, συνεχώρησεν αὐτῷ ὁ μχκάριος Mayov- | 
[402° ὁ δὲ Σιλθανὸς τυχὼν τῆς ἀφέσεως, οὕτως ἠγωνίσατο περὶ τῆς ψυχῆς αὐτοῦ, ὥστε. 
αυτὸν ὑπόγρχμμον γενέσθαι εἰς πᾶσαν ἀρετὴν θεοσεθείχς πᾶσιν τοῖς ἀὸ ελφοῖς, Ὃ μικροῖς ? 
τε καὶ μεγάλοις. 

13. Τὸ δὲ μέγα πλεονέκτημα αὐτοῦ τῶν ἀρετῶν ἦν ἡ ἐπ ἄκρον ταπεινοφροσύνη, | 
καὶ τὸ μὴ διαλείπειν ! τοὺς ὀφθαλμοὺς αὐτοῦ ἀπὸ δακρύων, ἀλλὰ συμμέγνυσθαι τῇ τροφῇ 
τὰ δάκρυα. Λεγόντων * δὲ αὐτῷ πολλόκις τῶν ἀδελφῶν τὸ wh ἐπὶ ξένων προσώπων À ὅλως | 
ἐπί τινων τοῦτο ποιεῖν, διισχυρίζετο λέγων ὅτι € []ολλάκις ἠθέλησα ἐπικρατῆσαι τῶν ° δα- 
πρύων, τούτων γάριν P, καὶ οὐκ ἴσχυσα. » Φασχόντων δὲ τῶν ἀδελφῶν ὅτι « Δυνατόν ἐστιν. 
καθ) ἑαυτὸν μὲν κλαίειν τὸν χχτανενυγμένον, καὶ ἐν τῇ προσευχῇ ὁμοίως, μετὰ δὲ τῶν 
ἀδελφῶν ἐπέχειν, δύναται γὰρ καὶ ἡ ψυχὴ χωρὶς τῶν φαινομένων τούτων δακρύων πάν- 
τοτε) κλαίειν. Ῥουλόμεθα οὖν γνῶναι τί κατὰ νοῦν ἔχων ὀδιαλείπτως βρέχη '' τοῖς δάκρυσιν 


ε 


ὥστε πολλοὺς ἐξ ἡμῶν βλέποντάς σε αἰδεῖσθχι εἰς κόρον φαγεῖν. > 


Ñ s, ` 12 


14. * Ὁ àt ἔφη πρὸς τοὺς ἐρωτῶντας '" αὐτόν < Où θέλετέ' µε κλαῦσαι Exvrov, 


- 3 


7 ۴ 4 ۴ - 7 е ` “э ~ ` * 1 
βλέποντα ἁγίους ὑπηρετοῦντάς pot, ὧν καὶ τοῦ χονιορτοῦ τῶν ποδῶν οὐκ εἰμὶ ἄξιος. Οὐκ 


1. νπισχνιτο А. — 2. µηκροι: A. — 3. διαλιπειν А. — f. λεγωντων А. — 5. Ici commence le ms. de Char- 
tres (D) au fol. 9. — 6. δακρύων χάριν τῶν αἰτιῶν τούτων D. — 7. A от. δὲ. — 8. ὄννατε A. — 9. om. 1). 
— 10. βρέχεις D. — 11. D add. σαντὸν. — 13. ἐπερω-- D. — 18. θελεται А. | 


état aprés qu on lui aurait pardonné. Lorsque Pétronios, homme pur, se fut 
porté garant de ce qu'il promettait, le bienheureux lui pardonna. Silvain, 
gratifié du pardon, combattit * de toute son âme, au point de devenir un 
modéle en toute vertu pieuse pour tous les fréres, petits et grands. 

13 '. Le comble de toutes ses perfections, c'était son humilité profonde 
et aussi ses pleurs continuels. Même quand il mangeait avec les frères, il ne 
pouvait pas retenir ses larmes, mais elles se mélangeaient à sa nourriture. 
Lorsque les frères lui disaient de ne pas faire du tout cela devant des visages | 
étrangers ou devant certains, il leur assurait * et leur disait : < Souvent jal 
voulu retenir? les larmes à cause de ceux-là et je n'ai pas pu. > Les frères 
disaient : « Celui qui se repent pourrait pleurer lorsqu'il est seul, ou encore 
le faire lorsqu'il prie avec les frères. Mais à table en mangeant avec les 
frères, Гате peut pleurer continuellement méme sans ces larmes visibles. 
Nous voulons done savoir ce que tu penses pour étre constamment plongé 
dans les larmes, au point que beaucoup d'entre nous, à te voir ainsi, ont 
honte de manger * pour se rassasier. » 

14%. H répondit à ceux qui l'interrogeaient : « Vous ne voulez pas que. 
je pleure, moi qui me vois servi par des saints dont je ne suis pas digne de 


1. Cf. M ú 157. — 2. Ici commence ce qui reste dn ms. D. Ce récit sur Silvain figure dans les Acta 
aux n** 66 et 67. Il est remarquable que le ms. D place ce récit au présent endroit et omettra plus 
tard les ne 66 et 67 des Acta. Gf. infra, p. 509, 18 ve. — 3. Cf. M 5 158. 


* fol. 996 
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p. 127 
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ὀφείλω ' οὖν πενθεῖν ἐμαυτὸν, ὅτι ἀπὸ θυμελῆς ἄνθρωπος ὑπερετοῦμ.αι ἀπὸ τοιούτων αγίων 


ἀνδρῶν; Кж οὖν, ἀδελφοὶ, φοθούμενος μήπως χαταποθῶ ὡς Δαθὰν καὶ Ἀθηρὼν 3, μάλιστα 


” , 1 , 4 » - ΄ وس‎ ٩ ٩ , * 
ὃτι хто αγνωσιας εἰς γνῶσιν YEVOMEVOG TAG κατα Quy Av σωτηρίας оох ἐφρόντισα, ὡς 


χινδυνεῦσχί με ἐκόληθήνχι τῆς μονῆς, LA ἐγγύας δοῦναι μετὰ φρικωδεστάτων ὅρκων, 


~ - πο γ᾽ EU ` Га , ` + 
ὑπὲρ τοῦ AZETE κχταφρονῆσαι τῆς Corte поо. Δια τοῦτο οὐκ ἐπαισχύνομαι τὰ” τοιαῦτα 
~ . i ` 1 , » e€ ` - , ۹ # N به‎ б یې‎ ٩ 
٣0٧۷۰ oida γὰρ τὰς ἁμαρτίας μου ὑπέρ OV εἰ καὶ ἔκδοτον му δοῦναι τὴν ψυχήν 07; 

οὐκ ἔστιν μοι γάρις. D 


` 
} 


15. Τούτου οὖν οὕτως καλῶς ἀγωνιζομένου * " διεμαρτύρατο περὶ αὐτοῦ ὁ μ.αχάριος 


Παχούμιος ἐπὶ παντὸς τοῦ πλήθους τῶν ἀδελφῶν, οὕτως * λέγων" < ᾿]δοὺ διαμαρτύρομαι j 


, 


ἐνώπιον τοῦ Θεοῦ, ἀδελφοὶ, ὅτι '^ 


ἀφ᾽ οὗ τὸ κοινόθιον τοῦτο γέγονεν, οὐδεὶς ἐκ πάντων τῶν 
συνόντων μοι ἀδελφῶν ἐμιμήσχτο τὸν χαρακτῆρά μου παντελῶς εἰ μὴ εἷς μόνος [ὥσπερ 

٩ + ` ` ۶ , 4 3 , е ` . ΄ e, e ` 
yao ἔριον λευκὸν Papév εἰς πορφύραν τιμίαν οὐκέτι Ὢ Dan ἐξαλείφεται, οὕτως A Quy 
ἐκείνου τοῦ ἀδελφοῦ ἐδάφη τῷ ἁγίῳ πνεύμ.ατι]''. » Οἱ μὲν ᾧοντο '7 τὸν ἕνα '" εἶναι Θεόδωρον, 
ἄλλοι δὲ Πετρώνιον, ἄλλοι δὲ Ὡρσίσιον '". ᾿Επερωτήσαντος δὲ τοῦ Θεοδώρου τὸν ἅγιον ἄνδρα 


, sn” 5 ы ~ , - ES ~ 
περὶ τίνος λέγει, οὐκ ἠθέλησεν 'ὃ εἰπεῖν. Ἐπιμείναντος ! δὲ τοῦ (Θεοδώρου καὶ τῶν λοιπῶν 


, 17 2) و‎ : , ^ ГА ٩ A , ته‎ , 0 , Е е , 
μεγάλων ° ἀδελφῶν παρακαλούντων μαθεῖν τίς QV εἰ o τοιοῦτος, ἀπεκρίθη αὐτοῖς ο μέγας 
1. οφιλω A. — 2. ὑπὸ D. — 3. ᾿Αθείρων D. — ^. D om. ὅτι. — 5. D от. τὰ. — 6. om. D. — 7. --νισα-- 
D. — 8. οὕτω D. — 9. D «dd. ὑμῖν. — 10. om. D. — 11. А om. ὥσπερ γὰρ ἔριον..., D add. — 12. D: (1. of μὲν 
p p yxp ερ p 
Фф.) ᾧοντο δὲ. — 13. D add. ἐκεῖνον. — 1^4. Apototow А òp— D. — 15. ηθελεν À. — 16. ἐπιμιναντος À. — 
17. om. D. 


la poussière des pieds! Ne convient-il pas de me lamenter sur moi-même qui 
suis un homme du théâtre et qui me trouve servi par de si saints hommes? 
Je pleure donc, mes frères, parce que je crains d’être dévoré comme Dathan 
et Abiron et surtout parce qu'au temps où j'étais sans science, je ne me suis 
pas appliqué dès le commencement au salut de mon âme, ct je me suis 
trouvé en danger (κίνδυνος) d'être chassé du monastère par les frères; j'ai dù 
donner des gages et m'engager par de redoutables serments à ne plus jamais 
mépriscr ma vie (éternelle). Ainsi je n'ai pas honte de me rappeler tout 
cela, car je connais mes péchés et méme si je donnais ma vie en échange, 
je ne trouverais pas grace (devant Dieu). » 

15 '. * Pendant qu'il livrait une si belle lutte, le Grand lui rendait témoi- 
gnage devant tous les frères ct disait : < Je témoigne devant Dicu, mes 
fréres, que depuis la fondation de ce monastére, aucun de tous les fréres 
qui étaient avec moi n'a imité complètement mon caractère sinon un seul ''. > 
Quand les frères entendirent cela, les uns pensèrent que l'homme unique dont 
il parlait était Théodore, d'autres que c etait Pétronios, d'autres Orsisios ®. 
Lorsque Théodore demanda au Saint duquel d'entre eux il avait. dit cela, 
il ne tenait pas à le dire; mais comme Théodore insistait, ainsi que les autres 
grands frères qui voulaient apprendre quel était celui-là, le Grand répondit 


1. Cf. M $ 159, — 2. Tous les mss. syriaques porten! < Arsene ». 
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, ER , # , `, ` 7 , , з ^ ’ 
λέγων” « Er’ ἀληθείας εἰ деу ὅτι κενοδοξεῖν ' Eyer περὶ οὗ μέλλω λέγειν, οὐκ ἂν ° συνέ 
. ابم ~ په ^ » له‎ t 
στησα τὸν τοιοῦτον, ἀλλ᾽ ἐπειδὴ οἶδα ἀκριβῶς ὅτι ἐπαινούνενος μᾶλλον ταπεινοῖ ἑαυτὸν καὶ 
y” e. 9 , ٩ ~ ١ ` یم‎ € - 1 ^ > 1 
ἐξευτελίζει > πλέον, διὰ τοῦτο πρὸς TÒ? μιμεῖσθαι ὑμᾶς τὸν κάλλιστον αὐτοῦ τρόπον, ἐπὶ 
7 е oom 7 4 ` ر‎ -' ١ X 7 ^y 5 ENS c Уб \ & 
πάντων ὑμῶν μακαρίσω" αυτόν. Σὺ mev γὰρ, ὦ Θεόδωρε”, καὶ ὅσοι εἰσὶν ° XATA σὲ ἐν 
τω a , y^: ` ` ` / 1 1 و‎ ۶ , - 5 М \ \ 
τὸ μογὴ ἀγωνιζόμενοι [κατὰ μὲν τὸν χρόνον καὶ τὴν ἄσκησιν, πατέρες αὐτοῦ ἐστέ" κατὰ δὲ 
л 0 یم‎ 4 eS ١ 0 ` ^ T š M 2 2 lon , A S ~a ` 7 
την βαθεῖαν ταπείνωσιν zat τὸ καθαρὸν τοῦ συνειδότος μέγας ἐκεῖνος ἐστίν" ὑμεῖς γὰρ] 
` Z # ` ` zu ٩ 
δήσαντες τὸν διάθολον, ὡς στρουθίον ὑπὸ τοὺς πόδας ὑμῶν ἔθεσθε καὶ καθ) ἑκάστην zata- 
n 9 د و‎ ε em , EIS , H 10 ¢ ~ ff , 3 e de TRN ` 
πατεῖτε αυτὸν ὡς γῶμα, αλλ ۷1 XC ἑαυτῶν θαρροῦντες, AVAGTAS ὁ ὑπο τους 
У ΩΙ... (5 / 2 ٩ А 2 δὲ ! | x ~ , 13 
πόδας ὑμῶν κείμενος φεύξεται μὲν, πάλιν ' δὲ ἀνθυποστρέψας καθ) ὑμῶν στρατεύσεται '*. 


'O à νεώτερος Σιλθανὸς, ὁ πρὸ χρόνου ὀλίγου ἐκβάλλεσθαι и" παρ᾽ ἐμοῦ ° τῆς μονῆς 


4 


` , М ^v * T 3 
μέλλων διὰ τὴν ἀμέλειαν αὐτοῦ, " οὗτος ἐγειρώσατο '' παντελῶς τὸν διάθολον, καὶ 


- 
is 
c 
` 
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د ره‎ 
\ f ar - = w ew - 
σεν αὐτὸν, ὡς μὴ δύνασθαι ἔτι φανῖναι παρ᾽ αὐτῷ, τῇ ὑπεοθολῇ τῆς ἑχυτοῦ 7 ταπεινο- 
φροσύνης εἰς τέλος νικήσας αὐτόν. 
16 ο.» Y t t eem ~ e N 18 + „/ , > 
. Καὶ ὑμεῖς μὲν οἱ καθ) ἑξῆς, ταπεινοῦντες ἑαυτοὺς "®, ὡς προσθήκην ποιούμενοι τῆς 
t ~ m 3 s 9 ~ › ~ , 
ἑαυτῶν ἀρετῆς ἔτι ^, ἑχυτοὺς ἐταπεινώσατε”. θαρροῦντες, [ἐκ TE ἐγεσῆχι τὴν τῶν καμάτων 


9 PA 9 4 7) 0 Od : δὲ 17 ~ ٤ 
ἁμοιθὴν |, ὅτι ἀπροσωπό TR TO ὑ مال‎ αποοοτης οὗτος 59 όσον ἀγωνί- ETAL, τοσουτον EXU- 


1. καινοδοξειν A, κενοδοξῆσαι D. — 2. εὐτελίζει D. — 3. τω A. — ^. ἑμαχάρισα D. — 5. σὺ γὰρ ©. D. 
6. ot D. — 7. A от. κατὰ μὲν τὸν χρόνον....., D add. — 8. εθεσθαι A, ἐθήκατε D. — 9. χαταπατηται А. — 
10. αμελήσεται А. — 11. D add. ὡς. — 12. αὖθις D. — 13. στρατεύεται A. — 14. ἐκθάλεσ--- À. — 15. D om. 
map’ ἐμοῦ. — 16. ἐχιρώσατο A. — 17. αὐτοῦ D. — 18 ὑμεῖς μὲν tan. ἑαυτοὺς i: τὸ ἑξῆς D. — 19. ὅτι οὕτως D. 


— 90, tan. А. — 21. А om. ἐκδέχεσθαι...., D add. (—с9 D). 


et dit: « Si je savais que celui dont je veux parler doit trouver dans cette 
louange un sujet de vaine gloire, je. ne vous le ferais pas connaître; mais 
comme je sais que plus il est loué et plus il s'humilie et se méprise lui- 
méme, je puis donc sans crainte le louer devant vous tous, afin que vous 
le preniez pour modèle. Toi, Théodore, et tous ceux qui luttent comme toi 
dans le monastère '', vous avez lié le démon comme un passereau, l'avez 
placé sous vos pieds et le foulez tous les jours comme la poussière; mais si 
vous vous négligez, le démon, étendu sous vos pieds, se relévera et com- 
battra de nouveau contre vous, tandis que ce jeune Silvain qui a failli, il y 
a peu de temps, étre chassé du monastére à cause de sa négligence, a 
subjugué complètement le démon et l'a tué, de sorte qu'il ne peut plus ap- 
procher de lui : il l'a entièrement vaincu par sa grande humilité. 

16'. Vous, lorsque vous vous humiliez afin d'avoir des œuvres de jus- 
tice et d'augmenter vos vertus, vous travaillez pleins de confiance " "deas 
leurs dans ce que vous avez déjà fait. Celui-ci par contre, plus il combat, 
plus il s'estime de mauvais aloi; il croit, de toute son àme et de toute sa 


crana 169. 
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* fol. 
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[153] SUR L'ENTERREMENT D'UN PÉCIIEUR. A37 


, ΄ , , 34 e e ^» ` ГА , e \ ~ е \ 
τὸν ' ἀδόκιμον M СОИС wis αὐτοῦ καὶ διανοίας, ἀγρεῖον καὶ εὐτελῆ ἑαυτὸν 


= 
a 


ἐνθυμ.ούν.ενος εἶναι. Διὰ τοῦτο γὰρ καὶ τὸ δακρύειν πρόγειρον ἔγει ἐκ τοῦ πάνυ ἑαυτὸν ἐξευ- 


پس ^ ғә τ‏ 4 9 م 
τελύζειν”, καὶ τῶν ὁρωμένων" ἀνάξιον εἶνχι λέγων. Ἥλστε ὑμεῖς μὲν καὶ τῇ ovn, καὶ τῇ‏ 


- - 4 ΄ : ~ E * e Г , => ۴ as Я 
ὑπομονῇ, «αὶ τοῖς κατὰ " δυχθόλου ἀμετρήτοις ° ἀγῶσιν ὑμῶν ` ὑπερέγετε" αὐτοῦ" ὁ δὲ τῇ * fol. 227 


v? à 


۷۶ à 


* ` 1 7 , ғә و د‎ - , ^ 1 
τησέν προχομιδὴν А, κοιμ:ηθέντος ἀδελφοῦ ۱١ يغه‎ τῆς μονῆς ἐκείνης, εἰς ἣν ἀπ QE et ! 5, σαν δὲ * fol. 227 
٩ 
t 


۴ 


۸ ` 5’ رم‎ 1 / 3 n 
RATE εινοφροσύνη ὑπεραναθέθηκεν ὑμῶν ° οὐδὲν үхо ἀλλο οὕτως | τὸν διάθολον εκνευροῖ ὡς ἡ 


μετὰ πρακτικῆς δυνάμ.εως à ἐξ ὅλης ψυγῆς γινομένη ταπεινοφροσύνη. > (}ύτως | οὖν ἀγωνιζόμενος 


6 » ۶ 8 ` ` n - ` / 
ὁ Σιλθανὸς ἐν ὅλοις ὄχτω ἔτεσιν, ἐτέλεσεν τὸν καλὸν ἀγῶνα, ° καταπαύσας αὐτοῦ τὸν βίον 


~ 


ἐν Коро, ὡς μαρτυρῆσαι τὸν τοῦ Mod Meo τα []αγούμιον περὶ τῆς ἐξόδου αὐτοῦ ὅτι 
πλῆθος ἄπειρον ἁγίων ἀγγέλων τεθέαται μετὰ γαρᾶς μεγάλης καὶ ψαλμωδίας τὴν ψυγὴν 


7 , f 
αὐτοῦ pce καὶ ὡς ἐκλεκτὴν θυσίαν, καὶ ὡς παράδοξον ἐν ἀνθρώποις '' 


εὑρεθὲν (олох. 
προσήνεγκαν ' s TO (Θεῷ. 
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17. ᾿Εγένετο δέ ποτε, τῷ ἁγιωτάτῳ πατοὶ uv []αγουμίῳ ἀπελθεῖν εἰς ἕτερον роухе 
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, , ~ 3 ` , ~ 0 ۱ ١ ~ 3 (Ai 53 , δὶ , / 
στηριον ἐπι τῷ ET πισχέψχσθαι τους EXELGE д ٤۸ 05 το тос ἔχουσιν `. Απεργόμενος E ATAY- 


πάντες οἱ ἀδελφοὶ τῆς μονῆς ψάλλοντες ἐν τῷ ἐξοδίῳ. ἦσαν δὲ σὺν αὐτοῖς ' καὶ οἱ γονεῖς καὶ 


οἱ συγγενεῖς τοῦ Χοιυ:ηθέντος. Ἰδόντες δὲ οἱ ἀδελφοὶ | πόρρωθεν ἐργόμενον τὸν ἅγιον ἄνδρα '? 


1. D om. ἑαυτὸν. — 2. εὐτελιζειν D. — 3. D add. παντων. — 4. καὶ κατὰ τοῦ D. — 5. µετρήτοις D. — 
6. ---ται А. — 7. οὕτω D. — 8. ἐτελεύτησεν ἐν εἰρήνη τελέσας D. — 9. D add. καὶ. — 10. τεθεάσθαι А. — 
ll. o9pxvot; D. — 12. προσενηνέχθε A. — 13. P om. τὸ πῶς Ey. — 11. --μηλην vA, ἐκκομιδήν D. — 15. τινος 
xð. χοιμ. D. — 16. P от. εἰς ἣν ἀπήει. — 17. ὑπῆρχον δὲ ἑαντοῖς D. — 18. D add. τῆς μονῆς. — 19. om. D. 


pensée, qu'il est inutile et vil. Aussi il a les larmes faciles parce qu'il 
s'avilit beaucoup et dit qu'il n'est pas digne (de jouir) des choses visibles. 
Ainsi vous autres, par la science et par la patience, par vos combats innom- 
brables contre le démon, vous l'emportez sur lui, mais lui vous surpasse par 
l'humilité; car il n'est rien qui frappe le démon comme l'humilité provenant 
de toute l’Ame et jointe à la puissance des œuvres. > Dans ces combats 
Silvain termina sa lutte en huit ans et finit sa vie de maniére que le grand 
serviteur de Dieu rendit témoignage, au sujet de sa mort, que des troupes 


κ. ! an 
innombrables de saints anges reçurent son âme avec grande joie et psal- + peajan 


p. 130 


modic, et l'offrireut à Dieu comme une liostie de choix, et comme des aro- 
mates extraordinaires trouvés chez les hommes. 

17 '. Sun L'ENTERREMENT D'UN PÉCHuEUR, — Une fois le père 0. 
allait à un autre monastère pour visiter les frères qui y étaient. Pendant 
qu'il y allait, il rencontra le cortège funèbre d'un frère de ce monastère qui 
venait de mourir; (tous les fréres du monastére) suivaient le cortége en 
chantant, et les parents du mort étaient aussi avec eux. Les frères virent de 


1. Cf. M $ 162; Denys, chap. XXXIX, ligne 10. Ce passage est cité par Paul le moine, ms. 856, fol. 690, 
d'aprés la rédaction métaphrastique M; Paral., n» 5. 
PATR. On. Lo 1 IV. 30 
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προς αυτους, ATEVEVTO τον KOKGHATOV ETL” την γην, ٥8 ελθων „улу ποιηση επχνω αυτου. 


c LA ci e L ” 1 - - x, - ۴ ` 
Ίσταμενοι οὖν οἱ 20 ελφοὶ ÉL αλλον μετὰ τῶν κοπμικῶν ἄγρι τὴς παρουσίας αὐτοῦ. ᾿Ελθὼν 


τ M D С PE "mE зг - T 2 / п TNT M 0 , ~ 
οὖν XAL ευξάμενος ο μ.ακλοιος, ἐκέλευσεν τοῖς ἀθελφοῖς µηκετι ' "Άλλειν ἔμπροσθεν αὐτοῦ" 


3 1 M. 9 07. 5 ` € n co A +O ~ ` ГА a7 , 
καὶ ποιήσας ٧٣076" τὰ ἵμότια τοῦ κοιμηθέντος xdehood, κελεύει ἔμπροσθεν πάντων 


~ ρα νι ο . 0: 9 ~ م‎ lc > ~ M S. т 4 X у 
2/04 AUTH ', Χαν Καυνέντων AUTOV, προσέταζεν ἀοθῆναι το σκήνωμα; Χαὶ AVEU xu. ЖС 


= Spat * Тє δὲ TN ~ ` τω M M LN z ~ К / 
ταφῆναι AUTO. бу δὲ αθελφῶν σὺν τοῖς γονεῦσιν καὶ συγγενέσιν τοῦ τετελευτηκότος 


e ΄ { є ۹ 8 e ٩ 1 Ò 5 - د‎ 4 ~ 4 fi ! = , ^ 9 3 
ῥιψάντων ἔαυτους URTO τους ποόας αυτου ETL τῷ συγγωοηθήναι φαάλλεσθαι αυτῶ",. οὐκ 


ἠνέσχετο τοῦτο ποιῆσαι, τῶν δὲ γονέων αὐτοῦ λεγόντων: < Ti ποιεῖς, ὦ πάτερ, τὸ Χαινὸν 


τοῦτο «αὶ ἀθέμιτον πρᾶγν.α, καὶ ξένον τῆς γριστιανικῆς παραδόσεως, ποοσάπτων τῷ TEXVOD 
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βαροάρων 90/۵ ὑπερθαίνειν τὸ γινόμενον. Поїос γαρ ἐγθοὺς ὁρῶν τοῦ ὄντιδίλου αὐτοῦ 


7 , 9 


٩ ` ar ГА Ω ۶ 9 - 3 » 
τὸ σχἤνωμα, ἀκίνητον καὶ ἄφωνον κείμενον, εἰς συμπάθειαν '" ἐλθὼν οὐκ ᾠκτείρησεν À ἀν; 


2 


νῦν 0i '' καινότερον θέαμα " εἴδομεν παρ᾽ ὑμῖν τοῖς Χριστιανοῖς, ὃ οὐδὲ παρὰ βαρθάροις 


ї 
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ὤφβη ποτέ. Overdog'® γὰρ ἀνεξάλειπτον ᾿ προσάγεις τῷ γένει ἡμῶν διὰ τῆς τοιαύτης cou 7 
, , zy 18 A vS ےم‎ 49 Ly et EN 57 ὸ 1 "NE ټپ‎ Le ~ 
ἀσπλαχνίας. Кбе '* μὴ εἴδαμέν ' σε σήμερον, ἵνα μὴ αἰώνιον μῶμιον διὰ σοῦ ὁ οἴκος ἡμῶν 


ἐκληρονόμησεν °. Evie?! μὴ μετῆλθεν τὸν ἀγριώτατον καὶ ἀσυμπαθὴ βίον τοῦτον ὁ ἄθλιος 


1. γραθαττον А. — 2. εἰς P. — 3. ποιήσει A. — Л. μηκαιτι А. — 5. ποιεῖ ἐξενεχθῆναι D. -- 6. ἀδ. ἃ καὶ 
ἔμπροσθεν πάντων κατακαῆναι αὐτὰ παρακελεύεται D. — 7. D add. αὐτοῦ. — 8. ἑαυτῶν D. — 9. ψάλλειν αὐτὸν D. 
— 10. τῷ γένει ἡμῶν ὄνειδος DP. — 11. ἐπιδιχννσθε А. — 12. --θιαν A. — 19. οὐχ οἴχτιο--- А. — 1^. D add. 
καὶ. — 15. ἄφθογγον χείµενον, οἰκτερῆσαι πολλάκις καινότερον δὲ ἅμα ,د‎ — 16. ὀνιδος À. — 17. D om. σου. — 


18. ειθοι A. — 19. εἴδομέν D. — 30. χληρονομήση D. — 21. ἴθοι A. 


loin le saint venant à eux, ils posèrent le cercueil à terre pour quil vint 
prier sur lui ''. Quand il fut venu et eut prié, 11 ordonna aux frères de ne 
plus chanter sur le mort et 11 ordonna d'apporter ses habits : ils les appor- 
tèrent, et il ordonna de les brüler devant tous. Quand ils les curent brùlés, 
il ordonna d'emporter ce cadavre et de l'enterrer sans chants. Comme les 
frères, les parents ct les proches du mort se jetaient à ses pieds et le priaient 
de les laisser chanter sur lui, il ne le permit pas. Ses parents lui disaient : 
< Que fais-tu, ô père? Tu imposes à notre fils cette chose nouvelle (et) illégale. 
I ne convient pas à ta sainteté de montrer unc telle inhumanité * contre ce 
mort. * Car (la mort) peut changer en douleur même la dureté des barbares. 
L'ennemi lui-même qui voit le cadavre de son adversaire étendu sans mou- 
vement et sans voix sait bien souvent en avoir pitié. Nous voyons maintenant 
chez vous autres, chrétiens, un nouveau spectacle qui ne s'est jamais vu chez 
les barbares. Par cette dureté, tu imprimes à notre race une tache ineffaçable. 
Plût à Dieu que nous ne t'eussions pas vu aujourd'hui, afin que notre maison 
n'héritàt pas de cette honteuse tache pour toujours! Plût à Dieu que notre 
malheureux fils n'eùt pas recherché cette vie cruelle '", ear il ne nous aurait 
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е ел е یم‎ з ٩ `` Y А = (| هئ‎ ٩ 9 y ۶ رخ و‎ 39 - fa ` ٩ 
οὗτος υἱὸς ‘UY’ OÙ yao XV χατέλειπεν ' ἡυὴν τὴν αιώνιον ταύτην ὀδύνην, EX γοὺν'' καὶ τὰ 
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ἵμάτικ χὐτοῦ ۸2007۷0٣-206 لو0‎ τὸν Ψαλμὸν συγγώρηπον λεγθῆναι. » 
, ٩ ١ 2 * ^ : a , a m : 
18. Αποζχριθεὶς δὲ ὁ μακλριος Π]κχούμιος εἶπεν αὐτοῖς: « ᾿Αληθῶς, ἀδελφοὶ, πλοῖον " 
е ~ >. 7 4 Ó γε ~ EE Ζ e ~ 5 0 7 , ~ § 
UY ο τει ρω τον REULEVON τουτον AX! 72020 7۷ JY DSOVTL ® TOLOUULEVOS XUTO, 
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ὡς πατὴρ προσέταζα τοῦτο γενέσθαι. Ὑμεῖς γὰρ τοῦ φαινομένου σκήνους δολεῖτε Ἶ φροντίδα 

ποιεῖσθαι, oreo καὶ un βουλομένων ὑμῶν εἰς уйу λυθὲν, χάρυτας ὑμῖν οὐχ ὁμολογήσει". 
1 


᾿Εγὼ δὲ ὑπέρ τῆς ψυχῆς αὐτοῦ ἀγωνίζουαι᾽ ἐὰν γὰρ ψάλλητε''' n 


, ~ ГА , ` 12 
αὐτῶν πλείονες αυτον 


θιαδέξονται λολάσεις, ἀπαχιτουμένων ' ὑπὲρ τοῦ ψχλλομένου λόγων '', ὅτι οὐκ ἀπῆλθεν 
ἔγων '7 τῶν φαχλιιῶν την δύναμιν. E: μὲν οὖν ἀληθῶς θέλετε! просту αὐτῷ ποιῆσαι τῶν 
αἰωνίων ὀδυνῶν, καὶ δὴ '" ψάλατε αὐτῷ; ' πλέον ὀδυνώμενος ° κατκράσεται”' ὑμῖν. 1110 
οὖν ἐγὼ τὸ συμφέρον τῆς ψυχῆς αὐτοῦ, οὐκ ἐπιμελοῦν.χι τοῦ νεκροῦ σώματος αὐτοῦ, τοῦ 
μετ) ὀλίγον εἰς γῆν ἀναλυομ.ένου"'. "EXv γὰρ συγγωρήσω ὑμῖν ψάλλειν 77, ὡς ἀνθρωπάρεσαος 
εὑρίσχομαι παρὰ τῷ Θεῷ ὅτι, ἕνεκεν ἀνθρώπων πληροφορίας, τὸ συμφέρον τῆς ψυχῆς mapt- 


| [Ty yo ὑπάρχων ἀγαθότητος 
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dc ’ - ГА 3 ’ М 
WV, κατεφρονήσχ τῆς μελλούσης EV 54 χολζσεως 
1 » یم‎ ГА / ~ , ? LÀ ^ ` ~ 3 ~ 
ὁ Θεὸς, ζητεῖ προφάσεις δι ὧν δράξασθαι δύνχταν τοῦ πηγάζειν εις (U r πα АС 
l. --λιπεν D. — 1". γὰρ AD. — 3. D add. ἀλλὰ. — 3. πλειω A. — ^. οἰλτιρῶ А. — 5, от. D. --- 0. εἷς αὐτὸν 
D. -- 7. —tat AD ο). сх. бох. — 8. --θε D. — 9. P om. ὅπερ ad ὁμολογ. — 10. Ψαλεται А. — 11. πλιονες А. 
— 12, αὐτὸ A. — 13. —vov AD. — 14. --γον AD. — 15. P add. рет ἑχντὸν. — 16. θελεται A. — 17. D om. 


x«i δὴ. — 18 D add. καὶ. — 19. ὀδυνηθησάμενος D. — 20. καὶ тар. A. — 21. P om. τοῦ per’ ὀλ. εἰς γῆν àv. — 
92, σνγχ. γενέσθαι καθὼς ὑμεῖς λέγετε D. — 23. P от. τῆς με)λ.... — 2^. πηγῆ yàp ἀγαθ. ὧν D. — 35. κατ᾽ A. 


pas laissé cette éternelle souffrance. ' Nous te demandons done ', bien que 
tu aies fait brûler ses habits, de nous laisser dire le chant '. > 

18 7. Il répondit et leur dit : < En vérité, mes frères, j'ai plus que vous 
pitié de celui qui git ici; c'est parce que j'en prends grand souci, comme un 
père, que j'ai commandé cela. Vous, vous prenez soin de ce corps visible '', 
mais moi, je lutte pour son âme. Car si vous chantez sur lui, des tourments 
nombreux lui (en) adviendront; le compte en sera exigé de celui pour lequel 
on chante, parce qu'il n'est pas parti en ayant droit au chant des psaumes*. 
Si donc vous voulez augmenter ses peines éternelles, chantez; car je vous 
dis la vérité : * si vous chantez sur lui, comme il en souffrira davantage, 
il vous maudira à cause de (ces) chants. Parce que je connais ce qui est 
utile à son Ame; је пе m'oceupe pas de ce corps mort "'. Si je vous laisse 
chanter, Dieu m'accusera* d'avoir sacrifié au respect humain pour avoir 
négligé, en vue de la tranquillité humaine, les choses utiles à l'àme qui sera 
suppliciée au jugement. Parce que Dieu est une source de bonté, il ne 
demande que des prétextes afin de les saisir et de faire couler vers nous 
les flots de sa grâce. Si donc nous, qui avons été gratifiés par Dieu de la 
connaissance de la divine médecine, nous n’apportons pas à toute souffrance 


1. Lill. : le psaume. — 9. Cf. M 5 163. — 3. Lill. : la puissanco des psaumes étaut sur lui. — 
^. Lill. : je serai trouvé devant Dieu. 
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/ρηστότητος ῥεῖθρκ '. Eav οὖν ἡμεῖς οἱ παρὰ Oso χαταξιωθέντες τῆς θείας αὐτοῦ 
, τ ' 9 7 * ٩ ٩ > , q r ۴ ^ 
ἰατρικῆς ἐπιστήμης" ἔμπειροι εἶναι, μὴ τὸ ἐπιτήδειον  βυήθην.α ἑκάστῳ πάθει προσφέρω- 
А е ` ` v De d 
μεν ὡς καταφρονηταὶ εἰκότως ἀκουσόμεθα τὸ θεῖον ?.0үхоу ° Ἴδετε οἱ καταφρονηταὶ καὶ 
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θα0µάσατε ° at ἀφανίσθητε”. Διὰ τοῦτο παρακκλῶ ὑμᾶς πρὸς τὸ κουφισθῆναι αὐτὸν τῆς 
^ D К Ё + 1 ied Ж Д " ° ^ - А s : y s 5 jf E 7 . 
μελλούσης τι) ωρίας, γωρις ψαλμῶν 002,۴۵ αυτον δύναται γάρ ὁ Θεὸς ἀγαθὸς OV, UTED ταύτης 
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τῆς γεναμένης' αὐτῷ ἀτιμίας", ἄνεσιν αὐτῷ παρχσγχεῖν, καὶ εἰς ζωὴν ἀνακαλέσασθαι αὐτόν. 
, of , , ~ * as - ` ^ 
Er γὰρ Ἡκονέν wou, πολλάκις νουθετηθεὶς παρ᾽ ἐμοῦ. οὐκ ἂν ἔφθασεν εἰς ταῦτα. » Kat ταῦτα 
7 7 
ри ^ ΄ 2 3 : pa 0: 9 5 ٩ مه‎ ` ! ^v ` 7 , 10 
εἰπόντος τοῦ ἁγίου, ἀπηνέχθη" εἰς τὸ ὄρος χωρὶς ψαλμοῦ καὶ ἐτάφη". 
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19. 10/6٧٤ δὲ ὀλίγας ἡμέρας ἐν τῇ μονὴ ᾿ ἐκείνη'', νουθετῶν καὶ διδάσκων ἕνα 
A 5 ^r 22 Nes ٩ ie - ©: له‎ : 8 c ὸ ^ ۶ Y 0 E ٩ 
ÉXAGTOV τῶν ἀδελφῶν πρὸς τὸν фдбоу τοῦ (ϑεοῦ, καὶ πῶς dei 8۷۵٧/٧60: πρὸς τοὺς πει- 
1 ~ à Pi \ 1 ` 12 , - . 4 δό , (2, е ~ 
ῥχσμ.οὺς TOD ὀναρόλου HAL τὰς νετευ.πλοκας αυτοῦ, καὶ ὀξυ ὀρχως αναλαθοντας Ἡμᾶς 
` ^ , э ~ > [s ` e - وم‎ a , -- r 
тоу θυρεὸν τῆς πίστεως, ἀχυρῶσαι αὐτοῦ τὰ xx’ ἡμῶν σπουὸ αζόν.ενα τὴ δυνάμει τοῦ Κυρίου. 

20. Ἔτι δὲ ἐκεῖ αὐτοῦ ὄντος, ἀνηγγέλη αὐτῷ ὅτι « ὁ δεῖνα 3 ἀδελφὸς, τῆς ἐν τῇ 
XS 6 , ~ 44 rt , و یم‎ - ` , i ~ ` , = 
Ἀνοθοσχήνων μονῆς ' οὕτω καλουμένης, νοσεῖ ἰσχυρῶς καὶ θέλει σε ἰδεῖν xat 4 


πρὸ τοῦ αὐτὸν ἀποθανεῖν ». ᾿Αχούσας δὲ ταῦτα ὁ ἄνθρωπος τοῦ ()εοῦ, ἀναστὰς ἠκολούθει 


— 7. yevop— D. — 8. --μειας А. — 9. ἀπήνεγκαν τὸ σῶμα D. — 10. χωρίς ψαλμωδίας αὑτὸ θάψαντες D, deinde 
D addit : προσφορὰ δὲ ὑπὲρ αὐτοῦ ἐγένετο᾽ τοῦτο δὲ ἐποίησεν ὁ μέγας ἐχφόθων πάντας μὴ καταφρονεῖν τῆς ἑαυτῶν 
σωτηρίας, πῶς δὲ ἠνέσχετο αὐτοῦ бура τοῦ θανάτον αὐτοῦ, οὐχ οἴδαμεν' ὁ θεὸς οἷδε. Τοῦτο δὲ µόνον γινώσχομεν 
ὅτι οἱ ἄνθρωποι τοῦ θεοῦ οὐδὲν βλαθερὸν ποιοῦσιν, ἀλλὰ καὶ τὸ ἀπότομον αὐτῶν, τῇ χρηστότητι μεμιγμένον ἐστὶ καὶ 
μεμετρημένη γνώσει τελεία. — 11. om. D. Voir, planche II, le fac-similé du fol. 229 r°, — 12. μηχανὰς D. 


— 13. ὅτι ὁδινα о А. — 14. ἀδ. ὁ ἐν τῇ μονη τῆς γγνοθοσχῶν D. 
η pov 4n 


1. ριθρχ А. — 2. om. A, add. D. — 3. --διον À. — 4. —popev A. — 5. τοῦ θείου λόγον D. — 6. — А. 


le reméde qui lui convient, c'est avec justiee que nous entendrons, comme 
(les) eontempteurs, ce qui est беги ' : Contempleurs, voyez! soyez étonnés οἱ 
disparaissez. Je vous conseille done, pour lui épargner la punition, de 
l'enterrer sans chants *. Car Dieu qui est bon peut, pour ee manque d'at- 
tention à l'égard du (mort), lui donner le repos et l'appeler à la vie. S'il 
m'avait écouté lorsque je Гаі souvent réprimandé, il n'en serait pas venu 
là. » Quand le bienheureux eut ainsi parlé, ils portèrent le mort à la mon- 
tagne sans chanter et il fut enterré `. | 

19. Le Saint * passa quelques jours dans ce monastère à instruire, et à 
enseigner la erainte de Dieu à chacun des frères * et comment il faut combattre 
le démon, ses embüches et ses fraudes * et rendre vain d'avance, par une 
facile prévision et avec l'appui du Seigneur, tout ee qu'il maehine eontre nous. 

205. ENTERREMENT D'UN SAINT FRÈRE MORT. — Lorsqu'il était encore là, 
on lui raconta qu'un certain frère‘, qui était du monastère appelé en 
grec < le pâturage des oies », était tombé malade et voulait le voir pour 
être béni par lui avant de mourir. А ces paroles, l'homme de Dieu se leva 


1. Actes, XIN, ^1. — 2. Litt. : psaumes. — 3. P passe d'ici au 5 26 ci-dessous. — ^. Denys, chap. XL; 
M 5164. — 5. "M 5 165. — 6. СОПУ, p. ^7 *. Cf. Weta, δ. SD 
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αὐτοῖς. Γενομένου δὲ αὐτοῦ ὡς' ἀπὸ δύο μιλίων τῆς μονῆς ἐκείνης, 4790068٧ φωνὴν ἱερὰν ἐν τῷ 
وو‎ у 9 , په‎ 9 ٩ ٩ ^ ΄ um ~ ٩ ^ o Ὁ * و‎ L 
ἀέρι, xxi ἀνανεύσας εἶδεν τὴν φυχὴν τοῦ χακουμένου Ἀδελφοῦ μετὰ τῶν ἁγίων ᾿ ἀγγέλων 

» ç ~ - , ГА 
ψάλλουσαν xat εἰς τὴν μακαρίαν ζωὴν тоб! Oecd! ἀπαγομένην. 
m r , - , ~ E > 7 3 , у , ο. 
21. Τῶν δὲ ἀκολουθούντων αὐτῷ! ἀδελφῶν ἀγνοούντων δι᾽ ἦν αἰτίαν ἠτένιζεν ἐν τῷ 
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χέρι", unde ἀκουσάντων 4 θεχσαμένων τι’, ἔλεγον αὐτῷ: « Τί ἱστάσαι”, πάτερ; ἀπέλθωμεν 
τὸ τάχος, ἵνα ζῶντα καταλαθῶμεν τὸν ἀδελφόν. » Ὁ δὲ πρὸς αὐτοὺς ἔφη < Ov καταλαμ.' 

р T ` X ! " , , ν , , , * 
θάνομεν αὐτὸν ζῶντα, ἰδοὺ γὰρ αὐτῷ ἀτενίζω ἀναγομένῳ ® εἰς ζωήν. "Ат ате? οὖν 
ὑμιεῖς ἐν εἰφήνη εἰς τὶ vay ὑμῶν. τέχνχ. » ἰ]αοακληθεὶς δὲ ὑπὸ τῶν ἀδελφῶν εἶπεν αὐτοῖς 
ὑμεῖς ἐν εἰρήνῃ εἰς τὴν μονὴν ὑμῶν; τέχνα. (ραχληθεις δὲ ὑπὸ τ ελῷ τε پر‎ 
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τὸν τρόπον τῆς θεωρίας καὶ ὑποστρέφαντες εἰς τὴν υονὴν αὐτῶν, καὶ πυθόµενοι περὶ τῆς 
χοιμέσεως τοῦ ἀδελοοῦ, ἔγνωσχν ἀχοιθῶς τὴν ὥραν} ἐν у εἶπεν χὐτοῖς ο υένγχς, καὶ 40 
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οὕτως περὶ τοῦ ἀδελφοῦ ἀληθῆ ^ . 
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22. To; δὲ ἁγίου ἄπεργομένου εἰς τὸ ἴδιον αὐτοῦ μµοναστήριον, καὶ γενομένου ^ περὶ 
^ ; ^^ - , ? ~ \ او‎ 
τὴν ἔρηυον τὴν λεγομ.ένην A UNOY °, ἐπέστησαν αὐτῷ λεγεῶνες '' δχιμύνων £x δεξιῶν καὶ ἐξ 
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εὐωνύμων !? παρακολουθοῦντες ' αὐτῷ, καὶ ἄλλοι προτρέχοντες καὶ Aéyovtes « Ἰδὲ '" ὁ εὐλο- 


Ὑηυένος ἄνθρωπος τοῦ (Θεοῦ. » Τοῦτο δὲ ἐποίουν κενοδοξίαν βουλόμενοι αὐτῷ ἐπισπεῖραι. )( δὲ 


1. om. D. — 2. ἀέρει, καὶ av. Ἰδὲν А. — 3. μηδὲν D. — 4. om. D. — 5. στηκις, ὦ A. — 0. —opévoy À, — 
7. — A. — 8. D add. ὅτι αὕτη ἦν. — 9. D om. καὶ qopov.... et add, τὴν τελεντὴν αὐτοῦ. — 10. ἀμνῶν D, 


~ 


— 11. λεγεονες А. — 12. εὖο-- А. — 13. --θοντες A. — 11. ειδε A, 


el partit. A deux milles de ce monastère, le Saint entendit une voix sacrée 
dans l'air. П leva les yeux et vit l'âme de ce frère qui avait été malade : elle 
chantait avee les saints anges et était conduite à la vie bienheureuse et di- 
vine. 

21'. Les frères qui l'aecompagnaient n'entendaient et ne voyaient rien; 
“comme il s'arrêtait et regardait longtemps à lorient, ils lui dirent : < Pour- 
quoi t'arrétes-tu, ó père? dépéchons-nous pour le trouver encore en vie ''. > 
Il leur dit : « Nous ne le trouverons plus * là, car je le vois emporté vers la 
vie éternelle; allez done, mes fils, à votre monastére. » Les fréres lui de- 
inandérent comment il voyait. * l'àme de ee frére mort; il leur dit le mode 
méme (de sa vision); aprés l'avoir entendu, ils allérent à leur monastére '!, 
et apprirent avee exactitude * des frères du monastère (qu'il était mort) à 
l'heure que le Grand leur avait dite. Ils connurent ainsi que les choses 
dites par le Saint au sujet de ce frére mort étaient véritables. 

222 DE CE QU 1L ENTENDAIT DIRE AUX DEMONS DANS L'AIR LORSQU'IL SE REN- 
DAIT PAR LE DÉSERT A SON MONASTERE. — Comme 00 saint! vicillard ' se rendait 
à son monastère οἱ se trouvait près du désert qui est appelé Amnon °, des 
légions de démons se levérent contre lui et le suivirent à droite et à gauche, 
pendant que d'autres couraient devant lui et disaient : « Voici l'homme 
béni de Dieu. > Ils faisaient cela pour s'efforcer de semer en lui de la vaine 


I. M 21606. — 2. Cf. M $ 97. — 3 abel; variante : awl. 
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γνοὺς αὐτῶν THY κακουργίαν, ὅσον ἐκεῖνοι ἔκραζον εὐφημοῦντες αὐτὸν, τοσοῦτον αὐτὸς 
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ویو‎ πρὸς τὸν Οεὸν ἐξωμολογεῖτο τὰς ἑαυτοῦ ἀμ.αρτίας, ANATOÉTUN τὴν «χκουργίαν 
zs / 9 3 М M , , ۶ , 

τῶν δαιμόνων’, ἔλεγεν δὲ καὶ πρὸς αὐτούς: « Οὐ δύνασθέ ° µε συναρπάσαι " πρὸς χενο- 


~ 
3 


δοξίαν, ὦ ἄνοσιώτατοι' οἷδαχ γάρ رور‎ τὰς ἀνομίας. OU ὃς ὀφείλω” πλντοτε χλαίε' 
ζίαν, 5 L γάρ роо τας ανομίας, б ἂς οφείλω” πάντοτε χλαίειν πε 


٩ ~ 
ot - 
, d 7 , , 6 Ki ~ е ~ : е Ὁ - 
αἰωνίου κολάσεως. Od δέομαι οὖν τῆς παρ᾽ ὑμῶν ψευδολογίας καὶ δολερᾶς " ἁπάτης' ὑμῶν 


ao τὸ ἔργον ἀπωλεία ψυγῶν * ἐστιν. Οὐ сџчаст opa: οὖν ὑμῶν τοῖς ἐπαίνοις, οἶδα γὰρ 
аро ре ἔστιν. او‎ ΕΙ ο S gos 6) Ta 
٩ \ ρω , -- , , ~ ’ 
τὸ σοφὸν τῆς κακίας τῆς ἀνοσίας᾽ ὑμῶν γνώμης. » 
یم‎ À ~ ΄ 4 4 ۶ \ 4 

23. Tatu δὲ τοῦ ἁγίου Tlayouu.tou λέγοντος πρὸς τοὺς δαίμονας, οὐδὲ οὕτως ἐπαύσαντο 

5 ۵ / , له‎ , M , E et ” , - : ٩ ` , T 
τῆς OVALGELASG χυτῶν, σλλα παρέμ.ειναν αυτῷ ἕως Ὢγγισεν εἰσελθεῖν εἰς THY μονήν αυτοῦ" 
τότε ὡς ἀσπαζόμενοι αὐτὸν ἀνεχώρησαν ". 


΄ 


24. ξελθόντων δὲ τῶν ἀδελφῶν εἰς ὑπάντησιν ١١ αὐτοῦ, καὶ ἀσπασαμένων αὐτὸν, 
παιδίον ἐκ τῆς μονῆς ἐξελθὼν |! νετ. τῶν ἀδελφῶν ἤρξατο ἐντυγγ ἄνειν αὐτῷ λέγων) € Ἁλη- 
θῶς, ὦ πάτερ, do’ οὗ εἰς ἐπίσκεψιν τῶν ἀδελφῶν ἀπῆλθες ἕως ἄρτι, οὔτε λάγανον οὔτε 56 
fifa ἡμῖν. » Πρὸς ὂν ' χαριέντως ἀποκριθεὶς ') εἶπεν: « MA λυποῦ, τέκνον, ἐγὼ ποιῷ 
ἀπὸ τοῦ νῦν ἑψηθῆναι ὑμῖν. > Περιελθὼν δὲ τὴν λονὴν. ۰07۸08٨١ εἰς " τὸ μαγειρεῖον ‘À, Xx 


m 


СЕХ \ r 45 2 Palla EAS T D / , رو‎ m A το یم‎ 
εὑρὼν τὸν μάγειρον 7 ἐργαζόμενον ψιαθία εἶπεν αὐτῷ' € []όσον χοόνον ἔχεις wh ἑψῶν τοῖς 


1. ἐξο-- A. — 2. D om. ἀνατρέπων.... — 3. --σθαι A. — 4. --πᾶσαι D. — 5. офдо A. — 6. δαιομαι A. 
— 7. --ρᾶς D. — 8. καὶ τῆς ἀνοσίον D. — 9. P om. τότε... — 10. ἁπ-- D. — 11. --ὃν D. — 12. ὃ D. — 
13. D add, ὁ μέγας. — 1^. µαγιριον А. — 15. paytoov А. 


gloire, mais il connaissait leur méchanceté et, plus ils criaient, plus il implo- 
rait Dieu et confessait ses péchés. Quand il eut déjoué la méchanceté des 
mauvais démons, il leur dit: « Vous ne pouvez pas m'entrainer à la vaine 
gloire, ó méchants, car je connais mes iniquités pour lesquelles il me fau- 
drait pleurer toujours à cause de l'éternelle punition. Je n'ai done pas 
besoin de vos paroles trompeuses et de vos fourberies, car votre œuvre est 
la perdition des âmes; je n'ai donc pas souci de vos louanges, car je connais 
la méchanceté de votre esprit inique. » 

23 '. Quand ce saint * Pacôme eut dit ces paroles aux démons, ils ne mi- 
rent méme pas un terme à leur impudence, mais s'attachérent au bienheu- 
reux jusqu'au moment où il approcha de son monastère '!. 

24?. CE QU'IL FIT APRÈS ETRE ARRIVÉ د‎ SON MONASTERE. — Comme les 
frères sortaient au-devant de lui ct le saluaient, un enfant du monastère 
sortit avec les frères ' pour saluer le saint ', et vint l'aborder en disant : < En 
vérité, ۵ père, depuis que tu es sorti pour visiter les frères jusque main- 
tenant, on ne nous a cuit ni légume ni роїѕ?. > Le saint vieillard lui répondit 
gaiment et dit : < Ne te plains pas, mon fils, je vais faire que dés maintenant 
on vous en cuise. > Quand il eut parcouru le monastère ct fut arrivé à la cui- 
sine, il trouva le cuisinier occupé à tresser des nattes et lui dit : « Depuis 


1. Cf. M § 97. — 2. Cf. M 2 170; Denys, ch. xri: Paral., n? 15. — 3. Nous lisons koi. La variante 
Мала; se traduirait plutôt par < purée ». 


ο. 229 


ve b 


ol. 230 
1 8 


* Bedjan 
p. 155 


* fol. 230 
1° b 


* Bedjan 
p. 136 


[159] ARRIVÉE AU 0 Е. 4^3 


ἀδελφοῖς Муома‘; » ‘O δὲ ἔφη: « Δύο μῆνας. » Kat λέγει αὐτῶ" « Τί τοῦτο πεποίηκας 2, 
τῶν ἐντολῶν ZAL LAVOVOY τῶν ἁγίων πατέρων Χελε)όντων κατὰ σάθθατον καὶ ZOLA’ 
ἑψεῖσθαι᾽ λάχανα' τοῖς ἀδελφοῖς» » Ὁ δὲ φησὶν πρὸς αὐτόν < ᾿Αληθῶς, | πάτερ, 
Ἴθελον καθ᾽ е ἡμέραν αὐτοῖς ἑψεῖσθαχι”, ἀλλ᾽ ἐπειδὴ εἰδον ὅτι ἐψούμ.ενον τὸ λάγανον 


э , 0 20 2 εδὲ Кү 3 ^ , ٩ ` EX , θέ т ` и με 
οὐκ ول‎ , τῶν αὐελοῶν GYSOOV πάντων ἐνχρατευομένων καὶ μὴ ἐσθιοντων' τὸ EVAL, 
3 


e т ` 7 , / NI ٩ , ~ s 
ἵνα οὖν MA τὸ μετὰ τοσούτου χόπου γινόμενον ἀνάλων.., μ.ηδενὸς ἐσθίοντος᾽, βληθῇ ἔξω, 


d 1 е у з ΄ Р e e ۸ , ` AS i ΄ | ~ Z9 = 
τεσσαράκοντα γὰρ ξέστας ἐλαίου βάλλομεν τῆς Tetons εἰς το σύνηθες ἕψημα" τῶν σθελφῶν, 


= 2 to See Pu 2 0; ез Lon ον, : "E eae ^ DC TA Ls 2: 
uch ODV ELOOV OTL OVA SGULOUGLY, TOJ TOU [729۷ 20у ἔψησα ! τ TOTOY AY AGAUEVOS 


Me 


- # n ` 1 9 ` , , -— / 
τὸ βάλλειν τοσαῦτα ἀναλών.ατα ἔξω. Διά τε τοῦτο, πρὸς τὸ '7 μὴ ἀργόν με καθῆσθαι "®, ἐργά-- 


١ 
7 θίχ μετὰ τῶν ἀδελφῶν, λογισάμενος ἕνα καὶ μόνον ἀρκεῖν τῷ μ.χγειρείω' ποὺ 
Coun ψιαθία μετὰ τῶν ἀδελφῶν, λογισάμενος ἕνα καὶ μιόνον ἀρκεῖν τῷ μ.αγειρείῳ '' πρὸς 
τὸ 'ὃ Χαταρτῦσαι ‘© μικρὰ βρώματα τοῖς μεταλαυθάνουσιν ἀδελφοῖς, ἅπερ ἐστὶν λαυινάναι᾽ 
ετὰ ὄξους, καὶ ἐλαῖαι 5, xal σκορδούμας °, καὶ λεπτολάγανα. » 
0 >° 5 ? K 
- ام‎ # т ~ 
25. ᾿Ακούσας ταῦτα ὁ ἄγνος γέρων εἶπεν αὐτῷ’ « ᾿Επληροφύρησας ἐν τ 


. 


a s ` 2] ~ , - 9 
πολυλογίας τὸν λογισυὸν. % ἔτι εἰσιν ἕτερα; φοάσον 0, > To δὲ σιωπήσαντος, ἔφη 


αὐτῷ 2۰ « Πόσα ψιαθία ἐποιήσατε ὑμεῖς, οἱ ἀπὸ τῆς διακονίας τοῦ μαγειρείου) σγολάσαντες 

i. λάχανον D. — 2. ἐποίησας D. — 3. ἐψισθαι А. — ^. D add. ὦ. — 5. ἑψηθῆναι τὸ σύνηθες D. — 0. ἔψον- 
μένων τῶν λαχάνων οὐκ ἐσθίουσι D. — 7. αἰσθ — А. — 8. συνηθη έψΨεμα А. — 9. ἴδον A. — 10. gy А. — 
11. λογισάμενος D. — 12. διὰ δὲ τὸ D. — 13, καθέζεσθαι D. --- 1^. μ.αγηρίῳ A, εἰς τὸ μαγειρεῖην D. — 15. τω 
А. — 16. --τίσαι AD. — 17. λαψάναι D. — 18. es A; ἐλαῖαι D; ἐλαίου D. — 19. σκουρδώμας Р; σκουρδουμᾶς 
D. — 20. doy. ὅθεν καὶ εἰ ἔχεις εἰπεῖν ἕτερα, εἰπέ D. — 21. εἶπεν D. — 22. P om. ἐπληροφ... — 23. μ.αγηριου А. 


eombien de temps n'as-tu pas euit de légumes aux frères? » Il répondit 
« Depuis deux mois. » Le Grand lui dit : « Tu as fait cela, lorsque les lois et 
les canons des saints Péres ordonnent de faire un plat de légumes aux 5 
le samedi et le dimanche! > Il répondit : < En vérité, ó père, je voulais en 
euire tous les jours, mais j'ai vu que les légumes cuits n'étaient pas mangés 
paree que tous les fréres, pour ainsi dire, se retenaient et ne mangeaient pas 
ee qui était cuit; ' les enfants seuls mangeaient ce plat '. Afin donc que la 
dépense faite avec tant de peine" ne fût pas jetée dehors, puisque personne 
n'en mangeait — ear nous mettons ehaque jour quarante' setiers d'huile 
dans la nourriture des fréres — quand je vis qu'on n'en mangeail pas, je 
n'en fis plus euire; je ne me erus pas permis de jeter dehors tant de dépenses, 
aussi, pour ne pas rester inutile, je travaille aux nattes avee les frères, ear 
jai pensé qu'il suffit d'un à la cuisine pour préparer un peu de nourriture 
aux frères, comme des herbes ? mactrées dans du vinaigre, des olives, des 
plantes vertes de la montagne et des herbes du Jardin. » 

25 °. Quand le saint eut entendu cela, il lui dit '' : « Combien avez-vous fait 
de nattes, vous qui avez passé de la cuisine à ee travail? > Il lui dit : 


1. Sie ADPS. On trouve plus bas « quatre-vingts ». Aussi les Dollandistes (p. 680, note 18) pro- 
posent de lire п au lieu de р’. — 9. را مدا‎ thym. — 3. Cf. M 5 171 
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τῷ ἔργῳ τούτῳ; » O δὲ φησίν: < Πεντακόσιχ. » Καὶ λέγει αὐτῷ: « Φέρε por? αὐτὰ 


ὧδε, ἵνα ἐγὼ μετρήσω αὐτά”. > ᾿Ενεγθέντων δὲ τῶν Ψιγθίων, κελεύει αὐτὰ εἰς τὸ πῦρ 


- 


nr Y * , m ΓΙ ٩ , : ۴ 1 1 
βληθῆνχι. Kaubdvtov δὲ ` αὐτῶν, εἶπεν πρὸς τοὺς mayeloous t < "Остер τὸν xxvüvx τὸν 
/ е - \ - - - μη N ` 
δοθέντα ὑμῖν περὶ τῆς τῶν ἀδελφῶν οἰχονοιμίας " παρείδατε" διὰ σαταν'χὴν χενοδοξίχν καὶ 
, / 1 - ۴ , 1 5 м ~ ~ ~ ۴ 
αὐταρέσκειαν' λογισμῶν, οὕτως ххүб τὸ ἔργον τῶν γειρῶν ὑμῶν ἀφειὸ ὥς ' κατέκχυσα, ἵνα 


μάθητε τί ἐστιν καταφρονῆσαι θεσμῶν πατέρων εἰς σωτηρίαν чуубу δοθέντων ٥١ Поим 
! 


, : ms ελα e 5 ته‎ à e - 19 е یم‎ "H ? رم‎ 11 Г ewe 
ἀπὸ τῶν ἀδελφῶν, ἐν τῷ µη ἑφῆσαι" ὑμᾶς. ἀγνοεῖτε '' ὅτι οὐ 


ὠφέλειαν περιείλατε | ' 


T dA ېس‎ z fr) : 1 0 У PA bc — Vad -- Á 1 CA E + ὴ М (Jac = ° e ^ 13 
των ÉGOUGLAV EYEL του &Q'sGUXt O ανθρωπος, TOUTOY την απογην OLX Όεον 0/6260 `, 


~ 


μισθὸν οὐκ ὀλίγον '' παρὰ 5 Θεῷ Eer οὗ δὲ ۱١ τὴν δεσποτείαν '' οὐχ ἔλαθεν, ἀλλὰ ἀνάγκη καὶ 
Piz, διὰ τὸ μὴ ἔχειν, ἀπεχόμενος, μ.άτην ὑπὲρ τούτου μισθὸν ἐπιζητεῖ; Оох οἴδατε ὅτι 
ἐὰν βληθῇ ἐπὶ τὴν τράπεζαν ἕψημα, καὶ τούτου διὰ Θεὸν μὴ γεύσωνται ® " οἱ ἀδελτοὶ, 
ἕξουσιν πλείονα 0 μισθόν; ἐὰν ادد‎ μὴ δοθῇ αὐτοῖς ἕψημα, ὑπὲρ οὗ οὐκ εἶδον *?, ἐγκράτεια 7? 
: 

υ 


/ 2 ἤ , ео ^ ~ م ۸ و‎ n 
οὐδέ mors?! λογισθήσεται αὐτοῖς; Ὑμεῖς δὲ, διὰ ὀγδοήκοντα ξέστας᾽” ἐλαίου, τοσαύτην 


, y” , - , ~ e e ~ هم‎ , ` 80 
καρπορορίαν ἐξεκόψαχτε τῶν ἀδελφῶν. Όλη ἡ τοῦ παντὸς хосоо ὕλη ἀπολέσθω, καὶ uh لد‎ = 


1. εἰς τὸ ἔργον τοῦτο D. — 3. φέρετέ μοι D. — 3. D от. αὐτὰ. — ^. —ү— A. —5. D add. in marg. 
διακωνίας. --- 0. παριδαται A; παρείδετε D. — 7. ---σχιας А. — 8. ἀφιδως A. — 9. θεσμὸν D. — 10. δοθεντα A; 
δοθέντας D. — 11. --ται А, --λετε D. — 12. ἑψῆναι D. — 13. —vou A. — 1%. ἀγνοεῖτε ὅτι ὁ τὴν 77۷ 
ποιούμενος ἀχονσίως μισθὸν ὀλίγον D. — 15. D add. τῷ. — 16. οὖδε А. — 17. --τίαν À. — 18. ὁ ὃξ τὴν 
δεσποτείαν ἐσχηκὼς, πλείονα μισθὸν ἔχει μὴ ἀνάγκη καὶ βίᾳ ἐγκρατενόμενος D. — 19. οὐ γεύσονται D. — 20. πλί-- 
A. — 21. от. A. — 99, εἶδεν À. — 93, --τια А. — 2^. οὐ D. — 25. ξεστία D. — 26. A add. καὶ, 


« Cinq cents. » Il lui répondit : « Apportez-les iei, afin que je les compte. » 
Quand on les eut apportées, il les fit jeter au feu et quand elles furent brü- 
lées, il. leur dit : < De méme que vous avez abandonné la règle qui vous a 
été donnée pour la conduite des frères, afin de (suivre) une idée satanique '', 
de méme moi aussi je détruis sans pitié l'ouvrage de vos mains en le brù- 
lant au feu pour vous apprendre ce que c'est que de mépriser les lois des 
pères qui ont été données pour l'avantage des âmes. Que de secours vous avez 
enlevés aux frères en ne cuisant pas * les mets! Ignorez-vous que l'homme 
peut désirer (ces mets)? et celui qui s'en abstient pour Dieu en recevra une 
rócompense non minime; mais celui qui n'a pas le pouvoir (de désirer), mais 
(s'abstient) par force et par nécessité parce qu'il n'a rien, s'abstient en vain 
el demande vainement une récompense pour eela. Ne savez-vous pas 06 
si le mets est placé sur la table et si les fréres n'y touchent pas en se privant 
pour Dieu, ils recoivent une plus grande récompense? Mais si on ne leur donne 
pas de nourriture, à l'égard de ce qu'ils n'ont pas vu, leur tempérance ne 
leur sera jamais comptée. Pour quatre-vingts' setiers d'huile, que de fruits 
vous avez supprimés! Que tous les éléments de l'univers périssent en entier, 


1. On lit plus haut « quarante ». 


* fol. 230 
y? л 


τυ]. 230 
ү” b 


* Bedjan 
p. 137 


* [ο] 
е 


* То]. 231 
[3 


٢٥ 0 
p. 138 


[161] REVELATION SUR DES 7. 445 


εὐτελὴς ἀρετὴ ἐκκοπτέσθω ' ἀπὸ ψυχῆς. ᾿Εγὼ μὲν γὰρ λληθῶς᾽ καθ) ἑκάστην ἐβουλόμην 
ἑψῆσαι, καὶ πολλα" τοῖς ἀδελφοῖς πχρχτιθέναι' ἐδέσματα, wx καθ᾽ ἑκάστην προθέσει 
ἐγκρατευόμ,ενοι; καὶ ἀπεχόμενοι τῶν διδομένων αὐτοῖς, προσθήκην ἀρετῆς καθ᾽ "۷ 
ποιήσωνται”. Ei δὲ συνέθη τινὶ «κκωθέντι" μὴ θελῆσαι εἰς τὸν τῶν νοσερῶν τόπον χπελθεῖν, 
, T ` сы - : , 

ἐλθόντι δὲ εἰς τὴν χκοινην τράπεζαν, ἐπὶ τὸ μ.ετχλαθεῖν τοῦ * zatz συνήθειαν διδομένου 
9 ~ , 4 е ~ 8 1 7 UE anes em Ü rs » = ν t - SEN ده‎ ~ 
αὐτοῖς λχχάνου, “Ἡ εὐρεῖν TL ἐγένετο, ον. EGAXV αλίζετο αρχ τοῦ [UN εὑρεῖν επι τῇ κοινῇ 


۸ وڼ‎ M , LAN et s , 
τοχπέζη τὴν χρείχν αὐτοῦ '“ν Ἡ οὐκ οἴδατε ὅτι та! παιδία μάλιστα οὐ δύνανται διαμένειν 


ἐν τῇ ἀρετὴ, μὴ ὑπχργούσης χὐτοῖς τῆς τελειότητος ۱2 ἡ ® μικρᾶς τινος πχραμηθίας; Ὅθεν ! 
© N αρ i» ۸٧ 5 PL is a pl CA 2 AT ` 3 i F: اپ‎ » ç Тт exu. واه‎ Б 
16 Т6 


е - oe d 5 è - 
ὑπὲρ τοῦ τοιούτου ὑμῶν πταισμ.χτος'”, εἰλικρινῆ ' καὶ ἐπί 


μονον μ.ετάνοιχν προσενέγκαι 


c^ 


к... 
μᾶς τῷ Oso προσήχει '. » : 


١ 
26. Διχλεγομένου δὲ τοῦ ἁγίου τοῖς ἀδελφοῖς, παραγενόμενος ὁ θυρωρὸς ἀπήγγειλεν ° 


αὐτῷ ὅτι « Μεγάλοι ἄνδρες ἄναχωρηταὶ ἥκχσιν καὶ θέλουσίν σοι συντυχεῖν '" », 'О δὲ ἔφη: 


” , т وې‎ ΄ т ο “ae : " à ٩ n 
» Κάλεσον αὐτοὺς ὧδε. » [ὐϊσελθόντων οὖν” αὐτῶν εἰς τὴν μονὴν, xxi ἐλθόντων πρὸς ي‎ ^! 
و‎ + 3 , 3 ` et به‎ 25 > w ;ὃ 8 * / ` δὶ ` io ~ 99 3 4 
αὐτὸν ἠσπάσχτο αὐτοὺς ἅμα τοῖς συνοῦσιν αὐτῷ ἀδελφοῖς. * Meta δὲ τὸ ἰδεῖν ’’ αὐτοὺς 
А 


- 3 n^ et ` , له‎ 4 Г > EC * ГА 
πᾶσαν τὴν ἀθελοότητα καὶ περιελθεῖν ὅλα τὰ хех αὐτῶν, ἠθέλησαν αὐτῷ κατ᾽ ἰδίαν 


1. εκκοπητο А, --είτω D. — 2. D om. μὲν el ἁλ. — 3. moda А. ---Ἰ. --τεθ-- D, — 5. --σην-- A, — 
6. τινὰ κακωθέντα D. — 7. --τα D. — 8. ευρεν A. — 9. εὑρὼν δὲ τοῦτο γενέσθαι apa οὐκ D. — 10. ἐσχανδαλίσθη 
μὴ εὑρὼν τὴν χρείαν αὐτοῦ D. — 11. om. D. — 12. τελιότιτος A. — 13. ἀλλὰ δεῖ αὐτοῖς D. — 14. ὁπερ А. — 
15. --πτέσ-- D. — 16. ἴλικρινην A. — 17. Р от. ὅθεν... — 18. --γι-- A. — 19. θέλ. ἰδεῖν σε D. — 30. δὲ D. 
— 21. εἷς D. — 22. τοῦ ειδιν A. 


mais que la moindre vertu ne soit pas retranehée de l'âme! je voudrais en vérité 
euire chaque jour de nombreuses nourritures ct les placer devant les fréres, 
afin qu'étant tempérants ehaque jour et se privant eux-mémes des ehoses qui 
leur sont données, ils prissent chaque jour un aeeroissement de perfection. 
S'il arrive qu'un homme malade ne demande pas à aller à l'infirmerie, mais 
vienne à la table commune pour manger les légumes que l'on donne d'ha- 
bitude et n'en trouve pas, qu'arrivera-t il? Ne sera-t-il pas (zx) scandalisé 
de ne pas trouver à la table eommune ee dont il a besoin? Ne savez-vous 
pas que les enfants surtout * ne peuvent pas demeurer dans la perfection, s'ils 
ne trouvent pas un peu d'agrément ou un peu de satisfaction ''? > 

901. Sun UNE REVELATION QUE DIEU LUI FIT AU SUJET D'HOMMES HÉRÉTIQUES 
QUI VINRENT LE TROUVER. — Pendant que le vieillard disait cela aux frères, 
le portier vint lui dire : < Des anaehorétes âgés * sont venus iei et deman- 
dent à te voir. > П répondit : < Appelle-les ici. > Quand ils furent arrivés 
au monastére, il les salua avee les fréres; puis, aprés qu'ils eurent vu toute 
la communauté et eurent pareouru toutes les eellules des fréres, ils deman- 
dérent à lui parler en particulier. Quand ils se furent assis dans une cellule 


1. Cf. οἱ 9 172; Paral, p. 46*, n° 7; Denys, chap. XLIV. 
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διαλεχθῆναι. Κ.κβεσθέντων οὖν αὐτῶν ἐν κελλίῳ ἐφησυχάζοντι!, ἀντελάβετο αὐτῶν μεγκ- 
dre ὃ e ὁ 27 NS > 8: ν΄. !د«‎ ~, = owes X be 0 Я 
Ὡς Ουσωδίας ὁ γέρων, οὐκ ἔγνω” δὲ τότε τὴν αἰτίχν τῆς τοιχύτης ὀυσωδίας, διὰ τὸ κατὰ 
7 =~ ~ \ “Ёё ` 1 * 5 
πρόσωπον διαλεχθῆναι αὐτοῖς, καὶ μι δύνασθχι διχ τῆς πρὸς тоу? (Θεὸν ἐντεύξεως τὴν 
رو د‎ Е ε ex р = se ΄ 1 et? , 
αἰτίαν μαθεῖν. Оорбу δὲ αὐτῶν τὸν προσφορητικὸν λόγον, καὶ τὴν ἕξιν εἰθισυένην ἐν 
په‎ ETE , / ٩ پس و‎ y + ag ΄ M a 
ταῖς γραφαῖς", ἠπόρει περι τῆς νοερᾶς ° αὐτῶν δυσωδίας. Μετὰ δὲ τὸ πολλὰ αὐτοῖς δια- 
λεχθῆναι ἐκ τῶν ἁγίων γραφῶν, καὶ λοιπὸν φθάσχι τὴν ὥραν τῆς ἐνάτης, ἀνέστησαν ἐπὶ 


ms په ؤ‎ * e Ὁ . ۸ ^ PY ? = E 
76° ἀπελθεῖν εἰς τὰ ἴδια, παρακληθέντες δὲ '° ὑπὸ τοῦ μεγάλου, ἐπὶ τῷ γεύσασθαι 1" ἐχεῖ, 


5 1 0 διό * 91 12 تې‎ ` Je δύ ~ tas P. M , 
QU GUYALTE уто OLOTL στουοην оу προ της 006505 του ηλίου χαταλαοσειν τον TOT ON 


- ¥ , > ” ~s 
χὐτῶν. Εὐξέμ.ενοι δὲ καὶ ἀποταζάμενοι ἀπῆλθον. 


f ٩ ΄ € ^ ^ 3 = , à 
97. “OU μακάριος Παχούμιος, ὑπὲρ τοῦ μ.χθεῖν τὴν αἰτίαν τῆς δυσωδίχς ἐκείνων 12 

3 - 3 \ ГА Γ \ % - ГА EI ^ r э f, 
εἰσῆλθεν εἰς τὸ κελλίον αὐτοῦ, καὶ εὐξάμενος τῷ Θεῷ ἐκτενῶς, εὐθέως ἔγνω ὅτι ' ' δόγματα 


5 G P کد و‎ mc ~ ! ډو یس‎ ow , 15 Nw Nr 5 , شم‎ * 
σεοειας "hv, τα EX τῆς νηχὴς αὐτῶν τοσαύτην δυσωδίαν SATEULTOVT % « Пау ора. οὖν 


٩ , as = P 5 РА‏ و 
ἐξελθὼν ἐκ τοῦ κελλίου αὐτοῦ, χατεθίωξεν τοὺς ανθρώπους ἐκείνους‏ 


v 


1 xxi κατχλαθὼν 
$ 4 


αὐτοὺς λέγει αὐτοῖς: « Θέλω ὑμᾶς ἐρωτῆσαι λόγον. » Ot δὲ εἶπον: € Λέγε ὃ θούλει. » Kat 


quei πρὸς αὐτοὺς. ὁ μακάριος Παχούμιος"'. « Τοῦ λεγομένου ° ὨὩριγένους τὰ συντάγματα د‎ 
ὑμεῖς ἀναγινώσκετε”.. » Οἱ δὲ ἀκούσαντες '} εἶπον' « Οὐχί, » Ὁ δὲ ἄγιος γέρων εἶπεν αὐτοῖς' 
« Ἰδοὺ διαμαρτύρομαι ὑμῖν ἐνώπιον τοῦ Θεοῦ ὅτι πᾶς ` ἄνθρωπος ἀναγινώσκων Ὠριγένην, 


1, ἐπισν-- А. — 2. ἐπέγνω D. — 3. от. D. — ^. οὖν D. — 5. προφοριτικον A. — ρϊκὸν D. — €. xai τὴν 
ἠνθισμένην τῆς γραφῆς ὁμιλίαν D. — 7. νοσερᾶς D. — 8. διαλλεχ-- А. — 9. τὸ Р. — 10. om. D. — M. pey. 
γεύσασθαι D. — 12. σπονδειν A. — 13. αὐτῶν D. — 11. καὶ παρεκάλεσεν τὸν θεὸν τοῦ γνωρίσαι αὐτῷ τὴν τῆς 
δυσωδίας αἰτίαν. Καὶ ἐλθὼν ἄγγελος χωρίου λέγει αὐτῶ ὅτι D. — 15. ἀσεθείας ἣν τῇ ψνγῇ αὐτῶν ριγένους, 


τὰ τὴν τοσαύτην P. — 10. ἐχινονς A. — 17. A add. egy. — 18. om. D. — 19. ouyyoau— D. — 20. --ται A. 


tranquille, une grande puanteur arriva d'eux jusqu'au vieillard; et il ne 
connaissait pas la cause de cette puanteur qui émanait d'eux, parce qu'il leur 
parlait constamment en face! et ne pouvait done pas prier Dieu de lui en 
révéler la cause. Il voyait que leur parole était nourrie et leur esprit accou- 
tumé aux Livres (saints), et il n’était donc pas convaineu de leur puanteur 
spirituelle. Aprés qu'il leur eut beaucoup parlé des divines Écritures, la neu- 
vième heure arriva et ils se levèrent pour aller chez eux. 118 furent invités 
par le Grand à manger là et n'aeceptérent pas : ils se préoceupaient ° d'arriver 
chez eux avant le coucher du soleil. Ils priérent done, ' nous ' saluérent et 
partirent. | 

27°. Le Grand, pour connaître la cause de leur puanteur, entra dans sa 
cellule οἱ pria Dieu. Il apprit aussitôt que c'était un enseignement impie qui 
exhalait d'eux une telle puanteur. I] quitta done aussitôt sa cellule et courut 
après ces hommes; quand il les eut rejoints il leur dit : < Je vous demande 
(la permission) de vous adresser une question. > Ils lui dirent : « Dis". > Ἡ 
leur dit : < Lisez-vous les livres d'Origène, colui qui est dit hérétique? > Geux- 
ei l'entendant, le nièrent et dirent : « Non. » Le saint leur dit : « Je prends 


1. Litt. : il leur parlait visage contre visage. — 2. Cf. M $ 173. 
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[163] REVELATION SUR L'ÉTAT DES FRÈRES. ANT 


` à . ` А 1 u کت‎ Д 0 / DUM / {Е ~ εν ΜΜ) ΄ 
καὶ δεχόμενος τὰ συντάγματα αὐτοῦ εἰς πυθμένα 700 μέλλει καταντᾶν, καὶ ἡ κληρονομιά 


E ο. 5 9 \ t ٩ , 7 3 e 3 5 Le: ` 5۷ a , ΄ 
αὐτοῦ ἐστιν" τὸ σκώτος τὸ αἰώνιον”. “Ө οὖν ἐγνωρίσθη μοι παρὰ τοῦ Оой, ἐμκρτυράμην 
е ~ , , * , ` ` 3 M € 1 , t ~ را‎ ( ٢ Jes ۱ „3 , Ad ` 
"رر‎ ἀνεύθυνος οὖν εἰμι πρὸς τὸν Οεὸν ὑπὲρ τούτου, ὑμεῖς ὀγεσθε΄: ἰδοὺ ἠκούσχτε” τὴν 
, ۶ , و‎ К \ 4 :7 - ~ ` ` ` ` 4 Н 
ἀλήθειαν. Ei δὲ πιστεύετέ” pot καὶ θέλετε” ἀληθῶς θερχπεῦσαι τὸν Θεὸν, καὶ μὴ γίνεσθαι ' 
e t Б > 3 ~ , ~ е, ` ο [4 2 x ^ 9 - بدا‎ = 4 е2 هه‎ ^ 1 АЕ А η 
ὑπόδικοι τὴς ὀργῆς αὐτοῦ, GAx τὰ θιῤλίκ Osvyévous εἰς τὸν ποταμὸν ῥίψατε, καὶ μηκέτι 

s و‎ ^ ` ` , sy ΛΗ - . 
θελήσητε” ἀναγνῶναι 2072, илд? εἰς QAOTN παρχδέξασθαι". » Kat ταῦτα εἰπὼν χατέλει- 


п 
πεν αυτους. 


~ 


۶ — , ` 160 M 7 ` ` * 1 , \ 
Καὶ ὑποστρέψας εἰσῆλθεν εἰς τὴν μονὴν αὐτοῦ '', καὶ εὗρεν '' τοὺς ἀδελφοὺς εἰς τὰς εὐχὰς 
- 3 ΄ \ y - 22 э 1 , , 

τῆς ἐνάτης συνηγμένους, καὶ συναγθεὶς pet? αὐτῶν '" ἐπλήρωσεν τὰς εὐχάς. 
` 28 ΙΝ το y & ~s M : >. ۶ , ~ 
28. * Koi ἐξελθόντων τῶν ἀδελφῶν ἐπὶ τῷ γεύσασθαι, ἔμεινεν ' αὐτὸς μιόνος ἐν τῷ 
3 $ ГА Fd 5 ٩ 1 وس یس‎ αν... ~ , ~s 
εὐκτηρίῳ οἴκῳ ٠١ καὶ Χλεῖσας '7 τὴν θύραν '° προσηύξατο τῷ Θεῷ, ἀξιῶν γνωρισθῆναι αὐτῷ 
чч» ` - - 3 دم‎ ` # , 1 
περὶ τῆς µετα ταῦτα τῶν ἀδελφῶν καταστάσεως жэл τί ἐν τοῖς μεταγενεστέροις τὰ 
б. / , ~va K S > ٨. 9 A à و‎ Ó ο Т ὃς; е ух Im v. А 2 
συνθησόμενα αὐτοῖς. Kat πχρέτεινεν ' τὴν εὐγὴν ἀπὸ ὥρας δεκάτης" ἕως οὗ ἔκρουσεν εἰς 

\ 9 о ә 1 ٩ 1 ۶۱ , 4 په‎ 3 
την νυκτερινὴν ^! λειτουργίαν". Kat ἐγένετο περὶ τὸ μ.εσονύχτιον προσευχομένου αὐτοῦ, ἄφνω 
i \ 

περιήστραψεν αὐτὸν" οφῶς, καὶ ὡς ἐν ἐκστάσει γεγονὼς”'. ἤκουσε φωνῆς λεγούσης ὅτ' 
περ M τ “+ sç i وچ‎ whe - is را‎ ν ب‎ 4 a 5 , м v Q - ey اله ف‎ : 
1. συγγράµµατα D. — 3. ἔσται D. — 3. ἐξώτερον D. — 4. --θαι A. — 5. --ται А. — 6. γε-- А. — 
7. ununtt А. — 8. порад: сд: D. — 9. --λιπεν D. — 10. Р om. Koi ταῦτα... — 11. εὑρὼν D. — 12. D om. 
μετ᾽ αὐτῶν. — 19, ἔμινεν А. — 14. om. D. — 15. χλισας A. — 16. D om. χλ. т. 0. — 17. Cité par Nicon 


(N) jusqu'à la première ligne du 2 31 (ms. Coislin, по 37, fol. 92r°-92v°), — 18. D add. ἔσται. — 19. 
--τινεν A, — 20, δεχατις A. — 21. —viv À, — 33. мт— A. — 23, αὐτῷ D. — 2^. yeyw— А. 


Dieu à témoin que quiconque lit Origéne et reçoit ses écrits, arrivera au fond 
du Schéol et héritera des ténebres éternelles. Je vous ai fait connaitre ce que 
Dieu m'a révélé; je ne suis donc pas coupable devant Dieu pour cela; vous 
aviserez; je vous ai fait entendre la vérité. Si donc vous me croyez ct si 
vous cherchez en vérité à plaire à Dieu, prenez tous les écrits d'Origene, 
jetez-les * au feu et ne cherchez plus à les lire ''. » Après avoir dit cela, il les 
laissa. 

"DE LA REVELATION QU'IL REÇUT SUR L'ÉTAT (κατάστασις) DES FRÈRES. — 
Quand il entra au monastère", il trouva les frères réunis pour la prière ''; il 
prit place avec eux ct accomplit la prière. 

287. Quand les frères sortirent pour goûter, il demcura seul dans cette 
demeure où les prières! de la communauté se faisaient d'habitude'. ll ferma 
la porte, pria Dieu?, et lui demanda de lui faire connaître quel serait l'état 
futur des fréres et ce qui leur adviendrait à l'avenir. Quand il cut prolongé sa 
prière depuis la dixième heure jusqu'au moment où on appela les frères à 
l'office de la nuit, et qu'il priait vers le milieu de la nuit, * une vision du cicl 
lui apparut subitement et lui montra le terme de l'état des fréres de par la 

1. Paral., p. 48 *, n» 17 à 23. — 2. Cf. M $ 17^; DENYS, chap. ху. — 3. Cité par Nicon (ms. Coislin, 


n° 37, fol. 92 r°-92 ү). Cette citation va jusqu'à la première ligne du ^ 31; elle est conforme ici aux 
mss. AD et non aux Paral. 





A48 VIE DU BIENHEUREUX PACOME. [164] 


« Ζῶμεν! ὡσαύτως κατὰ Χριστὸν εὐσεθῶς », καὶ τὸν μέλλοντα. πλατυσμὸν ἔσεσθχι τῶν 
μ.οναστηρίων ἐγνώρισεν αὐτῷ. ‘Efexexto δὲ καὶ πλῆθος ἄπειρον * ἀδελφῶν ?, ὡς ἐν κοιλάδι ' 
τινὶ βαθυτάτῃ καὶ αὐγμηρᾷ ` λίαν ὁδευόντων, καὶ πολλοὺς ἐξ αὐτῶν θέλοντας ἀναθῆνχι ἐκ 
τῆς κοιλάδος”, καὶ μὴ ἰσχύοντας, πολλοὺς δὲ κατὰ πρόσωπον ἄλλων ἀπαντῶντας xal" μὴ 
γνωρίζοντας ἀλλήλους ἀπὸ τῆς περὶ αὐτοὺς σχοτίαςΐ, πολλοὺς δὲ πεσόντας ἀπὸ τῇς" 
ἀτονίας 9, ἄλλους δὲ πυκτεύοντας ἀνελθεῖν, καὶ ἐν τῷ ἐγγίζειν αὐτοὺς τοῦ ἀνιέναι, αὖθις 
καταρραχσσομένους '' ἑτέρους δὲ βοῶντας ἐλεεινῇ 2 φωνῇ, ὀλίγους δὲ ἐξ αὐτῶν μ.όλις ποτὲ "3 
μετὰ πολλοῦ καμάτου" ἰσχύσαντχς ἀνελθεῖν ἐκ τὴς κοιλάδος ! ἐκείνης, Καὶ ἀνελθοῦσιν 
εὐθέως ows ὑπήντησεν αὐτοῖς: ἐλθόντες δὲ εἰς τὸ φῶς, πὐχαρίστησαν' μεγάλως '" τῷ Θεῷ, 

29. Τότε έγνω ὁ μ.χκάριος Ι]χχούν.ιος τὰ συμόησύμενα τοῖς ἀδελφοῖς ἐπ᾽ ἐσχάτων, 
καὶ τὴν μέλλουσαν ἐν τοῖς Χαιροῖς ἐκείνοις ἔσεσθαι ἀμ.έλειαν ' τῶν ἀδελφῶν ' καὶ τὴν πολ- 
XAV πώρωσίν τε καὶ πλάνην, καὶ τὴν τῶν C ποιμένων ἔκλειψιν 20 συμ.,θήσεσθα: αὐτοῖς, διότι 
24 


^ : په‎ À ` э ^s € , ~ ` ' wow - € - 
τῶν καλῶν καὶ αγαθῶν οἱ “' ἀμελεῖς xxl ὁᾷθυμοι ἄρξουσιν, τῷ ἑχυτῶν πλήθει 2 νικήσαντες 23 


N ` , S = " 7 , ΄ ΄ 9 ` 3 - , a م‎ , 
καὶ, ἐντὸς TAC ἰδίας ἐπιθυμίας γενόμενοι ?*, κατὰ τὸ αὐτοῖς ἀρεστὸν ^? οὕτως χρχτήσουσιν 
7و‎ 


> - , [1 , ГА ` , > y ` 9 , r е. 
αυτῶν, τυποι 0۷0٧ ἐσόμενοι, XXL οὐκ εἰς οἰκοδομὴν 26 ἄγοντες αλλ) ἐναθρυνόυ.εναι" ὥστε 


τοὺ л Ebo 28 ~ ài А as a = ~ ` v و‎ 7 ٩ ` 
6 n SLOOTAG γνωσιν پر‎ тәр луу! ος πρατησχὶ TOY την εἴδησιν ἔχοντων. οί u οἱ 


1. ζῇν μὲν AD. — 2. απιρον A. — 3. μοναχῶν D. — ^. χυλαδι A. — 5. D add. ἐκείνης. — 6. A от. καὶ. 
— 7. P om. ἀπὸ...; περὶ αὐτῶν σκοτείας №. — 8. τε D. — 9. τις A. — 10, ἀτονείας №. — 11. P om. άλλους... 
— 12. D add. τῇ. -- 13. P om. μόλις ποτὲ. — 14. πολλοὺς xapdtous D. — 15. κυλαδος A. — 16. єў— A. — 
17. om. D — 18. ἄμελιαν A. — 19, τοῖς μοναχοῖς D. — 30. ἔχλι--- A. — 21. om. D. — 22. πάθει N. — 93. ---θέντες 
D. — 24. —va— А. — 25. αὐτοὺς εὐάρεστον N. — 26. —uetv. М. — 97. νικήσαντες, καὶ τύπος μόνος ἔσται 
ταῦτα ὧν τὰς ἀρχὰς ἡμεῖς οἱ γράψαντες διήλθομεν, ὥστε τοὺ- κακοὺς ἄρξαι τῶν ἀδελφῶν, xai τοὺς D. — 28. otas А. 


suite, leur vie correcte dans le Christ, οἱ le développement que prendraient les 
monastères. I] vit encore une foule innombrable de frères qui se trouvaient dans 
une vallée profonde et desséchéc; beaucoup d'entre eux cherchèrent à sortir 
de cette vallée et ne le purent pas. Beaucoup, à cause de la grande épaisseur 
de l'obscurité, se rencontrérent face à face et ne s'en rendirent pas compte; 
beaucoup tombérent de faiblesse; d'autres criaient d'une voix lamentable. 
Quelques-uns à peine avee grand travail purent sortir de cette vallée et, lors- 
qu'ils * l'eurent esealadée, la lumière aussitôt leur arriva. Dès qu'ils furent 
arrivés à la lumiére, ils rendirent à Dieu de longues actions de graces. 

29'. Alors le bienheureux connut ee qui arriverait aux fréres à la fin : la 
négligence qui surviendrait à cette époque, * l'aveuglement de l'erreur, * la 
discorde qui arriverait entre les pasteurs, la suprématie des mauvais sur les 
bons, parce que leur nombre serait plus considérable ''. — Ce n'est là que le 
type de ce dont nous autres qui écrivons avons vu le commencement”? — les 
mauvais deviendront les chefs des frères ; ceux qui ne possèdent pas la science 


1. Cf. M $ 175. — 2. Sie P. — Bedjan porte < et les suivants ne seront que le type. Apres avoir 
fait mémoire de ces clioses, nous les passons ». 
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[165] REVELATION SUR L'ÉTAT DES FRÈRES. AA) 


2 (126) ce ae Nr unn 32V χαχῶν διό ١ ` | x \ , \ 
ὀργῆς μαγεσθχι, καὶ τοὺς καλοὺς ὑπὸ τῶν κακῶν διώκεσθαι', καὶ μὴ ἔχειν τοὺς ἀγαθοὺς 
, 5 به‎ D / э w νι i 37 r 2 ٩ , , , 5 , 
παρρησίαν EV τχῖς 6۵26 αυτῶν. [και τὸ δὴ λεγόμενον ^ την θείαν διδασκαλίαν SUE ἀνθρωπι- 
νην διαγωγὴν υεταθαλοῦσιν, 
30. Гуо οὖν ὁ μακάριος γέρων ταῦτα, ἀνεθόησεν πρὸς τὸν Θεὸν μετὰ κλαυθμοῦ λέγων' 
« Kot وو‎ εἰ οὕτως © 60 Qux τί 400 " τὰ xowo6 UT 
ήριε παντοκράτωρ, εἰ οὕτως ἔχει γενέσθαι, διὰ τί συνεγώρησας * τὰ κοινόθι« ταῦτα 
΄ 9 ` - ~ 7 , » - xS э 
γενέσθαι; εἰ ἐν τοῖς καιροῖς ἐκείνοις οἱ µέλλοντες ἄρχειν αὐτῶν τοιοῦτο. ἔσοντχι κάκιστοι, 
А е r 4 Г 5 А 8 s ` ١ ۴ z یم‎ 5 7 ` 
τί OL ποιµαινομενοι μέλλουσιν ἔσεσθαι "; τυφλὸς γαρ τυφλόν ὀδηγῶν, αμφότεροι εἰς 
sf) πω 0 Ei > . ٩ ae δ. , M ` A: م و‎ t ' / 
βύθυνον πεσοῦνται". Eix καὶ parny 60726۵ εἰς οὐδὲν ἐγένετο ó µόχθος vov. Μνήσθητι, 
Κύριε, τῶν XQ!LZTOV µου, ZAL πάντων τῶν ἀδελφῶν τῶν ἐξ ὅλης uy îs διὰ τὸ ὄνομά σου 
νῦν ἑαυτοὺς ταπεινούντων . Ν]νήσθητι, Коо, ὅτι συνέθον mor” ἕως τῆς συντελείας τοῦ 
EM λείπειν’! τὸ τ ΚΟ ΄ νὸν. Αἱ JB e. 
αἰῶγος τούτου " μὴ ἐκλείπειν τὸ πνευμ,κτικόν µου σπέρυ.α. ἣν οἶδας, Δέσποτα, ὅτι ἄφ' οὗ 
, ΄ ` > ~ ~ ANE ЭЯ τά 1 9 ` EM A. و‎ A 12 Zi 
ἐνεδυσάμην τὸ σχῆν.α τοῦ μοναχοῦ, οὐδέποτε ἐκορέσθην ἐπι τῆς γῆς τίνος, οὐδὲ '" μέχρις 
ύδατος. » 


` ^^ , ١ 1 y ~ = 
Kat ἐπὶ τῷ λόγῳ τούτῳ, ἐγένετο φωνὴ πρὸς αὐτὸν Aéyoucx' « Καυγᾶσαι, ᾿ Πκχούµιε, 
رو‎ +, as) , ام‎ ~> ГА 
χνθρωπος dv’ αἴτησαι σεχυτῷ | cuyyvounv ἐλέους, ὅτι τὰ σύμπμαντα τῶ ἐλέει LOD συνίσταν- 
: = i ΤΠ i 27 | ' | 


И \ е ГА - 3 x په * و‎ , , е رم‎ 
rar, καὶ ἵνα μή σοι λογισθῇ ' εἰς ἔπαρσιν ''. » Tara ἀκούσας ὁ μακάριος, παραχρῆμ᾽: 


1. D om. καὶ τοὺς καλοὺς... — 2. Hu. αὐτῶν. δηλονότι τῶν χατὰ βίαν ἁρξάντων, καὶ τὸν διαλεγόμενον D. 
— 3. DN add. vai. — 4. ποιµεν-- A. — 5. DN om. τί... — 6. ἐμπεσ-- D. — 7. ψυχῆς νῦν πολιτενομ.ένων P. 
— 8. N add. ὅτι — 9. σνντελιας A. — 10. D от. τ. ai. τ. — 11. ἐκλι-- А. — 19. οὔτε А. — 13. αἴτισε σεαν- 
τὸν М. — l^. παρισ-- N. — 15. μή ov λογισθή A. — 16. P. om. xoi ἵνα... 


dirigeront les monastères et eombattront pour la prééminence; les bons seront 
persécutés par les méchants et n'auront pas de tranquillité daus les * monas- 
tères; et les choses * qui sont appelées divines scront changées en humaines. 

30'. Quand le bienlieurcux eonnut eela, il eria vers Dicu avec larmes et 
dit : « О Seigneur Dicu tout-puissant, s'il doit en être ainsi, pourquoi as-tu 
permis à ces monastéres d'exister? si dans ces temps-là, ccux qui doivent 
commander les fréres sont mauvais, que pourront ¢tre alors ceux qui seront 
conduits? car lorsqu'un aveugle conduit un aveugle, tous deux tombent dans le 
fossé?^. J'ai travaillé en vain (sx) et inutilement. J'ai combattu en vain (εἰκῆ). 
Souviens-toi, Seigneur, de mcs travaux et de ceux de tous ces fréres qui de 
toute leur ûme * se laissent conduire ''; souviens-toi que tu m'as promis 
de conserver jusqu à la fin de ce monde cette semence spirituelle. Tu le sais, 
Seigneur, depuis que j'ai revétu l'habit des moines, jamais je ne me suis 
rassasié de rien sur eette terre, pas méme d’eau. » 

AUTRE REVELATION A LA MEME OCCASION POUR LE CONSOLER. — Quand il 
cut dit ces choses, une voix lui vint qui disait : « Tu te glorifies, Pacôme! 
Tu es un homme; implore pour toi les miséricordes, paree que tout repose sur 


1. Cf. M $ 176. — 2. Matth., xv, 14. 
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mes miséricordes, > '' A ces paroles, le bienheureux se prosterna aussitôt à terre 
et implora la miséricorde divine en disant : « Seigneur tout-puissant, envoie- 
moi tes miséricordes et ne me les cnlève jamais, car je sais que sans tes 
miséricordes rien ne peut exister. » Quand il eut dit cela, deux anges de Dieu 
se tinrent aussitôt près de lui et un jeune homme était avec eux qui avait un 
visage ineffable et un regard inexprimable; sur sa tête était une couronne 
d'épines. Les anges relevérent Pacóme et lui dirent : « Parce que tu as 
demandé à Dicu de t'envoyer sa miséricorde, voilà que celui-là est sa misé- 
ricorde, le Seigncur de gloirc, Jésus-Christ, son fils unique, qu'il a envoyé au 
monde et que vous avez crucifié, et vous avez mis sur sa tête ипе couronne 
d'épincs. » Pacóme dit au jeune homme : « Je t'en prie, ' Seigneur, ainsi que 
ta sainte nature, je ne * t'ai pas crucifié! > Le visage du jeune homme s'éclaira 
un peu, et il lui dit : « Je sais que tu ne m'as pas crucifié, mais vos péres 
m'ont erucifió; aic donc confiance : la racine de ta semence ne disparaitra 
jamais, et ta race sera conservée sur terre jusqu'à la consommation du monde. 
Le petit nombre de ceux qui seront sauvés à cette époque-là des abondantes 
ténèbres, aura une conduite plus élevée en perfection que ne l'ont ceux de 
maintenant. Car maintenant tu leur es comme une lumière devant les yeux, 
et ils se conduisent excellemment, appuyés qu'ils sont sur ta lumière. 
Ceux qui les suivront, qui seront sur une terre sombre, si par une boune 
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volonté et une pensée effieaee, et sans que personne les eonduise, ils courent 
à la vérité et s'approchent des ténèbres vers la eertitude, en vérité je vous le 
dis, ils seront délivrés avee eeux qui ont maintenant une conduite éminente 
et exempte de reproehe, et seront jugés dignes du méme salut. د‎ Quand il eut 
dit cela, il alla au eiel; le eiel s'ouvrit et l'air devint lumineux au point qu'on 
ne peut raconter la splendeur de cette lumière à l'aide de paroles humaines! ' 

31'. Tandis que le Grand était dans l'admiration de ce qui lui avait été dit, 
aussitót on frappa (pour appeler) les fréres à la réunion de la nuit. 

PAROLES INSTRUCTIVES QU'IL ADRESSA AUX FRERES REUNIS. — Quand les 
frères se furent réunis * à l'assemblée nocturne et que l'offiee de nuit fut ter- 
miné, les frères s'assirent pour éeouter sa parole. Il ouvrit la bouehe et leur 
dit : * « Mes fréres, tant que le souflle vous reste dans le corps '', combattez * Bedjan 
pour votre salut, avant que vienne eette heure oü nous devrons pleurer sur E 
nous-mémes. Pratiquons la vertu avee ardeur : ear, jo vous le dis, si vous 
eonnaissiez les biens du ciel et la gloire qui est réservée aux saints, les tour- 
ments de eeux qui ont abandonné Dieu, les supplices réservés aux négligents 
et surtout à ceux qui eonnaissent la vérité et ne se eonduisent pas à son égard 
comme il eonvient pour hériter de la béatitude réservée aux saints; vous fui- 
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σεσιν βάσανον [πάντα πόνον ὑπεμείνατε ἂν ὑπὲρ τοῦ ἐν τῇ κατὰ Npusrôv ἀρετῃ τελειωθῆναι] ' . 
᾿Απέλθατε ^ τοιγαροῦν, ἀδελφοὶ, εἰς τοὺς τάφους, καὶ idere” " τὴν τῶν ἀνθρώπων ὑπόστασιν, 
ὅτι οὐδέν ἐσμεν. Τί οὖν κενοδοξεῖ ἄνθρωπος χοῦς τυγχάνων 3; τί δὲ ὑπερηφανεύεται ' ὅλως 5 
δυσωδία ὑπάρχων; Κλαύσωμεν " οὖν ἑαυτοὺς, ὡς καιρὸν ἔχομεν μήποτε, ἐλθούσης τῆς ἐξόδου 
ἡμῶν, εὑρεθῶμεν ἀπαράσκευοι", καὶ µέλλωμεν τότε τὸν Θεὸν καιρὸν ἄλλον αἰτεῖσθαι πρὸς 
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ἑαυτὴν καταγράψασα τῷ Os, ἀξίως δὲ τοῦ ἑαυτῆς ἐπαγγέλματος μὴ ζήσασα. Mh οὖν 
συγχωρήσωμ.εν, ἀδελφοὶ, τῷ αἰῶνι τούτῳ ὀλίγῳ ὄντι καὶ εὐτελεῖ '°, καὶ σκίας παρεργομιένης || 
ἐοικότι, ἁρπάσαι ἀφ᾽ ἡμῶν τὴν μακαρίαν ἐκείνην καὶ ἀθάνατον ζωήν. ᾿Αληθῶς φοθοῦμιαι, 
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τλούμενοι ταῖς τοῦ βίου πραγµατείαις ' τε καὶ περιστάσεσιν, οἰόμενοι περὶ ἡμῶν ὡς 
δήθεν ἀνχλειμένων τῷ Κυρίῳ U, καὶ ἐντεῦθεν ἀρραθωνισθέντων'' ἡμῶν" τὰ πρόσοδα τῆς 
μακαρίας ζωῆς, ἐπικουρίας τυχεῖν παρ᾽ ἡμῶν ' ἐν τῷ μέλλοντι αἰῶνι, εὑρεθῶσιν τουναντίον 
κατχχρίνοντες ἡμᾶς, καὶ λέγοντες’ Οὐ ταῖς εὐγαῖς ὑμῶν ἠλπίζομεν σωθῆναι ‘7; οὐχ O" 
ἄγγελοι ἡμῖν ἐδοκεῖτε, βαδίζοντες ἐπὶ τῆς γῆς» οὐκ εὐλογεῖσθαι ' ἐφ᾽ ἑκάστης παρ᾽ ὑμῶν 
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ricz les souffrances des chatiments. '' Allez done aux tombeaux et voyez que la 
substance de l'homme n'est rien. Pourquoi l'homme qui est poussière s a- 
donne-t-il à une vaine gloire? Pourquoi se glorifie-t-il, lui qui n'est que pour- 
riture? Pleurons done sur nous-mêmes quand il en est temps, de crainte qu'au 
moment de notre sortie (de ee monde) nous ne nous trouvions réduits à deman- 
der à Dicu un autre temps pour nous repentir. Oh! combien malheureuse ct 
pleine de repentir sera cette âme quia abandonné le monde ct s'est donnée a 
Dieu sans vivre d’une manière conforme à sa promesse! Ne laissons donc pas, 
mes frères, ce monde, qui est petit et méprisable et semblable à l'ombre qui 
passe, nous enlever la vie bienheurcuse οἱ immortelle. En vérité, je crains ' que 
vos péres' sclon la chair, qui vivent dans le monde ct qui se débattent dans les 
soucis ct les souffrances du monde et qui eroient que vous étes proches du 
Seigneur et que vous avez pris dés ici un gage d'entrée à la vie éternelle, 
"ne trouvent plus d'assistanee que vous pour le monde à venir et alors ne 
nous condamnent οἱ ne disent? ce qui est écrit '' : Comment avez-vous travaillé 
pour être si humiliés? le feu a été allumé sur vous, vos rameaux se sont corrompus, 
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aussi ils ont été pillés. Sur lui ont rugi les lions et ils ont donné (leur) vour ! 

Aussi ceux que l'on aimait ont éle traités comme les impurs et la couronne sera 
enlevée de vos têtes `. Comment les villes du midi ont-elles été fermées? et il n'est 
personne qui les ouvre ^, car limpie sera enlevé pour qu'il ne voie pas la gloire du 
Seigneur ? 

32 '. * Maintenant que vous avez entendu cela, mes frères, travaillons de 
toute notre âme en plaçant à toute heure la mort devant nos yeux, ' et eu con- 
sidérant les supplices redoutables qui doivent mener l'esprit au sentiment, 
aprés quoi l'àme porte en pleurant le poids (du corps), car (l'esprit) ouvre les 
yeux de l'àme et la conduit sans retard des choses terrestres jusqu'à Dieu. 
Bien plus, lorsque l'humilité a amené le mépris des choses (terrestres, l'esprit) 
amène l'âme à être exempte de vaine gloire, modeste et délivrée *de toute 
pensée terrestre ' *. Notre àme donc, mes frères, fera chaque jour de la philoso- 
plue à notre lourd corps, et lorsque nous allous nous coucher le soir elle dira 
à chacun des membres du corps : « O pieds, tant que vous pouvez vous tenir 
« droits et vous mettre en mouvement, avant de mourir et d'être immobiles, 
< obéissez avec bonne volonté à votre maître. » Elle dira aux mains : < О 
- « mains, une heure viendra où vous resterez immobiles, où vous serez liées 
« ensemble et où vous n'aurez plus un mouvement; pourquoi donc, avant de 
« tomber à cette heure-la, cessez vous d’être étendues vers le Seigneur’? » A 
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éLendues. 

PATR. OR. — T. IV. 


— 7. Lillé. : étes-vous défaillantes et pas 
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λεγέτω οὕτως ἡ pug’ « Ὦ σῶμα, πρὸ τοῦ γωριπθῆναι ἡμᾶς, καὶ μιακρυνθῆναι ἀπ᾽ ἀλλήλων, 


3 \ У وب‎ RN , ~ ٩ δὲ : Ὁ ~ , Ε x = δω. 
« ἐμέ μὲν εις τὸν тотоу µου πορευθῆναι, σὲ δὲ εἰς τὴν YTV αναλῦσαι ἐς ٤ ἐλήμοθης, 









« δυσωδία τε καὶ σηπεδόνι' καταναλωθέντα, θαρσαλέως οὖν στῆθι, zat ποοσαύνει τῷ Och 
ror A θέ 8 0: Ü ۱ ~ Ў M Mii d СУ А ^ Ü لم درس‎ 

» ἄόχνως. ۸:646 µου τὴν αἴσθησιν διὰ τῶν δχαρύων γνωριζομ.ένην᾽ γνώρισον τῷ δεσπότη την 
9 ~s ὸ Г A vA , / s” z ` - Γη е ` 

» εὐγενὴ σου 000/29۰ βάστασόν µε προθύμως ἐξομολογουμένην πρὸ τοῦ σε βασταγθῆναι ὑπὸ 
وو‎ е < ٩ EN >? z / 

« αλλων” μὴ θέλων χκοιμᾶσθαι” καὶ ἀνακτᾶσθαι εἰς αἰώνιον 47۷ καταδικήσης е. 1 


r 


‘fol. 235 « γὰρ καιρὸς ὅτε ὁ βαρύτατος ἐκεῖνος ὕπνος διαδέχεσθαί σε μέλλει. ᾿Ξὰν * ἀκούσης µου, 
Ра š : Е ТИМИ: , ‚зр И 
« сору απολούσομ.εν" ὁμοῦ τῆς ἀῑδίου * καὶ μακαρίας κληρονομίας. 07۷ δὲ μη σχούσης μου, 
« διὰ σὲ ἐγὼ, ἡ ἀθλία ψυγὴ, κατκδικασθήσον.αι ἐν Ἡμέρχ κρίσεως, εἰς αἰωνίαν βάσανον. > 
"Ev οὕτως καθ᾽ ἑκάστην ἔσεσθε ἀλείφοντες᾽ ἑαυτοὺς, ἀδελφοὶ, ἀληθινὸς ναὸς τοῦ (Θεοῦ 
γενήσεσθε, καὶ ἐνοικοῦντος τοῦ (Θεοῦ ἐν ὑμῖν, οὐδευ.ία μεθοδία πατανικὴ δυνήσετχι ὑμ.ᾶς 
χπατῆσαι. Αντι Jaa ТАР διδασκάλων, ὁ τοῦ (Θεοῦ λόγος διδάσλει ὑμᾶς zat σοφίζει καὶ 
ὅσα ὁ ἀνθρώπινος λόγος o) δύνχται λέγειν, τὸ ἅγιον Пудра 0.0542; ὑμᾶς. Καὶ ἕτερα μὲν 
πολλὰ καὶ ὠθέλιμι δυνατόν ἐστιν εἰπεῖν πρὸς ὑμᾶς τῇ τοῦ Κυρίου SAT ταῦτα δὲ πρὸς 


€ # € دم‎ 37 et , = е ~ ГА ГА ~ 
ὑπόμνησιν ὑμῶν εἴρηται. ἵνχ μὴ ἀμελήσητεΐ τὴς ἑαυτῶν σωτηρίας. » Tedechetenc® δὲ τῆς 
i ۱ ? 1 > 


و 


1. )مس‎ A. — 9. κοιµάσθαι Р. — 3. --σωμεν A. — H. τὰς ἀῑδίους A. — 5. ἁλι-- A. — 6. --θαι A. — 
i ` 


=. 


7. —та. А. — 8. — 601095 A. 


lout le eorps, l'àme dira : « O eorps, avant de nous séparer et de nous éloigner 
l'un de l'autre, < avant que je ne deseende" dans le Sehéol et que je ne re- 
« çoive des liens éternels sous les ténèbres, avant que tu ne te changes en 
« ton premier étre, que tu ne te résolves dans la terre pour y devenir pourri- 
« ture et corruption, liens-to1 debout avee courage pour adorer sans cesse le 
« Seigneur, montre par (tes) larmes mes (bons) sentiments, fais connaître à 
« ton maitre ta libre servitude; porte-moi pour que je eonfesse Dieu avee 
« bonne volonté, avant que tu ne sois porté toi-méme par d'autres; il ne faut 
« pas que tu dormes et que tu te reposes pour que tu me condamnes aux sup- 
* Bedjan » plices éternels. Il viendra un temps * où le lourd sommeil te prendra; si tu 
EO à m'écoutes, nous serons heureux ensemble dans un bienheureux héritage; si 
« tu ne m'écoutes pas, malheur à moi qui suis liée à toi: à cause de toi, moi, 
« malheureuse, je deviendrai eoupable''. > Si vous vous oignez ainsi (pour 
la lutte) tous les jours, vous serez en vérité de vrais temples de Dieu; et, 
lorsque Dieu demeurera en vous, les ruses de Satan ne pourront plus vous 
nuire; au lieu de milliers de doeteurs, le Verbe de Dieu demeurera en vous ; 
il vous instruira beaueoup imeux et vous enseignera surtout sa connaissance. 
L'Esprit saint et divin, pur et sans tache, vous enseignera tout ee que la pa- 
role humaine ne peut dire; eomme l'a dit l'apôtre ' : Nous ne savons que de- 
mander ni comment demander, mais l'esprit prie pour nous avec des gémissements 
inénurrables, ele. П serait possible de vous dire beaucoup d'autres choses trés 


|. Κοιν νι 26. 
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νυχτὸς ἐν τῇ ᾿ διδασκαλίᾳ αὐτοῦ xxi τοῦ ὄρθρου ποοσιύντως, εἰς τὴν ἑωθινὴν λειτουργίαν * fol. 235 

№ 5 , 2 b 
ἔδωκεν αὐτούς. 

- t 3 4 - ΄ М e - ` -- 

33. Λιυηῦ ποτε γεναμένου ἐπὶ τοῦ μακαρίου πατρὸς ἡμῶν [[αγουυίου, καὶ τῶν 
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ES ~ ASS , » « / e ` ә `‏ یس 
ἀδελφῶν 0 ἐγόντων σῖτον, μᾶλλον OF σίτου игд εὐοισχομ.ένου καθ᾽ "۷ σ/εδὸν την‏ 
ε P4 , ev , ev - N , ٩ ` 4‏ 
Αἴγυπτον, ἀπέστειλεν ὁ μακάριός τιν. τῶν ἀδελφῶν περιελθεῖν τας πώλεις zal τὴν περίγω-‏ 
٩ 9 , А 4 е 1‏ ~ 9 »^ \ - : وم 5 -~ 
cov, τοῦ Carton” οἵτον καὶ ἀγορᾶσαι, δεδωκὼς αὐτῷ ἐπὶ λόγῳ ἀγορασίας ' σίτου ἑκατὸν‏ 
T , ` , * , ` ` , 0‏ 
δηνάρια °. Περιελθὼν δὲ ὁ ἀποσταλεὶς ἀδελφὸς πολλοὺς τόπους, και рл εὑρὼν, πακρέθχλεν‏ 
m š ` 3 4 - 7 3 8 » ,‏ , ` 
εἴς τινα πόλιν καλουμένην "Eouou0Qt. ®’ καὶ κατ) οἰκονομίαν Θεοῦ, εὗρεν ἐκεῖ ανθρωπόν‏ 
э 67 149... Pp γ᾽ E (5) S 414 ERN. > 07 QC EA‏ ` , 9 
TWX  πολιτεύομενον, παχνὺ εὐσεθῃ ' καὶ φοθούμενον τὸν (ϑεὸν '', ἀκοὴν ἀγαθὴν ἐσγηκότα‏ 
αυ ~ * рут e o:‏ — 9 - \ : ۴ ~ 9 ~ 
περὶ τῆς πολιτείας '" τοῦ ἁγίου llayoupiou'? καὶ τῶν σὺν αὐτῷ '' ἀδελφῶν. ' Οὗτος ὁ * fol. 23:‏ 
va‏ 


Li 


~ 
` 


м , > 2 5 Е 
πολιτεύουενος δημ.όσιον ἐπεπίστευτο σῖτον. Тобто ποοσελθῶν ὁ ἀδελφὸς, παρεκάλει '7 TOAN- 


> =~ - ε ` € Nv ` و‎ ١ 7 : ДА و رو‎ tee 
σαι αὐτῷ σῖτον ἑκατὸν νομισμάτων. О ð πρὸς отоу εἶπεν ۴۶١ « Ἀληθῶς, ἄδελφε, εἰ εἶγον 


= ` M 7 - ^ ` , h ! € ` \ ~ ۶ ` 
_ ἐμὸν σῖτον, ἀπὸ τῶν τέκνων "رول‎ λαθὼν ἂν ἔδωκά σοι 5. Ἀκήκοχ 19 yuo περι τῆς θείας καὶ 
20 


ἐναρέτου τοῦ ἁγίου ἀνδρὸς Πχγουμίου πολιτείας * καὶ τῶν μαθητῶν αὐτοῦ ?'. "А хоосоу бе 


» , ГА $ - » ۶ م‎ » > $ 2 2 
μου ὃ о σοι λέγειν, ἀδελφέ 23, Δημόσιον σῖτον ἔχω κείμενον, καὶ τέως ἄρτι οὐ ζητεῖται ?' 


1. Cité ms. 856, p. 305, par Paul le moine ou Paul Euergétinos (E). — 2. om. D. -- 3. εὑρεῖν D. -- 
^. αὐτῷ χάριν τῆς ἀγορᾶς τοῦ D. — 5. νομίσματα Р; διν-- A. — 0. μὴ εὑρηκὼς παρεγένετο D. — 7. κώμην D. 
— 8. Ἑρμώθιν CP; “Ερμονθεὶμ D. — 9. τινα ἄνθ-- D. — 10. εὐλαβῆ C. — 11. τ. 0. фоб. (1. — 12. ---τίας 
A; ἀκούσαντα περὶ τοῦ βίου C. — 13. Παχω-- CD ubique. — 14. C om. σὺν αὐτῶ. — 15. G add. αὐτὸν. 
— 10. εἴ. πρ. αὐ. C. — 17. C add. ἂν. --- 18. ἐδίδουν ὑμῖν С. — 19. ἀκούω C. — 20. vao. ὑμῶν πολιτείας C (1) 
om. παχ.). — 51. C om. καὶ т. μ. αὖ. — 22. ἀλλ᾽ ἄκουσον D. — 23. C от. dû. — 2^. ζητιται A, ζητεῖτε C. 


utiles par la grâce de Dieu, > ' mais, pour ne pas nous attarder davantage 
sur cette idée, nous allons diriger notre parole vers uu autre sujet ''. 

33. COMMENT, MEME EN UN TEMPS DE FAMINE, IL NE VOULUT PAS ACCEP- 
TER UN PRET DE BLE POUR L'USAGE DE SON MONASTÈRE. — Une fois qu'il y 
avait famine à l'époque de Pacóme et que les fréres n'avaient pas de blé, ou 
méme que l'on ne trouvait pas de blé, pour ainsi dire, par toute l'Egypte, le 
saint vieillard envoya * un frère pour parcourir les villes et les bourgs et * Бе 
demander du blé à acheter, il lui donna cent deniers pour l'achat du blé. "M 
Quand celui qui était envoyé eut parcouru de nombreux endroits, il arriva a 
une vile nommée Ermoólin?. Par un effet de la Providence, il y trouva un 
homme, magistrat? en cette ville, qui était pur et craignant Dieu et qui avait 
entendu parler de la conduite de saint Pacôme et des frères. Ce magistrat était 
chargé du blé du trésor public. Le frére alla le trouver et lui demanda de lui 
vendre du grain pour cent deniers. 11 répondit : « En vérité, mon frére, si 
j avais mon blé, je le prendrais à mes enfants et je vous le donnerais, car j'ai 
entendu parler de votre conduite divine et excellente ''. Écoute donc ce que je 
vais te dire : J'ai chez moi le blé du trésor public, et le gouverneur ne me 
le réclamera pas maintenant; si tu veux le prendre jusqu'au temps de la mois- - 





| 1. Cf. M. § 179-180; Paral., n° 21. Cité par Paul le moine, ms. 856, p. 305, d'après la rédaction 
— M. Les 5 33-38 manquent dans Denys. — 2. wte.3l Ἑρμώθω Р. — 3. Le syriaque a conservé en le 
déformant, le mot grec. Sur ce mot cf. BUTLER, The lausiac History... Il, p. 274 et Revue de l'Orient 
— Chrétien, 1906, p. 198-199. 
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παρὰ τοῦ ἄργοντος᾽ εἰ οὖν θέλεις λαβεῖν ' αὐτὸν ἕως τοῦ 204000 τῆς ἅλωνος, ὑπερθέσθαι 


i ? 


7 
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٩ , 9 nm: i SM e, M, , m ` ~ 
δύναμαι τὰ δημόσια”, Ἐὰν οὖν οἶδας ὅτι δύνασαι ἀποκατχστῆσαι τὸν σῖτον, ἐν τ 


5 


Ἀχιρῷ ἐλείνῳ, xxi δὴ) Ax6t ὅσον θέλεις. » Tod δὲ ἀδελφοῦ εἰπόντος ὅτι « οὐχ οὕτως 


(ἠέ et re А „4 , ^) 8 f a + 5 ^ ` ГА a ΄ 6 
έλω ἵνα 7001615 " μοι, OU γὰρ улсаа ULTOLLTAGTNGLL την TOGOTHTA Ὧν μέλλω 


, PINE: >` EX. ~ ٩ í e 4 ~ ( 
λαμ.θάνειν | ἀλλ᾽ ἐὰν θέλῃς, τῶν ἑκατὸν voussurtov®, οἵας θέλεις τιμῆς παράσχου μοι", 
τν... AN E Oe پک‎ L MV سه سے‎ е 0 {0 Ы Ў. / 14 . E ^ 
εἰ ὅλως 60۷261۱ ἕως τοῦ καιροῦ τῆς ἅλωνος ὑπερθέσθαι ' τὰ Onudcux!', καλῶς ποιεῖς », 
t ` / ` , , y 5. 4 ~ M uO , 2 
ὁ δέ φησιν’ « Ναὶ, δύναμαι ὑπέρθεσθα. οὐ µόνον '? τούτων ' τῶν ἑκατὸν '' ὁλοκοττίνων ۶ 


А‏ 1 . , .» ` ^ وو = و 
ἀλλ᾽ ἐὰν θέλης καὶ ἄλλων τοσούτων ὁλοχοττίνων '' λαθεῖν '᾿, γάριν μοι παρέχεις" ἐν τούτῳ.‏ 


Μόνον εὔχεσθε ὑπὲρ ἐμοῦ. > Τοῦ δὲ ἀδελφοῦ εἰπόντας ὅτι « οὐκ ἔγομεν ἕτερον "® χρυσίον, 


, ` cn : ? ~ 2 () = ~ , - 07 A: ΄ 

εἰ μ τοῦτο », ὁ πολιτευόμενος, ἀκούσας Toro", εἶπεν τῷ ἀδελφῷ '' < M пето σοι 
٩ FS. 7 2 23 er E 2 1 4 23 

περι τούτου" ἄφροντις ἔστω 7. Ὅταν δὲ εὕρητε”', Ayete μοι. » 

Τ ٩ 7۰ 5 r # 26 ΄ эу ` ) ~ , OS 5 29 e: Es E be τν 

[πὶ τούτῳ οὖν τῷ боф " γομώσας “' τὸ πλοῖον σίτου “ ἐκ” δεκα-ριῶν ἀρ-χθῶν τοῦ 

зз 


, ۸ e e ۷ ч 3 ~ 
00:00 μηδαμοῦ καθ᾽ δλην᾽' τὴν Αἴγυπτον“ ^ εὑρισκομ.ένου >” πέντε ἁρταῶν 


~ ΄ 34 / , ٩ \ a © Ў ` ` - Le scs 
τοῦ νομίσματος”; Ἀχτέπλευσεν εἰς την роулу ὁ αθελφὸς, μετα πολλῆς τῆς 42025 3. 


Зл. ᾿Ακούσας δὲ ὁ Μέγας ὅτι ἥκει ۴ τὸ πλοῖον, καὶ douncev®” πεπληρωμένον τοῦ Ἵν 


1. θελις λαθιν А. — 2. Qu. — А. — 3. D от. καὶ δὴ. — ^. ποιήσεις A. — 5. ὄννχμεθα G. — 6. μέλλομεν 
D. — 7. P om. ἵνα ποιήσεις... — 8. C add. δοῦναί wor. — 9. C от. παρ. μοι. — 10. ὑπερτίθεσθαι C. — И.Р 
om. παρασχον.... -- 12. µονων A. — 19. D om. τούτων. — 14. τῶν éx. тойт. G. — 15. νομισμάτων D. — 
16. om. D. — 17. ἄλλων ἑχατὸν λαθεῖν νομισμάτων сїтоу D. — 18. παρέσχει: A. — 19. C om. ἕτερον. — 30, C 
от. τοῦτο, D om. ὁ πολ. à. τοῦτο. — 21. C om. τῶ ἀδ. — 22. ἀφρόντιστος ἔσο. D. — 23. ... τούτου. Aase τὸ» 
σῖτον, xai ὅταν C. --- 24, ---ται AC; Gadd. τὴν τιμὴν. — 35. ἐνέγκατέ C. — 26. ὄρχῳ А, τοῦτον οὖν τὸν ὅρον D. 
— 27. γεμίσας CD. -- 28. πλεῖον σίτον A. — 29. ἀνὰ D. — 30. νομίσματος BD. -- 31. D add. σχεδὸν. — 
32. B om. τὴν Aty. — 33. --μένων AB. — 3^. τῶ νομίσματι В, D om. т. à. τοῦ vou. — 35. μετὰ T. y. ὁ ἀδ. 


В, μετὰ χαρᾶ- μεγάλης D. — 36. nxt A, ὤμησε D. — 37. D om. καὶ wp. — 38. D om. τοῦ. 


son, je puis faire attendre ceux du trésor public; si tu sais que tu pourras 
rendre le blé à cette époque-la, prends ce que tu veux. » Alors le frère dit : 
« Je ne veux pas que tu agisses ainsi envers moi, ear je ne puis pas rapporter 
toute la quantité que je vais prendre; mais si tu le veux, * donne-m'en, au 
prix que tu voudras, pour ces cent deniers; ear si tu peux faire attendre ceux 
du trésor public jusqu'à la moisson, tu fais bien. > Celui-ci lui dit : < Je pnis 
certes les faire attendre, et non seulement pour ces cent (deniers), mais si tu 
veux prendre encore du blé pour autant, tu me feras plaisir en cela. Seule- 
ment, priez pour moi. » Comme le frère répondait : « Nous n'avons pas d'au- 
tre d'argent que celui-là >, le magistrat, l'entendant, lui dit : < Ne t'en 
préoccupe pas; quand vous le pourrez, vous m'apporterez l'argent. > 

A cette condition, il remplit la barque de blé, à raison de treize mesures, 
appelées Artabes, pour un denier, lorsque en aucun lieu par toute l'Egypte on 


пе pouvait trouver plus de einq artabes pour un denier. Le frére navigua ! vers 


le monastère avee grande joie. 
34°. Lorsque le Grand apprit que la barque approchait et était pleine de 
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1. Le syriaque ajoute : « par mer ». — 2. Cf. М f 181. 
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* fol. 936 
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* Bedjan 
p. 149 
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* fol. 
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* fol. 236 
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* Bedjan 
p. 150 
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σίτου, ἐπύθετο ! τὸν τρόπον τῆς ἀγορασίας, καὶ μαθὼν πέμπει εὐθέως εἰς τὸ πλοῖον 
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λέγων᾽ « "Eva κόκκον τοῦ σίτου τούτου” un ELGEVEVANTE” εἰς THY μωνήν' μηδὲ ὁ αγορᾶ- 
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σας τὸν σῖτον εἰς πρόσωπόν µου ἔλθῃ, ἕως où ἀποκαταστήπῃ τὸν οἶτον εἰς τὸν ἴδιον © τόπον, 
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ὅτι πάνυ ἠνόμησεν τοῦτο πεποιηκὼς, AAL οὐ τοῦτο μήνον ἀλλα καὶ ἄλλων ёххтӧу ὁλοχοτ- 
2 ^ ? » s م2١‎ e ? + ~ - ~ ? 4 

τίνων ᾿ موجه‎ αὐτεξουσίως᾽ λαθὼν, ὅπερ οὐκ evetethiunv® αὐτῷ '° ποιῇσαι.'' Τῷ ἰδίῳ 
n e . ا‎ 2 λ Ζ 13 „2 2 0 . mE s a Y — 40e баг 

Фроулілат: ὑπηρετῶν" τὸ πλέον ` ἠγάπησεν , καὶ τῷ τῆς Φιλοκερθίας πάθει торо 014, 


* т - ۴ ε μη Ээ. ` > ; ` CA 
αχτεδουλώσχτο ἡμᾶς, πονήσας ὑποχρέους '* εἴνχι, καὶ ἀκορέστως !" μὲν τῇ φιλανθρωπία. τοῦ 
NAN ch Ac 17 وم‎ (8 — 5 MS € 1 t9 E Е 20 e d š , 

εθωχότος προσελθὼν '’, πλεονεξίας © τούπον ἐργασάμενος ὑπὲρ '" τὴν Nee ἡμῶν κομίσας 
2 22 


~ ووو‎ né Z Ν , et aal (oy. ^ “UG: δὲ 7 эк 
σῖτον, ἐς αυθεντίας” Οανεισάμενος” OTEO QUX ἔγομ.εν Tolley LTOGOGL ^ ои Ἣν 
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75 ὑπομεῖναι 7", ἢ τὸ πλοῖον νχυαγίῳ πέρι- 


ZAN εἰ xxt συνέθη ἐργόυ.ενον αὐτὸν ἀνθρώπινόν τι 
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πεσεῖν", τι elyouey ποιῆσαι; οὐκ ἐμέλλομεν ὑπόδουλοι πάντες ٩٤6011, καὶ тобто 

/ b ^ = \ ә ~ / 
δημόσιοι 3°; Διὰ τοῦτο, ὅσον ive ἐγχεν σῖτον τοῖς περὶ τὰ μέρη ταῦτα ποσμικοῖς тоүуй- 


n 33 de ἔλαθεν παςὰ Ü — ~ TO. 2433 ἃς سوا و‎ т 
νουσιν πωλειτω 025 ἕλασεν παρκ TOU πιστευσχντος αυτων SÁ ἔκατριων LOTXOWV و‎ 


\ , , 5 , , / 55 ` \ ` 3 و‎ ON ` ` 

XAL οὐ καθώς ἐστιν Ὦ σπάνις τῆς πράσεως”"'. Kat µετά τὸ πωλῆσαι αὐτὸν, λχθων τὸ 
} => $ -- ο” ` , ` , ΄ et - е 

χρυσίον ἀποκομιζέτω 5 τῷ πιστεύσαντι αὐτῷ' τῶν δὲ ἐκατὸν ὁλοκοττίνων 7 τῶν ἡμε- 


τέρων δ, ὡς πωλεῖται πανταχοῦ, " οὕτως καὶ αὐτὸς ὠνησάμενος”᾽ φερέτω. n 7 

1. πλοῖον γεγομωσμένον citov καὶ B. — 2. B add. τοῦ σίτου. — 3. D om. καὶ μαθὼν. — ^. Ὁ от. tov- 
tov. — 5. --ται A. -— 6. B add. αὑτοῦ. -- 7. νομισμάτων DD. — 8. B от. att. — 9. —pew A, ἐκέλευσα D. 
— 10. αὐτὸν D. — 11. D add. ἀλλὰ. — 12. D «dd. τοῦτο ἐποίησε. — 13. πλεῖον D. — 14. ---σας D. — 15. ὑπο- 
χειρίους. — 16. ἀκορέστους D. — 17. --θεῖν D. — 18. B add. δὲ. — 19. D add. δὲ. — 20. χριαν A. — 21. B 
add. αὐτοῦ. — 22. δανισ. A. — 93. бу В. -- 2^. ἀποδοῦναι D. — 25. D om. δὲ. — 26. X om. τι. — 27. ὑπο- 
στῆναι, D ---μιναι A. — 28. B (1. 2...) ναναγῆσαι τὸ πλοῖον. — 29. γεν--- D. — 30. δημοσίοις AD: В от. καὶ 
τ. 0. — 31. B om. tuyg., D тоту. хос. ordine inverso. — 32. πωλησάτω D. — 33. D (І. EX. ad ἐκ) ἐζωνήσατο 
αὐτὸς ἀνὰ. — 31. D «dd. τοῦ νομίσματος. — 35. D om. καὶ οὐ.... — 36. ἀποκομισάτω В. — 37. νουισμάτων 


BD. — 38. τὸ ἡμέτερον D. — 39. ὀνη. A. 


blé et comment on avait acheté ces grains, il envoya prés de la barque ot 
dit : « Ne portez au monastère aucun grain de ce blé et celui qui l'a acheté ne 
viendra pas prés de moi avant de l'avoir reporté où il Га pris. Il а grande- 
ment péché en faisant eela et surtout en prenant du blé pour cent autres 
deniers, ce que je ne lui avais pas commandé de faire; mais, obéissant à sa 
propre volonté, il a aimé * l'excès, et, enflammé par la passion de l'avarice, il 
nous a rendus esclaves et débiteurs. Il n’a pas usé avec modération de la bien- 
veillance du donateur, mais, comme poussé par l'avarice, il a apporté plus de 
blé que nous n'en avons besoin; et, de sa propre autorité (αὐθεντίκ), 1l 
a emprunté ce que nous ne pouvons pas rendre. Et non seulement cela, mais 
s'il lui était arrivé de mourir! en revenant, ou si la barque avait sombré, qu’au- 
rions-nous fait? n'aurions-nous pas dù être tous réduits en servitude? '' Aussi, 
il vendra aux séeuliers de ce pays-ci, tont le blé qu'il a apporté, à raison de 


'', comme il l'a recu de celui qui le lui a confié, 


treize artabes pour un denier 
puis, quand il l'aura veudu, il prendra l'argent et le portera à celui qui nous 
l'a eonfié. Quant à nos eent deniers, il achétera ۵۷٥٥ eux et il apportera 


1. Litt. : de subir une chose humaine. 


458 VIE DU BIENHEUREUX PACOME. [174] 


δὲ οὕτως 6 ἀδελφὸς καθὼς προσέταξεν ' ὁ Μέγας, καὶ ἤνεγκεν τὸν σῖτον ἐκ” πέντε ἥμισυ 
ἀρταθῶν τοῦ ὀλοκοττίνου " ἀγοοάσας, ἀποδοὺς τῷ πολιτευομένῳ τὰ ἑκατὸν νομίσματα: 
ὅστις μετὰ πολλῆς ἀθυμίας δεξάμενος, διὰ τὴν τοῦ ἀδελφοῦ λύπην, ἐθαύμαπεν τὴν ἄγγε- 
λικὴν πολιτείαν τοῦ ἁγίου πατρὸς " Παγουμίου". ᾿Απὸ τότε οὖν οὐκ ἀφῆκεν ᾿ τὸν Ad ελφὸν 
τοῦτον ἐχοῆναι τῆς μονῆς εἰς διαλονίαν $, ὡς φιλαργυρίαν νοσήσχνταχ"' ἄλλ᾽ εἰάσεν ١١ αὐτὸν 


« 4 ,” 1 1 5’ . 
ἡσυχάζειν; τάξας '' ἄλλον εἰς τὴν διακονίαν 


1 = 


τῶν ἀδελφῶν. 
T 13 £ ` 1 يم‎ ^ - 3 1 my r 
дә. Οὗτος ' ὁ προγειρισθεὶς '' διχκονεῖν τοῖς ἀδελφοῖς | Ὁ λαθὼν παρὰ τοῦ σκυτέως CAV- 
: L . 16 ` TON ` τε -- , ! as ay т. т 20 
* fol. 236 δάλια πολλὰ ' καὶ ἕτερα '' εἴδη ἐπὶ τῷ διχπωλῆσαι 'δ, πλέον '" ᾿ τῆς τιμῆς ἧς εἶπεν αὐτῷ 
yo b А А MS. 3 τ TA à re , ٩ 1 , П 20 - P ٩ 
о σκυτεὺς ἐνήνοχεν. “Ativa δεζάμενος ὁ σκυτεὺς καὶ ἀριθμήσας ^, εὗρεν τετραπλῆν τὴν 
٩ e ` T , / 5 = r ` و‎ * 
τιμὴν ὑπὲρ ἧς ἐνετείλατο αὐτῷ διαπωλῆσαι. Καὶ εὐθὺς”! ἀπελθὼν '" πρὸς τὸν Méyav εἶπεν 
, э, " به‎ * 7 , Ss 2 ` Е , 5° zn ` , Ре 
xoTQ' « ᾿Αληθῶς, ὦ πάτερ, οὐ καλῶς) ἐποίησας, τάξας τοῦτον τὸν ἀδελφὸν 577 
` , е ته - یم‎ LE + » а 3 » 4 
τὰς ἀποκρίσεις ἡμῶν καὶ τῆς wovag”': ἔτι ἔχει “ ἐν ἑαυτῷ τὸ χοσμικὸν φρόνημα. » Εἰπόν- 
` 2C 4 24 7 9 ~ e ΄ » ~ 
τος δὲ τοῦ Μεγάλου” « τί ἐστιν τὸ πρᾶγμα ὃ διεπράξατο” κακῶς; » ἀπεκρίθη ὁ σκυτεὺς 


А 28. و‎ ~ ΄ e 2€ 7 ٩ _ - 5 s 
λέγων a Ἔδωκα αὐτῷ σανδάλια καὶ ἕτερα 7? εἴδη, ἐπὶ τῷ διαπωλῆσαι, εἰρηκὼς AUT 


1. εἶπεν В. -- 3. κατὰ AD. — 3. νομίσματος BD. — ^. πωλήσαντι D. — 5. D add. ἡμῶν. — 6. BP om. 
ἀπόδους... — 7. D add. ὁ ἀοίδιμος. — 8. В add. τῶν ἀδελφῶν. — 9. B om. ὡς φιλ. voc. — 10. εἴασεν D. — 
11. ἐάσα- αὐτὸν ἔσω καθέζεσθαι, ἔταξεν D. — 12. οἰκονομίαν B. — 13. D add. τοίνυν. — 1%. —у A. — 
15. οὗτος ὁ ἀδελφὸς D. — 16. D om. πολλὰ. — 17. BE add. τινα. — 18. πωλῆσαι BD. — 19. πλείω D. — 
20. μετρήσας D. — 21. σχνθεὺς, καὶ εὑρὼν τριπλοῦν τὸ ἀργύριον εὐθὺς D; vc εἶπεν αὐτῷ ὁ σκυτεὺς λαθὼν, ἤνεγκεν 
αὐτῷ τὸ χρῆμα. Λαθὼν δὲ τὸ хёрра ὁ σχυτεὺς, ἐμέτρησε τὴν τιμὴν τοῦ δέρματος xai τοῦ хорхтоо τῶν χειρων 
αὐτοῦ ἐκ πεντήκοντα )επτῶν ὀρίσας τῆς ἡμέρας ἃς εἰργάσατο τὰ εἴδη ἐχεῖνα, εὑρὼν δὲ τριπλοῦν τὸ ἀργύριον εὐθὺς 


BE. — 22. ἀνελθὼν D. — 23. κακῶς D. --- 24. ἀδελὸν εἰς διακονίαν τῶν τοιούτων ἀποχρίσεων τῆς μονῆς D. — 
25. εἶχεν D. — 26. δὲ αὐτοῦ D. — 97. ὁ ἐποίησε B. — 38. P om. εἰπόντος...... σχυτεὺς καὶ εἶπεν D, εἶπεν 
αὐτῷ ὁ σχντεύς D. — 29. B add. τινα. — 30. πωλῆσαι εἰπὼν B. 


du blé au prix où il est vendu en tout lieu. » ll fit comme le Grand l'avait 
dit et apporta du blé acheté au prix de einq artabes et demi pour un denier ''. 
Depuis lors, il ne laissa plus sortir ee frère au dehors du monastère pour le 
service des frères, mais il le fit demeurer à l’intérieur et chargea un autre 
de ce service. 

Шап 35 '. Le même frère * ayant reçu un jour du cordonnier beaucoup de 

Ρ. 121 sandales сі d'autres choses pour vendre, perçut plus que le prix indiqué 
par le eordonnier et lui apporta les oboles. Lorsque le cordonnier eut reçu 
les oboles, — il avait fixé à einquante pièces d'argent? le prix de la peau et 
du travail de ses mains pour les jours durant lesquels il fit ees objets, — 
eomme il trouva trois fois plus d'argent, il alla aussitôt prés du Grand et 
lui dit : « En vérité, notre père, ce frère ne convient pas pour de telles 
affaires, ear il possède encore l'esprit séeulier. » Le Grand lui dit : « Quelle 
est la chose qu'il a mal faite? > Le eordonnier répoudit et dit: < Je lui ai 
donné les sandales et d'autres objets à vendre, et je lui ai dit quel était leur 


1. Cf. M $ 182; Paral., n° 23; arabe, p. 623. Le syriaque porte le litre suivant : Comment, lorsqu'on 
vendait le travail des frères, il ne voulait même pas qu'ils prissent le prix exact. — 2. مان‎ ۰ 





~ 


* tole 
1 a 


3 


--) 


+ fol 237 
1° j) 


* Bedjan 
1 152 


[175| CONTRE L'AMOUR DE L'ARGENT. ng 


1 os =e " NA [4 ? ٩ , 1 او‎ , =o ٩ ٩ 
τὴν ποσοτητα The τιμῆς. O δὲ, πωλήσας AUTO πλείονος ', ὪνεΥχεν μοι τουπλὴν τὴν ту 


ὑπὲρ fv" εἶπον αὐτῷ ^. > 
Ἀκούσας δὲ ταῦτα, ὁ Μέγας ' ° καλέσας τὸν ἀδελφὸν εἶπεν αὐτῷ" « Διὰ τί οὕτως 
? , f 5 ε : » + Σ ^ ` 8 = 
ἐποίησας, τὸ πλέον ἀγαπήσας"; > О δὲ πρὸς αὐτὸν εἶπεν: « Em ἀληθείας", ὦ πάτερ, 
εν ri ГА е , \ 5 - 4% à и 
τὴν τιμὴν AV εἰπέν μοι ὁ ἀδελφὸς εἶπον τοῖς ἀγοράζουσιν. Οἱ δὲ λέγουσίν μοι" ᾿Αδελφε", 


- , , UP مو‎ , Iro 3 , یک‎ 
ἐὰν μὴ κλεψιμαῖά" εἰσιν, περισσοτέρου ! ἄξιά εἰσιν. Eyo δὲ, ἐρυθριάσας ἐπὶ τῷ )óyo '', 


* , يا په‎ «. 9 ` 3 , ١۱ , 12 δὶ ES 13 > رم ΄ , { را‎ 
ELTOY αυτοῖς κλεψυμ.αῖα μεν οὐχ εἰσιν, τοσούτου E πωλήσαχι'” εκελεύσθην 2027 ὅσον 


δὲ βούλεσθε '' δότε. Οἱ δὲ ὅσον Ἥρεσκεν αὐτοῖς ἐδίδουν !5, ἐμοῦ Un μετροῦντος τὸ παρ᾽ αὐτῶν 


διδόμ.ενον κέρμα. » ᾿Λχούσας ταῦτα ὁ Ἀέγας '" εἶπεν αὐτῷ" € Ἥμαρτες' μεγάλως τὺ 


λέ > و دت‎ - χλλὸ a - ^ às ۱ ) Ы m x ДУХ, “к” а 40 # 18 > 8:8 Ы ٩ 
πλεον AYATNOIXS АЛЛЯ. THY EOS SKU. و‎ TO REOLGGOV τς TELLS 027 τοις SCOWANGLY 


19 K ` ῳῃ ` 20 à E ~ ۶ d "ans لاه‎ 7 250 , ` ` 
σοι ^. Kat ἐλθὼν " ретхублсоу ὑπερ τοῦ πταίσματος ^ σου, καὶ ᾿ ἠσύχαςε" εἰς τὴν и.о ην 


3 


ἐργαζόμενος τὸ ἴδιόν σου ἔργον 22۰ ov συμφέρει γάρ σοι τοῦτο τὸ ἔργον ἔτι” ποιεῖν. » Erota- 


э ^ er 2 


ST? τα ٨ τ‏ ~ - و ο»‏ , تک 
σεν δὲ ὁ ἀδελφὸς ἐκεῖνος οὕτως, καθὼς εἶπεν αὐτῷ ὁ ἄνθρωπος τοῦ (so 5, Ἔταξεν δὲ‏ 


` 926 3 ٩ ^ ñ d ЭТ ~ > ۸۹ τ ~ 98 \ et r ~ AE , 0 
λοιπον” εις την 0000277 τῶν αποκρισεων 7۷ τον Άγιον /ακγαῖον, «009 ay xov 


καὶ τέλειον 7? ev πᾶσιν ^, καὶ πάντα ἔπαινον ἀνθρώπων *' τῶν ἀγαθῶν ποάξεων ἀποδείξει 
νικῶντα 32, 

1. πλι-- A, πλείον D, πλείονα D. — 2. παρ ᾧ B. — 3. ἤνεγκε τὴν τιμὴν A καθὼς εἶπον ἐγώ D. — ^. D add. 
xai. — 5. D om. τὸ πλ. ay. — 6. B от. ἐπ᾽ ἀληθ. — 7. εἶπε λαθεῖν µε D. — 8. В om. ἄδελφε. — 9. —vea À, 
--μαῖα BD. — 10. περισσοτέρας τιμῆς D. — 11. δὲ διατριπεὶς D. — 12. τοσούτου А. — 13. то)— A. 
14. --θαι A, ὑμεῖς δὲ ὅσον θέλετε δοῦναι D. — 15. ἐδίδοσαν D. — 16. ὁ δὲ μέγας ἀκούσας D. — 17. ἡμάρτησας 
D. — 18. ἀπόδος DD. — 19. D om. σοι. — 20. ἐλθὲ D. — 21. πτέσµατος A, σφάλματος BP. — 22. κάθου B. 
— 23. τὸ ἴδιον ἐργόχειρον D. — 24. D от. ἔτι. — 25. ὁ μέγας D. — 26. B add. ὁ γέρων, D от. λοιπὸν. — 
27. В add. πασῶν el om. infra. — 28. B add. τῆς μονῆς. — 29. τέλιον A. -— 30. ΒΡ om. καὶ τ. ἐν π., D : 
ἄνδρα ay. ἐν m. xal Té. — 31. A add. τῇ (D om.). — 32. Sic B. πράξεων ἐν ἑαυτῶ νικῶντα A : (inintelligible). 


Ici se termine la citation de Paul le moine qui suit la rédaction B. 


prix. Mais lui les a vendus plus cher et m'a apporté un prix trois fois plus 
élevé que le prix désigné par moi! » Quand le Grand entendit cela, il appela 
le frère et lui dit : < Pourquoi as-tu fait cela? » Il lui répondit : < O notre 
père, j al indiqué, aux hommes qui m'ont acheté, les prix que ce frère m'avait 
dit de prendre et ils m'ont dit : Frére, (si ces objets) n'étaient pas volés, 
ils vaudraient un prix plus élevé. Je leur ai dit plein de honte : Ils ne sont 
pas volés, mais on m'a commandé de les vendre à ce prix; donnez-en ce que 
vous voulez. [ls me donnaient donc ce qu'il leur plaisait, sans que moi-méme 
“je comptasse les oboles qu'ils me donnaient. > Le Grand l'entendant lui dit : 
« Tu as grandement péché, parce que tu as aimé le surplus. Cours vite et 
rends le surplus du prix à ceux qui te l'ont donné, puis viens faire pénitence 
de ce péché et demeure dans le monastére appliqué à uu travail manuel ; car il 
ne te convient pas, mon fils, de reprendre encore la méme occupation. » 
Ce frère fit comme le Grand le lui avait dit; puis le vieillard préposa au 


service de toutes les affaires du monastère saint Zaki, homme bon '' et qui 


surpasse toute louange humaine par la pratique ' des bonnes actions. 


1. Litt. : par l'ostentation. 





^60 VIE DU BIENHEUREUX PACOME. [170] 
36. Ἦν τις ἀδελφὸς', ἀσκήσας xol) ἑαυτὸν, τῶν πάνυ ἐπισήμων ۰ οὗ Э. 
36. 5 αὐελφὸς , απκήσας καθ᾽ ἑαυτὸν, τῶν πάνυ ἐπισήμων ۷۰ οὗτος, ἀκού- 

٩ ~ \ , Š ` " me , , ` А , > 4 
σας τὸν θεῖον καὶ ἀγγελικὸν βίον τοῦ ἁγίου πχτρὸς' llagouutou, παρεκάλεσεν αὐτὸν 
δε: 07 Š : P ic {2 ? _ = 6 z ΄ Νν و‎ ` ~ r Ia م‎ / 

y Tva? εις TO zomby αὐτοῦ”. Δεζαμένου δὲ αὐτὸν τοῦ μεγάλου, ὀλίγον χρόνον 
ποιήσας μετὰ τῶν ἀδελφῶν 1, ἐπεθύμει μ.κρτυρΏσαι", τοῦ κόσμου εἰρηνεύοντος, καὶ τῆς 
9 ΄ , , z , 
ἐκκλησίας προκηπτούσης ', Κωνσταντίνου τοῦ ἀοιθίμωυ ١١ καὶ Χριστοφόρου '' τότε βασιλεύον- 

* * 12 n ` f , LÉ е ? ^ , бм re 
τος. ^ Οὗτος ' συνεχῶς παρεκάλει τὸν μ..κάριον λέγων" « Еа, '?, χύρι !! 4663 5, ἵνα 

/ 11 2 e ١ , > , „ 17 м 1 ` > 
үбөрәл!# μάρτυς. » O δὲ Μέγας ἐπετίμα αὐτῷ'", μὴ συγχωρῆσαι ἔτι τὸν λογισμὸν '* 


2 يه‎ 19 3 * 5 / ә, ~ 5» a 
ἐμθῆναι εις τὴν καρδίαν αὐτοῦ καὶ νουθετῶν ἔλεγεν 


αὐτῷ 1٠۰ « Ἄδελφε, ὑπόμεινον 


- 


$4) • 
- 


x 3 وم‎ ~ , / М ` 4 \ و‎ ` ` ` " ῳ ° 
τον αγωνα της AZGANGEWS τον MOV LAV 9 γεννάιως ^o 21090.05, κατα τον νου Χριστοῦ + 
4 


۹ , А ә š NV ο” , 5 * ١ 5 د‎ x 2 

ευχρέστησιν "', καὶ ἕξεις ἐν οὐρανοῖς THY ETA τῶν ἁγίων ° μαρτύρων κοινωνίαν. » '"Exst- 
δὲ А 0 eE N y: = 5 , 26 > , 27 ` 8 ~ 28 بس‎ gp 20 

vou dE καὶ) ἑκάστην ἐκ σατανικῆς ἐνεργείας”' ἐπιμένοντος °", καὶ διογλοῦντος“' τῷ ἁγίῳ”', 


e? » e ~ À e موس‎ ۰ - , , € 
ἵνα εὔξηται ὑπὲρ motos, ἕνεκεν τῆς ἀκαίρου αὐτοῦ ἐπιθυμίας, βουλόμενος ὁ Μέγας"' 


1. Les 2 36 à 38 sont cités par Paul le moine, ms. 856, p. 244. — 2. 66. ἀσκητὴ: xoi D. — 3. D add. 


ἀσχήσας καθ᾽ ἑαντόν. — ^i. ἀκούσας τὸν βίον (E : ἀκ. περὶ τοῦ βίον) τοῦ ὁσίου m. ἡμῶν D — 5. αὖ. δέξασθαι αὑτὸν 


BE. — 6. BE om. αὐτοῦ. — 7. αὐτοῦ. [ἰσδεικθεὶς οὖν καὶ ποιήσας ὀλίγας ἡμέρας E. — 8. --εἶσαι P. — 9. В 
add. καὶ τῇ τοῦ θεοῦ χάριτι εἰρηνενούσης. E : καὶ τῆς ёхи. χάριτι θεοῦ γαληνιώσης καὶ προχοπτούσης. — 10. paxa- 


ρίον D, ἀοιδίμον D. — 11. --χρησ. A, E от. τοῦ dor. xoi ур. D : φιλοχρίστον. — 12. BE add. οὖν. — 13. εὖξε А. 
— 14. BE om. κύει. — 15. BE add. ὑπὲρ ἐμοῦ. — 16. γένομαι A. — 17. ἐνονθέτει αὐτὸν BE. — 18. D add. | 
τοῦτον. — 19. ἑμμεῖναι. — 30. αὐτοῦ ἔλεγε δὲ D. — 21. E om. μὴ συγχωρῆσαι... αὐτῷ el add. λέγων. — 22. ay. 
τοῦ μοναστηρίον D (τοῦ μοναχοῦ E). — 93. хорќоо D. — 24. B add. τὸν βίον σον κατορθώσας. — 25. τὴν τῶν 
D, Е от. ἁγίων. — 30. καθ) ёх. τὴν ἐπιθυμίαν B. — 27. ἐπιτείνοντες DP. — 38. χοινωνίαν. τὸν δὲ λογισμὸν 
τοῦτον μήκετι συγχωρήσης εἰσελθεῖν εἰς τὴν καρδίαν σον. ἐχείνον δὲ μὴ ἀνιέντος ἀλλὰ καθ᾽ ἑχάστην ἐπιτείνοντος 
τὴν ἐπιθνμίαν εἰς τούτο καὶ ἐνοχλοῦντος E. — 39, ἐπιτ. εἰς τοῦτο καὶ ὀχλοῦντος τὸν ἅγιον D. — 30. τούτου 
BE, περὶ αὐτοῦ D. —31. E om. ἕνεκεν ad μέγας. | 


°) 


36 '. SUR UN SOLITAIRE QUI DEMEURAIT AU MONASTÈRE ET QUI FLT SAISI D'UN 
DÉSIR INTEMPESTIF DU MARTYRE °. — ll y avait un certain frère qui menait seul 
la vie érémitique, l'un de ceux qui étaient très célèbres. Quand 11 apprit 
la divine conduite de notre père saint Pacóme, il lui demanda de le recevoir 
dans le monastère. Quand le Grand l'eut reçu ct qu'il eut passé quelque 
temps parmi les frères, il désira le martyre au temps où le monde était eu 
paix, l'Église prospère et, par la grâce de Dieu, tranquille; lorsque le bienheu- 
reux et Christophore Constantin régnait. Il implorait constamment le bienheu- 
reux et disait : « Prie pour moi, notre pére, afin que je devienne martyr. » 
` Le Grand l'avertissait de ne plus laisser cette pensée monter dans son 
cœur, car il lui disait : « Frère, supporte avec vaillance et sans tache le 
labeur des moines, en dirigeant ta vie comme il plait au Christ, et tu auras 
part dans le cicl avec les martyrs. » Comme son désir s'affermissait chaque 
jour en ee sens et qu'il importunait le saint à ce sujet, celui-ci, pour étein- 


1. C. M 183. — 2. Les Paral. placent ceci au n° 8, landis que ADS n'ont pas cette inter- 
version. — Les 5 36-38 sont cités par Paul le moine, ms. 856, р. 244; ils sont résumés dans les Acia au 
n° 9, 
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[177] DUN SOLITAIRE QUI DESIRAIT LE MARTYRE. ^61 


3 РА ٩ 7 , з » 1 т p 3 ~, ” ۸ 9 m - ٩ 3 τ 
ἀποσείσχσοθαι τὴν τοιχύτην αὐτοῦ ὀγλησιν', εἶπεν αὐτῷ « “Esta”, εὔγομαι, Пу? εἰ 

EN i ғ κ з 4 п. 2 7" 3 t τι r , ас‏ به 
τοῦτο θέλεις. κατχλήμ.ψεταί ce διὰ τάγους" ἀσφαλίζου' δὲ ἑχυτὸν ", μήποτε ἐλθούσης " τῆς‏ 


e دک‎ cn w پد‎ , 1 z m D 
ὥρας ἀντὶ τοῦ μ.αρτυρῆσαι εὑρεθῆς ° ἀρνούμενος τὸν Χριστόν. ᾿Αληθῶς γὰρ, Χδελοε, 


3 ~ , 3 , . 
νεγάλως σφάλλη '°, αὐτομολεῖν βουλόμ.ενος '! εἰς πειρχσυόν'". » 


y= (ni ` , 3 е په‎ : - , Le Ὰ - e ` ^ ^ 
97. ٨٧٥٧ δὲ μετὰ δύο ἔτη Aso y ἀποσταλῆναί τινχς τῶν ἀδελφῶν ὑπὸ ! τοῦ 
l5 
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ἀνωτέραν αὐτῶν κώμην, συλλέζχι рох в λόγον ' 
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Μεγάλου εἰς 
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τῶν Ψιχθίων της (20775. 
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ἐκεῖσε! τῶν ἀδελφῶν περὶ vOv ^ τινα᾽', ἐν A πολλὰ Dova'® ὑπῆργεν᾽᾽, ἀπέστειλεν πρὸς 
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ὅτι « Νῦν “ὃ καιρὸς εὐπρόσδεκτος" ἰδοὺ ?* νῦν ἡμέρα σωτηρίας. Mrdeuiav ἐν μηδενὶ 
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διδόντες προσκοπὴν °°, " ἵνα μὴ Lourd ἢ διακονίχ. » Ὁ δὲ λαθὼν ὄνον Ὑεγομωμένον ١ 


1. ὑπὲρ αὐτοῦ, ἀποσεισάμενος τὴν ὄχλησιν PE. — 2. BE add. ἐγὼ. -- 3. yai E. — ^. --λήψ-- BPD. — 
5. BE om. διὰ tay. — 6. Ici finit le fol. 24 ve du ms. de Chartres (premiére partic du ms. D) ct com- 
тепсе le fol. 1 re. ἀσφάλισαι D. — 7. σαυτὸν E. — 8. εἰσελθούσης F. — 9. εὑρεθεὶς D. — 10. γὰρ σὺ σφάλη 
D, E om. ἀληθῶς ad σφ. — 11. αὐτομολῆσαι yao βουλ. ἀληθῶς σφάλη, καὶ ἐμπέση E. — 12. πιρ-- A; τὸν 


πειρ-- D, BE add. τοῦ κυρίον ἡμῶν Ἰησοῦ Νριστοῦ πελεύσαντο: ἡμῖν προσέχεσθαι μὴ ἐμ.πέσειν εἰς πειράσμον. 
Deinde BP add. Καὶ ταῦτα εἰπὼν αὐτῷ παρήγγειλεν αὐτῷ ἀσφαλίζεσθαι ἑαντὸν, xal φρονεῖν (D f. 61 r^ b) τοῦτο 


μηκέτι. — 13. δύο ἡμέρας D. — 1^. παρὰ BED. — 15. E add. τὴν. — 10. θροῖα Р; θρύα συνάξα: D, συλλέξα- 
σθαι θρύα D. — 17. λόγων A, μόγον P, ἐπὶ τὸ συνάξαι θρύα λόγῳ E. A partir d'ici nous ne relevons que 
les principales variantes de E, car cette rédaction est diflérente de A, D, P. — 18. βλέμμνες P, Bep- 
μοίαις В, Βλέμμες P, λεμμύδαις D. — 19. καὶ τυγχανόντω» ἐκεῖση ἔτι D. — 20. νησσον A. — 921. περὶ thy 
νῆσον 1), — 22. — oy D. — 23. B om. τοῦτον. — 24. ἁπε-- DD. — 25. αὐτοῖς D. — 26. B add. καὶ. — 
27. B add. δι αἰνίγματος; Р add. καὶ ὡς αἰνίγματος δηλώσας αὐτῷ. — 28. ἰδοὺ. В. — 29. om. D. — 30. προ- 


xor» E. — 31. --μωσμένον A --μωσμένων D, om. E, nepoptiouevoy 1). 


dre ce désir, lui dit : < Je prierai; mais, si tu le demandes, cela tarrivera; 
prends bien garde à toi, lorsque l'heure. viendra, de ne pas renier le Christ 
au lieu de le confesser. En toute vérité, tu péches en t'offrant de toi-méme 
à la tentation ', lorsque Notre-Seigneur Jésus-Christ nous a ordonné de prier 
pour ne pas tomber dans la tentation. > Ensuite il lu? ordonna de prendre 
garde et de ne plus retomber dans ces pensées '. 

37 '. Au bout de deux ans, quelques frères furent envoyés par le Grand 
au village situé au-dessus d'eux, afin d'y recueillir des jones pour les nattes 
du monastère. Ce village était proche des barbares appelés Blemmyes’. 
Comme les frères étaient encore dans une ile où il y avait beaucoup de ro- 
seaux, * le hienlieureux leur envoya ce frère qui voulait souffrir le martyre, 
pour porter quelques vivres aux frères; il lui recommanda de prendre garde 
et lui dit avec mystère ce qui est écrit? : Voici maintenant le temps (par- 
Liculierement) favorable, voici maintenant le jour du salut. Ne dounez aucun 


sujet de scandale ἃ personne, afin que notre ministère ne soit Vobjet d'aucun 


L. Cf. M 5 184, — 2. as ef anja ou ona. La troisième forme est une corruption de 
la seconde. — 3. II Cor., vi, 2-3. 





462 VIE DU BIENHEUREUX PACOME. [178] 


δαπανῶν ἐπορεύετο πρὸς τοὺς ἀδελφούς. L'evouévou δὲ αὐτοῦ περὶ THY ἔρημον, κατελθόντες 
ἀπὸ τοῦ ὄρους οἱ βάρθαροι ἐπὶ τῷ ὑδρεύσασθαι ἀπχντῶσιν αὐτῷ ', καὶ κατενέγκαντες " 
αὐτὸν ἀπὸ τοῦ ὄνου, ἔδησαν τὰς χεῖρας αὐτοῦ" καὶ λαθόντες τὸν ὄνον πεφορτισμένον °, 
ἀνήνεγκαν αὐτὸν εἰς τὸ ὄρος πρὸς τοὺς ἄλλους βαρθάρους. Ἰδόντες δὲ οἱ βάρθχροι ἐρχόμε- 
vov ' αὐτὸν µετὰ τοῦ ὄνου, ἔγνωσαν ὅτι μονάζων ἐστίν" εἶτα ἤρξαντο λέγειν αὐτῷ ۶۰ a Movz- 
Соу, ἐλθὲ, 7 προσκύνησον τοῖς θεοῖς" ἡμῶν. » Σφαξάντων δὲ αὐτῶν” fox, σπονδὰς roin- 
σαν τοῖς εἰδώλοις 2 αὐτῶν: καὶ ἀγαγόντες TOV μονάζοντα ‘!, ἠνάγκαζον !? συνσπεῖσαι'᾽ αὐτοῖς. 
Μὴ βουλομιένου δὲ αὐτοῦ τοῦτο ποιῆσαι, X. (τέχοντες γυμνὰ τὰ ξίφη αὐτῶν, μετὰ θυυοῦ 
ἠπείλουν '" αὐτῷ '*, λέγοντες '® ὡς εἰ uh βούλοιτο θῦσαι τοῖς θεοῖς αὐτῶν xxi σπεΐοχι ' αὐτοῖς 
σπονδὰς, ὃν τρόπον xaxetvor'®, εὐθὺς ἀνελεῖν αὐτόν. Ὁ δὲ ἰδὼν γυμνὰ τὰ ξίφη '", καὶ τὸ 


2 


= » به‎ ` » , ә : 5 » э 4 , р" ` 
ἦθος αὐτῶν Tò?” ἄγριον detkizaag?', λαθὼν τὸν οἶνον ἔσπεισεν *? τοῖς εἰδώλοις'" αὐτῶν καὶ 
ἔφαγεν μετ αὐτῶν EX τῶν κρεῶν τῶν εἰδωλοθύτων ١ Kat φοθηθεὶς τὸν τοῦ σώματος QTO- 
mw PAR А \ ғ Ы r 2 ` ` / , 
θανεῖν 7? θάνατον, τὴν ἀθάνατον ἀπέκτεινεν᾽' ψυχὴν, τὸν δεσπότην πάντων ἀρνησάν.ενος 
г E * په‎ ~ ٩ ۴ 9 ~ , , r 
Θεόν””, 11/6۷ δὲ αὐτοῦ τοῦτο, λοιπὸν ὡς ἴδιον αὐτῶν ὄντα ἤθελον κχτέχειν᾽ μὴ 
Ἂν 9 , ٢ s 
βουληθέντος δὲ 79, ἀπέλυσαν αὐτόν 7. 
r 1 ~ \ * - و‎ 1 * ١ * ` , 27 ~ 
98. Ὁ δὲ, κατελθὼν ἐκ τοῦ ὄρους καὶ ἐλθὼν εἰς ἑαυτὸν, ἔγνω τὴν ἀνομίαν”, μᾶλ- 
1. αὐτὸν В. — 3. καταθιθάσαντες D. — 3. --τωμ-- A; μετὰ τῶν σκευῶν (κρειῶν E) BE. — 4. B om. ёру. 


- 


— 5. ... ὄνον, ἤρξαντο χλευάξειν αὐτὸν λέγοντες В. — 6. μοναχὲ D. — 7. D add. xoi — 8. εἶδολοις E. — 
9. om. D. — 10. 16— A, θεοῖς P. — 11. μοναχὸν DP. — 12. B add. αὐτὸν. — 12. --πισαι A. — 14. ἥπι- 
оуу А. -- ποιῆσαι, μετὰ θυμοῦ προσῆλθον αὐτῷ κατ. y. E. αὐτῶν καὶ ἀπειλοῦντες BE. — 15. αὐτὸν D. — 
16. BE от. αὐτῷ λέγ. A : λέγωντες. — 17. σπισαι A. — 18. В om. ὃν τρόπον хіх. — 19. B 000۰.٠ 
— 30. om. D. — 21. ἦθος ἀνήμερον xai ἄγριον, εὐθὺς В, φοθηθεὶς Е, 8 А. — 33. εσπισεν A. — 38. --νην 
А. — 24. --χτινεν А. — 25. χριστόν D. -- 26. ΒΡ om. λοιπον... D add. αὐτοῦ. — 27. В add. οἱ Βλεμμοίαις. 
— 38. B add. αὐτοῦ. 


blame. Il prit Vane qui portait les vivres et alla vers les frères. Quand il 
arriva prés du désert, les barbares descendaient '' pour puiser de l'eau et lc 
rencontrèrent; ils le firent descendre de l'âne, lui lièrent les mains, prirent 
lâne avec tout ce qu'il portait et le firent monter à la montagne près des 
autres barbarcs. Quand les barbares le virent venir avec l'àne, ils commen- 
cérent à se moquer de lui et à dire : < Moine, viens adorer nos dieux. > Ils 
tuérent des animaux et firent des libations à leurs dieux, puis ils appelérent 
le moine et le pressèrent de faire des libations avec eux. Comme il ne vou- 
lait pas le faire, ils sc levérent en fureur, s'approchérent de lui en tenant 
leurs épées nues et le mcnacérent, s'il ne voulait pas sacrifier à leurs dieux 
et leur faire des libations, de le tuer aussitót. Quand 1l vit les glaives nus 
et leur esprit sauvage, il prit aussitôt du vin et fit une libation à leurs dieux, 
puis mangea avec eux des sacrifices faits aux idoles. Parce qu'il craignait 
la mort * du corps, il tuait l'àme immortelle lorsqu'il reniait Dieu tout-puis- 
sant. Quand il eut fait cela, '' les Blemmyes le laissèrent aller. 

98 '. Quand il descendit de la montagne et revint à lui, il comprit son 
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[179] D'UN SOLITAIRE QUI DÉSIRAIT LE MARTYRE. ^63 


λον δὲ τὴν ' ἀσέθειαν ἣν ἐποίησεν: καὶ σχίσας ἑαυτοῦ τὰ ἱμάτια καὶ τύψας᾽ πολλὰ τὸ 
πδόσωπον ἑαυτοῦ 3 وځ‎ te τὴν υονήν. Γνοὺς δὲ τῷ πνεύν.χτι' ὁ μακάριος то συυθὰν 
Т ἔργεται εἰς τὴν μονήν. Гуоо δὲ τῷ μα κάριος 
αὐτῷ, ἐξῆλθεν εἰς ἀπάντησιν αὐτοῦ, πάνυ λυπούμενος ἐπ᾽ αὐτῷ". Ὁ δὲ ἰδὼν αὐτὸν ἐρχό- 
μ.ενον΄ βάλλει ἑχυτὸν ἐπὶ πρόσωπον ἐπὶ τὴν γῆν, καὶ ἔκραζεν" μετὰ Ἀλχυθμοῦ: « Ἥμαρτον 
τῷ Θεῷ καί σοι", πάτερ, ὅτι οὐκ Ἴκουσά σου τῆς ἀγαθῆς συυθουλίας'". Ei'! γὰρ ἡκουόν 
σου, οὐχ ἂν ταῦτα ὑπέστην. D 

Ὁ δὲ μακάριος []χγούμιος 7 εἶπεν αὐτῷ ۱٠۵۰ « ᾿Λνάστα, OMe: σεχητὺν ἀπέχλεισας ! 
ἀπὸ τοσούτων ἀγαθῶν, Ἀληθῶς ἐπετέθη σοι στέφαχνος, xxi ἀπέρριψας αὐτὸν ἀπὸ σοῦ᾽ 
ἔτουμος ὑπῆργες συνκαταριθμ.εῖσθαι ' τοῖς ἁγίοις μάρτυσιν, καὶ ἑχυτὸν ' ἀπεσχοίνισας'' τῆς 
μ.χκαρίας αὐτῶν ' ® κοινωνίας. О δεσπότης Χριστὸς παρῆν μετὰ τῶν ἁγίων "о ἀγγέλων, 


E 2 SEEN ES و‎ / , m DE νι Bd 
тб διάδημα τῆς νίκης: ἐπι τῆς κεφαλῆς σου βουλόμενος ἐπιθεῖναι’, καὶ 


τοῦτον 
ἠρνήσω διὰ ῥοπὴν ὥρας" ' καὶ ὃν θάνατον μέλλεις”' ὑφίστασθαι καὶ wh βοὐλόυενος *”, 
τοῦτον ° φοθηθεὶς ἔπεσας᾽' τοῦ Oso σου, τὴν αἰώνιον ὃ ζωὴν ἀπολέσας. По? οἱ πρώην 7? 
σου λόγοι τῆς ἀκαίρου"' ὀρέξεως را‎ » Εἰπόντος δὲ τοῦ Μεγάλου ταῦτα, Ὥρδατο πάλιν 


~ 
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4/١6 ول١‎ καὶ) ὀλοφυρόμενος λέγειν ° « Ἥμαρτον xat πάντα, ὦ πάτερ, καὶ οὐ δύνχμαι 


1. D om. ἀν. μ. δὲ τὴν. — 2. μετὰ τὸ τύψαι D. — 3. αὐτοῦ D. — ^. BE om. τῷ nv. — 5. Παχώμιος D. 
— 6. B om. ἐπ᾽ αὐτῷ. — 7. προσερχ B. — 8. γῆν, κράζων BE. — 9. со А; B add. w. — 10. --λειάς В, et 
add. οὐδὲ μὴν τῆς νουθεσίας σον. — 11. n A. 12. Παχώμιος D, ubique. — 13. ὁ δὲ μέγας ἀκούσας ἔφη πρὸς αὑτὸν 
BE (E om. &x.). — 15. --λλι-- А, ἀπέχλυσας D. — 15. συναριθμεῖσθαι В, θμηθῆναι D. — 16. σεαυτὴν B. 
— 17. ---σχν-- В. — 18 B add. ζωῆς. — 19. E om. ἕτοιμος ὑπ..... — 90. B add. αὐτοῦ. - 21. BE om. 
τῆς νικῆς. — 22. θεῖναι D, ἐπιθῆναι D. — 23 D add. σὺ. — 24. µελεις А. — 25. θέλων В. — 26. καὶ B. —- 
27. ἐξέπεστας В, ἐξέπεσες D. — 28. —wv A. — 29. πρῶτοι BD, πρὸ τούτον P. — 30. D add. ἐκείνης. — 
31. λόγοι, ποῦ ἢ ὄρεξί σον BE. — 32. δὲ αὐτοῦ Р, ἐχείνου D, δὲ μεγάλου B. — 33. D om. xai. — 3^. καὶ 


λέγων D, EP om. ταῦτα... 


erime, c'est-à-dire l'iniquité qu'il avait commise, et il déchira ses habits. 
Aprés s être beaucoup frappé la face, il vint au monastère. Le bienheureux 
connut ce qui était arrivé, ct il sortit au-devant de lui en grande angoisse. 
Quand (le frére) le vit approcher, il se jeta la face contre terre, cria 6 
larmes et dit: « J'ai péché contre Dieu et contre toi, 6 père, en n'écoutant 
pas ton bon conseil ni ta réprimande. Si je t'avais écouté, je n'aurais pas 
subi cela. » 

Le Grand l'entendant, lui dit : « Léve-toi, malheureux; tu t'es privé toi- 
même de tels biens, ' ô honteux!' en vérité une couronne t'a été offerte et tu 
l'as rejetée loin de toi. Tu étais prét à étre compté avec les saints martyrs, 
et tu t'es retranché toi-même de leur bienheureuse société. Notre-Seigneur 
Jésus-Christ était proche avec ses saints anges ct voulait placer la couronne !! 
sur ta téte, et tu l'as renié pour (conserver) un répit d'un instant. Tu as eu 
peur de cette mort que tu devras toujours subir sans le vouloir; tu as aban- 
donné ton Dieu et tu as perdu la vie éternelle. Ou sont tes paroles antérieu- 
res? Oü est ton désir (du martyre)? » * Pendant ce temps il disait : « J'ai péché 





AGA VIE DU ΜΗ ΜΗ РАСО. [180] 
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δό 5 ام‎ L 
προσεθόχουν οὕτως γενέσθαι. D 
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παντελῶς ἑαυτὸν 2220 τριον τοῦ Κυρίου ἐποίησας °. ᾿Αγαθὸς δέ ἐστιν ὁ Κύριος, zat οὐδέ- 
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ποτε συνέσγεν ὀργὴν αὐτοῦ εἰς E... ' ὅτι θελητὴς ἐλέους ἐστὶν, καὶ τὰς ἁμαρτίας 
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f, . δύναται καταποντῆσαι "° ἐν <A Παλάσσῃ᾽ . Où γὰρ θέλει τὸν θάνατον τοῦ ἁμαρτωλοῦ, 
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πάτερ, ἀπὸ τοῦ νῦν, ἐν πᾶσιν οἷς ἐὰν ἐντέλ р . > Καὶ ἐκέλευσεν αὐτὸν 2 ἀναγωρήσαντα 
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εις fouyov πελλίον”' ἀποκλεῖσαι “” ἑαυτὸν, καὶ ᾿ 5 μηδενὶ ουντυγεῖν “' * ἕως θανάτου αὐτοῦ ^", 


1. ᾿Απολώ--- В. — 2. D om. à. owt. οὔτε. — 3. D add. δυνηθῆναι. — 4. P om. καὶ οὐ δύναμαι... == 5. —xwv 
ED. — 6. αὐτοῦ zat χλαίοντος В. — 7. B om. πρὸ: αὐτὸν. — 8. σεαυτὸν E. — 9. κατέστησας D. — 10. ----τίσαι BI). 
— 11. εἰς τὰ βάθη τῆς θαλάσσης D et add. ὅτι хаб’ ὅσον ἁπέχθη ὁ οὐρανὸς ἀπὸ τῆς γῆς, οὕτως μακρύνει ἀφ᾽ ἡμῶν 
τὰς ἀνομίας (B, f. 62 r* b) ἡμῶν (sic P); D εἰς θάλασσαν. — 12. παραπτώματι D. — 13. ἁποστραφέντα D. — 
1%. D om. φησιν. — 15. ἀνθήσει B. — 16. D om. οὖν. — 17. θέλῃς D. — 18. B om. κατὰ mavta. — 19. τῷ θεῷ 
D. — 20. B om. φωνῇ μεγάλη. — 31. В om. οἷς ἐὰν ἑντ. р.; А ἐντηλημοι — ОИН 
23. ἀναχωρῆσαι D. — 24. D add. xai. — 35. --Χλισαι A. — 26, om. D. — 27. ὁμιλῶν 1), 


en tout, ὁ père, ct je ne puis plus lever mon visage vers le ciel. J'ai péri, ὁ 
notre père, '' je n'ai plus confiance* pour penser à ce que je ferai 6 
O notre père, je n'aurais pas pensé qu'il en arriverait ainsi. » 

Comme il disait cela ct pleurait, le Grand lui dit: « Toi, ó malheureux, 
tu t'es rendu complètement étranger au Seigneur, mais le Seigneur est bon 
et wa jamais élevé sa colère comme un monument (durable), car il veut la 
miséricorde ct il peut submerger nos péchés dans les profondeurs de la mer. 
‘Autant le ciel est éloigné de la terre, autant il éloigne de nous nos iniqui- 
tés et nos péchés ', car il ne veut pas la mort du pécheur mais sa conver- 
sion; (il demande) à celui qui est tombé de ne pas demeurer dans sa 06 
mais de se lever, et à celui qui s'est détourné de ne pas s'éloigner mais de 
revenir aussitôt près de lui. Aussi ne supprime pas ton espoir, ear tu as 
espoir de salut. П est écrit : Si tu coupes un arbre, il fleurira de nouveau 
Si done tu veux m'écouter en tout ce que je te dirai, Dieu te pardonnera. > 
Le frère lui dit tout en pleurs : « Je l'écoute dés maintenant en tout, ὁ 
11 


notre père !!. » Le Grand lui ordonna de se retirer, de s enfermer seul dans 


une cellule ct de ne converser avec personne jusqu à sa mort, de manger 
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+ ¢ \ 7 a ΄ » و‎ ۹ e, N y » ١ ` د‎ 7 3 5 e; ` D 
καὶ ὑπὲρ μίαν ἐσθίειν" αὐτὸν ἅλας καὶ ἄρτον Слооу καὶ ὕδωρ مممفر‎ ^, εἰς ὅλων τὸν yoovoy 
E < τν 3 ده‎ δύ δὲ | / ^ 3 ` سیا‎ ۴ 4 / ` ° - ٩ e/ JU 

τῆς ζωῆς αὐτοῦ, δύο δὲ φικθία ποιεῖν αὐτὸν τῆς ἡμέρας ', χαὶ ἀγρυπνεῖν μὲν ὅσον δύναται, 
» 2 ` A H 5 М - ^o - А е ۹٩ / o 
εὔχεσθαι” δὲ ὅσον ἰσχύει", p ἀπολείπεσθαι᾽ κλαυθμῷ πᾶσαν ὥραν. О δὲ ἐποίησεν 


\ , ص‎ , = А , \ РТ 10 е \ x N ΄ t ` 3 
καθὼς προσέταξεν αὐτῷ ὁ Μέγας, xxi хобби ' ἑαυτὸν ἐδ'πλασίασεν πάντα τὰ ἐνταλ- 


θέντα αὐτῷ ''' οὐδενὶ δὲ συνετύγχανεν εἰ μὴ τῷ Μεγάλῳ za Θεοδώρῳ καὶ ὀλίγοις τῶν 
πνευματικῶν ۱۵ γεούντων '', καὶ τοῦτο ἵνα μὴ βλαθῇ τὴν φρένα'". [Ποιήσας δὲ Sezxér "® 
γρύνον οὕτως, καλῶς ' ἀγωνιζόμενος " τῇ τοῦ Kustou"" χάριτι 7! ἐκοιμήθη, ἐν ونتس‎ 
μαρτυρήσαντος τῇ ἀναπαύσει αὐτοῦ ° τοῦ Μεγάλου. 

39. ᾿Εγένετό ποτε τὸν μακάριον Παγούμιον καὶ Θεόδωρον τὸν ποθούυενον αὐτοῦ *', 
περιπατοῦντας ἐν τῇ μονὴ ° τὴν νύκτα 75, ἄφνω ἰδεῖν αὐτοὺς ἀπὸ имо) у φαντασίαν τινὰ 


, ` , , . - тт ] Ў; ` 7 eg eu PES 
λεγάλην καὶ απάτης γέμουσαν πολλῆς. "Пу de TO φαινόμενον Ύγυνχικος”' Ga UG, #1 KAOS 


ἜΤΕΙ 


مس یي 


۷يو را ری 


د 


yen ne Ὡ- un ὀύγασθαχί τ fre τὺ χάλλος илт τὸ сүй هد‎ ος; 
X VEA HX ΝΏΤΟΥ. ως UL ЧУУ τίνα UATE το XXAHOS Un be TO oy np» I τς την 
(qz 7e m Fe d z - { o rase f 28 QUE ^ (5): Ў > ۴ í 
JEAN TNS TR po6ouots LIVE, QaVTAGLAS η ησασ at . WS τον 720 ωρον την GOVT AGEN 


3 4 dd r OF \ , ^ ( وه‎ ЕЕ ? 
ἐκείινην ۱00077 πάνυ ταραχθῆναι και αλληιοῦσθα: τῷ 67 


^ ^ ε 4 
o. Ὃν θεασάμενος ὁ 65 
à i 
l. D add. Ῥυέραν. — 2. ata — Δ. — 3. ἐσθ. αὐ. ἄρτον χαὶ ἅλας µόνον καὶ ύδατος μόνον µετα)λαμβθάνειν D. 
ÉD μ μόνον µεταλαμ 
— ^. п. χαθ' ἑκάστην ἡμέραν D. — 5. --σθε A. — 6. ἰσχνι A. — 7. --λίπ-- A. -- 8. κλαυθμοῦ δὲ καθ) shou μὴ 
ἀπολείπεσθαι E. — 9. ἐποίει D. — 10. καθιρ--- A. --- 11. ἰσχύει, καθόλου δὲ χλαυθμοῦ μὴ ἀπολείπεσθαι. Ὁ δὲ 
ἀναχωρήσας ὡς προσέταξεν αὐτῷ ó μακάριος ἐδιπλοσίασε (D, f. 03 v°) πάντα ὅσα εἶπεν αὐτῷ ὁ μακάριος: ποιῆσαι D. 
— 12. P om. καὶ. — 13. μεγάλων D. — 14. --ρών-- А. — 15. BP OM. καὶ τοῦτο.... — 10. δωδεκαετῆ D. — 
17. οὕτω D. — 18. В от. καλῶς. — 19. —vica— D. — 20. θεοῦ D. — 21. --τη A, BP add. καλῶς. — 33. BE 
от. ἐκ. ἐν κ. — 23. papt. αὐτῷ D. — 24. αὐτῷ D. — 35. νυκταν A. — 26. γυναικεῖον D. — 37. ἔχον D. — 
28. P от. ὡς μὴ δυνάσθαι... — 29. ὥστε 1). 


chaque jour * du pain et du sel seulement, * et de boire de l'eau tout le 
temps de sa vie, de faire deux nattes chaque jour, de veiller autant qu'il le 
pourrait, de prier autant que possible, et de ne pas cesser de pleurer. Celui- 
ci s éloigna comme le bienheureux le lui avait dit et ordonné ; il [it au double 
tout ce qu'il avait dit et 1l ne vit personne, si ce n'est seulement le Grand 
et Théodore, et quelques-uns des autres grands vieillards"'. H vécut dix 
ans dans ces exercices et mourut dans la divine. grace, aprés que le Grand 
eut rendu bon témoignage de son salut '. 

39?. D'UNE APPARITION QU'ILS VIRENT DE NUIT EN MARCHANT DANS LE MONAS- 
rine. — Une fois le Grand, avec Théodore qu'il aimait, parcourait le monas- 
tere durant la nuit. Ils virent subitement une grande apparition (φαντασίκ) fé- 
conde en tromperie. Ce qui leur apparut avait l'aspect (czzv.x) d'une femme; 
sa beauté était ineffable, au point que personne ne peut décrire ni sa beauté, 
ni son costume (cy μα), ni l'aspect de l'apparition. Aussi Théodore qui vit cette 
apparition en fut ému et son visage en fut altéré. Qnand le bienheureux vit 
qu'il craignait, il lut dit : « Aie confiance dans le Seigneur, Théodore, et ne 


1. Litt : de son repos. 1сі se termine la citation que fait Paul le moine, 5 36-38. — 2. Cf. M 189; 
Dexys, chap. ALIS: Paral., p. 50, n° 24-33; arabe, p. 625, (Le texte P passe du n° 11 an n? 24). 
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et ۶ 1 > و‎ > Y of , , ` ` , 
οὕτω δειλιάσαντα", ἔλεγεν αὐτῷ' « (άρσει ἐν Κυρίῳ, Οεόδωρε, καὶ μὴ ἀγωνιάσης. » Kai 
apt , 1 x” 0 ` ٢ Bor ~ By 97 ټم ېآ د‎ 1 52 А ΄ 
ηρδαντο αμφότεροι ευγεσθαι, προς τὸ απελασθηνχι᾽ an αὐτῶν τὴν EXTATATOY φαντασίαν 
, z , ` 3 - ۳ e 7 ^^ , 
ἐκείνην. Κὐγομιένων δὲ αὐτῶν, μᾶλλον θαρσαλεώτερον᾽ προσῄει αὐτοῖς, ἀναιὸ ευουένη. 
1 7 و‎ δὲ 9 э К ۱ ~ # 240 6 ч $ ΄ Μπο ” > =~ 
γγνκούσης δὲ αὐτῆς, καὶ τοῦ ^ πλήθους" τῶν δαιμόνων προτρεχόντων ἔμπροσθεν αὐτῆς. 
τ ` - ? = ? ~ ٩ , ” 3 4 3^ ~ ` E] ` = y 3 е 4 
καὶ τῆς εὐχῆς αὐτῶν wn ἀποστρεψάσης αὐτὴν. ἐλθοῦσα πρὸς αὐτοὺς λέγει αὐτοῖς: « Τί 
, ео т , s - 3 == » Ми NI > 5 
μάτην жотйтеє'; οὐ δύνασθε τέως ἄρτι ποιεῖν xat ἐμοῦ " οὐδὲν, διότι ἐξουσίαν ἔλαθον 
٩ Ee 7 ~ , ^ ’ 10 ay ` رو‎ f ? 2 
παρὰ τοῦ παντοκράτορος Οεοῦ πειράσαι οὓς θέλω '*. Πολὺν yao ἔχω ypovoy αἰτουμένη 
τοῦτο παρ) αὐτοῦ. » 
5 ٨١ э = i) e 7 ΄ А C ` , دد لدد‎ , Er ٨ x 8 
Εἶπεν δὲ αὐτῇ û αγιος Παχούμιος « Xo γὰρ τίς εἶ, καὶ πόθεν, καὶ τίνα Ἵλθες Ter- 
r 9 , / 3 Z ` 5 » е ~ r ~ 
got"; » ᾿Απεκρίθη ἐκείνη καὶ εἶπεν « ᾿Εγώ εἰμι ἡ θυγάτηρ τοῦ diabddov, Ὦ πᾶσα 
δύναμις αὐτοῦ ὑπάργουσα᾽ ἐμοὶ yao πᾶσα φάλαγξ δαιυονικὴ δουλεύει. ᾿Εγὼ ydo εἶωι Z 
[ees 19,6 ИТ С. il Ж бу. 1 m ^ 
` ^ on , AS , А е А ` το 
τοὺς ἁγίους φωστῆρας '7 εἰς γῆν καταφέρουσα" ἐγώ εἰμ. ἡ σκυλεύσασα τὸν Ἰουδὰν ἐκ τῆς 
ἀποστολικῆς περιθολΏς 1%, Πρὸς σὲ οὖν, Παχούμιε, ἔλαθον ἐξουσίαν τοῦ * πολεμῆσαί "e οὐκ 
* ` zZ - ` 3 ١ z et , et Let , 
ἐδυνήθην '5 γὰρ στέρξαι Ó τῶν δαιυόνων τὸν ὀνειδισμὸν ؟!‎ ὅτι οὐδεὶς οὕτως ἐξενεύρωσέν ^ 
΄ 19 er , δί ` ` , ` ~ / ~ 30 , 
με πώποτε '" ὥσπερ σύ. [Полдо γὰρ xat γέρουσι καὶ τοῖς νέοις πατεῖν µε παρεσκεύα- 
"DO oe ^ 7 : 2, У GOD πληθ ε. LA λίσ с τὴ [doy et^ 21 هه‎ è 
σας. Μυνάξας yap κατ᾽ ἐμοῦ τοσοῦτον πλῆθος, καὶ πολίσας τὴν ἔρημον, τεῖχος ' ἀρραγὲς 
" 15 / 99 , په‎ 21 ς ٩ où ٩ M e 5 e , 
τὸν φόθον περιέθηκας" αὐτοῖς κύκλῳ, ὡς μὴ ὀύνασθαι λοιπὸν τοὺς ἡμετέρους ὑπηρέτας 
1. διλ-- А. — 2. tw Δ. — 3. ἀπελαθῆναι D. — 4. --των A, ἔκπλητον P. — 5. --λαιώ-- D pr. manu. — 
Û. τὸ πλῆθος D. — 7. --ται A. — 8. —до A. — 9. δύν. ἄρτι xat’ ἐμοῦ ποιεῖν D. — 10. οὓς βούλομαι Р, où 
θέλω А. — 11. D om. αὐτῇ. — 12. πιρ-- Δ. — 13. τοὺς quot. τοὺς ἁγίους D. — 14. συναυλίας D. — 14°. ABD 
add. σε. — 15. οὐ μὴ δννήθην D. — 16. στέξαι A, ἔτι στέρξαι D. — 17. ὀνιδ-- А. — 18. --ρησέν D pr. manu. 


— 19. om. D. — 20. татту A. — 21. туос А. — 22. παιδία γὰρ καὶ γηραιοὺς xol τοὺς νέους πάντας συνάξας. TAPE- 
σκεύασας κατ᾽ ἐμοῦ τοσοῦτον πλῆθος, xai τὴν ἔρημον ἐπόλισας, τὸν φόθον τοῦ θεοῦ ὡσεὶ τεῖχος ἀρραγὲς περιθεὶς D. 


crains pas. » Quand le saint eut dit cela, il lui commanda de prier avec lui, 
“afin que cette apparition effrayante fut chassée loin d'eux. Comme ils priaient, 
elle venait davantage sur eux sans aucune retenue ; elle s'approcha avec une 
multitude de démons qui couraicnt devant elle et — leurs priéres n’ayant pu la 
faire retourner — elle vint près d’eux et leur dit : « Pourquoi travaillez-vous 
en vain? vous ne pouvez maintenant rien faire contre moi, car j'ai reçu 
pouvoir de Dieu tout-puissant de tenter ceux que je veux: il y a longtemps 
que je demandais cela à Dieu. » 

Pacóme l'interrogea et lui dit : < D'où es-tu? qui es-tu? et qui veux-tu 
éprouver ? » Elle répondit et dit : « Je suis la fille du démon, je possède toute 
sa puissance ct toute la phalange (φάλαγξ) des démons m'est soumise. Je suis 
celle qui fait tomber les saintes étoiles sur la terre, je suis celle qui a dé- 
pouillé Judas de la puissance apostolique. J'ai donc reçu pouvoir pour 
combattre contre toi, ó Pacóme; car je ne pouvais supporter les moqueries 
des démons : personne autant que toi ne m'a repoussée, tu m'as fait fouler 
aux pieds par les jeunes, par les vieux et par les adolescents; tu as réuni 
une telle foule contre moi, en les entourant du mur inébranlable de la erainte 
de Dieu, ' que mes servitenrs n'ont plus le courage d'approcher d'aucun de 


* fol, 230 
yo I 


* fol. 240 
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* Bedjan 
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ἐγγίζειν τιν; ὑμῶν. Taira δὲ πάντα συνέθη μοι διὰ τὸν ἐνανθρωπήσαντα Καύριον᾽ 
و‎ À * , 5 AN 1 Coe аб / " e. 9 ٩ ΄ е ~ 1 , , 
χὐτὸς γὰρ ἐκεῖνος ἔδωκεν ὑμῖν ἐξουσίαν καταπατεῖν * τὴν δύναμιν ἡμῶν καὶ ἐμπαί- 
Угу? ἡμῖν '. » 

/ же e À 7 2s ? ` I t _ 2 ee ο... ۶ 
40. Λέγει αὐτῇ ὁ ἅγιος []χγούμιοςα: « Ἐμὲ οὖν μόνον Ὄλθες πειράσαι" ὡς λέγεις, 

E \ 7 T δὶ ° به‎ э» ae رم‎ 0 \ \ \ \ \ ` / 5 
A και ἄλλους» D Εἶπεν δὲ αὐτῷ ἐκείνη ὅτι  « xat Gin καὶ τους κατὰ πε πάντας ». Εἰπεν 
αὐτῇ ὁ []αγούμιος'' « Οὐκοῦν καὶ * (Θεόδωρον καὶ τοὺς λοιπούς; > Ἡ δὲ εἶπεν: « Koi 
ποὸς Θεόδωρον καὶ τοὺς λοιποὺς ® ἔλαθον τὴν ἐξουσίαν, ἀλλ᾽ οὐ δύναμαι" ὑμῖν ἐγγίζειν τὺ 
σύνολον. » Kimev αὐτῇ '''' « Διὰ τί οὐ Ova ἐγγίζειν ἡμῖν, εἰ ἔλαθες '' ἐξουσίαν ὡς λέγεις» » 
Εἶπεν ἐκείνη: « Τὴν μὲν ἐξουσίαν ἔλαθον, ἐὰν δὲ πολεμήσω ὑμᾶς, αἰτία ὑμῖν γίνομαι 
ὠφελίας WAKAO) 2 ATO 0126121: 2:677 σοι, Πο χούμ.ιε, ὅτι χατηξιώθης τοῖς GOLA- 
- - ۸ e Le ~ ~ , - Y 5 
τιχοῖς ὀφθαλμοῖς θεατὴς γενέσθαι τῆς δόξης τοῦ Θεοῦ. AAN οὐχ εἰς τὸν αἰῶνα ζήσεσθε ' 
ὑμῶν νῦν διχ τῶν εὐγῶ ένοι- χαὶ τευ/ιζου,ένοις'5, "E, \ ` 
τοῖς ὑφ’ ὑμῶν νῦν διχ τῶν εὐχῶν φυλαττομένοις καὶ τειχιτου.ένοις '’. Ἔσται yao Χαιρὸς 
μετὰ τὸν θάνατον ὑμῶν τῶν νῦν φρουρούντων αὐτοὺς ἀπ᾽ ἐμοῦ, ἐν ᾧ μέλλω ορεύειν ἐν 


αὐτοῖς '' ' ὑμιεῖς γὰρ ἐποιήσατε καταπατεῖσθαί µε νῦν ὑπ᾽ αὐτῶν. » 
Al. Λέγει αὐτῇ ὁ Μέγας « odey γὰρ σὺ οἶδας ὅτι μεθ) ἡμᾶς οὐκ ἔσονται μᾶλλον 


; € ١ e - ΄ «م‎ ΄ ٩ ΄ , \ > 4 ` / 
γνησίως ὑπὲρ ἡμᾶς δουλεύοντες τῷ Κυρίῳ, πρὸς τὸ ὀυνάσθαι αὐτοὺς ἀσφαλίσασθχι τοὺς τότε 


1. γὰρ δέδωχεν D. — 2. --τιν A. — 3. ἐμπεζειν А. — л. ἡμᾶς Р. — 5. mip— А. — 6. ἡ δὲ ἔφη D. — 7. καὶ 


ὁ ἅγιος εἶπεν αὐτῇ D. — 8. D add. ἐχείνη ἔφη — 9. ὄνναι A. — 10. καὶ ἀπεκρίθη ὁ ἅγιος D. — 11. D add. tay. 
— 12. om. D. — 13. à D. — 14. D add. хол. — 15. --σθαι A, ἔσεσθαι τοῦτο D. — 16. τιχ-- A; D om. καὶ 
τειχ. — 17. ἐπ᾽ αὐτοὺς D. 


vous. Tout cela m'arrive à cause du Verbe de Dieu incarné qui vous a donné 
pouvoir de fouler aux pieds toute notre puissance et de vous moquer de 
nous. » 

40'. Pacóme lui demandant : < Es-tu venue pour me tenter seul, comme 
tu l'as dit, ou (pour en tenter) encore d'autres? » elle lui dit : « Toi et tous 
ceux qui te ressemblent. » Pacóme lui dit : « Donc aussi TAéodore. » Elle 
répondit : « J'ai reçu pouvoir contre toi et contre Théodore, mais je ne puis 
aucunement approcher de vous. > Comme il lui demandait : < Pourquoi ? " > 
elle lui dit '' : « Si je combats contre vous, je vous suis plus utile que nuisible, 
et surtout à toi, Pacóme, qui as été jugé digne de voir la gloire de Dieu 
avec les yeux du corps; mais vous ne vivrez pas toujours auprés de ceux 
auxquels vous servez maintenant coinme d'un mur et rendez service gráce 
à vos priéres. 11 viendra un temps aprés votre mort — vous qui maintenant 
les gardez contre moi — où je dominerai sur eux. C'est vous qui me faites 
fouler aux pieds * par cette multitude de moines. > 

417. Le Grand lui dit : < D'où sais-tu que nos successeurs ne serviront 
pas le Seigneur plus véritablement que nous, ' afin de pouvoir confirmer 


dans la piété ceux qui viendront aprés nous? > Elle répondit : « Је le sais !!. > 


ο wes 19). — 2. Cf. M 3 191. 
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τῷ τοῦ Θεοῦ ' ообо; » H δὲ εἶ ὅτι” осе) ὅτι ὀζθυμ.οι © Zx, κατ NTA 
τὸ Jeoù ! 9060; ἑ εἶπεν ὅτι" « γινώσκω ὅτι ῥάθυμοι ἔσοντχι, καὶ καταφρονηταὶ, 
Е ` , y ` : 4 Che 3 3 m Г 5 S е „ : , * 1 * 7 ` 
ZZ) τότε ἐγὼ χαιρὸν ἔξω ἐν αὐτοῖς ». Λέγει αὐτῇ ὁ υαχκάριος Llayodutos: « Heid κατὰ 

THe ἀνοσίας σου χεφχλῆς, und’ ὅλως  ποογνωστικὺν E ee. Οεῷ γλο wove τὸ προγν 
is - -εῷ - i939 es US Dy Ἴ νο.) if ەا‎ Et J εν Uo ۸ ار‎ πρ a ω- 

1 M - , у 4 ~ 5 ~ У 

στικὸν ἔπεται' σὺ δὲ τοῦ ψεύδους ἄργεις'.» Ἡ δὲ ἀποκριθεῖσα εἶπεν αὐτῷ' « Kata τὸν σὸν 
λογὸν, κατὰ πρόγνωσιν οὐδὲν ἐπίσταμαι. Οεοῦ γὰρ μόνον ἴδιον τὸ προγνῶναι. Katz στο- 
* e SN Co oe ~ 1 , = 
Ἰασμὸν δέ τινα εἶπόν σοι ὅτι οἶδα. » Λέγει αὐτῇ « Πᾶς στοχασμὸς ἀθέθαιος: σὺ οὖν 


< 


Сау « Ἠΐπεν αὐτῷ ἐκείνη’ « Ἔκ τῶν ἤδη ° προβάντων τὰ μηδέπω γινόμενα 


πῶς στογά 


στοχόζοµα!. » Εἶπεν αὐτῇ ὁ μακάριος: « Tos δύναται τοῦτο γενέσθαι τὸ μηδέπω ἐνθυμ.ή- 


Nev, à λεγθὲν, 7, πραχθέν; » “Н δὲ εἶπεν: « Ἔγνων ὅτι ἐπὶ πάντος πράγματος d ἀρχὴ διχ- 


er 


[4 
TX 
х T 10 ` ` pa à ee NN Δ 8 , > UA 7 , 6 ' 
τεταμένῳ πόθῳ πρὸς τὰ 0وس‎ 0٤٤ز‎ ἔχει τὴν дроу, μ.άλιστα ἐπὶ θείας φυτείας о καὶ 
, ~ - , 7 ` , , 
οὐρανίου Ἀλήσεως, ἥτις θελήματι θεοῦ βεθαιοῦται, τέραοίν τε καὶ σημ.είοις καὶ ποικίλαις 
, ٩ ? > А ` А 
δυνάμ.εσιν τοὺς μ.ετερχομένους αὐτὴν ἀσφαλιζουένη. Παλαιουμιένη δὲ καὶ γηράσλουσα À 
ο م 37 1 و‎ , , "A / δὲ -- D ^ , , , 
друм τῆς μὲν αὐξήσεως ἀποπίπτει. Αποπίπτουσα δὲ τῆς 205402005 N γρόνῳ ἀναλίσκεται, 


5 


^ ’ 7 ’ , б / 8 
N νόσῳ μαραίνεται, À καταφρονήσει ἀμθλύνεται". D 
y ` په‎ t 7 7 7 € ` , ~ , 

A9. Кїтгу δὲ αὐτῇ ὁ UIxyovurcs: « Τί οὖν, ὡς σὺ Qc, τοὺς μεγάλους ἦλθες πειράσαι", 
PR LUS А de ἆδ ε) ΤΙ; ε ې‎ E ANT > ° M LU ὦ 414 cw. τν 
καὶ ᾿ οὐγὶ πάντας τοὺς ἀδελφοὺς ! ^, εἴπερ» ὡς λέγεις, ἴδιόν σου ἔργον ἐστὶν ἀπώλεια '' ψυγῶν ^, 
А N е 284 , А , `Ó Ü d \ ~ ; ΄ e δύ 2 
καὶ ὑπεοθάλλεις πάντας εἰς κακίαν τοὺς δαίμονας, καὶ τοσοῦτον ἰσγύεις ὥστε ὀύνασθαί σε 

3 


٩ » , - ~ zu ν о 
πρὸς τηλικούτους ἄνδοας ἀντιτάσσεσθχι 3. » ᾿Απολοιθεῖσα εἶπεν αὐτῷ « Φθάσασχα εἰπόν 
À N à 


1. τῷ θείῳ D. — 2. om. D. — 3. μήτε ὅλως А. — ^. ἄρχειν A. — 5. D add. ὁ ἅγιος. — 6. фото; A. — 
7. σημιοις А. — 8. —т А. — 9. тїр— A. — 10. μοναχοὺς D. — 11. --λια A. — 12. ψυχῆς D. — 13. ἄντι- 
τασεσθαι À, D om. καὶ τοσοῦτον... el add. ἡ δὲ. 


Le Grand lui dit : « Tu en as menti sur ta téte impure, car tu ne connais pas 
l'avenir par avance; Dieu seul a la prescience, mais toitu es la reine' du 
mensonge. > Elle lui répondit : < Oui, je ne connais rien par prescience, 
comme tu l'as dit; car il n’appartient qu'à Dieu de connaître d'avance. C'est 
par une certaine conjecture que je t'ai dit que je le savais. > Le bienheureux 
lui dit : < Comment le conjectures-tu ''? > Elle lui dit : « A l'aide des événe- 
ments passés, nous conjecturons ceux qui n'ont pas encore eu lieu. » Il lui 
dit : « Comment? » Elle lui dit : « Je sais que toute chose, * qui commence par 
l'amour et la science, est 107111166 par l'objet auquel on s'applique, surtout 
pour la plantation divine et la vocation céleste qui est fondée par la volonté 
de Dieu sur des prodiges et des signes et qui fortifie par divers prodiges 
ceux qui viennent à elle; mais lorsque ce commencement vieillit et prend de 
l'age, il cesse de s accroitre, puis l’accroissement (lui-même) tombe consumé 
par le temps, épuisé par la maladie ou émoussé par la négligence. > 

42?, * Ensuite le saint lui demanda : < Pourquoi donc, comme tu le dis, 
viens-tu tenter les grands et non pas tous les fréres, si, comme tu le dis, 
ton œuvre est la perdition des âmes, si tu surpasses tous les démons en 
méchanceté et si tu es assez puissante pour entrer eu lutte avec de tels 
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5 т ‹ ` - =) PN 9 ` = / ۳ € a 
σοι’ ay? οὗ ἡ παντοκρατορικὴ δύναμις τοῦ Σωτῆρος ἐπὶ γῆς ἐφάνη, ἐδενευρώθημιεν ἡμ.εῖς, 
» - 4 ‚5 9) 1 - / NI ~t 
ὥστε ἡμᾶς ὡς στρουθίον ἐμπαίζεσθχι παρὰ τῶν θελόντων δουλεύειν τῷ Κυρίῳ, καὶ zara- 
3 e 4 ~ , , - , - , ` ۷ / , - ° 
πχτεῖσθχι ὑπὸ τῶν πνευματοφόρων ἀνδρῶν. AAN εἰ καὶ 1٨ γεγόναμεν παρ) αὐτοῦ, οὐκ 
A ^ , / e ~ u ياو‎ + ay په‎ , τω f ` , e , 
ἀργοῦμεν τῆς ενεργείας ἡυῶν» αλλ’ OUTE ἡσυχάζουν τοῦ ἀντικεῖσθχι ὑμῶν, διότι ἡ φύσις 
T ey l^ پوصحتے‎ v 4 е y 7 8: о ANR EPP , . Jon У V او‎ 
ἡμῶν αὐπνός ἐστιν. Ἀπείρομεν" οὖν τὴν ιδίαν ἡμων ' καχίαν εἰς τὴν buy ay τοῦ ж fol. 241 


° - ۶ او‎ ” e / T , р Sm ` re b 
ἀνταγωνιστοῦ, μάλιστα ἐὰν ἴδωμεν ὅτι ὑποδέχεται": πλέον ὑπεχκκχίομεν' αὐτῷ τὰς᾽ 


ι 


, ` 1 ε ` ` په‎ У / , ee و١‎ \ ٩ 
ἐπιθυμίας, xxt λοιπὸν ὡς δυγατοὶ καὶ πχλαμναῖοι ἐπιθαίνομιεν αὐτῷ: ἐὰν δὲ un θελήσῃ" 
A / 


$ +, ' ‹ ~ t / - eN? 425 
ὑποδέξασθαι ἡμῶν TOV σπόρον; unde τὰ παρ᾽ ἡμῶν ὑποθαλλόμενχ αὐτῷ ἡδέως καταδέξασθαι 
=o 1 Oz s An у unc. / ne ٩ 40 t me , وو‎ à / 
77, προς Gov πίστει αὐτοῦ καὶ τῷ νηφαλέῳ τοῦ νοὸς αυτοῦ ^, ὡς ZXTVOS εἰς αέρα -زاا01:2۸‎ 
» а 2 ΄ e و‎ ~ {| A: ` - \ Е , 5 δύ {2 ) m x Š ` ` 8 
μενος οὕτως ἐσομε]α αυτῷ . Διχ τοῦτο πρὸς πάντας οὐ ὀύγχμαι ° πολεμ.ἤσαχι' ια TO Uf 
۶7 ` ome ». Γι ` AME à r -- M , 
πάντας την τελειότητα ἔχειν. Їч γαρ συνεγωρούμ.ην πρὸς πάντχς πολεμ;ῆσαι, πολλοὺς επέρει- 
y , ال 213 -- سو‎ ДЧ وو‎ Tg е , , ۶ ډو‎ ~ * 2. m = ) یګ‎ 
ὁομ.ένους τῇ σῇ σκέπη " ἐξηπάτησα AV. » love ὁ µαχκχρίος ενεφύσησεν αὐτῇ, ειπων; « Ἂλ τῆς 
~ ГА , , А دم‎ , 5 ^ , , 
ἀλοιμήτου ὑμῶν Χακίας᾽ οὐ παύεσθε'' γὰρ κατὰ τοῦ γένους τῶν ἀνθρώπων 02006٧0٤ 
به 3 ۸ 9 ^ وم‎ cx) , , "e. ^ * - ٩ , РЄ 
ἕως ἂν 7 Πεία καὶ χγραχντος χάρις '° τοῦ Oso ἀναλώση '" ὑμᾶς.» ° Ταῦτα εἰπὼν αὐτῇ ' ὁ * fol. 241 
| ام‎ , ΄ , , J ° ( = 3 ١ 3 ۶, ٩ ۶7 > ~ Da уза 
Жү γέρων []αγούμιος ἐπέτρεψεν ὀπελθεῖν αὐτὴν ἐπιτιμήσχς ZAL παραγγείλας LUTT µη 
` * 5 i i xj i = à 


ὅλως ἐγγίσαι τῇ μονῇ αὐτοῦ. 


1 D add. ὅτι. — 3. ἐμπεζ-- A, ἐμπέξεσθαι Р. — 3. πειροµεν А. -- 4.0m D. — 5. P add. καὶ ὅλως ovy- 
χωρεῖ ἡμῖν ἐπιθλῆναι αὐτῷ. — 6. ὕπεκκεομεν A. — 7. τὰ τῆς D. — 8. --σει A. — 9. τῇ D. Voir le texte D 
sur la planche I. — 10. om. D. — 11. διαλνόµεθα D. — 12. —ue А. — 13. D om. ἐπερ. τῇ σῇ ox. — 1^. 


--θαι А. — 15. D «dd. ἡμῶν. — 16. D add. αὐτοῦ. --- 17. --σει A. — 18. om. D. 


hommes? > Elle lui répondit et dit : < Je t'ai déjà dit que depuis l'apparition 
sur la terre de la force toute-puissante du Sauveur Christ, nous avons été 
affaiblis au point d'étre méprisés et ridieulisés comme un passereau par des 
hommes tels que ceux-la, pneumatophores et qui veulent servir le Seigneur. 
Même si nous sommes vaineus par un (homme), nous ne cessons pas (de faire) 
notre œuvre, autant que nous le pouvons, et de nous élever contre vous ''; 
uous versous de notre méchanceté dans Fame de celui qui nous résiste, sur- 
tout si nous voyons qu'il accepte ', ou du moins qu'il nous laisse l'attaquer '; 
uous enflamnions davantage ses passions, puis comme des puissants ct (comme) 
des démons forts et redoutables, nous entrons en lui' pour sa défaite'. S'il 
ne veut pas reeevoir notre senienee ni aeeepter avee joie ce que nous lui 
offrons, à cause de sa foi en Dieu et de la prudence de son esprit, nous deve- 
nons pour lui comme une fumée qui se résout dans l'air. Je ne puis pas les 
combattre tous, parce que tous ne possèdent pas la perfection. Si * on me * Bedjan 
laissait combattre contre vous tous, je tromperais beaucoup de eeux qui P m 
reposent à ton côté. > Le bienheureux lui dit : < Que votre méchanceté est 
inlassable! vous ne eessez pas de sévir eontre le genre humain jusqu'au 
moment où la grâce divine et pure descend du ciel et vous fait évanouir! د‎ 
Quand il eut dit cela, il lui ordonna d'aller où elle devait aller et de ne plus 


inettre le pied dans son monastere. 
PATH. OR. — T. IV, 
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470 VIE DU BIENHEUREUX PACOME. [186] 
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Ад. Πρωίας δὲ γενομένης, κχλέσας πάντας τοὺς μεγάλους γέροντας, ἀπήγγειλεν αὐτοῖς 
πάντα ὅσα εἶδεν καὶ ἤχουσεν παρὰ τοῦ ὀλεθρίου δαίμονος. ᾿Απέστειλεν δὲ καὶ πρὸς τοὺς 
ἐν ταῖς ἄλλαις μοναῖς μεγάλους ὑπάργοντας γέροντας, ἀσφαλιζόμενος | αὐτοὺς δι᾽ ὦν 
ἀπέστειλεν γραμμάτων προσμένειν τῷ φόθῳ τοῦ Θεοῦ, καὶ τὴν ὑπόθεσιν τῆς ὀπτασίας yvo- 
ρίσας αὐτοῖς. 

44. "Бубето? τὸν μακάριον τοῦτον ἄνδρα καὶ ἅγιον Πχχούμιον, ἐν τοῖς χελλίοις 
τῆς μονῆς περιερχόμενον, ἐπισκέπτεσθαι τοὺς ἀδελφοὺς καὶ ἐπανορθοῦσθαι ἑκάστου τὰ 
νοήμ.ατα. Παρέθαλέν те? καὶ πρός τινα ἀδελφὸν Ῥωμαῖον τῷ γένει ἀπὸ * μεγάλου ἀξιώματος 
τυγχάνοντα, εἰδότα καὶ τὴν ἑλληνικὴν διάλεκτον καλῶς. ᾿Ελθὼν οὖν πρὸς τοῦτον", ἐπὶ 
τῷ νουθετῆσαι αὐτὸν τὰ πρὸς ὠφέλειαν καὶ γνῶναι αὐτοῦ τῆς καρδίας τὰ κινήματα", 
Αἰγυπτιστὶ” ἐλάλει αὐτῷ. Οὐκ ἐγίνωσκεν δὲ ὁ ἀδελφὸς τί ἐλάλει αὐτῶ" ὁ Μέγας, διὰ τὸ 
Ῥωμαῖον ' αὐτὸν ὑπάρχειν'''' οὐδὲ ὁ Μέγας πάλιν aden τί ἔλεγεν ὁ Ῥωμαῖος, διὰ. τὸ u. 
Ἑλληνιστὶ εἰδέναι ἔτι) τὸν μακάριον []αχούμιον ''. ᾿Ηναγκάσθη οὖν ὁ Μέγας καλέσαι 
20 ελφὴν τὸν δυνάμενον ἑομηνεῦσαι τὰ παρὰ ἀμφοτέρων λεγόμενα. ᾿Ελθόντος οὖν τοῦ ἀδελφοῦ 
ἐπὶ τῷ ἑρμηνεῦσαι, οὐκ ἐθούλετο ὁ ' 11 δι᾽ ἑτέρου ἐξειπεῖν! τὰ τῆς καρδίας αὐτοῦ 
πλημμελήματα" xal εἶπεν τῷ Μεγάλῳ' « Μόνον ' τὰ τῆς καρδίας μου δι ἐμαυτοῦ καὶ οὐ 


δι᾽ ἑτέρου " ἐξειπεῖν βούλομαι: ἀλλ᾽ οὔτε ἀκοῦσαι αὐτά τινα βούλομαι εἰ μὴ τὸν Μέγαν'". » 


1. —vov; A. — 2. D add. δέ ποτε; om. deinde τοῦτον ἄν. x. ἄγ. -- 3. δὲ D. — ^. D add. δὲ. — 5. γλῶσ- 
σαν B. — 6. D add. ὁ μέγας. — 7. κειν-- А. — 8. —te A, --τη B. — 9. πρὸς αὐτὸν B, om. D. — 
10. ‘P ωµεον А. — 11. B om. διὰ... — 12. рите A. — 13. διὰ τὸ un εἰδέναι ἑλληνιστὶ λαλεῖν D, D om. ἔτι. — 
14. B om. May. — 15. ‘Pw. εἰπεῖν D. — 16. D om. μόνον et add. διὰ τοῦ ἑρμηνέως. — 17. πλημμ.. δι’ ἑτέρου 


τῷ μεγάλῳ, καὶ λέγει οὕτως Σὲ μόνον βούλομαι μετὰ θεὸν τῶν τῆς χαρδίας μου xaxdv γνώστην εἶναι, χαὶ οὐ 
! D, T u. 


θέλω σοι αὐτὰ εἰπεῖν б! ἑτέρον ἀλλ᾽ οὐδὲ ἀκοῦσαι ἕτερόν τινα ταῦτα πλήν cov В. 


491, Quand le matin vint, il réunit tous les grands * frères, et leur raconta 
ce qu'il avait vu et entendu * des funestes démons. П envoya aussi prés des 
autres * fréres qui étaient grands dans les autres monastéres, les affermit par 
lettres dans la crainte de Dieu et leur rendit témoignage de la vision. 

44°. Du рох DES LANGUES QU'IL REÇUT. — Lorsque ' le bienheureux visi- 
tait les frères dans les cellules et redressait les pensées de chacun d'eux, il 
lui arriva d'entrer prés d'un Romain qui était de haut rang et connaissait 
bien la langue grecque. Lorsque le Grand vint prés de lui pour lui apprendre 
ce qui pourrait lui être utile et connaître les mouvements de son cœur, le 
bienheureux lui parlait égyptien ct le frère ne savait pas ' се que le Grand lui 
disait; de méme le Grand ne savait pas ce que le Romain lui disait, paree que 
le bienheureux ne savait pas parler grec. Le Grand fut done obligé d'appeler 
ип frère qui pût interpréter ce que tous deux diraient. Quand le frère vint pour, 
servir d'interpréte, le Romain ne voulut pas révéler au Grand les fautes de sou 
cœur par l'intermédiaire d'un autre, et lui dit : « Je veux que toi seul, après 
Dieu, connaisse les méchancetés de mon cœur; je ne veux pas te les dire par 
l'intermédiaire d'un autre, ni qu'un autre homme que toi les entende. » A ces 

1. Gf. M © 193, -— 9, Cf. M 5 196; Paral., ne 27; arabe, p. 628. La suite manque dans Denys jusi 


qu'au § 63. 
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[187] PACOME RECOIT LE DON DES LANGUES. ATL 
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᾽Αχούσας δὲ ταῦτα ὁ Μέγας ἐκέλευσεν ἀνχγωρῆσαι τὸν ἑρμ.ηνεύοντα ὄδελφόν '. My δυνάν.ενος 
۴ i Ν = DESC ٩ ` و رو ادو‎ = ۴ a NTA , 5 
δὲ ὁ Μέγας” διχλεγθῆναι αὐτῷ ", διὰ τὸ μὴ εἰδέναι αὐτὸν παντελῶς ἑλληνιστὶ", νεύει 
^ ~ mv . © T و‎ ` ٨2 , ri my € ۶ , ح‎ 8 
αὐτῷ τῇ χειρὶ προσμεῖνχι ® ἕως οὗ ἔλθῃ πρὸς αὐτόν. Κ. χταλείψας ᾿ οὖν ὁ μακάοιος ἀπῆλθεν 
1 4 
v د‎ € ٩ A» " \ a J ` , ` a і ‚У = ` 
προσεύρασθχι καθ) ἑαυτὸν, xxi ἐκτείνας τὰς χεῖρας εἰς τὸν οὐρανὸν, προσηύξατο TILS TOV 
(гоу λέγων: 
ټم‎ ” 3 , е \ > م‎ A 7 4 
GI. « Κύοιε παντοκράτωρ, εἰ οὐ δύναμαι ὠφελῆσαι τοὺς ἀνθρώπους οὓς ἁποστέλλεις πρός 


> ٩ ده‎ # ~ = M ` 3 Ae : / » 5 maa cape 3 و‎ {0 P 
µε ἀπὸ τῶν περάτων τῆς γῆς, διὰ τὸ ἀγνοεῖν µε τὰς γλώσσας αὐτῶν, Tl; χρεία ۱١ 01 
, ~ 3 * ~ \ ~ 4 3 Γη ~ À ΄ ۳ {3 ۰ 

γνέσθαι '' αὐτοὺς ἐνταῦθα"; Διὰ τῆς χάριτός σου, καὶ τὴς νουθεσίας ἐμοῦ τοῦ ᾿ ἀυαρτωλοῦ'", * fol. 242 
Š D , 7 3 f 1 14 1 Š r ~ - ^» دہ‎ 35 , ` p b 
dg μοι, δέσποτα παντοκράτωρ ἀγαθὲ '', πρὸς διόρθωσιν τῶν ψυχῶν αὐτῶν εἰδέναι ws τὰς 
5 ~ , ` e, په‎ ru \ 1 
γλώσσας αὐτῶν. » ᾿Εγένετο δὲ, ἐπὶ ὥρας τρεῖς προσευγοµένου αὐτοῦ, καὶ πολλὰ 


? 1 : \ ` , 16 
παραχκκλέσαντος тоу Όεον περι τούτου 


Я ἄφνω 2% τοῦ οὐρανοῦ λατεπέμ.φθη ἐν τῇ χειρὶ αὐτοῦ 
τῇ δεξιᾷ ὡς ἐπιστόλιον χρτινον εγραμυένον''. Kat ἀναγνοὺς αὐτὸ ' ἔμαθεν παραχρῆμα 
πασῶν τῶν γλωσσῶν τὰς λαλίας᾽ καὶ δόξαν ἀναπέυψας τῷ Κυρίῳ'", ἔργεται πρὸς τὸν 
ἀδελφὸν ἐκεῖνον τὸν “Ῥωμαῖον, καὶ ἤρξατο αὐτῷ δικλέγεσθαι καὶ Ἑλληνιστὶ ' καὶ Po- 


223 о 


μαϊστὶ ' ,"هج )هم‎ ὡς ἀχοήσαντα τὸν ἀδελφὸν "' λέγειν τῷ Μεγάλῳ”' ὅτι « πάντας ὑπερ- 


1. τὸν 88. τὸν ἐλθόντα ἑρμηνεῦσαι D. — 2. ὁ ἅγιος γέρων D. — 3. δὲ αὐτῷ διαλεχθῆναι τὰ πρὸς ὠφέλειαν 
καὶ σωτήριαν ῥήματα ὁ μέγας D. — 4. --τει \. — 5. νεύσας A. — 6. ἐκδέξασθαι B. — 7. --λιψας A, В add. 
αὐτὸν. — 8. xai καταλιπὼν αὐτὸν ἀπῆλθε D. — 9. B add. αὐτοῦ. — 10. ура А. — 11. παραγίνεσθαι D. — 
12. D add. μὴ ὠφελουμένους. — 13. παραγ. αὐτούς. Et δὲ θέλεις σῶσαι αὐτοὺς ἐνταῦθα δι ἐμοῦ D. — 14. —тор 
B, om. ἀγαθὲ. — 15. τὴν ὁμιλίαν D. — 16. θεὸν, καὶ χαιαπαύσαντος αὐτοῦ τὴν προσευχήν D. — 17. δεξιᾷ, 
ἐπιστολὴ χάρτινος γεγραμμένη B. —- 18. αὐτὴν D. — 19. τῷ πατρὶ καὶ τῷ υἱῷ ναὶ τῷ ἁγίῳ πνευμάτι, μετὰ χαρᾶς 
μεγαλῆς B. — 20. ἁπεστως A. — 21. D add. ἐχεῖνον τὸ; ῥωμαῖον. --- 22. περὶ τοῦ μεγάλου В. 


paroles, le Grand ordonna à l'interprète de s'éloigner; et comme le Grand 
ne pouvait pas dire à ce frère romain des paroles utiles et salutaires, parce 
qu il ne connaissait pas du tout le grec, il lui fit signe de la main d'attendre 
son retour, puis le Grand le laissa et alla prier à l'écart; il étendit ses mains 
vers le ciel, pria Dieu et dit : 
45 '. « Seigneur fort et tout-puissant, si je ne puis pas être utile à ces 
hommes que tu envoies prés de moi des extrémités de la terre, parce que je 
ne connais pas leur langue, quelle nécessité y a-t-il qu'ils viennent? mais 
51 tu veux qu'ils soient sauvés ici” par mes mains, donne-moi, Seigneur tout- * Bedjan 
puissant '', pour le redressement de leurs âmes, de connaitre leur langue. > uer 
- Quand il eut prié durant trois heures et beaucoup supplié Dieu à ce sujet, il 
termina sa prière et aussitôt un billet de papier écrit fut envoyé du ciel cn sa 
main droite et, aprés l'avoir lu, il connut aussitót le langage de toutes les lan- 
gues. Il rendit gloire au Pére, au Fils et au Saint-Esprit, revint avec grande 
joie prés de ce frére, et commenga à lui parler en grec et en latin sans faute, 
au point que ce frére, l'entendant, dit au sujet du Grand: « li surpasse par son 
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47 
θάλλεις τῇ διαλέκτῳ ' ». Διορθωσάμενος οὖν αὐτὸν ds? ἔδει, καὶ ὑπὲρ τῶν πλημμεληθέντων 
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* fol. 242 FUT προσευςἆμενος, zat” LET NON τὴν ' τρωσέγουσαν 0216 AUTO ?, πχραθέµενος αὐτὸν 
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РА M , , , AS‏ و 
τῷ Κυρίῳ ἐζηλθεν απ΄ αὐτοῦ.‏ 
r - -‏ ` » - » , , 6 ` ? > 
Аб. ᾿Εγένετο δὲ” ἐπὶ τὴν αὔριον ἐξελθεῖν εἰς ἐπίσκεψιν τὸν μιχκάριον τῶν λοιπῶν po-‏ 


νῶν. Παρχθαλὼν δὲ ἐν τῇ μονῇ τῇ λεγομένῃ Μουγώνσεως᾽, εἰσήει ἐν αὐτῇ. Ἐν δὲ τῷ 
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# e - رم‎ - LAN 3 εν ο ~ # ال‎ Ον - , 
μέσῳ τῆς μονῆς" ἵστατο συκῇ μεγάλη, ἐν n συκῇ τινα τῶν παιδίων εἰώθει "®, λαθραίως || 


, D а 3 یس‎ ГА , E ` 1 x`. 
ἀνιόντα. τίλλειν U ἐξ αὐτῆς σύκα καὶ ἐσθίειν '’. [ἰσελθὼν !* δὲ ὁ Μέγας, καὶ ἐγγίσας. -ῃ 


me t ~ 3 + ne 2 - 2 l Р , وم‎ F е, ~ 
συκῆ, ὁρᾷ ἐν αὐτῇ χκάθαρτον πνεῦμα καθήμενον: καὶ εὐθέως ἔγνω τῷ πνεύματι ὅτι τῆς 


\ 


γχστριμαργίχς ἐστὶν ὁ δαίμων, LAL ὅτι αὐτός ἐστιν ὁ ἁπατῶν τὰ παιδία. Καλεῖ '5 τὸν 


κηπουρὸν AX λέγει αὐτῷ' « "Аделе, λόψον τὴν συχὴν ταύτην, ὅτι σκάνδαλόν ἐστιν 
τοῖς τὴν γνώμην μὴ ἔγουσιν ἑδραίαν, καὶ ὅτι χπρεπὲς πρᾶἍγμα ἐστὶν, ἵνα αὔτη ἵσταται ἐν 
+ fol. 942 µέσῳ'' ᾿ τῆς μονῆς. » 'O δὲ Ἀγπουρὸς ἀκούσας ἐλυπήθη σφόδρα '*. 
vo b 

1. ὑπερύαλλει τοὺς σχολαστικοὺς cis τὴν διάλεκτον 13. — 2. καθὼς D. — 3. B om. αὖ. πρ. zat. — 4. В om. 
τὰν. — 5, B om. αὐτῷ. — 6. BC placent ce récit à la suite du 5 134 à l'aide de la soudnre suivante : ...tots 
ἁγίοις αὐτοῦ. "Ev ταύτη τῇ μονῇ ἦν τις ἀργαῖος καὶ ἅγιος λίαν ἀγαπῶν τὸν χύριον ὀνόματι ᾿Ιωνᾶς, τελειότατος 
ἀσκητὴς οὗ καὶ τὴν πολιτείαν πρὸς ὠφέλειαν πολλῶν σὺν θεῷ διηγήσομαι. Τοῦ γὰρ μεγάλον μετὰ τῆς πολλῆς 
σπουδῆς, καθ᾽ ἑκάστην μονὴν τυπώσαντος ἀδελφοὺς δυνατοὺς τῷ πνεύματι εἰς χυθέρνησιν τῶν λοιπῶν, καὶ αὐτοῦ 
Ex διαλειμμάτων, τὰς μονὰς ἐπισκεπτομένου παραθάλλουτός τε κακεῖσε, ἐν τῷ εἰσέρχεσθαι αὐτὸν ἐν τῇ μονῇ 
ἵστατο συκἠ λίαν ὑψηλὴ ἐν ў τινα τῶν παιδίων.... — 7. Νωνχώσει Р; Μονχωσέος D. — 8. ἧς ἐν τῷ p. D. — 
0. to. συκὴ ἐν ў D. — 10. ἰώθει A. — 11. λαθρέως A. — 12. λαμθάνειν C. — 13. αἰσθ-- A. — 14. Θεχσάμενος 
G; om. D. — 15, ὁ δὲ μέγας ἐγγίσας D. — 10. γνοὺς δὲ αὐτὸν εἶναι τὸν τῆς γαστριμαργίας δαίμονα, xal πληροφο- 
ρηθεὶς αὐτὸν εἶναι τὸν τοὺς νέους μάλιστα ἀπατῶντα, καλεῖ C; D add. οὖν. — 17. ἐμμέσω A. — 18. C place 
ici le n° 49 qui nous donne la fin de l'histoire et il rejette aprés le n° 49 les anecdotes incidenles des 
n° 47 οἱ 48. 


langage tous * les scolastiques (σχολαστικοί). > Il l'instruisit done comme il 
convenait, lui 1mposa la pénitenee proportionnée à ses fautes, le recommanda 

au Seigneur ct le quitta. 
A6'. Sun UN SAINT HOMME, NOMME JONAS”, QUI ÉTAIT LE JARDINIER DE 
L UN DES MONASTERES, ET SUR UN PRODIGE QUE FIT LE GRAND PACOME DANS LE 
MONASTERE DE Jonas. — Le jour suivant, le bienheureux alla visiter les autres 
monastères; il arriva au monastère appelé Mouchôusis ? et y entra. Il y avait, 
ап milieu de مه‎ monastère, un grand figuier où quelques enfants avaient Phabi- 
tude de monter en cachette, d'arracher (des figues) et de les manger. Lorsque 
le Grand entra et approcha de ce figuier, il vit un esprit impur qui y était 
* Bedjan assis; il connut aussitôt '! que ο était le démon * de la gourmandise. Quand 
pe Je saint reconnut que c'était ce démon qui trompait les enfants, il appela le 
jardinier ct lui dit : < Frère, coupe ce figuier, car c'est nne cause de scan- 
dale pour ceux dont l'esprit west pas affermi, et il n'est pas bien qu'il. reste 


, 


au milicu du monastère. > Le jardinier à ces paroles fut très aflligé. 


I. CE M FR 835; Paral.. no 935 vane, p. озо, 2, «О à. ددهخه صا( ضف دده حه رصم صصف‎ логал: 


En copte 833000190$(0 Tinouchons, p. 72. 





* fol. Маб 
σα 


* Bedjan 
p. 166 
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-— , Wy , 4 , `, Ы -- , 

47. ᾿Ιώνας δὲ ἐλένετο 0 κηπουρὸς , ὀγδοηκοστὸν πέυ.πτον ἄγων ἐν τῷ πονχστηρίῳ 
I 1 , s ~ Жы ` f ~ „э ~ 3. ` 
ἔτος, πάνυ σεμνὴν βίον ἀσκήπας, καὶ Μόνος ἔγων πᾶσαν" τὴν φροντίδα τῶν ὀπωρῶν ۰ καὶ 
+ 1 2 er 4 ` КЕЛ 4 3 , а Ose 9 3 
αὐτὸς OVO, OÀX τα 67:47 09007. τῆς 15 ἐλείνης ὃ φυτεύσας, ουδέποτε ἐν τοῖς 

А ` σ -- ~ ` "D 
τοσούτοις ἔτεσιν, ἕως τὴς τελευτῆς αὐτοῦ, ἐγ £)0GA TO ὀπώρας οἱχηδήποτε τὸ xu ὅλου 


4 
απ... 
А ποὺ 


3 


^ ;ὃ αν... مس‎ ` ~ un 5 » 1 ΄ ~ + 7 
των τῶν αϑελψῶν καὶ CEVOV καὶ τῶν περὶς οἰκούντων © εἰς πλησμονὴν ἐσθιόντων τῷ Χαιρῷ 
۰ Ὁ f DE X ٢ مه‎ 5 ^» P , ` , ^ ac 0 
тус * 01:006. Kiev δὲ τὺ زرو‎ 2 αυτοῦ 0 ἀδελφὸς ἐκεῖνος τοιοῦτον ° τρεῖς  μηλωτὰς 
, 5 5 6 ٩ es ү E - ° ~ NS б: С 
συνάψας ч TRATAN περιθολην τοῦ С AUTALG Ἡρκεῖτο’ ουδέποτε Os 7201207 Ето στρῶμ.χ 


-Ἔ ele * + ` هه‎ - f 
χειμῶνος ' ὥρας ἢ θέρους 12. οὐδὲ oer τί ἐστιν ἀνάπαυσις σώματος ἀπὸ τῆς συνεγοῦς ἐργασίας, 


1 ٩ : 7 ΣΑ ^ € , ” , 
διχ τὸ προθύμως ἑαυτῷ ἐπιτάττειν etg τὸ ἔργον. ᾿Αλλ οὐδὲ'' ἑφημένου clés ποτε, 


, EA 3 4 s T. , , 72 1 ESS ` | ss а , * А 
οὔτε ὀσπρίου Шут: !' λχγάνου, οὔτε ἄλλου τινὸς ἑφητοῦ, πλην ^ Хотоо" ἆλλὰ μύνον 
„> ‘ λ z S هو‎ ~ 3 7 M ° ° په‎ CUN € Ν ` , 
ὄξος '" μετα λεπτολαγάνων “ ὠμῶν εἰς ὅλην την Cody 20700. Kat οἱ ἀδελφοὶ 7 πάντες διε- 


21 \ т ~ : 29 


^ - , et y, ~~ т 
ῥερχιοῦντω 1 περὶ αὐτοῦ λέγοντες ὅτι οὔτε" τὸν ооу τοῦ νησηλημείου Ader GT UT Que 
١ 
t 


[OR] 


, 3: Z t r 20 ΄ yo. NE , ~ ο у 2 2 ١ 
ουδὲ σθίουσιν οἱ κακούμενοι αὐελφοι. 1165; ÒE τούτοις 4۷7 QUDETOTE ETL TOV 
~ , , о 7 ~ ~ 20 , ~ په هه‎ t / ۱ E rd % > Μο 1 
νώτον оци ἕως TTS τελευτῆς" 00700, ХА μέρας μὲν ἠογαδετο”"' εἰς TOUS ANTOUS, 


1. χηπώρος D sic ubique. — 2. D add, αὐτὸς, sic C, ἔχων πάσων A. — 3. τοῦ κήπον G, D om. καὶ 
μόνος.... --- A. om. D. — ο. ἔχηνης A, om. D. — 6. καὶ τῶν οἰκείων D. — 7. G om. τῷ xai. — 8. τῆς D. — 
9. αὐτοῦ τοιοῦτον ἦν C. — 10. τοις А. — 11. yi — А. — 13. ( add. ἕνα δὲ λεθιτῶνα εἶγεν бу ἐνεδιδύσκετο κατὰ 


τὸν καιρὸν τῶν θείων καὶ ἀχράντων τοῦ σωτῆρος ἡμῶν Χριστοῦ ,هاو کوس‎ καὶ εὐθέως μετὰ τὴν μετάληψιν ἀπε- 
δύετο αὐτὸν xal ἀπετίθετο᾽ καθαρὸν αὐτὸν διατηρήσας ἐπὶ ὀγδοήκοντα πέντε ἔτη. Gette phrase qui figure plus 
bas dans A a été reportée ici comme à sa véritable place par le compilateur. — 13. ἑαυτὸν ἐπιτείνειν D. 
— 11. οὔτε D. — 15. οὐκ D. — 16. ὀσπρεου Λ. — 17. ἣ D. — 18. εἰ μὴ D. — 19. ἄρτου xxi ὄξους D. — 
20. kay. λεπτῶν D. — 21. οὐδὲ D. — 22. --μίον A. — 23. ὁπ. ἐστὶν À τί D. — 2^. D add. ὅτι. — 35. ἐπὶ 
νώτου κατέκλινεν ἑαυτὸν κοιμηθῆναι D. — 26. ἕως βίου ζωῆς A. — 27. τὴν μὲν ἡμέραν εἰργ. 1). 


mU. Ce jardinier se потта Jonas; il avait passé quatre-vingt-einq ans 


dans ee monastère et y menait une vie pure ct grave. Il était seul à s'occuper 
des fruits, et avait planté lui-même tous les arbres de ce monastere; mais il 
ne gotta jamais de fruits jusqu'à sa mort, pas méme un, tandis que les frères, 
les étrangers et ceux qui demeuraicnt aux environs en mangealent à satiété 
en leur temps. Ce frère portait 16 vêtement suivant : il avait réuui trois peaux 
pour couvrir tout son corps et cela lui suffisait. Jamais il ne se couvrit d'une 
couverture durant l'hiver ou d'autre chose durant l'été; il ne savait pas ce 
que c'était que reposer son corps de continuels labeurs, car il travaillait cons- 
tamment avec un esprit plein d'ardeur. П ne goütait jamais de mets cuits, 
ni de lentilles ni d'autre " nourriture (de ce genre), mais seulement une 
mixture d'herbes avee du vinaigre durant toute sa vic. Les frères ' allir- 
maicnt de lui et disaieut : < Il ne connait pas linfirmerie ct ne sait ni où 


elle est, ni ce que mangent les malades. » De plus, ' 


comme nous l'avons 
entendu raconter à son sujet ', jamais, jusqu'à sa mort, il ne se coucha sur 


le dos : il travaillait le jour dans le jardin, puis, vers le coucher du soleil, 


cle 28:137; Paral., n° 29. 
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٩ Ν ’ په‎ 2 , ` 5 4 r4 с ` ΄ > + 
περι δὲ τὴν δύσιν τοῦ ἡλίου, υεταλαθὼν τροφῆς, 216721 εἰς TO κελλίον αὐτοῦ, χαι zabh- 
۶؟‎ ٢ δί , / 1 7 9 » / зто » 1 > ٢ 
μενος ETL ὀιφρου εις μέσον τῆς κέλλης”, ἔπλεχεν σχοινία" ἕως OTE ἔχρουσαν ES την 
5 hes 5 ۴ Ж τ. 1 e ΄ , e ` = 
* fol. 243 νυκτερινὴν σύναξιν ^. Καὶ οὕτως ᾿ εἰ συνέθη αὐτὸν ἁρπάσαι ολίγον ὕπνου ê διὰ τὴν τῆς φύσεως 
ro b , be AM 0 А - À ` % πον ٩ M. К ) А f » L4 3 κ ke ^ Où- 
ανάγκην, καθήμενος καὶ ἐν Ὑεροιν ἔγων τὰ πλεκόμενα GONA”, οὕτως ἐκοιμᾶτο. Ору 
e δὲ ~ » ἃ d , 5 2 ~ 8 , , دو و‎ , ` 
ἅπτων δὲ φῶς ἔπλεκεν τα σχοινία', ἀλλ᾽ ἐν TH σκοτία 006۷٥0 καὶ ἄποστηθίζων τὰς 
Y , ^ ! ^ 9 er 9/ m 
γραφάς. “Eva δὲ Xebivova? εἶχεν µώνου, ov!” ἐφύρει ὅταν ἔμελλεν μεταλαμθάνειν τῶν 
0 ΄ a \ 5047 3 / و‎ ٩ ( 1 $ A Š К , {i و‎ ~ э ~ 
£v μυστηρίων: καὶ εὐθέως ἀπετίθετο αὐτὸν, καθαρὸν αὐτὸν 070762) αὐτῷ ἐν τοῖς 
9 s” ” ` 5 ΄ y A ГА е 
ὀγδοηκονταπέντε ἔτεσιν. Kat ἄλλα δὲ πολλὰ ἦν τὰ ἐπαίνων ἄξικ, ἃ ἐποίει ὁ μακάριος 
, > : e? ° هره و‎ 70 ex Ó Er 42 et E, , = » ` 
γέρων ἐχεῖνος, ἅπερ οὐ χατετάζαμεν τῇδε TH οιηγήσει ^, бух wh εἰς μήκος ἄπειρον τὸν 
’ ? 7 13 1 
λόγον ἐκτείνωμ.εν `. 
ود‎ ۳ : nm fe E & LS eee ο ε for x ` V A E. 
A8. Τοῦτον κατελάβομ,εν ζῶντα ἡμεῖς, οἱ συγγραψάμενοι ταῦτα πρὸς οἰκοδομὴν τῶν 
15 


, ` f, 1 , , 6 * M. 
* fol. 243 ἐντυγχανόντων, xxi ἔγνωμεν ' αὐτὸν’ καινοτέρῳ τρόπῳ  χοιμηθέντκ ` ἐν Χριστῷ 


v° a Р ` 1... Я و‎ = ` 2 : / NEC. у 47 е Ια... 

καθήμενος γαρ επι τοῦ δίφρου αὐτοῦ, καὶ πλέκων τὰ σχοινία. κατὰ TO ἔθος °“, ὡς εὑρεθῆναι 
τὰ σχοινία ἐν ταῖς χερσὶν αὐτοῦ, τελευτῶντος αὐτοῦ ^. Оох ἄφνω δὲ ἐτελεύτησεν οὗτος ὁ 

1. ἐν μέσῳ D. — 3. κελλας А, D add. αὐτοῦ. — 3. суута A. — 4. отоу ἔχρονσεν A. — 5. ἕως τῆς συνάξεως τῆς 
νυκτερινῆς G. — 6, ὕπνον D. — 7. ἔπλεχε ταῦτα D. — 8. ... σχοίνια᾽ καὶ τοῦτο δὲ ἔπραττεν οὐχ ὑπὸ λύχνον ἢ 
ἄλλην τινὰ πυρκαιὰν, ἀλλ᾽ ἐν αὐτῇ τῇ ἀφεγγεῖ C. — 9. Ceci figure plus haut en C comme nous l'avons dit. 
— 10. A add. x«i. — 11. --σαν A. Ici finit le ms. 1754 de Chartres (fol. 8 v?) et commence le ms. de 
Paris suppl. grec n° 480, Le ms. de Paris commence à τηρήσας ἐν τοῖς. — 12. ἅπερ γράφειν οὗ τοῦ παρόντος 
καιροῦ C. — 13. P om. ἅπερ..., (1 ἐκτείναντες, τοῖς ῥαθυμοτέροις τῶν ἀναγινωσχόντων ὄχνον παράσχωμεν. — 
l^. εἴδομεν D. — 15. C om. κατελάθομεν.., — 16. Τούτον κατ. ἡμεῖς ζῶντα, καὶ νοτέρῳ τρόπῳ D. — 17. εἰωθὸς, 
οὕτως ἀνεπαύπατο C. — 18. D om. ὡς. — 19. C om. la suite jusqu'à θανμαστὸν. D porte εὑρέθη τελευτήσας 


τὰ σχοινία κατέχων ἐν ταῖς χερσὶν αὐτοῦ. 


il prenait de la nourriture οἱ entrait dans sa cellule; il s'asseyait sur un siège 
au milieu de sa cellule et tressait des cordes jusqu'à l'office de la nuit. De 
cette manière s'il lui arrivait de prendre un peu de sommeil, nécessité (ἀνάγκη) 
par sa nature ' corporelle ', il dormait debout et gardait en main les cordes 
qu'il tressait. П n'allumait pas de lampe pour tresser les cordes, mais (le fai- 
sait) assis dans l'obscurité et tout en récitant par cœur les Ecritures. I] n'avait 
qu'une tunique de lin sans manches (λεθίτωνα) qu'il revétait lorsqu'il allait 
recevoir les saints et divins mystéres du Christ; puis il quittait et déposait 
aussitót cette tunique sans manches quil conservait propre; elle lui suffit 
pendant ces quatre-vingt-cinq ans. Ce bienheureux vieillard faisait beaucoup 
d'autres œuvres dignes de louanges que nous n'écrivons pas dans la rédaction 
de cette histoire, afin que notre discours n'atteigne pas une longueur sans 
' Bedjan fin *' et que nous ne donnions pas d'ennui aux fidèles dans les récits qu'ils 
M Jiront!. 

48'. Nous qui venons d'écrire, nous avons appris de lui quil mourut? 
d'une manière toute nouvelle : assis sur son siège et tressant des cordes 
selon son habitude, au point que ces cordes furent trouvées dans ses mains 
aprés sa mort. Ce saint ne mourut pas subitement, afin que les belles 


1. Cf. M 138. — 2. D'après un autre ms. : « nous l'avons rencontré à sa mort, et il mourut ». 





* fol. 243 
уз р 


* fol. σα 
ισα 


* 11 
p. 8 
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ἅγιος ἀνὴρ, ἀλλὰ, τοῦ θεοῦ οὕτως οἰκονομ.ήσαντος, ἐνήσησεν καθὼς πάντες ot ἄνθρωποι καὶ 
A 2 А 0 1 D 0 0 Н Ы ~ ~ 2 f 8 M \ ٩ ۶ و‎ À t ~ ° 
οὐκ 87٧٤60 ᾿ απελθεῖν εἰς тоу τῶν vocepwv” тотоу, δια τὸ UA θέλειν αὐτὸν ὑπηρετεῖσθαι 
, 00 ` e \ , δὲ 4 / ~ (2 , na )و‎ ‹ 
παρά Tivos, καθως xat ot λοιποι, WATE δέ γεύσαπθαί ті τῶν βρωμάτων" ὧν Ὥσθιον οἱ 
΄ χὸ r » ٩ SEEN ~ М , ~ ή , ۶ z » ` 
ZLLOUUEVOL αδελφοί. Оте μην ἐπὶ τοῦ νώτου αὐτοῦ ', Ez own ۸2700.50, ουτε δὲ 
, x 0 A 9 v “Ө „5 3 M ~ 6 ۸ . 6 E ~s ? е , , - 
συνεχώρησεν, καθημένου αὐτοῦ συνήθους” ETL τοῦ ’ ὀίφρου, ὑπο ληθῆναί τι ὑποκάτω αὐτοῦ, 
. νο e , a3 > , ` 5 “ 
тб δυνάμενον ἐν τῇ ἁπχλότητι ἀναπαῦσαι αὐτόν. AAN οὐδὲ παριστάνχι᾽ τιν. εἴχσεν ® 
E , v., , / 7 ٩ رو‎ 10 * zv , ~ » رم‎ 
τελευτῶντος αὐτοῦ’: αμέλει хат ушу το ἔργον τῶν σχοινίων ωνπέρ ÉTAELEV, οὕτως 
у 4 (J c δέ : د 11 .20,7 ~ رو‎ au ~ . NG , ~ 
XVETAYGLTO. Όχυμαστον dé ἐστιν ακοῦσχι πῶς ἐθάψαμεν αυτον τῶν γαρ ποὐῶν αὐτοῦ 
μ.ὴ δυνηθέντων ἁπλωθῆναι!) διὰ τὸ ἀποζυλωθῆναι αὐτοὺς '". unde τῶν χειρῶν αὐτοῦ 
5 


δυναμένων προσκολληθῆναχι τῷ ' σώματι αὐτοῦ, ire δεδυνάσθαι αὐτὸν ἀποδυθῆναι τοῦ 


16 7 


Ў 2 Ν ~ е , A My 0): 5 "T РЕ. ` یپ‎ e , 7, 18 
θερμ.άτινου γντὠνος, ένεκεν τούτου ἠνχγκασῦημ.εν ἐντυλίξαντες αὐτῶν (OG φοθτ!ον ξύλων 

A 9 
οὕτως 19 θάψαι"". 

٩ "m ۴ t رم‎ , v wv , = > 9 Ф, 
49. IIoc τούτον παραγεναμ.ενος о αγιος []αγούμιος, ετι ζῶντος αυτου, εἶπεν AUTO? 

Ké л ~ هرد تې‎ 21 vos > , , 7 , , δὲ E το 

« όψαι την GULAY εκείνην , » περι NG ανωτέρω εμνημονεύσαμ.ν. Αχούσας δὲ εἶπεν τῷ 


زو 
-- 


: А j ὸ τω y / ” ~ ~ و‎ / 2 ~ - ΄ 

Μεγάλῳ « Μηδαμῶς, ὦ πάτερ, ὅτι πλήθος καρπῶν εἰώθαμεν”᾽ ἐκ τῆς συκῆς ταύτης 
> ~ , e 3 ۴ 4 e , ͵ * 
ἐκλέγεσθαι τοῖς ἀδελφοῖς, > [Sev δὲ ὁ μακάριος Пауобило; ὅτι ἐλυπήθη ἐπὶ τούτῳ, ` οὐκ 

1. ἐπισθη А. — 3. νοσούντων D. — 3. βρωσίμων D. — 4. D om. αὐτοῦ. — 5. συνήθως D. — 6. D om. τοῦ. 
— 7. ἁπαλότηται A. — 8. παραστῆναι D. — 9. αὐτῷ εἴασε D, ἔασεν А. — 10. ἐργόχειρον]. — 11. ἔθαψαν AD. 
— 12. θαυμαστὸν δὲ ἀληθῶς ἀδελφοὶ καὶ γραφῆς ἄξιον καὶ τὸ περὶ τῆς ταφῆς αὐτοῦ διήγημα C. — 13. ἐκταθῆναι G. 
— 14. G add. ἐν ᾧ ἣν τελευτήσας σχήματι. — 15. προσενγίσαι τῷ λοιπῷ C. -- 16. ἠναγκάσθησαν C. — 17. ἐντυ- 
λίξαι D. — 18. om. D. — 19. καὶ οὕτω D. — 20 C. passe ensuite à 50 et ajoute comme transition ἀλλ᾽ ἐπὶ 
τὸ προκείμενον ἐπανίωμεν. — 21. Ἔτι ζῶντος τούτον τοῦ θαυμαστοῦ ἀνδρὸς, εἶπεν αὐτῷ ὁ ἅγιος Παχώμιος κόψον 


τὴν συκῆν ἐκείνην D. — 22. ιώθαμεν A. 


actions de ce juste nen fussent pas diminuées'; mais lorsqu'il fut malade 
comme tous les hommes, il ne voulut pas aller à l'infirmerie, parce qu'il ne 
voulait pas être servi par quelqu'un comme les autres malades, ni goûter quel- 
que chose des mets dont mangeaient les frères malades, il ne se coucha pas 
non plus sur le dos lorsqu'il fut malade et ne laissa pas mettre sous lui, 
lorsqu'il était assis, un coussin ou quelque chose de doux qui pût le faire 
reposer. Personne n'était prés de lui lorsqu'il mourut, de sorte qu'il s'éteignit 
en continuant le travail des câbles. La manière dont on l'enterra est aussi 
extraordinaire à entendre : Ses pieds ne pouvaient être étendus parce qu ils 
étaient comme du bois, ses mains ne pouvaient pas non plus étre attachées à 
son corps, il ne pouvait non plus être dépouillé de la peau dont il était revêtu, 
c'est pourquoi nous fümes obligés de l'envelopper comme un fardeau (de 
bois) et de l'enterrer (ainsi). 

492. Le bienheureux Pacóme vint prés de celui-là '' et lui dit de couper 
' се figuier ''. Quand il l'entendit, il dit au Grand : < Non, ὁ notre père, саг 
nous avons l'habitude de distribuer aux fréres un grand nombre de fruits 
provenant de ce figuier. > Quand le Grand vit que le vieillard était affligé a 


1. Sic. P. — 2. Š porte: < afin que rien ne fùt caché de ses belles actions saines ». 
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2 30 А * А r ` 3 ` ~ rt ` 44 ^ ν ἃ ` \ , 
TODAY, ἀναγκάσαι αὐτὸν ἐπὶ πλεῖον ' (ух wh περισσοτέρως λυπηθῇ" 10% γὰρ τὸν ἄνδρα 
ALL, -ὸν βίων αὐτοῦ = A À \ 0 ; Е ٩ mers - TED nt چ‎ 5 ` ; 7 » E , cm 
«αἱ T ov αὐτοῦ peyav καὶ θαυμαστὸν ὑπάρχοντα μικροῖς τε καὶ μεγάλοις". ᾿Ιὐγένετο 
٩ ~ > , 8 ` > ٩ е а ` , ^ » - Β ۴ 
δὲ TH ἐπαύριον zat ἰδον ἡ GUAT ἐκείνῃ ηὑρέθη, ζπρανθεῖσα و‎ ὡς μήτε φύλλον εὐθαλὲς, 
4 M -. - - TY t - 1 4 
μήτε καρπὸν εὑρεθῆναι ἐν αὐτῇ. Toro οὖν ἑωρακὼς ó µακήριος šzetvoç' “lavas ἐλυπήθη 
, , 1 ٩ A * ` ` ` ` е , [ο Ре Р , 
μεγάλως. οὐ διὰ τὴν συκῆν, ἀλλὰ διὰ τὴν παρχκοήν, ὅτι εἰπόντος” τοῦ Μεγάλου εὐθέως 
, ۹۶ > 7۶ 6 
οὐκ ἔκοψεν αὐτήν ®. 
50 0: δό А е : , , , . و‎ E , ΟΝ. '- ٩ 
.لا‎ κοδύμησεν ὁ μακάριος Ἰ]αγούμιος εὐκτήριον᾽ ἐν τῷ μοναστηρίῳ αὐτοῦ, καὶ 


ГА ۶ 


~ 7 : ` ` 4 ΄ 
ποίησεν αὐτῷ στοὰς καὶ στύλους" διὰ πλίνθων °, καὶ πάνυ ἐφιλοκάλησεν αὐτὸ, καὶ 


Ne 


(ων 


am 


z 2 ° ` ^^ ^» - 3 f ( 2013 ` ГА 
τέροθη ἐπὶ τὸ ἔργον αὐτοῦ, ὅτι καλῶς ᾠκοδόμησεν * αὐτό'". Els ἑαυτὸν δὲ γενόμενος 
` of = 1۱ ej у. (2 ^ , , ы , - t 
διελογήσατο'', ὅτι ἐκ διαθολικῆς ἐνεργίας γέγωνεν τὸ θχυμιάσχι αὐτὸν ἐπὶ τῇ ὡραιότητι 
αὐτοῦ. Λαθὼν οὐ γοινία καὶ ÒLGA? τοὶ τύλους ETON атуу] ١ £ D" Χχὶ 
хото. Λαθων оу σχοινία καὶ δήσας" τοὺς στύλους ἐποίησεν εὐγὴν παρ᾽ ἑαυτῷ᾽ καὶ 

ГА ^! , - Chea a , - А er ` 
κελεύσας τοῖς ὀδελῳοῖς ἕλκειν τὰ Growin, ἔκλινεν πάντας τοὺς στύλους ὥστε σκαμ.θοὺς 
ې‎ va 9 : E : 

, ٩ , A ۹ 17: ٩ , r ~ > - \ ١ 5 4 
χὐτοὺς ἀπομ.εῖναι' καὶ ® λέγει πρὸς τοὺς ἀδελφούς' « Δέομαι ὑμῶν, ἀδελφοὶ, yi, βιάζεσθε ! 
15 


۶ ۹ ~, + N مهو‎ 5 - e - , : ~ 0۵ 4 re э 5 ` 
ETL τῷ καλλωπιζειν τὸ ἔργον τῶν γειρῶν ὑμῶν, ἀλλὰ μᾶλλον σπουδάσατε " ἵνα εἰ τι EX τῆς 


1. πλῆον А. — 2. ἰδὼν δὲ αὐτὸν λυπηθέντα xal ἐπιστάμενος αὐτοῦ τὸν βίον θαυμαστὸν vai ὠφέλιμον ἀναγκά- 
σαι μὲν αὐτὸν ἐπὶ πλεῖον οὐκ ἠθουλήθη' πρὸς τὸ μὴ περισσοτέρως λυπηθῆναι αὐτὸν C. — 3. τῇ δὲ ἐπαύριον ἐξηράνθη 
A cux; ἐκείνη D. — ^. D om. ἐκ. — 5. ὅτι ἐπιτάξαντος αὐτῷ D. — 6. θεασάµενος οὖν ὁ μακάριος Ἰωνᾶς τὸ 


γεγονὸς, μειζόνως ἡνιάθη ἐπὶ τῇ παρακοή ὅτι εἴποντος τοῦ ἁγίον παραχρῆμα τούτην xai μετὰ πάσης προθυµιας οὐχ : 
` ` . ` . ma Ly ې‎ - ` . 
ἔκοψεν C. Ce ms. continue ensuite par les anecdotes incidentes ^7 et 48 : οὗτο- ὀγδοηκοστὸν πέμπτον ἔτος 


۴ ," 


ποιήσας ἐκ τῇ μονῇ κ.τ.λ. — 7. "Ev ταύτῃ τῇ μονῇ οἰνοδομήσας εὐντήριον ὁ ἅγιος Ιαχώμιος, ποιήσας τε C. 
— 8. στωὰς καὶ στύλλους А. — Ὁ. πλιθων А, C add. εὐρύθμως. — 10. αὐτῷ A. — 11. --γί-- D. — 12. δύσας 
P. — 13. εἴθ οὕτω D. — 11. --θαι A. — 15. --ται А. 


ee sujet, il ne voulut pas le contredire davantage pour ne pas le peiner encore 
plus, car il savait que sa conduite était élevée et admirable pour les grands 
et pour les petits. Le lendemain, ce figuier se trouva avoir séché au point 
qu'il n'y restait ni feuilles vertes ni fruits. A cette vue, le bienheureux Jonas 
fut grandement aflligé, non pas à cause du figuier, mais bien à cause de sa 
désobéissanee, paree qu'après l'ordre du Grand il n'avait pas coupé l'arbre 
comme il l'avait dit. 

50 '. COMMENT IL NE CONSERVAIT PAS LES BELLES CONSTRUCTIONS. — Le 
bienheureux Pacóme bàtit un oratoire dans son monastère, 1] lui fit des por- 
tiques, il éleva des colonnes avee des briques, il l'arrangea bien; et ce travail 
lui plut, paree qu'il l'avait bati avee (grande) beauté. Quand il rentra en lui- 
méme, 1l dit que c'était par l'opération du démon qu'il avait admiré la beauté 
de la maison’; il prit done une corde, l'attacha aux colonnes, fit une prière en 
lui-même et ordonna aux frères de s'attacher aux colonnes; celles-ci s'incli- 
nérent' et tombérent * avec toute la construction '. H dit alors aux frères : 
« Voyez à ne pas vous préoceuper d'orner beaucoup les œuvres de vos mains, 
avez plutôt souci que la grace de Dieu ct son don se trouvent dans l'ou- 


1. Cf. M § 139; Paral., n° 32; D fol. 2r°, infra, p. 50^; arabe, p. 632. — 2. Un ms. syriaque ajoute : 
« οἱ qu'il s'était applaudi de la construction de cette demeure, il se leva done aussitôt >. 


* fol. 244 
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* Bedjan 
р. 169 
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* Bedjan 
p. 170 
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χάριτος τοῦ Ἀριστοῦ καὶ τῆς δωρεᾶς ' αὐτοῦ γένηται, ἐν τῷ ἔργῳ ἑνὸς ἑκάστο» ὑμῶν, 
^r X 2 n »و‎ * » FS * 1 m ? / 
ἵνα μὴ πρὸς” τοῦ ἔργου ἐπαίνου" Ὁ νοῦς ὀλισθήσας, θήραμα γένητα: τῷ διχῥόλῳ |. 
- | Ai: 15 17 / э , ` \ e 7 z 
۵1. Αιρετικοί” ποτε μηνάτοντες τριγινόφοροι, ἀκούσαντες TX περὶ τοῦ ἁγίου 
, , , ده 5 , يم‎ т * - 3 «c е, 
[]αχουυ.ίου, παραγενόμ.ενοι ἐν τῷ μοναστηρίῳ αὐτοῦ, εἶπον " πρός τινας τῶν ἀδελφῶν ὅτι 
• ` ۴ e > , P "` ` ` , e: 3 < % F 
« ὁ πατὴρ ἡμῶν ἀπέστειλεν Ἡμᾶς πρὸς τὸν Μέγαν λέγων: Kt ἀληθῶς καθὼς ἀκούω 
» T 
уб тоб ©) 
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= e په‎ ۴ ` - # m ` , 
τοις ποσιν ἡμῶν, ινα γνῶσιν πάντες TOT E005 اول‎ 02۸0۷ παρρησιαν ἔχει 7:00 тоу ©) уэ. 
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об, καὶ ὁ Όεος σου ἐπακούει", 08780" κοινῶς διαοῶμιεν τὸν ποταμὸν 


amy 


“Oo 


ωπος € 
` 
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᾿Ανήγγειλαν'" οὖν οἱ ἀδελοοὶ τῷ Μεγάλῳ ταῦτα ''* ὁ δὲ ἠγανάκτησεν κατὰ τῶν ἀδελφῶν 
13 


λέγων' « Ὅλως γὰρ διὰ τί κκτεδέἔξκσθε 12 καὶ 5 ἀκοῦσαι αὐτῶν φθεγγομένων ταῦτα; οὐκ 


er ` ar ۶ 3 , E] p v ~ "vr - 5 ~‏ و 
οἴδατε ὅτι τὰ τοιαῦτα προθλήμ.ατα ἀλλότριά ἐστιν! τοῦ Θεοῦ, καὶ ξέν. παντελῶς ' τῆς‏ 
t . >‏ 


, ~ 16 , \ - , 3 - А - , 
ορθής ° πίστεως, χαι τῆς ἡμ.ετέρας πολιτείας; Αλλ᾽ ore '" κοσμ.ικοῖς τοῖς εὐφρονοῦσιν ἴδια 


2 , 


= , ^ ٩ ۶ = - ze - , , Ν 
ταῦτα καθέστηκεν. [lotos γὰρ νόμος θεοῦ ἐπιτρέπει ἡμῖν ταῦτα ποιεῖν; τοὐναντίον δὲ 


διὰ τῶν ἁγίων '* εὐαγγελίων ἐντέλλετα: ὁ Σωτὴρ ` ὅτι μὴ γνώτω ἡ Αριστερά σου τί ποιεῖ 

1. δωραιας A. — 2. πρὸ D. — 3. εἰς τὸν ἔπαχινον D, ἵνα μὴ διὰ τοῦ πατρὸς τὴν τέχνην ἐπαίνον P (πρὸς а 
été lu πατρὸς). — ^. D passe d'ici au 56 όλως οἱ donne ensuite ce récit. Cf. infra, p. 504. 5. Nicon, 
fol. 228 ۷", et Paul le moine, p. 258. — 6. τινες N. — 7. μεγάλον D. — 8. ὑπ-- DN. — 9. δεύρω №. — 
10. —ythav A. — 11. N om. ταῦτα. — 12. καταδέξασθαι A. — 13. PN om. καὶ. — 14. εἰσὶ ND. — 15. om. 


D. — 16. ξένα τῆς ὀρθοδόξον N. — 17. οὐδὲ ND. — 18. om. DN. 


vrage de chacun de vous, de crainte qu'au moment où l'esprit s'abaisse à 
(chercher) des louanges pour son travail, ١١ ne devienne la proie du démon. » 

21°‘. LORSQUE DES HÉRÉTIQUES VINRENT UNE FOIS PRES DE LUI, IL NE 
CONSENTIT PAS À SE LAISSER ÉPROUVER PAR UN PRODIGE QU ILS LUI DEMAN- 
DAIENT DE FAIRE. — ll arriva une fois que des moines hérétiques, de cenx qui 
revétent des habits de poils, entendant parler du bienheureux Pacóme, vinrent 
à son monastère et dirent à certains des frères ' du Grand ! : « Notre père nous a 
envoyés près * de votre maitre et nous a dit : ' Dites à Pacóme ' : Si tu es véri- 
tablement un homme de Dieu et si tu crois que Dieu t'écoute, viens pour que 
nous passions ensemble ce fleuve à pied, afin que chacun sache lequel de nous 
a le plus de confiance (παρρησία) en Dieu. > Lorsque les frères transmirent ceci 
au Grand, il s'irrita contre eux et dit: « En somme, comment avez-vous sup- 
porté d'entendre ceux qui vous ont dit cela? Ne savez-vous pas que de telles 
demandes sont hostiles à Dieu, et entièrement étrangères (ξένα) à toute notre 
conduite? Méme les séculiers qui oni l'esprit droit ne s'y laisseraient pas 
prendre?. * Quelle loi divine nous permet d'agir ainsi? Au contraire, notre 
Sauveur nous ordonne dans le saint Evangile? : Que ta gauche ne sache pas ce 


1. Cf. M z 142. Cité par Nicon (Coislin, n» 37, fol. 228 v^) οἱ par Paul le moine à la suite du % 85 
(ms. 856, p. 258). Celui-ci suit la rédaction M et non la rédaction AD fol. 2 v*, infra, p. 501; arabe, 
р. 632; Paral., по 33. — 2. Lilt. : Pas méme aux séculiers qui pensent bien seraient ces choses. — 
3. Matth., vr, 3, 
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7 δεξιά σου. Οὐδὲν γὰρ ' ἀθλιώτερον τῆς ἀνοίας ταύτης καθέστηκεν, τὸ καταλεῖψαί᾽ με 
πενθεῖν τὰς ἁμαρτίας µου, καὶ πῶς ὠφεΏθω 1 φυγεῖν τὴν αἰώνιον κόλασιν ', Ὦ νηπιάζοντα 
τᾶς φρένας" ἐπι τὰ τοιαῦτα προθλήµατα ἐλθεῖν". » ᾿Αποκριθέντες δὲ οἱ ἀδελφοὶ εἶπαν 
αὐτῷ' « Πῶς οὖν αἱρετικὸς ὢν καὶ ἀλλότρνος τοῦ θεοῦ ὑπάρχων, προκαλέσασθαί σε εἰς 


τοιοῦτο ἐθάρρησεν”; » 'O δὲ μακάριος εἶπεν. αὐτοῖς" « ᾿Εδύνατο  περάσαι τὸν ποταμὸν 


مع 
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ç ἐπι ξηρᾶς πεξεύων хата συγχώρησιν τοῦ (Θεοῦ, συνεργοῦντος αὐτῷ τοῦ 9,κούλου πρὸς 
τῷ ' τὴν atoe Fc zobe! τῷ! μὴ діло? ὦ 27 Tig ἐπιγειοΥ x 
; у αἴρεσιν τῆς ἀσεβείας αὐτῷ μὴ διαλυθῆναι, τῷ 027047 τῆς ἐπιγειρήσεως '", 
, ~ , ~ ~ 4 * پچ‎ ~ 
πίστιν τοῖς ἀπατηθεῖσιν παρ᾽ αὐτοῦ ' ἐμθάλλοντος''. ᾿ ᾿Εξελθόντες ὅ οὖν εἴπατε αὐτοῖς 
~ ` 16 e ~ et 7 QU ~ 
τοῖς тйу'° τοιαύτην ὑμῖν'' ἀγγελίαν " xopicact ὅτι τάδε λέγει ὁ ἄνθρωπος τοῦ Θεοῦ 
II TT 19, ‘O у || و‎ ғ ~ و‎ ۴ 97 еу ? ` , ` 2 ` 
AY 09рлос ἐμὸς ἀγὼν xxi πᾶσά υου т σπουδὴ αὔτη ἐστίν, οὐ τὸ περάσαι τὸν 

1 $ - d * c 9 = ~v ~ ~ 
ποταμὀν теботоробут@ ἀλλὰ πῶς”' διαφυγεῖν µε τὴν κρίσιν τοῦ Θεοῦ, καὶ διελθεῖν 
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τὸν ποταμὸν ἐκεῖνον τοῦ πυρὸς τὸν ἕλκοντα ἔμπροσθεν τοῦ βήματος τοῦ Χριστοῦ", ὑπερ- 
7 EP δ; ٩ ^ , + ` , ΄ ~ = K 4 Š ΄ x: K ` , q ~ 
πηϑᾶν δὲ τὰς τοιαύτας σατανικὰς ἐνεργείας TA τοῦ Kuotou δυνάμει. » Kat εἰπὼν ταῦτα 
τε 7 ~ , ~ À 2 ` ~ مرواو‎ e А 2 29 Piso „2 2 3 
παοηγγειλεν τοῖς ἀδελφοῖς µη ETL τοῖς ἰδίοις κατορθώμασιν μεγαορονεῖν, ите ἐπ'θυ- 
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ра برد‎ / LD 94 e ὸ А : ΄ : -ς , ~ , 4 
υεῖν οπτασίαν tOttv ^, pate Oxinovas θεχσασθαι, MATE αὐτομολεῖν τοῖς τοιούτοις πραγ- 


1. N om. γὰρ. — 2. --λιψαι A. — 3. ὠφιλω А. — ^. D add. ἐπὶ τὰ τοιαῦτα проблрата ἔργεσθαι et от. 
sequens 2. — 5. φραίνας N, νηπ. τὰς φρένας in fine hujus phrasis ponit D. — 6. προσ-- N, ἔρχεσθαι D. 
7. τοιοῦτον DN. — 8. ἐθάρισεν N. — 9. ἠδ-- D. — 10. τὸ ND. — 11. αὐτῶν ND. — 12. --ρί-- N. — 
13. τοῖς παρ) αὐτοῦ ἀπατιθῆσιν ND. — 14. ἐνδ-- A. — 15. --θοτες А. — 16. N om. τὴν. — 17. ἡμῖν ND. — 
19. --είαν N. — 18. --χώ-- BOND ubique. — 20. πεζοποντοποροῦντα D. — 21. ND add. μέλλω. — 
22. βήματος αὐτοῦ D; P от. καὶ διελθεῖν... — 23. xatwo— A. — 24. ειδειν А. 


que fait ta droite. Il n'y a rien de plus misérable que le serait ce manque 
d'esprit, si je cessais de pleurer mes péchés et de chercher comment fuir les 
tourments éternels pour devenir comme un enfant par mes pensées et des- 
cendre a de telles questions. » Les frères répondirent et lui dirent : « Com- 
ment donc celui-là qui est hérétique ct éloigné de Dieu ose-t-il t appeler à 
cela? » Le Grand répondit et leur dit : « Il est possible que celui-là traverse le 
fleuve comme on marche sur terre, par la permission de Dieu, avec l'aide du 
démon, pour que sa méchante hérésie (αἵρεσις) ne soit pas détruite et pour 
affermir par un fait audacieux la foi de ceux qui errent; grace à celui qui 
opère cn lui. Sortez donc dire à ceux qui vous ont apporté un tel message : 
Voici ce quc dit l'homme de Dieu Pacóme : Toutes mes luttes (ἀγών) et toute 
mon ardeur ont pour but non de traverser un fleuve en marchant sur les eaux, 
mais (de cliercher) comment fuir le jugement de Dieu et comment éviter, avec 
l'aide du Seigneur, des ruses sataniques comme celles-ci. » Quand il eut dit 
cela, il ordonna (παρήγγειλεν) aux frères de ne pas se magnifier au sujet de leurs 
succès, de ne pas désirer voir une vision, * ou voir des démons', ou suivre 
notre (propre) volonté dans de telles choses, et de ne pas tenter Dieu par de 


1. Un ms, syriaque porte : « ou aller avec ceux qui recherchent de telles choses ». 


Tol, 245 
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μασιν ', μ.ηδὲ πειράζειν διὰ τῶν τοιούτων αἰτήσεων ® τὸ θεῖον, χχθὼς λέγει A youn’ 


* э ΄ 2 3 / t 
Οὐκ " ἐκπειράσεις * Kúotov τὸν (Θεόν σου”. * fol. 245 
re b 
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Ида ٩ ,‏ , , , / ` , وم 
Μετὰ γοῦν πάντας τοὺς λόγους τούτους, ἀνάστας à γέρων 1020۴0 Χαι παρεκάλει‏ 
Š ` е > е.‏ , ~ 4 ^ ` و ΄ ` 
τὸν Kúpov ἀεὶ μινημ.ονεύειν τοῦ λόγου αὐτοῦ εἰς σωτηρίαν᾽ xat οὕτως ἀνεγώρησεν ἕκαστος‏ 
С, T3 À Χ Не > ὸ 2 1 ` d nt» 4 7 ye 0 1532 ch Y ^ 2 j Log T‏ 
των αὐελφῶων εις TO διατεταγμένον αὐτοῖς ἔργον, TAG Όειας μελετῶντες yoayze. Ἀθύνατον‏ 
ὲ " "ne : Te‏ ` 3 د2 θέ τα θ t» , + А үе Ys ٩‏ وم » ٩ S x‏ ۰ 
γαρ лу τινα αυτων 051206000 ῥῆμ.χ Xoyov N κοσμικὸν, ἀλλα κατα TO γεγραμ.μ.ενον :‏ 
t 7 , ` ۰ ΄ , , e 7 M EAM‏ 
٨. ٨6-06 τοίνυν ἢ γρχφυκὴν‏ (از لا στομα µου μελετήσει σοφίαν, καὶ Л µελέτη Χχρδίας‏ 
е ۱‏ - - , . ده P4‏ * 
ἐπίλυσιν, à περὶ κατορθώμ.ατος καὶ βίου πατέρων τῷ πλησίον ἐκοινολογεῖτο. Οὕτως δὲ‏ 
е, ۶ - ~ Le >‏ 4 4 ’ - ~ 
αὐτοῖς ἡ τοῦ κοσμου μ.αταιοτης καταπέπατητο, ὥς τινας αὐτῶν χοιυ.ηθῆναι UATE ἔπιστα-‏ 
0 سم 7 ΄ ٩‏ / ^ 7 2 ΄ 
μένους σργυριου Ἡ γρυσίου το σύνολον ἰδέαν".‏ 
r 1 - > , ; -‏ ۶ ~ ` 5 = 
Тоу! οὖν ἀδελφῶν τις прота αὐτόν' < Τι δήποτε * πρὸ μὲν τῆς ἐπιστασίας * [ο]. 245‏ .52 
y? 8‏ 
kd - # - * 1 -> ГА f ` 4 4 ١‏ په 
τοῦ ενοχλοῦντος δαίμονος, σώον EYOVTES το TAS διανοίας φρονημ.α, περι ἐγχρατειας καὶ‏ 
ταπεινοφοοσύνης καὶ τῶν KANON Q ων ° οιλοσοφοῦμεν”; oj δὲ καλοῦντος ὥστε ἔργῳ‏ 
POU USN καιρου € καλουντος WGT єр үч‏ 30 ار TEL φροσυνης ZAL των XANOY αορετων‏ 
Le‏ ? سم ~ 9 ~ > И y ۵ 34 r3 ГА‏ ` 
тх φιλοσοφούμενα ἐπιδείξασθαι, οἷον μ.ακροθυνίαν ἐν καιρῷ τοῦ θυμοῦ, ἀμνησικαχιαν‏ 
P om. μήτε αὐτομολεῖν... — 2. παράξειν А. — 3. N om. att. — κ. --σις А. — 5. N et E s'arrétent ici:‏ .1 
D passe d'ici à 52. — 6. εἰδέαν A. — 7. Paral., р. 47, n° 12. D comme les Paral., porte : Ἠρωτήθη ποτὲ ὁ‏ 
ἅγιος Παχώμιος παρά τινος ad. διὰ τί πρὸ μὲν τῆς ἐπιστάσεως etc. D suit donc ici les Paralipomena sans‏ 
cependant qu'il puisse en provenir, car la ressemblance cesse vite et les différences sont nombreu-‏ 
ses. — 8. xai σωφροσύνης καὶ τῆς λοιπῆς ἀρετῆς D. — 9. Entre καιρῶ et τοῦ, le ms. A portait της οργής‏ 
qui semble barré de première main.‏ 


telles demandes; (Dicu) nous l’a commandé ainsi par avance dans les saints 
Livres : Tu ne tenteras pas le Seigneur ton Dieu', a dit 16 ®. 
[ Aprés tous ces discours, le vieillard se levant pria et supplia le Sei- 
| gneur de se souvenir toujours de sa parole de salut. Ainsi chacun des frères 
retourna au travail qui lui avait été fixé, en méditant les divines Écritures; 
car il était impossible que l'un d'eux prononcàt une parole oisive ou profane, 
mais selon ce qui est écrit : Ma bouche va faire entendre des paroles sages et mon 
cœur a des pensées pleines de sens‘, chacun s'entretenait avec son prochain ou 
de l'interprétation de l'Écriture ou de belles actions et de la vie des Péres. 
Ainsi, ils foulaient aux pieds la vanité du monde au point que certains d'entre 
eux moururent sans connaitre en aucune manière l'aspect de l'argent ou de 
l'or]. 

32?. QUESTION QUE LUI ADRESSA UN FRÈRE, AVEC LA RÉPONSE. — Le Grand 
fut interrogé une fois par un frère : < Comment se fait-il qu'avant l'arrivée du 
démon imposteur, nous possédons trés sainc l'intelligence de l'esprit lorsque 
nous philosophons sur l'ascétisme, l'humilité et les autres vertus; lorsqu'il 
s'agit de mettre en acte ce que nous avons philosophé, c'est-à-dire la patience 
au moment du désir, l'oubli de l'offense au moment dc la colére, une pensée 

1. Luc, iv, 12. — 2. Les citations de Nicon et de Paul le moine s'arrétent ici. —.3. Ce passage man- 


que dans le syriaque et dans D qui passent d'ici au 2 52 et dans P qui passe au 2 66. — 4. Ps. XLIX, 
ΙΙ ادا‎ D fol. 3 vs, infra, p. 501; arabe, p. 633; Paral., n° 12. 
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e ` ٨ ^^ A es nos - 4 f 6 » ΄ , M г, w ~ = 
ἐν καιρῷ τῆς ὀργῆς, лудо оу φρόνημα ἐπαίνου προκειμένου, AXL ἄλλα τοιαῦτα πολλὰ '. 
οὐχ, ἰσχύομεν; » 


٢ 3 = p A I = "/ t r ^ , 4 ° ` ` `‏ ملو 
Πρὸς бу ἀνταπεκρίθη φήσας οὕτως ὁ 2 « Επειδήπερ τελείως τὴν Xo8TÓ οὗ‏ 
φ 7 κατ} E à " 2 : À 7 л z‏ سم وام = T€ C ó! 0 YE‏ £ 
μ.ετερχομ.εθα, дих τοῦτο TAGAY την τῶν ὀαιλήνων EGY” TE καὶ μ.ετευπλοκὴν GUL επιστα-‏ 
г Ре mt‏ لو ’ A 4 06 » at -— 3 A E > E‏ = 
ITE τη Осори‏ ۷م we), πρὸς το Ov a AIS την τοῦ ενογλοῦντος‏ 
4 4 ‘ 2 


1 1 1 7 15 ^ = cr ` x » А ^ ae ο 
δυνάμει’ τῆς ψυγῆς Χποστῆσαι, καὶ τὴν περικειμένην σύγχυσιν τῶν τοιούτων ` λογισμ.ῶν 
3 5 ΄ . » , БО Е > ۴ ۴ , 1 e) m ^ , » 
ἀποκρούσασθαι. Διὸ ἀνάγκη, καθ᾽ ἑκάστην ἡμέραν τε καὶ ὥραν, τῷ θεωρητικῷ μέρει” 
L] 

> ۱ S ٤ 0 ΄ 5*2, T 2 М 2; "e. 1 © - 2 ej m 0 `` ` 

τὴς ψυγῆς .027:8٥١ ἔλαιον ἐπιγέειν τὸν πρὸς Θεὸν oobov, ὅτι πρακτικῆς ὧν TONTAS, 
К | λύ ” ره‎ = He , =o سي‎ 6 , ew f " ` ` = 
хол λύχνος πρὸς τὴν Πεωρίαν τῶν ὑποθαλλομένων ἡμῖν ToyyXvov. "Ασειστον μὲν τὸν νοῦν 
ἡμῶν ἀπεογάζεται, ποὺς δὲ ὀργὴν καὶ θυμὸν᾽ καὶ μνησικακίαν zat? ἕτεοό τῶν εἰς 
D “eo ACETAL, πρὸς dE ὀργὴν καὶ θυμὸν᾽ καὶ μνησικακίαν “XL” ἕτερόν τι τῶν εἰς 
` , Li. / 9 ae fut { ~s ^ ΄ و‎ 

Ἀχχίαν ἐκυοχγλευύντων᾽ ἡμᾶς" παθῶν, oy ἀρπάζει''' θεωρητικόν Te? καὶ 467 


pem ` 8 DES , s کاو وله‎ : ۸4 M е ~ 
προς TAY ΤΟ ασωβ.κ των JON πο" σας τον ὑπὸ των το! ούτων Ò χιμόνων ἐνεεγουμένον, 
. er am په‎ A ^ (е c 13 . ۱ - Бр e M А 27 

καταφρονεῖν πχραθαρρύνει ὃν καὶ'' καταπατεῖν, κατὰ τὸ γεγρχυ.μ.ενοΝ, παρχσκευάπει 


» 


, » , \ ~ , - 5 ~ 
ἐπάνω ὄφεων καὶ σχορπίων, καὶ ἐπὶ RAGAN тлу δύναμιν τοῦ ἐγθροῦ '5. 


> су ryt ~ a, - ; c * , PS u 1 = 
53. Tatra αὐτοῦ λέγοντος'", ἦλθεν ᾿ ἐκεῖσε []χονούτιως, ἀδελφὸς τοῦ ()εοδώρου, 


I. B. add. πρὸς X. — 3. εξειν À. — 3. В (L. πρὸ: τὸ ὃνν. fg.) οὔτε. --- ^. tH θεωρία D. — 5. µερι A. — 
6. —xetg А. — 7. θνμων A, D add. τε xoi κενοδοξίαν. -- 8. А om. xai. — Ὁ. --σαντων D, τῶν αἰχμαλω- , 
τενόντων D. — 10. λοιπῶν D (sec. m.). — 11. ἁρπαση А. — 12. θεωρι-- A. — 13. παραθαρυνει A. — 14. D 
om. οὐκ 6876... — 15. D passe d'ici au ὁ 66. — 16. λαλοῦντος B. 


exempte de vaine gloire au moment des louanges, اه‎ dans beaucoup d'autres 


eas analogues, nous sommes faibles ' et nous péchons y 
RÉPONSE A LA DEMANDE. — Le Grand répondit à cela et dit : « Parce que 


nous ne nous couduisons pas avec perfection, nous ne comprenons pas * toute 
la pensée et toute la ruse des démons, de maniere à pouvoir connaitre avee Ia 
puissance spéculative (θεωρία) de lame l'arrivée de celui qui incommode οἱ à 
se garder de recueillir l'effusion * suivant de telles pensées. En consequence 
done, chaque jour et à toute lieure, nous verserons la erainte de Dieu comme 
une huile sur la partie spéculative ' de l'àme, ear elle est le principe 6 45 
de l'aetion et une lumière pour comprendre? les choses qui nous arrivent, ! ۵ 
qui est la guérison'. Gráce à elle, notre intelligence n'est plus inclinée vers 
la colere, le désir et impatience, ou vers l'une de ees passions qui nous en- 
trainent au mal; elle rend l'intelligenee plus spéeulative, l'entraine dans la 
région des (êtres) ineorporels, lui apprend à mépriser toutes les œuvres des 
démons; elle la pousse et l'amène à fouler aux pieds les serpents οἱ les 
scorpions et toute la puissance de l'ennemi *. > 





53". [Arrivée DE Parnnuce °. — Lorsqu'il eut dit cela, Paphnuce, frère de 


1. Syr. : visible. — 2. Litt. : pour la théorie. — 3. Cf. Luc, x, 19. SD et l'arabe (p. 635) passent 
d'ici au 2 66. Ils out donc la mème lacune que P, mais P a en plus l'inversion du 2 52 comme nous 
l'avons dit, — ^. Figure dans la Vie métaphrastique (M) 146 et dans les Acta à la fin du 11 40, — 
5. Nous ajoutons ce titre. 
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ÉCAUTOY καὶ αὐτὸς γενέσθαι ' μοναχός. My βουλομ.ένου ° δὲ αὐτῷ τὸ σύνολον ὡς ἀδελφῷ 
. τος 3 prd - 348 1 په‎ ” AN ^ А б . 7 

γρήσατθαχι --- ἀπεκδέδυτο γὰρ τὸν παλαιὸν ἄνθρωπον — ἀνιώμενος σφοὺρα LAL ὀαχρῦων 
о Παφνούτιος διετέλει. Μαθὼν δὲ ὁ Мух; λέγει αὐτῷ' « Καλὴ ἡ συγκατάθασις πρὸς 


` 
ου 


=) 
S 


τοιούτους ἐν ταῖς ἀρχαῖς, ἄθελφε' ὡς γὰρ νεοφύτῳ δένδρῳ 7, πολλὴ ἁρμ.όζει φιλοκκ- 
λία, υὕτως καὶ τῷ τῆς ἀσκήσεως Χρχυμένῳ, ἕως ἂν καὶ αὐτὸς τῇ τοῦ ἵΝυρίου χάριτι 
ῥιζωθεὶς τῇ πίστει σ τηρ!χθῃ. > Εχῦτα ἀκούσας 6 Θεόδωρος εἶξε' τῷ πατρὶ” ZATA τὺ 
διατεταγμένον αὐτῷ, ἐν 47 στηρίζων τὸν ἀδελφόν’ ἣν γρ συνιὼν τὰ λεγό OMEN. 

ὅδ. ᾽Αποπλέων ® γοῦν ἅμα ἀδελφοῖς τισιν ἐπὶ τὸ μοναστήριον, μήπω δὲ φθάσας, 
διὰ * τὸ κεκλικέναι ἤδη πρὸς EG πέραν την ἡμ.έραχν ἔφη αὐτοῖς" « ()έλετε ἀγρυπνήσωμεν 
τὴν νύκτα ταύτην. » Λέγουσιν αὐτῷ' « Ὡς δοκεῖ σοι, πάτερ. » Λέγει πάλιν αὐτοῖς' 
« Δύο τύπους προσευχῆς ὑπὸ τοῦ ἁγίου πατρὸς ἡμῶν 201047 (nv Εαλάμωνος" : εὐξώμιεθα 
ἕως μεσονυκτίου, καὶ ἕως πρωὶ ἀναπχυσώμεθα, T, ὑπνώσωμεν ἕως μέπης νυκτὸς, καὶ οὕτως 
ἀρξώμ«ἢ» ἕως πρωί; » Αὐτῶν δὲ τὸ τελευταῖον ἐκλεζαμένων, ἔμεινεν ὁ γέρων εἰκάζων " 


p TE a UL SE е; A as e Е \ С "уг, s” ` EN P 9 t ы "c ` 
VAGOVTWS τας ώρας τοῦ TE ὕπνου XXL. της | EUT E i NN της αγρυπνίας καὶ 


1 1 ο 1 


i 
er D)! كو‎ AN ~ 1 э 02 12 
ÉTOLUNS πρὺς τοὺς ἁρμοδίους αὐτῷ κανήνας. AUT t. τοῦ ανδρός 0٤ چ‎ 


1. --αθε A. — 2. —vo (pr. m.) B. — 3. χρησας A. — 4. т у À. — 5. non A. — 6. Cf. Acla, p. 30 *, 
ne 38 au milieu. — 7. ἠδει À. — 8. ὄοχη A. — 92205009 A. — 10. w2— А. — 11. B udd. γέρων. — 12. ἁπο- 
ληφ-- A. 


Théodore, vint * là ct demanda lui aussi à devenir moine. Comme (Théodore) 
ue voulut pas du tout lui répondre comme à un frére — car il avait dépouillé 
le vieil homme — Paphnuce s'en alla tout chagriné et en larmes. Le Grand 
en l'apprenant lui dit : « Il est beau de coudescendre envers ceux-ci au com- 
mencement, frère. Comme on doit beaucoup s'occuper de la formation d'un 
arbre nouvellement planté, il en est de méme du débutant dans l'ascétisme 
jusqu à ce que lui-même, par la grâce de Dieu, jetant des racines, soit 10 
dans la foi. » En entendant cela, Théodore céda au père, confirmant son frère 
en tout comme on le lui avait ordonné, car il comprenait ce qu'on disait. 

%4 '. PAcÔME VEILLE TOUTE LA NUIT”. — Comme il naviguait avec 
quelques freres vers le monastère et n'était pas encore arrivé, * voyant que le 
jour penchait vers le soir, il leur dit : « Voulez-vous veiller durant cette nuit? » 
Ils lui divent : « Comme tu veux, Père. » Il leur dit de nouveau : « J'ai appris 
deux modes de prières de notre saint père Palamon : faut-il ou bien que nous 
prions jusqu'au milieu de la nuit et que nous reposious jusqu'au matin, ou 
bien que nous dormions jusqu'au milieu de la nuit, et qu'aiusi nous com- 
mencions (à prier) jusqu'au matin? > Comme ils choisirent le second mode, 
le vieillard demeura, séparant avec soin les heures du sommeil et celles de 
la prière, car il était coutumier des veilles et prompt euvers les règles qui 
lui étaient bien appropriées. Les autres, abandonnant l'homme (de Dieu) pour 


l. Figure dans M $ 143: dans les Ασία, по 38; dans l'arabe, p. 576; dans le copte, p. 80. — 2. Nous 
ajoutons ce litre. 
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`. ` ٩ , ٩ ` ΄ 5 , ٩ ~ - ` ` 
ὤκλασαν πρὸς τὴν σύναξιν: ὁ μὲν γὰρ πάντη ' ἐκρύθη ἀπ᾽ αὐτοῦ" ην γαρ κεκοπιακὼς, XX 


. 


NI رم‎ =e ٩ е, € е, وم‎ е е а > 
δι᾽ GATS τῆς νυκτὸς ὕπνωσεν: ὁ δὲ ἕτερος ῥίψας ἑαυτὸν εἰς τὸν Gov” ἔμενεν ᾿ ἐπὶ πολὺ 


θεραπεύων τὸν ὕπνον᾽ ὄνπερ πρὸς Ἴρθρον καλέσας εἰς τὴν προσευχὴν, στῆναι μετ αὐτοῦ 
παρεσκεύασεν. Autos δὲ τὰς χεῖρας κατὰ τὸ εἰωθὸς αὐτῷ δι’ ὅλης σταυρώσας τῆς νυκτὸς, 
ἔμενεν ἀκλινὴς ἕως ov ἐπλήρωσεν τὴν εὐγ ήν. ᾿Ελάσαντες | δὲ αὖθις πολλοὺς σταδίους 
ἥκασιν ἐν τῇ μονῇ. 

99. Κορνήλιος” οὖν ὁ οἰκονόμος, ἀκούσας παραγεγονέναι τὸν Μέγαν, ἠρώτα" τὸν ἕνα 
τῶν μετ᾽ αὐτοῦ ἀδελφῶν: « Tt λέγων ἐποίει ὁ πατὴρ ἡμῶν, A ποῦ διέτριθεν τὰς μ.εταξν 
ταύτας ἡμέρας; » Λέγει αὐτῷ ὁ ἀδελφός: « Γινώσχεις᾽ μὲν τὸν ἄνδρα, καὶ τὴν σπουδὴν 
αὐτοῦ, πλὴν ἱκανῶς TUES ἐπαίδευσεν” ἐν τκύτῃ τῇ νυχτί. » Δυγγησαμένου δὲ αὐτοῦ ἅπαντα, 
φησὶν ὁ 6 πρὸς αὐτόν: « "О" ἀσθένεια: xal συνεχώρησας ἄτονον γέροντα νικῆσαί 
σε τὸν νεχνίσκον; » ᾿ Αὐτῶν δὲ λαλούντων ἐπηκροᾶτο '" ὁ Μέγας τῷ πνεύματι. Ὀψίας 
γοῦν γενομένης, λέγει τῷ Κορνηλίφ' « Ἐπειδή µε'' χθὲς ῥχθυμία τις Ἀχτέλαθεν, βούλει 
σήμερον πληρώσωμεν τὸ χρέος στάντες εἰς προσευχήν 08 Γέγραπται 767 Κὔξασθε καὶ ard- 


δοτε '? Κυρίῳ τῷ Θεῷ ἡμῶν: ἀλλὰ συναγρύπνησον ἡμῖν ''. » Τοῦ δὲ εἰπόντος: « ὡς βούλει 


1. παντι À. — 2. otxov А. — 3. --θως A. — 4. ἐλασαντας А. — 5. Cf. Acla, p. 30 *, ne 39. — 0. прота 


A. — 7. Ύινοσχεις А. — 8. ἐπέδευσεν A. — 9. ὡς A. — 10. επικ-- A. — 11. A om. pe. — 12. ste εὐχὴν B. — 


13. ἀπόδωτε А. — 1^. В om. ἀλλὰ... 


longtemps, se couchèrent jusqu'à (l'heure de) la synaxe. L'un ne revit plus 
(Paeóme), car il était fatigué et dormit toute la nuit; l'autre, se jetant dans 
le lieu clos ', y demeura * longtemps s'abandonnant au sommeil; (Paeóme) 
l'appela à la priére au matin, le préparant ainsi à se tenir debout avee lui, 
tandis que lui avait tenu les bras en croix durant toute la nuit et était de- 
meuré sans se eoucher jusqu'à ee qu'il eût terminé la prière. Ils eonti- 
nuérent aussitôt leur chemin durant de nombreux stades et arrivèrent au 
monastere. 

55°. [L ABAISSE L'ORGUEIL DE ConuwkiLLE?. — Corneille l'économe, appre- 
nant que le Grand était arrivé, demanda à l'un des frères qui l'aecompa- 
gnaient : < Que fait notre Père? où a-t-il passé ees derniers jours? » Le frère 
lui dit: « Tu connais l'homme et son zèle, 1l nous a suffisamment instruits 
durant eette nuit. » Quand il eut tout raeonté, Corneille lui dit : « O faiblesse! 
tu as laissé un vieillard infirme te vainere, toi un jeune homme! » * Pen- 
dant qu'ils parlaient, le Grand les entendit en esprit. Quand le matin fut venu, 
il dit à Corneille : « Comme il v a eu hier une certaine nonehalance, veux- 
tu qu'aujourd'hui, nous autres, nous acquittions cette dette en nous tenant 
en prières? Car il est éerit * : Priez et rendez an Seigneur votre Dien; eh bien! 
veille avec nous. » ll répondit : < Conune tu veux, à Père, > et aussitôt 5 


1. Соріс : dans le ventre de la barque (p. 81). — 2. Dans M ñ 1^4; dans les Acla, ne 39; dans 
l'arabe, p. 577; dans le copte, p. 81. — 3. Nous ajoutons ce titre, — ^. Ps. LXXVI, 12. 
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Gus 1 , Z. و ده‎ ~ / ^ Ó , + e ٩ ? ` ` 
αὐτὸς, Ö' πάτερ D, παραυτίκα" ἐν TH κέλλῃ τὸ ποθούμενον ἦνυεν, ἕλκων μὲν ἐπὶ πολὺ 
` M \ 78 La 3 e cQ E ` ` a Ζ , ν ἃ, 
τὴν εὐχήν» TOV δὲ Κορνήλιον ° ἱκανῶς πρὸς τὰ ῥηθέντα παιδεύων, διδάσκων τε GUT GJ V, 
/ e e^ = / ` ` ٩ an 5 ce 
καὶ τὸν παλαιὸν γρηστότερον ἡγεῖσθχι, Μετὰ δὲ τὴν καθολικὴν τῶν ἀδελφῶν λειτουργίαν 
+ ا‎ Απρ + 25 : ' í т 2 T^^ ЧЕ БА z و‎ « Ў / و‎ 
τῆς ἐπι τὸ αὐτὸ συνάξεως, غر ه6 ره‎ ۷٧٧۰ αὐτοῦ τῆς εὐγῆς, λέγει αὐτῷ ὁ ἀδελφός: < Τί 


Ld 
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M, gp: , А δὲ 2 am 50 ‹ / * ` 5 , و‎ τω 
ἐποίησας, ὦ" πάτερ; οὐδὲ ἐγευσάμην ὕδατος ἑσπέρας * μεταλαθὼν τροφῆς. > Λέγει αὐτῶ: 
“з _ -» , ” - , ‚ 3 ` , 
« Καὶ ἀφῆκας γέροντα ἄτηνον νικῆσαί σε εἰς εὐχὴν, Κορνήλις. » 
96. Τότε γνοὺς ὅτι οὐκ ἔλαθεν, ἀλλ᾽ ἐπέστη ὁ Μέγας τοῖς ῥήμ.ασιν αὐτοῦ οἷς εἶπεν 


τῷ ἀδελφῷ < Ἥμαρτον, ἔφη" συγχώρησόν por, ὅτι оох ὀρθῶς ἐλογισάμην * п ἐλάλησα". 
b: , به‎ ^ 


` et 4 > ` лә лэ " 
To γὰρ ἐν σοὶ ἐνοικοῦν πνεῦμα ἅγιόν ἐστιν, καὶ δύναμις Θεοῦ ἐστιν μετὰ σοῦ”. » Οὕτως 


* - е ГА 
οὖν καὶ τοῦτον καλῶς παιδεύσας ἀπέλυσεν. 


Le , 0 - , ^ ’ ٩ P^ Є 
Καὶ ἀρξάμενος πάλιν παρήνει '' τοῖς ἀδελφοῖς. μὴ ποησέγειν! ὡραιότητι καὶ χλλλει 12 
ρ ١ 4 ? { i 4 ρ 


5 ٢ , 8 , А a А з Ne s ` ` , 2 m 2 5 , , 
τοῦ αἰῶνος τούτου, WN βρώματι καλῷ N ἐνόύματι' τὸ γὰρ κάλλος αὐτῶν ἐν ταῖς ἐντόλαις 


ἐδείκνυεν εἶναι τοῦ end, κατὰ τὸν ψαλμωδὸν ۱٥ λέγοντα’ Корш, ἐν τῷ θελήμ.ατί σον 


, j - r ` 5 Ж. ec 9 -— = 
mapécyou τῷ κάλλει μου δύναμιν '". Τὸ κάλλος ' οὖν µόνον τῶν ἀρετῶν ἐπιζητοῦμεν 


^^ 


* e ἽΝ , » , ` و م‎ ٩ 5 y е ~ y t 
OTEO XAL συμφερει. Εἴπατε γάρ pot, φησίν, ὁ Ἰωσὴφ οὐκ ἦν 0200105 τῇ ὄψει σφόδρα; 


1. om. ὦ. — 2. --τηκα A. — 3. —w— А. — ^. συντα--- А. — 5. ο A. — 6. --γησ-- À. — 7. ἑλλα--- 
А. — 8. ἐν σοί B. — 9. В om. καλῶς. — 10. παρεινη A. Cf. Acla, p. 30 *, n° 40. — 11. D, après 50, re- 
prend ici : ὅλως γὰρ [οὐ δεῖ] προσέχειν... et suit le texte des Acta, n° 40. — 12. καλλι A. — 13. --δων А. 
D diffère beaucoup du présent texte. — 14. παράσχον A. — 15. Ensuite D comme les Acta, n» 40, re- 


prend : ὁ γὰρ Ἰωσὴφ... jusqu'à Ἀθεσσαλώμ, puis il revient au n° 51 de la présente histoire, cf. infra, 
p. 50%, — 16. καλος A. 


la cellule, il accomplit ce qu'il aimait, en prolongeant très longtemps la 
prière, révélant à Corneille le sens des paroles (de l'Ecriture) et lui appre- 
nant à souffrir et à regarder l'ancien comme le plus utile. Après la liturgie 
générale des frères, prenant part à la même synaxe, le frère cessant la prière 
lui dit : < Que fais-tu, ó Реге! nous n'avons pas goûté l'eau ' le soir en prenant 
la nourriture. > П lui dit : < Tu laisses un vieillard infirme te vaincre en 
prières, Corneille! » 

56 '. Il comprit que le Grand n'ignorait pas, mais connaissait les pa- 
roles qu'il avait dites au frère : < J'ai péché, dit-il, pardonne-moi, parce que 
je ne parlais pas et je n'ai pas parlé (naguère) avec droiture, car l'esprit qui 
demeure en toi est saint ct la vertu divine est avec toi. » Aprés avoir ainsi 
instruit bellement celui-là encore, il le congédia. 

]L NE FAUT PAS S'ATTACHER A LA BEAUTE MONDAINE. — I] гесоттепса ἃ 
avertir les frères de ne pas s'attacher à la fraicheur et à la beauté de ce siècle 
ni pour la nourriture ni pour le vétement; il. leur montra que leur beauté 
se trouvait dans les commandements de Dieu, d'aprés la parole du psal- 
miste? : Seigneur, par ta volonté, tu as donné la force à ma beauté. Cherchons 


done seulement la beauté qui est inhérente aux vertus *. Dites-mol, Joseph * A f. 247 


ro b 


1. Cf. M § 145. — 2. Cf. Acta, p. 30 *, no 40. — 3. Ps. XXX, 8, version des Septanle. 
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ἀλλ᾽ οὐκ ἐκ τοῦ ὁρωμένου κάλλους γέγονεν βασιλεὺς, ἀλλ᾽ ἐκ τῆς ἐνοικούσης αὐτῷ τῶν 
ἀρετῶν λαμ.πρότητος ἔφυγεν τὰ δεινὰ. χαὶ τὴν досе! ха! εὐπερίστατον ἐνίκησεν καὶ 
ἔφυγεν ἁμαρτίαν, Ὡς τὸ ζοφῶδες οὐ τοῦ πχρόντος ἀναζωγρχφεῖν * καιροῦ. AIN οὐχ ὁ 
᾽Αμνὼν ?, ἢ ὁ ᾿Αθεσσαλὠμ. ' τοιοῦτοι. Πεποιθότες δὲ ἐπὶ τῇ τοῦ σώματος μόνου ὡραιότητι, 
ὤλοντο τέλεον, διαφόροις κακοῖς ἑαυτοὺς περιπείραντες, καὶ οὐ λαθόντες τὴν δίκην. 77 
ἡμεῖς προσέχωμεν ἑαυτοῖς, ἀγαπητοὶ, ἀπὸ πάσης ἐπιθυμίας σαρκικῆς ἑαυτοὺς μιαχρύνοντες, 
ἵν οὕτως τῶν αἰωνίων ἀγαθῶν ἐν μ.ετουσίχ γενώμεθα, τὸ ἀληθινὸν κάλλος πάλιν ἀπολαν.- 
ῥάνοντες °. 


` 


57. ᾿Αδελφοῦ δέ tives’ περιλύπου γενομένου, διὰ τὸ συχνότερον ' ἐλέγχεσθαι αὐτὸν 
ὑπὸ τοῦ πατρὸς διδασκόμενον τὸ ἀγαθὸν, καὶ ἑτοίμου ὄντος πρὸς φυγὴν. σχηματισάμενος 
ο (2080005 φησιν πρὸς αὐτόν: < [ινώσλεις ἄρα, ἄδελφε, ὅτι ὁ λόγος τοῦ γέροντος τούτου 
ἀποτομός ἐστιν ὑπὲρ τὸ μέτρον; οὐχ οἶδα εἰ δύναμαι ἐγὼ ὑπομεῖναι ἐνταῦθα. » О δὲ 
10 


+ , ГА ٩ » 74 x _ 3 ~ e ۶ fin р ٩ 
ὥσπερ ἀποθέμενος τὸ ἴδιον βάρος καὶ καλῶς ἐν ' τῷ ἑταίρῳ ١١ διαθλέύας, σησὶν TOOG αὐτόν; 
۰ à 4 ' 


` NET ica ۶ a , ` ο ٩ ГА e 3 s , 2 , "uc 5 
« Kai σὺ τοῦτο πάσχεις; » Λέγει αὐτῷ’ « Kat σφόδρα * ἀλλ᾽ εἰ βούλει ' γενώμεθα'' ἅμα 15, 
πρὸς τὸ παραμυθεῖσθχι ἑαυτοὺς, ἕως ἂν πειράσωμεν αὐτὸν ἔτι ἅπαξ. 'Exv μὲν χρηστὸς 


M e ~ ٩ 1 # ~ 3 ١ Fi 3 e 
πρὸς ἡμᾶς YÉVATAL, xxt δὴ μένωμεν ἐνταῦθα’ εἰ δὲ μήγε'', ἀπεργώμεθα καθ᾽ ἑαυτούς, » 


1. δνσιδη А. — 3. --ἕογ-- А. -- 3. ᾿Αμνὸν D. — ^. ᾿Αβεσα — А. — 5. ὤλων τὸ τελαιον A. — 6. B donne 
ici la première partie du πο 53, pnis 57. — 7. Cf. Acta, p. 31 *, n» 41. — 8. — pevos A omer 
А. — 10. B om. ἐν. — 11. ετερω A. — 19. πρὸς αὐτόν' xal σφόδρα πάσγω D. — 13. Bourn X. --- 1^. γενομ. 


А. — 15. αὐτῷ В. — 16. Άριστο: A. — 17. µητε А. 


n'était-il pas très beau de visage? Mais ce n'est pas la beauté visible qui en 
fit un roi, c'est par la splendeur immanente des vertus quil put éviter les 
maux, puis vaincre ct fuir le péché laid et séducteur dont ce n'est pas le 
moment de décrire la noirceur. Il n'en est pas de méme d’Amnon et ἆ Absa- 
lom; ils se confierent en la beauté du corps seul, ct périrent complètement 
en s'accablant de divers maux, et ils ne purent échapper au jugement. Pour 
nous, mes amis, prenons soin de nous éloigner de tout désir charnel afin de 
participer ainsi aux biens éternels et de récupérer la véritable beauté. 

57. Un frère! était triste de ce que le Père le reprenait trop souvent en 
lui enseignant le bien et songeait à fuir, Theodore imagina de lui dire °: 
« N'as-tu pas remarqué, 6 frère, que le langage de ce vieillard est dur outre 
mesure? Je ne sais pas si je pourrai demeurer ici. » L'autre déposant son 
propre fardeau et jetant un regard sympathique à son compagnon, lui dit : 
« Et toi aussi, tu en souffres ? » Il lui répondit : « Beaucoup, mais si tu le 
veux, allons ensemble pour nous consoler l’un l’autre, jusqu à ce que nous 
l'éprouvions encore une fois. S'il devient doux pour nous, nous demeurerons ici, 


1. Figure dans M Š 1^7 et dans les Acta, n° ^1. — 2. Ces paroles de Théodore sont prétées au frére 
dans le copte. H en résutte une certaine. confusion, cf. p. 83 et p. 8%, note 1. 
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Γαῦτχ ἀκούσας ὁ ἀδελφὸς ἐνισχύνθη ἀπὸ τῆς τῶν λογισμῶν ἀσθενείας. О δὲ Θεόδωρος 
πορευθεὶς πρὸς τὸν Παχώμιιον * τὴν ὑπόθεσιν ὡς ἐνῆν αὐτῷ διηγήσατο. ʻO δὲ λέγει αὐτῷ" * fol. 67 
1 : : Е : 7 р v? b 
« Калос ἐποίησας, τέκνον. [AN ἄγαγε αὐτὸν μετὰ ceautot]', καὶ ἐπ᾽ αὐτοῦ πάλιν 
ὡς ἔνι διχμεμ.ψαμένον σου τὴν βουλὴν αὐτοῦ, ἥνπερ δίδωσιν Θεὸς, πληροφορίχν έντελε- 
στέραν ^ 0 ἀδελφὸς λαμθάνει. » Ἐλθόντων τε αὐτῶν ἅμα, καὶ τοῦ Οεοδώρου κατὰ τὴν 
په‎ ` διὸ E x ἐλέ و‎ ` ύψ Peet SER NU „/ L Я роса 
τοῦ πατρὸς διδασκαλίχν ἐλέγχοντος αὐτὸν, κύψας ὁ πατηρ' € Συγχωρήσατέ μοι, φησὶν, 
` ` e و‎ ` 9 , Г δὶ ` 3 Not / € ۱ , ` ‚ ‹ مه‎ 
ἀδελφοὶ, ὅτι ἐγὼ ἥμαρτον: ὀφείλετε δὲ καὶ αὐτοὶ ὡς γνήσιοι υἱοὶ φέρειν τὸν πατέρα. ὑμῶν. » 
Kx: οὕτως σοφῇ πανουογία χρησάμενος ὠφέλησεν αὐτούς. Τούτου τοῦ Θεοδώρου τὸ συνετὸν 
D ΟὟ D e [> \ 
θεασάμενος © Παχώμιος, καὶ ὅτι δύναται συγκρατεῖν τοὺς ἀσθενεστέρους, λίαν ἔχαιρεν ἐπ᾽ 
αὐτῷ *. 
58. "Αλλοτε πάλιν ° ἀδελφόν τινα οὐκ ὀρθῶς πορευόμενον θεασάμενος δ, ἀλλὰ TÒ 
e AA u , 
ἰδίῳ ἐξακολουθοῦντα ` θελήματι, κατ᾽ ἰδίαν λαθὼν" mapave αὐτῷ λέγων « ٨۵:06, * fol. 248 
ἔλεγε" ὁ Κύριος: Ἔκ τοῦ οὐρανοῦ καταθέθηκα, οὐχ ἵνα ποιῶ τὸ θέλημα τὸ ἐμὸν ἀλλὰ τὸ C ® 
θέλημα τοῦ πέμψαντός µε". [Kat αὐτὸς ὀφείλεις ἀκούειν ἡμῶν] "®, ὁρῶ γάρ σε φθονούμ.ενον 


e ` که‎ че ~ ` ` ' ГА ٨ < AR ۶ NT ΄ т a f 5 
ὑπὸ τοῦ ἐχθροῦ, καὶ τὸν κάματόν σου OLX πολλῶν συλούμ.ενον. Στοίχει οὖν τῷ κανόνι 


1. Sic D, A om. ἀλλ᾽ ay. a. p. σεαυτοῦ. — 2. ἔντελεστερον A. — 3. D donne ensuite les n° 9 à 11. 
— ^. СЇ. Acta, p. 31*, n° 43; Nicon, fol. 219 r* et Paul le moine, ms. 856, p. 185. — 5. om. P. — 6. om. 
D. — 7. λέγ. ad. E. — 8. ἐλέγει А. — 9. EN add. πατρὸς. — 10. A от. καὶ αὐτὸς... (BE add.). 


sinon nous partirons de notre côté. » Ces paroles fortifièrent le frère contre 
ses pensées décourageantes. Théodore, allant trouver Pacóme, * lui raconta « 4 г. 27 
exactement ce qu'il en était et celui-ci lui dit: < Tu as bien agi, mon fils, ٠ 
mais améne-le avec toi, et devant lui expose ses reproches comme pour toi, 
et, 3i Dieu le permet, ce frére en retirera une plus compléte assurance. » 
Lorsqu'ils vinrent ensemble et que Théodore reprenait le Père selon son 

— conseil, celui-ci baissant la tête : < Pardonnez-moi, dit-il, frères, car j'ai 
péché; mais 1l serait bon que vous aussi, comme de véritables fils, vous sup- 
portiez votre père. > Ainsi par un habile artifice il leur fut utile. Pacóme 
voyant l'intelligence de Théodore et comment il pouvait fortifier les plus fai- 
bles, se réjouit beaucoup en lui. 


- 


58 '. Une autre fois, voyant un frère qui ne marchait pas droit, mais 
suivait sa propre * volonté, il le prit à part et le réprimanda disant : < Frère, le * A г, 248 
Seigneur a dit? : Je suis descendu du ciel non pour faire ma volonté propre, mais ° 
la volonté de celui qui m'a envoyé. 11 te faudrait nous écouter, car je te vois 
exposé aux embüches de l'ennemi et dépouillé par beaucoup (du fruit) de 


1. Dans M $ 151 et Acta, n° 43. Le copte introduit un ange, ce qui fait bientôt naitre une difficulté 
textuelle, p. 88 et p. 89, note 1. Nicon cite (fol. 219 ro) tout le n? 43 des Acta dans la rédaction des 
Acta. Paul le moine (р. 185) cite la présente rédaction sous le titre ἐν τῷ βίῳ τοῦ ἁγίου пау. puis ó 

_ 6010; пау. ἀδελφόν τινα x. t. ù. — 2. Jean, VI, 38. 
PATR. OR. — T. IV. 33 








486 VIE DU BIENHEUREUX PACOME. [202] 
T E = | ` e , 9 8 Š و‎ ۷ > ` , ` ^ , ~ 
LAL OTE ٨٤ προς εστιασιν و‎ LA 001.66 ZGLTOS, αλλα συνεργομ.ενος μετὰ TOY ἀδελφῶν, 
مو‎ 0 ә Я : , pir » 3 . \ 4 θέ 2 5 "E 6 ^ C E ` 
EGYLET μεμετρημ.ενως TOV отоу, XAL TO παρατιϑέμ.ενον Got ἕψημα μ.εταλαμ.οανε' xat 


μήτε πάνυ χορέσθης᾽, εὔτονος μάλιοτα τῷ σώματι ὑπάργων, μήτε πάλιν ἄτονος бу τὸ 
e À : yw , 5 © Ἕν. ο 6έ 9 \ \ 5 ΄ м ΄ 10 м 
σῶμα сфодрх κατατήζης, ХМ ἑαυτὸν «υοέρνχ᾽ προς τας δυνάμεις τοῦ σώματος , ἄγρις 
^ 11 ` ~ РА ο ۹ Š 4 A M 4 ,_, « NA " 
ду τὸν τῆς καυχήσεως νικήσης αἰμονα" πολὺς γάρ σοι ἐπίκειται. D О δὲ ἀκούσας 


í 
* πρὸς μὲν τὸ παρὸν ἐπείσθη '" τῇ συμθουλίχ᾽ χὐθις δὲ ἐπηκολούθει !' τῇ πλάνη λέγων: 
t ‘ è n 


ГА ~ وس‎ ГА ٨ л А TS EN эу RD 4 : 7 , وب‎ - 3 5 
« Tt; τοῦτο ποῦ γέγραπται wh νηστεύσῃς, Wh ασκήσῃς}» D Οὕτως οὖν αὐτοῦ ταῖς οἰκείχις '? 


ἐξακολουθοῦντος ὁρμαῖς, κατεκυρίευσεν ' ὁ ἐχθρὸς, χαὶ καλέσχε!᾽ ὁ Μέγας τὸν Θεόδωρον 
λέγει αὐτῷ᾽ « Οἶδας ὅτι σφόδρα µε λυπεῖ τὰ κατὰ τὸν ἀδελφὸν τόνδε. ᾿Απελθὼν τοίνυν 
ἐπίσκεψαι αὐτὸν, καὶ γνῶθι τί διαπράττεται. » Ὁ δὲ πορευθεὶς εὗρεν αὐτὸν ὡσανεὶ 
, ' f ' ег a \ А ~ ` > 3 

εὐγόμ.ενον, παβηλλαγμενα δὲ ρήματα προϊέμενον, AAL TAUX παντελῶς' καὶ ἐπανελθὼν 


t 


ἐδήλωσεν τῷ Μεγάλῳ !* τὴν ἀθολεσχίαν χυτοῦ. Διαλογιζόνενος δὲ ὁ Θεόδωρος τὴν ἐνέργειαν |” 


τοῦ διαθόλου, καὶ τὸν ποιχίλον αὐτοῦ πρὸς ἡμᾶς πόλεμ.ον ἐθχύμασε καὶ ἐφοθήθη 2° σφόδρα, 
ἐννοῶν μεθ᾽ ὅσης ἄρα νήψεως *' ἀγωνίζεσθαι 77 τὸν μοναγὸν yoh πρὸς τὰς ἀντιτέγνους 


* ὁρμὰς τοῦ ἀντιπάλου. ᾿Ἑλθόντος οὖν τοῦ ἁγίου, καὶ εὐχὴν ποιήσαντος ὑπὲρ αὐτοῦ, ὁ 

1. καλῆ BE. — 9. αις-- A, µεταλάμόανε xal αὐτὸς E. — 3. τοῦ ἄρτον E. — ^. τοῦ E. — 5. περιτ-- В. — 
6. ἑψήματος E. — 7. --θεὶς В. — 8. om. E. — 9. δουλαγώγει E. — 10. E от. τοῦ σώ--. — 11. B om. бу. — 
19. ---σεις B. — 13. ἐπίσθη A. — 14. ἀπηκολούθη A. — 15. οιχι-- А. — 16. E add. αὐτοῦ. — 17. E (1. καὶ 
хол.) xa. δὲ. — 18. E om. τῷ pey — 19. --γιαν A. — 20. --θην A. — 31. νιᾷ-- А. = 22. om. E. — 


23. μονά ζοντα В. 


ton travail. Obéis donc à la régle; et lorsqu'elle t'appelle pour manger, ne 
reste pas sans nourriture, mais va avec les fréres, mange du pain avec mo- 
dération et le mets cuit qui t'est donné! Ne te rassasie pas trop, surtout si 
ton corps est robuste; mais si ton corps est faible, ne l'épuise pas trop. Gou- 
verne-toi contre les forces de ton corps Jusqu'à ce que tu ales vaincu le dé- 
mon de la vantardise, car il te presse beaucoup. > Le frère l'entendant * fut 
ému sur le moment par cette remontrance, mais il retourna bientót à son 
erreur, disant : < Est-il écrit quelque part : Tu ne jeüneras pas, tu ne feras pas 
d'ascétismes? » Aussi, comme il retournait à ses propres desseins, l'ennemi 
le domina. Le Grand, appelant Théodore, lui dit : « Tu sais que la conduite 
d'un tel frére me chagrine beaucoup, va donc le voir et sache ce quil fait. 
Théodore, y allant, le trouva qui semblait prier, mais proférant (en réalité) des 
paroles étranges ct confuses en tout; puis il alla raconter son bavardage au | 
Grand'. Pendant que Théodore racontait l'énergie du démon et les diverses 
manières dont il nous combat, il était plein d'admiration et de crainte en son- 
geant avec quelle vigilance il faut que le moine combatte les multiples * machi- 
nations de l'adversaire. Le saint venant (près du frère) et faisant la prière sur 


1. Il y a ici une longue addition dans les Acta, n° 43, ct dans le copte, p. 90. 


* fol. 248 
r? þ 


* fol. 248 
у a 


AT 248 
re b 


EX [ 248 
vea 


* fol. 248 


ve b 
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πανοικτίρµων Κύριος ἡμῶν Insoos Χριστὸς ' 


РА , \ 3 ` 3 2 
ἰάσατο αὐτὸν, καὶ αὐτὸς σωφρονισθεὶς ἐφύλαξεν 
ἑαυτὸν τοῦ λοιποῦ °, τοῖς ἔμπροσθεν ἐπεκτεινόυενος. 
Ἔλεγεν οὖν i λθοῦσιν ἄδελ otc ὁ Tava et Mevarne Sei? 4 10 D 
εγεν οὖν τοῖς συνελθοῦσιν ἀδελφοῖς ώμιος' « Μεγάλης δεῖ” νήψεως, ἀδελφοὶ, 
πρὸς tò σωθῆναι’ καὶ γὰρ anode’ τῶν πονηρῶν πολλάκις χχυγωμ.ένων δαιμόνων ἐφ᾽ οἷς 
, РЄ > ». ` ç V w ” ۰ ٩ 
ἁπατῶσιν τοὺς AGUNTAS, хой ἄλλων ὀλολυζόντων καὶ λέγοντων: Ὁ δεῖνα ἔστη εἰς προσευχὴν 
ἐκτενῶς, καὶ μὴ φέροντες τὴν καῦσιν ἀνεγωρήσαμεν”. Τοιγαροῦν τηρήσατε ἑαυτοὺς πάντοτε 
καὶ τειχίζεσθε τῷ ὀνόματι τοῦ Χριστοῦ τῷ γὰρ θελήματι αὐτοῦ ἐξακολουθούντων ὑμ.ῶν ^, 


1 - 9 А ΄ T / , , \ , و‎ , , ~ 
00l πρὸς ἡμᾶς οὐκ ἰσγύσουσιν τέφρα γαρ εἰσιν καὶ καπνὸς, καὶ οὐκ ἔστιν ἐν αὐτοῖς 


οἱ ἐχθ 
ε r , ١ 7 مه‎ * 6 М \ ۶ 7 
ὑπόστασις ATO προσώπου τῶν ° φοθουμένων τὸν ."لواو رجا‎ > 

59. Ταῦτα εἰπὼν ὥσπερ ἔνθους ἐγένετο, καὶ ἔστη ἐπὶ ὥραν ἱκανήν. Εἶτα xahet τὸν 
οἰκονόμον τῆς μονῆς, xxt λέγει αὐτῷ npéux « ᾿Απελθὼν εἰς τόδε) τὸ κελλίον, γνῶθι 
τίς ἐστιν ὁ ἐκεῖ ὁ '° καταφρονῶν τῆς οἰκείας '' ψυχῆς, καὶ μιάρτυς γενοῦ τῆς βλάθης αὐτοῦ, 
ἐπιστάμενος σαφῶς τὸ ἐνταῦθα γεγονός. "Ecto γὰρ οὐ παρεγένετο τὸν τοῦ (Θεοῦ λόγον 
3 а 3 59 el ὸ 62 M 5 156 EE ИА و‎ ` 49 , \ , 
ἐπαχοῦσαι ἐνταῦθα, ὅπως δυναμωθῇ κατὰ τοῦ θλίθοντος καὶ ἔλκοντος αὐτὸν '7 εἰς τὸν κόσμων, 


, e А ٩ , Di , * ٩ e 
τίνος ἕνεκεν οὐχ εὔχεταχι'", ἀλλὰ καθεύδει; οὐχ οἶδα εἰ οὗτος '' γίνεται μοναγός. » Kai οὕτως 


I. E om. Ἰ. X. — 2. λνπου А. — 3. δη À. — ^. —wv А. — 5. E от. καὶ ἄλλων --ἀνεχωρ. — 6. ἡμῶν E. 
— 7. Ici s'arrête Paul. — 8. —pwv A. — 9. τωδε A. — 10. A om. б. — 11. οικιας A. — 12. ov А. — 
13. B add. ἐκεῖσε. — 14. —we Δ. 


lui, Notre-Seigncur Jésus-Christ le trés miséricordieux le guérit et lui, rendu 
à la sagesse, se garda pour la suite et marcha de l'avant. 

Pacóme dit done aux fréres assemblés : « Il faut une grande vigilance, 
mes fréres, pour le salut; j'entends souvent les mauvais démons qui se vantent 
des moyens par lesquels ils trompent les ascétes; tandis que d'autres se 
lamentent et disent : « Un tel reste constamment en prières : nous ne pou- 
« vons supporter la brülure et nous nous éloignons. » Gardez-vous donc de tout 
temps, et fortifiez-vous du nom du Christ, car lorsque vous suivez sa volonté, 
les ennemis ne prévaudront pas contre vous. Ils ne sont, cn effet, que cendre 
et fumée et ne peuvent subsister devant la face de ceux * qui craignent le 
Seigneur '. » 

59°. Aprés avoir dit cela, il devint comme inspiré par Dicu et resta (ainsi) 
pendant un temps considérable. Il appela ensuite l'économe du monastère, et 
lui dit en particulier : « Va dans telle cellule, sache quel est celui-là qui a si 
peu de soin de son âme. Sois témoin de sa perte en te rendant sagement 
compte de ce qui est arrivé là; car s'il n'est pas venu écouter la parole de 
Dieu pour étre fortifié contre celui qui le tourmente ct le tire vers le monde, 
pourquoi du moins ne prie-t-il pas, mais dort-il? Je ne sais pas si celui-là est 


1. La fin de ce paragraphe figure dans les Acta, n° 46. La citation de Paul le moine se termine ici. 
— 2. Dans M $ 152 et dans les Acta, n» ^7. 
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А , v = , ГА * 1 
μετ᾽ ὀλίγον χωρισθεὶς τῶν ἀδελφῶν ἀνέλυσεν εἰς τὸν κόσμον, μὴ δυνηθεὶς ἐνεγκεῖν τὸν 


204 τοῦτο πάλιν λέγει’ « Εἴπατέ μοι", 


3 . ~ ГА 5 \ [d 
ἐλαφρὸν τοῦ Короо ζυγόν, Kat προσθεὶς ὁ πατὴρ π 
Ў X 1 او‎ S d y А ` 8 , - à 3 Š , 9 ΄ 3 δὶ 
αὀελφοὶ, ἐᾶν ἡ οἰκία, ἔγουσα μονὰς” ἑκατὸν, διαφέρουσα τῷ ` οἰκοδεσπότη, ἀγοράση" δὲ 
ἄλλος παρ᾽ αὐτοῦ μίαν μονὴν τὴν ἐνδοτέραν, μὴ Χωλύετχι᾽ εἰσελθεῖν εἰς τὸ ἴδιον zata- 
ГА et ` = 3 , ` е - 
γώγιον”; Οὕτως xai ὁ πιστός ἐὰν A ἔχων πάντας τοὺς καρποὺς τοῦ πνεύματος, τῇ δὲ 
, ГА 0 , ? ` ۶ - ^w , ә ы - ` 32 , - СА 
οἰκείχ” ἀμ.ελείᾳ καὶ ἐπιρο)λῇ τοῦ ἐγθροῦ ἀλλοτοιωθῇ ἑνὸς ἐξ αὐτῶν, δόλῳ τὴν ἀρετὴν 
ἀποδόμενος, οὐκ ἔσται ἀσθενὴς ἐν τούτω τῷ μέρει ὦ ἑκὼν ἐγώοησενδ; ᾿Εὰν ухо μὴ νέφος" 
(ποθόµ.ενος, οὐχ ι ἀσθενὴς ἐν τούτῳ τῷ μέρει ᾧ ἑκὼν ἐγώρησεν δ; Exv γὰρ μὴ νήψος 
8 = s ον η c ον pm διὰ τὴ nd Te TR к a 
ιανχστῇ τὴν фоулу'", καὶ ἑαυτὸν ἀσφαλήσηται وا‎ διὰ τῆς μικρᾶς ταύτης τοῦ ἐγθοοῦ M 
παρεισδύσεως πᾶσαν αὐτοῦ τὴν ἀρετὴν προσαπολλύει iss ὡσπερ οἱ ἐν πολέμῳ πρὸς τοὺς ἄντι- 
7 2 P UR ы 1 ٩ б y ә QU z Д š ды. 4 13 EN л 

πάλους φραξάμενοι, καὶ διὰ βραχυτάτου μέρους, OUTED χατημέλησαν, πολλάκις ^ τὴν TINY TY 
κ , 1% ۵ r \ و و‎ ۱ \ : ۵ 7 ~ ¥ e € ~ , 7 
و٧‎ εξάμενοι, καὶ εἰς αὐτὸ τὸ ζῆν κινδυνεύσαντες. Δεῖ οὖν ἕκαστον ἡμῶν ἀσφαλί- 
9 x 7 - ° ^ e y Ре , = 
ζεσθαι '*, καὶ πάσαις ταῖς ἀρεταῖς exutov'® xodrwnisew'*. Οὐ υικρὰ γὰρ ζημία τῷ τὴν 
μικρὰν ἀρετὴν παραθλέψαντι 15. > 

è ۶ ٩ - ~ 9 ^ , ^ 

60. Καὶ ἀλλοτε'" δὲ μετὰ τῶν ἀδελφῶν θρύα κοπτόντων διάγοντος αὐτοῦ, καὶ αὐτῶν 
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/ 9 ` P , , "ې ۸م‎ , 
μίαν ηδη» φοραν εἰς τὸ πλοῖον ποιησαμένων, συνέθη τὸν ἅγιον ἐκεῖνον, ἐξαίφνης “' ἐν ἐκστάσει 
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l. Cité par Paul le moine (E) sous le ге ἐν τῷ βίῳ τοῦ ἁγίου [[αχ., ms. 856, page 75. Ἔλεγεν ὁ μέγας 
Παχώμιος τοῖς ἑαυτοῦ μαθηταῖς' Εἴπατέ por κ. т. À. — 2. τόποι ἢ κελλία dela, n° 47. — 3. — Δ. — ^. xo)— 
А. — 5. —yoy— A. — б. 00) A, — 7. τινος R. — 8. ἐξεχώρησεν К. — 9. νιψας A. — 10. τῇ ψυγῇ BE. ' 
— 11. --λισ-- BE. — 13. sic ( πρὸς ἀπόλλυσιν ВР; п. ἀπόλνσιν А. — 13. E (1. καὶ — πολλάκις) καὶ δι ἑνὸς 
γυμνωθέντος uépouc. — 14. καιρίαν τὴν πληγὴν E. — 15. P add. ἑαυτὸν. — 16. P om. ἑαυτὸν. — 17. —))o— 
А. — 18. Ici s'arrête Paul. — 19. Cf. Acta, p. 31*, n° 45. — 20. ἤδη μίαν В. — 21. εξεφνης A. 


un moine. » Aussi, peu aprés, il se sépara des fréres et regagna le monde, ne 
pouvant supporter le joug léger du Seigneur; et le Pere, continuant aprés 
cela, disait encore : < Dites-moi', mes frères, si une maison a eent chambres, 
et qu'elle soit utile à son ° possesseur, mais qu'un autre vienne à lui acheter 
une chambre à l'intérieur, il ne l'empéchera plus d'entrer dans son propre 
séjour. Il en est de méme du fidéle qui a tous les fruits de l'esprit et qui perd 
l'un d'eux par sa propre incurie ou par les embüches ct la ruse du démon; en 
abandonnant la vertu, ne sera-t-il pas faible en cette partie qu'il a abandonnée 
de lui-même? S'il ue veille pas à relever son ûme, il s'affaiblira lui-même; par 
cette petite entrée furtive de l'ennemi, il perd toute sa vertu. H en est de 
méme, en guerre, de ceux qui se cuirassent contre leurs adversaires et qui 
reçoivent souvent une plaie mortelle, par une trés petite partie qu'ils ont 
négligée et se trouvent par là en danger de mort. Il faut done que chacun de 
nous s'arme et se pare de toutes les vertus, car ce n'est pas un petit dommage 
de mépriser la moindre vertu ^. > 

603. Une autre fois, il se trouvait avec les frères qui eoupaient des 
roseaux. Ils en avaient déjà apporté une charge dans la barque, lorsque le 


1. Cité par Paul le moine, p. 75. — 2. Ici s'arréte la citation de Раш le moine, — 3 Вап ии 


$ 153; dans les Λεία, n° ^5. 
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γενόμενον, ὁρᾶν τοὺς ἑαυτοῦ ἀδελῳοὺς ἅπαντας, καί τινας μὲν αὐτῶν πυρὶ φλογίζοντι 

, (| ῃ NE ~ 7 ` ۵ 7 a ^ IS AS ~ e 7 , 
mepueyopévous ' [καὶ ἐκφυγεῖν πάντη tr, ὀδυναμιένους!’, ἄλλους δὲ ἐπ᾽ ἀκανθῶν ἱσταμένους 3 -ر‎ 


δ΄ 41 А A55 ^» r , 1 r 4 1 ` 4 د‎ / s ٩ ٩ Je oe 
ποδήτους", καὶ ἐν τοῖς σκύλοψιν ευπλεκομένους و‎ ZAL Wf ἰσχύοντας εἰς τὸ παντελὲς απ 
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αὐτῶν ὁιαὀρᾶναι᾽ ετέρους ETE μέρους Χρημνοῦ ὑψηλοτάτου ἔστηχκοτας, ὑφ᾽ ὃν TAXTU- 
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Жр 9 α : ~ ~ ἡ‏ 04 4 : 8 با و 
τατος ετύγχανεν χυχλοθεν ποταμος, Ἀροκοόήλων” 0:7۸0: , ὡς μήτε τοῦ κρημνοῦ‏ 


> ٩ 7 < f f 7 / ` له‎ ~~ N En 
αὐτοὺς ἀναχωρεῖν δύνασθαι, uxt? αὖ βάλλειν "° αὐτοὺς '' ἐν τῷ ποταμῷ, διὰ τὴν τῶν θηοίων 
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, » мә هم‎ ’ ε . , РА , , 
πληθύν. Ἔτι δὲ αὐτοῦ οὕτως ἑστηκότος, 01'° τὰ фоот!ж'° ἀποθέμενοι ἀδελφοὶ παρέστησαν 
* , رم‎ И ٩ 4 , - ° ١ 3 مم‎ € τω - т е , 

αὐτῷ εἰς εὐχὴν, καὶ αὐτοῦ εἰπόντος τὸ ᾿Αμὴν ἀνεχώρησαν τῆς ὁδοῦ. [Zç οὖν ἑσπέρας 
٩ 7 Ж 1 e! S n ғ 9 7 et 
χαταλαθούσης, καὶ αὐτοῦ τὸ ὅραμα τοῦτο ὡς ἐνῆν διηγουμένου, ἐδάκρυον ἅπαντες, καὶ 
3 0 ` 145 ` سه‎ ۸ ~ 7 ۹ LA ده‎ ` ` , , 8 , et ` ` 
έρωτηθεις ° παρὰ τῶν αθελφῶν TL ἂν ELN τοῦτο, (civ πρὸς αὐτούς: < Γινώσκω ὅτι µετα τὴν 
وو‎ ξί 16 s ده سا‎ s ~ 10 8 ef 17 ` δύ ( е ~ , ` 1 5 7 
αφιζιν µου ἔσται τοῦτο ἐν τοῖς ἀδελφοῖς, ὥστε '" wr, ὀύνασθαχι εὑρεῖν αὐτοὺς TOV 9 
` ~ ? ` ~ ^ La 1 M . ` 
καθὼς δεῖ ἀπὸ τῶν πολλῶν θλίψεων τούτους παραμυθήσασθαι'", καὶ πρὸς τὸ βέλτιον τῶν 
» یم‎ E یم‎ 
ἀγαθῶν ἐντολῶν χειραγωγῆσαι. D 
٢ ә ٩ ~ ^ وی‎ +» 
61. Τότε καταλαθὼν ' Θεόδωρον ° ἱκανὸν τῷ πνεύματι, хо) δυνάμενον ὠφελῆσαι ^! 

` - سم‎ e LT " 7 q 4 t 

πολλοὺς, χατέστησεν οἰκονόμον τὴς μονῆς тїс ἐν TH 1 χθεννήσει. Αὐτὸς δὲ χατώκε' ἐν Étéoz 
? i ^ ? P 
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1. περιερχόμενους C. — 2. A om. καὶ ἐλφυγεῖν.... — 3. --δέτους C. — 4. ἐνπλεκω-- А. — 5. χριμνον 
À. — 6. ων А. — 7. χυκλώθεν А. — 8. xopz— A, χροκοδείλων C. — 9. — G. — 10. βαλειν A. — 11. éxu- 
τοὺς C. — 12. ὁ A. — 13. φορτιχὰ C. — 14. C add. τὴν. — 15. ἐρωτι-- A. — 16. ἄφηξίν A. — 17. ὡς C. — 
18. — ро@— A. — 19. παταλαθόµενος DC. — 20. —ро C. — 21. og— A. 


saint tomba en extase et vit tous ses frères; quelques-uns d'entre eux étaient 
entourés de feu cnflammé et nc pouvaient fuir nulle part; d'autres se tenaient 
pieds nus sur des épines, d'autres étaient embarrassés dans les ronces 
ct ne pouvaient pas s'en dépétrer; d'autres étaient sur la pente d'un lieu 
escarpé trés élevé tout autour duquel était un fleuve trés large rempli de 
crocodiles, de sorte qu'ils ne pouvaient ni escalader le lieu escarpé ni se jeter 
dans le fleuve à cause du nombre des animaux. Pendant qu'il était dans cet 
état, les fréres qui apportaient les charges (de roseaux) vinrent * prés dc lui (et 
sc mirent) en prières ; quand il eut répondu Amen, ils reprirent lcur route. A 
l'arrivée du soir, lorsqu'il raconta cette vision telle qu'elle était, tous pleurè- 
rent et, comme les frères lui demandaient ce que cela signifiait, il leur dit : 
« Je sais que cela arrivera aux fréres aprés ma mort, qu'ils ne pourront trou- 
ver personne pour les fortifier, pour les consoler comme il convient dans leurs 
nombreuses tribulations et pour les conduire vers le inieux qui résulte des 
bons commandements. » 

61 '. Alors voyant que Théodore avait un esprit suffisant pour rendre ser- 
vice à beaucoup, il le nomma économe du monastère de Tabennisi, et demeura 


1. Dans М $ 154; dans les Acta, n? 50. Cf. copte, p. 101. 
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avî, ἔνθα καὶ ἡ οἰκονομία “AY τῶν αλλων ' μηναστηρίων. Ὁ δὲ Θεόδωρος ἐν οὐδενὶ τὺ 


, ws رو‎ ` 
* fol. 249 ἴδιον ἔπραττεν 0٤0, καθότι ἐπύ 
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À ρωσεν αὐτὸν ὁ λόγος τοῦ Οεοῦ, καὶ ἐστήοιξεν τα‏ 
το‏ 
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ἄνω φρονεῖν καὶ προκόπτων συνετῶς ὠφέλει ° τοὺς ἀδελφυύς. 

62. ᾿Εγένετο δὲ μιᾷ τῶν ἡμερῶν μετὰ τὴν ἑωθινὴν λειτουργίαν, καθεσθέντα τὸν 
Παγώμιον καλέσαι τὸν πρὸς ταῖς θύραις ἀδελφὸν καὶ εἰπεῖν « Etoty τινες θέλοντες ἀποτζ- 
ξασθαι; » Λέγει αὐτῷ" < Εἰσίν' εἷς γέρων καὶ ἀπὸ μίμων ἄλλος, Σιλθανὸς ὀνόματι. » 
Καί οὖσιν ὁ Μέγας: < Κάλεσον αὐτοὺς ἐνταῦθα. > Εἰσαχθεὶς δὲ ὁ πρεσθύτης, προσέ- 
πεσεν τοῖς ποσὶν, καὶ φωνῇ μεγάλῃ ἐξωμολογεῖτο λέγων’ < Δέομαι ὑμῶν: ἑσπέρας ἑνὸς 
τῶν ἀδελφῶν ἐν τῷ φρέατι χαταβάντος” ἐξενίσθην θεασάμενος. καὶ κακῶς ἐλογισάμην ® περὶ 
σοῦ λέγων πρὸς ἐμαυτόν" Οὗτος" ὁ ἄνθρωπος φονεύς ἐστιν ὅτι τοὺς ἀδελφοὺς ταύτη τῇ 
ὥρα εἰς τὸ φρέαρ κατελθεῖν ἐπείγει '° — καὶ γὰρ ἦν κελεύσας ἑσπέρας καθαρισθῆναι αὐτό '!. — 


η]. 250 


2 2 т 3 y ` , به‎ = ۶ , ^ 
Ei Εἶδον ' οὖν xur” ὄναρ ἑαυτὸν ' μὲν ἐν μέσῳ τῶν ἀδελφῶν, ἄνδρα δέ τινα ἐν ἐσθῆτι '' 
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λαμπρᾶ λέγοντα πρὸς αὐτούς: Axbere ὑμεῖς πνεῦμα ὑπακοῆς" ἐμοὶ δέ φησιν' Λαθὲ πνεῦμα 


? r 15. Ζ 5 5 € 25 په‎ , 
ἀπιστίας δέομαι οὖν εὔξασθαι '9 ὑπὲρ ἐμοῦ. > Εὐξάμενος οὖν καὶ ἀξίως κατηχήσας 
٩ 1 е 7 ~ ο” - ’ 

αὐτους '’ συν ηρίθμ.ησεν TA πνευμ.ατικῆ αὐτοῦ ° συνοδία. 

1. ἔνθα καὶ οἰκονομία αὐτῶν ἄλλων ἦν C. — 2. θελ. το ἴδ. ἔπρ. C. — 3. ἐτήριζε С. — 4. συνήθως А. — 
9. ὠφέλλει A. — 0. μίας AC. — 7. Cf. Acla, p. 31", n° 44 et p. 315, note a. — 8. --γησ-- À. — 9. οντως A. 
— 10. επιγει A. — 11. αὐτῷ A, τοῦτο C. — 19, ἴδον А. — 18. Erasum C. — 1^. αἰσθῆτι А. — 15. ἄπεσθιας 
А. — 16. εὔξαστε C. — 17. αὐτόν τε C. — 18. C om. αὐτοῦ. 


lui-même dans un autre monastère ', où était l'économat des autres monas- 

teres. Théodore ne faisait sa propre volonté en rien, tant la parole de Dieu 

* A f. 249 avait enflammé son âme et lui avait appris à penser * aux choses d'en haut *; il 

p" progressa habilement et rendit service à beaucoup. 

62°. Il arriva qu'un jour, aprés l'office du matin, Pacóme descendit appe- 

ler le portier et lui dit : < Y en a-t-il qui veulent renoncer au monde? > Il lui 

dit : « Пу ena: un vieux et un autre qui était mime et qui se nomme Sil- 

vain. » Le Grand lui dit : « Appelle-les ici. » Le vieillard, dés qu'il fut intro- 

duit, tomba à ses pieds et confessa à haute voix en disant : « Je vous implore: 

le soir, lorsqu'un frère descendait dans le puits, j'ai été étonné à cette vue, 

et j'ai mal pensé de toi, disant en moi-même : Cet homme est un meurtrier 

parce qu'il oblige les fréres à descendre dans le puits à cette heure (car il 

avalt ordonné de le nettoyer le soir). Je me vis donc en songe au milieu des 

A f. 250 frères * et un certain homme revêtu d'un habit brillant leur disait : Recevez 

l'esprit d'obéissance; à moi, il dit : Reçois l'esprit d’incrédulité. Je vous 

demande donc de prier pour moi! > Après avoir prié et les avoir catéchisés 
comme il convenait il les admit tous deux dans sa communauté spirituelle *. 


1. Nommé Прбоу, Acla, 50. — 2. Cf. Coloss., 111, 2. — 3. Dans М § 155; dans les Acta, ne ^^. Cf. 
copte, p. 91. — ^. La rédaction M place ici les paragraphes sur Silvain. Cf. supra 5 12 à 15 et Acla, 
page 315, note «. 
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0. ᾿Ακούσας' ò: 2 وهو‎ διαγωγῆς τῆς τε ἐν Ἀριστῷ πολιτείας τοῦ μεγάλον 
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оу ороо, καὶ δγασθεὶς, ὁ πίσχοπος τῆς πόλεως | ]άνου, Άρειος TOUVOUX, TANA παντα 
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ἐνάρετος καὶ τῆς ὀρθῆς πίστεως θερμὸς ἐραστὴς, πέμψας διὰ γραμμ.άτων μετεστείλατη 
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αυτον πρὸς αὐτὸν λόγοις τε πλείοσιν παρακαλέσας" περὶ τὴν πόλιν ἐκείνην δείν.ασθαι Š 


μοναστήριχ 1 
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Εἴξας τοίνυν τῇ ® τούτον παρακλήσει" ὁ Μέγας, τὴν ὁδὸν διανύσας, καὶ φθάσας πρὸς 


` € ? * , که‎ 
τὸν ῥηθέντα ' ἐπίσκοπον, = τῶν οὖν αὐτῷ ἀδελφῶν, ᾿ ἑορτὴν ἄγειν αὐτὸν '' ἐπὶ τῇ 
"A 2 ~ ie ۴ 
2ф'5в''?% αὐτῶν |) παρεχέλευσεν''. Ὡς Ζσπασόάμενως αὐτὸν, ἀξίως τε δεξ ξιωσζμ.ενος, ἔδωκεν 
, э + ٩ , Ν ` сх А مه / 950 6{ , دا‎ ji 
τόπον αὐτῷ πρὸς οἰκοδομὴν τοῦ τοισποθήτου ” Φροντιστηρίου' ouTep καὶ ἠξίου. Tod δὲ 
, m m , , > 5 ` ε м 
ZYuoU προθύµως κἀκεῖσε τοῦτο ἐγείροντος, θριγκίον'' τε ἀσφαλὲς περιτιθέντος ἔξωθεν, ὡς ἂν 
. РЄ € ~ , Р , i 5 INS 2 - 5 , 
un τοῖς βουλομένοις ὁρᾶν ῥαδίως προκέοιντο'δ, τινὲς'’ £x διαθολικῆς ἐνεργείκς, φθόνῳ τετη- 
х0 δεύ S 30 χκτέθαλον ?! τὸ οἰκοδομού "АЛА? οὐκ εἰ 
χότι συνοδεύοντες, νυκτὸς παραγενόνενοι"', κατέθαλον "' τὸ οἰκοδουούνενον. ᾿. οὐκ. εἰς 
` - go) (το 3 , ٩ r 
ν.κκρᾶν ἔδοσαν’ δίκας τοῦ τολμήματος αξίας. О; γὰρ αὐτὸς πρὸς μακροθυίαν τοὺς 
n 4 ٩ * 1 €) * 
ἀδελφοὺς συνερίδαζεν & ἐφ᾽ ἑκάστης, καὶ μιᾶς τῶν ἡμερῶν ἐπελθόντες ἐκεῖνοι χατὰ τὸ εἰωθὸς ^" 


ἐποίουν τὸ ῥαδιούργημα. Kat?! napay AUX ἐπιστὰς ἄγγελος Κυρίου πχντας αὐτοὺς ἐφλόγισεν, 


1. Acta, p. 33*, n° 51. — 5." πολιτείας ἐσθόμενος δὲ ó D. — 3. πόλεως, Πανονάριος АЗЕ. — ^. ἑαυτὸν С. — 
5. πλείοσι και θείᾳ πληροφορία, παρακαλῶν δὲ BC. А add. τον κε (= τοῦ καὶ). — 0. δη--- D. — 7. B place 
ici les $5 17 ἃ 21. — 8. ἠξας τυνυντι А. — 9. τι toutou παραχλισι А. — 10. προῤῥηθέντα В. — 11. αὐτῶν А. — 
02. воба В. — 13. αὐτοῦ C. — 1^. παρεσχεύασεν В. — 15. τριπ-- C. — 16. фроутло— A. — 17. θριγγίον В; 
θριγχίον (1: τριχιον А. — 18. πρόχειντο В. — 19. τιναις А. — 20. —yw— C. — 21. —éaddov А. — 33, εδωσαν 
А. — 23. εἰωθως А. — 24. AC от. καὶ. 


03 '. L'évéque de la ville de Pan, nommé Arius?, vertueux eu tout et fer- 
vent amateur de la foi orthodoxe, ayant entendu parler de la belle conduite et 
du gouvernement (inspiré) par le Christ du grand Pacôme, et plein d’admira- 
tion, lui écrivit des lettres et lui fit dire par beaucoup de paroles de venir 
fonder des monastères autour de cette ville. 

Le Grand cédant à ses demandes se mit en route °, puis, arrivé près de 
l'évêque susdit avec les frères qui l'accompagnaient, * celui-ci leur ordonna 
de faire une fête au sujet de leur arrivée; il embrassa (Pacôme), le reçut avec 
honneur et lui indiqua un endroit pour bâtir le monastère désiré où il le 
voulut. Pendant que le saint l'élevait en cet endroit avec courage ct l'entou- 
rait au dehors d’un mur solide afin que ceux qui voudraient voir (dans le 
monastère) ne le pussent pas facilement, certains, par l'opération du démon, 
conduits par une brülante jalousie, vinrent de nuit et détruisirent les cons- 
tructions. Ils ne furent pas longtemps à porter la peine de leur audace. Il 
excitait chaque jour les fréres à la patience; mais une fois ceux-là vinrent 
selon leur coutume et firent leur action inconsidérée : Aussitôt, un ange du 
Seigneur arrivant les brüla tous, empéchant le renouvellement d'une telle 


1. Dans Acta, n? 51; D fol. 7 νο, ee p.506; M 2 161 et 168. La rédaction M intercale Ici les 2 17 à 21 
ci-dessus (dans M 2 162 à 166). — 2. AB por tent en un mot Πανονάριος. d'où, comme l'a remarqué 
M. Ladeuze (р. 107, note 1), Denys а dii faire un seul mot de Οὐάριο: et a pu aussi traduire par Varus. 
Е 3. DENYS, chap. XLI. 
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εἴρξας ' τοῦ λοιποῦ τοῦ τοιούτου τολµ.ήματος”' ὡς γὰρ ` Χηρὸς ἀπὸ προσώπου πυρὸς, οὕτως 
ἐλύθησαν. Καὶ οἱ ἀδελφοὶ σὺν εὐθυμίχ πολλῇ τὸ μιοναστηρίον ᾠκοδόμ.ησαν. Κατέστησεν οὖν 
XAET avd рас εὐλαθεῖς xal λίαν θαυμαστοὺς ὁ ἅγιος, ἐξάργοντος αὐτῶν τινος Ξαμουῆλος", 
ἱλαροῦ xat εὐκρατοῦς' ἀνδρός. Διότι ἐγγὺς τοῦ ἄστεος τὸ φροντιστήριον ἦν αὐτοῦ, 
τοιγαροῦν παραμ.ένοντος αὐτοῖς, ἄχρις ἂν τη τοῦ Куро» χάριτι στερεωθῶσιν, 

64. Φιλόσοφός τις τῆς αὐτῆς πὀλεως, ἀκούσας περὶ αὐτῶν, παρεγένετο ἐκεῖσε, πειράζων Ὧ 
αὐτοὺς τίνες ἂν εἶεν. Kai συντυχὼν ἑνὶ τῶν ἀδελφῶν, λέγει αὐτῷ᾽ « Καλέσατέ μοι τὸν Ta- 
τέρα ὑμῶν περὶ ἀναγκαίων μοι διαλεξόμενον. » Μαθὼν οὖν ὁ ἅγιος ὅτι φιλόσοφός ἐστιν, 
πέμπει Μορνήλιον πρὸς αὐτὸν καὶ (Θεόδωρον, πρὸς τὰ ὑπ᾽ αὐτοῦ λεγόμενα παρεγγυήσας αὐτοὺς 
ἀπολογήσασθαι. ᾿Εξελθοῦσιν * δὲ αὐτοῖς' φησιν" ὁ φιλόσοφος « Λόγος πολὺς'" κατέχει παρ᾽ 
ὑμῖν, ὡς σοφοί τινες καὶ ἄγοντες ἡσυχίαν ἐστὲ κατὰ τὴν θρησκείαν |! ὑμῶν, ἔτι δὲ καὶ πρὸς 
τοὺς ἐντυγχάνοντας συνετῶς χπολογούμ.ενοι. Δοχιμάζω 12 οὖν ὑμᾶς, ἐξ ὧν αὐτοὶ ἀναγινώσκετε 
RE 


ἔχεις. » Ὁ 


γραφῶν τοὺς συλλογισμοὺς ποιησάμενος. » Πρὸς ὃν ὁ (Θεόδωρος ἔφη᾽ < Λέγε 


φιλόσοφος ἀπεκρίθη" » Ποίει '' αὐτὸς μεθ) ἡμῶν τοὺς λόγους λύων τὸ ἐπιζητούμενον. »«Λέγε,» 
ἔφη πρὸς αὐτὸν ὁ Θεόδωρος. Ὁ δὲ φιλόσοφος πρὸς αὐτόν" < Tig μὴ γεννηθεὶς απέθανεν, Ὦ 


τίς γεννηθεὶς ойх ἀπέθανεν' τίς δὲ ἀποθανὼν οὐκ ἐπώζεσεν 5 » Καὶ ὁ ! (Θεόδωρος πρὸς αὐτόν' 


1. εἴρξας BC; ηρξας A. — 9. ἀτοπήματος С. — 3. Σαμονήλ C. — 4. ἐγκ-- G. — 5. ἄστεως G. — 6. --τηστ-- . 
A. — 7. —ov А. — 8. ἑαυτοῖς C. — 9. φισιν А. — 10. πολλνς A. — 11. θρισ-- A. — 19. δοχιμάζων C, дохио 
А. — 13. λεγεω Л. — 14. ro C. — 15. ἐπό--- А. — 16. А om. καὶ ὁ. 


audace; ils fondirent comme 'la cire devant le feu, puis les frères, avec grande 
assurance, bâtirent le monastère. Le saint établit là des hommes pieux et très 
admirables; leur chef était un certain Samuel, homme serein et fort. Comme 
son monastère était prés de la ville, et qu'il demeurait avec eux jusqu'à ce 
qu'ils fussent confirmés dans la grâce du Seigneur, 

64'. Un philosophe de la même ville, cntendant parler d'eux, vint les 
trouver pour savoir qui ils étaient. Rencontrant l’un des frères, il lui dit : 
« Appelez-moi votre père pour disputer avec moi de choses nécessaires. » Le 
saint, apprenant que c'était un philosophe, lui envoya Corneille et Théodore qui 
pussent répondre à ce qu'il leur dirait et leur communiquerait. Quand ils 
sortirent, * le philosophe dit : « On parle beaucoup de vous : vous seriez des 
hommes sages qui aiment la solitude, d’après votre religion. Vous discutez 
aussi fort habilement avec ccux que vous rencontrez ; je vous éprouverai done, 
d’après les écrits que vous lisez, en faisant des syllogismes. » Théodore lui 
dit : « Dis ce que tu as (à dire). » Le philosophe répondit : « Parle toi-même 
avec nous en résolvant les questions. » — « Dis, » lui répondit Théodore. 
Le philosophe reprit : « Qui est mort sans être né, ou qui étant né nest pas 
mort et qui étant mort n'a pas senti mauvais? » Théodore lui dit : « Ta ques- 


1. Dans M au 2 169; dans les Acta au n° 51; dans Denys au chap. хып; dans D au fol. 8 r°, infra, 
p. 506; arabe, p. 572, copte, p. 74 et 115. 
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« Οὐ μέγα μέν cou! τὸ ἐρώτημα, ὦ Goo. 11۷ ἐρῶ᾽ ὁ wh γεννηθεὶς, Αποθανων δὲ ὡς 
» 1 , ` ε 5 δα N , NA E "n. ` EN , ( ` 3 К an , ج‎ N e ` 
ειρηκας, ἐστιν ἡ Α au ο ἠὲ γεννηθεὶς, καὶ un ἀποθανὼν, ἐστιν vey καὶ ὁ αποθχνὼν 
g / ۴ - 2 e Ja e . 9 € 
καὶ ит, то сас h τοῦ Ade? ἐστιν γυνὴ» ἥτις εἰς στήλην ete NAOn aos, εἰς ὑπόδειγμα 
Ге > , 3 a , t / x C , δέ 3 ΄ ` ^ 
τῶν ἀπειθούντων αχρι τοῦ παρόντος ἑστώσης. Συμ.θουλεύω δέ σοι”, φιλόσοφε, τὰς προτάσεις 
, ` ` ` А ЖӘ х , / 8 24 EC" 
σου ταύτας χα. τους συλλογισμοὺς καταλιπόντα τους 20210004, προσελθεῖν τῷ Χριστῷ о) 
Ужтрезош у *, xal λαθεῖν τῶν auacrrudrov τὴν ἄφεσιν. » Ποὸὺς ταῦ είνας ἐννεὸς ? , αὖθις" 
ρεύομ.εν ^, X абау τῶν αμαρτημάτων THY ἄφεσιν. ρος ταῦτα μείνας ἐννεὸς', αὖθις 
, , 7 0 Ce ٩ » 901 a , , τ, 9 à 1 , , 
χπῄει' θαυμ.ά-ων, τὸ ὀξὺ τῆς αποκρἰσεως τοῦ ανόρος ἐκπληττόμενος. 
ال‎ TT r ۱ € er : А , , S 8 ١ а ee 13 (2 m et 
05. Koy óp.evoc дё 6 αγιος Hay auras εις την μονὴν την λεγομένην Ἰαοεννῆσιν, Zua 
4 Le , 2 x” 3 as « - 1 e 
Θεοδώρῳ καὶ Κορνηλίῳ καὶ ἄλλοις πλείοσιν ἀδελφοῖς, ἔστη βραγὺ ἐν τῇ ὁδῷ, καὶ ὥσπερ 
, , D 74 \ ۹ و‎ ` 9 ~ , , ~ , ` 3 
πυθόμ.ενος παρά τινος αιτίαν τινα, XXL EYVOXOG τῷ τπνευμάτι ἀμεληθεῖσαν EVTOATY ἐν 
7, 7 7 ; ὸ ۸ y 7 a М 5 Σ ef A == “4 10 2 7 4 ” T fo 
τῇ μονῇ, — ἣν γὰρ παραχθεθδωκος ὥστε TOUS EV τῷ «αρτοποιεῳ  εργαςοµένους την 


προσφορὰν μηδέποτε λαλεῖν |! 


περιττὰ, ἀλλὰ καθ᾽ ἑαυτοὺς υελετᾶν τὴν πρέπουσαν ἐντολὴν, 
--- καλεῖ τι (Jc 50 " αὐτὸ ; 4 4 TT 2. ἐχείνις t λό DTO’ 
09۸٤٤ τον Wzodwoov’ αὐτὸς yao Ay Φροντίζων τῆς μονΏς ἐκείνης, καὶ λέγει αντῷ 

"A ` ` . , , P~ v e / : ~ 3 7 jD ε / ` 

« Απελθὼν χατὰ σχολὴν μάθε хирс εἴ τινες ἑσπέρας ἐν τῷ ἀρτοχοπείῳ '’ ὡμίλησαν, καὶ 


> ΄ ΄ r « ` 4 > е ` ~ 
ἀσφαλισάμενος ἀνάγγειλόν μοι. » Ὁ δὲ ἀνακρινας εὗρεν μὲν οὕτως, ZAL τῷ προστατεύοντι 


1. σοι А. — 2. τοῦ τῶ τε C. — 3. σὺ А. — ^. --ωμεν A. — 5. ἐνεὸς C. — 0. абас A. — 7. απειη Δ. — 
8. —w— А. — 9. --χος А. — 10, --ποιίῳ A, --ποείῳ D. -- 11. )λαλεῖν А. — 12. --πιῳ А. 


tion nest pas diflicile, ὁ sage; aussi je dirai : Celui qui est mort sans être πό, 
comme tu l'as dit, est Adam ; celui qui est né et n'est pas mort, est Hénoch; * et 
celui qui est mort et n'a pas senti mauvais, c'est la femme de Lot qui a été 
changée en une statue de sel et subsiste jusqu'à maintenant pour convaincre 
les inerédules. Mais je te conseille, 6 philosophe, de laisser ces propositions 
et ces syllogisines hors de saison pour t'approcher du Christ que nous servous 
et recevoir le pardon des péchés. > A ces paroles le philosophe stupéfait s'en 
alla aussitót plein d'adiniration et frappé de la vivacité des répliques de cet 
homine. 

65'. Pacóme arrivant dans la laure nommée Tabennisi avec Théodore, Cor- 
neille et beaucoup d’autres frères, s'arréta un peu en route, comme pour 
s'enquérir prés de quelqu'un d'une certaine cause, et, connaissant en esprit 
qu'un précepte était négligé dans le monastère, — il était de tradition que ' les 
(fréres) qui travaillaient à l'oblation dans la boulangerie ne devaient pas 
proférer de paroles inutiles, mais méditer en eux-méme le commandement 
approprié, — il appela Théodore, car c'est lui qui était chargé de ce monastère”, 
et il lui dit: « Va secrétement et apprends avec soin si quelques-uns le soir 
parlent dans la boulangerie, puis quand tu t’en seras assuré, tu me le diras. » 
Celui-ci, s'enquérant, trouva qu'il en était ainsi et le fit connaitre au chef. 


1. Dans М au $ 186; Acta, n» 57; Denys, chap. XLVII; copte, p. 109; D fol. 12 r°, infra, p. 508. — 
2. Cf. supra Š 51. | 
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ἐγνώρισεν. Ὁ δὲ Γἰαγώμιος λέγει < Νομίζουσιν οἱ ἀδελφοὶ ἀνθρωπίνας εἶναι τὰς Tapa- 
δόσεις |, ἀγνοοῦντες” ὅτι жой περὶ τῶν ἐλαχίστων κίνδυνος ооу ὁ τυχὼν τοῖς ἀμελοῦσιν 
ἀπόχειται. Ἑπτὰ ἡμερῶν σιωπὴν ὁ Ἰσραὴλ ἐν Ἱεριγὼ ἀσμένως καταδεξάμενος, εἶτα τῷ 
ὁρισθέντι καιρῷ ἀνακράξας, τήν τε πόλιν ἀνεῖλεν, καὶ τὴν ἐντολὴν τοῦ Θεοῦ παρὰ ἀνθρώπου 
δοθεῖσαν οὐ παρέθη. Kat νῦν τηρείτωσαν ? αὐτοὶ τοῦ λοιποῦ ταύτην À μῶν τὴν ἐντολὴν, xad τὸ 
ἁμάρτημα σνγχωρηθήσεται " αὐτοῖς. Καὶ γὰρ καὶ ἡμεῖς ὠφέλιμον ' 


πα ρεὸ ώχαμ.εν. » 


οὖσαν τὴν διδασλαλίχν 


Εἰσελθὼν δὲ αὐτὸς ἐκαθέσθη πρὸς τὸ ἔργον τῶν ὑφαινομένων ψιάθων. Kat ἐλθὸν ? 
παιδίον τυπωθὲν πρὸς ὑπηρεσίαν τῆς ἑθδομάδος ορᾷ ἐργαζόμενον τὸν Μέγαν, καὶ λέγει 
aut: « Μὴ στρέφε οὕτως τὰ Apata καχῶς ἐργάζῃ: ὁ abbas Θεόδωρος ἄλλον τύπον 
ὑφαίνει. » Καὶ ἀναστὰς λέγει αὐτῷ’ « Καὶ δίδαξόν µε τὸν τύπον, τέκνον. » Kat διδαγθεὶς, 
πάλιν ἐκαθέσθη, σὺν ἐπιθυμίᾳ. πολλῇ, καταστέλλων καὶ ἐν τούτῳ τὰ πνεύματα" τῆς ὑπερη- 
φανίας. Et γὰρ ἦν τὸ τῆς σαρχὸς φρόνημα κεκτημένος, οὐκ ἂν ἐπείσθη, ἀλλὰ γὰρ καὶ 
ἐπετίμησεν ἂν} αὐτῷ ὡς ὑπὲρ τὰ μέτρα λαλήσαντιϑ. 


5 7 ۸ , ~ 2 4 7 ١ e ~ $ 
66. Ἐγένετο!” δέ'' ποτε, καθηµένου τοῦ μεγάλου ® ἐν τόπῳ τινὶ τῆς μονῆς μετὰ ἄλλων 


І. --δώ-- А. — 3. —Yvo— A. — 3. —pf,— А. — 4. --λη-- A. — 5. —ev А. — 6. τὸ πνεῦμα B. -- 
7. ἐπίσθη A. — 8. B om. ἂν. — 9. Sic E; αὐτῷ ὑπὲρ τὰ μέτρα λαλήσαντα τὸν παῖδα ABFG. — 10. Cité par 
Paul le moine (E), ms. 856, р. 186. — 11, Е om. δέ. — 12. E add. Παγωμίον. Nous avons transcrit 
dans l'appendice le texte de D qui dépend plutót de la rédaction des Paral., n° 34: cf. infra, p. 505. 


Pacóme dit : « Les fréres eroicnt-ils que (nos) traditions sont humaines? 
Ils ignorent que celui qui s'abstient de pratiquer méme les moindres a plaee 
parmi les négligents. Israél aprés avoir soigneusement gardé le silenee 
pendant sept jours à Jéricho' et ensuite en criant au temps fixé, s'empara 
de la ville et ne transgressa pas l'ordre de Dieu donné par un homme. Et 
maintenant qu'ils gardent désormais cc précepte et le péché leur sera 
remis”, * Car nous aussi nous avons donné un enseignement utile. > 
Il* entra et se mit au travail de ceux qui tressaient des nattes. Un enfant, 
désigné pour le service de 1۸ semainc, entra, vit travailler le Grand et lui dit : 
« Ne plie pas ainsi les franges; tu travailles mal; l'abbé Théodore tresse 
d'une autre maniére. » Il se leva et lui dit : « Enseigne-inoi cette maniére, 
enfant. » Puis, l'ayant apprise, il s'assit de nouveau avee grand désir (de 
s'humilier), domptant en eela encore les esprits d'orgueil. Car s'il avait 
possédé la sagesse charnelle, il n'aurait pas obéi, mais il aurait réprimandé 
l'enfant de parler au-dessus de sa mesure}. 
006۰7. COMBIEN IL DÉTESTAIT ET RÉPROUVAIT LE FRÈRE QUI TRAVAILLAIT 5 
MAINS PAR VAINE GLOIRE, — Une fois que le Grand demeurait dans un lieu 
1. Passage mal traduit dans le copte, p. 110. — 2. Denys : « que les moines gardent désormais nos 


préceptes afin que ce péché de négligence leur soit remis ». — 3. Acla, n° 55; D fol. 10 v°, infra, 
p. 507; copte, p. 102. — ^. Cf. M š 198, Cité par Paul le moine, p. 186. 
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τινῶν μεγάλων ἀδελφῶν, ἀδελφόν τινκ τῆς μονῆς ' ' ἐν αὐτῇ τῇ ἡμέρᾳ δύο ψιχθία ποιή- 
σαντα, προθῆναι ^ αὐτὰ ἔμπροσθεν τοῦ κελλίου” αὐτοῦ, κατέναντι τοῦ τόπου εἰς ὂν ' μετὰ 
τῶν ἀδελφῶν ἐκαθέζετο ὁ μακάριος. Τοῦτο δὲ ἐποίησεν TQ τῆς χενοδοξίας ἐπαιρόμενος Š 
λογισμῷ, οἰόμενυς ἐν τούτῳ " ἐπαινεθῆναι” παρὰ τοῦ Μεγάλου", τὴν τοιαύτην σπουδὴν ἐνδει- 
10 


ТА ^ / » ^ | r 11 ~ € ۶ 1» E e ۶۹۷ ^ 43 , ٩ 
φάμενος , τοῦ κανόνος ἔχοντος Ev ψιαθίον '' τῆς ἡμέρας" ποιεῖν ἕκαστον ἀδελιφόν . ᾿Ιδὼν 


T 
) 


NA , ` م‎ Н ^? ^J 4 
e ὁ Μέγας '* πρὸς ἐπίδειξιν πονήσαντα ^ τοῦτο τὸν ἀδελφὸν ἐκεῖνον °, καὶ κατανοήσας τὸν 


: ^ - 4 ` γε τη به‎ > Le ~ 
εις τοῦτο κινοῦντα αὖτον λογισμὸν '", στενάξας μέγα, εἶπεν τοῖς ἀδελφοῖς τοῖς συγκαθη- 


'#. « Βλέπετε τοῦτον τὸν ἀδελφὸν ἐργασάμενον μὲν ἀπὸ πρωΐ ἕως ἄρτι, ὅλον 


μένοις αὐτῷ 
δὶ ` ٢۶ ° ^ ~ Š P. . ΄ А ` ы à: w Y , cx , , 19 
E TOV κοπον αὐτοῦ τῷ διχούλῳ /αρισάμενον, XXL μ.ηδὲν τοῦ ἔργου αὐτοῦ εις παχραμωθίαν 

ГА ~ 26 , el -- ~ > s sy rw -‏ وس 
τῆς ἰδίας " αὐτοῦ 3° ψυχῆς ἐάσαντα, ὅτι τὴν δόξαν μᾶλλον τῶν ἀνθρώπων “' Ὢ τοῦ Θεοῦ‏ 
ἠγάπησε’ καὶ τῷ μὲν καμ.άτῳ τὸ σῶμα αὐτοῦ ἀνάλωσε, κενὴν δὲ τὴν ψυχὴν αὐτοῦ τῆς‏ 
ГА ` , ٩ , ~ , ΄‏ * 72 , 74 3 د - ٩‏ > 

απο τῶν ἔργων απολαύσεως κατέστησεν. Kut καλέσας τὸν ἀδελφὸν ἐκεῖνον ἐπετιμ.ῃησεν 


93 


αὐτῷ καὶ παρήγγειλεν, ἵνα, εὐγομένων τῶν ἀδελφῶν, κατέχων τὰ δύο ψιαθί στὰς 
τῷ х ony ‚ ἵνα, εὐγομ. Qv αδελφῶν, κατέ; j in 77 


ὄπισθεν αὐτῶν ernn”? « Δέομαι ὑμῶν, ἀδελφοὶ, εὔξασθε ᾽' ὑπὲρ τῆς ἀθλίας µου ψυχῆς, ἵνα 
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e ۶, ` ~ t , ° ~ э / / ~ ٩ OU 
ο πανοικτιρμ.ων (λεὺς ταῖς υμ.ετέοαις EUV ALS ελεήση αυτην, πρηχρινχσαν μαλλον τα доо 


1. E (1. τῆς p.) τῶν ἐκεῖσε ὄντων. — 3. --θεῖ--- E. — 3. κελιου А. — ^. E (1. εἰς бу) οὗ. — 5. τὸ E. — 6. ἐπερ-- 
D.— 7. E от. ἐν τ. — 8. --θει-- V. — 9. ὁσίον. E — 10. Е (1. τὴν т. с. губ.) ὅτι. — 11. ψιαθην A. — 19. τὴν 
ἡμέραν 13. — 13. E add. ἐκεῖνος τὸ ἔργον ἐδιπλασίασε». — 14. E add. τὸ γεγονὸς καὶ γνοὺς ὅτι. — 15. ἐποίησε Г. 
— 10. ὁ ἀδελφὸς E. — 17. E om. καὶ κατανοήσας--λογ. — 18. τοῖς соүх. αὐτῷ й0. E, τοῖς καθ. σὺν «αὐτῷ &o. D. 
— 19. --θειαν A. — 20. τῆς ἑαυτοῦ E. —21. δ. τῶν kv. μᾶλλον 1%. — 29. офа А. — 33. καὶ εἴπη Г, εἴπει A, λέγειν 
D. — 24. --0αι AD, εὔχεσθε D. 


du monastére' avec d'autres des grands frères, un bomme du monastère, ayant 
fait en un jour deux nattes, les mit devant sa cellule en face de l'endroit où 
le bienheureux se trouvait avec les frères. H faisait cela entrainé par une 
pensée de vaine gloire, et pensait qu'il serait loué de montrer tant de zéle, 
lorsque la règle était que chaque frère ferait une natte par jour. * Le Grand 
vit que le frére faisait cela. par ostentation, et saisit le mobile qui le poussait 
à cela; il en fut grandement aflligé et dit aux fréres qui l'accompagnaient : 
« Voyez-vous ce frére qui travaille depuis le matin jusqu'à maintenant; il a 
donné tout son travail à Satan et n'en a réservé aucune partie pour la 
consolation de son âme; il a travaillé surtout pour la gloire humaine et ce 
n'est pas pour Dieu qu'il a consumé son corps dans un tel travail; il a privé 
son âme de la jouissance * de son Créateur?, parce qu'il a préféré la gloire 
des hommes à la gloire de Dieu'’. > Il appela donc ce frère, le réprimanda 
et lui ordonna (παρήγγειλεν) de prendre, durant la prière des frères, ses deux 
nattes, de se tenir derriére eux et de leur dire : « Je vous en prie, mes fréres, 
priez sur mon âme malheureuse, afin que le Dieu des miséricordes en ait pitié 


1. Paral., n° 34; D fol. ^ νο, p. 505; arabe, p. 635. — 2, Un ms. syriaque porte simplement comme le 
grec : « de la jouissance de son travail ». 
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Ψιαθία ταῦτα τῆς βασιλείας αὐτοῦ. » Καὶ πάλιν ἐν τῷ τοὺς ἀδελφοὺς ἐσθίειν ', ἐκέλευσεν 
τὸν αὐτὸν τρόπον ἑστάναι αὐτὸν ἐν τῷ μέσῳ μετὰ τῶν ψιαθίων ἕως οὐ ἀναστῶσιν ἐκ τῶν 
τραπεζῶν οἱ ἀδελφοί. Καὶ μετὰ ταῦτα * ἐκέλευσεν αὐτὸν ἐγκλεισθῆναι μόνον εἰς κελλίον, 
καὶ ἐπὶ πενταμ.ηναῖον" χρόνον, καθ᾽ ἑκάστην ἡμέραν, δύο tralia ποιεῖν καὶ ἐσθίειν ° 
ἄρτον" petà ἅλατος μόνον و‎ καὶ μηδένα τῶν " ἀδελφῶν συντυγχάνειν αὐτῷ °. 

67. ᾿Αναγκαῖον δὲ ἐπὶ τούτοις, πρὸ τοῦ καταπαῦσαι ἡμᾶς τὸν λόγον, μνημονεῦσαι 
ἑνὸς ἀνδρὸς O yar πάντα ἔπαινον ἀνθρώπων νικῶντος '', Zaxyatou τοὔνομα”, εἰς οἰκοδομὴν 
καὶ ὠφέλειαν τῶν ἐντυγχανόντων. Οὗτος μετὰ πολὺν '? τῆς ἀσκήσεως χρόνον, λώβην 
ὑποστὰς τοῦ σώματος, κεχωρισυένην μὲν | εἶχεν '? τῶν ἀδελφῶν τὴν κέλλαν. Hate καὶ 
ἄρτῳ τὸν πάντα βίον αὐτοῦ διαγαγών. Kal? ἑκάστην δὲ ἡμέραν εἰργάζετο ψιαθίον '°, 
τοσαύτην ὑπομένων συντοιθὴν, ὡς πολλάκις πλέκοντος αὐτοῦ τὰ σχοινία τῶν ψιαθίων '*, τὰς 
χεῖρας Χεντουμένας '" αἵματος ἀφιέναι * σταγόνας καὶ ἐπ᾽ αὐτοῦ τοῦ ἔργου δεικνύναι τὴν 


- , په‎ 2 d S / / => 3 3 
καρτερίαν τοῦ ἀνδρός. Ἐν τοσαύτῃ τοίνυν ἀσθενεία σωματικῇ τυγχάνων, οὐκ ἀπελήοθη 


1. αισθειην А, ἐν τῷ ἐσθ. τ. dŠ. E. — 2. от. E — 8. --νιαῖον BE. — ^. abera А. — 5. αισθιειν А. — 
б. ἅρτων А. — 7. μόνον В. — 8. τον A. — 9. Ici s'arrête Paul. — 10. ᾿Αναγχαῖον δὲ ἔστι μνημονεῦσαι ἡμᾶς καὶ 
ἄλλον τινὸς ἁγίον ἀδελφοῦ D. La suite différe du présent texte dans la méme mesure; Voir l'appendice, 
p. 505 — 11. νικοντος А. — 12. Cité par Paul le moine. — 13. πολλὺν A. — 14. B om. μὲν. — 15. E add. 
ἀπὸ. — 10. ψιαθον А. — 17. ψιάθων AD. — 18. --τω-- В. — 19. ἄφιαιναι А. 


grace à vos prières, car elle a estimé ces deux nattes plus que son royaume. » 
De plus, durant le repas des fréres, il lui ordonna de se tenir debout au milieu, 
de la méme manière, avec ses nattes, jusqu'à ce que les frères se levassent 
de table. П lui ordonna ensuite de s'enfermer dans une cellule, et durant cing 
mois, de faire chaque jour deux nattes, * de ne manger que du pain avee du 
sel, et qu'aucun des frères n'allàt le trouver'. 

67?. Sun UN FRÈRE, SAINT ASCETE DU MEME MONASTERE. — J] nous faut 
en sus de cela, avant de terminer ce sujet, faire mémoire d’un autre saint 
homme ° * qui vécut dans la plus haute perfection au milieu des frères, afin 
de raconter quelques-unes de ses actions pour l'édification '' (des lecteurs). 
Pour cause de maladie *, sa cellule était loin des fréres; il ne se servait que 
de pain et de sel. Il faisait chaque jour une natte au point que trés souvent, 
lorsqu'il tressait * les cordes qui lui servaient à faire les nattes, il arriva que 
ses mains furent ensanglantées parce qu'elles étaient percées par les jones, 
et les nattes elles-mêmes en étaient humectées. Pendant qu'il était dans 
une telle infirmité, il ne s'absenta jamais de l'assemblée des fréres, et ne 


e 


1. Ici se termine la citation de Paul le moine. Il cile encore les § 67 et 68 à la page 107. Ici sa ré- 
daction est paralléle à A et aux Paral. mais n'est identique ni à l'une ni à l'autre. Les divergences 


sont moins nombreuses vers la fin de la citation. — 2. Paral., по 35; DENYS, ch. 1-11; M § 199; 
D fol. 5 vo, p. 505; arabe, p. 636. — 3. Nommé Zachée d'après Denys ou Athénodore d’après le § 68 ci- 
dessous. — 4. Litt. : « parce qu'il était tenté dans son corps x. λώδη = maladie ou lèpre. Le syriaque 


a adopté le sens général. En réalité Zachée était lépreux. Un ms. porte : « ce frère — que sa mémoire 
soit en bénédiction — parce qu'il était malade... ». 
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ποτὲ τῆς ἐπισυναγωγῆς τῶν ἀδελφῶν, οὐδὲ ἐκοιμήθη μέρας ποτὲ ἕως τῆς ἐξόδου αὐτοῦ" 


ns 


εἰώθει δὲ κατὰ νύκτα πρὸ τοῦ καθευδῆσαι ! αὐτὸν ἀποστηθίζειν ἐκ τῶν ἁγίων γραφῶν 
٩ EE Ў , 0 5 ~ δού τ δόξ -- Oğ a 5 το. 0 В 
φανερὰ, καὶ σφραγισάμενος ὅλον τὸ σῶμα δούς τε δόζαν TO Οεῷ, οὕτως ἀναχλίνεσθχι 
* ГА 9 ` : e 5, . t , το 
εἴτα ἐγείρεσθαι κατ αὐτὸ τὸ μεσονύκτιον, καὶ ἕως TOM! THY ὑμνῳδίαν πληροῦν. 
, ` ο 260 ГА 20 ` € N ~n (AK ~ 5’ - t 
Τούτου ποτὲ τας χεῖρας θεχσάμ.ενος ἀδελφὸς, ὑπὸ τῆς βίας τοῦ ἔργου σουδρῶς αἱμ.απ- 
М EP À 8 z 3 ^ e “Ao D " , - ef р , ré ГА б \ РА 3 , 
σούσας ^, λέγει αὐτῷ" « ἔλφε, тї Χοπιᾷς οὕτως εργαζόμενος, καὶ μάλιστα ἐν τοιαύτῃ 
ἐξεταζόμε Ίσω: MA ἁμιχοτία ἐστὶν  ἁργία ἡ ση. καὶ; ἡ χοΐυ.χ ἕξεις x τῷ Θεῶ" 
ἐξεταςόμενος νόσῳ; p αμικρτία ἐστὶν h ἀργία ἡ ση, και ἡ Χρῖμ.α ἕξεις παρὰ τῷ Θεῷ 
و و‎ ried x 16 * 351 el r \ 3 N ` Y. ΄ ( 2 e Y 
U^ ἐργατόμένος» 90۱0٤٤١ ` αὐτὸς ὅτι πόσγεις, хэл οὐδεὶς ἔχων τοιαύτην θλίψιν ἥψατο ἔργου 
* + i 
, v; , : 5 t Ens, به‎ 
ποτὲ, μάλιστα [LA ἀναγκκζόμιενος. "Άλλοις ἐπαρκοῦμεν ’ σὺν Θεῷ ξένοις τε zat πτωγοῖς, 
\ ~ ΄ - ` ΄ . 
καὶ σοὶ" τῷ ἰδίῳ ἡμῶν καὶ τηλικούτῳ πατρὶ προθύμως οὐ δουλεύσομεν: » Τούτου δὲ πάλιν 
, / ЕА xà , 7 و‎ 8 ۹ 9 +7 Sey, `, ~ м 
ἀνθυπενεγκόντος ὡς « 000۷07١ μοῖ ἐστιν" μὴ ἐργάδεσθαι D, «εὐ οὕτως, ἔφη, дох? σοι, κἂν 
4 , و‎ ۶, | - ٩ یم‎ ٩ Р 
ἐλαίῳ καθ᾽ ἑσπέραν ἀλειφέ᾽ σου τὰς γεῖρας, πρὸς TO mÀ κοπιᾶν μηδὲ αἱμάσσειν ور‎ ‘O 
΄ ε ni r 1 ER ‘ . 
δὲ πεισθεὶς ἐποίησεν μὲν ὡς παρεκλήθη ''. Тособтоу δὲ ὑπὸ τῶν θρύων "® Χεντουμένου 1 αἱ 


- t Wr , 3 ٢ - 3 و‎ , 
γεῖρες ἐθλάθησαν, ὡς μὴ δύνχσθχι φέρειν αὐτὸν μ.ηκέτι τὰς ἐκεῖθεν αὐτῷ προσγινοµένας 


Nr, 

οὐύνας. 
1. --δεισαι A. — 3. αἱματουμένας D. — 3. B om. καὶ. — ^. κυρίῳ B. — 5. --χοῦμεν A. — 0, σὺ А. — 
--σωμεν А. — 8. ad. ἐστὶ B; µετεστιν А. — 9. ἄληφες د‎ — 10. αἱμάσειν A; αἱμάττεσθαι I. — 11. ---κλή-- 


n 
В; --χλιθην А. — 12. θροίων A. — 13. —pevar В. 


dormit jamais durant le jour jusqu à la fin de sa vie. Il avait coutume chaque 
nuit, avant de s'endormir, de réciter une partie des Livres (saints), ensuite !! 
il s'endormait * jusqu'au moment où l’on frappait pour la réunion de la 
nuit '. 

* Un frère entra un jour près de lui, vit que ses mains étaient ensan- 
glantées par les nattes, et lui dit: « Frère, pourquoi te fatigues-tu et tra- 
vailles-tu ainsi, puisque tu as une telle maladie? Crains-tu, si tu ne travailles 
pas, d'encourir le reproche doisiveté de la part de Dieu? Dieu sait que tu 
es malade et aucun des hommes qui ont une telle maladie, n'a jamais ٨6 
travailler. Nous avons pitié des autres *, des étrangers et des pauvres, et 
toi qui es des nótres, et qui es un si grand saint, nous ne te servirions 
pas de (toute) notre ате et avec grande joie! > Comme celui-ci répondait : 
« Je ne puis pas ne pas travailler »; il répliqua : « Si cela te plait ainsi, 
du moins (prends soin) d'oindre tes mains d'huile le soir, afin que tu ne 
sois pas ainsi accablé par le travail et que tu ne saignes pas. » Il obéit et 
oignit ses mains, comme ce frère le lui avait dit. Il adoucit ainsi ses mains, 
et fut encore plus affligé parce qu'elles étaient percées par les roseaux. 


1. Le texte A est encore d'accord ici avec Denys contre les Paral. et le syriaque : Totaque membra 
sua Christi signaculo muniens, glorificabat jugiter Dominum et ita paululum quiescebat. Deinde circa 
noctis medium surgens, usque ad matutinas orationes alacer permanebat. — 2. Un ms. syriaque porle 
comme le grec : « nous nourrissons les autres ». 








498 VIE DU BIENHEUREUX PACOME. [214 


68. {[χραγενόμ.ενος τοίνυν ὁ Παχώμιος ἐν τῷ хело, καὶ τὴν περιοδίαν ' πυθόμενος 
λέγει αὐτῷ' < Ὑπολαμθάνεις, ` ἄδελφε", ὅτι σε τὸ ἔλαιον ὠφελεῖ; τίς δὲ σὲ καὶ 
ἠνάγκασεν οὕτως κοπιᾶν, ὥστε προφάσει τοῦ ἔργου τῷ αἰσθητῷ ἐλαίῳ μᾶλλον ἢ τῷ Θεῷ 
τὰς ἐλπίδας τῆς ὑγιείας ἀναθεῖναι"; μὴ γὰρ ἀδύνατον ἦν τῷ Θεῷ θεραπεῦσαί σε; ἢ ἀγνοεῖ | 
τὰς ἀσθενείας" ἡμῶν, καὶ ὑπομνήσεως δεῖται; ἢ παρορᾷ ν.ισῶν ἡμᾶς ὁ φύσει φιλάνθρωπος; 
, ` ` , ^ ~ -- kd - e ` = ` ۶ er r 
AAAA τὴν ὠφέλειαν τῆς ψυχῆς οἰκοδομιῶν ὁ Θεὸς συγχωρεῖ τὰς θλίψεις, ἵνα, φέροντες yev- 
ναίως, καρτερίαν ἐπιδειζώμεβα, αὐτῷ τὸ πᾶν ἀνατιθέντες, ὅτε θέλει καὶ ὡς θέλει, τὴν 
τῶν πόνων ἀνάπαυλαν χαρίσασθαι". » Ὁ δὲ ἀποκριθεὶς λέγει’ « Συγγώρησόν mou’, πάτερ, 
καὶ εὖξαι ὑπὲρ ἐμοῦ, ὅπως καὶ ταύτην καὶ πάσας µου τὰς ἁμαρτίας ὁ δεσπότης συγχωρήση 

- n 

Χριστός. » Διεθεβαιώσαντο δέ τινες περὶ τούτου, * ὅτι ἐνιαυτὸν ὁλόκληρον ἐπένθει ἑαυτὸν 
διὰ δύο ἡμερῶν µεταλαμθάνων τροφῆς. Τοῦτον ὁ μακάριος ὡς τύπον καλῶν čo καὶ 
| ἡμερῶν μεταλαμ.64 ροφῆς °. ) μακάριος ὡς τύπον καλῶν ἔργων καὶ 
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θεμέλιον moog” τοὺς ἀδελφοὺς ἀπέστελλεν. Ἦν γὰρ παρακλητικὺς εἰ καί τις ἄλλος, ὃς, 
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1. —éetav BE. — 2, Ἀθενώδωρε PD. — 3. --θῆναι A. — ^. ἄγνωει A. — 5. —vta; А. — 6. (loco ἢ 6٨ 


τὰς 000...) ἀλλὰ τὴν ὠφελείαν τῆς ψνχῆς σον οἰκονομῶν συνεχώρησέν σοι εἶναι ἐν ταύτη τῇ ἀσθενείᾳ Р. — 7. A 
om. μοι. — 8. La fin diffère ici et dans les Paral., p. 52*, fin du n° 36; Paul le moine s'arrête ici. — 
9. B add. αὐτὸν. 


68 '. Alors le Grand alla près de lui pour le visiter dans sa cellule ct lui 
dit : < Penses-tu, Athénodore*, que l'huile peut t être utile? mais qui t'oblige 
à travailler pour que, sous prétexte de (ce) travail, tu mettes l'espoir de ta 
guérison dans l'huile plutôt qu'en Dieu? Est-ce que Dieu ne peut pas te 
guérir?? '' Mais comme il prévoit sagement l'utilité de ton âme, * il t'a laissé 
tomber dans cette souffrance. » 1l répondit et dit au Grand : « J'ai péché 
contre Dieu, ۵ pére, et je confesse ma folie; mais prie pour moi, Je t'en 
remercie et je t'en supplie, afin que Dieu me remette ce péché. » 

D'après le récit des pères qui étaient avec lui, il pleura cette faute durant 
toute l'année et ne mangeait qu'un jour sur deux. Le Grand avait coutume | 
au commencement — avant qu'il ne fût saisi trop fortement par la maladie ' 
— de l'envoyer à * tout monastére, afin d'affermir tous les fréres et de leur 
servir de modèle, * parce qu'il supportait avec actions de grâces la pénible 
infirmité de cette maladie *!' Louons donc en cela le Seigneur, auquel gloire 
et puissance dans les siècles des siècles. Amen’. 


1. Gf. M $ 900. — 2. Sic les Paral. et l'arabe. — A el Denys remplacent ce nom par < frère ». — 
Un ms. syriaque porte « Théodore ». — 3. Denys, comme A, ajoute : Aut ignorat aegritudines singulorum, 
nostrisque commonitionibus indiget? vel despicit nos qui esl natura misericors? — 4. A et Denys don- 
nent encore la méme finale contre les Paral. et le syriaque. — 5. Le ms. syriaque 236 de Paris ajoute 
la finale suivante : « Je vous ai écrit, 6 amis de Dieu, pour l'avantage de vos âmes, et aussi pour la 
gloire de Dieu et pour faire mémoire de notre père saint abba Pacéme, qui a véritablement émigré 
vers le royaume d'en haut. — Puissions-nous en étre tous dignes par la priére de notre Pére, et 
nous rendrons grandement gloire au Pére, au Fils et au Saint-Esprit, maintenant et toujours. — Nous 
avons transcrit un peu de celte (histoire) selon le temps (dont nous disposions). Que sa priere uous 
serve de rempart. Amen ». 
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ἄγοι τέλους VOLIS ἀγωνισάμενος, πέρας ἐζαίοετον LAL τὴν ἐπὶ τοῖς πόνοις ἀπηιθὴν. τὴ 
LP: c A ` ү: ` y и. 91 0 - + *" v fj Cib va ο Jey QUO Vf. τον 
τῶν οὐρανῶν ἐπεπόθησεν ἀπολαβεῖν βασιλείαν. 

69. Πληροφορηθεὶς οὖν ὁ ἅγιος Παχώμιος ὅτι οὐκ ἀπέκρυψεν τὸ τάλαντον, ἀλλὰ καὶ 
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ἐν αις O° τῶν αγίων ανθρῶν * τούτων Ἡὐλίσθη سجن‎ 
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τούτους καὶ ἄλλους πλείονας τελείους τῷ Ueto προέπεμψεν, ἑορτην “AYE ETL ταῖς πεφυ- 
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λογος. Μετὰ δὲ thy ἁγίαν καὶ σεβάσμιον ` τοῦ []2σγα ἑορτὴν, πολλῶν ἀδελφῶν διαφόρως 
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τελειωθέντων, τέλος καὶ αὐτὸς ἠρρώστησεν. Διηκόνει δὲ αὐτῷ 6° Θεόδωρος, * οὗ πολλλκις 
, ` ~ М ^ ` 

ἐμνήσθημεν. Kat ἐγένετο μὲν τῷ σώματι λεπτότατος σφόδρα, τῷ δὲ προσώπῳ' λίαν 
8obe9 τὴν ; : 7 Poe 8: 1 xcu я ТА 5 ; Ss 
φαιδρὸς τὴν καθαρὰν τῆς ψυχῆς συνείδησιν ἐντεῦθεν γαρχκτηρίζων τοῖς εἰς αὐτὸν 
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ἀποθλέπουσιν. Ποὺ οὖν δύο ἡμερῶν τῆς αὐτοῦ τελειώσεως, συγκαλεσάµενος αὐτοῦ πάντ» 
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τὸν θεῖον κατάλογον, ἔφη αὐτοῖς: < ᾿Εγὼ μὲν τὴν ὁδὸν τῶν πατέρων πορεύομαι, Ὁρῶ 
` , ` А , یم دم‎ K , “ү „> δὲ : / ιο Ὁ c E 3 7 : 
үхр ἐμαυτὸν καλούμενον ὑπὸ τοῦ Ruotou. 'Υμεῖς δὲ μνημονεύοντες ' ὧν ἠκούσατε ἀεὶ παρ 
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ἐμοῦ παραινέσεων '', νήφετε ' ἐν πᾶσιν, καὶ μηδεμία ὑμῖν ἔστω κοινωνία ١1 πρὸς τὴν Ὥρι- 
РА h) ٢ ۴ ^ ~ - ms е ٩ 3, ~ PX 
γένους, 2 Μελετίου, 7 ᾿Αρείου, η τῶν λοιπῶν τῶν γριστου.άγων αἴρεσιν, A ἄλλων Ov Div 
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διεστειλάμην. Μετὰ τούτων δὲ συνδιάγειν σπουδὴ ἔστω ὑμῖν, τῶν ὠφελούντων ὑμῶν τὰς 


ψυγάς. Eyo yao NAN απένδοµαι, ALL ὁ καιρὸς τῆς ἐμῆς ἀναλύσεως ` ἐφέστηκεν. ᾿Εκλέξασθε 


1. σωτῆρος D. — 9. В om. ὁ. — 3. B om. ἀνδρῶν. — ^i. —av A. — 5. —vitw A. — 6. B add. ἡγιάσμενος. 
— 7. λεπτότατος τὸ δὲ πρόσωπον А. — 8. λίαν φχιδρῶς А, λίαν ἔμεν: φαιδρὸς D. — 9. ---νηδ-- A. — 10. pvr- 
μονεύετε В. — 11. ἀεὶ παραιν. παρ᾽ ἐμοῦ D. — 12. νι-- A. — 13. --νον-- A. 


Fix DE HISTOIRE DE CEUX DE PacóME', QUI EST APPELÉE EN GREC : ds- 
ceticon de ceux de Pacéme'. | 

[69 *. Saint Pacóme, certain de n'avoir pas caché le talent, mais qui avait 
envoyé avant lui au Seigneur et ces hommes parfaits et beaucoup d’autres, 
fit une fête en l'honneur de ces habitations du Père qui avaient été plantées 
par lui et dans lesquelles habitait la troupe de ees saints hommes. Après la 
sainte et vénérée fête de Pâques, beaucoup de frères étant déjà morts de di- 
verses manières, lui aussi à la fin tomba malade. Théodore, * dont nous avons 
souvent parlé, le servait, son corps devint chétif à l'excès, mais son visage 
par son éclat indiquait bien la pure conscience de son âme à tous ceux qui 
le voyaient. Deux jours avant sa mort, il convoqua toute sa divine troupe 
et leur dit: « Moi certes je vais suivre la voie des pères, ear je vois que le 
Seigneur m'appelle, mais vous, rappelez-vous toujours les enseignements 
que vous avez entendus de moi; soyez modérés en tout, el n'ayez aucune 
accointance avec lhérésie d'Origéne, ou de Mélèce, ou d'Arius, ou du reste 
des ennemis du Christ ou des autres dont je vous ai parlé. Ayez soin au con- 
traire de vivre avec ceux qui peuvent porter profit à vos âmes. Car je vais 
étre immolé et le moment de mon départ * est imminent *. Choisissez pendant 
que je vis celni qui peut être après Dieu votre chef. Je ne vois personne 


l. Lift. : de chez Pacóme. — 2. Dans M 3 201; dans Denys, chap. tur. — 3. П Tim., IV, 6. 
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ἐπ) ' ἐμοῦ καὶ τὸν δυνάν.ενον μετὰ тоу? Θεὸν ἄρχειν ὑμῶν. ᾿Εγὼ μέντοι εἰς τοῦτο Петоо- 


νίου δοχιµώτερον ? οὐχ ὁρῶ᾽ ὑμέτερον δέ ἐστιν τὸ συμ.θέρον ἐχλέξασθαι. » 
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70. ᾿Αποδεζχμένων δὲ καὶ αὐτῶν τὴν Gu oM τοῦ πατρὸς, ---- καὶ γὰρ NY δυν χτὸς τῇ 
πίστει, ταπεινὸς τῷ φρονήματι, καὶ ἀγαθὸς τοῖς τρόποις, — ἐποίησεν ὑπὲρ αὐτοῦ εὐχὴν, διὰ 
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τὸ γαι αὐτὸν αρρωστοῦντα διάγειν ἐν τῇ χαλουμένῃ Χνοθοσκίνων * шоу. Kat αὐτῷ μὲν 
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εἰ καὶ ἀπόντι, ὅμως τὴν ἐν Χριστῷ παρέδωκεν ἀθδελφότητκῦ. καὶ ἀποστείλας πρὸς τὸ 
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TOU 2 Καὶ καθαρῶς ° κηδεύσαντες, τῇ ἐπαύριών 


` ou, Unvôs. Λαθόντες δὲ τὸ σῶμα " οἱ το! 
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ἄνδρα δίκαιον καὶ θεοφιλῆ | ᾿(λρσίσιον τοὔνομ... 
44 


72. Ταῦτα δὲ ἡμεῖς γεγραφΏκαμεν ' ἐκ πλείονων !' ὀλίγα, καὶ ἀντὶ ’ μειζόνων 16 αὐτοῦ 
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κατορθωμάτων TH ἐλάχιστα, οὐχ ἵνα τοῖς ἁγίοις πατράσιν τὸν ἔπαινον χαρισώμ.εθα” οὐ 
1. ἀπ᾽ A. — 2. В om. τὸν. — 3. —po— A. — ^. Νιοθωσκίων B (sec m. Χηνοθοσχίων). — 5. --φωτ-- A. 

— 0. αὐτὸν B. —7. ἀτενίσας В. — 8. πεντε D. Ce ms. place la fète au 15 mai (fol. 25 v°). — 9. В add. αὐτοῦ. 


— 10. --ριως А. — 11. D от. τῇ ἐπ. te ayo. ἐπ. — 12, --λει А. — 13. --ϕι-- A. — 14. --ιων-- A. — 15. B 


add. τῶν. — 16. —tw— А. 


de plus estimable pour cela que Pétronios; mais c'est à vous de choisir се qui 
sera utile. » | 
70 '. Ils approuvérent le conseil de leur père (touchant Pétronios), car il 
était (homme) de foi robuste, d'esprit humble et de bonnes manières. Pacôme 
fit la priére à sa place, car il demeurait alors pour cause de maladie dans le 
monastère nommé Chénoboskinón, et, bien qu'il fût absent, toute la com- 
munauté dans le Christ lui fut cependant donnée. Il l'envoya chercher pour 
qu'il vint. ll se munit ensuite du signe de la eroix et, fixant les veux avee 
joic sur l'ange qui lui avait été envoyé, il rendit sa sainte âme, le quatorze 
du mois de mai. Ses disciples prenant son corps” l'ensevelirent avec pureté. 
"a [15 terminérent leurs veilles le lendemain et l’enterrèrent le jour suivant 
dans la montagne. 
71°. Ceux qui avaient été envoyés vers Pétronios, l'amenérent (bien qu'il 
füt) encore malade. Il gouverna, lui aussi, durant peu de jours la communauté 
et mourut en paix, laissant à sa place un homme juste ct ami de Dieu, nommé 
Orsisios. 
72°. Toutes ces choses que nous vous avons écrites sont peu nombreuses 
au milieu d'un grand nombre et ne sont que les moindres de ses belles 
actions, (Nous ne les avons pas écrites) pour donner un éloge aux saints 


I. Cf. M $ 202; arabe, p. 646 — 2. Cf. M $ 203. — 3. Denys, chap. Liv; M ὃ 204; arabe, p. 651. 
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٩ Um ~ Sydnee ΡΝ л Ode: ل‎ S c E a y Д Z e ٩ 
γαρ εφιεντχι της Ὑμ.ετέρας τιμης N οςης KEKE γαρ αὐτοῖς υ ALWVLOS ἔπαινος, O παρα 


Κυρίου xat τῶν ἀγγέλων γενόμενός τε хол τελεώτερον ἐσόμενος: λάμψουσ, γὰρ ὡς ἡ 
1 : "Y Y γενόμενός τε χα εώτερων ἐσόμενος: λάμψουσ, γὰρ ὡς ὁ 
ἥλιος τῷ φωτὶ τοῦ Χριστοῦ ἐντρυφήσοντες, ᾿ ἃς ἀεὶ τοὺς δοξάζοντας αὐτὸν δοξάζει" ἀλλ᾽ 
ἵνα καὶ ἡμεῖς μιμηταὶ κατὰ δύναμιν αὐτῶν γινώμεθα', ἐκ τῆς ἀλοὴς εἰς ζῆλον αὐτῶν 
ἐναγόμενοι, εὐχαῖς καὶ πρεσθείχις τῶν ἁγίων προφητῶν, ἀποστόλων, μαρτύρων, δι᾽ οὓς ὁ 
δεσπότης ἡμῶν Χριστὸς” δοξάζεται, ᾧ ἡ δόξα καὶ τὸ κράτος" εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων |, 

e ^» ~ 1 9 f 1 > ~ ~ / r D 

13. Παρακαλῶ τοιγαροῦν τοὺς ἐντυγχάνοντας, wh ἀπιστεῖν τῷ διηγήματι τούτῳ. Ei 
δέ τις τῶν ἀναγινωσκόντων ἔροιτο, περὶ τῶν ἑκάστοτε λόγων τὴς προσευχῆς αὐτοῦ φάσκων, 
πόθεν ἡμῖν τοῖς σ»γγραφεῦσιν v, τούτων γνῶσις, μνημονευσάτω τῶν παρ᾽ ἡμῶν ἀνωτέρω 
λεχθέντων, ὅτιπερ παρὰ πατέρων ἁγίων ἔγνωμεν ταῦτα, iex ἀχριρείας ἐξετάσαντες >. 

٩ , , 3% 7 w , ^ ٩ 1 , 

Αὐτὸς γὰρ ὁ μακάριος πολλάκις ἐζξγγούμενος τοῖς ἀδελφοῖς τὰ πρὸς ὠφέλειαν, τούς τὲ 
) 4 ` 9 Z, 9 e E "x poe UN در‎ τ.’ ЕА Set А ор 0 2540 М 
ογισμ.οὺς ἐφανέρου αὐτοῖς, καὶ ὅπως περὶ ` ἑκάστου αἰτήματος δεῖ προσεύχεσθχι ἐδίδασκεν 
ἀφθόνως" οὐ μόνον δὲ τούτοις, ἀλλὰ χαὶ πᾶσι τοῖς πρὸς αὐτὸν παραγινομένοις μοναχοῖς 


, 7 » ` ә. ۰ه‎ М” \ ` , ~ 3 ٩ e 1 
TONES πιστευειν εἰς τὸν Σωτῆρα Χριστὸν ALL χγαταν αυτον, φυλάττειν το ἑαυτοὺς ἀπὸ 


1. —vo— A. — 2. B om. Xo. — 3. В add. νῦν καὶ ἀεὶ. — ^. BFG add. ᾽Αμήν. Le ms. B s'arrête ici, 
F (Vatic. 819) et G (Vatic. 1589) renferment le paragraphe suivant. — 5. ἐξαι-- A. — 0. ἐπὶ G. 


pères, ear ils n'ont pas besoin de nos honneurs et de nos louanges; il leur 
suffit de l'éloge éternel qu'ils ont prés du Seigneur et des Anges et qui de- 
viendra (eneore) plus parfait, car ils brilleront comme le soleil et se réjoui- 
ront dans la lumière du Christ * qui glorifie toujours ceux qui le glorifient. 
(Nous les avons écrites) pour que nous les imitions selon notre pouvoir, 
entraînés que nous serons par ce récit ' à rivaliser avec eux, par les prières 
et lintereession des saints Apôtres, des prophètes et des martyrs par qui 
est loué Notre-Seigneur le Christ; à lui la gloire et la puissanee dans les 
siècles des siècles *. 

73°. Je prie donc les lecteurs d'aeeorder foi à ce récit. S1 quelqu'un des 
lecteurs nous interroge en demandant au sujet de chacune des paroles de la 
prière (de Pacôme) : « Comment vous, les rédacteurs, en avez-vous eu con- 
naissance? » qu'il se souvienne de ee que nous avons dit plus haut‘, à savoir 
que nous les avons apprises des saints Péres (prés desquels) nous nous sommes 
renseignés avec soin. Car le bienheureux (Pacôme) lui-même, exposant sou- 
vent aux frères ce qui leur était utile, leur manifestait aussi (ses) pensées et 
leur apprenait avee abondanee eomment * il faut prier pour chaque demande. 
Et ce n'est pas seulement à ceux-là, mais encorc à tous les moines de passage 
qu'il préchait de croire dans le Christ Sauveur et de l'armer, de se garder des 


1. Litt. : par l'audition. — 2. Ici se terminent le texte de Denys et du ms. B. — 3. Dans M (version 
latine de Surius), chap. xcix. Les premieres lignes se retrouvent Λεία SS., p. 28*, n° 31. Plusieurs des 
idées suivantes se retrouvent dans les n” 31, 32, 62 des Λεία. — ^. Cf. supra, p. 47%. 
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~ ts ١ MES У ~ ۶ à 7, ٩ Û ΄ 1 ү 
λογισμῶν ἀτόπων XAL σαρκικῶν ἡδονῶν, φεύγειν τε κενοθοξίαν, καὶ ἀδιαλείπτως ' προσεύχε- 
σθαι, ὥστε ἀγαπᾶν ἀλλήλους. Πρὸς ταύτην γὰρ ἡμᾶς καὶ ὁ θεῖος ἀπόστολος ἐνάγων, xal 
δεικνὺς αὐτῆς τὸ μέγεθος, Ἰορινθίοις γράφων ἔλεγεν « Ζηλοῦτε” 02° τὰ χαρίσματα τὰ 
κρείττονα" xal ἔτι καθ᾽ ὑπερθολὴν ὁδὸν ὑμῖν δείκνυμι, » Καὶ о δεσπότης δὲ Ἀριστὸς πρὸς 

` , F °” 2 / X , 7 e, , P وو و‎ 
τοὺς ἀποστόλους ἔλεγεν" « Ἐν τούτῳ, φησὶν, γνώσονται πάντες ὅτι μαθηταί μού ἐστε, ἐὰν 
* fol. 254 ἀγαπᾶτε" ἀλλήλους. » Πολλοὶ μὲν γὰρ, φησὶν, θαυμ.άζουσιν τοὺς δυναν.ένους θεραπεύειν ` τὰ 
«0 
у b. , > Ó ۵ , ٨ ۶ , ر وهو‎ e ` 5 / » ~ و‎ , 
σώματα: ἐγὼ δὲ οὐ τούτους τοσούτου θαύματος ἀξίους κρίνω, ὡς TOUS” τελείως ἀποσπᾶν ἰδιώτας 
καὶ ἀπὸ κακίας εἰς ἀρετὴν τὰς ψυχὰς ἐπιστρέφοντας. Οὐ χρίνεται γὰρ, φησὶν, ἀγαπητοὶ, 
Ó П 6 _: ٩ ` , 3 б , ο а / δὲ و‎ ٩ € / \/ 7 يم‎ 5 - ~ 
ότι τὸ καὶ τὸ οὐχ. ἐπεθείξατο avua’ κρίνεται δὲ, ἐὰν τὴν ὁμοίωσιν ἔχει τῶν ἐν τῷ ψαλμῷ 
ὑπὸ τοῦ πνεύματος κατακρινομ.ένων λέγοντος’ < Оо προέθεντο τὸν Θεὸν ἐνώπιον αὐτῶν. » 
Пос γὰρ δύναται τὸν πλησίον ἀγαπᾶν © μὴ τὸν Θεὸν ἀεὶ ποοορώμενος, Χατὰ τὸν μχκάριον 
{ 4 ’ А M d , , er е ο 
Δαυὶὸ τὸν λέγοντα" € Προωρώμην” τὸν Küprov ἐνώπιόν µου διὰ παντός" ὅτι ἐκ δεξιῶν μού 
ἐστιν ἵνα μὴ σαλευθῶ. » ᾿Αναγκαῖον δέ ἐστιν, ἔλεγεν» καὶ ооу Θεῷ τὸ τοὺς παῖδας ἔτι 
* =r rue де 2 > y 2 ې‎ sy N A 6 6: هو خم وه‎ Gy. 8 
[ο]. 255 πονηρίας ἀπηλλαγμένους ταῦτα ἀκούειν συχνότερον, καὶ πραγμάτων προθεθηκότων * ἔκδι- 
r° a. = ео ` ы 3’ ~ t , ` , 
δάσκεσθαι τούτῳ τῷ κανόνι στοιχεῖν πρὸς τὰ ἄνω, πρὸ τῆς ἡλικίας τὸ καλὸν ζηλώσαντας" 
یم‎ ” a 4 ~ 5 / 40 « 5 А ` یه‎ 
τοῖς ἔμπροσθεν ἐπεχτείνεσθαι, καταντῶντας εἰς τελειότητα '', ὡς ὁ μακάριος Σαμουὴλ, τῷ 


1. —Mn-— A. — 3. --ται AF. — 3. om. G. — 4. --ται F. — 5. adde δυναμένονς. — 6. διὰ τί FG. — : 
7. ἔχη G. — 8. προορ. A. — 9. —2o— А. — 10. --ὠτητα А. 


pensées inconvenantes et des plaisirs charnels, de fuir la vaine gloire, de prier 

sans cessc et de s’aimer les uns les autres. Le divin Apótre, lui aussi, nous 
excitant à cette (charité) et nous montrant sa grandeur, a dit dans son épitre 

aux Corinthiens ' : Recherchez les charismes les meilleurs ; aussi bien je vous mon- 

tre une voie excellente. Le Christ (notre) maitre a dit à ses Apôtres * : Tous 
reconnaitront en cela que vous étes mes disciples, si vous vous aimez les uns les 

* A f. 25 autres. Car beaucoup, dit-il, admirent ceux qui peuvent guérir ' les corps, 
"^ mais moi, je ne juge pas ceux-là dignes d'autant d'admiration que ceux qui 
attirent les gens du commun vers la perfection et ramènent les âmes du mal 
à la vertu. On n'est pas condamné, disait-il, mes amis, parce qu'on n'a pas 
accompli tel ou tel prodige ; mais on est condamné, si on ressemble à ceux qui 
sont condamnés par l'Esprit dans le psaume, lorsqu'il dit ? : I/s n'ont pas place 
Dieu devant eux. Comment pourrait aimer son prochain celui qui n'a pas tou- 
jours Dieu devant les yeux, selon le bienheureux David qui dit’ : Je voyais 
toujours le Seigneur devant moi, car il est d ma droite, afin que je ne sois pas 
ébranlé. 11 est nécessaire, disait-il, et agréable à Dieu que les enfants encore 
ignorants du mal entendent cela trés fréquemment (et) soient instruits des 
5 choses qui précédent, * afin, grace à cette règle, de tendre vers des (perfections) 
plus avancées en recherchant le bien au-dessus de leur âge, afin de progresser 
et de tendre à la perfection, comme le bienheureux Samuel, lorsqu'il demeurait 
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1. I Cor., x, 31. — 2. Jean, xiu, 35, — δ, 15. Lit, 8. —w. Ps, xv, 8. 
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yao) προσεδρεύων. Kat ухо καθαρὰ үй ἑτοίμη mooc φυτουργίαν ἐστὶν. À δὲ γέρσος διὰ πολ 
009056500 ; πο ee dr oe, ο 6905 ош ше 
λῶν μόχθων καθαρθεῖσα τηνικαῦτα ' φύεται. Φυλάττειν οὖν ἡμᾶς yor τὸ περὶ τοὺς νέους 
ἀπρόσκοπον, ὅπως ὁ φυλάσσων τὰ νήπια" Kuoros διαφυλάξη" καὶ ἡμῶν τὴν ψυχὴν ὡς 
’ د د‎ ee \ А - 6 N / 7 + 
хорау ° ὀφθαλμοῦ. Q γὰρ μέτρῳ μετρεῖτε", φησιν, μετρηθήσεται ὑμῖν. 
Μὴ τοίνυν, ἀγαπητοὶ, τολμήση τις ψυχὴν βλάψαι рид? ἑνὶ λόγῳ ἀργῷ. ὅπως δὲ δεῖ 


τούτους φυλάττειν οὐ χρεία λόγων μακρῶν. Τέλος γὰρ λόγο», φησὶν, τὸ πᾶν ἄκουε᾽ Tov Θεὸν 
0600, καὶ τὰς ἐντολὰς " D ἔσῃ ° τέλ ρα. Er uiv αν XL 
good, καὶ τὰς ἐντολὰς ' αὐτοῦ φύλασσε, καὶ tay” τέλειος μοναχός. "EN μὲν οὖν καὶ ἕτερα 
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εἰπεῖν 700 
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ç ὑμᾶς, αλλ) ἵνα рл ἐπὶ πλεῖον τοι. 19 ὑμᾶς, καταπαύσωμεν '' τὸν λόγον" ὁ δὲ 


Θεὸς τῆς εἰρήνης στηρίζοι μᾶς, ἀδελφοὶ ty εἰς τὸν φόθον αὐτοῦ. ᾿Αμ.ήν '" 


1. τι-- А. — 2. —ov А, — 3. vi— А. سه‎ 4. --ξει AF. — 5. хору А. — 6. --ίται F; те A. -- 
7. ἄντιμετ-- G. -- 8. μηδενὶ A. — 9. ἔσει G. — 10. χοπῶμεν G. — 11. F om. ὑμᾶς, κατ. — 12. στηρίζει 
A; — F. — 13. G add. τέλος τοῦ βίου καὶ τῶν θαυμάτων τοῦ ἁγίου Ι]αγωμίον. Αμήν. 


au temple. Car une terre pure est préte a porter des fruits. Le sol nettoyé par 
de nombreuses fatigues produit de tels (fruits). Il faut done nous garder de 
scandaliser les jeunes gens, afin que le Seigneur qui les garde', garde aussi 
notre âme comme la prunelle de l'oeil : Avec la mesure dont vous vous serez 
servi, dit-il, on vous mesurera”. 

Que personne donc, mes amis, n'ose causer du tort à une âme par une 
parole oisive. Comment faut-il s'y prendre pour observer ces choses? Il n'est 
pas besoin de longs discours pour l'expliquer : car écoute, dit-il, la fin de tout 
discours : Crains Dieu et observe * ses commandements? et tu seras un 6 
parfait. 1] y aurait encore autre chose à vous dire; mais, pour ne pas vous 
fatiguer outre mesure, nous arréterons notre discours. Que le Dieu de paix 
vous confirme, frères, dans sa crainte. Amen‘. 


1. Ps. cxiv, 6. — 2. Matth., vir, 2. — 3. Eccles., ХП, 13. — 4. Le ms. G (Vaticanus 1589) ajoute : < Fin 
de la vie el des prodiges de saint Pacóme. Amen ». Le ms. A, aprés un petit dessin qui ornemente 
la fin de cette Vie, donne aussitôt le titre de la suivante : Bios τοῦ ἐν ἁγίοις патрос ἡμῶν Παχωμίον, qui 
est la première partie de la Vie dile métaphrastique (M). Cette vie M fera l'objet d'une prochaine pu- 
blication. 
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ANALYSE DU MANUSCRIT D' 


Comme nous l'avons écrit (cf. Introduction, p. 413), le commencement du ms. D est 
parallele au texte du ms. A que nous éditons (jusqu’au § 50) et nous en avons donné la 
collation. Apres le § 50 le ms. D présente quelques lacunes et concorde tantôt avec A, 
tantôt avec P ou les Acta, pour suivre enfin franchement le texte des Acta. Nous donnons 
ci-dessous un assez long extrait de la période intermédiaire où D se rapproche succes- 
sivement des divers autres textes, afin de permettre de rechercher entre eux une filiation; 
après quoi, lorsque D devient conforme aux Acta, nous nous bornons à signaler ses 
omissions et ses additions avec les incipit et les desinit qui correspondent à tous les 
numéros des Acta. Nous espérons donner ainsi une exacte connaissance de cette curieuse 
compilation : 

Ὡκοδόμησεν ? ô μακάριος * Παχώμιος εὐχτήριον ἐν τῷ μοναστηρίῳ αὐτοῦ: καὶ ἐποίησεν ἐν αὐτῷ στοὰς 
καὶ στύλους διὰ πλίνθων᾽ καὶ πάνυ ἐφιλοκάλησεν αὐτὸν. ᾿Ετέρφθη δὲ ἐπὶ τῷ ἔργῳ αὐτοῦ ὅτι χαλῶς xo- 
δόμησεν αὐτο’ εἶς ἑαυτὸν δὲ γενόμενος, διελογίσατο᾽ ὅτι ёх διαθολικῆς ἐνεργείας γέγονε τὸ θαυμάσαι αὐτὸν 
ἐπὶ τῇ ὡραιότητι αὐτοῦ’ λαθὼν οὖν σγοινία καὶ δήσας τοὺς στύλους ἐποίησεν εὐγὴν παρ᾽ ἑαυτῷ καὶ κελεύσας 
τοῖς ἀδελφοῖς ἕλκειν τὰ σχοινία ἔκλινε πάντας τοὺς στύλους ὥστε σκαμθοὺς αὐτοὺς γενέσθαι" εἶθ᾽ οὕτω λέγει 
πρὸς τοὺς ἀδελφούς’ Δέομαι ὑμῶν, ἀδελφοὶ, μὴ βιάζεσθε ἐπὶ τῷ χαλλωπιτειν τὸ ἔργον τῶν χειρῶν ὑμῶν' 
ἀλλὰ μᾶλλον σπουδάσατε ἵνα et τι ἐκ τῆς γάριτος τοῦ Χριστοῦ xal τῆς δωρεᾶς αὐτοῦ γένηται ἐν τῷ 
ἔργῳ ἑνὸς ἑκάστου ὑμῶν ἵνα μὴ πρὸ τοῦ ἔργου εἰς τὸν ἔπαινον ὁ νοῦς ὀλισθήσας θήραμα γένηται τῷ 
διαθόλῳ. "Όλως ? γὰρ οὐ δεῖ προσέχειν ἡμᾶς ὡραιότητι xol κάλλει τοῦ αἰῶνος τούτου ἀλλὰ ἀσφαλίζεσθαι 
τοὺς ὀφθαλμοὺς, τοῦ παρορᾶν xai βρώματος xal χαλοῦ ἐνδύματος xai χελλίου χρησίμου xal ἕως 
βιθλίου τερπνοῦ ἔξωθεν" τὸ γὰρ κάλλος τοῦ πιστοῦ, αἱ ἐντολαὶ τοῦ θεοῦ εἶσιν, ὡς ἐν τῷ Vadut λέγει" 
Κύριε ἐν τῷ θελήματί σου παρέσχου τῷ κάλλει µου δύναμιν. Καὶ γὰρ ὁ Ιωσήφ * κἂν ἦν ὡραιότατος τῷ 
εἴδει σφόδρα xal μετῆλθεν εἷς βασιλείαν Αἰγύπτου, ἀλλ᾽ οὐ προσεῖχε τούτοις ἀπολλυμένοις οὖσιν καὶ 
ῥευστοῖς τὴν ἁγνείαν ἔχων εἶς ὡραιότητα, ἥπερ τὴν βασιλείαν. “Ιτεροι δὲ ἐν ταῖς ὡραιότησιν ἔχοντες τὴν 
ὄψιν ἀπώλοντο θανάτῳ πονηρῷ" ὃν τρόπον ᾿Ἄμνὼν xal Ἀθεσσαλώμ. 

Αἱρετικοί * τινες, μονάζοντες τριχινόφοροι... ($$ 51 jusqu'à κύριον τὸν θεόν σου). Vient ensuite : 

Ἠρωτήθη ? ποτὲ ó ἅγιος Παχώμιος пара τινος ἀδελφοῦ διὰ τί πρὸ μὲν τῆς ἐπιστάσεως τοῦ ἐνοχλοῦντος 
δαίμονος σῶον ἔχοντες τὸ τῆς διανοίας φρόνημα περὶ ἐγκρατείας τε χαὶ σωφροσύνης xat τῆς λοιπῆς 
ἀρετῆς φιλοσοφοῦμεν, γενομένης δὲ τῆς ὥρας τοῦ ἐπιδείξασθαι τὰ Φιλοσοφούμενα, οἷον μαχροθυμίαν ἐν 
τῇ ὥρα τοῦ θυμοῦ καὶ ἀμνησικαχίαν τῇ ὥρα τῆς ὀργῆς, καὶ ἀκενόδοξον φρόνημα ἐν καιρῷ ἐπαίνου, 
καὶ ἄλλα ἵκανα τοιαῦτα ody ἱκανοῦμεν. Πρὸς ὃν ἀποκριθεὶς ó μέγας εἶπεν' «᾿Επειδὴ τελείως τὴν * πραχτιχὴν 
οὐ μετερχόμεθα, διὰ τοῦτο πᾶσαν τὴν τῶν δαιμόνων ἕξιν τε καὶ ἐνεργείαν xat μετεμπλόχην οὐκ ἐπιστά- 
μεθα. Πρὸς τὸ δύνασθαι ἡμᾶς, τοῦ ἐνογλοῦντος τὴν παρουσίαν σημαίνοντος, ὀξυτέρα τῇ θεωρητικὴ 


е» e n ۸ ۶, е» ? е» \ m~s , 
δυνάμει τῆς ψυγῆς ἀποκινῆσαι τὴν περικειμένην σύγχυσιν τῶν τοιούτων λογισμῶν" διὰ τοῦτο γαρ, Got, 


1. Paris, supplément grec, Πο 480. — 2. Cf. A, 50; M, 139; P, 32. Ici D suit A. — 3 D iutercale ici 
une partie de A, 56 et Λεία, n? ^0, d’après la rédaction des cla. — ^. D revient à A, δὶ; P, 33. — 
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a0’ ἑκάστην ἡμέρα ` ὦ ay θε 7 D) H c» AND уте ο) ما په‎ ` ` 
καθ ἕκαστην ἡμέραν καὶ ὥραν τῷ θεωρητικῷ μέρει τῆς ψυχῆς καθάπερ ἔλαιον ἐπιχέοντες τὸν πρὸς 
Θεὸν «060v, ὃς € 7 7 ητικὲ t Av; ὃς τὴν θεωρί my ἐπιθαλλομέ Aut 
εν фобоу, ὃς ἐστι τῆς πραχτικῆς ποιητικὸς, καὶ λύχνος πρὸς τὴν θεωρίαν τῶν ἐπιθαλλομένων ἡμῖν 
τυγχάνων. ἄσειστον μὲν τὸν νοῦν ἀπεργαζετα ὃς ὀργὴν καὶ θυμὶ 1 [ δοξί ὶ 
γχάνων, στον μὲν τὸν νοῦν ἀπεργάζεται πρὸς ὀργὴν καὶ θυμὺν, μνησικαχίαν τε xal κενοδοξίαν, καὶ 
` ρω 7 - / δα РЕ دم‎ > 
την πᾶσαν κακίαν τῶν αἰγμαλωτευόντων λοιπῶν ! παθῶν, πατεῖν δὲ παρασχευάσει ἐπάνω ὄφεων καὶ 
f ρω ^ - 
σχορπίων, καὶ ἐπὶ πᾶσαν τὴν δύναμιν τοῦ ἐγθροῦ. » 
9 ГА ۶ 4 ~~ ’ ΄ ` ч دم‎ " ~ 
Εγενετό ? ποτε καθηµένου * τοῦ μακαρίου Παγωμίου σὺν ἅμα καὶ ἄλλοις τῶν μεγάλων ἀδελφῶν ἐν 
d M ~ m 29 Gas ert ۶ ates ~ е , ^ А f - ۹ у ^ 
τόπῳ τινὶ τῆς μονῆς, ἀδελφόν τινα ἐν αὐτῇ τῇ ἡμέρα duo Pialta ὑφάναντα, προθεῖναι αὐτὰ ἔμπροσθεν τοῦ 
, ~ м е ГА mo ~ 
xsÀÀtou αὐτοῦ, ἄντικρυς τοῦ τόπου δι᾽ ὃν μετὰ τῶν ἀδελφῶν б μέγας ἐκάθητο. 
εν بم‎ NY 5 ГА “э يم‎ ^ ry? 2 , یم‎ x” 5 , 5 - е % یم‎ 
Γοῦτο 0i ἐποίησε, τῷ τῆς κενοδοξίας ἐπαιρόμενος λογισμῷ, οἰόμενος ἐν τούτῳ ἐπαινεθῆναι ὑπὸ τοῦ 
ل0‎ A ` ~ D 20e) ~ ٩ ۱ ~ , Д e , c = e , t 
μεγάλου ў xxt τῶν περιόντων ἀδελφῶν, καὶ γὰρ τοῦ χανόνος ἔχοντος ἕνα ψιαθίον ποιεῖν τῇ ἡμέρα, οὗτος 
\ # ^" 
σπουδὴν τοιαύτην ἐνεδείξατο. l'voug δὲ ὁ μακάριος Παχώμιος ὅτι τῆς κενοδοξίας ó δαίμων τὸν ἀδελφὸν 
3 7 ٩ و‎ A Уу سم‎ 1r , Y و ` , یھ‎ ~ sn P ү ٩ 
ἐκίνησε προς ἐπιόειοιν ποιήσαι, στεναζας MEY“ εἶπε τοῖς χαθημένοις σὺν αὐτῷ ἀδελφοῖς: « Βλέπετε τὸν 
39 ٩ - » , ` 8 coe [44 S MO 7 , - nm м , Е fs 
ἀδελφον τοῦτον, ἐργασάμενον μὲν ὅλην τὴν ἡμέραν, ὅλον δὲ τὸν κόπον αὐτοῦ τῷ διαθόλῳ γαρισά- 
. - LA - ~ ^" - ` 
μενον, " μηδὲν τοῦ κόπου αὐτοῦ εἰς παραμυθίαν τῆς ἰδίας ψυχῆς ἐάσαντα, ὅτι τὴν δόξαν τῶν ἀνθρώπων ἧπερ 
` ПШ — ms , ` یم‎ , ` , ^ ГА e^ یه‎ 
τὴν δόξαν τοῦ Θεοῦ ἠγάπησε, καὶ τῷ μὲν مو له‎ τὸ ἀθλίον σῶμα συνέτριψε, κενὴν δὲ τὴν ψυχὴν αὐτοῦ τοῦ 
> 4 ον وم‎ 7 ۸ Σ ٩ CES ٩ 3 - > , ` , ` , > 
ἀπὸ τοῦ ἔργου μισθοῦ χαθίστησι.» Καλέσας οὖν τὸν ἀδελφὸν ἐκεῖνον ἐπετίμησε καὶ παρήνεσε, χαὶ προσέταξεν 
> м фу 4۸ n ~~ ~ - 
αὐτῷ ἵνα εὐχομένων τῶν ἀδελφῶν κατέχων τὰ Oo ψιαθία, σταθεὶς ὄπισθεν αὐτῶν λέγειν" « Δέομαι ὑμῶν, 
98 ٩ hm € ` یہ‎ э „ SA ef e , ` - e , 3 ^" 3 
ἀδελφοὶ, εὔχεσθε ὑπὲρ τῆς ἀθλίας µου ψυχῆς, ἵνα ὃ πανοιχτίρμων Oeoc, ταῖς ὑμετέραις εὐχαῖς ἐπικαμ- 
. 5 4 5 ` , ` as ’ ~ ~ , , یم‎ 2 \ # ? 
φθεις, ἐλεήση αὐτήν, προκρίναντα τὰ δύο ψιαθία ταῦτα τῆς βασιλείας αὐτοῦ 5° xat πάλιν γενομένων 
~ $^ ~ ` د‎ ٨ e , % ^ , , ` ғә ГА 4 "NOE 7 ۶ 
τῶν ἀδελφῶν, τὸν αὐτὸν ἱστάμενον ἐν τῷ μέσῳ πάντων μετὰ τῶν Ψψιαθίων τὰ αὐτὰ ῥήματα λέγειν 
er 4 5 ~ ۸ , n € 29 ۸ ۶ ۹٩ 1 ٩ ~ رم‎ ` 3 Li 3 ~ > 7 
ἕως ἂν ἐκ τῆς τραπέζης ἀναστῶσιν οἱ ἀδελφοί. Kat μετὰ то ποιῆσαι ταῦτα τὰ ἐνταλθέντα αὐτῷ, ἐκέ- 
^ 3 N 2 ~ ` , 3 , F ۹ 539. ср - 3 Е , 3 Ue ГА е ’ د‎ 
λευσεν αὐτον ἐγχλεισθηναι χατὰ μονας ἐν χελλίῳ. Kat ἐπὶ ἑΞχμηνιαῖον” уроуоу καθ ἑκάστην ἡμέραν δύο 
# > 3 5 ’ у ; ` ` е? ` روم‎ ^ 9۸ m v 3 ου 
ψιαθία ποιεῖν αὐτον xal ἐσθίειν ἄρτον βραγὺν μετὰ ἅλατος, xat μηδένα τῶν ἀδελφῶν συντυχεῖν αὐτῷ 
` ~ ^ , - 
τὸ * σύνολον, πλὴν τοῦ κομίζοντος αὐτῷ τὸν ἄρτον. Καὶ οὕτως διορθώθεις 5 ἀδελφὸς, πὐχαρίστησε τῷ Κυρίῳ. 
Ἀναγκαῖον * δὲ ἔστι μνηιιονεῦσαι ἡμᾶς καὶ ἄλλ ὃς ἁγίου ἀδελφοῦ, εἰς ἄκρον τὴν ἀρετὴ λιτευσα- 
Y τι μνημονεῦσαι ἡμᾶς καὶ ἄλλου τινὸς ἁγίου ἀδελφοῦ, εἰς ἄκρον τὴν ἀρετὴν 0 
` - mn ^ ` t e 
μένου, καὶ πρὸς οἰκοδομὴν τῶν πολλῶν ὀλίγα τῶν αὐτοῦ διηγήσασθαι. Обто ὁ μακάριος ἀδελφὸς, 0 
τὸ αχ / oh 4 » «۶ ° Е , >, o χελλί αὖ οὗ ¥ αἱ x , Ov ef А 
ns μακαρίας μνήμης ἐπάξιος, ἀναχεχωρημένον εἶχε τὸ χελλίον αὐτοῦ, арто xat ἅλατι μόνῳ τὸν ἅπαντα 
’ ma . ^ 
βίον αὐτοῦ διαρχέσας. "Ev καθ᾽ ἑκάστην ἡμέραν ἐποίει Чихбїоу' ὡς πολλάκις πλέκοντος αὐτοῦ τὰ 
J - ` ^ м - 
σχοινία τὰ προχωροῦντα εἰς τὰ ψιαθία, ὑπὸ τῶν θρύων κεντούμενος, τὰς χεῖρας αὐτοῦ αἱμάσσειν, 
e \ > ۹ \ f aw 2 7 یہ‎ el ~ " ~ 3 ~ ’ Е 7 ^N 3 , 
ὥστε xai αὐτὰ τὰ Ψιαθία ἃ ἐποίει τῷ αἵματι τῶν χειρῶν αὐτοῦ μολύνεσθαι. ᾿Εν τοιαύτη δὲ ἀσθενείᾳ 
δυσιάτυ γά ох ἀπελείφθ š τῇ 44 Ov ἀθελφῶν À συνεχύ χλλον πρὸ αὐτοῦ 
δυσιάτῳ τυγγάνων, οὐκ ἀπελείφθη ποτὲ τῆς συνάξεως τῶν ἀθελφῶν 7, συνεχώρει ἄλλον πρὸ αὐτοῦ 
E οὐ 0 ° ~ χλλ᾽ IAN 3 “0; 4 \ e 4 e ~~ эру 9 е» = À ` 3 4 f э 7 
εὑρίσκεσθαι ἐκεῖ, ἀλλ᾽ οὐδὲ ἐκοιμήθη ποτὲ τὴν ἡμέραν ἕως τῆς ἐξόδου αὐτοῦ, διὰ τὸ ἐργάζεσθαι αὐτόν. 
“Eoc δὲ ἦν αὐτῷ X νύ 0 τοῦ κοιαηθῆναι, d ηθίζειν ἐκ то) ρῶν τινα. Καὶ οὕτως 
бос δὲ Ҹу αὐτῷ κατὰ νύχτα, πρὸ τοῦ κοιμηθῆναι, ἀποστηθίζειν ἐκ τῶν γραφῶν τινα. Kat οὕτως 
» نم‎ e T بو‎ ° ` ۶ а \ / > , ^? 3^ - ٩ 
ἐκοιμᾶτο ἕως οὗ ἔχρουσεν εἷς τὴν «σύναξιν τὴν νυκτερινήν. Εἰσελθόντος Of ποτε ἀδελφοῦ τινος προς 
حم‎ ~ n ra / ~ LA ` 
αὐτὸν xat ἰδόντος * αὐτοῦ τὰς χεῖρας ἀπὸ τῶν Ψιαθίων ὧν ἐποίει ἡμαγμένας, λέγει αὐτῷ' « Αδελφε, 
, - с? 5 ζό е > , ^ ee / : 8 РА! \ > 14 5 f ν À: eom A 
τί χοπιᾶς οὕτως ἐργαζόμενος ἐν τοιαύτη ὑπάρχων νόσῳ; μὴ, ἐὰν μὴ ἐργαζη, ἀργίας ἔγχλημα ἕξεις παρὰ 
نہ‎ ~ 5 ` F ` ` , , / Y , 
τῷ Θεῷ; οἶδε γὰρ ὃ Κύριος ὅτι θλίθη, καὶ οὐδεὶς οὐδέποτε ἔχων τοιαύτην νόσον ἥψατο ἔργου" καὶ μᾶάλι- 
A ` 5 , ~ 3 4 С \ У ’ , ` = a A У O : ` 
στα 110٧٧0) ἄναγχαζοντος τοῦ ἐργαζεσθαι’ xat ἄλλους τρέφομεν πτώχους xat ζένους διὰ τον Θεον, xat 
\ nm JA? \ ΄ 3 نره‎ > е m ٩ \ ~ A - з τ , ^ , С 
σοὶ τῷ ἰδίῳ καὶ τηλικούτῳ ἐκ ψυχῆς ἐν ὑπομονὴ xai μετὰ πολλῆς χαρᾶς oux ὀφείλομεν δουλεύειν; » 
- هم‎ ` ` ٩ ’ 
Ἐκεῖνος δὲ ἀπεκρίθη οὕτω λέγων: « ᾿Αδύνατόν μοί ἐστι το; un ἐργάζεσθαι, μάλιστα διὰ τὸ εἰρηχέναι 
r ~ ^ ~ ’ و د‎ 
τὸν Κύριον διὰ τοῦ 8706760٣ τὸν ἀργὸν μηδὲ ἐσθίειν. » O δὲ ἀπεκρίθη αὐτῷ πάλιν’ « Οὐ περὶ τῆς φθαρ- 
ρω ’ ’ # ^" e ٩ ^ 3 , 5 ` ` رم‎ n , ГА € "NEN 
τῆς ταύτης βρώσεως λέλεκται τοῦτο ὑπὸ τοῦ ἀποστόλου ἄλλα περι τῆς πνευματικῆς ἐργασίας. Ο αὐτὸς 
دم , ~ یم‎ ^ "M. , 
γὰρ ἀπόστολος ἐν ἄλλῳ κεφαλαίῳ λέγει" OÙ χαλῶς προεστῶτες πρεσθύτεροι διπλῆς τιμῆς ἀξιούσθωσαν ᾿ 
Land # # n رم‎ 
οὐ διὰ τὴν ἀξίαν μόνον, ἀλλ᾽ of κοπιῶντες ἐν λόγῳ καὶ διδασκαλίἁ. Ὁμοίως καὶ ἐν ἑτέρῳ λέγει’ Body ἀλοῶντα 


~ ~ - 4 ГА ^" ^ , CU - 
οὐ φιμώσεις’ καὶ ἄξιος ὃ ἐργάτης τοῦ μισθοῦ αὐτοῦ ἐστι. Καὶ ἐπήγαγε" μὴ τῶν βοῶν μέλει τῷ Θεῷ; δι᾿ 


1. Supra lineam. — 2 А, $ 66, Paral. πο 34. — 3. Πενταμηναῖον ΑΡ; πενταμηνιαῖον ВЕ. — 4. Cf. A, 
67-68; M, 199-200 (ch. 87); Paral. n° 35-36; D se rapproche plus de P que de A, mais diffère des 
deux et présente une longue addition. 


ec 


10 


— 
Zt 


20 


30 








506 وه‎ ЕСЕ. 1222] 


¥ Whee KA ~ \ 7 ΄ ` ε - - - ` به‎ ^ 
D f. 6 v° ἡμᾶς γὰρ πάντως λέγει, καὶ ó Κύριος ἡμῶν * Inso; Хрістос ἐν τοῖς εὐαγγελίοις λέγει’ ᾿Εργάζεσθε μὴ τὴν 


~ \ 9 , " u 
βρῶσιν тту ἀπολλυμένην, ἀλλὰ τὴν βρῶσιν τὴν μένουσαν εἰς ζωὴν αἰώνιον. Παρακαλῷ σε ἐν Кор, 


C2 
3 


4 “ L4 ` ~ 5 πὸ 
xav ἄλειφε ἐλαίῳ τὰς χεῖράς σου xa ἑσπέραν, ἵνα μὴ κοπιᾶς οὕτως xat αἱμάσσῃς. » Kat ἀσπασά- 


° ١ Due € ^Y , ^ ^" РЕ - ρω 
μενος «отоу ἐξηλθεν. О δὲ μακάριος ἐχεῖνος ἀχούσας τοῦ ἀδελφοῦ, ἦλειψεν ἐλαίῳ τὰς χεῖρας αὐτοῦ 
٩ , 32 , c Γη е ο 
καὶ πλέον ἐθλάθησαν ἁπαλυνθεῖσαι, καὶ ὑπὸ τῶν θρύων χεντούµεναι ἐν τῷ ἐργάζεσθαι πλέον udo- 5 
σοντο. 
` ^ La - e^ ы 
|]ρὸς τοῦτο παραγενόμενος Š ἅγιος πατὴρ ἡμῶν [Παχώμιος τοῦ ἐπισκέψασθαι αὐτὸν ἐν τῷ κελ- 
? 3 Du , М - D Li ЕЕ 
λίῳ αὐτοῦ προφθάσας λέγει αὐτῶν" < Νομίζεις, ᾿Λθηνόδωρε, τοῦτο γὰρ ἦν ὄνομα αὐτῷ, ὅτι τὸ ἔλαιόν σε 
Т = / , э, > у ο , —› y ~ 9 ۶ - v 7.٢ "اه‎ ~ 
е * А 9 
ώφελει. Τις yao σε ἠνάγκασεν ἐργάζεσθαι ἵνα, προφάσει τοῦ ἔργου, τῷ ἐλαίῳ μᾶλλον καὶ οὐχὶ τῷ Θεῷ 
\ 2 ۸ - n. - ρω - عم‎ 
ἀναθῆσεις τὰς ἐλπίδας τῆς ὑγιείας. Μὴ γὰρ ἀδύνατον ἦν τῷ Θεῷ θεραπεῦσαί σε; ᾿Αλλὰ τὴν ὠφέλειαν тӯ; 10 
AA > ~ 7 ay ^ 5 ο б g 
ψυχῆς σου οἰκονομῶν συνεχώρησέ σε εἶναι ἐν τῷ πάθει.» Ὃ δὲ ἀποκχριθεὶς eine τῷ μεγάλῳ’ « “Huaptov, 
¥ ^ 57 / ` ۱ , y ~ نہ‎ e 
D f. 7 r° o πάτερ, καὶ τὸ σφάλμα µου ἐπιγινώσχω": ἀλλ᾽ εὖξαι ὑπὲρ ἐμοῦ, παρακαλῶ σε, ἵνα mot συγγω” pion 
` ` е La - ~ 
ὃ Θεὸς τὴν ἁμαρτίαν ταύτην. » Καὶ ὡς ёп’ ἀληθείας διεθεθαιοῦντο of συνόντες αὐτῷ πατέρες ὅτι 
3 ` ? ? - A: 
ἔνιχυτον ὅλόχληρον ἐπένθει ἑαυτὸν ὑπὲρ τοῦ σφάλυατος τούτου, διὰ δύο ἡμερῶν ἐσθίων, ἐν τοιούτῳ maet 
, ~ , ^ - يم‎ ^ ^ 
ὑπάρχων δεινῷ. Εἰώθει δὲ ὃ μακάριος Παχώμιος τοῦτον τὸν ἀδελφὸν ἐν ταῖς ἀογαῖς, πρὸ τοῦ σφοδρῶς αὐτὸν 15 
κατακυριευθΏναι ὑπὸ τοῦ πάθους, ἀποστέλλειν ἐν ἑχάστη μονῇ, ὡς τύπον καὶ θεμέλιον πᾶσι τοῖς ἀδελφοῖς 
А 4 NN ` sn ~ 3 ` , 3 7 5 , ~ f 5 4 ` , 
ἵνομενον, διὰ τὸ εὐγαριστῶς αὐτὸν φέρειν τὴν ἀπευχταίαν ἐκείνην τοῦ 7090) ἀσθένειαν, καὶ τοσαύτην 
> ٩ M ^ عم - دم‎ еә 
ἐγκράτειαν ἀπὸ παντος ἔργου πονηροῦ ἐπιδείκνυσθαι, καὶ ἐπιμονὴν τῶν ἔργων τῶν χειρῶν, εἰς δόξαν τοῦ 
, - - F یه‎ 
Κυρίου ἡμῶν 1/609 Ἀριστοῦ. 
g 3 ^ - e > ^ - 
Ετερος ! δέ τις ἦν ἐν τῇ μονὴ Πετρώνιος ὀνόματι ὅστις ἀφ᾽ ob ἐξῆλθε τῆς οἰκίας τῶν γονέων 20 
ρω ~ ^^ - ^ , 
αὐτοῦ οὐχ ὑπέστρεψεν ἐχεῖσε, ἕως παρέθετο τὴν ψυγὴν αὐτοῦ τῷ Κυρίῳ. Οὐ μὴν ἀλλὰ διὰ τῆς ἐναρέτου 
ә f ` - t - ` \ 
αὐτοῦ πολιτείας, ἔτι ζῶν ἐποίησε πάντας τοὺς κατὰ σάρκα γονεῖς αὐτοῦ xxt λοιποὺς συγγενεῖς xat τοὺς 
- ^ ~ -Ἔ ٩ ` 
* D f.7 vo δούλους αὐτῶν, καταλιπεῖν τὸν κόσμον καὶ ἐλθεῖν xol γενέσθαι μοναχούς. Ὅσα δὲ ἐκέχτητο б πατὴρ 


\ ~ € ہے ` , ә \ , ds‏ لا لات ° ۰ د , 2 wD Δ.‏ د 
αυτου” OV επαινεσαι ἀξίως ουχ εγω, AVEYXEV εις την M.OVTV, ۷ Boas, xat πασαν ἁπλῶς THY κατχσχευὴν‏ 
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- ¥ 3 еә 7 NN ` A 3 یم‎ 3 , 5 3 е که‎ А \ ~ y SERA 
τοῦ οἴκου αὐτοῦ. Acdwxe δὲ καὶ μονὴν αὐτοῦ ® παρίδιον, εἰς ἣν ὑπῆρχον μ.οναχοι τῶν ἄλλων οναγῶν 
τὸν τύπον ἔχοντες. 

- , ^ ` ` , ~ 
Επίσκοπος” δέ τις τῆς πόλεως Πάνος Ἄρειος λεγόμενος, ὀρθόδοξος, ἄσχητης xat θεράπων τοῦ 
- 1 9 A رح‎ Н ٩ > م‎ ^ A ` ۸ ^ [Aem . 4 V 
Χριστοῦ, ὃς καὶ ἀποδεξάμενος λίαν τὴν ἐνάρετον διαγωγὴν καὶ συμφωνίαν τῶν ὑπὸ τὸν μέγαν ὄντων 
- به‎ ۸ ۱ . . , 
μοναχῶν, ἀγγελικὴν γὰρ Tvuov πολιτείαν οἱ ἐπίγειοι ἐχεῖνοι, μετεπέμψατο προς Exutov τὸν μέγαν 
- - 0 - 
Παγώμιον' ὃν καὶ ἠξίωσε διὰ συνεργίας Θεοῦ, ποιήσαι περὶ тлу πόλιν μοναστήρια. ὅπως xX«si ὃ 0 
7. η Ii , , 
EU ΄ , ` ` 
Θεὸς δοξάζηται xat of ἄνθρωποι οἰκοδομῶνται. Καὶ бт, συνθέμενος б μέγας ἀπελθὼν ἔλαθεν ἀδελφοὺς 
9 دم‎ a Фә LAS ۶ Δ 7 , N ` ` 
οὓς ἤδει, Καὶ ἐλθὼν μετ᾽ αὐτῶν, ἔδωκεν αὑτοῖς τόπον ἐπιτήδειον. Kat οὕτως ᾠχοδομουν τὸν φραγμον 

٩ ٩ ГА 7 \ 3 , ^» = s m e? 7 ` y ` ` 

xal τὰ ۸۸٨٣ xat τινες τὴν οἰκονομίαν τοῦ Οεοῦ ἀγνοοῦντες ἑάλωσαν φθόνῳ xxt Tpyovto νυχτὸς, xat 

т - - ^ - ` 7 ` , 

* D f. 8 r° κατέστρεφον τὸ οἰκοδομούμενον τῇ ἡμέρα”. Γῇ δὲ μακροθυμία τοῦ ἀεὶ συυθιθχσθέντος παρὰ Κυρίου 
; PM ` ~ , Я ^ , ` - , 3 
ἑστηκότος καὶ ἀγγελοῦ ὡς δακτύλῳ πυρὸς τὸ τεῖχος περιχαράσσοντος, ᾠχοδομήθη τὸ τοιοῦτον µοναστή- 35 

٩ y 7» » ~ ۹ ? ν 1 7 لا‎ 31 ` ~ 7 Y э ~ 

ριον. Kat ἔταξεν ἐχεῖ τινα οἰκονόμον, Σαμουήλ λεγοµενον, ἄνθρωπον ἵλαρον τῷ πνευµατι xat EXPAT, 

- ο. 3 7 7 ’ ~ ` 
καὶ ἄλλους σὺν αὐτῷ ἱκανοὺς, καθότι ἔγγυς τῆς πόλεως ἦσαν. Kat οὕτω παρέμεινεν αὐτοῖς ὃ πατὴρ, 
ἕως ἑδραιωθῶσι καὶ ἀποχατασταθῶσι. 
- y 4 , ` 1 / عم‎ 
Φιλόσοφος ® δέ τις τῆς πόλεως ταύτης ἦλθεν εἰς τὸ μοναστήριον, δοχιµάσαι αὐτοὺς θέλων, ἵνα γνῷ 
b , Lu М t € , 
ὁποῖοί εἶσι, xat Aéqev « Καλέσατέ μοι tov πατέρα ὑμῶν, ἵνα λαλήσω, πρὸς αὐτόν.» Ὁ δὲ πατὴρ ἀχούσας, 40 
- ۴ ^ F f ГА , 

ἔπεμψε πρὸς αὐτὸν Κορνήλιον ἀπολογήσασθαι αὐτῷ, xat ἀπελθόντος τοῦ ἸΚορνηλίου, λέγει 68 57 

> 7 ٩ ~ , ^ 

« Φημίζεσθε ὡς μονάζοντες συνετοὶ καὶ σοφὰ λαλοῦντες’ ἐλαίας τις φέρων ποτε ἐν tH πολει ἡμῶν 

, ھم و ` , 5 TM.‏ \ ~ به نه 

* Df. 8 ve Πάνῳ διαπρᾶσαι ἐθούλετο, τῆς πόλεως ἡμῶν ἔνδον ᾿ πολλὰς ἐχούσης. > ᾿Απεχρίθη δὲ αὐτῷ û Κορνή- 

- ~ - - y y ENS - , 

λιος λέγων" < ᾿Ἠχούσθη ποτὲ ὅτι at ἐλαῖαι τῆς πόλεως Πάνω ποιοῦσιν ἔλαιον ἄνευ ἅλος, ἡμεῖς yap 
m ` , ~ , ` 5 Ld £ 
ἐσμεν τὸ ἅλας xoi ἤλθομεν ἁλατίσαι ὑμᾶς. > Ἀχούσας δὲ ó φιλόσοφος ταῦτα ὑπέστρεψε, καὶ ἀπήγγειλε A5 

EA ~ - y e P ` ` ` „/ Й 
τοῖς λοιποῖς Φιλοσόφοις καὶ φίλοις αὐτοῦ. Eira λέγει ἄλλος Φιλόσοφος < “Eux τούτου ἐστι το ζήτημα 

1. Acta, n? 50. — 2. Les Acta aj. : ψενεθοὺς λεγόμενος. — 3. Les Acta aj. : Θηδεῦ λεγομένην. — ^. Acta, 
по 51. Cf. A, $ 63. — 5. à ἡμ. Ms. — 6. Acta, 51 (suite). Cf. A, 64. Arabe, p. 570. 
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٩ » ГА 3 x s ` 6 ’ , ` 3 ^ Э ٩ ~ € 7 ^ ٩ 3 , 
σου προς αὐτοὺς; ἐγὼ ἄπελθων, ὀοχιµασω αὐτοὺς EL νοοῦσιν απο των ἁγίων γραφών. > Kat ἐλθόντος 


αὐτοῦ. καλεῖ Ó μέγα ho τὸν Θεόδωρον xal πέμπει χὐτὸν πρὸς αὐτόν, Kat ὧς Û v εἴρηχεν fui 
, Χαλ μέγας πατὴρ τὸν Θεόδωρ | πέμπε ρὺς αὐτόν. Kat ὡς ὕστερον εἴρηκεν 7۷ 
P" 7 ` - y ~ B 7 
ὃ Θεόδωρος, ὅτι « πεμπόμενος πρὸς αὐτὸν ἐφοβούμην πῶς ἔχω ἀπολογήσασθαι τῷ φιλοσόφων Κορνήλιος 
٩ / ў ~~ EY - 
γὰρ σοφώτερος ἦν ἐμοῦ ». ᾿Ἀπελθόντος οὖν ὡς εἴρηται τοῦ Θεοδώρου, ἠρώτησεν 6 Φιλόσοφος ζήτημα λέγων" 
’ ` ` / 1 ٩ ` ’ ΄ LA 
«Τις un γεννηθεὶς ἀπέθανε; Tic δὲ ó γεννηθεὶς οὐχ ἀπέθανε, “xal τίς 6 ἀποθανὼν ойх ἐπώζεσεν; » Εἰπόντος 
١۱ - N / \ ۶, y ^ 
δὲ τοῦ Θεοδώρου τὸν μὲν μὴ γεννηθέντα xat ἀποθανόντα εἶναι tov ᾿Αδὰμ, τὸν δὲ γεννηθέντα xat 
x` 3 D ` 511 4 ٩ nt دا‎ , ٩ ËA 3 , ` = os ٩ /^ 1 
μή αποθανοντα tov Буюу, τον δὲ ἄποθανοντα xat μὴ ἐποζέσαντα тту γυναῖκα τοῦ Лот, στήλη γὰρ 
t , ° 5 , ~ 5 N >” , ” , 
άλας γενομένη οὐκ ἐπώζεσε, ταῦτα ἀποδεξάµενος Ó Φιλόσορος ἀνεχώρησε. 
Ἢν δέ τις ἐν τῇ uový ἅγιος καὶ δυνατὸς τῷ πνεύματι, xai τῷ σώματι πεπηρωυἭένος, τοὔνουα Toh- 
- ^v ? ` ~~ ΄ ` 
μᾶς t, τῇ ἀσχήσει καὶ τῇ ἀγρυπνίᾳ ἀνενδότως χατέχων ἑαυτὸν ἕως θανάτου. 
2 μλ 6 AA ٩ ~ е М -.,“ ἯΚΕΝ 7} 7 А > ү y. 286) ` ` 
ὑλαθε δὲ πρὸς τουτοῖς 6 πατὴρ ἡαῶν καὶ ἄλλα μοναστήρια πέντε, ἐν οἷς ὥχησαν ἀδελφοὶ, THY 
Gta ` ` ^ 1 PA ^ À - ’ ۵ 6 X 3 ~ ٩ 1 ۸4 ` ο.” - 
ταξιν xat τὴν διαγωγὴν ἔχοντες τῶν λοιπῶν πατέρων, δεδωχὼς αὐτοῖς XAL χρείας σωματικὰς ἀπὸ τῆς 
r ~ ` y > 7 ~ € , ^ ~ А 3 , ` ? ’ 
μεγάλης μονῆς Побо, ἔνθα ἀπέκειτο πᾶσα ў χρεία τῶν μοναχῶν. Λχμθήνων 6 οἰκονόμος τὸ ἐργόχει- 
3 ~ 1 - ~ ~~ ~~ 7 e m 
ρον αὐτῶν, δὶς τοῦ ἐνιαυτοῦ παρεγίνετο ἐν τῇ μονη ὅπου ó πνευματικὸς πατὴρ ἡμῶν Παχώμιος 
3 2 e X P , ` ` , ` ` , У 3 4 و‎ (dg 9 , ` 
Av, δῆλον ὅτι τὸ * πάσχα xat τὸ φθινόπωρον" τὸ μὲν Посух ἔτασσεν αὐτοὺς xa’ ἕνα εἰς τόπον, καὶ 
ЭУ لی ` , > و‎ 5 , , Qu $5) SOS , c У ve 
ἐποίουν μετ᾽ ἀλλήλων TO πάσχα ἐργαζοντες λόγοις Θεοῦ καὶ ἀγάπη. Τὸ δὲ φθινόπωρον, ὡς εἶχον ἔθος ἤρχοντο, 
χποδιδόντες τῷ Au οἶκον Uc λό ὧν š OTO) X μέ fan : 3 uec 
0 ες τῷ μεγάλῳ οἰκονόμῳ τοὺς λόγους τῶν ἔργων αὐτῶν, κατὰ μέρος αὐτοὺς γράφοντες, xat εἴ τινα 
۳ 0 سه : 7 ې‎ € 1 Y » 2 `Y Y 4 5 ` ` 4 э RAN A e^ 
διαταγὴν ἑχάστης μονῆς Ó πατὴρ ἔχρηζεν, ἔλεγε καὶ ἔτασσεν À οἰκεισχὸν χαλὸν καὶ ἐπιτήδειον, Ὦ μᾶλλον 
9 و ~ © ~ او € د‎ J ` , PER ` \ ٩ , ` 3. 1 / 
autos ὃ ἄνθρωπος τοῦ Οεοῦ ἐφρόντιζε προ πάντων περιέρχεσθαι τας μονὰς xat στηρίζειν τοὺς ὀχλουμένους 


^ 


€ ٩ ~ 7 3 ^ ^N 9 1 ^v ۸ - ex ٩ m 7 ~ A Ы ’ е» , 
ὗπο λογισμῶν ποιχίλων. ᾿Εδίδασχε δὲ αὐτοὺς τῇ μνήμη τοῦ Θεοῦ xal τῷ φόθῳ νικᾶν τὰς ἐπινοίας τοῦ ἀντι- 
, ` € د حر ~ دو دو \ , \ , » هې د تح د‎ е e ‚у \ 
XELUÉVOU, καὶ ἁπλῶς εἰπεῖν, εἰς πάντα τὰ συντείνοντα πρός ὠφέλειαν τῶν ψυχῶν αὐτῶν, ὑπεστήριζε xat 
ἐστερέου αὐτούς. 
5 - 3 , 
З Ἦν δὲ καὶ ἄλλος ἐκεῖσε ἀθλητὴς καὶ ἀνταγωνιστὴς πρὸς τὴν ἁμαρτίαν μέχρις αἵματος, Τιθώής ὀνόματι, 
` ` ^ А ^ ^ X à یم‎ ` ? ` ` 
ταχθεὶς οἰχειακὸς τοῦ νοσοκομείου τῆς μεγάλης μονῆς Παθὼ, εἰς το ἀναπαῦσαι τοὺς χαχουμένους ἀδελφοὺς 
` په‎ ^ e^ - е یم په‎ ٩ - 
καὶ ἐν μιᾶ τῶν ἡμερῶν, ἑτοιμάζοντος αὐτοῦ τὴν χρείαν τῶν ἀρρώστων, ἦλθε πνεῦμα πονηρὸν πειρᾶσαι 
αὐτὸν * τῇ ἀπάτη τῆς ἃ ίας, XAL πρὸ ev ὑπέόαλεν αὐτῷ Ó λαθη ёх τῶν βρωμα Ον 
τῇ ἀπάτη τῆς ἁμαρτίας, καὶ πρῶτον μὲν ὑπέόαλεν αὐτῷ ὅπως µεταλαθη ёх τῶν βρωμάτων τῶ 
ν А d RAM DM 8: Д I θέ 2 ~ , = 5 / به د‎ ` 4: ү e / 
οσούντων, x«t ἐὰν αὐτὸν ἴδη ἡττηθέντα ἐν τῷ βρώματι, ἐπιρρίψη αὐτῷ τὸ πάθος τῆς πορνείας. 
Αὐτοῦ δὲ μὴ παραδεξαμένου κατησχύνθη ὃ ἐχθρὸς, xat γὰρ διὰ τοῦ ἀγῶνος δοκιμάζονται οἱ πιστοὶ 
fd ^v c > Les ~ - ` 
εἷς δόξαν Θεοῦ. Οὗτος δὲ ὑπὲρ οὗ хох εἷς ἐνθύμησιν ἦλθον, εἰσελθόντων ὀγὲ τῶν ἀδελφῶν εἰς τὴν τρα- 
- ^ ^ ٩ , / m 
πεζαν φαγεῖν οὐχ ἐπῆλθε, βουλόμενος, xol τὴν αὔριον συνάψαι νηστεύων. Καὶ ἔλεγε κλαίων: « Κύριε, 
, $ , e ۸ ` ` 4 9 , с? А 5 5 \ \ , 2 
οὐ μόνον νηστεύειν ἕως κτήσωµαι THY πρὸς σὲ ἀγάπην ἕτοιμός εἰμι, ἀλλὰ xat μαρτύριον εἰ xata- 
/ ^ , 
λήθῃ µε καὶ χαύσωσί με, οὐ καταλείψω τὴν σωφροσύνην, τὸ στέφος καὶ χαύχημα τῶν ἁγίων 
£ ` , ’ , / 5 ~ / τρ ΔΝ ef 5 А ` \ 4 
παντων. Ato δέοµαί σου, τελείωσόν µε ἐν τῷ φόέῳ σου. » Καὶ οὕτως ἀγωνισάμενος хадорос xat γνήσιος 
0 ` , 5 SES 4 
μαθητὴς γενόμενος, ἐτελεύτησε ^. 
me ’ eo , Е Fa ^ / ~ ^ 
3"Yoatvovroc ποτε τοῦ μεγάλου * [Ιαγωμίου ψιχθίον ἐν Ταθέννη ἦλθε παιδίον τὴν διακονίαν τῆς $680- 
^^ - ᾽ e ~ 1 د١‎ ° ` € / 7 у به‎ ٩ , په‎ 7 e ٩ 2o 
μαδος ποιοῦν ἐν tH μονη хо! ἰδὼν αὐτὸν ὑφαίνοντα, λέγει auto « My στρέφε, ὦ патер, οὕτω τὸ λῶμα, 
> ` ^ به‎ 3 ε ` 3 ` 7 پ‎ ^ ES 
ἐπειδὴ ó 46658) Θεόδωρος παρέδωχεν uiv ἄλλον τύπον ὑφαίνειν. » Kat εὐθὺς ἀναστὰς, λέγει air’ < Καὶ 
, » E ۱ , ` ems ~ 
δίδαξον µε τὸν τύπον. » Καὶ μετὰ τὸ διδάξαι αὐτὸν ἐχαθέσθη μετὰ χαρᾶς, χαταθαλὼν ἐν τούτῳ τὸ πνεῦμα τῆς 
7 ^ - = ГА ~ 4 4 
ὑπερηφανίας. Εἰ γὰρ ἦν ἔγων φρόνημα τῆς σαρχὸς, οὐκ ἂν ἤχουεν αὐτοῦ, ἀλλ᾽ ἐπετίμα τῷ παιδίῳ ὡς ὑπερ 
\ J , 
тх μέτρα λαλήσαντι, 
ν e ^ y ~ ГА ГА > ` 
ὃ λλλοτε πάλιν, ὑφαίνων ψιαθίον 6 μακάριος πατὴρ ἡμῶν, ὤφθη αὐτῷ δαίμων, φάσχων εἶναι ἑαυτὸν 
` - یم‎ 4 ٩ ` 
τον Χριστόν. Οὐχ ἔγουσι δὲ ἐξουσίαν οἱ δαίμονες où μόνον ὀφθῆναί τινι, ἀλλ᾽ οὐδὲ λογισμόν xaxov 
یم‎ ^ ^ M 4 2 : 3 E] 
ὑποθαλλειν ἄνευ συγχωρήσεως Θεοῦ. Συγχωροῦνται δὲ ἵνα * of δόκιμοι φανεροὶ γένωνται. Bret οὖν εἶχεν ὁ 
e \ ^! e Н \ \ , ss ~ e ` A\ 5 / PS 
ἅγιος τὴν πνευματιχὴν διάκρισιν ὥστε διακρίνειν τὰ πονηρὰ πνεύματα ATO τῶν ἁγίων, εὐθὺς ἐλογίσατο τοῦτο, 
eg - ~ ~ ~ ^ M \ Y - 3 
ὅτι « τῇ ὁπτασίᾳ τῶν ἁγίων, τοῦ θεωροῦντος οἱ λογισμοὶ ἐκλείπουσι τέλεον, xat οὐδὲν ἄλλο σχοποῦσιν, εἰ 


μὴ τὴν ἁγιότητα τοῦ ὁπτανομένου. АМ” ἐγὼ βλέπω τοῦτο’ ὅτι φρονῶ καὶ λογίζομαι: δῆλον οὖν ἐστιν 


1. Ταλμᾶς, Acta. — 3. Acta, n° 52. — 3. Acta, n° 53. — 4. Le n° 54 des Acta manque ici. Cf. supra, 
§ 36. — 5. Acta, n° 55; A, 65. — 6. Acta, n° 55 (suite); Nicon, fol. 219. 
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ὅτι ψεύδεται, ox ἔστι τῶν ἁγίων ». Ἰδὼν δὲ ταῦτα αὐτὸν ἐνθυμούμενον Ó δαίμων, ἤρξατο περιαιρεῖν 
τοὺς λογισμοὺς αὐτοῦ. O δὲ ἀναστὰς, τῇ πίστει τοῦ Χριστοῦ ἐξέτεινε τὴν χεῖρα αὐτοῦ ἵνα χοατήση 
αὐτὸν, ἅμα ἐμφυσῶν εἷς τὸ πρόσωπον αὐτοῦ. Καὶ εὐθέως ὡσεὶ καπνὸς ἐξέλιπεν ἐκεῖνος. 

О ἀθθᾶς Θεόδωρος εἶχε ταύτην συνήθειαν, ἔργεσθαι καθημέραν τὰ πρὸς ὀψὲ εἰς Παθὼ, μετὰ 


` У » یم‎ ٩ 5 f ~ ~ m یم‎ 
to ἔργον αὐτοῦ to ἐν Ταθέννη, ὅπως ἀχούων τὰ λεγόμενα λόγια τῶν γραφῶν παρὰ τοῦ 6685 


GJ 


* Παχομίου, ἀναχάμψη διηγήσασθαι αὐτὰ τοῖς ἀδελφοῖς, πρὶν à κοιμηθῶσι. Καὶ τοῦτο ἐποίει πὶ πολὺν 
Ἰβόνον. ᾿Εγένετο δὲ ἅπαξ ἐλθόντα αὐτὸν, μὴ εὑρεῖν τὸν μέγαν: xal ἀναθὰς εἰς τὸ δῶμα ἐμελέτα τὰ 
μαθήματα τῆς συνάξεως αὐτοῦ, τὰ ἀπὸ τῶν θείων γραφῶν, καὶ μελετῶντος, ἐσείσθη ὁ τόπος ὅπου Фу. 
Καὶ διαλογιζόμενος τί ἂν εἴη τοῦτο, κατέθη εἷς τὴν σύναξιν εὔξασθαι. Καὶ εἰσελθὼν, οὐκ ἡδυν ήθη 
μεῖναι ἀπὸ τοῦ φόβου τοῦ γενομένου ἐχεῖσε, xai ἔφριξεν ἐκ τούτου οὐκ ὀλίγον. "ёбу δὲ ὅτι πλεῖον 
περιττεύει κατ᾽ αὐτοῦ ὁ φόθος, ἐξεπήδησεν Ёо τῆς θύρας, Kat οὐκ ἤδει τί ἦν. [pet δὲ μετὰ τὴν 
σύναξιν, εὗρε τὸν ἀθθᾶν []αχώμιον ἐξηγούμενον ἀργαίοις πατράσι κατ ἰδίαν ταῦτα, ὅτι « παρ ὀλίγον 


3 / À 4 7 ~ په یم‎ 
ἀπέδωκα av τὴν оуу µου. Νυκτὸς γὰρ ἐν τῇ συνάξει εὐχόμενος εὐγὴν παραγρῆμα εἶδον ὀπτασίαν 


Jr 


φοθερὰν, xot τῷ πολλῷ φόθῳ ἐγενόμην ὡς μὴ ὤν. Καὶ ἐδεήθην τοῦ Kuptou ἵνα, υείνη ἐν ἐμοὶ καὶ ἐν тої 
ἀδελφοῖς ὃ φόθος οὗτος ἕως τέλους, μνησθεὶς τῶν περὶ Μωσέως ὑπὸ τὸ ὄρος Σινᾶ, ὅτε ἦν τὸ πῦρ χαὶ τὰ 
ἄλλα φοδερα. Kat ἔτι µου ὄντος ἐν τῇ ἀνάγκη, ἦλθέ τις ἔσω τολμηρῶς καὶ ἔτυχεν “ ἐλέους ταχέως ἐξελ- 
θών >. ᾿Απεκρίθη Θεόδωρος καὶ εἶπεν αὐτῷ: « ᾿Εγὼ elut μὴ εὑρίσχων γάρ σε ὀψὲ ἐμελέτων ἐπὶ δώματος: 
xai αὐτοῦ σαλευομένου χατέθην εὔξασθαι. Kat μὴ δυνηθεὶς, ἔφυγα ἔξω. > Καὶ ἐθαύμασαν ἀκούσαντες ταῦτα" 
καὶ μάλιστα ὅτι, τοῦ Κυρίου θέλοντος, ὅταν ἐθεώρει κρυπτόν τι, ойх ἐδήλου αὐτοῖς’ εἰ μή τι ye εἶδε 
φθάνοντας τινας εἰς πίστιν. Kat ταῦτα τοῖς δοχιμωτέροις πρὸς οἰκοδομήν: οἱ γὰρ Сүю: καὶ ὄντες ἐπὶ τῆς Үй ( 
ἐν οὐρανῷ ἔχουσι τὸ πολίτευμα, καθώς φησιν б ἀπόστολος. 

Παραδόσεις ἦν παραδεδωχὼς 6 μέγας εἷς σύστασιν τοῦ χανόνος ἐν Ταθέννη. Ποτὲ δὲ ἐν τῷ ἀρτο- 
χοπείῳ ἐλάλησάν τινες, καίπερ παράδοσιν εἶχον τοῦ μὴ λαλεῖν ὅτε ἐργάζονται, ἀλλὰ μελετᾶν χατὰ τὴν 
ὀφείλουσαν ἐντολὴν τοῦ πατρός, Συνῆχε δὲ τοῦτο ὁ πρεσθύτης τῷ πνεύματι μακρὰν tov, ὅτι παρέθησαν 
τὴν ἐντολήν: καὶ παραυτίκα καλεῖ τὸν Θεόδωρον, αὐτὸς γὰρ ἦν τότε πατὴρ τῆς μονῆς. Καὶ λέγει 


Ὅν 2 \ А А \ ~ BLAS ` ` 
хото" < Ἄπελθων εὐκαίρως ἐρεύνησον xat tO, εἰ ὠμίλησαν τινες EV τῷ ἀρτοχοπείῳ OVE παρὰ τὴν ἐντολήν. » 


ἀνθρώπινα εἶναι ταῦτα" κἂν περὶ ἐλαχίστου δοθῇ ἐντολὴ, μεγάλη ἐστίν. Entà ἡμέρας σιωπῶντες τοσοῦτον 
πλῆθος ἐν τῇ Ἱεριχῶ χυκλεύοντες ὑπήκουσαν τῇ ἐντολῇ. Kat ὅτε πάλιν ἔλαθον ἐντολὴν τοῦ κράζειν, 
πάλιν ὑπακούσαντες ἐπλήρωσαν διὰ τοῦ ἐντειλαμένου αὐτοῖς τὰ τοῦ πνεύματος. Ὅμως καὶ οὗτοι τηρείτω- 8 
σαν ἐπὶ τὰ ἔμπροσθεν, xal συγχωρηθήσεται αὐτοῖς τὸ γινόμενον. Ei γὰρ μὴ ἦν ὠφέλιμος ἢ ἐντολὴ 
ἐκείνη, οὐκ ἂν παρηγγείλαμεν περὶ αὐτῆς ». 

Ἐζήτησεν ? οὖν ó Θεόδωρος αὐτὸν διὰ πάθος τῆς χεφαλῆς αὐτοῦ, διὰ τὸ ἀλγεῖν αὐτὴν, ὅπως ۱077 
καὶ ἀποχριθεὶς, λέγει αὐτῷ" < Νομίζεις ὅτι συμθαίνει πάθος À ἕτερόν τι τοιοῦτον ἄνευ τοῦ Θεοῦ; Διὸ 
βάσταζε, xat ὅτε θέλει іта! σε. Ἰδὲ τέως δοκιμαζει σε, ὅπως εὑρεθῇς εὐχαριστῶν αὐτῷ" ὡς ὁ τέλειος τοῦ 3 
Θεοῦ ἄνθρωπος ᾿]ὼ6 ὑπομένων πάντα τὰ ἐπελθόντα αὐτῷ, ηὐλόγει τὸν Θεὸν λέγων" Εἴη τὸ ὄνομα Κυρίου 


ο 
` 
. 


f, 


3 А ” À ` € 2 Ἂ "NN ’ > ~ وچ‎ ~ € ` A е Y ç ` ο μα 
εὐλογημένον. Kat γὰρ 6 σταυροφόρος κἂν μηδὸν ἡ πάσχων, ἀρκεῖ αὐτῷ Ó σταυρὸς xat À ἀσχησις' x«t ὃ πάσχων 
n - په‎ t 4 : 
δύναται καταχείµενος εὐχαριστεῖν, καὶ ἀγωνίζεσθαι καρτερία ψυχῆς καὶ ὑπομονῇ xat μαχροθυμίᾳ, ἐπε! xat 
^ به یم‎ 1 А * € ~ ٩ ` ` ГА یم‎ € ’ y € / * # 
διπλοῦν ἔχει τὸν στέφανον " ὁ τοιοῦτος’ καλὸν γὰρ τὸν πάσγοντα ποιῆσαι ὡς exa ἔτη ὑπομένοντα TO πάθος 
e 


` \ , , ~ 3 5 , € ‚М ~ دو‎ f pd 

ха! μὴ λέγειν ὅτι χεχρόνιχκα. > Ταῦτα οὖν ἀχούσας ὁ (Θεόδωρος, μᾶλλον ἐνίσχυεν. ^ 
N \ 

P'Ereute δὲ αὐτὸν πολλάχις περιέρχεσθαι τὰς μονὰς ἐπισχεπτόμενον. τοὺς ἀδελφοὺς, xat ма | 

5 , وچ‎ M / e > 4 ` / ` τ. ο « ? e ~ » ~ ι ο Р 

ἐν μέσῳ αὐτῶν λέγων ὅτι « Syw xat 6 Θεόδωρος τὴν αὐτὴν δουλείαν τοῦ (Θεοῦ λειτουργουμεν, xat ἔχει 

3 , ~~ 5 یم 3 

τὴν ἐξουσίαν xal αὐτὸς διατάξασθαι ὡς πατήρ ὑπαχούετε οὖν αὐτῷ ἐν φόθῳ Θεοῦ >, Διερχομένου οὖν 

, , , ` په ~ a‏ پ ` به 5 ρω‏ 

αὐτοῦ εἰς τὰς μονὰς οἱ ἀδελφοὶ δρῶντες αὐτὸν ἠγαλλιῶντο τῷ πνεύματι’ εἶχε γὰρ παρὰ Короо, ὡς 75 

А И.‏ ` ` 3 یم 

ποµεν, χάριν πολλήν, O δὲ πατὴρ ἡμῶν Παγώμιος τέλειος κατὰ πάντα ἦν, ἀλλὰ xat φοθερὸς καὶ Ki 
’ εν , ~ > / ~ e X ~ 7 > , 

πένθιμος, GEL μνημονεύων τῶν ἐν 516 ψυχῶν ὡς περι τοῦ πλουσίου ἠκούσαμεν. 


~ - 4 
Ποτὲ δὲ τοῦ (Θεοδώρου εἰς τὴν μονὴν ὄντος, ἤνεγκαν αὐτῷ ἀδελφὸν, διαθάλλοντες αὐτὸν ὡς ٤٤٧ 


1. Acta, n° 56; Cople, p. 104. — 2. Acta, n° 57; cf. A, 65. — 3. Λεία, n° 58. — ^. Copte, p. 110 
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? 7 ES P ~ بب په‎ 
* D f. 12 ۷٧ * Kat ἀναχρίνας εὗρε πολλοὺς καὶ ἀπήγγειλεν αὐτῷ. Kat εἶπεν ó σεθάσμιος γέρων ὅτι « νομίζουσιν ἐχεῖνοι 


Dr 13r 


"DITS 


"Df r? 
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πτην [ὧς] ἵν᾽ ἀναδάλλη αὐτὸν ἔξω. Οὐχ ἦν δὲ αὐτὸς б ποιήσας τὴν χλοπήν, ἀλλ᾽ ἕτερος ἀνύποπτος xat 
παρὰ ἀνθρώποις πιστὸς λογιζόμενος. Θεωρήσας δὲ ó χλέπτης, ὅτι 00 μόνον ἐποίησε τὸ πρῶτον ἁμάρ- 
τηµα, ἀλλὰ xat, ἄλλου QU αὐτοῦ κινδυνεύοντος, * ἐπ᾽ αὐτὸν ἔσται καὶ αὕτη ἢ ἁμαρτία, παραλαβὼν Θεόδω- 
роу хат ἰδίαν, λέγει αὐτῷ' < “Eyer εἶμι 6 τοῦτο ποιήσας. > ᾿Απεχρίθη αὐτῷ 6 Θεόδωρος, λέγων" « ᾿Εποίησας 
μὲν τὸ Ev πλημμέλημα, ἐπεὶ δὲ ὡμολόγησας εἰς τὸ ἀθωῶσαι τὸν ἀναίτιον, λέλυταί σου ἡ ἁμαρτία. » Kat 
λοιπὸν καλεῖ τὸν ἄλλον xai λέγει αὐτῷ' < Ἔγνωκα ὅτι οὐκ ἐποίησας τοῦτο σύ" ὃ μὲν хау ἔθλιψάν σε 
οἱ ἀδελφοὶ μὴ ὄντα ὑπεύθυνον, ἀλλ᾽ οὖν χρεωστεῖς τῷ Κυρίῳ ἐν ἑτέροις σου πταίσμασι’ διὸ εὐγαρίστει αὐτῷ 
φοθούμενος αὐτόν. د‎ Εἶτα λέγει τοῖς ἀδελφοῖς: « Оох ἠνέγκατέ μοι τὸ κριμα τοῦτο’ κἀγὼ ἔγνων ὅτι θέλημα 
Νυρίου ἐστὶ συγχωρεῖν αὐτῷ xat μηκέτι μνημονεύειν, πάντες γὰρ ἐλέους χρήζομεν ὡς ὄντες ἐν ἁμαρτίαις. » 

Ποτὲ ! δὲ ἀκούσας ó (Θεόδωρος υέλος τερπνὸν ὡς ψαλλόντων λίαν ἡδὺ καὶ αἰσθητὸν, ἐξετάζει περὶ 
τούτου τὸν ἅγιον Παγώμιον λέγων « Ἀκούεις, @06@; » Λέγει αὐτῷ ἐκεῖνος' « Nat.» « Tt ἐστι; » φησὶν ὁ 
Θεόδωρος. Καὶ ὁ πάτηρ' « Συνέθη τινὰ ψυχὴν ходу αἰρουένην εἰς τον οὐρανὸν παρελθεῖν ἐπάνω ἡμῶν, καὶ 
χαρισθῆναι ἡμῖν τέως τὸ ἀχοῦσαι τῶν ψαλλόντων * καὶ αἰνούντων ἔμπροσθεν αὐτῆς τὸν Θεόν. » Ἄλλοτε 
δὲ ἀμφοτέρων καθημένων παρὰ ἀδελφῷ ἤδη μέλλοντι ἀποθνήσκειν, ὤφθη αὐτοῖς παρὰ Короо ó τρόπος τῆς 


, 


ἐξόδου τῆς 'уууй αὐτοῦ ἀπὸ τοῦ σώματος’ καὶ οὐχ εἰρήκασι ταῦτα τινι μυστήρια τυγ/άνοντα, Ot συνόντες 
3 , Ж ` د , د‎ ۹ е , , ~ \ , e _? e مو دو‎ / 
οὖν μεγάλοι ἀδελφοὶ ἠσθάνθησαν αὐτοὺς ὡς ἀτενίζοντας. Пос μετὰ θαύματος ἡσύγως ἁγίους ἐθεώρουν 
, о See 3 7 ۱ ` , , ۴ , AM Ὁ ’ € ~ ГА 
т@роут τὴν ὥραν ἐν ἡ ἀπέδωκε τὴν ψυχὴν ó ἀναχείμενος. Ὁπότε δὲ ἠναγκάζοντο οἱ τοιοῦτοι παρά τινων 
ἀδελφῶν λέγειν αὐτοῖς μέρος τι ὦν ἔθλεπον, χατὰ τὸ θέλημα τοῦ Κυρίου ἐξηγοῦντο, προθλέποντες 
И ’ 5 ’ , NN e ff ’ τ) ’ , Э - \ ^ , ° ^ 
την μέλλουσαν ὠφέλειαν. Πολλάχις δὲ ὁ ἅγιος Παγώμιος ἐρωτώμενος λέγειν αὐτοῖς τὰ δειχνυόμενα αὐτῷ, 
INIA 9 ~ SU 3 ۶ > \ , ~ ο ۸ ~ ` , ر‎ M M 
ἐδίδασχεν αὐτοῖς μὴ ἀνέχεσθαι αὐτοὺς ὅλως τοιούτου λογισμοῦ, ὥστε θέλειν τι τῶν ἀορήτων βλέπειν, καὶ γὰρ 
A э À , ГА ٩ y > 7ه‎ ` 5 ~ ^ 
τὰ ἀόρατα εἰς φόθον xat ἔχπληξιν ἄγει τοὺς ἐρευνῶντας ταῦτα. 
A ~ ^ ’ 
"Axoucac? δὲ ἄλλος τις, * Θεόδωρος ὀνόματι καὶ αὐτὸς τῆς Ἀλεξανδρέων ἐκχλησίας ἀναγνώστης 
N ә η ` ~~ D - ^ РА 
καὶ ἀσχητὴς, περὶ τοῦ 2609 Παχωμίου xal τῶν λοιπῶν ἀδελφῶν, ἐπεθύμησεν αὐτοὺς ἰδεῖν. Καὶ ἐμθὰς 


Н = 3A > A EETA ` е و‎ мри 9 1608 E ~ Д э 7 
εἰς nÀotov, ἦλθεν εἰς τὴν Өбол0х xat οὕτως ἀποδεξάμενος αὐτον ὁ 2000, ἐποίησε μεῖναι ἐν 459 


5 παρά τινι ἀργαίω ἀδελοῦ 
р ρχαιῳ αὐξλφῳ... 


` 


15 v, avant-dernière ligne. ἄλλοι δὲ où κατέλαθον, puis le n° 61 : Ποτὲ δὲ ἀπῆλθεν ó πατὴρ ἐν 
T'a6évva, ἕνεχεν ἀναγκαίου πράγματος ψυχῆς. 

17 v, 1. 1. Ἔσπευδε δὲ ὁ σεθάσµιος γέρων ἀνακάμψαι εἰς Пабо. ᾿Αναστὰς δὲ μετὰ τῶν ἀδελφῶν, 
ηὔξατο xoi ἀπῆλθε μὴ γευσάμενος. Duis 62 οἱ 63 manquent et on trouve aussildt 6^ : 
ἦσαν δὲ ἐν τῇ ῥηθείση μονῇ Παθὼ, ἀδελφοὶ ἀρχαῖοι ἁγνοὶ μὲν τῷ σώματι. 

18r, 1. б. ἐνίκησε τὴν ὀδύνην ἕως τέλους τῆς συνάξεως. Puis n° 65 : Ev μιᾷ οὖν τῶν ἡμερῶν 
ἔλεγεν ὁ ἀθθᾶς Ἡαχώμιος τοῖς ἀδελφοῖς, ὡς ὅραμα διηγούμενος: доу τὸν μέγαν οἶκον ἔγοντα στύλους 
πολλοὺς τεταμένους ἐν αὐτῷ. 

18 v, 1. 14. Ὃ δὲ λύχνος ἐστὶν ἡ πίστις τοῦ Χριστοῦ ἡ σώζουσα τοὺς πιστεύοντας καὶ ἄγουσα εἰς 
τὴν βασιλείαν τοῦ Θεοῦ. Οἱ δὲ τέσσαρες OÙ ὁδηγοῦντες πρὸς αὐτὴν, οἱ τέσσαρες εὐαγγελισταί. Puis la 
fin du n° 65 manque ainsi que les n° 66 et 07 (cf. supra, p. 434, note 2) οἱ on 06 
aussitôt le n° 68 : Θεόδωρος δὲ καθὼς προειρήκαμεν ταχθεὶς. 

19 v, 1. 21. Etyev αὐτὸν τέλειον καὶ ἀήττητον; puis 69 : ᾿Εποίησε δὲ δύο ἔτη. Cf. Nicon, fol. 84 v. 

21 r, l. 8. τυχεῖν τοῦ paxapiouod; puis 70 : Λέγει αὐτῷ ó ἕτερος γέρων. | 

22r, l. 9. ἑπταπλασίονα; puis 71 : ἦν δὲ καὶ αὐτὸς ταπεινὸς 6 πατὴρ ἡμῶν Πα] ώμιος. 

23 г, l. 1. ὅτι λήψῃ τὰ πρὸς ἀξίαν. Les deux dernières lignes du n° 71 manquent. Viennent 
aussitôt : 

Ἔν μιᾷ τῶν ἡμερῶν З νεκροῦ σχήνωμα ἐξεφέρετο ἐν τῇ ὁδῷ" καὶ ἀπαντήσας αὐτὸ 6 μέγας πατὴρ 


΄ یم‎ ’ ~~ 7 E ^ ^^ ` А > ^» re 
ἡμων Ἠαχώμιος, δρᾷ доо ἀγγέλους ἀκολουθοῦντας τὸν νεχρὸν ! ὀπίσω τοῦ χραθθάτου ὕ' καὶ λογισάμενος 


1. Acta, n° 59; cf. supra, ἢ 20-21; Copte, p. 129. — 2. Acta, ne 60; Copte, p. 141. — 3. Cité par Nicon 
comme tiré de la Vie de Pacóme, Coislin 37, fol. 319 v°; cf. supra, p. 426, n. 9. Figure dans l'Arabe, 
p. 640-641. Jusqu'ici on ne connaissait pas la source de ce récit, cf. Ladeuze, p. 61. — 4. τῷ νεκρῷ 
“М. — 5. κραθάτου N. 
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` ~ , ` په‎ ” 5 
περὶ αὐτῶν ! παρεκάλεσε τὸν (Θεὸν ἀποκαλύψαι αὐτῷ" τὸ γενονός 3. Kat ἦλθον οἱ δύο ἄγγελοι πρὸς 
а S ٩ 5 3 “м e / - у "P ә 
αυτον καὶ εἶπεν αὐτοις' Διατί ὑμεῖς ἄγγελοι ὄντες, ἀκολουθεῖτε 4 τὸν νεκρόν, Kat λέγουσιν αὐτῷ οἱ 

of € те ν ~ ‚М \ ` y به‎ ~ , \ > 
ἄγγελοι: O εἷς ἡμῶν τῆς τετρἎδος ἐστὶ, xat ó ἄλλως τῆς παρασχευῆς' καὶ ἐπειδὴ ἕως οὗ ἐτελεύτησεν ў 
et 9 Li و‎ f يم‎ “м 
ψυχὴ αὕτη où διέλιπε 5 νηστεύουσα τετράδα xal παρασκευὴν, κατὰ τοῦτο καὶ ἡμεῖς παρηκολουθήσαµεν 
یم‎ A ھ د‎ un 0 0 , A ` 1 ш 
τῷ σκηνώματι αὐτῆς᾽ OTL ἕως θανάτου ἐφύλαξε τὴν νηστείαν, διὸ καὶ ἐδοζάσαμεν αὐτὴν ἐν Κυρίῳ 5. 
7 ’ y یم‎ - M , 
Δίκαιον ἡγησαμεθα εἶναι πρὸς ὠφέλειαν τῶν ἀχουόντων, δεῖξαι ἐν ὀλίγῳ τὸ κατὰ πάντα συµθου- 
X e е f ٩ 0 ` یم یم به په‎ 
λευτικον τοῦ ἁγίου πατρὸς ὅτι τὰ μὲν ἀπὸ τῆς διατάξεως τοῦ ἀγγέλου, τὰ δὲ ἀπὸ τῶν θείων γραφῶν, 
\ δὲ ۶ ؟‎ ١ 5 .΄ Cah >a نه‎ / 3 , E ` \ >? د‎ € ` es 
τὰ δὲ xai ἀπὸ 607/6٤٧) ἁγίων ἀνδρῶν πάντα AV πράττων, * καὶ μὴ οἰόμενος εἷς ἑαυτὸν 0006٧٤ τι, 
A ~ ~ e 
οὐχ ὡς μὴ γινώσκων τὰ τοῦ πνεύματος ταῦτα ἃ καὶ ἔπραττεν, ἀλλὰ μιμούμενος καὶ ἐν τούτῳ τοὺς πρὶν 
4 ` ` ~ 
πατέρας καὶ διδασκάλους καὶ αὐτὸν τὸν ἀπόστολον []αῦλον. Φαίνεται γὰρ καὶ αὐτὸς μετὰ τὴν τοσαύ- 
~~ \ > ’ v D 4 e мл ν ` „ә ГА 2 ә э / " . 
την γνῶσιν και ἀποκάλυψιν τοῦ Θεοῦ, περὶ τῆς διδα/ Ὡς καὶ τοῦ κηρύγματος αὐτοῦ ἀνατιθέναι τοῖς περὶ 
“τι 6 λέ ` - ` 3 Li , ~ ` 3 4 A ’ # 3 ` 
Ιάκωθον, λέγει γὰρ ταπεινοφρονεῖν, καὶ ἀνεθέμην αὐτοῖς to εὐαγγελίον ὃ κηρύσσω μήπως εἷς κενὸν 
τρέχω ἢ ἔδραμον. 
/ ‚ e 7 , Й ` ` , ~ g κ. به د‎ , m. 9 ә 
Παρεγένετό ποτε ὁ μέγας Μακάριος πρὸς τὸν πατέρα ἡμῶν >, xat λέγει αὐτῷ б μέγας Πα ")هه‎ ὅτι 
εἰσιν ἀδελφοὶ ἐνταῦθα μεθ' ἡμῶν ἀτάκτως περιπατοῦντες 10, καλόν ἐστι παιδεῦσαι αὐτούς; Λέγει αὐτῷ б 
μέγας 1! Μακάριος’ Παίδευσον καὶ κρῖνον δικαίως τοὺς ὑπὸ σέ. "Εξω δὲ μὴ κρίνης τινὰ, γέγραπται yap 
` لو‎ - , 5 
οὐγὶ τοὺς ἔσω ὑμεῖς κρίνετε. Γοὺς δὲ ἔξω κρίνει 6 Θεός 17, 
` & - - , 
᾿Επεὶ δὲ Ὦ φήμη τοῦ μεγάλου [Ιαχωμίου ἔφθασεν ἕως μαχρὰν * καὶ πολλοῖς ὑπόθεσις γέγονε σωτηρίας, 
ә 9 ρω ٩ 
πολλοὶ περὶ αὐτοῦ πρὸς ἀλλήλους ἀντέθαλλον, τινὲς μὲν ὡς ἡ 8۸0٧14 ἔγει ἐπαινοῦντες αὐτὸν, τινὲς δὲ 
` е 4 \ , > А ` f به د‎ ۸ : SUME ~ 5 x و ره‎ х 
x«t ὑπὲρ τὰ μέτρα ἐγχωμιάζοντες. Καὶ μεταξὺ αὐτῶν γέγονεν ἀμφιθολία" τοῦ εἶναι xal λέγεσθαι αὗτον 
^ 7 Е ~ è 7۱ , y A m 7 5 , ` ره‎ AO 6 -— de کے‎ 
Gtopattxov. Ἐν τῇ ἐκκλησία οὖν Λατῶν, παρόντων ἐπισκόπων καὶ μοναγῶν, ἦλθεν 6 πατὴρ ἐκεῖ μετὰ 
ә 5 , 5^ ~~ ` , 5 m , \ е f / д , 
τινῶν ἀρχαίων ἀδελφῶν κληθεὶς παρ αὐτῶν γυμνάσασθαι περὶ τοῦ πράγματος τούτου, καὶ βλέπων etc. 
comme au n° 72 des Acta. 
u - ~ , = 3 ν . - 
25 v, 1. 20. ἐν τῇ ἐνορία τῆς αὐτῆς πόλεως; puis le n° 73 : Μετὰ δὲ τὸ ἐξελθεῖν τὸ πλοῖον. 
. ’ 


26 v, 1. 10. μετὰ δόξης εἰς τὴν ἑαυτοῦ ἐκκλησίαν; puis le n° 74 : Μετὰ δὲ τὸ πάσχα. 


27 v, l. 9. ἐν τῇ μονῇ αὐτοῦ τῇ λεγομένη Πανὸς; puis 75 : Καὶ εὐξαυένου αὐτοῦ ἀνεχώρησαν: Eine ὃ 


(ne 


م۴ ` 


28 v, l. 19. ἔθαψαν αὐτὸν εἰς τὸ ὄρος; puis le n° 76 : ‘Hv δὲ ὁ ἀθθᾶς ᾿Ώρσίσιος... 
30 v, l. 18. ἁγνὴν παραστῆσαι τῷ χυρίῳ; puis le n? 77 : Ἰλγένετο δὲ ὅτε 6 ἁγιώτατος Αθανάσιος... 
32r, 1. 17. ὁποῖος 2v; puis le n? 78 : Μετὰ δὲ ταῦτα ὁ 686638 ب‎ 6 
3 وا‎ © e 
33 v, l. 1. τῷ τε πάσα καὶ τῷ φθινοπώρῳ τὸν λόγον τῆς χρείας αὐτῶν τῆς σωματικῆς καὶ τοῦ 
ἔργου τοῦ ἀναλώικατος αὐτῶν εἰσχομίζειν πρὸς τὸν αέγαν οἰχονόμον: puis le n° 79 : Καὶ οὕτως διάγοντας 
ev | ; 5 EST os , 
۷ / 3 ` 
διετήρει αὐτοὺς. 
3^ v, l. 6. ἐπιτιμία (sic) ταύτη περ Av; puis le n? 80 : Ἔλεγε δὲ 6 πατὴρ ᾿Ὀρσίσιος. 
3 % à Ὢ / n 2 Y ! e 
35 v, l. 10. σκηνώματα αὐτῶν; puis le n° 81 : Μετὰ ταῦτα ἐπληθύνθησαν οἱ ἀδελφοὶ σφόδρα" διὰ 
AES , NES ty Э ` N ٧ м e ۶ ~ ٩ ὃς ἀμέλ DAT. 2 
τουτοὺς ἤρξαντο πλατύνεσθαι καὶ ἐπικτίζεσθαι ἀγροὺς καὶ ὕλας καὶ ἑκάστη μονῇ τὰ πρὸς ἀμέλειαν ἐγώρει 
καθότι ἐπληθύνθησαν αἱ σωματικαὶ φροντίδες. Elç δέ τις... 
37 r, l. 1. ἵνα μὴ ἐγὼ αἴτιος γίνωμαι ἀπωλείας ψυχῶν; puis le n° 84 : Kat τῇ νυκτὶ ἐκείνῃ. 
37 v, 1. 18. τῷ 8668 ᾿Ορσισίω; puis le n° 83 : Kat μετὰ τὸ ἐλθεῖν. 
3 à à ? 5 ο u 
38 v, 1. 17. Ἢ ὅτε ἤμην μόνος; puis le n° 84 : ὅτε οὖν συνῆγε. 
39 v, ]. 7. ἔπεισε καὶ τὸν πατέρα τῆς μονῆς ἐκείνης τῆς uehhoúon, σγισθῆναι, ᾿Απολλώνιον λεγό- 
μενον, εἰρηνεῦσαι μετὰ τῶν ἀδελφῶν, καὶ ἐξακολουθῆσαι τῇ τάξει αὐτῶν καὶ TH κοινωνία, καὶ τῇ χάριτι 


τοῦ θεοῦ χατησχύνθη ὃ ἐχθρός; puis le n° 85 : Καὶ ἦν 6 ἀθθᾶς Θεόδωρος οὗτος. 


1. αὐτὸ N. — 2. αὐτὸν pr. m. N (αὐτο sec. m.) — 3. پس‎ №. — 4. --θῆται N. — 5. διέλειπεν N. = 
0. αὐτὴν ἀγωνισαμένην ἐν χυρίῳ N, sic erit. — 7. ἁγίου supra lin. — 8. Cité par Nicon, ms. Coislin n° 37, 
fol. 96 v^, sous le titre : ἐκ τὸν βίον (sic) τοῦ ἁγίου Παχωμίου. Vient ensuite : Παρέόαλεν ó 86938 Μακάριος 
πρὸς τὸν ἀθθᾶν llay. τῶν Ταθχινησιωτῶν. Cf. Arabe, page 641; Ladeuze, page 61-62. -— 9. ὁ δὲ Поу. ἠρώτα 
αὐτὸν λέγων №. — 10. ἀδελφοὶ ἄτακτοι N. — 11. ἀθθᾶς №. — 12. ὁ θεὸς κρίνει N, sic exit. 


EOD, 23 vo 


οἱ 24 r° 


* Df. 47 ve 
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Air, 1. 20. ἦν ὁδεύων ἀκλινῶς; puis le n? 86 : Kot λοιπὸν... 

A1 v, 1. 21. 'Exovóxou ἁγίου ἀνδρός; la dernière ligne de 86 manque; puis vient le n? 87: 
᾿Επεὶ δὲ ὁ ἀθθᾶς Θεόδωρος. 

43 r, 1. 20. ἕως ἂν τελειωθῶσι; puis le n° 88 : Kat ἐγένετο. 
5 A^ v, l. 18. ἐδόξασε τὸν Θεόν; puis le n° 89 : Tov δὲ ἀδελφῶν... 

45 v, 1. 22. πρὸς αὐτὸν πορευόμενον; puis le n? 90 : "Exv δὲ εἴπῃ τις. 

46r, 1. 21. ἡμεῖς of ταλαίπωροι; puis le n° 91 : Νοήσωμεν καὶ τοῦτο τὸ χέρδος. 

47r, l. 20. τοῖς ἀνοήτοις καὶ ὡμοιώθη αὐτοῖς, la ligne suivante manque; vient alors une 
addition : 


10 Καὶ πάλιν ἠρώτησαν αὐτόν' [lotov ἐστὶ τὸ ἔργον τῆς Ψυχῆς, καὶ ποῖον ἔργον τῶν χειρῶν; * Kat 










, 7 ٩ ٩ , ^N ` ^ = ٢ - - ^ у е ~ s ` xA > , 
ἀπεκρίθη" Παντὰ τὰ γινόμενα διὰ τὴν ἐντολήν τοῦ θεοῦ, ταῦτα ἔργα τῆς ψυγῆς εἰσι, τὸ δὲ εἰς λόγον 
е ~ у کې‎ 0 ` , ~ y ~“ ~ و‎ Καὶ εἶ لته د‎ А ем 
ἑαυτῆς ἐργάζεσθαι xat συνάγειν, τοῦτο ἔργον τῶν χειρῶν ἐστι. Καὶ εἶπον abro Σαφήνισον τὴν ото - 
, ο 3 - Y 4 , ? ٩ , , ГА e э ~ ` , ef , - v 
θεσιν ταύτην, ὅτι ἀγνοοῦμεν. Kat λέγει’ [dou axovets περί τινος ὅτι ἀσθενεῖ, xat λέγεις ὅτι ἀφεῖναι ἔγω 
τὸ ἐργόγειρόν µου καὶ ἀπελθεῖν δι αὐτὸν, ἀλλὰ τελειώσω αὐτὸ καὶ οὕτως ὑπάγω. Kat πάλιν ἐὰν ἔλθη 
15 ἀδελφὸς λέγων cov Ποίησον ἀγάπην. δός μοι χεῖρα, xat λέγης" По; ἔγω ἀφεῖναι ἐργόγειρόν μου ای(‎ 
EN EI σοι 4 Υχπην, 006 pot χεῖρα, 7 ووس‎ τ: 
ἀπελθεῖν, ἰδοὺ ἐὰν μὴ ἀπέλθης, κατήργησας τὴν ἐντολὴν τοῦ θεοῦ 0 ἐστι τὸ ἔργον τῆς ψυγῆς διὰ τὸ 
У ~ ~ ` 3 e 3 ` 3 و و‎ À 4 e ` e» 7 +» ` у ^v 
ἔργον τῶν χειρῶν, καὶ οὐ; οὕτως ἐστὶν, ἀλλ᾽ ἐάν τις ζητήση σε, ὕπαγε, xxt τοῦτό ἐστι τὸ ἔργον τοῦ 
~ 0 ° * v еә NE 
θεοῦ ὁ ἐστι то ἔργον τῆς (оу. 


^ 


Kat οὕτως 6 μακάριος Θεόδωρος EG 


€ 


^N , , е ) 1 ۸ ` له‎ 8 ~ ` 
ίδασκε хоб’ ἑκάστην ἡμέραν τοὺς ἀδελφοὺς xat ту κοπιῶν καὶ 
. , À € ` * - 5 Cs , ~ , 4 - δει $e , y 4 
ἀγωνιζόμενος μεγάλως ὑπέρ " τῆς εὐσεθείας, ἐν τοῖς ἐπιχειμένοις πειρασμοῖς. Ку ταῖς πόλεσι δὲ ὧν 
Ἀντινόου καὶ “Ερμουπόλεως ὁ μέγας Ἀθανάσιος, καὶ βλέπων τὸν dav (Θεόδωρον τῷ πνεύματι ζέοντα, 
` , 5 , ^ м? ` , , ~ vs . ГА . 

καὶ τοσαύτην ἔχοντα προθυμίαν xat δυναμιν хата νόησιν, λέγει τοῖς ἄλλοις ἐπισκόποις... La suite se 
trouve au n° 92, ligne 28 de ce paragraphe. 

49r, l. 9. καὶ τοῦ σώματος ὑμῶν; puis le по 93 : Kat ἦν ὁ 4609; Θεόδωρος. 

50 v, 1. 7. Kat ἐχρόνισε σφόδρα οὕτως εὐχόμενος, καὶ λοιπὸν κατέέη πληρώσας τὴν εὐχήν; puis le 

"y ~ еә y ` , - + ~ 

n° 94 : "Ну δὲ τότε πρὸ τοῦ πάσγα ἀσθενῶν τις λεγόμενος "Нроу, πολιτικὸς, δεύτερος τοῦ 2008 
Θεοδώρου τοῦ πολιτικοῦ. 

51 v, |. 15. τῇ δευτέρα τοῦ Παχῶν μηνός; puis le n° 95 : "Amo δὲ τοῦ πολλοῦ κλαυθμοῦ καὶ τῆς 
οἰμωγῆς μὴ δυνάμενοι ἐγκρατεύσασθαι, ἤκουσαν οἱ εἰς τὸ πέραν. 

52v, 1. 11. καὶ ἐκυθέρνησε τοὺς ἀδελφοὺς χρόνους πολλούς; puis le n° 96 : Ἀκούσας δὲ ó ἁγιώ- 
τατος πάππας ᾿Αθανάσιος. La fin à partir du bas de la page 50 Acta des diffère ; nous trans- 
erivons donc D ... οὐ γὰρ ἀπέθανεν ἀλλὰ καθεύδει εἰς τὴν ἀπέραντον καὶ ἀτελεύτητον ζωὴν, ἔνθα ἀπέδρα 
ὀδύνη, λύπη καὶ στεναγμός. 

Καὶ ταῦτα μὲν ὁ ἀργιεπίσχοπος Αθανάσιος. Tots δε ἀδελφοῖς πᾶσιν ἦν κυθερνῶν, καθὼς καὶ προείρη- 


^ , e^ e^ 7 ` / € - ¥ ^ 
ται, ἐν τῷ φόθῳ τοῦ Θεοῦ ὁ μέγας Ὡρσίσιος, “Ниет δὲ ἀξιοῦμεν ἀμφοτέρους, tov τε μέγαν Παγώμιον καὶ 
e 7 \ е / ` , ` ғ / ` ` ` ` ej e , € ` 
Θεόδωρον τὸν ἡγιασμένον, xal πάντας τοὺς προειρημένους πατέρας καὶ ἀδελφοὺς, ὅπως πρεσθείαν 1 
سم‎ ’ ο» n ^ m i ο» 
ἡμῶν ποιήσωσι, καὶ ἱλασμὸν εὕροιμεν τῶν ἡμῖν ἐπταισμένων, ἔμπροσθεν * τοῦ βήματος τοῦ Ἀριστοῦ, ὅτι 


DCS ^! ` ~ \ v _ € 7 , ~ 0 5د‎ ٤ © \ مو‎ ~ >? E , 
αυτῷ 7 δόξα συν τῷ παχτρι και TU) arte T VEU. ATL, VUY XAL QEL XAL εις τους αιωνας των α.ωνων, Άμην. 


Après la Vie de Pacôme, fol. 54-55, viennent quelques considérations pieuses sans 
0 titre : Μακάριον θέλημα τὸ ἄγον πρὸς θεόν, πολλῶς δὲ μακαριώτερον καὶ ἀσυγκρίτως τὸ πρὸς θεὸν ἀγόμενον 
ταῖς θείαις ἐλλάμψεσι etc. On trouve des considérations analogues sur les marges des pre- 
mieres pages. 
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ANALYSE DES MSS. GRECS PALIMPSESTES 
` PARIS, SUPPL. 480 ET CHARTRES, N° 1753 et 1754. 


1° PARIS, SUPPL. 480 (P) ET CHARTRES, N° 1754, FOL. 4 A 24 K)' 


En étudiant la Vie de saint Pacóme (Vie D) récrite au xiv? siéele sur ces | 
deux manuserits, nous avons identifié aussi les textes sous-jacents écrits 
en onciales au уш" siècle. En général, quatre feuillets de ancien manuserit 
out été pliés en deux pour eonstituer un cahier de liuit feuillets du nouveau. 
uu wEDP.Ííol.9 à 16,47 à 24, 25 à 32, 33 à 40, 48 à 55 et de K 
fol. 1 à 8, 9 à 16, 17 à 24. Le premier caluer de P, fol. 1 à 8, est formé de 
trois feuillets pliés en deux (1,8) (2,7) (4,5) et de deux demi-feuillets (3 et 
б) coupés vers le milieu et dont l'autre bout est perdu. Le sixième cahier 
de P, fol. 41 à 47, est formé de einq feuilles (41, 42, 43, 44, 46) qui pro- 
viennent encore du méme manuserit, mais qui ont été rognées au lieu d'étre 


pliées en deux et n'ont donné chacune qu'une feuille du nouveau manuscrit. 
Nous avions done en somme à identifier trente feuillets du méme ancien 


manuscrit, dont vingt-trois pliés en deux et sept plus ou moins rognés 
pour constituer ehaeun un seul feuillet du nouveau’. 

Nous avons trouvé des fragments de neuf pièces : a) des homélies φχιδρῶς, 
ὥσπερ, θεία τις, οὐρανός attribuées à saint Jean Chrysostome et numérotées 20, 


21, 22, 23; b) de l'homélie πάλιν et des histoires de saint Jean-Baptiste, du 


miracle de saint Michel et de saint Basile numérotées 28, 29, 30, 31; e) d'un 
fragment de Vhomélie ᾿Ανέστη et d'une homélie sur la eroix dont nous ne 
connaissons pas la place relative dans l'aneien manuscrit. Ce manuserit ren- 
fermait done des homélies attribuées à saint Jean Chrysostome’ et des Vies 
de saints. 11 était assez considérable, puisqu'il eomprenait plus de 31 pièces. 


1. Nous réservons la lettre D pour le texte sus-jacent des mss. suppl. grec 480 et 1754, 1-24, c'est-à- 
dire pour la Vie de saint Pacóme qu'il représente. Nous consacrons les lettres P et K aux textes 


sous-jacents. 


2. Les fol. 45 et 47 de P proviennent d'autres manuscrits qui étaient écrits en fine minuscule. Voir 
la description du ms. P donnée par M. Jacob dans Revue des bibliothèques, IX, 1899, p. 375. 


3. H est à remarquer que toutes ccs homélies dont il nous reste dcs fragments ont été rejetées par 
Montfaucon comme apocryphes. 
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Voici maintenant l'analyse détaillée et l'ordre dans lequel il faut lire les feuil- 
lets des manuscrits. 

1° Homélic φαιδρῶς. Nous en avons identifié les divers passages d’après le 
ms. grec 777, fol. 203 sqq. À cette homélie appartiennent K, 6, 3; P, 44; 
K, 46, 9, 15, 10; P, 7, 2; K, 7, 2, 5, 4, 22, 19, 17, 24, 18, 23; PI 
1, 8, 21". En voici le commencement (voir le fac-similé, planche I) : 


K. Tod ἐν ἁγίοις πατρὸς ἡμῶν Ἰωάννου) τ(οῦ) Xcv|soczóp(ou)' λόγος εἰς τὴν καινὴν 





.(υριακὴν) | καὶ εἰς τὴν ἀπιστίαν τ(οῦ) ἁγίίου) ἀπ(οστόλου) Θωμᾶ | ° 

Φαιδρῶς” ὁμοῦ καὶ θεοσεθῶς τὴν σ(ωτή)ριον x(a) | ζωοδῶρον Χ(ριστο]ῦ τοῦ Ө(го)б 
προεορτάσαντες | ἀνάστασιν, ἐπὶ ταύτην ἀπ᾽ ἐκείνης τὴν | καινὴν προσαγορευουένην Χυριακὴν 
| χατηντήσαμεν ὡς ἐκ δυνάμεως εἰς δύ]ναμιν φιλεόρτως πορευόμενοι. Kawa | δὲ λέγεται 
ὡς ἐν αὐτῇ μέλλοντος τ(οῦ) θ(εο]ὺ | τὰ τῶν ἀν(θρώπ)ων ἐκ νεκρῶν ἀνακαινίζει(ν) | σώματα. 
Κατὰ τοῦτο γὰρ καὶ χυριακὴ | τῶν κεκοιµηµένων προσαγορεύεται, | ὡς ἐν αὐτῇ μελλούσης 
γίνεσθαι τῆς πά(ντων) | τῶν ἀπ᾽ αἰῶνος Χεχοιμημένων ἀναστά]σεως; ἔστιν ὀγδόη καὶ 
n ἡμέρα ἀ]πὸ τῆς ἐνδόξου Χ(ριστοῦ) д ἀναστάσεως, σην.αίνου(σα)... 

2° Homélie ὅσπερ ἡ φαεσφύρος... Migne, P. G., t. LX, col. 763 sqq. A cette 

homélie appartiennent : K, 20, 21; P, 28, 29, 49, 54, 42. 

3° Homélie θεία τις, ὡς ἔοικε, à παροῦσα πανήγυρις. Nous en avons identifié 
les divers passages d’après le ms. grec n° 1175, fol. 150" sqq. À cette ho- 
mélic appartiennent : P, 43, 31, 26, 27, 30. 

4’ Homélie οὐρανὸς ἡμῖν γέγονε σήμερον... Migne, P. G., t. LII, col. 803. A 
cette homélic appartiennent : P, 55, 48, 50, 53, 32, 25. 

5° Homélie πάλιν Ἡρωδιὰς... Migne, P. C., t. LIX, col. 486 sqq. A cette 
homélie appartiennent : P, 37, 36, 35, 38, 41, 20, 21, 23, 18, 51°, 52». 

6" Histoire de saint Jean-Baptiste. D, 51°, 52°, 15, 10, 40, 33, 19, 22, 16, 
9. 34, 39. Cette histoire est conservée en entier hors les douze derniéres 
lignes. Nous la publions ci-dessous. 

7° Miracle de saint Michel ἐν Χώναις. P, 14, 11, 24, 17, 5, 4, 3. Nous le 
publions ci-dessous. 

8° Βίος καὶ τὰ θαύματα τ(οῦ) πατρὸς ἡμῶν Βασιλείου τοῦ μεγάλου *. P, 3°, 6, 46] 
Ces courts fragments comprennent le baptéme de saint Basile et le PR 
περὶ τοῦ ‘EGoxiov, comme dans F. Combefis, SS. Patrum Amphilochii Iconiensis, 
Methodii Patarensis et Andreae Cretensis opera omnia quae reperiri potuerunt, 
Paris, 1644, p. 175, 176, 177°. 

9" Homélie ’Avéorn τῇ τρίτη 7502... Migne, P. G., t. LXI, col. 733. A cette 
homélie appartiennent : P, 8, 1; Ky 13, 12. 

10° Les feuillets 11 et 14 de Chartres portent un fragment d'homélie don 


1. Nous indiquons par des traits verticaux la fin des lignes dans le manuscrit. 
2. Tout ce titre est écrit en rouge. 

З. Φαιδρος Ms. Le inilicu de la lettre Ф est colorié en bleu. 

4. En marge | ] ἰανν(ου)αρίον. 

5. La traduction latine de Combefis est reproduite par Migue, P. G., t. ХХІХ, col. cexciv ۸ 1 
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la première partie énumère les vertus de la croix, tandis que la seconde ra- 
conte les prodiges accomplis par la verge de Moïse, symbole de la croix. Ces 
idées se trouvent séparées dans bien des homélies dc saint Jean Chrysostoine, 
par exemple dans : Т: εἴπω ἢ τί λαλήσω, D. G., t. L, col. 819; Καλῶς ἡμῖν za 
σοφῶς, Gretser, Opera omnia, Ratisbonne, 1734, t. Il, p. 387; fin de l'ho- 
mélie ᾽Απαρξώμεθα, ms. gree 582, fol. 355°; Πάλι, ὑψοῦται σταυρός, ms. gree de 
Paris 760, fol. 58". Enfin ces deux idées se trouvent réunies 081158 06. 
рэ. καινὺν ἤσωνεν, Р. G., t. LXII, col. 754. Bien des locutions sont les mêmes 
que sur les feuillets 11 οἱ 14, mais la rédaction est différente. 


2 CHARTRES, N° 1753 ET N° 1754 FOL. 25-69 























Les eahiers ct méme les numéros de ees inss, ont été intervertis, les ca- 
-ἑα]οσποβ' ne les représentent done que trés imparfaitement; de plus on n'a 
pas mis en relief avee assez de soin les textes récents et les textes palim- 
psestes. On a ainsi laissé croire que ees manuscrits renfermaient des frag- 
ments palimpsestes de Vies de saint Pacóme οἱ de saint Thomas (ef. Krux- 
nAcuER, Вуз. Litt.?, p. 185). H n'en est rien : la Vie de saint Pacôme test 
représentée que par le texte récent du xiv? sièele, et c'est l'homélie palim- 
pseste de saint Jean Clirysostoine < sur le nouveau Dimanche οἱ le manque 
de foi du saint Apótre Thomas » (voir le fac-sunilé, planche D qui a fait 
songer à une Vie de saint Thomas. Il n'est done pas hors de propos d'ana- 
lyser à nouveau ees deux manuserits (viri? au ху siècle). 


№ 1753 ou volume I. 332 οἱ 252 mm. Ce volume porte au dos : 8/6, Frac- 

MENTA MSS. PALIMPSESTA — 1. — 1753. Н compte 62 feuillets. 

| I, fol. 1-14, 234 sur 171 mm. Fragment non palimpseste d'Oetoeclius avee 

“notes musicales, minuscules sur parchemin. Contient des hymnes sur les 
Anges, Menas, Victor et Vincent, Jean l'aumónier, Jeau Clirysostome, l'a- 

| ótre Philippe, Gouria, Samona et Abib, saint Matthieu, Grégoire le Thau- 

“maturge, sainte Catherine, Pierre d’Alexandric, Jacques le Perse, Étienne 

“ic jeune, l'apótre André, sainte Barbe, saint Sabbas. 

| П, fol. 15-20, 257 sur 191 mm. Fragment uon palimpseste d'un autre 

exemplaire. d'Oetoeehus avec notes musicales, minuscules sur parchemin. 

Contient des hymnes pour certains jours de semaines du Caréme. 

ПІ, fol. 21-29, 200 sur 128 mm. Fragment palimpseste. Quatre feuillets 

de l’ancien ms. pliés en deux ont donné les feuillets nouveaux 21 à 28; 29 est 

un demi-feuillet. 

L'ancienne écriture, en lettres onciales de ὃ mm., est perpendiculaire à 


1. Par exemple : Catalogue général des Bibliothèques de France, Départements, عا‎ XI (Chartres), 
Paris, 1890, p. 431. 
PAIR. OR. — T. IV. 39 
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la nouvelle et comprend des fragments d’Evangile : Luc, xix (fol. 22 οἱ 27); 
Matth., vin (fol. 23, 26); Matth., xix, 22 (fol. 29°). La nouvelle écriture est 
une série de prières. 

IV, fol. 30-32, 251 sur 163 mm. Trois feuillets (1 8170. Écri- 
ture onciale de 5 mm. sur deux colonnes: Jean, 1х, 21-35 (lire 30° avant 305; 
Matth., xxn, 7-12 suivi de ххи, 1 à 9 (lire 31° avant 31"; Matth. х 
1 suivi de ix, 27 à 28 (lire 32* avant 32°). 

V, fol. 33-36, 248 sur 192 nun. Fragments non palimpsestes des psaumes ` 
Lin, L à PS SEE Écriture minuscule sur parchemin. Ces feuillets sont en- 
core intervertis. 

VI, fol. 37 ۵ 42, 198 sur 149 mm. Fragment palimpseste , parchemin, 
formé de trois feuillets de l’ancien ms. pliés en deux. 

L'ancienne écriture des lettres onciales de 3 mm., sur deux colonnes, est 
perpendiculaire à la nouvelle. Elle est souvent ۷ lisible. On distingue, 
fol. 39 et 40, Jean, ιν, 23 et xv, 26. — La nouvelle écriture renferme des dé- 
finitions philosophiques sur les catégories, le propre, le commun, la dilló- 
rence, etc. Cf. saint Jean Damascène, Dialectica, P. G., te κα. 

VII, fol. 43 à 51, 198 sur 145 mm. Fragment palimpseste, parchemin. 
L'ancienne écriture est une fine minuscule écrite du bas de la page vers le 
haut. On distingue. par endroits des exhortations au support mutuel ; par 
exemple fol. 45 : παπι 7177 πρὸς τὸν ἀδελφὸν ἔργαζόυενο! xxv ἀληθεύειν δοκῶσιν, 
JIN ὡς θανατοῦντας ὄφεις τοὺς τοιούτους ἀποστρέφου... 

Le texte nouveau renferme les chapitres 85, 86 ct 87 extraits du De fide 
orthodoxa de saint Jean Damascène. Le commencement est au fol. 51 « Qu'il 
faut adorer vers l'Orient > (saint Jean Dam., rv, 12); puis fol. 43, « Sur les purs 
et saints mystères du Christ » (1v, 13); enfin fol. 48, « Sur la généalogie du 
Seigneur et de la sainte Vierge » (1v, 14). 

ҮШ, fol. 52-57, 246 sur 175 mm. Fragment palimpseste, parchemin. 
L'ancienne écriture est une fine onciale à peine de deux mm., fol. 52, 53 et 
56, 57, ou unc belle écriture onciale de deux mm., fol. 54 et 55, écrite sm À 
deux colonnes (excepté 52, 57) dans le même sens que la nouvelle écriture: 
59 et 57 sont illisibles; 53 et 56 se suivent et portent une table de chapitres 


depuis 87 jusqu'à 283; 54 et 55 portent des exhortations : ... τὸν θεὸν φησιν d 


| 
| 


μάζεις. []ῶς οὖν τὸν καθ’ ἡδονὴν βίον τοῦ ихт? ἐντολὴν προτιυ:ήσαντες Cote μ.ακαριοτ..... 
Le texte récent comprend les questions 195 à 203 sur la sainte Ecriture. 
ІХ, fol. 58, 316 sur 196 mm. Fragment théologique sur parchemin en 
belle onciale de deux mm. sur deux colonnes, accentuée de premiére main 


Inciti: ... εἰπλτωσαχν. αὐτοὶ THY οἰκείαν 47۷ θρυλλήτωσαν. Θεωρεῖτε λέγοντες ὅτι οὖν 
5 ~ - 9 - , به‎ e , x J 
ὀφελεῖτε οὐδέν. Φεῦ τὴς ἀθελτερίας, PED τῆς AVAIL: (be τῆς πορρώσεως... A donc 


l'allure d'une homélie. | | | 


1. Ces questions ne sont раз d'Anaslase |) 6 9 


* fol. Sous 


* fol. 5 ve 
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X, fol. 59-62, 317 sur 244 mm. Fragment théologique en belle minus- 
еше sur parchemin. IIomélie (sur Lot à Sodome?). (59°) ἐκεῖνο. δὲ καὶ διὰ τοῦτο 


΄ 


7 ? , er , ’ 3 به‎ γα ~ >: ΗΕ L , κ. 1 2 

NOUN 70515 συνὙνώμ-ης απεστερημ.ένηι. OTL ο) μόνον OUX ἔληζαν τῆς κακίας, αλλά ZL μᾶλλον 
5 ГА 1 , ΄ ᾽ 1 / et 

αὐτὴν ἐπέτεινχν. 002١ περιεκύκλωσάν φησιν τὴν οἰκίαν ZT νεανίσκου ἕως ROEG 

e . е ἣν 3 ГА ره م‎ ` : ^ E 2 E Б ٩ №: 

ἅπας ὁ λαὸς ἅμα... (62°) ἐκτείνοντες γάρ, quat, οἱ ἄνδρες τὰς γεῖρας, ἐπεσπάσαντο τὴν Λὼτ 


» ` 


πρὺς ἑαυτοὺς εἰς τὸν οἴκων... 
№ 1754 ou volume П. 225 sur 167 mm. Ce volume porte au dos 8/G: 
FRAGMENTA MSS. PALIMPSESTA. — IT. — 1754. Il compte 69 feuillets. 


І, fol. | à 24, 181 sur 125 mm. Fragment palimpseste. L'ancienne écriture 
comprend uniquement des homélies de saint Jean Chrysostonie (voir son ana- 


























lyse ei-dessus, p. 515). La nouvelle éeriture du хіх siècle, d'après M. Omont, 
contient une rédaction de la Vie de saint Pacôme tronquée au commence- 
ment (voir sa collation sous la lettre D, supra, p. 434 à 474). De plus sur les 
marges du ms., d'une main plus récente que la Vie de Paeóme, c'est-à-dire au 
plus tôt du xv“ sièele, on a transerit des considérations picuses et même un 
petit traité asectique dont voici le commencement (fol. 7"). 


# ` ` ` , 
Διδασκαλία ὠφέλικος γέοοντος τινος ὁσίου καὶ γνωστικοῦ πρὸς μοναγὸν ὑποτασσομενον. 
: ~ ~ ` ~ \ ` 
"λδελφε, ἐπειδὴ παρέθαλες ἡμῖν λόγον ὠφελῆσαί ce δυνάμενον βουλόμενος μ.αθεῖν, ἤδη καὶ 56 
3 Г ^ 7 4 3 7 ` ام‎ ` 3 X М N 7 ١ : ^» 3 - a 3 / 
ἐπιλαθόμενοι τῆς ἡμετέρας ἀσθενείας, καὶ ἅμα τῆν ἐντολήν 02200785, την παντι τῷ αἰτοῦντι 0۱20۷01 XE- 
4 et , ~ ΄ - - / , 
λεύουσα, μικρα τινα ἅπερ ἔφθημεν ἀκηκοοτες παρὰ τῶν πατέρων ἡμῶν τῶν ἁγίων, δέον ἐκρίνχμεν καί σοι 
07} ~ 8 Хт 6i ^ er * N А ~ r ` ЭЕ. ` 7. ` ۸0 τ ΜΝ e 2 ` 
δῆλα поса ἔστι δὲ ταῦτα ὥσπερ * τινὰ στοιγεῖα γραμμάτων, καὶ ἀργαὶ, 7 καὶ λίθοι ἰσγυροὶ ἐπὶ 
` е LE / ` , εἰ , ^ , , 
θεμελίῳ τἰθέμενοι, dt ὧν μέλλεις xatacxeudoxt ψυγικὴν οἰκίαν, οἶκον ἐσομένην τοῦ παναγίου πνεύματος. 
f as - ` * ~ er, \ , 15 ` A , ` ^ mw ~ ^X ^ \ - , ¥ 
Οὕτω δέ σε урў ἀκοῦσαι ὥστε καὶ φυλάττειν. El γὰρ ἀχούεις uiv ἃ δεῖ, ποιεῖς δὲ ἃ μὴ δεῖ, ὅυοιος ἔση 
τῷ μετὰ τὸ χρίσαι πρόσωπον καὶ χεῖρας τῷ μύρῳ ἐν βορύόρῳ κυλιουένω, διπλῆν γὰρ ἐντεῦθεν ruw- 
۵ μ о χρίσαι προ t χεῖρας τῷ μύρῳ ορύορα мошу, ὧν γὰρ ἐντεῦ AD 
’ . ~ 7 t Y ο ~ . . ` i sar - - ` # ^ y 
Олот, καὶ διπλῆν καταδίχην ἕξεις, xat ὅτι ποιεῖς τὸ κακὸν, xat ὅτι εἰδὼς τοῦτο ποιεῖς, καὶ τρίτον GE, ἔνι 
| 5 - e , X 7 1 ` , 5 ¢ 4 f Li ^" ~ * \ 
εἰπεῖν, ὅτι πειράζεις τὸν διδάσκοντά σε καὶ μέλλεις xxt ὑπὲρ toutou κριθήσεσθαι, διὰ τοῦτο " μετὰ 


’ ~ , y ` ΄ y ٩ ^ 3 ` E ٩ , Ι 
ταπεινώωσξεως των λεγομένων لا‎ και τήρει KUTA κρειττον η νους 072021205 ορ] δμσος 


En marge du fol. 13" se trouve l'ex libris très récent relevé dans le eata- 
logue de Chartres qui établit la provenance de ce fraginent : « Ce livre appar- 
tient au monastère de notre saint et théophore père Athanase, de notre sainte 
laure et monastère roval. » 

I1, fol. 25-32, 176 sur 127 mm. Fragments de l'Évangile saint Matthieu, 
ch. 111 à хт, en belle minuscule sur parchemin. Ces feuillets ont été blanchis 
οἱ on a écrit très récemment sur les folios 26, 27", 29", 30° (trois lignes) οἱ 
232 des listes de noms de personnages de Mételin?. 

MI, fol. 33 à 40, 189 sur 140 mm. Fragment palimpseste sur pareliemin. 
“L'ancienne écriture a complètement disparu, hors sur le fol. 33 où l’on voit 
quelques traces de fines minuscules. L'écriture récente contient la fin d'un 


1. Nous avons déjà écrit que des considérations analogues se trouvent sur les marges d'un certain 
nombre de feuillets du ms. de Paris suppl. grec 480, supra, p. 511. 
2. Ecrit μιτιλίνη (f. 26); μητιλήνη (f. 27); gto (f. 29); роту (f. 30). 
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panégyrique de sainte Anne ou de la sainte Vierge : (fol. 33")... κυοφορεῖ δὲ τὴν 


ГА او‎ ` 7 + rw е ~ 7 ^ +. а 
παρθένον, Άννα, και ἀτοτίκτει. ἧς νῦν ἡ παροῦσα πανήγυρις. ὁρᾶτε τὴν αἰτίαν τῆς εἰς τὸν 

















βίον προαγωγῆς "Άννης..... 

IV, fol. Al à 48, 207 sur 152 mm. Fragments palimpsestes sur parchemin 
écrits sur deux colonnes. L'ancienne écriture est perpendiculaire à l'écriture 
récente; les fol. 41, 44, 46, 47 portent une belle onciale de 4 mm. blanchie 
.et souvent illisible; accentuée de première main. Semble une homélie, fol. 
AÛ : ... ἐγὼ δὲ μάγαιραν ἔγω. ἐκεῖνος τοξότης ἐστίν. ἐγὼ δὲ ὁπλίτης εἰμί. μάθε nal ἀπὸ 
τούτου τὴν δειλίαν ἐκείνου" ὁ τοξότης ἐγγὺς ήλθε... ἀλλὰ πόρρωθεν βάλλει.... Les fol. 42, 
43, 45 et 48 portent une minuscule souvent illisible qui est aussi du genre 
sermon. Les fol. 45 et 47 ont sculs été récrits récemment. Sur le fol. 45 on 
trouve la fin de considérations pieuses : πλούσιοι καὶ πένητες, μετὰ ἀλλήλων χορεύ- 
σατε...; sur le fol. 47, on a le commencement de l'homélic de saint Jean Chry- 
sostome sur la Pâque : Et τις εὐσεθὴς καὶ Φφιλόθεως... Patr. grecque, v. LIX, 
col. 7 i 

V, fol. 49, 183 sur 125 mm. Feuillet arménien sur parchemin, déchiré au 
coin inférieur, blanchi et non récrit. | 

VI, fol. 50, 183 sur 125 mm. Feuillct non palimpseste de parchemin, sur 
lequel on a éerit récemment le commencement dc l'homélie de saint Jean Chry- 
sostome sur l'Annonciation (25 mars) : 117( γαρᾶς εὐαγγελία... Patr. grecque, 
t. L, col. 794. 

VII, fol. 51, 197 sur 130 mm. Un feuillet (non palimpseste), papicr, II Cor., 
ΠΠ αλ. 

VIII, fol. 52, 218 sur 148 mm. Fragment (non palimpseste), minuseule sur 
papier, Luc, vr, 11-21. 

IX, fol. 53 à 60, 213 sur 138 mm. Non palimpseste, minuscule sur par- 
chemin. Fragments d’Octocchus avec notation musicale. Renferme les 56 
pièces que 1753, fol. 1-14, jusqu'à Grégoire lc Thaumaturge. 

X, fol. 61 à 66, 218 sur 156 mm. Non palimpseste, minuscule sur par- 
chemin. Hymnes avec notation musicale : ἄλλος, ἦχος B; ἄλλος, πβ etc. 

XI, fol. 67 à 69, 204 sur 140 mm. Fragment (non palimpseste), minuscule 
sur papier. Vers moraux anonymes; 32 vers à la page. 


Tod «ΦΒαρισαίου ἴσασιν' of πάντες xat τελώνου : 
Ὁ μὲν προσήνεγκε πολλά’ καλά τε καὶ μεγάλα : 
Ὁ δὲ μικρὰ καὶ εὐτελῆ" καὶ τὸ δοχεῖν ὀλίγα : 
Ἀλλ᾽ ὃ θεὺς ἐδέξατο τὰ μικρὰ τοῦ τελώνου Í : 
: | 


|. Nous remercions M. l'abbé Bousquet et M. l'abbé Ragon qui out bien voulu relire encore la der- 
niere épreuve de la seconde partie du fascicule. Cf. supra, p. 421. 


F. Nau. 
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HISTOIRE DE SAINT JEAN-BAPTISTE 


ATTRIBUÉE A SAINT MARC LEVANGELISTE 


INTRODUCTION 


I. Les manuscrits. En sus du ms. P (supra, p. 516), quatre autres mss. con- 
tiennent tout ou partie de cette rédaction. : Ce sont le ms. de Vienne Codex 
historicus graecus XIV (== Nessel 45), cf. Lambecius (éd. Kollar), t. VITE, p. 466; 
le ms. de Génes n° 35 et les mss. grecs de Paris п“ 1021 et 1608. Le ms. 
de Vienne, d’après les catalogues de Nessel et de Lambecius, comptait jadis 
313 feuillets ct la Vie de saint Jean-Baptiste se terminait au folio 312. Mais 


les trois derniers feuillets ont disparu, sans doute depuis le хуп“ siècle, nous 
a écrit M. le Prof. C. Wessely qui nous a rendu le service de nous transcrire 
le reste (fol. 309 à 310). Nous en donnons la collation ci-après sous la 


lettre V. Le ms. de Gênes n° 35 renferme toute la Vie (fol. 129 à 134). M. le 
bibliothécaire Grassi? l'attribue au x° siècle; on l'a attribué depuis au χι”, Cf. 
Centralblatt für Bibliothekswesen, t. X, 1893, p. 212. M. Grassi en а publié 
une reproduction photographique à l'occasion du jubilé sacerdotal de Sa Sain- 
teté Léon XIII. M. G. Grassi a eu l'amabilité de nous préter son exemplaire 
de cette reproduction, Nous le citons sous la lettre G. Il renferme uniquement, 
avec la reproduction photolithographique du texte, le titre suivant dont nous 
respectons l'orthographe ct la disposition : 


LEONI . ХПІ. PONT . MAAS . 
PACIFICO . INVICTOQ. ECCL . русі 


TOTO . ORBE . PLAVDENTE . ET . AGCLAMANTE 
BROSSE ILLIVS . QVINOVAGES . ANNIVERSARIO 
AB . INITO . SACERDOTIO 
COLLEGIVM . VRBANVM . PRESBYTERORVM 


1. C'est la rédaction V de A. Berendts, Die handschriftliche Ueberlieferung der Zacharias und 


"Johannes-Apocryphen, р. 15, Leipzig, 1904 [Texte und Unters., t. XI (XXXVI). 


2. Bibliothécaire des missionnaires urbains de Saint-Charles, à Génes. 
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SACRIS . EXPEDITIONIBVS . PERAGENDIS 
NON . SOLYM. CORDE . ET . ANIMO 
SED . ET . XLIQVO . 01510۷11 . MNEMOSYNO 
DIGNIS . MVNDI . TRIVMPIIALIBVS 
SE . COMMISCERE . GESTIENS 
DELIBERA VIT . SI . QVID . EX . PROPRIA . BIBLIOTIIBG N 
GRAECORVM . PATRVM . SCRIPTORVMQ . DITISSIMA 
WABEATVR . NONDVM . FORTASSE. TYPIS . VVLGA'DEBB 
IGNOTNST . ET . OPPORTVNVM 
SVCCVRIT . INTER . CODD . GRAEC . ANTIQVISS . MANIBVS-ENARATOS 
SCRIPTVM . IIAGIOGRAPIIICVM . SAEC . X. DE. S . IOANNE ΠΠ ΙΙ. 
CAELESTI . TOTIVS . LIGVRIAE . PATRONO ΟΙ CS 
POTISSIMO . GENVA. TROT RE ET .GVIVS . SAUNT 
CINERES POSSIDET. 

DECREVIT . INDE . PARARE . SCRIPTIONIS . ISOGRAPIITAM 
COMPACTVMQ . VOLVMEN . PATRI. SANCTI Πιν 
SINGVLARI . ECCLESIAE . GOLVMINI . ΤΙ 
PRAECVRSORE . SEQVESTRO . IIVMILITER . 51 
SIMVLQVE . AMORIS . ΕΤ. ۱11۱1۳۱0 ۷۱٩ , ΟΠΠ, 
PERFECTAEQ . OBEDIENTIAE . ORATORVM . SENSE 


REI . CVRANDAE , SCRIBENDOQ . TIT. ADFVIT . LIBENTISSIME 
ALOISIVS a. GRASSIVS . CANONICYS. 


Le ms. de Paris n° 1608 (Q), fol. 156-162, est à peu prés identique, même 
par ses fautes, au manuscrit de Gënes. Il est du xiv* siècle et provient de la 
Abliothéque royale. 

Enfin le ms. de Paris n° 1021 (R) est de la famille du ms. de Vienne. H 
est seul à attribuer la rédaction de cette histoire à saint Mare l'Évangéliste. 
D'ailleurs au lieu du mois de Δύστρος (mars), il porte le mois d'aoüt. 

En somme nous avons deux classes de mss. 1°) GQ dont la rédaction n'est 
peut-être pas beaucoup inférieure à celle de P, et 2° RV qui est un liga 
remaniement de la rédaction précédente, caractérisé par des explications ot 
additions et surtout par l'attribution à saint Marc, comme on le verra aux 
variantes ' | | 

11. Époque de cette rédaction. Le récit est assez simple et n’est pas chargé 
de prodiges. La mention du mois syro-macédonien Δύστρος nous conduit en 
Syrie. D'ailleurs l'auteur raconte que les disciples de saint Jean ont porté sa 
tête dans une caverne prés d’Emése et il se donne lui-même pour un disciple 
de saint Jean. П semble done qu'il ait voulu donner un certificat d'authenti- 
cité à la découverte du chef de saint Jean-Baptiste qui aurait eu lieu | 
Émèse en 4532. Nous sommes ainsi conduits à croire que la présente rédac” 
tion a été écrite (ou complétée) à πιὸσο en Syrie vers la fin du у siecle: 
(mss. GPQ) et remanice légèrement par la suite (mss. VR). 


1. On signale encore deux manuscrits grecs de celle rédaction à Jerusalem, ef. A. Bereudts, p. В 
et une traduction slave, Zbidem, p. 61-63. 
2. Cf. Le Nain de Tillemont, Mémoires pour servir à Uhistoire ecclésiastique des six premiers! 
siècles, t. I, Paris, 1701, p. 500-501. | 
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III. Notes sur trois autres rédactions de la Vie de saint Jean-Baptiste (mss. 
683, 770 et 1190). 

Ces trois rédaetions, eliargées de prodiges, peuvent servir de repoussoir à 
la précédente que nous éditons. 

La plus longue est conservée dans le ms. de Paris 1190, éerit en 1568 par 
le moine Paplinuce'. A l’âge de cing ans, Jean se retire dans le désert εἰς 
τὸ λεγόμενον Καρμήλιον ὄρος (fol. 199"). C'était d'ailleurs là un bien de sa famille, 
il commença déjà à y baptiser : ἦν δὲ  Ἀκτοίκησις τοῦ [ωάννου ἐν τῷ σπηλαίῳ 
αὐτοῦ, πλησίον τῆς буба; τοῦ ποταμ.οῦ, ἐγγὺς τοῦ ὄρους τοῦ καλουμένου "Ερμωνιεμ, καὶ 
σύγκορον ὄρους τοῦ Ἰλαρμηλίου, τὸ αρ Ν.χου.ήλιον ὅρος γωνιλὺν ATTA Ἵν τοῦ προὸ 301.00, 6 
γὰρ παπποὺς αὐτοῦ τοῦ ᾿Ιωάννου, ὀνόματι ᾿Ἰεγωνίας, αὐτὸς ἐκτίσχτο καὶ περιέσχεν 6 
(fol. 200"). П eut deux disciples, André et Philippe. 

Quand il eut trente ans, il vit passer le Christ, et l’ Esprit lui ordonna 
d'aller prêcher la pénitence. Il partit et alla baptiser dans le Jourdain : ἔργετα: 
πλησίον θχλάσσης, ὄντικρυς τοῦ μεγάλο» στομίου τοῦ ποταμοῦ, ἐν τοῖς ὁρίοις 7 χθουλὼν 
καὶ Νεφθαλήμ.. Dès son arrivée, 1] entendit la dispute de la terre et de la mer 
(fol. 2007-202"), chacune faisant valoir ses avantages pour l'emporter sur l'au- 
tre. À la fin de la dispute, arrive le Christ. Le Jourdain et la mer s'enfuient, 
mais le Christ les rassure et leur dit qu'il vient pour les sanctifier. 

Après le baptéme de Jésus, Jean va à Jérusalem ; il est jeté en prison par 
Hérode. La sainte Vierge et Élisabeth vont le voir ainsi que ses deux dis- 
ciples Philippe et André; il envoie ceux-ci interroger le Christ (fol. 202°). 

Le 29 août (Αὐγούστου) eut lieu la fête 0 ۱1۱6046: Philippe ү assistait avec 
einquante-deux invités (fol. 20^). Le premier satellite envoyé pour tuer Jean, 
se tue lui-même; le second se jette aux pieds de Jean qui fait nne prière, puis 
. lui permet de le mettre à mort. La tête de Jean parle encore devant llérode 
et lui dit : < Il ne t'est pas permis d'avoir la femme de tou frère Philippe > 
(fol. 204-205). 

Un ange enlève la tête de chez Hérodiade? et la cache dans la caverne au 
mont Carmel εἰς τὸ yoDuvtzóv* αὐτοῦ «1752. Les < apôtres » avec la sainte Vierge, 
Elisabeth et Marie, sœur de Lazare, prennent son corps pour l'ensevelir ἐν 
τῇ ὀρείνη εἰς τὸ μνημεῖον Zxyaotx τοῦ πατοὸς χὐτοῦ (fol. 205°). 

Vient ensuite (fol. 206") le récit de la punition d'Hérode, d'Hérodiade et 
de la fille de celle-ci. La fin scule se trouve dans Nicéphore Calliste, sans 
doute d'après la rédaction métaphrastique ‘ : 


1. Voir le titre et léacipil dans Catalogus codicum hag. graecorum Bibl. Nat. Parisiensis, Paris, 
1896, p. 91, 15°. C'est le remaniement IV de А. Berendts, loc. cit., p. 12. 

2. D'après JElrric (cité par M. James, Journal of lheol. Studies, juillet 1906, p. 564), des hérétiques 
racontaient qu'llérodiade avait conservé la tète de saint Jean (et s'en servait, pour opérer des pro- 
diges). M. James se demande si la légende qui fait 0116001106 une sorcière ne proviendrait pas de la. 

3. C'est le γωνικὸν, le bien < de famille », précédent. 

^. Cette dernière existe dans de nombreux manuscrits. Sa traduction latine se trouve dans Surius, 
. De probalis Sanclorum hisloriis, t. IV, Cologne, 1579, p. 982 à 992. 
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\ ۴ ۶ » 4 x , el ٩ => 

Kat μεθ᾽ 4٥0 ἱκανὰς, ἄγγελος κυρίου Ὥρπασε τὸν Ἡρώδην σὺν TA Ἥρωδιλδη, Xx 

+ è 

-, 3 ٩ τ; 7 - - ` ~ ~ n , τ 
ἔρριψεν αὐτοὺς ἐν μέσῳ τῆς θχλάσσης, ἐπὶ τοῦ βουνοῦ τοῦ λεγομένου Βαρκάνου, καὶ ἐσχίσθη 
” 1 \ Le ` ` x r$ 9 An ^ ` e 1 РЯ 
о βουνὸς καὶ κατέπιεν αὐτοὺς, хэл κολήζονται ἐκεῖ ὑπὸ τοῦ πυρὸς καὶ τῆς τάφης ἕως τῆς 
=< ? - ` 2 € , , ^-^ ۴ ` , М (ο 
συντελείας τοῦ αἰῶνος. Ἡ δὲ Ἀερία' ἡ θυγάτηρ τῆς Ηρωδιάδος ὀργησαυένη ἐν καιρῷ 
~ ام‎ ٩ ΄ ~ 5 ۴ ~ f - ۲ 
ZONO; EUSE THY γυστέρναν τοῦ πχλατίου παγωθεῖσαν ὑπὸ τοῦ κρυστάλλου Zx, THE Quy o- 

oe Б ٧ 2 iC. 9 Я , D) р 22 \ - 29 9 , ` , ` 
τητος, LAL ανέση ορχησασΏαι ἐν συμιποσίῳ, xxi θεοῦ προστάξει, ἐρρύη τὸ πάγος ZX} Χατεπον- 
! 0: E ~ m A ؟‎ © 46: g 7 > e κ ον زا و‎ ٩ er ~ μας ! 

τισθη SV τῷ υϑατι, καὶ απετμ.ήθη ἢ κεφάλη οὐτῆς ὡς ὑπὸ ξίφους καὶ οὕτως 26-547 


τὸ πνεῦμα αὐτῆς σὺν τῇ μ.ητρὶ αὐτῆς. 


La rédaction la plus courte est contenue dans le ms. 770, fol. 204-208”. 
Elle débute par le récit du Protévangile sur la mort de Zacharie, la fuite 
d’Elisabeth et sa préservation miraculeuse?. La première fois que Jean paraît 
devant Hérode, celui-ci lui demande s’il n'est pas fils de Zacharie et lui en fait 
un crime. L'auteur cherche à expliquer pourquoi Hérode a péché en prenant 
la femme de Philippe qu'il suppose être mort. Hérode s'appuie donc sur la 
loi du lévirat pour montrer à Jean qu'il avait non seulement le droit mais le 
devoir d'épouser la femme de son frére. Jean lui répond qu'il l'avait déjà. 
fréquentée du vivant de son frère et qu'il l'avait poussée à empoisonner son ` 
premier mari. Voilà le crime d'Hérode. 

Ici la fille d'Hérodiade porte le nom de sa mère : Εἰσῆλθεν ἡ θυγάτηρ αὐτῆς 
ὀμόνυμος ὑπάρχουσα (fol. 366"). Un ange dit à Élisabeth d'enterrer son fils auprès 
de son père Zacharie et la conduit dans le temple du Seigneur où il était en- 
terré. Vient ensuite une allusion à la punition de la fille d'Hérodiade. Le 
martyre eut lieu le 29 août (Αὐγούστου); cf. infra, p. 540, note 5. 


Cette seconde rédaction fut reprise et légèrement remani¢e de manière 
à en constituer une troisième * attribuée à un disciple de Jean, nommé 7۰- 
πος dans certains mss. et ᾿Αγρίππιος (Πὐρίππιος») dans le ms. 683 de Paris. 
C'est ainsi que la relation anonyme des mss. GPQ que nous éditons a été 
attribuée à saint Mare l'Évangéliste dans les mss. VR. Le récit est le même 
que dans le ms. 770; on trouve encore à la fin une simple allusion à la pui 
tion de la fille d'Hérodiade, ce qui semble présupposer que cette punition est ` 


connue par ailleurs. 








1. On trouve plus 11311 4 

2. Cf. Catalogus codicum hag. graec. Bibl. Nat. Par., Paris, 1896, p. 34, 13°. C'est la seconde rés 
daction de A. Berendts, loc. cit., p. 5. 

3. Gette partie se trouve aussi dans le ms. Coislin 296, fol. 12-13. 

^. Publiée par A. VassiLIEv, Anecdota Gracco-Byzanlina, Moscou, I, 1893, p. 1-2, d'aprés le ms. 
Casinensis 277. Nous la citons d'aprés le ms. de Paris 683, fol. 200. C'est la rédaction I des Bollan- 
distes et de A. Bcrend{s, mais à tort, car elle n'est qu'un remaniement de la rédaction du ms. 770 ave 
addition du nom d'un prétendu disciple de saint Jean-Baptiste, et elle présuppose le récit de la puni 
tion de la 1116 ٠ 

5. La fin de V manque, mais il est probable, vu sa grande ressemblance avec R, qu'il devait porte 
aussi le nom de saint Marc. 





w 
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En somme ces trois rédactions qui prodiguent les nuracles et les explica- 


* 


tions semblent postérieures à celle que nous éditons. 


Nous avons partouru aussi plusieurs panégyriques. Celui de Clirysippe, 
prêtre de Jérusalem (+ 479)?, mentionne longuement les bienfaits qui résul- 
tent de la découverte du chef de saint Jean-Baptiste, mais il ne nous dit ni 
où ni quand cette découverte a été faite. A la fin cependant il nous apprend 
qu'il féte sa mémoire « dans la quarantaine des saints jeünes » et il ajoute 
que saint Jean vécut trente-deux ans et demi et fut mis à mort dans la ville 
de Sébaste °. 

Le métaphraste a amalgamé le récit du ms. 770 avec la découverte de la 
tête à Jérusalem, puis څ‎ 7 

Les noms propres eux-mémes ne concordent pas dans les divers manus- 
crits. En somme la grande antiquité de ce récit consacré à saint Jean-Baptiste 
mérite les honneurs d'une édition, mais nous ne croyons pas que celui-ci — 
pas plus que les récits similaires — résolve quelqu'un des problémes, his- 
toriques ou géographiques, qui se posent autour de la personnalité de saint 
Jean. 

IV. Sigles employés : 

G == ms. de Gênes n° 35 (d’après la reproduction photolithographique de 
А, Grassi). 

Р = suppl. grec 480 de Paris (texte en onciales sous-jacent). 

pans n 1608. 

Duns n° 1024. 

V = Vienne Codex hist. graecus XIV (= Nessel 45). 

| ]indique une restitution : Les mots entre crochets ne sont plus lisibles 
en P mais ont chance d'y avoir figuré. 

) ) indique une addition. Les lettres entre parenthèses ne figurent pas 
dans le ms. P. Nous avons mis en général entre parenthèses la restitution des 
abréviations, méme lorsqu'elles étaient indiquées par un signe dans le ms. 


les N u. 


1. Ms. de Paris no 513, fol. 102 à 111. 

2. Voir sur Chrysippe un article du R. P. S. Vailhé, Revue de l'Orient Chrétien, 1905, p. 96-99. 

3. D'aprés le synaxaire de Constantinople, on fétait le 7 janvier la translation à Antioche de 
la main de saint Jean-Baptiste prise par saint Lue att corps enterré à Sébaste (Ed. II. Delehaye, 
Bruxelles, 1902, col. 375), car il fut mis à mort le 29 août à Sébaste et son corps y fut enterré par ses 
disciples (/bid., col. 934); on fétait le 24 février la première invention de sa tête à Jérusalem par deux 
moines (/bid., col. 485), puis à Emése (col. ^87). 

^. Cf. Sunius, De probatis sanctorum historiis, t. IV, Cologne, 1579, p. 982-992. 
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G f. 129 . — ηρωθέντων τῶν πεντχκισχιλίων  πεντακοσίων ° παρ SS μῆνας τοῦ χόπμου 


r° b. 


~ 7 سم و‎ 5 ' 6 e η ) ΄ δν πε ` э 3 , ο 
τῆς Χτίσεως ἐτῶν, τίκτεται" ὁ ἅγιος Ἰωάννης) ὁ βαπτιστὴς, ἐς ἐπαγγελίας πν[εύματο]ς 


Gr 


۴ М - / ` ~ - . ? \ f ~ 1 : - 
ἁγίου, πλήρωμα τοῦ νύμου καὶ τῶν προφητῶν, XXI κήρυξ και πρόδρομος τοῦ Χ(υρίο)υ Ἡμῶν 


](ησογὺ Χ(ριστο)ῦ τοῦ υἱοῦ τοῦ (Θεοῦ. [ῶθέως οὖν πλησθεὶς πν(εύνατο)ς ἁγίου, ἐπορεύθη 
` ٩ s ча ۹٩ * , وس‎ > t! > ’ 8 3 / 0 , 8 ٩ , 3, 
εἰς τὴν ἔρηπον. Kat ἵν ἐν τῇ ἐρήμω ἀνατρεφόμ,ενος ®, ἐσθίων" ἀκρίδας καὶ μέλι ἄγριον, 
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το 1 `”. ` ? ~ r {4 D CORTA 19 » j Де , ~ ` 
ALL το γλυκασυ.α. το EV ταις βοτάναις و‎ EOS 06 OVAVELZEWS ATOY προς τον 


Ι(σρα)ήλ. 10 


II "О f. б 5. --. 5 μον Fa pa Е C M^ 3 pu. ~ = Ὁ 0 ١ SEN ΜΜ... 
πουν Φ f) E XTO Q 2.24 ZYYš ος ια 2g ^ EY τω 22190 TOY EGULELY LYTOV “ην 
I. — 1. γένησις P. — 2. Τῇ αὐτῇ ἡμέρα, βίος καὶ τελευτὴ τοῦ ἁγίου Ἰωάννου τοῦ πανευφήμον προδρόμου 


καὶ βαπτιστοῦ V. Eis τὴν ἀποτομὴν τοῦ ἁγίου προφήτου προδρόμου xxi βαπτιστοῦ Ἰω(άννον), χ(ύρι)ε εὐίλόγησον) 
GQ. Bios x«i πολιτία καὶ ἀποτομὴ τοῦ ἁγίου προφ. mood. καὶ Ban. ᾿Ιωάνον, συγγρανεὶς ὑπὸ ᾿Ιω!άννου), ἤτοι 


Μάρκον, μαθήτον αὐτοῦ, δέσποτα εὐλ. R. — 3. πενταχησχ. P. — ^. παρεξ P. — 5. Uap. ἐτῶν KEVT. πεντ. τῆς 10 
τοῦ Ἱόσμου γενέσεως παρὰ μῆνας i£ VGQR (παρ ἓξ μῆνας GQ). — 0. τείκτεται P. — 7. VR add. μετὰ ἔτη 
τρία. — 8. ἀναστρεφ. V, διχστρεφ. R. — 9. ἐσθιον PR. — 10. ἐσθίω» ἄχρχ βοτανῶν VGQR. — 11. V add. 
ἤτοι τὴν δρόσον. R add. iterum xoi ην ἐν τῇ ἐρήμῳ. — 12. от. К, — 13. --ξαιως P. | 

JI, — 1. ἐσθιην Р. 


bt. v. " MARTYRE, CEST-A-DIRE LA NAISSANCE 


ET LA DÉCAPITATION DE SAINT JEAN LE PRÉCURSEUR 
ET LE BAPTISTE! 


I. Sa naissance. — Lorsque cing mille cinq cents ans moins six mois se 
furent écoulés depuis la création du monde, naquit saint Jean le Baptiste, 
selon la prédiction du Saint-Esprit^, l'accomplissement de la Loi et des Pro- 
phétes?, le héraut et le précurseur de Notre-Seigneur Jésus-Christ le Fils de 
Dieu‘. Rempli aussitôt de l'Esprit-Saint °, il alla dans le désert. Il vivait au 
désert, en mangeant des sauterelles, du miel sauvage" et le sue des plantes; 
jusqu'au jour de sa manifestation à Israël”. 

П. Sa vocation. — Au moment où il mangeait des herbes, l'archange 


1. Le manuscrit R porte : < écrit par Jean, c'est-à-dire Marc, son disciple ». — 2. Luc, r, 13 
— 3. Matth., 111, 3. — 4. Matth., rr, 11-12. — 5. Luc, 1, 15. — 6. Matth., IU, 4. — 7. Luc, 1, 80. 
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Botany, καὶ εἶπεν πρὸς αὐτόν. Τάδε λέγει" ó θ(εὸ)ς ὁ πλ 
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` ГА гъ 4 c 7 , д \ مر سه‎ , θοά ° * Πορεύθ πι 
σου, «χι σφραγισάμ.ενός σὲ εἰς σ[ωτη)οίαν καὶ γνῶσιν τῶν χνίΏρωπω!ν ορεύθητι ἐν 
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~ r ٩ ΄ 9 ГА ` ۶ 9 , ` 
τοις κχτοικουμένοις τοποῖς, XX βΧπτιζε πάντας τοὺς προσεργομ.ένους 60: ἐν 670۷02 و‎ καὶ 


زه 
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aN A و‎ ١ ο s» ~ 4) ` е? ` er 44 Ву 1 sete , 
„доу εγω ἑζαποστε)ῷ TOV υιον роо τῶν μονογενή οπως λυτρώσήταλ!ν τοῦ 2ν- 


λ ly >s = la « ` = ^ 14 e à ^ Р io P ταν 
(θρώπ)ους ἀπὸ πάσης πλάνης τοῦ 0:66 .رو‎ Ἐν δὲ τῷ βαπτίζειν '' σε τοὺς ἀνθρώπους "°, 


λέγε πρὸς αὐτούς: Μετανοιῖτε ‘©, ἤγγικεν γὰρ ἡ βασιλεία τῶν οὐγρχ)νῶν. Αὐτὸς δὲ ' ὁ 


RE 3 ΄ ГА 18 \ ΄ ε ν - er . p enu m os А | 8 20 
υἱός μου ἐλεύσετχι πρός σὲ " xxt βαπτισθήσετα: ὑπὸ σοῦ, ἴνχ зүп τὰ ὕδατα, καὶ 

΄ Le 9 ΄ 4 > ^ ” ` EAS ود‎ ` ~ “” - 
ἁγιάζωνται ?' πάντες οἱ Χχτεργόμενοι ἐν αὐτοῖς. Nat τοῦτο cot 7 τὸ σημεῖον, ἵν. γνῶς 
Di v de ۱ dm Q » 9 ^ f^ = 
αν ἴδῃς τὸ Пед) ^" ἐν εἴδει 7° περιστερᾶς LTO = 


n E. T M 39 =, 24 
οποιος ἔστιν ὁ υἱὸς μου " , εφ 


D 
2٧۷ 


8 уз 


$ * д * Ys n ` - 
ΙΙ πων καὶ νεκρῶν, ὁ 


27 ШОО ο 3 bo 729. ,-,,, 2 
VOY ^t μ.ενῶν ET AUTO (0705 «στον 


‘ 3 , ` d 3 ` ,/ 3 ~ 
ῥυήμενος τοὺς πιστεύοντας εἰς αὐτὸν 33 ἀπὸ πάσης οργΏς. 


, 


III. — δργεται οὖν ὁ' Ἰωάννης” [εἰς Echu)” καὶ ἐράπτιζεν ἐκεῖ |. 
ξ 


$ 
5 4... , S 5 t 3 7* ٢ = NS 
νοντο" πρὺς αὐτὸν πάντες αἱ [ουδαῖοι καὶ ἐθχττίζοντο °° πολλοὶ ὃ 


2. Ὥφθη © αὐ. Г. ὁ ару. (R add. κνρίον) διχτρίόοντι (GQR add. αὐτῷ) ἐν τῇ ἐρήμῳ VGQR. — 3. СОН 
add. κύριος. — ^. ἐν κοιλίᾳ VR (ёх κυλίας GQ). — 5. σφραγησ. GQ. — 0. τὸν (1. — 7. ἐρχομ. VR. εἰς μετάνοιον 
VGQR. — 8. om. G. — 9. --στέλλω ΝΗ. — 10. --νῆν ΩΩ. — 11. оло; D. — 12. --σετχι GQ. — 13. ἀπὸ 
πάσης ὀργῆς VGQR. — 14. βαπτιζην P. — 15. УСОН om. τοὺς ἄνθρ. — 16. μετανοῆται GQ ‘om. Ry. — 17. γὰρ 
R. — 18. GQR om. πρός σε. — 19. ἁγιάσει Р; ἁγιάσας VGQR. — 20. om. VGQ. — 21. ἁγιάζονται PGR. — 


е -- 


22. σου G. — 23. VGQ от. ὁ vidg роо. — 24. ὧν GQ. — 25. VR add. τοῦ θεοῦ, 26. ton 1°, nan GQ. 
— 27, --νων GQR. — 28. μένων R. —- 29. ix’ αὐτὸν VAR (GQ рол. καὶ μένον post ἐπ αὖ.). — 30. VR add. 
ὁ υἱὸς τοῦ θεοῦ τοῦ ζῶντος. — 31. от. Q. — 32. καὶ ὁ G (καὶ VR). — 33. τοὺς πιστοὺς VG OR. 

ПІ. — 1. om. G. — 2. Ταῦτα ἀκούσας παρὰ τοῦ ἀρχαγγέ)ον Гәбри, ὁ τοῦ χυρίου πρόδρομος Ἰωάννης 
ἔρχεται VR. — 3. Sic VGQ, P a quatre ou cinq lettres peu lisibles (81517). "Ἱερουσαλήμ. К. — ^. VR 
add. ἐν τῷ ‘lopiavy ποταμῷ. — 5. --γι-- V. — 6. VR add. ὑπ᾽ αὐτοῦ ἐξομολογούμενοι τὰς ἁπ.αρτίας αὐτῶν. — 


7. от. VR. — 8. GQ от. πο)λοὶ δὲ ἐσκ. Le scribe a dú sauter une ligno. 


Gabriel lui apparut et lui dit : « Voici ee que dit le Seigneur Dieu, Celui qui 
t'a formé dès le sein de ta mère et qui t'a marqué pour le salut et l'instruetion 
des hommes : * Va dans les lieux habités et baptise tous ceux qui viendront à 
toi pour faire pénitenee; voilà que j’enverrai mon Fils unique afin qu'il délivre 
tous les hommes de toute erreur diabolique. Tandis que tu baptiseras les 
hommes, dis-leur : Faites pénitenee, car le royaume des eieux est proehe. 
Mon Fils lui-méme ira te trouver et sera baptisó par toi pour sanctifier les 
eaux, et tous ceux qui surviendront seront sanetifiés en elles. Voici le signe 
qui te sera donné, afin que tu saches qu'il est mon Fils : (Celui) sur qui tu 
verras l'Esprit deseendre sous l'aspeet d'une colombe et demeurer, Celui-là 
est * le Juge des vivants ct des morts qui doit délivrer de toute colère (divine) 
ceux qui eroiront en lul. » 

ПІ. Son ministère. — Jean alla done à Elim' et v baptisa. Tous les Juifs 
vinrent le trouver et furent baptisés?. Beaucoup cependant se seandalisèrent 


1. Xo)4u? Jean, Ili, 23. — 2. Matt , т, 5. 
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~ 


εἰς αὐτὸν καὶ Ἡπίστουν τῷ κηούγμιατι αὐτοῦ °. Ἔλεγεν δὲ ' τοῖς ὑπ᾽ αὐτοῦ βαπτιζομένηις 
Г2 : * N - , ΄ e ^^ ^^ - * ~ 
Ἰουδαίοις ١١١ | هجو ېمو‎ ἐχιδνῶν, τίς ὑπέδειξεν ὑμῖν φυγεῖν ἀπὸ τῆς μελλούσης ὀργῆς, 


2 т : M 2 _ ΄ 13 ae А 14 At ` δὶ + Я! UN * 
TOLG GATE ουν #'AITOV ASLAY της υετανοιας α (90 γεγραπται . UTOS GE ο WAVVAS ELY EY 


` رو‎ - , - f 9 ` г , ~ ` omn 
τὸ ἔνδυυ.α αὐτοῦ ἀπὸ τριχῶν καμήλου ٠" καὶ ζώνην δερυ.ατίνην περὶ THY ὀσφῦν αὐτοῦ. 


Ἀγχουστὸν δὲ اا‎ 


ἐγένετο περὶ αὐτοῦ " εἰς ὅλην τὴν Pto καὶ ᾿Ιουδαίαν, καὶ πολλοὶ ἤρχοντο 
πρὸς αὐτόν. Συνήχθησαν '᾿ |δὲ αὐτῷ καὶ μαθηταὶ τεσσαράκηντα καὶ ἦσαν. ἀκοληυθοῦντες 
αὐτῷ) '". 

IV. — * Ἦν δὲ ' βασιλεύων ? ἐπὶ ὃ τῆς ᾿]ουδχίας Ἡρώδης ὁ ἀσεθέστατος τύραννος À, 
Eig οὖν ἐκ τῶν ἀρχόντων ® αὐτοῦ ἔρχεται πρὸς τὸν Ἰωάννην ὅπου ἐθάπτισεν '", xxi 
ἤκουσεν '' τῶν ῥημάτων αὐτοῦ, zat!” πορευθεὶς’ ἀνήγγειλεν πάντα τὰ περὶ αὐτοῦ τῷ 
Ἡρώδῃ. Ὁ οὖν" Ἡρώδης, ἀκούσας πάντα ὅσα ἐποίησεν '" ὁ Ἰωάννης '*, καὶ τὴν 


Ν Ф , cu j , - - - , , , ῃ 
διδαγὴν ἣν ἐλάλησεν À, εἶπεν Δι᾽ ἐτῶν πολλῶν πάλιν ἀνέστη προφήτης у σκάνδα- 


20 ^ ? er ` ` ٩ +% / \ -- , € , 
o» ^" τοῖς ἀν(θρώπ)οις ὅμως. Ma τὴν ἐμὴν ἐξουσίαν 77, ἐπὶ τῇ xyyehtz ταύτῃ ἡδέως 
TEE 1 22, Do δὲ Эз NS M 7 * = > am 32 Coe ل وب‎ 5 23 Lus 
ἐγενόμην £o Oš καὶ κατὰ πρόσωπον ` τῆς ἐμῆς ἐξουσίχς στῆναι αὐτὸν, ὅτι ἔγω 


: ‹ , ~s , ۸ رت‎ 
τινχ 64020 ἐπερωτῆσχι оотоу i 


9. VGQR om. τῷ anp. αὐτοῦ. — 10. VR add. Ἰωάννης. — 11. τοῖς Bart. *lové. ὑπ' αὐτοῦ УСОН. —. 


90 


t2 


19, γινημ. GQ. — 13. VGQR add. καὶ μὴ δόξητε (GQ : ---ται) λέγειν ἐν ἑαντοῖς' πατέρα ἔχομεν τὸν ᾿Δήραάμ. 
— 14. VGQR om. ὡς yéy. — 15. χαμίλον GR. — 16. οὖν GQRV. — 17. συνῆξεν P. — 18. Sous la reliure. 
IV. — 1. VR add. ἐν ταῖς ἡυέραις ἐγείναις. — 2. —ov Q. — 3. om. VGQR. — ^. om. VGQR. — 5. VGQR 


add. τῆς δόξης. — 6. R от. τῶν ἀρ. — 7. VR add. ὀνόματι Νεῖλος. — 8. παραγίνεται VGQR. — 9. om.: 


VG. — 10. VGQR om. опоо ёб. — 11. ἀκούσας VR. — 12. om. VR. — 13. —07c Q. — 11. ἀπήγγεθεν τῷ 
Ἡρώδη VGQR. — 15. δὲ GQ. — 16. ὅσα ἐποίει VGQ (ἐποίη R). — 17. ὁ Ἰάννης (sic) V. GQR add. vai 


τὴν. — 18. ἐλάλει VGQR. — 19. VR add. ἐν τῷ ᾿Ἰ(σρα)ή). — 20. VR add. ὑπάρχων. — 31. τὴν šE. τὴν 
ἐμήν VGQR. — 22. ταύτη πολὺ ἡδέως ἔχω, καὶ тауу ἡδύνθην (ἔχω ἠδυνηθῶ R) ἐπὶ τοῖς ῥήμασι τούτοις VR; 
ταύτῃ, πολλοὶ (πολοὶ Q) ἡδέως ἔχω GQ. — 23. γὰρ G. — 24. GQ om. ῥημ.. ἐπ᾽ a. 


à son occasion αἱ ne crurent pas à sa prédication. Il dit aux Juifs qu'il bapti- 
sait : < Race de vipères! qui vous a montré à fuir la punition' à venir? Faites 
done des fruits convenables de repentance?, comme 1] est écrit. > Or Jean por- 


tait un habit de poils de chameau et une ceinture de cuir autour de 368 0757 





Sa renommée se répandit par toute la Galilée et la Judée et beaucoup venaient 


. . LJ , 9 9 9 . ^ 
prés de lui. Quarante disciples se réunirent ainsi autour de lui et l'accompa- 


gnérent. 

IV. Rarrours avec Πέπορε. — * Hérode, le tyran très impie, régnait sur la 
Judée. L'un de ses grands vint prés de Jean, à l'endroit ot il baptisait, et en- 
tendit ses paroles, puis alla rapporter à Hérode tout ce qui le concernait. Hé- 
rode, apprenant tont ce que faisait Jean et l'enseignement qu'il donnait, dit : 
« Aprés de nombreuses années, un prophète à nouveau a paru (dans Israël), 
scandale également pour les hommes. Par ma Puissance! cette nouvelle me 
plait beaucoup, je veux l'amener devant ma Puissance, car j'ai quelques de- 
mandes à lui adresser. » 


1. Litt. : colère. — 2, Matth., п, 8. — 3. Malth., 1, 4. 
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* Ἀποκριθεὶς δὲ Νῖλος, δεύτερος τῷ Проди, εἶπεν τῷ βασιλεῖ Ἡρώδῃ 5۰ Δεόμεθα 
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πάντες τῆς ὑμῶν, 056707 ^, θειότητος", ὅπως χγάγης αὐτὸν ἐν TH πόλει ταύτη ٤ 
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7^ τὰ λεγόμενα xoi ^ πραττόμενα" παρ᾽ αὐτοῦ ١ 
3 t » 9380 ~> / ч r 33 Y 
Ην δὲ 4 οἴκησις 3° τοῦ βασιλέως Ηρώδου ἐν (Σερ 


Alone πάντες 


267%)" τῇ node”. ᾿Αποστείλας 
8 


` # / * "m > Ni 3 5... 
TOV πεντηκόνταργον εἶπεν αὐτῷ' Βαὀίσεις “" ἐπι 


5 δὲ ὁ βασιλεὺς Hoda; *° ἐπὶ Γερῖνον °" 
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μαθητὰς αὐτοῦ. 
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5 , δὲ t ny РИИ h: > ον \ 7 32 «з ې‎ e و‎ / 
Επορεύθη È ὁ πεντηκύνταργος, καὶ “lev ἐπι τὸν τόπον '", oro ‘nv Ὁ Ἰωάννης 


΄ (G^ NE ἰδὲ 3 \ 45 ' , ` » ` 16 E wo: E: 84 Δ 
βαπτίζων '', καὶ ἰδὼν αὐτὸν καὶ πάντας τοὺς ὄντας σὺν ^ αὐτῷ, καὶ τὴν δύξαν τὴν 
Ζ ` : ` ~ AT п 3 0:2 . * رد" لا‎ 19 # + 
σχέπουσαν τὸ πρόσωπον χὐτοῦ'' [φόθῳ συσχεθεὶς, * οὐκ ἐτόλυ-ησεν] εἰπεῖν 
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~ 80 
O JM 
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е mn ^N 5° ٩ 5° \ , 1 5 
О δὲ”' Ἰωάννης, ἰδὼν αὐτὸν δειλιάσαντα "^, καὶ γνοὺς”) τὸ διχ τί ἀπεστάλη ν', εἶπεν 


55 ` ` А ‹ I Oy + x. ” = К ` 
πρὸς τὸν βασιλέχ 1100۷7 ὅτι οὐκ ἔστι νῦν 001005 τοῦ παρκ- 


, ~ ΄ 7 \ т 
gut’ Ὠάδιζε καὶ εἶπον 
56 


7 5 2 ος ? THR r 27 е 51) و و‎ € \ D 
avivat ue ἐμπροσέν ۶7 σου. ᾿Ελεύσονται δὲ᾽ ἠυέραι, ore" αὐτὸς ἑαυτὸν °" στήσομ.α: 


А ` ` , , , * ` , - г ٩ М 
ἐνώπιόν σου, «αὶ τὰς 05:62125 που ἐλέγζω, LAL τὴν παράβασιν TOY YOUOY THY Ὑγινομένην 


ره 
= 
Q^‏ 
a‏ 


E ` / , е, ` € , r 
οὗ κατὰ πρόσωπόν σου παραστήσω, ὅτι πονηρὸς ὁ λογισμός σου, καὶ πικρὸν τὸ ἐνθύ- 


25. Απο». δὲ Νεῖλος (GQ : №05) εἶπεν αὐτῷ VGQR. — 26. om. УОС). — 37. bót. GQ, τῆς ἡμῶν θειότ. 
R. — 28. ҮК add. ἀ»ριθῶς. — 29. VGQR om. dey. καὶ. — 30. προσταττόμενα GQ. — 31. à! αὐτοῦ R. — 
32. διοίκησις GQ. — 33. om. УСОН. — 34. Sic V. Аў СРО. — 35. èv th Σεθασιῇ πό). R. — 30. om. GQ. 
— 37. Πέρινον GQ, Κερίνον К. --- 38. Βαδήσεις P, βάδισον VR, [βάδησον GQ. — 39. VGQR om. ὧδε καὶ. — 


10 40. от. VGQR. — 41. --γης GQ. — 42. τοῦ τόπον GQ. — ^3. οὗ R. — ^. --ζον PR. — ^5. VR add. ὁ 
| πεντηκόνταρχος (R om. αὐτόν). سه‎ "б. τοὺς συνόντα: МСС, — ^7. ozin. αὐτῷ GQ. — ^8. Sous la reliure. 


— 49. εἰπεῖν est récrit dans V sur un mot gratté. — 50. VR add. τί. GQ: αὐτὸν τί. -- 51. VR add. τοῦ 
x(upto)u πρόδρομος. --- 52. om. VGQR. — 53. VR add. τῷ πν εύματι (P om. sq. τὸ). — 54. --λε: GQ, --λην 
R. — 55. cine GQ. — 56. pu Q. — 57. µε γατὰ πρὀσωπόν ΧΟΠ. — 58. от. V. — 59. ὅτι GQ. — 00, αὐτὸς 
25 δι᾽ ἑαυτοῦ V, αὐτὸς ἑαυτῷ GQR. | 


* Nil, le second d'Hérode, répondit et dit au roi llérode : < Nous supplions 
tous votre divinité, 6 maitre, de le faire venir dans cette ville, afin que nous 
apprenions tous ce qu il dit et fait. > 

Le roi Hérode demeurait dans la ville de Sébaste'. Le roi Hérode fit donc 
appeler Berinos, chef de cinquante, et lui dit: « Va au pays du Jourdam et 
améne-moi lei et Jean et ses quarante disciples. د‎ 

Le chef de cinquante partit et alla à l'endroit où Jean baptisait. Lorsqu'il 
le vit, ainsi que tous ceux qui l'accompagnaient et la gloire qui couvrait sa face, 
il fut saisi de crainte et wosa * lui parler. 

Jean, voyant qu'il craignait et sachant pourquoi il avait été envoyé, lui dit : 
« Va dire au roi Hérode : Ce n'est pas encore le moment de me faire compa- 
raitre devant toi. Des jours viendront où je me présenterai de moi-même de- 
vant toi; je blàmerai tes impiétés οἱ mettrai devant tes yeux la transgression 
de la loi que tu as commise; earton esprit est mauvais et la pensée de ton 


1. Sic VR. GQ portent ici ’Ax% et plus bas évaxz. P n'a certainement pas Sébaste mais plutôt "A. 
—Le synaxaire de Constantinople porte Sébaste, éd. Delehaye, Bruxelles, 1902, col. ۰ 
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67 د د σύ‏ 
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ἀλλὰ καὶ κέγηνας δεινῶς 99, * καὶ μέλλεις" καὶ ἐπὶ” τὴν κοίτην τοῦ ἀδελφοῦ σου 

ἐπανελθεῖν, καὶ обу ὁρᾶς τὸν ae t θ(εὸ)ν τὸν δεδωκότα σοι τὴν βασιλείαν, ὅτι 
χ62 ` ` A = , t ú 

παραθάτης τοῦ θ(εο]) εὑρίσκῃ, καὶ τὸν ποιητὴν τῶν ἁπάντων καταλείψας, λέγεις ἐν 3 


τῇ рахой σου καοδίχ δ: ὅτι ἐγώ εἶμι жх οὐκ ἔστιν Χλλος7'’ ἀλλ᾽ ἰδοὺ. ὦ ἑογόμιενος ἥξει 
{ F: -20 2 “хр f- Ey © ae „ de 9 5 ο 0, ` ° cof F. y ` -ς 


er 


καὶ οὐ γρονιεῖ, 


r Ἂν Je ` -- ٩ : M = 
᾿Αναστρέψας δὲ ὁ πεντηκόνταρχος καὶ ἐλθὼν ^ πρὸς τὸν "Hao ' 19 εἶπεν αὐτῶ CAE 
Y , e ته‎ 7 ` ” 75 ГА Le m ۴ 
TX λεγθέντα ὑπὸ τοῦ ° Ἰωάννου 7. ᾿Αχούσας δὲ ταῦτα ὁ Ἰ]ρώδης ^, ἐξέστη τῷ myles- 

м l , а L Ç 


` N 2 S ~ T * , ` ١ E cs 78 ~ 0 
πρὺ 6 τοὺς OUVAGTAS αὐτοῦ τ αρα εστιν TO πχραμ.ενον πνεῦμα) τῳ 


pac) καὶ λέγει '' 
ar ٩ , سه په‎ ` ET ч ` , 
ὀλεθρίῳ ἀνδοὶ τούτῳ *", ὅτι τὸ ἐνθύμιον τοῦ λονισμοῦ µου, αὐτὸς πρῶτος καὶ отоу"! ἀνήγ- И 


4 و‎ T ж ۴ 
Ὑειλέν μοι καὶ οὐδὲν αὐτὸν λέληθεν 8°. [Πάνυ οὖν ἐκπλήττουαι . к ᾿Απὸ τότε 


له 3 9 ۴ 


πτίζεσθχι ὑπ᾽ αὐτοῦ. Μετὰ οὖν τριάκοντα ἡμέρας, ἕογεται ὁ ᾿[(ησοῦ)ς 


e 


61. VGQR add, ὅτι. — 62. om. VAQ. — 63. --οὗντων G. — 61. om. VGQR. — 65. om. б. — 66. pan 
P, μέλης GQ. — 67. V om. vai ἐπὶ (GQR от. zat). — 68. τὸν ὑψηλὸν βλέπων G (τὸν ὑψιθλέπην Q, ὑψηλο- | 


θλέπτην R). — 69. εὑρίσκει РОО). — 70. VGQR om. èv т. p. σου ж. — 71. P ajoute deux mots. — 72. newt. | 
ἦλθεν VGQR. — 73. УСОН add. xoi. — 7^. om. GQ. — 75. Ἰωάνω Q. — 76. ὑπὸ Ἰωάννου. “О δὲ Ἡρώδης. 
ἀνούσας ταῦτα VR. — 77. εἶπεν ОРО). — 78. τὸ παρ. ἐν VR. — 79. Τί τὸ παραμένον τῷ GQ. — 80. τοῦτο 9 


GQR. — 81. УСОН om. καὶ ἀπῶν. — 82. λέλνθεν P, ἐλήλνθεν R. — 83. Sous la reliure. Il ne doit cepen- 
dant y avoir qu'une ligne sous la reliure et il semble que P porte comme GQ: λέληθεν. Ἀπὸ τότε οὖν 
ὁ Ἡρώδης 70. av. 

У. — 4. VR add. τοῦ κινοίο)ν πρόδρομος. GQ om. ὁ. — 2. Ἰωάνης Q. — 3. 6800 V. — ^. VR add. тоб; 
αὐτῶν τοῦ βαπτισθῆναι. GQ om. ὅτι ёру. — 5. VR add. αὐτόν. — 6. om. GQ. — 7. ἡμ. GQ. — 8. VRE 
add. û κύριος. — 9. x(opto)c R. 


[ 


âme est amère; tu n'as pas été assouvi par les Libo ri н qui t'environnent, 
mais tu t'es dilaté étrangement * et tu t'apprétes même à monter sur la وم‎ 
de ton frère. Tu ne vois pas Dieu qui connait tout, Celui qui t'a donné la royauté; 
parce que tu l'as renié, et tu as abandonné le Créateur de l'univers. Tu dis 
dans ton cœur criminel : Je suis et il n'y ena pas d'autre. Mais voilà que" 
vient Celui qui doit venir et 1] ne tardera pas". > 
Le chef de cinquante s'en retourna, vint près d'Hérode et lui rapporta tout" 
ce que Jean avait dit. Hérode, à ces paroles, fut saisi d'étonnement et dit à 
ses grands : « Quel est done l'esprit qui anime cet homme fatal, pour qu'il 
m'ait révélé le premier, bien qu'absent, le projet de mon esprit, et que rien ne 
lui échappe! Je suis done très frappé de cela. > Depuis lors, Hérode songeait 
à faire mourir * Jean et le voulait. x 
V. Влртёме pu Cunist. — Or Jean apprit de Notre-Seigneur Jésus-Christ | 
qu'il était venu et demeurait près du fleuve Jourdain — car c'est là qu'il devait 
venir pour étre baptisé par lui. — Au bout de trente jours, Jésus vint 6 au | 


1,۳۱6 τ, 


. λοιπὸν ὁ Ἡρώδης ἐμελέτα καὶ 7۷ ш 83 * τὸν Ιωάννην. 
» , 2 ἘΠ = T 5 * 
V. — Πκουσεν δὲ 6! Ἰωάννης” περὶ τοῦ x(uctoju? ἡμῶν '1(лсо)% Χ(ριστο)ὺ ὅτι ἔργε- 
тэа", καὶ περιέµενεν ὃ ἐν τῷ " Ἰορδόνη ποταμῷ °, ὅτι ἐκεῖ ἔμελλεν ᾿ ἔργεσθαι καὶ βα- 


x 1 1.710 re. 


* (x fol. 130 
Sb. 


21,93 v" 


* G fol. 131 
r° a. 


EI^ 40 ro. 


EU. 33 v*. 


παν. 


ο. 


* G Fol. 131 
r* b. 
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= o^, xxi ἰδὸ νυ. πι pr X ЧО EU Ls eres ERES, 
OTH) 2 λε LOWY ZUTOV ο | ЖУЗ p προς συτον ° χπλώσας IPLE / 7 αυτου) 


«Ὁ % c. 
καὶ τὸ περιθόλαιον τὸ ἐπ) αὐτῷ 97 πλώσας '7, εἶπεν πρὸς τοὺς περιεστῶτας SHEL μ.ετ дуто?" 
# 


U: 
Ide ὁ ἀμνὸς τοῦ [(εο)ὺ, ὁ αἴρων τὴν ἁμαρτίαν τοῦ κόσμου. Έρχεται οὖν û (сод), ἵνα 


βαπτισθῇ ὑπὸ ᾿Ιωάννου. O δὲ ᾿Ιωάννης, ἰδὼν αὐτὸν ἤδη φθάσαντα πο. τὸ ἔργον εἶπεν 


3 - 


αὐτῷ ЕЗ χρείαν ' ἔγω ὑπὸ σοῦ βαπτισθῆναι, καὶ رات‎ ἔρχη ' 7205 με. ο : ᾿Ιπσοὺς 


εἶπεν αὐτῷ: Ἄφες ἄρτι, οὕτως γὰρ | δεῖ! πληρωθῆναι ' πᾶσαν δικχιοσύνην. Бод ос οὖν 


24 22 А 


ε '[ ۶ Д 20 ЧАА ` aS A ( τα Я په‎ 2 * (€ ` 
ὁ [oZvvyas ° ἐβάπτισεν χὐτὸν καὶ εἶδεν ^ τὸ πνεῦμ.α τοῦ θεοῦ 7 καταθαῖνον ὡσεὶ περ 


UT , / 


. Καὶ ὡς 1۷770٤۷ ἀπὸ τοῦ ج( ج00‎ TOUL GUY 490107 ὁ Ἰωάννης 


vt 
στερὰν καὶ μένον ἐπ᾽ a 

КЕЕ Ka . μετὰ τὸ βαπτισθῆναι τὸν (слоју ἡμῶν 7" X (ριστὸ) 
Ἰωάννης ἐν  (Σεθαστῇ)᾽ τῇ πόλει". Καὶ ἀλούσας б^. Hoa; ° εἰσήγανεν αὐτὸν πρὸς 
ἐχυτόν", Kat" сти; ὁ „ЭЭ ATL πρόσωπον αὐτοῦ καὶ τῶν μεγιστήνων ὄντων рет? 
αὐτοῦ ", εἶπεν p αὐτόν 'ὃ- Τί ἀπέστειλας ἐπὶ δοῦλον 86 ριον, AML μάλιστα GÙ πεποιθὼς !' 


N 


ει τῇ αὑτοῦ | " ματαιότητι; 111 δειλιᾷς ὑπὸ τοῦ σκότους τὺ ρῶς Om ې‎ ollie Z j- 


CE n 15 (8 
πτεις '' τὸν ἰὸν zo U τὸν σχώλκα ' τὸν ἐν τῇ 2290 a σου τη ον πρό [wat | Т epe τὴν 


, 
6 
© 


10. om. VGQR. — 11. VGQR om. πρὸς αὐτὸν. G add. χαὶ. — 12. xal τὸ περιδ. ἐπὶ τῆς γῆς УСОН. — 
13. πρὸς τοὺς ἑστῶτα: VGQH. — 14. Ὁ δὲ Ἰωάννης Ouxouo:w αὐτὸν (αὐτῷ R) λέγων МАСОК. — 15. γρί. 
GQR. — 16. σοι ἔρχει P, σὺ ἔρχει GQ. — 17. om. V. ὅτι οὔτ. (1. — 18. δὴ PGQ. — 19. πλοιρω. Q. — 20. GQ 
от. û ‘Iw. — 21. καὶ εἶδεν ὁ "lo. GQ. — 33. Εὐθέως οὖν ἐθάπ. αὐτὸν ὁ Ἴω. ἐν τῷ Ιορδάνη ROTA. καὶ 
εἶδεν ὁ тоў x(upio)u πρόδρομος ᾿Ιωάννης τὸ πν/εὔμ]α τὸ ἅγιον VR (GQ : τὸ mv. τὸ &y.). — 23. —w PGQ. 

24. VGQR om. Καὶ ὡς ἀνῆλθεν — Ἰωάννης. 

ОИ КЕИ coy...) "Eoyccat οὖν ὁ По. GQ. Μετὰ δὲ τὸ Bont. τὸν x. A. '1. N. ἔρχεται ó "Io. ἐν VR. 
— 2. Sic VR. Ἰω. εἰσενακῆ (Sic) GQ. P ne porte ici que trois lettres (&«7?). — 3. GQ add. μετὰ τὸ Bant. 
t. x. $. Ἰ. X. — ^. om. G. — 5. VR add. περι αὐτοῦ. — 6. αὐτὸν GQ. — 7. τότε VR. — 8. Ἰάννης О. — 
9. VGQR om. καὶ τῶν pey. ὄν. p. ad. — 10. Ἡρώδην VGQR. — 11. πεποιθῶτος GQ. — 13. σεαντοῦ VR. — 
13. Te δειλιᾶς (θιλίας σοι GQ) τὸ схбто; ἀποκριθῆναι τῷ φωτί VGQR. — 15. κρύπτης GQ. — 15. GQ om. τον 
tov καὶ. --- 16. σκόλικα G. — 17. ὅτι GQ. — 18. ἐμήανας GQ. 


fleuve Jourdain ct lorsque Jean le vit venir vers lui, il étendit les mains ainsi 
que le manteau qu il portait et dit à ecux qui se trouvaient là autour de lii 

« Voiei l'agneau de Dieu, celni qui enlève les péchés du monde'. » Jésus vint 
doue pour étre baptisé par Jean et eelui-ci le voyant prendre les devants pour 
cela lui dit : < C'est moi qui ai besoin d'être baptisé par (01 et toi tu viens à 
moi. » ' Mais Jésus lui dit : « Laisse-moi faire seulement, ear il convient d'ae- 
complir ainsi tout ec qui est juste. > Jean le baptisa done aussitôt et vit l Es- 
prit de Dieu descendre eomme une colombe et demeurer sur lui’. Et lorsqu'il 
sortit de l'eau, Jean le laissa partir. 

VI. Jean panair DEVANT HÉRODE. — Après avoir baptisé Notre-Seigneur 
Jésus-Christ, Jean alla à Sébaste?. Hérode, l'apprenant, le fit venir près de lui. 
Jean, paraissant devant lui et devant les grands qui l'aeeompagnaient, lui dit : 
« Pourquoi as-tu fait venir un serviteur étranger, surtout avec la confianee que 
tu as dans ta propre vanité? Pourquoi erains-tu que la lumière ne se sépare des 
ténébres? Pourquoi eaehes-tu le poison et le ver qui sont dans ton eceur mau- 


1. Jean, r, 36. — 2. Matth., 111, 13-16. — 3. Sie VR. GQ portent : à Enaké. 
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4 C PO ^: د‎ - Ф c `, 
κοίτην τοῦ ἀδελφοῦ] ۱١ σου κακῶς; Ti ἔξωθεν μὲν 7 ἀνδρεῖος zat ἥσυχος", ἔσωθεν 
δὲ τεταρχγμ.ένην ἔχεις τὴν μιαράν σου καρδίαν ὑπὸ τῆς „уле; Ti? περιθάλλη 7? 
εὐλάθειαν, ἀσωτίαν νοσῶν; Οὐχ ἔξεστίν σοι ἔχειν τὴν γυναῖκα ۱ τοῦ ἀδελφοῦ 7° σου. 

VII. — * ἸΑχούσας ταῦτα καὶ θυμοῦ πολλοῦ ' πλησθεὶς ὁ 'Πρώδης, ὅτι ἤλεγξεν αὐτὸν 


, ` 


` ГА » ¢? , , مه‎ ^ ^v Γη , 
LATA πρόσωπον πάντων ^7, ἐκέλευσεν αὐτὸν BANA YZ. ἐν τῇ φυλακῆ, ἀσφαλισάμενος ١ 4- 
5 


e 


` 4 ος ΄ 1 3 ~ ` , - ٩ Ῥ ۴ 
τὸν σιδήροις . ΕΣ άντες δὲ οἱ ἀκούσαντες τῶν λόγων” Ἰωάννου: καὶ οἱ” ἑωρακότες 


αὐτὸν, συνήγοντο" ἐν τῇ φυλακῇ. Μαθὼν '° δὲ ὁ '! ᾿Πρώδης ὅτι πλήθη πολλὰ συνήγοντο 
" 


c À n spe: rc ~ 4 15 M ` > 7 ` 
ἐν τῇ φυλακῇ, κχι Ev τῇ πόλει γογγυσµος πολὺς εγένετο περι 


14 


~ , ν , ` , ۶ x > Й 7 ~ ΄ 
GLTO ' τοῦ ἀποκτεῖναι αὐτὸν ἐν اع رې‎ О) δὲ Ἰωάννης εἶπεν τῷ δεσμοφύλακι 


* 


τοῦ ١١ Ἰωάννου, ἐσοοί- 
πι 
εἰσελθεῖν πρὸς αὐτὸν τοὺς αὑτοῦ μαθητὰς ἐν τῇ φυλακῇ, ὁ δὲ δεσυ.οούλαξ οὐκ ἐθούλετο ' 10 
τοῦτο ποιῆσαι 5 φοβούμενος τὸν Ἡρώδην. ᾿Ἕλθοντων di τῶν μαθητῶν αὐτοῦ ἐκωλύοντο 


- ` tw ٩ ١ ` پچ‎ dS ΄ 7 
τοῦ εἰσελθεῖν πρὸς αὐτὸν παρὰ τοῦ δεσμιοφύλακος '°. Ὁ δὲ Ἰωάννης εἶπεν πρὸς τὸν δεσυο- 


y, ч А \ DC , , ж fe Ὁ ° , 9 3 ° ` , ~ 20 + 
φύλακα καὶ ۱670/2/69 αὐτούς. Ка AOTAGALEVOL αυτον οἱ μ..θηταὶ αὐτοῦ ἔχλαυσαν 


κλαυθμῷ μεγάλῳ καὶ ἰσχυρῷ"'. О δὲ δεσμοφύλαξ εἰσελθὸν 22 ἔπεισεν αὐτοὺς σιωπῆσαι. 


19. Sous la reliure. — 20. ἰσχνρὸς VR, φαίνέι ἰσχνρῶς GQ. --- 31, ἔσωθεν δὲ φαντάζει GQ, ἔσ. δὲ βατράχων 15 
δειλότερος ὑπάρχεις VR. — 95. om. GQ. Καὶ τί P. — 23. --λει СрО. — 24. R add. Φύίππου. — 25. VGQ 
add, Φιλίππου (GQ om. τοῦ X0. σον). 

VII. — 1. (1. Ax. — т.) Τότε θυμοῦ πολλοῦ καὶ ὀργῆς VR, Kat θυμοῦ GQ. — 3. VGQR add. τῶν µεγι- 
στάνων αὐτοῦ. — 3. --λησ-- GQ. — ^. om. VR. — 5. σιδήρῳ GQ, σιδείροις R. — 6. ἀπούοντες τὸν )όγον GQ. 
— 7. αὐτοῦ VR, 'Ioxvou Q. — 8. от. GQ. — 9. συνήγοντο πρὸς αὖ. VR. А cette dernière lettre se ter- 2 
mine le ms. V (αὐτὸν R). — 10. Μαθὸν Р, Ἰδὼν GQR. — 11. от. GQR. — 12. GQR om. ἐν τῇ ç. καὶ. 

R add. δι αὐτὸν. -- 13. GQ add. καὶ. — 14. ἐφείσατο GQR. — 15. τάχη P. R add, тартүүєд= δὲ τὸν 
δεσμωφύλαλα τοῦ μὴ εἰσέρχεσθαί τινα πρὸς αὐτόν. — 10. δεσμωφυλάχη P. — 17. 16. P. — 18. --σε P. — 19. Ὁ 
63 Ιωάννης (R add. χρονίσας ἐν τῷ δεσμωτηρίῳ) ἐκέλενσε τοὺς μαθητὰς αὐτοῦ εἰσελθεῖν ἐν τῇ φυλακή (R add. 


ιο 
کم‎ 


πρὸς αὐτὸν), καὶ ἐλθόντες (R : οἱ δὲ £30.) ἐκολύθησαν ἀπὸ τοῦ δεσμ. GQR. — 90. Τότε Ιωάννης προσκαλεσάµε- 
νος τὸν δεσμωφύλακα ἔπεισεν αὐτῶν (Sic) καὶ εἰσηγ. αὐτοὺς, οἱ δὲ μαθηταὶ αὐτοῦ εἰσελθῶντες ἐν τῷ δεσμωτη- 
ctw προσκυνήσαντες αὐτὸν καὶ ἀσπασάμενοι R. — 21. К add. σφόδρα. — 22. Καὶ siot). ὁ δεσμ. GQR. — 


vais et as-tu souillé * méchamment la couche de ton frère? Pourquoi te montres- 
tu au dehors viril et calme, tandis qu'au dedans ton cœur souillé est troublé 
par l'adultére? Pourquoi t'environnes-tu de piété, lorsque tu es en proie au 
libertinage? Il ne test pas permis d'avoir la femme de ton frère. > 

VII. Son EMPRISONNEMENT. — À ces paroles, Hérode, saisi d'une grande co- 
lère de ce qu'il l'avait réprimandé devant tous, ordonna de le jeter en prison 
chargé de chaines. Mais tous ceux qui avaient entendu les paroles de Jean ей 
qui l'avaient vu se rendirent à la prison. Hérode, apprenant que de nombreu- 
ses foules venaient à la prison et qu'on murmurait beaucoup dans la ville * au 
sujet de Jean, songeait à le mettre bientôt à mort. Jean demanda au gardien 
dela prison de faire entrer ses disciples auprés de lui, mais le gardien ne 
voulut pas le faire, de crainte d'Hérode. Lorsque les disciples arrivèrent, le 
gardien de la prison les empécha d'aller près de lui. Mais Jean le demanda 
(de nouveau) au gardien et il les fit entrer. Ses disciples le saluèrent et pleuré- 
rent à haute voix, mais le gardien entra et leur demanda de se taire. Comme 


EN T. S3 po: 


* G fol. 131 
v° a. 


EDT. 19 т“. 


ОТО 131 
v? b. 


ΙΙ 33 re, 


oot ο, 
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Καὶ γενομένης ἤδη ἑσπέρας ἐστάθημεν πάντες εἰς προσευχὴν καὶ 7? ἀσπασάμενος * ἕνα ἕκα- 


ε e و‎ et و‎ эту 
στον ἡμῶν, 2۳9ر‎ οὕτως πάλιν 33. 


٩ هه‎ y 1 - - ә ۰ په‎ ο. ες 74 , ΄ 
Ὁ бу πρὸ αἰώνων 25 Θ(εὸ}ς μετὰ τοῦ σοῦ Λόγου [καὶ 0(0) AuOv’ ὁ Πνεύματος ἁγίου 
πληρώσας ἡμᾶς] "Ἵ, " ὁ τοὺς οὐ[ρα)νοὺς στερεώσας, καὶ τὴν yay θεμ.ελιώσας “δ καὶ κοιτῶνας * D f. 22 v. 
νεφελῶν ?? 




























τοῖς" ὕδασιν ἐνθέμενος ?' ἀποκρύφως, ὁ τὰ πλήθη "' τῶν ἀγγέλων εὐτακτ[ον] 
/ 7 M t ~ 7 д е, К 35 \ А э. 36 D = و‎ 
κυθέρνησιν προστάξας ἄρχειν, ὁ τῇ de وه(‎ [ὅρια πήξας] καὶ μὴ ἐῶν "7 αὐτὴν ἀτά- 
«τως φέρεσθαι πρὸς ἡμᾶς ἀλλὰ καὶ ὑποταγῆναι °" τὴν τῶν ἀν(θρώπ)ων ὑπηρεσίαν 58 * παρα- * G fol. 132 
Я . x ٨ ^ r° a. 
σχὼ(ν) ary’ ὁ κελεύσας τοῖς ὕδχσι ψυχὰς ζῶσας ἐξαγαγεῖν, καὶ τῷ λόγῳ cou?? πάντα 


^ ~ ~ / ې و‎ 2 , 
ὑπακούουσιν: δὸς “δ uxt τοῖς δούλοις cou τούτοις, τοῖς παρεστηκόσιν ἐμοὶ رود‎ πιστεύειν 


4 


E? r ` ۸ ` ۸ 
J ἐνώπιον σου *? ἐπὶ τὸν Χ(ριστό)ν σου τὸν ΄ 


5 А э Бе ^ 46 Е , , А CEE * , ` یس‎ 
μὴ ' ἀποστρέψῃς, μὴ ἐάσῃς, wn ἐκκλίνης ἀφ᾽ ἡμῶν “®, μηδὲ ὀργίσθης ἡμῖν ° ἀλλὰ σῶσον ام‎ 


€ یه‎ , , ۴ A , , ^ е ٩ 5 , روي‎ 3 e М, , ٩ 
nas ó αχείυαστος ' шлу, ὁ κυθερνήτης ° ὁ XX«Aog"", ὅτι σοῦ ἐστιν ἡ δόξα εἰς τοὺς 


N 7| ,‏ / 9 = دا 
αιώνας τῶν αἰώνων ?'. ᾿Αμήν.‏ 


ποιητὴν τῶν ἁπάντων, ὁρατῶν τε καὶ ἀοράτων; 


Καὶ μετὰ τὴν εὐγὴν ταύτην 7. εἶπεν αὐτοῖς 55: [ιγώσκειν ὑμᾶς "' βούλομαι”, τεχνία 


23. σιωπ. "δε δὲ ἑσπέρα: γενομένης, ἐστάθημεν εἰς προσευχὴν ἅπαντες, καὶ μετὰ τὴν προσευχὴν R. — 24. Koi 
γεν. προσευχῆς aon. GQ. — 95, R add. ὁ o. GQR : πάλιν nv. οὔ. — 26. Ὁ προ αἰ. καὶ ἐν ἀρχῇ ὦν R. 


27. Sous la reliure. — 98. --ληώσας GQ. — 99. νεφελῶν εἰδής G, νεφελοειδεῖς R. — 30, νεφ. 


εἰδήστιν С). — 31. θέμενος ἐν GQ, ἐνθέμ. ἐν R. — 32. πληθει ОРОП. — 33. ὅτι GQ. — 34. хоб. υέμενος, 
ὃ τῆς θαλάσσης R. — 35. Opera πίξας GQ. — 36. αιων Р. — 37. ὑποταγηθῆναι GQ. — 38. оте. GQ, τῇ 
It. ἀν. ὑπηρεσίᾳ R. — 39. τῷ σῷ (6۷0 R. — ^0. R add. φιλάνθρωπε δέσποτα. — / 


^l. G om. σου. — ^3. παρ- 
Ест. ἐνώπιόν σου GQR. — 43. GQR от. ἐν. σου. — ^^. mot. ἀεῖ ἐπὶ τὸν μονογενήν σου υἱὸν τὸν χύριον 


ἡμῶν Ἰησοῦν Χριστὸν xai R. — 45. R add. οὖν. — 46. μὴ ἆποσ. μὴ ἐἑχκλήνης μὴ ἑάσης GQR (R add. 
ἡμᾶς). — ^7. R add. πάντας 6 θεὸς 6 σωτὴρ ἡμῶν. — ^8. ayn. GQ. — 49, --τις Q. — 50. R add. ὁ 
προστάτης ὁ ταχὺ: τὸν ἐν ἀληθείας ἐπικαλουμένων (sic). — 51. GQ om. τῶν αἰώνων. — 5», R add. 6 
Ἰωάννης. — 53. от. GQ. — 54. ἡμᾶς R. — 55. —pe Q. 


soir arrivait, nous nous mimes en priéres, puis (Jean) embrassa chacun de 

ious et recommenca à prier en ces termes : 

« O Dieu, qui es avant les siécles avee ton Verbe notre Dieu, qui nous as 

emplis du Saint-Esprit, * qui as solidifié les cieux, fondé la terre et disposé * Pr. 22 ve, 
6 maniére cachée des lits pour les eaux du ciel, qui as désigné les multi- 

udes des Anges pour exercer un gouvernement selon l'ordre, qui as fixé des 

mites à la mer et ne lui permets pas de se porter contre nous de manière dé- 

églée, mais obliges à obéir aux hommes. qui ordonnes aux eaux de produire 

des animaux vivants' et au Verbe de qui tout obéit, donne aussi à tes serviteurs 

161 présents de croire en ta presence à ton Christ qui a tout fait, les choses 

Msibles ct invisibles, ne te détourne pas, ne nous laisse pas, 
pas de nous et ne te fâche pas contre nous, ' 


ne t'éloigne 
mais sauve-nous, toi le port * P f. 19 ve, 


sans orage ct le bon pilote, саг à toi est la gloire dans les siècles des siècles. 
Amen. » 


Après cette prière il leur dit : « Je veux que vous sachiez, mes enfants, que 


Genèse, r, 20, 
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μου "Ὃν ὅτι αὔριον ὥραν ἕκτην ἀποστέλλει ὁ Ἠρώδης σπεκουλάτορα "' ἀφελεῖν 58 τὴν κεφαλήν 
б I 132 µου, καὶ ἐπιδείπνιον”' ἐπὶ πίνακι "^ πομπεύσει' αὐτὴ(ν) ἐν τῷ παλατίῳ καὶ ἐν τῷ ἀρίστῳ 
r° b. | 
αὐτοῦ ἐπὶ πάντων ^ τῶν συνανακειµένων αὐτῷ, καχὶ γυναίῳ ° δώσει αὐτὴν πρὸς peshov τῆς 
> , 9 - А e, , , ٩ ex ` 5 РЄ ٩ ГА ` ` ар 
ὀρχήσεως αὐτῆς, καὶ αὕτη δώσει αὐτὴν τῇ μ(ητ)ρὶ αὐτῆς διὰ λαγνείαν πονηρὰν zat ἔλεγ- 
χον τοῦ Ἡρώδου ὂν ἤλεγξα χὐτον °". 
Διαμαρτύρομαι °° τοίνυν ὑμῖν Ó μὴ ἐγκαταλίπητε" τὰς ἐντολάς роо, μηδὲ δειλία(ν) °° 
ἐν τῷ θανατοῦσθαί وشل‎ μηδὲ μῖσος °° πρὸς [αὐτοὺς 7° ποιήσητέ ποτε, μήτε περιπατήσητε]᾽' 
* 1 - P 1 پد‎ 
Pf. 221°. * μετὰ ἀτάκτων ἀνδρῶν, μήτε κακολογήσητε”” τοὺς ἀδελφοὺς ὑμῶν 13, μήτε φύθος dy- 
(θρώπ)ων * χωρίσῃ” ὑμᾶς'' ἀπὸ τοῦ Χ(ριστο)ῦ, θάνατον δέξασθε᾽' καὶ Χ(ριστὸ)ν μὴ 
ἀρνήσεσθε"", τῶν πόλεων ἐξέλθατε᾽" καὶ τὴν πίστι(ν) 3° αὐτοῦ φυλάξατε "', πλούτου "^ στε- 
ρήθητε δ᾿ καὶ τοῦτον 1 μόνον ἀγαπήσατε᾽ τύπτεσθε ^ δι’ αὐτὸν  χαὶ μὴ τύπτετε"', 
* G f. 132 ζητήσατε αὐτὸν καὶ ^ μὴ” ἀποστῇ ἡ ψυχὴ ὑμῶν ἀπ᾽ αὐτοῦ, πόρρω ° γενέσθω ἀφ᾽ ὑμῶν 
v? а. و‎ 88 > : 89 ^ : ΙΡ. r 0 ° ΄ 89 7 / 
Xort? ®, ἀποστρέψατε τὰ πρόσωπα ὑμῶν απο μοιχείας 9°, ἐμπτύσατε"' εἰς πρόσωπον πορ- 


VEUX PAL À j СА" 2% ره و‎ DOG пу 
ig wah?! φιλαργυρίας, ὑπερηφανίαν ἐξοστρακήσατε αφ ὑμῶν ^. 


56. γνησία pou τέχνα R. — 57. om. GR. — 58. --λην P, τοῦ ἀποτεμεῖν R. — 59. ἐπὶ δήπνω GQ, ἐπὶ 
δίχτιον P. - 60. πίνακη GQ, zv. P, ἐπιδειχτιῶν πίναχι R. — 61. --ση GQ. — 62. ἐν τῷ παλατίῳ 6٧ 
GQR. — 63. γύναιον πονηρόν R. — 64. GQR om. πρὸς μισθὸν — αὐτόν et add. καὶ παχύτης παχντήτας φθάσει 
(παχύτητα o. R). — 65. --ρωμαι GQ. — 66. ἡμῖν R. GQR add. τόν τε οὐ(ρα)νὸν καὶ τὴν γῆν. — 67. ἐγχα- 
ταλήπειτε P, ἐγχαταλίπειτε GQ (--εῖν R). — 68. δηλ. GQ. — 69. uico; GQR. — 70. ἑαντοὺς К. — 71. Sous la 
reliure. — 72. χαχολογισιται P. — 73. ἡμῶν R. — 74. --πον GQR. — 75. χωρήσει P. — 76. R add. ποτὲ. 
— 77, δέξασθαι P, δέχεσθαι προθύμως R. — 78. --θαι P, --σασθε О, --σασθαι Q. — 79. πολ. ὑμῶν ἐξέλθετε 
(--ται P) К. — 80. ---θαι P. -- 81. —ta p. — 82. τὸν πλοῦτον К. 83. καὶ τὸν κύριον R. — 81. τυπταισθαι 
P, τύπτεσθαι R. — 85. αὐτοῦ R. — 86. μηδέποτε. — 87. поро P. — 88. R add. καὶ πᾶσα ἄλλη xaxa уой 
πονηρία. — 89. —тш P. R add. τέκνα. — 90. μυχίας Q, μοιχίας P, μάχας καὶ πορνίας xai φθόνου R. — 
91. GQR om. пору. καὶ εἰ add. τῆς (πορνίας р). — 92. GQR om. ἀφ᾽ ὑμῶν. R add. ψεύδος μισήσατε, φιλίαν 


ἀγαπήσατε, ἅδιλον καὶ ἀν-πόχριτον. 


demain, à la sixième heure, Hérode enverra un satellite pour me couper la 
tête ct la porter au moment du dessert sur un plat, dans le palais et à son 
repas, devant tous ceux qui seront assis avec lui; il la donuera à une fille 
pour prix de sa danse et celle-ci la donnera à sa mére à cause de (sa) mau- 
vaise conduite et du blàme que j'ai adressé à Hérode. | 
« Je vous adjure done de ne pas abandonner mes préceptes, de ne pas crain- 
dre, lorsqu'on me mettra à mort; n'ayez pas de haine contre les (bourreaux), 
рез, ne marchez pas ° avec les hommes déréglés, ne commettez pas de médisance 
contre vos frères. Que la crainte des hommes ne vous sépare pas du Christ, 
recevez la mort ct ne reniez pas le Christ : sortez des villes ct conservez sa foi; 
privez-vous des richesses et aimez-le seul; laissez-vous frapper pour lui et nc 
frappez раз; cherchez-le et que votre àme ne s'éloigne pas de lui; loin de vous 
tout larcin; détournez vos visages de l'adultére; crachez à la face de la for- 


nication et de la cupidité; extirpez l'orgueil de chez vous. 





«107617 


τ. ι΄ 
v? b. 


* Pf. [б ro 


vieme; Antoine le dixième; Achille le onzième; Alypius le douzième; Iras le 
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Ex : 8 8) ы : А + m 7 03 ae ! RES r * NM K 93 
Μνήσθητε "" τῶν προφητῶν μ.ωσαϊχοῦ νόµου, προσεχέτω "" ἡ ψυχὴ ὑμῶν, ᾿ πτεροφυείτω 


ἡ καρδία ὑμῶν πρὸς τὸν θ(εὸ)ν "', ὁ λύγνος ὑμῶν καιέσθω °°, αἱ λαμπάδες ὑμῶν Φκινέτωσαν °° , 


΄ ΄ ә е , ré ` X ۴ e 7 سب‎ \ 98 E ғ ٤ ۴ - і 
τὸ στόμα ὑμῶν ὑμνολογείτω °", τοὺς ἐχθροὺς ὑμῶν ἀγαπᾶτε, τὰ’ ὁλοκαυτώματα >” ὑμῶν ٥٨ 


0 βρωψ.είτω ۱١١ Ὁ λόγος ὑμῶν ἔστω Hate 002 ἠρτυμένος 1, Kai πάλιν ἔδωκεν εἰρήνην 


> ٩ 7 ۹ 5 , 5 ۶. 105 
αὐτους τρίτον καὶ απέλυσεν αυτούς °. 


š 


ct 


у +» , 
καὶ ἠσπάσατο "° 


ҮШ. — Τῇ δὲ' ἐπαύριον γενεσίων ἀγομένων τοῦ" “ρώδου' ἐκάλεσεν πάντας 
6 


r 
f 


~ , ~ ET. ۶ ° ` = 5 Ἢ. 5 ε , T Fr 
(τοὺς μ.εγιστᾶνας αὐτοῦ ') ὁ Ηρώδης εἷς τὸ δεῖπνον” καὶ ᾿ ἦσαν οἱ χεκλημένοι” οὗτοι 


Νεῖλος ὁ ὃ δεύτερος τοῦ Ηρώδου, Κύριλλος ' τρίτος'', Λουκίος ® τέταρτος, Ὕγνος 
οι” ς''. Taio" €. Φήλιξ 2, Σωσίπατρος '᾿ 0. Αντώνιος ὃ 1. 


`Y NN. © о » د‎ 0 ο + 1 — PEE TN ше: pos / ιπ 
10 ᾿Αχείλιος ° ια. ᾿Αλύπιος"" ιβ. Ἶρας" iy. Αλάφιος 10. Τρόγορος ^^ ы. Пулро 7° tz. 
᾿Αφρικανὸς ιζ'. ᾿]ουλιανὸς en. Ἕραγκυλι амд; °° 07^. Ἡρώδης ἄλλος x. ἕτερος ᾿]ουλεανὸς 


.- سي‎ 3 
O Ἀέτιος 20). 


93. —to D. — 9^. Μνήσθητε μωσαηλοῦ (μωσθηκοῦ (v ut vid.) xat% πν(εῦμ)α ὁ νοῦς ὑμῶν τὰ ἄνω προσεχέτω 
η ψυχῆ ὑμῶν πτερωφνήτω GQ. — 95. Ννήσ. μωσαικὸν νόμον κατὰ πνεῦμα, ὁ νοῦς ὑμῶν πάντοτε τὰ ἄνω φρονήτω 
15 xai προσεχέτω ἡ V. Ùp. προσφνεῖ τῷ προστάγματι, nai ὁ λύχνος ὑμῶν νεέσθω διηνεκῶς R. — 96. R add. ἀεί. — 
97. R add. διηνεκῶς τὸν θεὸν. --- UB. κακῶν ἀντὶ κακοῦ τινι μὴ ἀπόδωτε, τὰ δὲ R. — 99. --τόματα GQR. سا‎ 
100, R add. καὶ ἡ θυσίαι (sic). — 101. --μήτω D, βρομεῖτο GQ. R add. ἀλλὰ μᾶλλον τῶν ἀπαρχῶν ἡμῶν 
τὰ κάλλιστα προσφέρεται τῷ Oem. — 102. om. GQ. R : παντότε a. -- 103. ἦρτον. P. — 101. εἶσπ. GQ. 
Gh. ἡρτνμ.. καὶ ἐὰν ταῦτα πάντα φυλάξατε, τέκνα, ἔστω 7, χάρις τοῦ χωρίου ἡμῶν ᾿]ησοῦ Χριστοῦ μεθ᾽ ὑμῶν 
50 πάντοτε, νῦν τε καὶ cl; τοὺς αἰώνας. Αμήν. Τότε ἀσπασάμενος R. — 105. R add. ἐν εἰρήνη, πορεωθῆναι. 
VIII. — 1. om. GQ. — 3. γενέσιον ἀγόμενον GQR. 3. R add. ἀνεστάτον. — ^. P om. τοὺς p. αὐ. — 
5. GQR om. ὁ ‘Ho. εἰς τ. δ. — 0. χεκλεισμ. R. -- 7. αὔτη К. — 8. om. К. — 9. cc, δεύτερος GQ. — 
10. χύοιλος R. — GQ expriment tous les nombres par les lettres y, δ. г... — 12. Kios GQ. — 13. Ayo: 
GQ, ᾿Ἔχόλιος R. — 14. Jusqu'à la fin R écrit les noms des nombres. — 15. Τραιανός R. — 10. Φίλιππος R. 


“ ~ 


25 — 17. ᾿Αδονάτις К. — 18. Ἑέρτιος R. — 19. Άχιλιος GQ, ΙΙόντιος ὁ Ἀχίλλιος R. — 20. ᾿Αληπιός R. — 21. Ἴ]ρας 
GQ. — 22. Πρόχωρος GQR. — 23. ἨἩμέρινος R. — 24. GQ add. Κράτης en. — 25. Στασκ. GQ. — 26. R add. 
Δημοχράτης. — 27. от. R. — 28. Sous la reliure. 


« Souvenez-vous des prophètes de la loi Mosaïque; que votre âme s'appli- 
que * et que votre cœur prenne son vol vers Dieu; que votre flambeau brüle : 
que vos lampes brillent; que votre bouche chante des hymnes; que vos holo- 
caustes ne se corrompent pas; que votre langage soit assaisonné du sel! (de la 
prudence). » Puis il leur donna de nouveau la paix, les embrassa une troisième 
fois et les renvoya. 

VIII. Fère D Herope, — Le lendemain était le jour de fête d' Herode, et Hé- 
rode convoqua tous ses grands au repas. Les invités étaient : Nil second 
d'Hérode; Cyrille le troisième; Lucius le quatrième; Hygnos le cinquième; 
Acholios le sixième; Caius le septième; Félix le huitième; Sosipatros le neu- 


treizième; Alaphios le quatorzième; Prochore le quinzième; Hémérios le sei- 
zième; Africanus le dix-septième”; Julien le dix-huitième; Tranquillianus 
le dix-neuvième; un autre Mérode le vingtième; un autre Julien le vingt et 
unième; et Aétius le vingt-deuxième. 


1. Coloss., VI, 6. — 2. G nomme en plus : Crates. 





536 HISTOIRE DE SAINT JEAN-BAPTISTE. [252] 


< 


А 7 > 9 , — 7 ‚ 
* P fol.9 v*. * Οὗτοι siciv?? οἱ δυνάστχι τοῦ βασιλέως Ἡρώδου"', οὗτοι ἐκλήθησαν ' εἰς τὸ 


4 
35 ἐν ἐπιθυμίαᾳ τὴ 


„у 


πότον 33 αὐτοῦ. Πρὸ pige’? δὲ ἡμέρας ἐγένετο Ἡρώδης ἐξοιστριάσας 
'Ἠρωδιάδος. Ὁ οὖν διάθολος, ὁ ἀεὶ καὶ’ πάντοτε διὰ τοῦ ἀσθενοῦς σκεύους τῶν γυναικῶν 


3 r * 36 ` 9_۶ 27 1 / ~ ? ۶ 38 л 5 / E] = , , 
ET LOOIT TOV τα FAT. ετηρησεν το γννχιον του επιτελέσαι τον «YOU ἐν τή "1.5027 


τῶν γενεθλίων τοῦ Ἡρώδου °. 
* Καὶ δὴ εἰσελθόντες ® κατὰ πρόσωπον τοῦ βασιλέως οἱ μεγιστᾶνες αὐτοῦ, Ἵρξαντο 
١ Ἐπεθύμησεν ἡ ψυχὴ πάντων τῶν πχίδων σου ἐπὶ τῇ °° 
* P f. 16 v». γαληνότητι τῆς ὑμῶν '' εὐσεθείας χαρῆναι `”, * καὶ 9 οἱ ἐχθροὶ лубу ^ ἀθρόως πτοηθέν- 
τες ® ἐρράγησαν καὶ τὸ τέλος αὐτῶν ἀπώλειαν *° ἔσχε(ν)' ἡμῶν δὲ ἡ βοήθεια, παρὰ σοῦ”' 


` 593 ә 1 / 54 ~ ` cu Ὁ 7 , m. 55 
α τοῦ ἑλέους' τοῦ mxp% σοῦ ριπτωμένου εἰς “ους σου 


E01 193 


ra. 3 - πι э ٢ : 1 / 49 
EVON LETY αυτον XAL λέγειν 


et 


ἐπικουρουμένη ®" , any si °* 0 


οἰχέτας 
e А 1 په‎ ~ 37 t . \ 7 , - 
᾿Αλλ᾽ ὅμως, Χαλλίνικε”' βασιλεῦ, οὐ μὴ καταχλιθῶσιν "' οἱ naide? σου ἐπὶ τοῦ 
э t a ε 3 Ë К + rt 2 = 60. .* тё \ re. 61 ` LAN 
ἀρίστου", ἕως ἂν ὁ Ἰωάννης ἡ ἀπολυθῇ ἡ 47 ἡμῶν γὰρ οὗτος' τὰς ἐλπίδας 
9 e 3 7 , 8 % A wv Er EN ٩ 69 ٩ ٩ m: 2 е مړ‎ 
ἀχυρώσας ζημίαν” καὶ βλάθην 9° ἐποίησεν' εἰς ἡμᾶς' ἡμῶν γαρ” sm τὴν ὑυ.ετέραν "^ 


29. εἶσαν P. — 30. р. τοῦ Bao. xa К. — 31. οὗτοι υἱ--λήθησαν G ut videtur. — 32. τοῦ πότον R. — 
33. προ” vids G ut videtur. — 3%. 7 GQ. --στρήσας R — 35. от. R. — 36. 54 πάντα R. — 37. ἐτή- 
ρισεν καὶ R. — 38. R add. xoi. — 39. Le ms. P a quatre lettres en plus, puis passe à la ligne. GQ | 
portent : τὴν ἀν. ἐν τῇ νυχτὶ ἐχείνῃ. R : τὴν ἀν. ἐχείνην ἐν αὐτῇ τῇ ννκτί. Deinde R add. ὅθεν πρωίας 7 
γενομένης ἔλθοντες ἐπὶ τὸ ἄριστον οἱ τοῦ “βρώδον μεγιστάνες ὑπεθλήθησαν, μᾶλλον δὲ παρεχλήβησαν ὑπὸ τῆς ἀθλία- 
καὶ ἀσέμνον 'Ηρωδιάδος περὶ τοῦ μεγίστον προδρόμον καὶ βαπτιστοῦ τοῦ Χριστοῦ Ἰωάννου, τοῦ ἢ παύσασθαι τοὺς 
ἐλέγχους κατ) αὐτῆς, À ἀποτμηθή αὐτοῦ À κεφαλὴ ἐν τῷ δεσμοτηρίῳ.᾽--- 40. ἑσθότες GQ. — 41. ἐπιφημεῖν GQ R 


(ἔπηφ. Q, ἐπεφ. R). — 12. R add. κολαχεύοντες. — 43, πάντων τ. δούλων σον, φιλάγαθε βασθεῦ, τοῦ εὐφρανθῆναι 
σήμερον ἐπὶ τῇ μεγίστῃ R. -- 4%. ἡμῶν R. — 45. om. GQR. χαρῖναι P. — 46. R add. γάρ. — ^7. ὑμῶν GQ. 
— 48. ἀθρῶος πτω-- P. — 49. ἀπόλιαν ОРО). В add. οὗ τὴν τνχοῦσαν. — 50. GQ om. παρὰ σοῦ. — 51. Eryx. 
P (ἐπικουρομ. R). — 53. αὐχῆ P. — 53. Son G ut videtur (αὐχηδοὺς Q). — 54. ἐχέους G. — 55. om. С. соус. 


B. — 56. καλἰν. G. — 57. --κληθ-- ОРО. — 58. πόδες GQ. — 59. фрївтоу G. — 60. ἀπῦλυθὴ : ἢ ἀποτλοιοθῆ 
G ut videtur. R add. τὴν κεφαλὴν. — 61. R add. à Ἰωάννης. — 62. ζαμίαν G. — 63. 07 2, GQ add. 


πολλήν. — 64. ἐνεποίησεν R. — 65. Καὶ γὰρ ἡμῶν GQ. R add. ἁπάντων. --- 66. ἐπὶ (εἰς О) τὴν nu. R. 


*pto9v.  * Tels sont les princes du roi Hérode, tels sont ceux qui furent invités à son 
festin. Le jour précédent, Hérode fut enflammé de passion pour Hérodiade ct 
le démon, qui partout et toujours introduit les maux par le moyen des faibles 
femmes, jeta son dévolu sur cette personne pour accomplir l'injustice au jour 
anniversaire de la naissance d’Hérode. 

Lorsque les grands vinrent devant leur roi, ils commencérent à le louer et 
à dire : « L'Ame de tous tes enfants a voulu se réjouir du bonheur de votre 

* PL16 у", piété, * nos ennemis épouvantés se sont évanouis tout d'un coup et ont fini 
dans la perdition; notre force, appuyée sur toi, s'augmente de la bonté qui 
découle de toi sur tous tes sujets. 

« Cependant, ó roi victoricux, que tes serviteurs ne s'asseyent pas au re- 

Jean ne soit ou délivré ou mis à mort, car 1] a annihilé notre 


pas avant que 
espérance et suscité dommage et perte cliez nous : lorsque nous avions mis 
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θειότητα °" τὰς ἐλπίδας ἐχόντων, 8 ἕτερον νόμον αὐτὸς ἐπιφέρει λέγων ἄλλον εἶναι Χ(ριστὸ)ν "* * G L. 133 
καὶ Qacuéa ®. Kat ἐὰν τοιοῦτος νόμος παρακολουθήσει", καθῃρέθησαν' τὰ δόγματα d 
ἡμ.ῶ(ν) 13 καὶ αἱ δυνάμεις ἡμῶν T? εἰς ἀδυναμίαν "^. [AMMA ἀποστείλας’ καὶ ἐξέτασιν 

αὐτοῦ ποιησάμενος, εἰ μὲν παύεται] ^ * τῆς κενῆς ταύτης διδαχῆς, ἀπολυέσθω TY: εἰ δὲ μὴ, *Pfol.9r°. 


۲ , ۴ + = , , 

5 ἀποτεμνέσθω "δ, ᾿Αποστείλας δὲ ὁ βασιλεὺς ᾿]ουλιανὸν "° εἶπεν αὐτῷ ن‎ ١٥١۰ ᾿Εξέτασιν ποιησά- 

- , A ` ` به‎ , 7 2 83 

μενος τοῦ *' ᾿Ἰωάννου, μάθε τὰ xxt! αὐτὸν, καὶ λαθὼν τὰς φωνὰς αὐτοῦ γνώρισόν *^ por", 
ἀλλὰ σπεῦτον ** πρὸ τοῦ ἀνακλιθήναι”’ ἡμᾶς ἐν τῇ ὥρα τοῦ ἀρίστου. 


᾿Απελθὼν οὖν ° ὁ Ἰουλιχνος ἐν τῇ φυλακὴ εἶπεν πρὸς ᾿]ωάννην ۰ Τίνος ἕνεκεν ἐθλήθης 


=> -- ` y + 2 , » \ , ^s 
ἐν τῇ φυλακῇ; Καὶ ἀποκριθεὶς Ἰωάννης δ᾽ εἶπεν: Διὰ τὸ ἐλέγξαι µε τὴν ° ἀσέθεικν τοῦ 


91 دو‎ οι 


10 κυρίου σου. ᾿Αποχριθεὶς °° ó ᾿Ιουλιανὸς λέγει M 


» ~ ~ k ` e 3 , , А و‎ 
οὐκ ἔδει) ταῦτα λαλεῖν ''. ᾿Αποχοιθεὶς δὲ 6° > Ἰωόννης λέγει: Κατὰ πρόσωπον τοῦ + pf. 341°, 


т Ре ` * , ~ 
αὐτῷ" Kawa?” κατὰ ᾿ πρόσωπον ἡμῶν 


κ{υρίο)υ σου ταῦτα ἐλάλησα, καὶ σὺ λέγεις ἵνα κατὰ πρόσωπόν σου μὴ λαλῶ! ᾿Αποκριθεὶς 


δὲ 6*5 ᾿Τουλιανὸς εἶπεν [Παῦσαι ᾿]ωάννη, τῆς") ἀκαταστάτου ἕξεως ταύτης, καὶ μὴ 
βιάζου βασιλεῖς ἐλέγχειν, μᾶλλον 59 δὲ θεούς. ᾿Αποκριθεὶς δὲ Ἰωάννης پ٥١١‎ εἶπεν αὐτῷ" ᾿Εγὼ 
61% Τουλιανὸς εἶπε(ν)' Οὐ 


τοῦ δογματίζειν 19%,‏ ؟ 


15 εἰς τοῦτο ἀπέσταλμαι '' ἵνα ἐλέγξω τὴν παρανομίαν. ' Αποκριθεὶς δὲ 
χρείαν 9° ἔγομεν ۱١١ πνευμάτων '°? πολυρρημόνω(ν), 422 '°® φεῖσαι "® 
67. θειώτ. P. — 68. GQR add. θεὸν. — 69. R add. αἰώνιον. — 70. τοι. парах. νόμος GQ. Τούτος ἀχολονθήσει 

νόμος R. — 71. καθχιρέθησαν P. — 73. om. GQ. πάντων τὰ δόγματα R. — 73. ὑμῶν GQR. — 7%. GQR om. 
εἰς ἁδυν. -- 75. R add. ἐν τῇ φυλακῇ. — 76. Sous la reliure. — 77. --λνθητο P (--λνέσθω GQR). — 78. tepy. 
20 GQR. R add. ἐν τάχη. — 79. ταῦτα ἀκούσας “Πρώδης ὁ Вас. καὶ εὐθέως ἀποστείλας ᾿Ἰουλιανόν τινα ἐκ τῶν 
πονηρῶν ἀρχόντων αὐτοῦ R. — 80. R add. ἀπελθὲ τὸ τάχος ἐν τῇ φυλακῇ καὶ. — 81. от. PQR. — 83. γνώρησον 
СРО. — 83. R add. τὸ τάχος ἀχριθῶς ἐπὶ πάντων. — 84. R add. ὅπως. — 85. ἀνακληθ. ОРО). — 86. R add. 
μετὰ σπουδῆς. — 87. К add. τὸν βαπτιστήν. — 88. εἶπεν πρὸς ᾿Ιωάννην πάντα τὰ τοῦ ‘Ilpwôou ὁ δὲ Чо. GQ 
(Ἄποχρ. δὲ ὁ Hw. К). — 89. R add. παράνομον. — 90. GQ add. δὲ. — 91. εἶπεν GQ. — 92. om. ΩΩ. — 


е 


25 93. Ἰωάνη οὐκ ἐδῆ R. — 9^. λαλῶν P. — 95. GQ om. δὲ ὁ. R add. τοῦ κυρίου πρόδρομος. — 96. от. GQ (R 
от. Απ. δὲ ὁ). — 97. παύσε G. — 98. К add. μιαρᾶς xai. — 99. μᾶλον Q. — 100. Ἰωάνης Q, ὁ "Io. К. 
— 101. ἀπεστάλει ОРО, τοῦτον ἁπεστάλην R. — 102. GQ. om. ἵνα ἑλ. — ὁ. R : καὶ οὐδέποτε παύσομαι τοῦτο 
ποιῶν ἕως ἐσχότης µου ἀναπνοῆς. — 103. χρίαν ОРО). — 104. ἔχωμεν GQ. — 105. νῦν λόγων R. 106.4۷2 
R. — 107. peice Q, παῦσαι R. — 108. ---τήζειν GQ. R add. τοιαῦτα ἐπεὶ μέλλεις πικρῶς ἀποθνήσκειν. 


notre espérance dans votre divinité, il a apporté une autre loi ct a dit qu'il y 
avait un autre Christ et roi. Si une telle loi prévaut, nos dogmes seront dé- 
truits et nos forces seront réduites à l'impuissance. Mais fais-le interroger : 
s'il cesse “ce vain enseignement, qu'on le délivre, et s'il ne cesse pas, qu'on le * ٠ 
mette à mort. » Le roi envoya Julien et lui dit : « Interroge Jean, apprends cc 
qui le concerne, recueille ses paroles οἱ fais-les-moi connaitre, mais hâte-toi 
avant de nous mettre à table pour l'heure du diner. » 
Julien alla done à la prison et dit à Jean : « Pourquoi as-tu été jeté en pri- 
son? » Jean répondit : « Parce que j'ai blàmé l'impiété de ton maitre. » Julien 
répondit et lui dit : « Tu aurais mieux fait de ne pas me répéter cela. > * Jean * p t.3⁄ r 
lui dit : « J'ai dit cela devant ton maitre et tu me dis de ne pas le répéter devant 
toi! » Julien lui dit : « Quitte, Jean, cette attitude rebelle et n'oblige pas les 
rois — ou plutót les dicux — à sévir contre toi. » Jean lui répondit : « J'ai été 
envoyé pour blàmer l'injustice. » Julien lui répondit : « Nous n'avons pas be- 
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᾿Αποχοιθεὶς δὲ ὁ ἅγιος '» Ἰωάννης λέγει i" αὐτῷ: В2д πρὸς τὸν Χ(ύριό)ν σου καὶ εἰπὲ 


112 


, ~ ο > , 11 3 / ~ ۴ ٩ ~ ۶ ` , 4 ) 3 ` 
αὐτῷ ὅτι ἀντίκειται Ἰωάννης ''" τοῖς ὑπὸ σοῦ γινομένοις ''", καὶ μιάταιόν ''' ἐστιν τὸ 


/ 15 ~ , € ? Ў , , ~ > ~ 
βασίλειόν σου ''°. Ἑαῦτα ἀλούσας ἡ Ἰουλιανὸς! ἀπελθὼν ἀνήγγειλε τῷ Ἡρώδῃ τῷ 


τα 
е 17 >? بد‎ ὃν “< 1 IER 4 ۷ 2 3 ۶ т + 
βασιλεῖ ١١7 . "Axobox; * δὲ ó '* Ἠρώδης ١١١ παρεσιώπησεν, ἤδη ۱2۹ vxo! [ἀρίστου бох ἦν. 
3 


IX. — Kat ἐν τῷ κατακλιθῆναι] ! * αὐτοὺς καὶ ἀριστᾶν, οἰνωθέντων αὐτῶν, ἀπέστη û 
ἀνθρωπίνη κκτάστασις dm” αὐτῶν, καὶ ἐκέλευσεν ὁ Ἡρώδης εἰσελθεῖν καὶ ὀργήσασθαι κατὰ 
πρόσωπο(ν) αὐτοῦ τὴν θυγατέρα τῆς Прод: 805° καὶ εἰσελθοῦ οητεῖτο τοῦ μὴ ooy- 
06 ἣν θυγατέρα τῆς Ἰ]ρωδιάδος: καὶ εἰσελθοῦσα παρητεῖτο τοῦ μὴ оруй 
σασθ(αι). ᾿Αποχριθεὶς δὲ ὁ βασιλεὺς εἶπεν αὐτῇ Αἴτησαί με" ἕως ἥμισυ” τῆς βασιλείας 

٢ ” / , , , 6 
μου, καὶ εἴ τι θέλεις ἐγώ σοι ποιήσω . 
Ору: улг δὲ 7 و‎ cx و" ؟‎ 7 =z Ὢ sO ` ~ , з په‎ 8 
ρχησαμένης οὲ αὐτῆς και ἀρεσάσης τῷ Howdy καὶ τοῖς συνανακειµένοις αυτῷ ®, 
y” < 35 * 7 م‎ DEN. , و‎ f , و‎ — ` 
ἐξῆλθεν ἔξω, καὶ εἶπεν τῇ μ(ητ)οὶ αὐτῆς: Τί αἰτήσωμαι τὸν βασιλέα; Λέγει auth Tay 
.εφχλὴν Ἰωάννου τοῦ Βαπτιστοῦ αἴτησαι '". Εἰσελθοῦσα δὲ 'Ηρωδιὰς ١١ λέγει τῷ βασιλεῖ 


` 


° Aog ^ por Ode ? ἐπὶ πίνακι!' τὴν κεφαλὴν Ἰωάνν[ου) τοῦ Βαπτιστοῦ καὶ ἀπέχω ^. 


109. ὁ τοῦ κυρίου πρόδρομος Н. —110. εἶπεν GQR. — 111. αὐτῷ' ᾿Απελθὼν (R add. ἐν τάχει) eine τῷ βασιλεῖ 
σον (R add. ταῦτα) ὅτι ἀντίκητε GQR. — 112. R add. û Bant. — 113. λελαληµένοις G (—uévns Q), λαλουμένης ` 
R. — 114. GQ add. σου, R add. σοι. -- 115. от. GQR. — 116. R add. ἐν σπουδῇ πολλῇ. — 117. avny. 
(R add. ἅπαντα) τῷ Вас. ‘Hp. GQR. — 118. om. GQ. — 119. R add. ἐν τῷ τεὼς. — 120. εἴδη GQ. — 121. 
P add, απαρτη (бт? ἄρτι Ὁ). | 

IX. — 1. κληθῆναι О. Les mots entre crochets se trouvent en P sous la reliure. — 2. χαταστ. ἀπ᾿ 
αὐτῶν, τότε ὑποθληθεὶς ὑπὸ τοῦ Σατανᾶ û ‘Hp. ἐκέλ. ἐν τῷ συμπωσίῳ τήν θυγατέρα τῆς “Hpwôtaos καὶ ὀρχησα- 
μένης (Sic) κατὰ ποόσωπον αὐτοῦ καὶ τῶν ἀνακειμένων, εἰ δὲ (sic) R. — 3. GQ om. τοῦ μὴ Ору. R : παρητήτω 
τοῦτο πράξας. — M. pat Q. αἴτησόν wor R. — 5. ἥμισοι GQ. — 0. Вхс. pov, ñ τι θέλη:, κἀγώ σοι παρέχω 
(δώσω К) GQR. — 7. Kat ору. GQ. — 8. GQ om. καὶ ἄρεσ. — αὐτῶ. R om. αὐτῶ. — 9. GQR add. û 
μήτηρ αὐτῆς. — 10. от. GQR. — 11. 1! δὲ ‘Ho. εἰσελθ. μετὰ σπονδῆς R. — 12. 6; GQ. — 13, om. GQ. В: 
ἐξ αὐτῆς. — 14. —xn P. — 15. R add. πάντων. 


soin d'esprits bavards, eesse done de dogmatiser. » Saint Jean lui répondit : 
« Va prés de ton maitre et dis-lui que Jean blame ce qu'il fait et que son 
royaume n'est que vanité. » Julien, entendant ces paroles, alla les rapporter 
au roi Hérode et celui-ci se tut, car e'était déjà l'heure du repas. 

IX. Morr pe Jean. — Quand ils furent à table * et eurent mangé, ils devin- 
rent ivres et perdirent tout respect humain; alors Hérode fit entrer la fille 
d'Hérodiade pour danser devant lui. Elle entra et ne voulut pas danser. Le roi 
lui dit : « Demande-moi jusqu'à la moitié de mon royaume et, ee que tu vou- 
dras, je le ferai. » 

Elle dansa done et plut à Hérode et à ses invités, puis elle sortit et dit à 
sa mere : « Que demanderai-je au roi? » Elle lui dit : « Demande la téte de 
Jean le Baptiste. » 

IHlérodiade* entra done et dit au roi : * « Donne-moi sur ee plat la tète de 
Jean 16 Baptiste et je m'en tiens là. » 


1. C'était aussi le nom de la fille : εἰσῆλθεν ἡ θυγάτηρ αὐτῆς ὁμόννμος ὑπάρχονσα porle le ms. grec de 
Paris, n? 770, fol. 366 r°, 


EE Г. 3 
v? b. 
mi 39 v*. 


EDI аху", 


EI 39 v*. 


EDT 3 v. 


"GI BS 
г“ а. 


ἘΡΕΙ͂. 


* (1 134 
yos 


ΡΤ“ 
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Καὶ ἐλυπήθη ۸ Ἡρώδης, ὅτι ἦν πόθον ἔχων '^ τοῦ διαλεχθῆναι "7 ZLTA TPCGWTOV τοῦ 


» 1 e, \ , 3 او‎ 9 2 
ἁγίου Ἰωάννου ‘À, διὰ δὲ ' τοὺς ὅρκους καὶ τοὺς συνανακειµένους, οὐκ ἤθελεν ὀθετῆσαι"' 


, 5 ^ ~ 24, ° k ° ` 
αυτην. Коћёсас οὖν σπεκουλάτορα, εἶπεν αὐτῷ ' ᾿Απελθὼν εἰς τὴν φυλακὴν ἀποκεφάλισον 


٢ > / ۱ 1 νη SEEN # 949) ` ` , ~ و ره‎ 5 24 , 25 
τὸν Ἰωάννην καὶ βαλὼν ' ἐπὶ mivazos™” τὴν κεφαλὴν αυτοῦ, ἄγαγε αυτην πρὸς με". 


26 


л 


Καὶ ἀπελθὼν ὁ σπεκουλάτωρ ἀφεῖλεν τὴ(ν) κεφαλὴν ^^ τοῦ ἁγίου 'loxvwvou?", καὶ Parov?” 


ἐπὶ πίνακος, Ἴγαγεν αὐτὴν πρὸς τὸν Ἡρώδην, καὶ λαθὼν αὐτὴν ὁ “9 '᾿Ηρώδης ἐπέδωκεν ?" 


9 ٢ - 2 : ۴ : ^ \ # , , ^ , ΄ - 
αὐτὴν 3! τῇ Χόρῃ 7 . Ἡ δὲ хорл 33 λχθοῦσχ αὐτὴν καὶ ὀρχησαυένη рет αὐτῆς ἐν μέσῳ τοῦ 


συμποσίου, ἐπέδωκεν αὐτὴν "' τῇ μι(ητ)οὶ αὐτῆς, τῇ 'Ηρωδιάδι””, 


X. ---’Αγόλιος' δὲ, εἷς τῶν συνανακε:μ.ένων τῶ “Hoda, ἦν [μ.χθητὲς τοῦ ἁγίου ]ωάν- 
/ $ 2 [ ‚ \ (3 | 
+ ° e - ` - A a - 
10 vou 2, ἦν 02]? * καὶ ἀγαπώμενος ὑπὸ τῆς mnr)e(o)s τῆς Ἡρωδιάδος. ᾿Αναστὰς οὖν ἀπὸ τοῦ 
ἀρίστου καὶ ἀπελθὼν ' τῆσατο παρ) αὐτῆς" τὴν κεφαλὴν * τοῦ ἁγίου ᾿Ιωάννου", xx 
8 


وروي 


7 


λαθὼν xüvàv! ἔχων ὑδρίσκην καινὴν ® ἐν n° οὐκ ἐθλήθη τί ποτε' ἐν αὐτῇ'', βαλὼν εἰς 
US , , Wie د‎ » ~ 2 

αὐτὴν τιμίαν χεφαλὴν '° καὶ ἀσφαλισάμενος μολίθδῳ, ἐκάλεσεν ἓξ ὀνόματα ἐκ vOv? µάθη- 
τῶν τοῦ ἁγίου Ἰωάννου", καὶ εἶπεν αὐτοῖς: Λάθετε’᾽ τὴν κεφαλὴν τοῦ διδκσκάλου 
1 6 


15 bud E θέντε- NE ya ewe ταύτ' (πόθεσθς ١ αὐτὴν! ὡς ἔστιν ἐν τη 
D UWY , ALL πορευθέντες μ.χχρᾶν της πόλεως 207) يږو‎ 15 αυτην ὡς ἔστιν ἐν τη 


16. Ὁ δὲ “Ho. ἀκούσας τοῦτο ἐλυπήθη πάνν, εἶχεν γὰρ πόϑῳ R. — 17. GQR add. αὐτῷ xxi (R от. καὶ). 


— 18. GQR om. τοῦ ay. о. — 19. Καὶ διὰ GQ. — 10. οὐκ ἠθέτησεν GQR (εἴθ. R). — 21. εἶπεν πρὸς αὐτὸν 
GQR. — 99, βαλὸν P. — 93. --κι R. — 24. от. GQR. — 25. pat Q. — 26. G om. τὴν κεφ. — 37, ἀφ. 
τοῦ ἁγίου “Iw. τὴν κεφ. Q, τοῦ ay. προδρόμου хой Bant. Чо. R. — 28. βαλον Р. — 29. GQ om. αὐτὴν ὁ. — 


30. ἔδωκεν GR. — 31. om. GQ. — 32. Ἡρωδιάδι GQR (—éy IU. — 33. Καὶ ‘Howat; GQR (Κ. ἡ “Ho. R). — 
34. GQR om. λαθούσα — αὐτὴν. — 35. GQR от. τῇ Ἡρ. 
X. — 1. ᾿Αχιεύς GQ, ᾿Αγγίλλιος R. — 2, R add. κρυπτός. — 3. Sous la reliure. — 4. GQ om. ἀπὸ τοῦ 


15 
c 


ἀρ. καὶ ἀπ. R : οὖν τοῦ συμποσίον. — 5. GQ om. παρ᾽ αὐτῆς. R : τη Ἡρωδιάδη. — 6. κεφ. Ἰω. τοῦ Bart. ἡ 
add. δὲ ἐπένενσεν τῇ αἰτήσει αὐτοῦ BR. 7.1 add. ὁ ᾿λχίλλιος. — 8. ὑδρίαν χενήν GQ, ὑδρίαν καινήν R. — 
95 9. ἐνὶ Q. — 10. ποτὲ τί GQR. — 11. R om. ἐν αὐτῇ. — 12. GQ от. βαλὼν — хер. К : ἐνέθαλεν αὐτὴν ἐν αὐτῇ. 


— 13. ἐξ ὀνόματος τῶν R. — 1^. род. αὐτοῦ GQR. — 15. R add. ἀδελφοί. — 16. ἡμῶν GQ. — 17. --0αι СРО), 
R add. ἐν τόπῳ σευνῶ, — 18. от. GQR. 


Hérode fut affligé, car il désirait causer face à face avec Jean, mais, à cause 
de son serment et de ses invités, il ne voulut pas la refuser, H appela done 
un satellite et lui dit : « Va à la prison, décapite Jean, mets sa tête sur un plat 
et apporte-la-moi. » Le satellite partit, coupa la téte de saint Jean, la mit 
sur un plat et Гаррогќа à Hérode. Hérode la prit et la donna à la jeune 
fille. Celle-ci, la recevant, dansa avee elle au milicu de la salle du festin 
et ladonna à sa mére, à Hérodiade. 

X. Sa sépurrure. — Acholios, l'un des convives d’Hérode, était disciple 
de saint Jean, * d'ailleurs, il était cher à la тёге d'Hérodiade; il quitta done 
le repas et alla lui demander la tête de saint Jean. Il la reçut et, comme il 
avait une aiguiére toute neuve dans laquelle il n'avait encore rien mis, il y 
placa la tête vénérée, puis y mit un sceau de plomb. I] appela alors certains 
diseiples de saint Jean au nombre de six et leur dit : « Prenez la téte de 
votre maitre, allez loin de cette ville et déposez-la telle qu'elle est dans 
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« , R e NN v هرې‎ ε РЕ : x РЕ 9 ~ - 
ὑδρίσκη "®, οἱ δὲ ἕτεροι ἐξ: ὑμῶν λαβέτωσαν ? τὸ 2! σῶμα ἐκ τῆς φυλακῆς καὶ “7 περι- 

# 049) T ~è е , М 24 
στειλάτωσαν”' | TOD αγίου προφήτου °". 

2 т t αν ^ oy 2 f ` ` 

Λαθόντες 25 οὖν ot ἓξ μαθηταὶ τοῦ ἁγίου” Ἰωάννου τὴν κεφαλὴν, ἐπορεύθησαν εἰς 
πόλιν τὴν παρακειμένην 7 τοῖς Ῥκρακεινοῖς 'Euícn?*, καὶ εὑρόντες σπήλαιον“, ἀπέ- 
32 


» 


0 20 E 0 7 31 с ы E Ya ` ~ ” ۸# at 7 ° N s د‎ м € a 
EYTO THY υ ριαν ey f AY N κεφαλή του γιου ὠοσννου και £p. ety ἔχει OL ες 


4 , n. © e # و‎ 9 ~ 
μαθηταὶ αὐτοῦ ἕως ἡμέρας θανάτου αὐτῶν. 
Ταῦτα " δὲ” ἔγραψα ἐγὼ, ἀδελφοὶ, ἁμαρτωλὸς "' μαθητὴς ὑπάργων ® Ἰωάννου, xxl 
ἀκολουθήσας αὐτῷ καὶ διδαχθεὶς °° ὑπ᾽ αὐτοῦ πιστεύειν ἐπὶ τὸν χ(ύριοὸν ἡμῶν ᾿1(ησοῦ)ν 
37 


\ Š X e f e ^ , ٩ ~s 9 =з --. , 
Χ(ριστὸ)ν τὸν ῥυόμενον 1104 °' ἀπὸ τῆς ὀργῆς τῆς ἐρχομένης °. 


"Hy δὲ 6 ἅγιος Ἰωάννης ὅτε ἀπεκεφαλίσθη ἐτῶν Хү °°. ᾿Απετμήθη “® δὲ μηνὶ ' A5- 


4 


492 PL διὸ γαὶ er » ο) à nien > > 1⁄1 el N ο Eo 45 ٨. 
στρου A), LO αι ουτως ЕТТЕ QUU.EV την УЛОУ αυτου و‎ οπως XXL T U. ets 1.2205 


λάθωμεν μετ’ αὐτοῦ ἐν τῇ βασιλεία τῶν οὐ(ρα)νῶν, διὰ τοῦ x(upto)u ἡμῶν Ἰ(ησο)ῦ Χ(ριστο)ῦ 


19. —oxe GQ. GQR add. ταύτη. — 90. om. GQR. — 21. R add. τίμιον. — 22. GQR om. ёх τῆς 9. xal, 
- 23. στηλάτοσαν P. Ici s’arréte la partie conservée dans le ms. P. — 24. R add. καὶ διδασχάλον ἡμῶν. — 
25. λαθώντες GQ. — 26. R add. προδρ. καὶ βαπτίστον. — 27. ἐπορ. ἐν σποαδῇ καὶ ἀπῆλθον εἰς τὴν порох. πόλιν 
R. — 28. ἐνεμέστη (sic) R. — 29. εὑρῶντες σπήλεων GQ (σπήλεον R). — 30. R add. ἐν αὐτῷ. — 31. ὑδρίον 
G. — 32. ў τιμία xoi φαλῆ B. — 33. R add. ἀδελφοὶ. — 34. ἔγραψα ἐγὼ Mapxog R. — 35. R add. πρότερον 
τοῦ ἁγίου προδρόμον καὶ Bart. — 36. διδαχθῆς ООН. — 37. ἡμῖν GQ. — 38. R add. ἔπειτα ποοσεκολλήθην τῶ 
ἁγίῳ xal χορυφαίῳ τῶν ἀποστόλων Πέτρῳ. — 39. τριάκοντα ἑνὸς καὶ μηνῶν буо R. — ۱0.270060 R. — ^1. µηνή 
G. — ^2. Αὐγούστῳ R. — 43. R add. ἡμεῖς ἅπαντες. — 11. τὴν ἁγίαν καὶ σεθάσµιον αὐτοῦ μνήμην R. — 45. 
R add. διὰ τῶν ἁγίων αὐτοῦ πρ:σθειῶν. 


cette aiguière. Les autres iront à la prison prendre le corps du saint pro- 
phète et l'inhumer. » 

‘Les six disciples de saint Jean prirent donc sa tête et allèrent à la 
ville d'Emése, sise prés des Sarrasins*; ils trouvèrent une caverne et y dépo- 
sèrent l’aiguière dans laquelle était la tête de saint Jean, puis ses six disci- 
ples demeurérent là jusqu'à leur mort. 

Moi qui ai écrit cela, mes frères, je suis un disciple pécheur de Jean, je l'ai 
suivi et j'ai appris de lui à croire en Notre-Seigneur Jésus-Christ qui nous dé- 
livrera du châtiment futur’. 

Saint Jean, lorsqu'il fut décapité, avait trente-trois ans‘. П fut mis à mort 
le 29 du mois de Dystros?, aussi nous faisons sa mémoire en ce moment afin 
que nous ayons part avec lu: au royaume du ciel par Notre-Seigneur Jésus- 


1. La suite ne se trouve plus dans le ms. P. — 2. Locution trés ancienne. Saint Jéróme, demeurant 
dans ces régions, écrit vers la fin du 1v? siècle : in ca ad me eremi parte delatae sunt (litterae), quae 
inter Syros et Saracenos vastum limitem ducil. Migne, P. L., 1. XXII, col. 339, Item col. 336 et dans 
la Vie de Paul premier ermite. — 3. Le ms. R porte : < j'ai écrit cela, frère, moi Marc, premier dis- 
ciple du saint précurseur et baptiste Jean. Aprés l'avoir suivi et avoir appris de lui à croire dans 
Notre-Seigneur Jésus-Christ qui nous délivrera de la colère à venir, je m'attachai ensuite au saint 
coryphée des Apótres, à Pierre ». — 4. D'aprésle ms. 11 « trente et un ans deux mois ». خي‎ Ce mois 
coincidait avec mars. Cf. Constitutions Apostoliques, v, 17, Migne, P. G.,t. I, col. 888. La mort et la fête 
de saint Jean-Baptiste sont donc placées au 29 inars. Dans les calendriers gréco-arabe ou de Gaza, 


EE T. 13% 
a d. 
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μεθ) οὗ τῷ πατρὶ σὺν ἁγίῳ πν(εύματ)ι δόξα, κράτος, τιμὴ “XL προσκύνησις, νῦν καὶ ἀεὶ καὶ 


3 ` به و‎ w مر د‎ "A ae AG 
εις τοὺς αἰῶνας τῶν αιώνων. "Арду |. 


46. Ἀλεί G ul videtur. R : (1. διὰ τοῦ xvpíou...) ἐν Ἀριστῷ ᾿Ιηποῦ τῷ κυρίῳ ἡμῶν ὦ h δόξα χαὶ τὸ χράτος 
νῦν καὶ ἀεὶ καὶ εἰς τοὺς αἰῶνας τῶν αἰώνων. ᾿Αμήν. 


Christ auquel, avec le Père et le Saint-Esprit, gloire, puissance, respect et 
adoration, maintenant et toujours et dans les siècles des siècles. Amen. 


au 29 Dystros correspondent le 15 mars ou le 25 mars. Cf. Echos d'Orient, 1903, p. 313. Ces dates, 
surtout le 15 mars, correspondent bien à l'ancienne tradition qui place la décollation « aux environs 
de la féte de Paque » et aussi < trés peu avant cette fète ». Les rédactions qui portent < le 29 aont » 
sont plus modernes ou du moins ont 616 retouchées, car le 29 août est l'anniversaire de la se- 
conde invention de Ја tête οἱ non de la décollation. — Le ms. R porte : < aout >. 





LE MIRACLE DE SAINT MICHEL A COLOSSES 


INTRODUCTION 


/ 


1. Résumé. — Un trés ancien récit rapporte que l'apótre saint Philippe ré- 
clama l'aide de saint Jean l'Évangéliste contre Diane qui étendait son pouvoir 
jusqu'à Hiérapolis et Colosses. Tous deux firent jaillir une source à l'endroit 
précis ott ils voulaient que l'archistratége saint Michel fat honoré. Cette eau 
opéra de nombreux prodiges, et un paien de Laodicée, dont la fille avait été 
guérie, batit prés de la source un petit oratoire à saint Michel. 

Aprés une premiére tentative pour détruire cet oratoire et surtout pour 
faire disparaitre la source qui amenait tant de conversions, les paiens détour- 
nérent le cours de deux fleuves qui coulaient prés de Colosses pour leur faire 
submerger l'oratoire et la source. Le gardien se nommait Archippe et vivait 
dans le plus rigoureux ascétisme. Il ne s'enfuit pas devant l'inondation, per- 
suadé que saint Michel saurait bien le protéger. En effet saint Michel lui appa- 
rut, entr'ouvrit un abime souterrain dans lequel il précipita les fleuves auda- 
cieux et changea en statues de pierre les paiens qui avaient détourné le cours 
des deux fleuves et qui contemplaient de loin le résultat de leur travail. Le 
rédacteurajoute que ces statues se volent encore à son époque et que les deux 
fleuves disparaissent sous terre durant la portée d'une fléche pour reparaitre 
plus loin. 

II. INTERPRÉTATION DE LA LÉGENDE. — La premiere partie est basée sur d'an- 
ciens récits apocryphes relatifs aux apótres et on s'accorde à voir dans la 
seconde partie une interprétation merveilleuse d'un phénoméne naturel. C'est 
l'opinion des Bollandistes, de M. Max Bonnet ct, tout récemment, de М Le 
Camus. Hérodote écrit en effet : ἀπίκετο ἐς Κολοσσὰς πόλιν μεγάλην Φρυγίης, ἐν τῇ 
Λύκος ποταμὸς ἐς χάσμα γῆς ἐσθάλλων ἀφανίζεται, ἔπειτεν διὰ σταδίων ὡς πέντε μάλιστά 
хл ἄναφαινόμενος ἐκδιδοῖ καὶ οὗτος ἐς τὸν 0 ρον. (Xeraés) arriva à Colosses, ville 
de Phrygie. Le Lycus y disparaît οἱ se précipite dans un gouffre, d'où il sort à cing 

1. Colosses, ville de Phrygie, entre Laodicée et Apamée. Saint Paul écrivait aux fidèles de cette 


ville. Voir, sur cette ville, un dictionnaire quelconque de la Bible, mais surtout celui de M. Vigouroux 
où l’on trouvera des photographies de Golosses et de Khonas. 
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stades de cette ville pour se précipiter dans le Méandre'. La légende aurait eu pour 
but d'expliquer, de manière surnaturelle, la disparition sous terre du Lycus’. 

Les Bollandistes s'en référent plutót au texte d'Hérodote et M. Max Bonnet 
à divers voyageurs, mais M*' Le Camus, dans sa visite à Colosses et à Chonas, 
a trouvé une explication, non seulement de la disparition. des fleuves sur 
l'ordre de saint Michel, mais encore du γάσμικ γῆς d Hérodote, qui peuvent ainsi 
ôtre indépendants l'un de l'autre et avoir existé successivement. Ni l'un ni 
l'autre ne subsistent aujourd'hui, ct tous deux auraient tiré leur origine des 
pétrifications de l'Ak-su, rivière qui se jette dans le Lycus à Colosses. Voici le 
texte de М" Le 8 : 

Les paiens « sont peut-étre la personnifieation légendaire des pétrifica- 
tions croissantes de l'Ak-su qui dirigérent insensiblement vers le petit 
oratoire les caux du fleuve eristallisant. Celui-ei, se heurtant à la chapelle qu'il 
envahit, forma bientót une sorte de pont naturel ou plateforme sous laquelle 
le Lycus se précipitait comme dans un goullre, laissant croire que saint 
Michel avait englouti dans l'abime ses audacieux ennemis. 

« Si l’on en juge par les capricieuses évolutions de l'Ak-su sur le plateau 
où il coule et où il a élevé les murs les plus bizarres et multiplié les avance- 
ments de terrain les plus surprenants, on n'aura pas de peine à expliquer 
par ses invasions sur le Tchoruk-Tchai (οι Lycus) non pas seulement le récit 
légendaire du meunier (c'est le miracle de saint Michel), mais le fameux γάσ».. 
γῆς ou abime souterrain dont parle Hérodote, VII, 30, sous lequel le Lycus 
s'engouffrait prés de Colosses, disparaissant pendant prés d'un kilométre, au 
grand étonnement des anciens (cf. infra, p. 561, 1. 11 : ἐν τῷ χάσματι). 

« Le Lycus est en effet en cet endroit trés encaissé et quand on a vu les 
prodigieuses stratifications que produisent les caux incrustantes de la contrée, 
à Hiérapolis par exemple, rien n'est plus aisé que d'imaginer le pont im- 
mense qu'elles avaient pu former sur le fleuve où elles se précipitaient. Sur 
les deux rives, M. Vigouroux m'a fait observer comme des amorces de ces 
gigantesques pétrifications. Le dire d'Ilérodote, confirmé par Strabon et 
Pline, surle long tunnel couvrant le cours du Lycus prés de Colosses, nous a 
done paru d'autant plus fondé que la nécropole de la ville, sur la rive. droite 
du fleuve, au nord par conséquent des deux collines où fut l'antique cité, se 
trouve elle-même creusée dans de vastes couches de concrétions produites 
par les eaux pétrifiantes. » 

ПІ. LIEU DU MIRACLE ET DATE DE LA RÉDACTION. — La ville de Chonas ac- 


1. Fist., VII, 30. — 2. Une partie de ce qui regarde l'oratoire est vrai et le miracle de saint Michel 
a été imaginé par celui qui a voulu rendre compte de ce que le fleuve descendait « in ferrae hiatum », 
dil M. Max Bonnel. Varralio de miraculo..., Paris, 1890, p. v. 

3. F. Vigouroux, Dictionnaire de la Bible, t. П, col. 865. Voir aussi : Voyage aux sept Églises de 
l'Apocalypse, par l'abbé E. le Camus, in-#°, Paris, 1896, p. 167 à 180. Dans les deux ouvrages, on trouve 
des photographies de Khonas, de Colosses et du fleuve Lycus. 
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tuelle est, d'après M* le Camus, à quatre kilomètres au sud de Colosses; le 
miracle nous semble devoir être placé, sans doute possible, non pas à lac- 
tuelle Chonas, mais à Colosses. En effet Colosses, comme Chonas, montre 
les restes d'un temple qui fut dédié à saint Michel; de plus c'est à Colosses et 
non à Chonas, comme M. Vigouroux nous l'a encore affirmé, que certain 
meunier raconte et localise la légende; enfin, et c'est ici la raison qui doit 
enlever tout doute, c'est le Lycus près de Colosses (et non la rivière de 
Chonas, le Khonos-Tchai) qui disparaissait sous terre d’après Hérodote; de 
plus, c'est à Colosses (et non à Chonas) que la rivière pétrifiante, l'Ak-su, 
se jette dans le Lycus et a pu former le pont naturel, cause de la légende". 

La date de la rédaction dépend un peu de cette identification. Voici en 
effet le raisonnement des Bollandistes : Si l'on place le prodige à Chonas 
(distinct de Colosses), il a dà avoir lieu à l'époque ou Colosses était abandonnée 
et remplacée par Chonas; or, jusqu'en 692, on trouve, dans les souscriptions 
des conciles, des évéques de Colosses, tandis qu'en 778, on trouve Dosithée 
« évéque de Chonas, c'est-à-dire de Colosses », et depuis lors des évéques 
de Chonas. La rédaction se placerait entre 692 ct 787, Acta SS., sept. VIII, 
p. 39 et p. 48, note q. 

Nous pouvons reculer un peu cette date si le prodige a eu lieu à Colosses 
méme qui aurait porté aussi le nom de Chonas?, les évéques auraient continué 
à porter 16 titre de Colosses comme nos évéques in partibus conservent les 
anciens noms des localités sans les remplacer par les nouveaux ; ils n'auraient 
adopté le nouveau titre de Chonas qu'à une époque assez postérieure, lorsque 
les guerres et les tremblements de terre auraient fait disparaitre complétement 
Colosses-Chonas et auraient chassé les habitants à quatre kilométres de là, 
dans les montagnes, au bourg actuel de Chonas. Ainsi nous pouvons placer 
la rédaction au vir? siècle, peut-être au ví. Le terminus ad quem serait 
fourni par letremblement de terre qui a détruit le pont naturel formé par les 
caux pétrifiantes (si jamais on peut déterminer sa date); car, ce pont détruit 
— M. Vigouroux et M“ le Camus n'ont plus vu que ses amorces — il ny 
avait plus ni χώνη, ni χάσμα, ni par suite prétexte à légende. M. M. Bonnet qui 
place le miracle à Chonas, distinct mais contemporain de Colosses, conclut 
qu'il a pu être rédigé du ν΄ au vir siècle (thèse, p. xxxvii). 

IV. Les RÉDACTIONS GRECQUEs, — Le miracle de saint Michel est raconté 
dans trois rédactions grecques : 1° La relation anonyme que nous allons 
éditer; 2° une rédaction attribuée à Sisinnius, archevêque de Constanti- 


1. Voir en particulier la carte donnée par M* Le Camus, Voyage aux sept Eglises, page 172. 

2. C'est ce que disent expressément le synaxaire de Sirmond et le ménologe de Basile, Acta SS., sept. 
VUI, р. 48, note q. C'est ce que suppose aussi notre rédaction où saint Michel dit aux fleuves : < Préci- 
pitez-vous dans cette fosse (ἐν τῇ χώνη ταύτη) el soyez cnscvelis (χωνενόμενοι) dans ce gouffre (ἐν τῷ χάσ- 
ματι. Cf. Hérodote) à jamais >. En somme nous croyons que le nom de Chonas (gouffre) a pu n'étre à 
l'origine qu'un second nom du quartier de Colosses où était ce 2 


[261] INTRODUCTION. 545 


nople; 3° la rédaction métaphrastique qui figure dans tous les Ménées grees. 

Les Bollandistes ont édité et traduit la seeonde (la seule dont l'auteur 
soit explicitement nommé), Acta SS., sept. VIII, p. 38 à 49°. 

M. Max Bonnet a publié la premiére et la troisiéme dans les Analecta 
Bollandiana, t. VIII, 1889, p. 287 à 316. Les Dollandistes ont ajouté une 
traduction latine de ces pièces, Ibidem, p. 317 à 328. Plus tard M. Max 
Bonnet a ajouté au tirage à part de l'artiele précédent une Introduction et des 
tables et en a fait ainsi l'une de ses thèses pour le doctorat : Narratio de mira- 
culo a Michaele archangelo Chonis patrato, adjecto Symeonis metaphrastae de eadem 
re libello. Edidit et Facultati litterarum Parisiensi proposuit Max Bonnet, 8°, Paris, 
1890. 

L'éerit original est certainement la rédaction anonyme, comme M. Max 
Bonnet a eu le mérite de le démontrer; rien n'empéche dés lors de voir, dans la 
rédaction éditée par les Bollandistes, une homélie historique prononcée par 
le Sisinnius qui fut archevêque de Constantinople au x° siècle”; elle serait 
done contemporaine de la troisième rédaction due au Métaphraste’. 

V. La version LATINE. — Elle est conservée à Paris dans un manuserit 
unique, n? 11753, du xın’ sièele. H a été signalé par les Bollandistes (Anal. 
Boll., ΙΧ, 1890, p. 201) qui ont publié le prologue du traducteur (Lbid., 
p. 202-203). 

Celui-ci nous apprend « qu'il ne eesse de s'étonner de ce que le grand mi- 
raele accompli en Asie par saint Michel ne soit pas encore connu des Latins, 
bien qu'on en parle partout, qu'il soit publié en gree et que des monuments de 
ee miracle subsistent encore à l'endroit où il fut opéré. Tous les frères de la 
congrégation latine du mont Athos ont douc demandé à l'auteur, nommé Léon, 
de traduire ce miracle en latin. Il le fait par obéissanee en rendant parfois un 
mot par un mot et d'autres fois en se bornant à rendre le sens. Il fallait d'ail- 
leurs traduire ainsi, ear s'il avait rendu le gree tel qu'il est, sa traduction 
n'aurait pas édifié mais aurait ennuyé les lecteurs. Chaeun corrigera ee qu'il 
trouvera mal dit, mais si un lecteur veut lui reprocher son élocution rustique, 
simple et inculte, il devra se rappeler que personne ne l'oblige à lire. Lise 
cette traduetion qui voudra, que les autres la laissent. Il la compose pour la 
gloire du saint arehange et pour obéir aux serviteurs de Dieu qui la lui ont 
demandée et qui cherehent moins l'éléganee d'un discours poli qu'une parole 
simple et de divins prodiges ». 

On savait déjà qu'au milieu sans doute du xi? siécle, des moines d'Amalfi 
avaient obtenu la permission de se fixer au mont Athos; les ruines de leur 


1. A savoir : Introduction, p. 38 à 41, texte et traduction, p. 41 à 47; notes, p. 47 à ^9. 

2. Cf. Acta SS., p. 40. Le titre porte en effet Σισινίον, dey. Κωνστ., λόγος εἰς τὸ ἐν χώναις θοῦμα.... ms. de 
Paris, n° 760, fol. 16. — 3. Une sorte d'homélie, attribuée à saint Jean Damascéne et mentionnée par 
Le Quien (P. G., t. XCV, p. 883), se trouve dans le ms. grec de Paris suppl. 163. Cet écrit semble récent 
et de nulle valeur. 
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monastère y subsistent encore ' et nous publions aujourd'hui le seul document 
(écrit du χι’ au xii? siècle) qui vienne témoigner de leur activité scientifique. 

VI. Вот ре LA PRÉSENTE ÉDITION. — Nous reproduisons, lorsqu'il existe, 
l'ancien texte conservé en onciales dans le ms. P. Nous ajoutons les variantes 
de l'édition de M. Max Bonnet. On eonstatera, vu leur petit nombre, avee 
quelle sagaeité le savant éditeur a su reconstruire le texte primitif à l'aide de 
manuserits du xi? au xiv? sièele qui différaient au point que les variantes oc- 
eupent, dans son édition, plus de plaee que le texte. Comme l'éerivait 
M. Bonnet : Anonymi libellus a librariis pessime habitus est. Codices quos quidem 
noverim omnes a duobus fontibus derivati sunt quos F et A litteris signavit, sed in- 
ler se tam multis locis et tam longe singuli discrepant, ul ex tis quos adhibui septem 
aut pluribus anonymi verba undique colligenda et quasi quoddam opus musivum com- 
ponenda fuerint. Le texte du ms. P, comme on devait s'y attendre, participe à 
la fois des deux variétés F et A, il est donc antérieur à leur formation. Lors- 
que le ms. P présente des laeunes (commencement et quelques lignes vers la 
fin), nous reproduisons en toute assurance le texte de M. Bonnet, car le bon- 
heur avee lequel il a reconstitué le texte primitif, lorsque le ms. P nous Га con- 
servé, nous est garant qu'il doit en étre de méme ailleurs. Nous aurions voulu 
modifier quelquefois le texte pour le rapprocher de l'ancienne version latine, 
mais le tradueteur nous avertit lui-méme qu'il ne s'astreint pas à faire le mot 
à mot; sa traduetion ne peut done servir de base à une reconstruetion. En 
une dizaine d'endroits seulement, en des points fort secondaires, nous l'avons 


essayé. 
F. Nav. 


VII. Sigles employés : 

В = édition de M. Max Bonnet (Anal. Boll., VIII, p. 289-307). 

P — ms. suppl. gree n° 480 (texte sous-jacent). 

Dans le texte [ ] indique une restitution et ( ) une addition. 

Dans la traduetion, le signe', répété aprés plusieurs mots, indique une 
addition du tradueteur; '' indique une omission; enfin * indique une diflérence 
entre texte et traduetion. Les mots en italiques figurent tels quels dans le 
manuscrit latin. Nous les avons mis en italiques pour éviter la répétition trop 
fréquente du mot sic. Nous remplacons u par v, i par j, e par w ou ce lorsque 
l'usage le demande. 


1. Anal. Boll, IX, pe لل ال‎ 


* B p.210 


ΔΙΗΓΗΣΙΣ 


TOY ATIOY ἈΡΧΠΙΠΟΥ͂ KAI ΠΡΟΣΜΟΝΛΡΙΟΥ ΠΕΡΙ 
TOY 1110801032 ΘΑΥΜΑΤΟΣ ὙΠῸ ΤΟΥ ΜΕΓΑΛΟΥ ἈΡΧΙΣΤΡΑΤΗΓΟΥ͂ 
MIXAHA TOY ἘΝ ΤΑΙ͂Σ XONAIX ' 


]. — ‘П ἀργὴ τῶν θαυμάτων καὶ” ἰαυ.άτων» καὶ δωρεῶν καὶ γαρισμ.άτων τῶν δοθέντων 
ἡμῖν ὑπὸ τοῦ θεοῦ διὰ τῆς χάριτος καὶ παρρησίας τοῦ ἀρχιστρατήγον Miyand ἐξ ἀργης | 
ἐκηρύχθη «ὑπὸ τῶν жүйө» ἀποστόλων «ιλέππου καὶ Ἰωάννου τοῦ θεολόγου. ᾿Αποδιώξαντος 
γὰρ τοῦ ἁγίου Ἰωάννου τὴν ἀκάθαρτων Ἄρτεμιν ἀπὸ τῆς ᾿Ιὑφέσου, ἀνῆλθεν εἰς “Ἱεράπολιν " 
πρὸς τὸν ὅγιον 7۷77 ἦν γὰρ καὶ αὐτὸς πολεμῶν μετὰ τῆς ἐχίδνης. Καὶ ἀσπασάμενοι 
ἀλλήλους λέγει αὐτῷ ὁ ἅγιος Φίλιππος" Τί ποιήσωμεν, ἄδελφε Ιωάννη; ° ὅτι οὐ δύναμαι 
ταύτην τὴν ἀκάθχρτον καὶ μιαρὰν ἔχιδναν ἐκριζῶσαι τα: ταύτης. Ἣν γὰρ mus 


К; ` 3 \ ٩ 0 ». ὸ a , £ — >. E 4 , ( , fig Е 2 à: Е Er АЕ 
f, µιαρα και OXE 0105 ἐχιονχ παντων ἐρπετῶν AAL αχαλχρτων πρωτη" NY OF περιε-ωσμ.ένη 


1. Titre du ms. 9 du Catalogue des mss. grees du mont Athos, Cambridge, 1895, Ll. I, p. 3. Ce tilre 
met en relief [ο miracle de saint Michel. В porte Amy. καὶ ἀποχάλυψις τοῦ ἁγίου πατρὸς ἡμῶν ' Ao. καὶ 4 


15 τοῦ πανσέπτου οἴκου τοῦ ᾿Αρχαγγέλον M. ἐν ταῖς X. — 2. B от. θαυμ.. καὶ — 3. Cf. I Cor., хи, 9. — A. ἐξαρχῆς 


D. — 5. Iliérapolis de Phrygie. On trouvera un plan de la ville, une photographie et une description 
des ruines dans le Dict. de la Bible de M. Vigouroux. 


MIRACULUM SANCTI MICHAELIS 
ARCHANGELI IN CONAS 


I. Exordium igitur miraculorum et sanitatum donorumque οἱ gratiarum, 
que nobis a Domino per gratiam et presentiam sunt beatissimi archangeli 
Michaelis concessa, dudum jam prædictum a sanctis fuerat apostolis Philippo 
et Johanne * evangelista atque ostensum. Beatus denique apostolus et evange- 
lista Johannes, postquam expulit ct extirpavit penitus ab Epheso nefandissi- 
mæ nomen Diane, Icrapolim ascendens adiit sanctum Philippum apostolum. 
Erat enim et ipse in magno positus agone certaminis * contra hanc eamdem 
nequissimam bestiam. Post sanctum vero osculum indieans apostolus Do- 
mini Philippus * quas ejusdem nequissimæ in missione Diane pateretur 
insidias, et quia nequiverat ex urbe eadem ejus nefandam expellere * memo- 


riam. Erat * denique haec cruenta et nequissima vipera omnium serpentium 


— 


к 





548 RECIT D’ARCHIPPOS. [264] 


„ 8 ` M ^ / * 9 , , په 3 و ره‎ \ y , 
ὀφεις RATA παντος τοῦ σώματος, καὶ δράκων XUXÀO τῆς κεφαλής αὐτῆς και ἄλλος £34). 
UE. 9 _— ΜΝ “τ 2 ۸ 4» 7^ δύ ὸ ? ` , 7 ә - ε 
τοῦ τραχήλου αυτῆς, και ἣν ἐφισταμένη ° ἐπάνω OVO ὁρακόντων, XAL AVLAW αὐτῆς πᾶν ἑρ- 
` و‎ y ` : - , ^ € 54 
πετὸν ἀκάθαρτον, καὶ ἁπλῶς εἰπεῖν ὡς βασίλισσα ἐστολισμένη. Kat οἱ Ἕλληνες εἶγον 


` , ` РА , f , 
αὐτὴν ὡς θεὰν μεγάλην καὶ πάντες προσεκύνουν αὐτὴν καὶ ἔθυον εἰς αὐτήν. Kat πολλάκις 


Gr 


καθεζοµιένου τοῦ ἁγίου Φιλίππου καὶ διδάσκοντος ἐπέτρεπεν τὰ ἑρπετὰ ἐπάνω τοῦ ἁγίου 
3 ^ P a $ ^ ١ ` 3 ٩ ۶ د‎ 3 ~ 
ἐπιδραμεῖν τοῦ αποχτεῖναι αὐτὸν, καὶ ἔλεγεν πρὸς αὐτόν' Εζελθε, Φίλιππε, ἐκ τῆς 
πόλεως ταύτης, πρίν σε κακῶς ἀναλώσω, Kat av ὁ ἅγιος Φίλιππος κηρύσσων τὸν λόγον 
~ μ ΝΗ ٨2 1 ES / ٩ ۶ ډو‎ ١ . 3 ' 9 ۵) la ٩ , 
- ἰ VOLS ` v i t ν L Ai =: v Av} 
τῆς ἀληθείας καὶ τῆς πίστεως καὶ ποιήσαντες εὐχὴν οἱ ἀπόστολοι ἀπεδίωζαν καὶ ταύτην 
4 ٩ ~ P lá 
ἀπὸ τῆς ᾿Ἱεραπόλεως. 
II. — Μετὰ ταῦτα ἔρχονται οἱ εὐσεθέστατοι ? Χήρυχες τὴς ἀληθείας καὶ ἐκαθέσθησαν 10 
3 ΄ , سر‎ t 4 f Y 
* B p. 291. εἰς τόπον λεγόμενον Χαιρέτοπα ®, ἔνθα ἡ χάρις καὶ * ἡ δωρεὰ καὶ τὰ θαύματα ἔμελλον dro- 
δείκνυσθα. τοῦ ἁγίου καὶ ἐνδόξον ἀρχιστρατήγου Μιχαήλ, καὶ ποιήσαντες εὐχὴν ἐσήμαναν 
وس‎ ~ , “ 3 - А / 8 ’ : , ` , , 
τῷ λαῷ λέγοντες ὅτι ἐνταῦθα μέλλει κατέρχεσθαι ὁ μέγας ταξιάργης καὶ ἀρχιστράτηγος 
¬ > = - ci f 
τῆς δυνάμεως κυρίου καὶ ποιεῖν παράδοξα θαύματα. ἜἘξηλθον οὖν οἱ ἀπόστολοι, καὶ ἐπὶ τὰς 


ἑτέρας πόλεις διδάσκοντες, καὶ εὐθέως ἔθλυσεν ἐν τῷ τόπῳ ἐκείνῳ ὕδωρ ἐπιτελῶν ἰάματα. 15 


1. ἐπισ. D. — 3. σεθαστοὶ D. — 3. Le texte place donc la source miraculeuse à Chairétopa, ville an- 
cienne bien connue par ailleurs (cf. M. Bonnet, thèse, p. xxxii) mais dont l'emplacement exact est 
ignoré. Son identification n'offrirait d'importance que si l'on admettait l'historicité du miracle, sinon 
on doit se borner à chercher le « gouffre » qui aurait donné prétexte à la légende. 


et * aspidum venena supergrediens, et prima inter omnia pestifera animalia 
atque reptilia-et undique circumdata omni veneno mortifero ''. Infelices vero 
miseri infideles colebaut illam quasi magnam deam eamque adorabant et sacri- 
ficabant οἱ ' Deum verum ignorantes '. Frequenter namque, sedente sancto 
apostolo Philippo, populumque docente, illa * aptis super eum telis irruebat in- 
hianter, eumque necare cupiens, ' funereisque vocibus ' contra eum clamitabat 
dicens : Egredere, Philippe, ex hac urbe, priusquam te male faciam interire. 
Sed ille nichilominus securus prædicabat verbum * Dei omni populo et veritatis, 
ct convertebatur cotidie ad Dominum innumerabilis multitudo '. Interea utri- 
que apostoli fusa ad Dominum prece, etiam a Ierapoli cam protinus eminantes 
cffugarunt. 

II. Post һес vero egregii pussimique præcones veritatis properantes 
adierunt locum quemdam qui Reheretopa vocabatur. Ubi '' oratione praemissa 
residens beatus, cum saucto apostolo Philippo, Johannes; designaverunt locum 
dixeruntque ad plebem : Quoniam isto in loco venturus est magnus lawiarchis '' 
Michael ut ostendat hic gloriosa ct obstupenda miracula. Egressi ergo sancti 
inde apostoli et reliquas peragrantes civitates prædicabant verbum Dei. 
Statimque in prædicto loco fons aque chulliens emanavit ubi innumera 


x 


* fol. 223. cotidie * ex tunc cœperunt fieri! mirabilia, et diversarum ' sanitates infir- 


mitatum. 





* B p. 292. 


στο 1 
p b. 
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٩ ٩ 1 - + ГА , ΄ e m 
ΠΠ. — Μετὰ ò τὴν κοίµησιν τῶν ἁγίων ἀποστόλων πάλιν οἱ Ἕλληνες ἔθρυχον καὶ 
3 ΄ ` ~ БА , ~ * ~~ Š / > ` es e , — د‎ 7 
ἐμαινοντο XATA τῶν Χριστιανῶν. Ἐτῶν οὖν πολλῶν διελθόντων ἀπὸ τῆς εὑρέσεως τοῦ χγίου 
"M وهو‎ , - E t ` , 5 oa 
00) ἐκείνου ἐγένετο ἐξάκουστον εἰς πᾶσαν την γῆν. Ot γὰρ καταφεύγοντες ἐν τῷ τόπῳ 
э , ۴ / 1 \ \ 25 ۴ : , 
ἐκείνῳ ἐθεραπεύοντο οἵῳ δή ποτε κατείχοντο νοσήματι". Kat πολλοὶ τῶν Ἑλλήνων ἐρχόμενοι 
\ ` و‎ 7. 9 , , ` 0 I: ~ X ٩ , ٩ 6 а "H 
καὶ θεωροῦντες τὰς ἰάσεις ἐπίστευον εἰς τὸν κύριον Ἰησοῦν Ἀριστὴν καὶ ἐθαπτίςοντο. “Hy 
La 3 1 وم‎ ۶ - E , ` ` ANS ГА се x, 
δέ τις &vho ἐν τῇ πόλει τῆς Anodizing? ἀσεβὴς καὶ εἰδωλοθύτης: οὗτος ἔσχεν θυγατέρα 
' ٣ 
τω е/ Ej 7و‎ ` - € \ ` -» ГА 
μονογενῆ, καὶ αὕτη NY ἄλαλος ἐκ κοιλίας μ.ητρὸς arts. Ὁ δὲ тотто αὐτῆς πολλάκις 
, е ~ 5 - ES ΄ e? CAN , E 
Ἡθουλήθη μετὰ καὶ ἄλλων ὁμοφρόνων αὐτοῦ ἀπελθεῖν τοῦ καταστρέψαι τὸ ἅγιον ὕδωρ ἐκεῖνο, 


Z ٩ کم‎ «τν М 3 یم‎ ГА ` ' , ` -- * ΄ 9 FE 
διότι πολλοὶ τῶν Ελλήνων ἐχεῖ προσέτρεχον καὶ θεραπευώµ.ενοι απο τῶν νόσων αὐτῶν 


ε еә / 


ED ο ` \ ΄ 3 Ls δὶ ~ ° وم‎ : 0 4 : PONE κος Á ? we 
0 επιστέυον εἰς τὸν Κύριον “ΝΙΝ LZ OF τῶν ل٣) را(‎ ὡς EV ορχυ.χτι της νυκτὸς EOLGTATAL LUTY 


à 
ὁ ταξιάρχης χυρίου Muy ὁ ἀρχιστράτηγος, καὶ λέγει αὐτῷ' "Ате: μετὰ τοῦ παιδός 
s Y ο e/ ۶ ٩ ` ` » 7 1 د‎ , ٩ 32 л 
σου ἔνθχ τὸ ἅγιον ὕδωρ πεφανέοωται, καὶ UL ιά µου, ἐὰν πιστεύσης, οὐ Un ἐΞέλθη 
0 / WY о πεφανέρωται, HAL μιὰ TO ὀνομά μον, ἐὰν πιστεύσης, οὐ Un ἐξέλθῃς 
λυπούμενος. Kat ἀναστὰς ὁ ἄνθρωπος ἐπορεύθη μ.ετὰ τοῦ παιδὸς, καὶ ἰδὼν τὸ χάρισμα τοῦ 
θεοῦ ἐπίστευσεν καὶ λέγει τοῖς θερχπευομένοις- "1۷6 6 ἐπιῤάλλοντες τὸ ὕδωρ τοῦτο 
ἐπὶ τὰ σώματα ὑμῶν: Οἱ δὲ λέγουσιν αὐτῷ" Πμεῖς ἐπικχλούμεθα Hardon, xoi? Υιὸν xal 
i | ) i + U , 


ἅγιον vema xoà Mega τὸν ἀρχιστράτηγον. Tore ἀνατείνας τοὺς ὀφθαλμοὺς καὶ τὰς 


1. Cf. Jean, v, 4. — 2. Sic infra, p. 555. — хао D. — 3. B add. ἡμῶν ᾿Ιησοῦν Χριστόν. — ^. ἐπίσ, B 
— 5. om. B. 


111. Post decessionem' vero sanctorum apostolorum, instigati a diabolo, 
infideles sævire iterum atque tumultuari adversus Christianos coeperunt. Evo- 
lutis plurimorum annorum curriculis post inventionem prefate aque, divul- 
gabatur cotidie per universum orbem fama ' miraculorum qute de sacro eodem 
procedebant fonte ' et plurimi ad eundem confugiebant locum a diversis obsessi 
infirmitatibus, et curabantur continuo. Multa etiam paganorum turba illuc 
conveniebat et, videntes ' plurinorum' infirmitates curari, in Dominum crede- 
bant Jesum Christum ' relicto simulacrorum errore ', et baptizabantur. Erat 
interea, vir quidam in civitate Laudocia, paganissimus et cultor ydolorum, qui 
habebat filiam unicam et hiec muta erat ex utero matris suae. Pater vero 
illius decrevit aquam adire illam '' cum multis aliis, pro eo quod multi айаш 
ex paganis ct curabantur, detenti a quacumque fuissent. infirmitate. Quadam 
vero * nocte astans ei in visione beatus archangelus Michael : Perge cum filia, 
inquit, tua, ubi aqua est sanctificata ostensa, et per nomen meum, si credi- 
deris, cum gaudio remeabis ad propria. Qui ilico surgens concitus abiit una 
cum filia sua, οἱ contemplatus est Dei gratiam ', credidit Deo, accedensque ' ad 
cos qui curabantur : Indicate, ait, obsecro, * mihi quie invocatis, quando 
aquam super corpora infunditis vestra. Et illi : Nos, inquiunt, Patrem invo- 
camus et Filium et Spiritum sanctum, intercessionemque beati archangeli Mi- 
chaelis. Tunc ille elevatis in coelum oculis manibusque dixit : O Pater et Filius 


1. Desc— Ms., cependant la partie supérieure de la lettre s ne semble pas avoir élé achevée. 
АТД, ΟΠ. — T. Iv. 37 


[SL 
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χεῖρχς αὐτοῦ εἰς τὸν οὐρανὸν timtv: O Πατὴρ, о Υἱὸς καὶ τὸ ἅγιον Πνεύμα, ὁ Θεὸς, διὰ τῶν 
: ~ j EN ~ > me ερ А ~ е => A e e, 3 4 " 

πρεσθειῶν Μιχαὴλ τοῦ ἀρχιστρατήγου βοήθει por τῷ ἁμαρτωλῷ. Kat λαθὼν ὕδωρ ἐνέθαλεν 
Ak ٢ , ~ ài ` مو‎ ۶ 66 ۴ ~ E εἱ τα ΄ ome M 
εις τὸ στόμα τοῦ παιδίου, καὶ παραχρῆμα ἀνεθύησεν À παῖς καὶ ἔκραζεν λέγουσα" ‘O Θεὸς 
τῶν Χριστιανῶν, βοήθει μοι', ἀληθῶς μεγάλη σου ἡ δύναμις, Miyand ἀρχιστοάτηγε. Ἔθα- 

* B p. 293. πτίσθη δὲ αὐτὸς καὶ πᾶς ὁ οἶκος αὐτοῦ, καὶ ᾠκοδόμησεν ἐκεῖ ευκτήριον μικρὸν εἰς "` ὄνομα 
Μιχαὴλ τοῦ ἀρχιστρατήγου καὶ ἐσκέπασεν τὸ ἅγιον ὕδωρ ἐκεῖνο, καὶ οὕτως ἀνεχώρησεν 
μετὰ τῆς θυγατρὸς αὐτοῦ δοξάζων τὸν θεόν. Οἱ δὲ Ἕλληνες ἔθρυγον κατὰ τῶν Χριστιανῶν 
καὶ τοῦ ἁγίου ὕδατος ἐκείνου, τοῦ καταστρέψαι αὐτὸ καὶ ἀφανίσαι ἀπὸ τῆς γῆς ἐκείνης. 


7 


IV. — Καὶ μετὰ ἐνενηκοστὸν ἔτος do’ οὗ τὸ εὐκτήριον ᾠκοδομήθη > ἐπάνω τοῦ ὕδατος, 
د‎ ee δί з уч ο 7 e و‎ w ὸέ و‎ 7 ” ү = ` 
εἰσῆλθεν παιδίον ἀπὸ Ἱεραπόλεως, ὡς ἐτῶν δέκα, ὀνόματι "Αρχιππος, γένους πιστῶν καὶ 
Χριστιανῶν υἱὸς, καὶ ἐκαθέσθη οὗτος προσμονάριος πρῶτος. “Hv ὁ βίος αὐτοῦ τοιοῦτος: 
;ήσας ἔτη ἑξδομήκοντα, ἀφ᾽ οὗ δὲ ἤρξατο δουλεύειν τὸ εὐκτήριον τοῦ θεοῦ ἔζησεν ἔτη 
,ص‎ 5, ٩ z 4 , М 
ἐζηκοντα, ἄρτου Uv, γευσάμενος μήτε κρέατος μήτε οἴνου, UATE λουσάμ.ενος. 1 γὰρ τροφή 
αὐτοῦ ἦν τοιαύτη" Βοτάνας ἀγρίας ἔψων Ἴσθιεν χωρὶς ἅλατος, καὶ τοῦτο ὁ μακάριος ἐποίει 
μίαν την ἑθδομάδα, τὴν δὲ τιμίαν αὐτοῦ ψυχὴν ἐδρόσιζεν τῇ ἡμέρα ёх τρίτου ὕδατος ὀγκίας 


* B p. 391, τρεῖς, καὶ τοῦτο ἐποίει ὁ μακάριος διχ τὴν τοῦ σώματος ἀνάψυξιν. ^ Τὸ δὲ ἔνδυμα αὐτοῦ 


1. B om. βοήθει μοι. — 2. οἰχοδ. D. 


et Spiritus Sanctus, * qui es unus Deus, per intercessionem saneti Michaelis 

arehangeli subveni, sueeurre mihi peeeatori. Et ' eum hoe dixisset ', aecepta 

aqua misit in os filiæ sue et statim * soluta est lingua ejus et clamavit puella 

dieens : Deus Christianorum, adjuva me, in veritate virtus magna est tua, 

Michael arehangele. Baptizatus est autem homo Ше continuo eum ' filia et ' tota 

domo sua, et ædificavit ibi parvum quoddam' oratorium in ' honore et ' nomine 

beati Miehaelis arehangeli, super eandem aquam sanetam, et reversus est 

gaudens cum filia in domum suam glorificans et laudans Deum. Insani vero 

populi hwe videntes fremebant adversus ' fideles et maxime adversus loeum 

sanctum, et subvertere illud cogitabant; obruere nitentes et exterminare ' sanc- 
lifieatum funditus fontem ' ab eodem loeo ' quatenus пес nominaretur '. 

IV. Post nonagesimum itaque annum ædificationis saneti illius domicilii 

quod super? praedictum eatenus constructum fuerat fontem, venit quidam a 

lerapolim annorum eireiter deeem, religiosis et Christianis parentibus natus, 

* fol. 23 nomine * Archippus. Hic primum habitare ccepit in venerabili templo sancti 

T archangeli Michahelis. Erat enim prædictus puer vitæ venerabilis, vivens 

per annos * sexaginta, postquam cœpit in præfato ministrare oratorio, panem 

non eomedens et vinum non bibens. Caro nunquam introivit in hos ejus, ne- 

que lavit aliquando corpus suum. Esca autem illius herbe aggrestes erant 

coctie absque * oleo, et hos semel in ebdomada. Animam vero post diem tercium 


1. Quodammodo Ms. — 2, Per Ms. 
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’ 


εἶχεν σάκκους δύο ἀγρίους, καὶ Tov μὲν ἕνα σάκλον ἐνδεδυμένος ἦν ὁ μακάριος καὶ οὐκ ἐξή- 
νεγχεν αὐτὸν ἀπὸ τῆς σαρκὸς αὐτοῦ ἕως ἂν ὁ χρόνος αὐτοῦ ἐτελειώθη καὶ οὕτως πάλιν τὸν 
ἕτερον σάκχον په رز ند‎ Ἡ δὲ κοίτη αὐτοῦ ἦν ἐστρωμένη λίθους ὀξεῖς, «xi ἐπάνω τῶν 
λίθων κ'λίκιον διὰ τὸ μὴ ὀρλσθαι τοὺς λίθους ὑπὸ τῶν εἰσεργομένων, τῇ δὲ τιμία αὐτοῦ 
κεφαλῇ ὑπέκειτο σάκκος μ.εμεστωμένος ὀκάνθας᾽ ἐν τούτοις ἐπανεπαύετο ὁ μακάριος ἐν τῇ 


η, ηνία ἐπένω τῶν λίθων καὶ τῶν ἀχανθῶ. 
ώρα τοῦ καθεύδειν αὗτον, XXL πάλιν καὶ EXZGTHY νύχτα ἐπάνω τῶν λίθων καὶ τῶν ακαχνϑῶν 


*3 7 ۴ Ν E ^ ^ رم‎ v L ` me , / л ГА e 0 = € 
επιλεῖμ.ενος O « οὔλος τοῦ θεοῦ οὕτως ἐξετέλει τὸν τῇς 2γρυπνιχς πικρότατον νπνον, ουδέποτε 


٩ € à 55 > Ge ~ VT Й , Ζ Р 14 eer T. xs m Y: | uous رم رد‎ 
γὰρ ὁ δοῦλος τοῦ θεοῦ ἔτυγεν ἀνέσεως, γυμνάζων αὐτοῦ τὸ σῶμα, τὴν δὲ ψυχὴν ἄσπιλ 
- به‎ ٩ е ` 9 , 
διαφυλάττων ἐκ τῆς τοῦ ᾿Αλλοτρίου πχγίδος'. Τὴν γὰρ στενὴν nxt τεθλιμ.υένην ὁδὸν  βαδί- 
ζων ἔλεγεν' My ποιήσῃς, Κύριε, ἐμοὶ τῷ ἁμαρτωλῷ y 272 ἐπὶ τῆς γῆς ταύτης. ᾿ MA εἰσελ- 
θέτωσαν τὰ ἀγαθὰ τοῦ κόσμου τούτου ἐνώπιον 1 τῶν ὀφθαλμῶν μου. My γένοιτό uot, Kuore, 
’ 4 € ~ 9 پس‎ ٢ ٩ / - e э ГА ~ , 2 pos E 
UATE μίαν ἡμέραν τοῦ ἐνιχυτοῦ σγαθὴ, υἱήτε μ.ετεωρισθῶσιν οἱ ὀφθαλυοί µου τῆς υ.αταιότητος 
τοῦ αἰῶνος τούτου, ἀλλ᾽ ἔμπλησον, Коо, τοὺς ὀφθαλμούς μου δακρύων πνευματικῶν, καὶ 
\ РА , 3 > 7 ~ - 5 - ٩ ὃ , / N ` ^ 
τὴν καρδίαν μου φώτισον εἰς ἐπίγνωσιν τῶν σῶν ἐντολῶν, καὶ δώρησαί μοι δωρεὰν ἣν 
ἐδωρήσω τοῖς AT χἰῶνος σοι εὐχρεστήσασιν. T: γάρ μοι ὑπάρχει τὸ πήλινον σῶμα; εἰ рл 


006 , ὸ ót χχὶ τὸ χχλλόπ = ee ο” Ze «olx due 
βόρθορος τις δυσωδίας, uxt τὸ καλλώπισμ,. τοῦτο γύμνωσις ἐστιν τῆς ἀφθάρτου ψυγῆς. 


1. B add, διὰ πρεσθειῶν τοῦ ἀρχιστρατήγου Μιχαήλ. — 3. Cf. Malth., vir, 14 — 3. В add. pov τοῦ ταπεινοῦ 
ἢ ἔμπροσθεν. 


sustentabat aqua * perparvum ad refocilandum potius corpus quam ad potan- 
dum. Indumenta ejus ° sagum asperrimum Οἱ ' nisi semel in anno ' non erue- 


ll Stratus vero illius 


batur eum, seu cum præ nimia penitus vetustate solveretur 
accutissine petra, desuper autem, cilitio tecti, ne ab aliquo viderentur. Porro 
ad eaput ejus erat cilitium spinis involutum, et in his quiescebat vir sanctus 
quando sompni tempus advenisset. '' Iustabat vigiliis nocturne orationis, 
numquam corpori" quietem aliquando concessit, sed omnes illecebras illius 
macerans spiritui subjugabat, animam vero innocuam nitidamque a laqueis 


! votis omnibus ad 


1111101161 reservabat. Ariam et angustam viam arripiens, 
supernam patriam anhelabat, die noctuque in oratione persistens ' dicebat : 
Nou mihi permittas peccatori, domine Deus, sæculo in isto prosperari quan- 
tulumeumque, пес assit oculis cordis priesentis. delectatio mundi, * una nec 
vel die suaderi valeat incedere corporeis delectationibus unquam, oculi non 
extollantur ad gloriam seculi fluxam, sed replere dignare eos spiritualibus 
lacrimis semper, cordisque mei archanum m agnitionem utique tuorum sanctis- 
simorum illuminare preceptorum, mihique concede misello spiritus. gratiam 
tui dare, quam dignatus es cunctis tibi qui a seculo placuerunt. Aiebatque : 
Quid enim necesse est studium habere corporis hujus quod mox pulvis est 
futurum ac vermis et sanies putrida. Adornatio namque et studium corporis 


nuditas cum dedecore incorruptibilis anime. ' Aliter est enim anima decus 


c 


л 


1 
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Ἔστιν δὲ τὸ τῆς duyñs ἔνδυμα πίστις ὀρθὴ πρὸς θεὸν, γύμνωσις zat ἀμέλεια σαρκὸς, πεῖνα 
: ٩ N / : \ Lee , 2 Pye: m. z ç м ۱ . L INC ` n Е \ 
μαι δίψα ALL ἄσχησις αγγελική, ξηροχοιτία καὶ αγρυπνἰ2, προσευγη αι δάκρυα, στεναγμοί 
καὶ μετάνοιαι, ἠσυγίαι καὶ ἐλεημοσύναι, καὶ πάντα τὰ ἀρεστὰ τοῦ θεοῦ, ἐν τούτοις γὰρ τοῖς 
Καλλωπίσμκσιν εὐφραίνεται ἡ φυγή. Τί γὰρ ἐπιζητεῖ À buy ἐκ τοῦ σώματος; οὐδὲν εἰ 2 


μόνον πᾶσαν δικχιοσύνην xal εὐλαθείαν. Td δὲ σῶμα ταῦτα ἐπιζητεῖ᾽ τὴν παμφάγον γαστρι- 


9 


, ` ^ 4 
μ.αργίαν xxt ἀσωτίαν, φιλαργυρίαν xxi πᾶσαν ἀκαθαρσίαν, φαντασίας καὶ πονηρίας, ἐπιθυ- 
μίας χοχὰς καὶ πάντα τὰ μὴ ὄντα πρὸς θεὸν ἀρεστὰ, ἐν ταύταις ταῖς ἐπιθυμίαις χαίρει τὸ 
σῶμ.. καὶ ἐν τούτοις ALY μαλωτίζεται ἡ τάλαινα ψυγή. Ἐγὼ δὲ O ἀμ.χρτωλὸς καὶ ταλαίπω- 
* B p. 296. cog τί ποιήσω; βοήθησόν μοι, Куо о Θεό: μου, καὶ τῆξόν μου τὸ σῶν.χ ὡς ' τὸν 7۷ 
τοῦ σινάπεως, τὴν δὲ καρδίαν ou σύντριψον καὶ ταπείνωσον ὅπως Л ἐξουδενωθῶ παρὰ сой, 
ἐγὼ ухо, Kuote ὁ Oege μου, τὸ Tow! ὡσεὶ γλόη tox, ἑσπέρας δὲ ἀποπίπτω χαὶ παρέργ9- 
ү Ί ο. i e 5 uo رال ’ و‎ . ә x xÁ i i ` ړا‎ 025 e v v ^ бру 
wrt, ἀλλ᾽ ὅμως οὐ μὴ παύσωμαι ἕως ἂν νεκρώσω µου τὰ µέλη ἀπὸ πάσης ἐπιθυμίας κακῆς. 
РЄ МЎ 1 چ‎ a ~ t ~ ~ ~ 1 ٩ 5 
V. — Ταῦτα δὲ’ ἦν μελετῶν ὁ δοῦλος τοῦ θεοῦ "Αρχιππος, καὶ τὴν ἀγγελικὴν ἄσκησιν 
ἐκτελῶν καθ᾽ ἑκάστην ἡμέραν ἐδόξαζε τὸν θεὸν τὸν χορηγοῦντα αὐτῷ τὴν τοιαύτην ὑπομονήν. 


Tx δὲ πλήθη τῶν Χριστιανῶν καὶ τῶν ᾿Ελλήνων προσέτρεχον ἐν τῷ τύπῳ ἐκείνω, καὶ 


1. Cf. Jac., 1, 10-11. I Pierre, 1, 24. — 2. om. В. 


et corporis aliter '. Indumenta igitur anime hiec sunt: Fides ad Deum recta, 
uuditas et negligentia carnis, penuria cibi et potus et conversatio angelica, 
humi cubitatio, et vigiliæ speciales, suspiria fontesque lacrimarum, pœniten- 
tia præteritorum facinorum, quietudo et elemosina, ' humilitas et mansue- 
tudo, pacientia ct caritas ', et reliqua quæ placita Deo noscuntur. In his enim 
ornamentis lwtificatur anima et exultat. Quid aliud postulat a corpore anima 
nisi ut juste vivat et sobrie. Similiter corpus illicite appetit quie sua ' sunt, 
idem ventris ingluviem, libidinem, avaritiam, immunditiam et omnes corrupti- 


biles concupiscentias et inutilia desideria, '' in quibus infelix anima deprehen- 


x 


“tol. 22% ditur? et captivatur, ١ queque * demergunt hominem in interitum et perdi- 
`“ tionem '. Ego denique infelix quid faciam miser. Adjuva me, Domine Deus 
meus, et confringe in me sinapis granum corporeas vires, da milii cor contri- 
tum et humiliatum, ut non confundar, neque despiciar ' a tua immensa cle- 
mentia. Ego enim, Domine Deus, mane sicut herba florui, vespere decido ct 
aresco, sed tamen non quiescam, donec membra mea, te auxiliante, mortificent 
quie sunt super ab omni concupiscentia ' et delectatione carnali '. 

V. Hee igitur meditabatur vir Dei Archippus die ' noctuque ' angelicam 
in terris exequens conversationem, in Dei laudibus assidue perdurans, ' omni- 
potenti ' Deo gratias referens qui ei in omnibus patientiam et longanimitatem 
tribuebat. Multitudo vero Christianorum atque ethnicorum ' undique ' con- 
currebant illuc, et quotquot cum timore Dei et fide non ficta confitentes 4 


1. Le Ms, répète sua (au commencement de la ligne suivante), — 2. Depdalur Ms. 
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οἵτινες μετὰ φόθου καὶ πίστεως ὁμολογοῦντες Τριάδα καὶ λέγοντες' O Πκτὴρ, ὁ 1105 καὶ τὸ 
ἅγιον veux, ὁ Θεὸς, διὰ τῶν πρεσθειῶν Μιγαὴλ τοῦ ἀρχιστρατήγου ἐλέησον huas καὶ 
~ r , ? 1 ο er و‎ ٩ ` ' و و ټم و‎ , e NI مهو‎ 
τοῦτο λέγοντες ἐπέθχλον τὸ ἅγιον ὕδωρ ἐπὶ τὰς νόσους αὐτῶν, καὶ ἐθεραπεύοντο. Οἱ δὲ ἅπι- 
сто: καὶ τῆς ἀληθείας ἐγθροὶ οὐκ ἤθελον θεωρεῖν τὴν δόζαν τοῦ θεω; καὶ καθ᾽ ἑκάστην ὥραν 
3 


26 ‹ 7 = , ٩ e; N ره‎ m ` \ à ET το en 
ἔθρυχον ὡς λέοντες τοῦ καταστρέψαι τὸ ἅγιον ὕδωρ ἐκεῖνο ἅμα καὶ τὸν δοῦλον τοῦ Θεοῦ 


» ГА 


^ ` ۴ , ~ › ГА Y ٩ s. er 
ἀποκτεῖναι. Kar πολλάκις ἐργόμενοι οἱ ἀσεθεῖς ἐμάστιζον αὐτὸν, ἄλλοι δὲ ἥρπαζον τοὺς 


\ 
7 


` ᾽ . - 9 РА ~ - -ә t ГА 27 په‎ - 
σταυροὺς ἀπὸ τοῦ εὐκτηρίου καὶ συνέτριθον ἐπάνω τῆς κεφαλῆς τοῦ ὁσίου, ἄλλοι δὲ τῶν 
- ~ r 7 \ رو‎ К Wa ` ٨ په‎ 7 , ES 
τριχῶν αὐτοῦ Aawbzvovtes ἔσυρον αὐτὸν ἔξω᾽ ἀλλο! δὲ τὴν γενειάδα ' τοῦ πώγωνος хотой 
ἐκτίλλοντες š y " ἐπὶ τὴν تمه‎ οἱ δὲ ἐπέτοειον ἐπὶ τὸ d Ον του. éd 
ἐκτίλλοντες ἔρριπτον ^ ἐπὶ τὴν γῆν, οἱ δὲ ἐπέτρεχον ἐπι τὸ ἅγιον ὕδωρ τοῦ καταστρέψαι 
, ` \ ره‎ , ~ 3 Eus » ٩ 4 مو‎ ٢ 
αὐτὸ, x«t εὐθέως xt vetoes αὐτῶν ἐκρατοῦντο" ἄλλοι δὲ πρωσερ/όμενοι ἔθλεπον Φλόγα πυρὸς 


> , ~ ٩ \ 4 , ~ ` et 3 , ^ 
ἐζερχομένην ἀπὸ τοῦ ύδατος ἐπὶ τὰ πρόσωπα αὐτῶν, καὶ οὕτως ἀπεστρέφοντο οἱ ἀσερεῖς 


М : Ju په‎ à: 1 e ` 70 8 , ` ~ ٩۹ Ν ` , ` 
κχτησγυμ.μένοι' ἄλλοι δὲ πρὸς ἑαυτοὺς ἔλεγον: ᾿Εὰν τοῦτο τὸ ὕδωρ οὐ καταστρέψωμεν καὶ 
\ Ó , 2 - 3 , / A , s ε ( ` 2 ~ موو‎ ὃ 0 ٤ 
τὸν Χαχσουδάριον" τοῦτον οὐκ ἀποκτείνωμ.εν, πάντες οἱ θεοι Ἡμῶν ἐξουδενωθήσονται ὑπὸ τῶν 

, , مه‎ ` 7 ` ^* ` mg = - - ¢ , 
θεραπευομ.ένων ἐνταῦθα. Kat моху λοιπὸν βασανίζοντες τὸν δοῦλον τοῦ 0:09 хаб’ ἑκάστην 
е ΄ . » ^ . s t , € 1 ce kd - - وم‎ ` = 
ἡμέραν, καὶ 6 δεινὰ EGyev ὁ υ.χλχριος ὑπὸ τῶν εἰδωλοθυτῶν ᾿[:λλένων, Axl τχῦτα 


t , ۸٨ > j M ` , , t , ` ΄ 
ὑπομμένων ἐξ оба уз τὸν ()εὸν ἁπαύστως ἡμέρας και νυκτός. 


1. τὰς παριάς D. --- 2. Casularium ? 


et individue Trinitatis fidem, dicentes : O Pater omnipotens qui cum unige- 
nito Filio tuo ct Spiritu sancto unus es Deus, per sancti Arehangoli inter- 
cessionem Michahelis miserere nobis, et fundebant de illa saneta aqua super 


corpora sua, el statim sanabantur ' a quocumque languore detenti fnis- 


sent '. Infideles autem et veritatis inimici rennueutes videre gloriam Dei, ' unde 


| Per singulos etenim dies ru- 


profieere debuerant, deterius inde labebantur 
gientes quasi leones fremebant deutibus contra sanctissimum locum illum * et 
omni conamine subvertere oratorium nitebantur, salutiferumque obruerc fon- 
tem et maxime Dei reverentissumum famulum jugulare. Frequenter denique 
linpiissimi venientes, crudeliter cum eum fustibus graviterque laccrabant. Alii 
cruces ab oratorio ligneas auferentes, cædeudo super caput frangebant 
illius swvicntes. Alii vero per capillos eapitis * et barbie. trahentes. ejiciebant 
foras, et oinni remota pictate cedebant eum. ' Quod Ше patientissime suf- 
ferens, gratias omnipotenti Deo referebat in omnibus '. Alii vero pergebant ad 
saluberrimum fontem, obruere illum nitentes. Sed ubi appropinquabant ad 
cum, statim brachia corum tenebantur ct manus. Alii accedere cupientes, vi- 
debant flammam ignis de fonte eodem procedentem contra facies suas, sicque 
confusi et semiusti revertebantur. Alii autem ad invicem loquebantur dicentes : 
Hune si non obruimus sacrilegum fontem, extinetusque * seductor non fuerit 
Ше, dii procul dubio nostri * ab omnibus couteipuuutuvr, ' sacraque corum cul- 
tura ad uichilum redigetur. ' Et erant cotidie nimiis et crudelissimis affitieutes 
suppliciis Dei famulum Archippum, '' quod ille sustinens cuncta patienter 
gratias Deo referebat * immensas. 


ο. 
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Š ` + - / ` , $ ~ , , 
VI. — Καὶ ἦν ἐν τῷ τόπῳ ἐκείνῳ ποταμὸς καταθαίνων ἐξ ἀριστερῶν ὀνόματι Χρύσης" 


οὗτος περιεπάτει ἐγγίζων τὸ θυσιαστήριον τοῦ θεοῦ ἐξ ἀρχῆς κόσμου, καὶ πολλάκις] 
* 26 / و م‎ ٩ 7 , , a ео 1 1 \ are 7 , / 
ἠθουλήθησαν οἱ ἐχθροὶ τῆς ἀληθείας τοῦ ЖАД τὸν ποταμὸν рети τοῦ ἁγιάσματος ἐκείνου 
* καὶ οὐχ ἴσχυσαν, ἀλλὰ δοκιμάσαντες ἀπέουγεν τὸ Ud Ὁ ποταμοῦ” καὶ ἐχωρίσθη εἰς δύ 
καὶ οὐκ ἴσχυσαν, X μ.άσαντες ἀπέφυγεν τὸ ὕδωρ τοῦ ποταμοῦ καὶ ἐχωρίσθη εἰς δύο, 
` di ` هر‎ AL e ~ a دخ دو‎ ۰ 3 ὸ Du / ^ ρα. 
τὸ δὲ χωρισθὲν ὕδωρ ἀπὸ ® τοῦ ποταμοῦ ἀνέκχμψεν εἰς τὰ δεξιχ μέρη τοῦ θυσιαστηρίου 
καὶ οὕτως πορεύεται ἕως τῆς ἡμέρας ταύτης. 
ҮП. — Ἔν δὲ τοῖς χρόνοις ἐκείνοις ἕτεροι δύο ποταμοὶ κατήργοντο ἀπὸ ἀνατολῆς ἐγγί- 


ç ` ^/ ΄ 25 t f w я т = - "5 ۶م‎ 
ζοντες τὸν ἅγιον τόπον ἐκεῖνον ὡς ἀπὸ μιλίων трибу." Ὁ μὲν εἷς ἐξ αὐτῶν ὀνόματι 


1 < - : Ы 1) - 5 ^ ή K 1 وم‎ 19 8 d ٩ 6 EROR “ус Эл ere $n " A m У 
Λυχόκαπρος καὶ ὁ ἄλλος" ὀνοματι Koons οὗτοι ἐμίσγοντο εἰς κεφαλὴν τοῦ όρους τοῦ 

r \ , 7 7 ٩ 8 2 ٩ ΄ > ` ` , ~ / 8 ۴ δὲ 
μεγάλου καὶ αἀνακάμπτοντες' TH EA περιεπάτουν ETL τα μέρη τῆς Λυχίας". О dé 
9 * 


ee , ~ ὸ 56 λ \ 3 Я "d е ٩ : ٩ 5 ; ’ ET A à δι ы "` 
ἐξ ἀοχῆς διάθολος καὶ |ἐπικατάρατος, ὁ τὰ πονηρὰ ἐμ.ουτεύων] εἰς τὰς καρϑίας τῶν 


ἀνγθρώπ)ων, ὁ τῶν κακῶν βοηθὸς καὶ συνήγορος, ὁ τοῦ θεοῦ ἀρνητὴς καὶ τῶν ἀγγέλων utat 


10 


M 2 ~ Opes, E S w , » ` 2% 8 Уа ۴ - ۰ , ا‎ ῃ ` 
τὸς ^, ὁ τῶν ἁγίων φονευτὴς καὶ τῶν θείων ἐκκλησιῶν διώκτης, ὁ τῶν ἰαμάτων ἐξρλοθρευτῆς 
` 


e , ٩‏ 7 , 7 ` 3 يم 
καὶ τῶν ἀσθενούντων πειρασμὸς, ὁ τὸν κόσμον ἀπατήσας καὶ uA γορτάσας ||, ὁ τὸν οὐ(ρα)νὸν‏ 


1 ٩ A * , ` \ 12 / » ΄ |3 2 ~ ? ~ > ΄ BD 
καὶ την γὴν μιοήσας AML TO,” σκότος ἀγαπήσας `, 0 τῶν βουλομένων σωθήναι ἀποστάτης καὶ 


~ > ν , , / 7 , : ۴ ^ ^ ۴ : 
τῶν ἀγωνιζομένων εἰς σίωτη)ρίαν ἀντίδικος, ὁ μισόκαλος καὶ μισόχριστος '', ὁ ἐσχοτισμένος 


\ 6 , , , , 45 , - . 4 Z - ms 1 ^ / 
καὶ 8٧900066١٤٤ oux ἐπαύετο '° ἐνοχλῶν τοὺς εἰδωλοθύτας τοῦ χαταπατῆσαι τὸ ἁγίασμα 


1. Ici commence le ms. palimpseste P. — 2. B add. ἀπὸ τοῦ ἁγιάσματος. — 3. om. B. — ^. D add. ὧν. 


~ 


— 5. ἕτερος B. — 6. ἐσμίγ. B. — 7. D add. εἰς. — 8. µέρη (цёр. P) Auxias B. — 9. Cette ligne est sous 
la reliure. — 10. µισητής B. — 11. χωρ-- P, χορτασθεὶς B. — 12. В add. αἰώνιον. — 13. ἐπιθυμήσας D. — 
14. ἀντίχριστος В. — 15. ἐπαύσατο B. 


VI. Erat autem in loco eodem fluvius deeurrens a sinistro cjusdem oratorii 
latere vocabulo Chrisis '', et conati sunt * omni nisu inimici veritatis extorquere 
illum a proprio alveo et cum sacro miseere oratorii fonte, ad hoc tantum ut 
exterminaretur salutifera aqua a loeo illo, sed non prævaluerunt. Nam ubi 
hoc facere voluerunt, divino nutu aqua ejusdem fluminis huc illucque diffugerc 
coepit, ita ut in duabus partibus divideretur. Et una cxinde pars que divisa 
est conversa in aliam partem hoc est in dexteram partem altaris, et deinde 
discurrere usque in hodiernum diem. 

VII. Erant praeterea duo аһа flumina, quie tune ab orientis partibus ve- 
niebant quorum transitu a sanctuario præfato tribus dividebatur milibus, quo- 
rum unus vocabatur Lycocapros, alius vero Kysos. Hi? jungebantur in cujusdam 
magni montis cacumine ct in unum collecti descendebant a latere dextro ejus- 
dem montis et decurrebant in partibus Litiae. Antiquus vero hostis et totius 
contrarius bonitatis, universorumque adinventor malorum et adversarius om- 
nium salvari cupientium, * qui propter superbiam de ecelis ruens volutatur in 
sordibus, et ex Angelo Apostata factus, wternoque igni mancipatus, anti- 
christus, non cessabat animos instigarc paganorum ad subversionem saeratis- 
sime dis ct aquie sanctæ abolitionem. Immisit ergo in prweordia misero- 


EDI 141», 
DD p. 298. 
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ου, 299. 
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τ(οῦ) @(во)б. Kat λοιπὸν | ἐμθάλλει εἰς τὰς καρδίας αὐτῶν ἵνα τοὺς ποταμ.οὺς ATO- 
στρέψωσιν κατὰ ' τοῦ ἁγιάσματος τοῦ θ(εο)ῦ, ἵνα ὑπὸ τοῦ ὕδατος καταποντίσωσιν τὸ * PF. 14 v°. 
e" 02 EY ` ` * ГА 3 ‘Ade 3 ٩ à HE ге ο Ν 1 ` 
ἁγίασμα, ἦν γὰρ καὶ o τόπος ἐπιτήδειος“ πρὸς Χκχτάθασιν τοῦ ὕδατος. Καὶ λοιπὸν 


۴ 


2 دم‎ t ὀσεθεῖς am 5 " λε yet YJ0 ev / у 
ερχονται οἱ ασεθεις απο πασῶν των πόλεων ἐλείνων, ἄνδρες |ώσει πεντακισγίλ:οι καὶ 


сл 


συναχθέντες ἤλθωσαν * εἰς Λαοδικίαν- ὁ δὲ λαὺς τῆς Λαοδικίας ’ ἐποίησεν συμ.θούλιον μετ᾽ 
9 ~ (у ۹ و‎ y 7 `x ۴ ~ ? , ` ~ ۴ / 
αὐτῶν ', καὶ EPEAÉTNGAV” κενὰ κατὰ τοῦ ἀσωμάτου Μιγαὴλ τοῦ ἀρχιστρατήγου. 
Οἱ à: πρῶτοι τῶν ἀσεθῶν ἔλεγον πρὸς τοὺς ὄγλους ὅτι ὁ τόπος ἐπιτήδειός’ ἐστιν πρὸ 
x ` ^ 50 e ` ` , ٩ , رم‎ ^ # м , Р 8 
καταποντισμὸν τοῦ ὕδατος, οἱ γάρ ποταμοὶ ἀπὸ μεγάλου ὕψους Χατέρχονται, ἀρτίως д 


e = , ` ` 1 m М t ~ ` 

7.0.15 ἀποστρέψωμεν τους ποταµους “UTX τοῦ γοητεσαντος ἡμῶν τοὺς θεοὺς xai τὰς 

το πι. 
* D p. 300, 


ШО уз αὐτῶ МР >O τῶν Ü: / 9 ἐκεῖπε ! ἐζουδενώ tee E. 
ELAS ο) των [ υνάμ.εις это τον εραπευοµένων] 7٤ EQGOUOEVWGAVTOS Tj Els γαρ 


(=, 


1 
τ(οῦ)τον ἀποκτεῖναι καὶ τὸν βώρώορον τοῦτον καταστρέψαι οὐ δυνάμεθα, κἂν δὲ ^ ὑπὸ τοῦ 
θράσους ‘© τῶν ποταμῶν (ai) τῆς τοῦ ὕδατος πλησμονῆς, καὶ τῆς τῶν θεῶν ἡμῶν βοηθείας 
ἐξυλοθρευθῇ 11 û τόπος ἐκεῖνος. 


ΥἹΗ..--- Ἔγγιστα δὲ τ(οῦ) '° θυσιαστηρίου ἔστιν πέτρα στερεὰ ἔχουσα πλάτος καὶ يوز‎ 


— 
- 


5 πολὺ, τὸ δὲ βάθος αὐτῆς τέλος οὐκ ἔχει, ἦν δὲ ἡ πέτρα αὔτη προανάγουσα ἔμπροσθεν τοῦ 


ναοῦ Фур. πηχῶν ἑθδομήκοντα, ὁμοίως δὲ καὶ ὄπιθεν. Kat λοιποὶ ἔρχονται '' οἱ ἀσεβεῖς 


1. λοιπὼν Р. — 2. καταποντισθῇ D. — 3, ἐπιτίδιος P. — 4. ἦλθεν В. — 5. ὁ λ. τῆς ἀδιχίας D. — 0. D om. 
ἐπ. o. μετ᾽ αὐ. -- 7. --λή-- P. — 8. ἄρτι В. — 9. Sous la reliure. — 10. ἐκεῖσαι P. — 11. ἐπεὶ γὰρ ἡμ. B. 
— 12. om. В. — 13. θράσος D. — 14. --λωθ-- P. — 15. B add. [ἁγίου]. — 16. (1. K. X. Zo.) ёру. λοιπὸν В. 


rum quatenus præfata converterent flumina contra sacratissimum locum ‘illum, ” fol. 2% 
ut per aquarum multitudinem funditus exterminarctur. Erat enim οἱ aptusad ٢ 
descensionem aquarum locus ' quia, ut jam dictum est, per devexum montis 
latus fluvius decurrebat, ct multum eminebat locus ubi sacrum oratorium 
situm crat, ut quasi priecipitando labi illuc aqua fluminis videretur '. Unde 
congregati a cunctis urbibus et oppidis insanus populus quasi quinque milia 
virorum et in unum conglomerati, venerunt Laoditiam, * caterva iniquitatis et 
meditati sunt inania adversus Dominum et adversus Michahelem summe divini- 
tatis archangelum. 

Proceres vero ipsorum ct ceci duces ciecorum contionabantur ad plebem 
dicentes : Locus aptus est ad subversionem templi nefandi et obruendi sacri- 
legam aquam, ob cujus maleficia, deorum nostrorum pene evacuata cultura 
est atque.deleta. Venite ergo extorqueamus istorum aquam fluminum contra 
eum ab altitudine montis ut aquarum multitudine funditus omnis malefitiorum 
virtus ab eodem exterminetur loco, per quem omnis cotidie seducitur popu- 
lus. Aliter enim magum illum necare ct pulverem locis illius ultima tradere 
oblivioni nequimus, nisi ab impetu multitudinis aquarum et per deorum 
nostrorum juvamina ''. 

VIII. Porro juxta sanctuarium archangeli ex una parte oratorii est quæ- 
dam fundata mire magnitudinis moles in longitudine ct latitudine inferiusque, | 
ultra modum ` et ambiens oratorium in ante et retro quasi cubitis septuaginta. i αἱ 
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` > , : , , = ` ` 2’ "t * ` a - ΄ - - 
καὶ τῆς ἀληθείας ἐχθροὶ καὶ 0057۷70 ὀρύσσειν ' ἀπὸ κεφαλῆς τοῦ λίθου ἕως τῆς κεφαλῆς 


ΤΡΙ 2#. τοῦ ὄρους τοῦ μεγάλου * ἔνθα οἱ ποταμοὶ περιεπάτουν Κοῦφος᾽ καὶ Λυκόκαπρος, καὶ ορύ- 
ξαντες ἐποίησαν τὴν ὁδὸν τοῦ ὕδατος, ἵνα τοὺς ποταμοὺς μεταθλλωσιν ® ἐκεῖθεν καὶ οὕτως 
καταποντίσωσιν” τὸ ἁγίασμα τοῦ θεοῦ᾽ ὁ γὰρ ἀνθρωποκτόνος διάβολος ἐνόγλει᾽ αὐτούς’ καὶ 
τελέσχντες τὴν ὁδὸν τοῦ ὕδατος ἔφραξαν τοὺς ποταμοὺς ἄγρις ἡμεοῶν δέκα πρὸς τὸ συνα- 

χθῆναι τὸ ὕδωρ πολὺ [πρὸς] καταποντισμὸν ° тоб ἁγίου τόπου ἐκείνου. Kat ἰδοὺ οἱ ποταμοὶ 


x 3 / ۴ ’ - т ~ * 
ἐπλήσθησαν ὑδάτων πολλῶν καὶ ἄνεπλημμωναν " οἱ ῥύακες τῶν ὀρέων. 


* ] p. 301. 


IX. — 'O δὲ δοῦλος τοῦ θεοῦ "Αρχιππος, ὁ καὶ προσυονάριος, θεωρῶν τὰς ἐπινοίας τοῦ 
διαθόλου καὶ τὰς ἀκχθαρσίας τῶν εἰδωλοθυτῶν ἔρριψεν ® ἑαυτὸν [εἰς τὸ ἔδχοος ÖGEL νεκρὸς, 
۴ ү ` ` et f 

ἱκετεύων τὸν θεὸν χαὶ τὸν ἅγιον ΝΤιγαηλ τὸν oy]? * στράτηγον ὅπως διαφυλάξωσιν τὸν 10 
ἅγιον τόπον !? 


20s 17 r°. 


jo E K ОЕА е / δέ x > y » »‏ ~ 4 و 
απὸ τοῦ ὕδατος. Kat ἐποίησεν ἡμέρας δέκα οὔτε ἔφαγεν οὔτε ἔπιεν οὔτε‏ 
٩ n 3 М δ’ 25 ۷٧ ۴ ۴‏ , ’ > 
ἀνέστη ἀπὸ τοῦ ἐδάφους, ἀλλὰ δοξάζων τὸν (Θεὸν [ἔλεγεν] οὕτως: ᾿ζὐλογητὸς ὁ Oz, οὐ μὴ‏ 
ow; 3 x „ә # ° V ^ ~ - ۷‏ 
ἐξέλθω ἀπὸ τοῦ εὐκτηρίου τούτου οὐδὲ μὴ φύγω, ἀλλὰ ἀποθανοῦμαι καγὼ ἀπὸ τοῦ ὕδατος,‏ 
ғ ` 42 ٠۰ р , , ; , 3 ۱۹ ~‏ , \ , 
πιστεύω γὰρ εἰς τὸν Θεὸν '" τὸν σώζοντά µε ἀπὸ ὀλιγοψυχίας καὶ ἀπὸ καταιγίδος ' διὰ τῶν‏ 
A E ~ , 27 E A , ЖУ el > ES 14 > = Саа \ Д‏ 
πρεσθειῶν τοῦ [сохто] Μιχαὴλ τοῦ ἀρχιστρατήγου ὅτι οὐ [μὴ] ' ἐγκαταλίπῃ τὸν ἅγιον‏ 
١۹ ` cx =~ ۴ E 1 5‏ » 5 - ° 
αὐτοῦ οἶκον οὐδέ τὴν γὴν ταύτην ἕως τῆς συντελείας TOD αἰῶνος |".‏ 
om. B. — 2. Cette première ligne a été transcrite une seconde fois de seconde main en onciale‏ .1 
peu élégante au haut de la page P. — 3. --θάλλουσιν P. — ^. P ajoute six lettres illisibles. — 5. ἠνώχλει‏ 


В, — 0, --τησμὸν P. — 7. ἄνεπλυμαναν Р. — 8. ἔῤῥιπτεν D. — 9. Sous la reliure. — 10. B add. ἐχεῖνον. --- 11. 
D add. καταθάσεως ἁσινῆ. — 19. D add. μον. — 13. Cf. Ps. LIV, 9. — 14. Semble οὐδέν. — 15. B om. τ. at. 


Accesserunt autem conventus malignantium et veritatis inimici et coeperunt. 
a capite saxi illius usque ad summitatem montis altissimi ubi prefata flumina 
kysos et lycocapros occurrebant, et unanimiter, fodientes, meatum fecerunt in 
modum alvei, ut illine hec eadem deponcrent flumina ad obruendum everten- 
dumque locum sanctificationis Dei. Instigabat enim illos insatiabilis draco et 
infatigabilis adversarius. Quo completo atque perfecto, obturaverunt fluminum 
ora ut non laberentur per dies decem et ut congregaretur aquarum multitudo 
. copiosa nimis ad subversionem sacratissimi loci illius. Et ecce repleti sunt 
torrentes, repleta sunt et concava montium a multitudine aquarum multarum. 
IX. Dei autem famulus Archippus, qui erat illius sacratissimi loci mansiona- 
rius, videns operationes diabolicas et inquietudines atque profani populi vesa- 
niam, projecit se * pronus in terram, deprecans Dominum omnipotentem sanc- 
tique suffragia Michahelis, quatenus illæsum tutumque servaret locum illum 
ab impetu aquarum, et per decem continuos dies non manducans neque bi- 
bens, neque surgens a loco in quo prostratus jacebat, sed glorificans Domi- 
num dicebat : Benedictus Dominus Deus meus, non egrediar a loco isto, nec 


ç 


to 


v fol. ° 
1», 


Ες 
ae 


recedam neque fugiam * sed hic moriar ab impetu 006760160118 7 
Credo enim et confido in Domino meo qui me salvum * faciet a pusillo animo 
et tempestate per intercessionem sanctissimi archangeli Michahelis qui uun- 
quam deserit sanctuarium suum, neque locum istum in perpetuum. 
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r 5) , ~ ۸ e * - ته‎ A & να 
A. Kui πληρωθέντων τῶν δέκα ἡμερῶν ἔρχονται οἱ ἀσεθεῖς τοῦ κινῆσαι τοὺς ποίτα- + Pf. 241. 
ν € : › 9 ` , 2 cu , , A 
µο)ύς, φησιν ', Χατα τοῦ ἀρχιστρατήγου. Ἔλεγον πρὸς αλλήλδυς οἱ ἐχθροὶ τῆς ἀληθείας 
› 7 ` ` Ы ὸ / = 9 , ` , ` , 
Απολύσωμεν τοὺς ποταυοὺς xat ὀραμόντες στῶμεν ἀπέναντι z(a) θεασώυεθα τὴν παοά- 
ληψιν τοῦ τόπου. Τότεῖ λοιπὸν * συμ.θουλευσάμενοι ἀπέλυσαν τοὺς ποταμοὺς ὥραν πρώτην * Bp. 302. 
~ ٩ ` , , m el ` ~ e : ce Uo NA ` 7 ε΄ 
5 τῆς νυκτὸς, καὶ εὐθέως ἔφυγον ὅπως μὴ φθασθῶσιν ὑπὸ τοῦ ὕδατος, x«i! καθὼς εἶπον ὅτι 
δραμόντες στῶμεν ἀπέναντι καὶ θεασώμεθα τὴν παράληψιν τοῦ τόπου. Ἕστησαν ἐξ ἀρι- 
στερῶν καὶ [ἔθλεπον ἐπὶ. μ.εσημ.θρίαν ὑποδεικνύοντες ἀλλήλους ° τὸ ὕδωρ κατερχόμενον ἀπὸ τὰ 
ὕψη τῶν боё L Bovyduevov®. Τὸ δὲ ὕδωρ κατερχόμενον ἐκ τῶν ὀρέων ἐτκοάττοντο 
п τῶν ὀρέων xat βρυχόμενον". Τὸ δὲ ὕδωρ κατερχόμενον ἐκ τῶν ὀρέων ἐταράττο 
„М 
σφόδρα". 
7 e a gi] E . , ٩ ۰ $ 
10 XI. — Ὁ δὲ δοῦλος τοῦ Θεοῦ /ΝΑρχιππος, ὁ καὶ προσυονάριος, ٧ل‎ ٧٤٧ ٣ ἐπ᾽ ὄψιν εἰς τὸ sù- 
ATNOLOV καὶ τοῖς δάκρυσιν! Ὁ βρέχων '* τὸ ἔδαφος καὶ ἀκαταπαύστως τὸν θεὸν ἐπικαλούμενος, * P f. 17 ve, 
مره‎ ε ٩ Ae | , 3 ٩ πι ٢ , ` ١ 12, D~ € 
ἄφνω ὑπὸ τοῦ ἁγίου πνεύματος ἀναστὰς ! ἤρξατο ψάλλειν τὸν ψαλμὺν τοῦτον Επῆραν οἱ 
ποταμοὶ, κύριε, ἐπῆραν οἱ ποταμοὶ φωνὰς αὐτῶν" ἀροῦσιν οἱ ποταμοὶ ἐπιτρίψεις αὐτῶν ἀπὸ 
φωνῶν ὑδάτων πολλῶν. Θαυν.αστοὶ οἱ µετεωρισμοὶ τῆς θαλάσσης, θαυμαστὸς ἐν ὑψηλοῖς ὁ 


Κ(ύριο)ς, τὰ μαρτύριά σου ἐπιστώθησαν ' σφόδρα. TO οἴκῳ σου πρέπει ἁγίασμα, Κ(ύρι]ε, εἰς 


ν' 
t 


μακρότητα ἡμερῶν. ᾿Γελέσαντος δὲ αὐτοῦ τὸν φαλμὸν γέγονεν βροντὴ ν.εγάλη σφόδρα, Zal 


e , په‎ , РА , ? ومس‎ - 
Χκτελθων ὁ ἅγιος αρχιστράτηγος ἐν τῷ τόπῳ ἐκείνῳ ἔστη εἰς κεφαλὴν τῆς στερεᾶς πέτρας 


k εν 


καὶ λέγει πρὸς τὸν δοῦλον τοῦ Θεοῦ φωνῇ µεγάλη" * Ἔξελθε, προσμονάριε, ἀπὸ τοῦ εὐκτηρίου * Р fol.5 r. 


1. om. D. — 2. B add. οὖν. — 3. Καὶ B. — 4. D add. λοιπον. — 5. ἀλλήλοις В; P ajoute un mot, peut- 
20 êlre φησιν. — 6. βρυχώμενον σφόδρα D. — 7. В от. Tò δὲ κατ. ἐκ τ. ορ. οἱ add. καὶ. — 8. λίαν D. — 9. Sous 
la reliure.— 10. βρέχον P. — 11. ἄφνω διαναπτὰς ὑπὸ т. ay. nv. D. — 12. Ps. хси, 2-5. — 13. --στόθ--- Р. 


X. Completis igitur decem diebus venerunt iniquissuni et crudeles besti 
et ab omni pietate exteri ad dimittenda per pri paratum flumina alveum contra 
Domini archangelum, dieebantque ad invicem : Dimittamus flumina et abeuntes 
cito stemus proeul ab eminentiori loco lietantes, ut videamus * sacrilegi illius 
templi exterminium. '' Et steterunt a sinistro latere respiciebantque contra me- 
ridiem, ostendentes alterutrum aqua impetum eum ingenti fremitu deseen- 
dentis ab altitudine inontium. 

XI. Vir autem Domini Arehippus '' prostratus in oratorio supcr faciem humi 
lacrimis rigabat pavimentum sine intermissionc omnipotentem Dominum 1n- 
vocans. Et subito divina pulsatus inspiratione surrexit a solo, ccepitque hunc 
decantare psalmum : Elevaverunt flumina, Domine, elevaverunt flumina 0 
suam. * Conteres eos a voeibus aquarum inultarum. Mirabiles elationes maris, 
mirabilis in. excelsis Dominus. Testimonia tua, Domine, credibilia facta sunt 
nimis, domui tuae deeent sancta, Domine, in longitudinem dierum. Quo * ex- + fol. 225 
pleto, tonitruum magnum factum est valde; archangelus autem Domini Michael | 
descendit de colo et stetit in capite prædieti illius lapidis, dixitque ad Dei 
famulum magna voce : Egredere ab oratorio, antequam te demergat tempestas 
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* B p. 303. πρίν σε Χαταποντίσει | " τὸ ὕδωρ. ᾿Εξελθόντος δὲ τοῦ μακαρίου καὶ θεασαμένου τὴν ἁπαστρά- 
πτουσαν θέαν τῆς δόξης αὐτοῦ ἔπεσεν εἰς τὸ ἔδαφος ὡσεὶ νεκρὸς, καὶ πάλιν ἐφώνησεν αὐτὸν 
ἐκ δευτέρου ὁ ἅγιος Μιχαὴλ ὁ ἀρχιστράτηγος” λέγων" ᾿Ανάστα, δικαία ψυχὴ, καὶ ἔρχου 
πρός με. ᾿Αποχριθεὶς ὁ ἅγιος Ἄρχιππος εἶπεν د‎ Κ(ύρι)ε οὐκ εἰμὶ ἄξιος τοῦ ἐλθεῖν πρὸς σε, 
φρίττω γάρ σου τὴν θέαν. Kat ὁ μέγας Μιχαὴλ 6° ταξιάργης Κ(υρίο)» λέγει" Μὴ ταραχθῆς 5 
unde δειλιάσης, ἀλλὰ [ἀνάστηθι] καὶ ἐλθὲ πρός με". 

Ἐγερθεὶς δὲ 6 μ.ακάριος προσέφυγεν πάλιν εἰς τὸ εὐκτήριον καὶ εἰσῆλθεν ὑποκάτω τῆς 
ἁγίας τραπέζης φρίττων᾽ καὶ ἀπολεγόμενος τὴν ψυχὴν αὐτοῦ. Ὁ δὲ ἅγιος | Μιγαὴλ ὁ 

*Pfol.ave. ἀρχιστράτηγος λέγει πρὸς αὐτόν: Λαθὲ παρρησίαν той]? " ἐλθεῖν πρός µε, ὅτι οἱ ποταμοὶ 
ἔρχονται βρυχών.ενοι '' κατὰ σοῦ. ‘O δὲ δοῦλος τοῦ Θεοῦ Άργιππος λέγει πρὸς αὐτόν" ᾿Εγὼ 10 
πιστεύω, κζύρι)έ μου, ὅτι μεγάλη ἐστὶν ἡ δύναμις τοῦ Θεοῦ ἡμῶν καὶ Μιχαὴλ τοῦ ἀρχι- 
στρατήγου, οἵτινες οὗ μὴ ποιήσωσιν | д ιαφθαρῆναι τὸν ἅγιον τόπον τοῦτον ἕως τῆς συντελείας. 


4 


лэ «7 ۹ 2 з“. : 3 ~ , , -- 
Καὶ τοῦτο εἰπὼν ^, ἐξῆλθεν ' ἀπὸ τοῦ εὐκτηρίου. Kai'' λέγει αὐτῷ ὁ ἀρχιστράτηγος 


᾿Εὰν πιστεύεις’”, ὅσιε, ὅτι δύναται διαφυλάξαι τὴν γῆν ταύτην ὁ Kóotoc '" 


> \ پک‎ е 

ἀπὸ τοῦ ὕδατος, 

* B p. 304. δεῦρο 17 λοιπὸν 1 ἵνα θεάση * τὴν δύναμιν αὐτοῦ. Tore ἐξῆλθεν ὁ δοῦλος τοῦ θεοῦ 5 καὶ ἔστη 15 
3 э ~ ~ 1 \ ` re , е 9 ` ` , ~ ΄ 
ἐξ ἀριστερῶν αὐτοῦ, καὶ τὴν μὲν φωνὴν ἐξ αὐτοῦ ἤκουεν, τὸ δὲ μέγεθος τῆς δόξης 

* P fol.5v*. αὐτοῦ ἔθλεπεν' στύλον πυρὸς ἑστῶτα !" ἀπὸ τῆς γῆς ἕως τοῦ οὐ(ρα)νοῦ. Tore ® λέγει πρὸς 


€ 


1. ---τήσει P. — 3. ёх δευτ. αὐτὸν ὁ ἀρχ. Μιχ. B. — 3. om. B. — ^. Ἀποχρ. δὲ ὁ δοῦλος τοῦ θεοῦ "Αρχ. 
[μετὰ τρόμου] λέγει D. — 5. В om. Μιχ. 6. — 6. B от. καὶ ἐλθὲ πρός we. — 7. φρίττον P. — 8. ἀπελέγετο В. 


9. Sous la reliure. — 10. βρυχόμενοι P. — 11. (1. oft. οὐ μὴ т.) καὶ οὐ μὴ ἐάση B. — 13. B om. Καὶ τ. εἰ. — 20 
13. ἐξελθὼν δὲ В. — 14. В om. Καὶ. — 15. πιστεύσης B. — 16. B. от. ὁ К. — 17. δενρω P. — 18. B add, 
ἀπὸ τοῦ Evutyoiov. — 19. от. В — 20. Καὶ В. 


aque, Egressus itaque vir Dei ab oratorio Archippus ut vidit coruscantem 
vultum archangeli gloriose, corruit super faciem suam in terram quasi mor- 
tuus. Vocavit igitur eum secundo beatus archangelus Michael : Exurge, inquit, 
dilecta Dco anima, et accede ad me. Respondens autem sanctus vir : Domine, 
ait, non sum dignus propinquare ad te, contremisco enim a gloria majestatis 
tuae ' et accedere non praesumo '. Cui magnus Michahel inquit : Noli turbari 
ncque formidaveris, sed surge * super pedes tuos. 

At ille surgens festinus oratorium adiit ct ibi subter sanctam tremebun- 
dus corruit aram et animam suam Deo commendabat attentius. Archangelus 
autem Domini ait ad cum : Sume fiduciam veniendi ad me, quum ecce flumina 
frementes veniunt contra te. Et Domini servus : Ego, ait, domine, credo, 
quia magna est virtus Domini Dei nostri et magnifici tariarchis Michahelis, 
qui non permittit ut locus destruatur iste usque in fincm mundi. Egrediente 
viro Dei ab oratorio, dicit ci archangclus : Si ergo credis, famule Dei, quia 
potens est Deus custodire locum lunc, οἱ ab impetu aque innocuum tu- 
tumque servare, propera ergo ut contempleris ejus potentiam atque virtutem. 


0 


to 
9 
t 


* fol. 225 * Tune accessit fidelis Dei famulus Archippus, et stctit juxta eum a sinistro 


L 


latere, vocem quidem ejus audiebat, magnitudinem vero gloria: ejus videbat 





"Рог 
* В р. 305. 


* fol. 226 
r° а. 
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αὐτὸν Μιχαηλ û σργιστράτηγος᾽ Οἶδας, ὅσιε', τίς εἰμι ἐγὼ, ὅτι φρίττεις ° μου τὴν θέαν; 
Ὁ δὲ λέγει πρὸς αὐτόν”: Οὐχὶ, «(200) µου, οὐ γινώσχω. Λέγει οὖν ᾿ αὐτῷ ὃ μέγας ταχδιάρ- 
χης ᾿Εγώ εἰμι Μιχαὴλ ὁ ἀρχιστράτηγος τῆς δυνάμ.εως Κ(υρίο)υ, ἐγώ εἰμι ὁ παρεστηκὼς 
ἐνώπιον τοῦ θεοῦ, καὶ τὴν φοθερὰν καὶ ἀνεξιγνίαστον δόξαν τῆς θεότητος αὐτοῦ ZX) τὴν 
ἀδάστακτον φλόγα τῆς ἀμετρήτου δυνάμεως τὴν ἐξεργομένην ἐκ τῆς θέας αὐτοῦ οὐκ ἰσχύω 
θεάσασθαι, σὺ δὲ τὴν ἐμήν θέαν οὐχ ὑποστέγεις", ἀλλὰ φρίττεις ° τὴν τοῦ δούλου μορφὴν καὶ 
τὴν δύναμιν. Пос οὖν μέλλετε" θ(εὸ)ν ὄψεσθαι Gv ἐγὼ μετὰ τρόμου παχρίσταμ.αχι; 

Kal λέγει πρὸς αὐτὸν πάλιν ὁ ἀρχιστράτηγος: * Ὀλέπεις, ὅσιε', τὸ ὕδωρ κατεργόμ.ενον 
[ἀπὸ] τὰ ὕψη τῶν ὀρέων; 'O δὲ λέγει: Οὐχὶ, κ(ύρι)έ µου, ἀλλὰ τοῖς stv!” μου °“ ALOJO THY 
ταραχὴν τοῦ ὕδατος πολλήν. Kal'' λέγει αὐτῷ πάλιν ὁ μέγας ταξιάργης' ' Mh ообой, 
ἀλλὰ [στῆθι] ° ἑδρσίως я 

ΝΗ. — Καὶ ἔτι хотбу λαλούντων '* ἰδοὺ τὸ ὕδωρ Χατεργόμ.ενον ἀπὸ τὰ ὕψη τῶν ὀρέων 
* ἀρχιστράτηγος λέγει 
18 


۴ * - 8 9 ^ ۴ e [| 
ἦγγισεν εἰς πρόσωπον αὐτῶν. Ἔπλρας δὲ τὴν φωνήν αὐτοῦ ὁ ἅγιος 

1 ٩ : * ۸ € CS s ΠΠ ^ Е 2 X A / =" š ГА μὴ 4 Е А 
πρὸς τοὺς ποταμούς' Kata τίνος ὑμεῖς ἔργεσθε'᾿, Койо: καὶ Λυκόχαπρε; τίς ἠπάτησεν 


е -- ~ a e به‎ > ^ ^ \ ~ * 3 2 
ὑμᾶς τοῦ καταλιπεῖν τὴν ὁδὸν ὑμῶν καὶ ἐνταῦθα xareMfetv'?s Καὶ τοῦτο εἰπὼν ἐσορά- 


1. om. В. — 2. φρίττης P. — 3. B от. πρὸς αὐτόν. --- ^. от. В. — 5. --γης P. — 6. φρίττης P. — 7. om. 
B. — 8. µέλλεται D. — 9. πῶς οὖν μέλλονσιν oi βροτοὶ θεὸν B. — 10. ὁσίν P. — 11. om. B. — 12. λέγει αὐτῷ 
ὁ ἀρχιστράτηγος В. — 13. Semble στιχε dans P. — 14. ἑδρέως Р; ἑδραῖος D. — 15. B om. ἔτι αὐ. 3. — 
16. om. B. — 17. ἔρχεσθαι Р. — 18. ὑπάτ--- Р. — 19. ἐλθεῖν B. 


quasi columnam ignis terribilem a terra usque ad соат. Dixit archangelus 
ad eum : Quis ego sum nosti? Et sanctus : Nescio, ait, domine ini, quia un- 
dique timore valido concutior. Tune colestium agminum princeps : Ego sum, 
inquit, Michahel * arehangelus. Ego sum qui asto ante eonspeetum Doinini uni- 
versorum et terribilem investigabilemque gloriam divinitatis et 0 
lucem majestatis ejus prospicere nequeo, tu autem ad formain servi perter- 
ritus splendoremque ejus ferre non sustinens, sed quasi tabefaetus emar- 
cuisti. Quomodo ergo majestatem omnipotentis Dei contemplaturi estis, cui 
ego cum tremore assisto. 

Iterum ait ad eum archangelus Domini: Videsne, sancte Dei, aquam ab 
altitudine montium descendentem? Et ille ait : Non, domine mi, sed auribus 
meis ingentem audio sonitum, fremitumque aquarum multarum. Noli timere, 
inquit ad eum archangelus, sed sta imperterritus ' nichil hivsitans, et videbis 
mirabilia Domini Dei nostri '. 

XII. Et '' ессе multitudo aquarum copiosa descendit ab altitudine montium, 
cum ingenti fremitu sonituque vehementi. At ubi appropinquavit ad cos, ele- 
vata voee sua gloriosissimus et magnus Domini princeps Michahel contra ea- 
dem flumina : Contra quem festinatis, inquit, Kyse * et Lycocapre? qui vos se- 
duxit ut huc proprio relicto alveo veniretis? Hac eum dixisset signum contra 
aque impetum faciens, imperat deinde potenti virtute verborum. Siste, ait, 


I inp. Ms. 
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abe , به‎ if} / SW لل‎ s 1 2 ~ / ` ^d.» м e 
үс.» εἰς πρόσωπον τοῦ ὕδατος λέγων Στῆθι ' ἐπὶ τοῦ τόπου, xxi εὐθέως ἔστησαν ot πο- 
٩ € e 1 m е, € , 
ταμοὶ, (αἱ) ὑψώθη ἡ κεφαλὴ τοῦ ὕδατος ὡς ° ἀνδρομήκων [δέκα]. 
" * `3 : бон , p А “η me en , 
* P fol, 3 r°. Kot? λέγει ὁ уос? ἀρχιστράτηγος ' πρὸς τὸν δοῦλον τοῦ θ(εο)ῦ "Αρχιππον: Βλέπεις, 
Gave, τὴν δύναμιν τοῦ Θ(εο)ῦ; Ὁ δὲ λέγει’ Ναὶ, κ(ύρι)έ μου. Εἶπεν δὲ πρὸς αὐτὸν πάλιν" 
0 ἀρχιστράτηγος᾽ M^ φοθηθὴς б, Gove, τὴν ἀπειλὴν τοῦ ὕδχτος. 5 
Καὶ καθάπερ Μωσῆς” ἐν τῇ ἐρυθρᾷ θαλάσση ἐκτείνας τὴν χεῖρα διὰ τῆς ῥάθδου τὴν 
΄ er ٩ Wd 1 ` 
θάλασσαν διεγώρισεν ®, οὕτως xxi ὁ μέγας Μιγαὴλ ὁ ἀρχιστράτηγος ἐκτείνας τὴν δεξιὰν 
* B p. 306. αὐτοῦ [ἐν] δείγματί, φησιν, ῥάβδον "° κατέχων, * ἔδωκεν εἰς χεοαλὴν τῆς στερεᾶς πέτρας, καὶ 
, , 7 , € 7 t € * w 
εὐθέως ἐρράγη ἀπὸ πέραν ἕως πέραν '', καὶ ἀπὸ ἄνωθεν ἕως κάτω. Ὃ '" δὲ ἦχος τῆς ῥαγείσης 
πέτρας ἐγένετο ὡσεὶ βρονταὶ ἑκχτὸν '", καὶ ἐσείσθη πᾶσα À үй ἐκείνη. Εἶπεν δὲ πρὸς τὸν 10 
δοῦλον τοῦ θ(εο]ῦ ὁ ἀρχιστράτηγος: Βλέπεις !' τὴν δύναμιν τοῦ θ(εο]ῦ; "О δὲ λέγει: №, 
Α(ὐρι)έ µου, βλέπω τὰ θαύματα καὶ τὴν δύναμιν τοῦ συνεογοῦντός σοι (Θεοῦ. 
Τότε ἐκτείνας τὴν δεξιὰν αὐτοῦ πάλιν [ἐσφράγισεν τῷ χάσματι κάτω καὶ] '* εὐλόγησεν ' 


7 4 ^ ’ РА P ~ , m 
λέγων: Ἐν τῷ τόπῳ todtw'* [συντριθήσεται πᾶσα νόσος καὶ πᾶσα μαλακία καὶ φαρμακεία 
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gradum in eodem loco et confestim ab impetu suo stetit aqua. ' Mira autem 
res valde facta est et vehementer stupenda, postque Jordanis divisionem inu- 
sitata '. Exaltata est denique aqua ' ante archangeli vestigia in modum mon- 
tis, terribile dictum! in altitudine ' quasi cubitis quadraginta. 

Dixitque ad hominem Dei archangelus : Cernisne, vir justissime, Dei 
virtutem atque potentiam? Et ille : Etiam, domine, inquit. Et summus archan- 
gelus : Ne ergo timeas, ait, ab impetu aquarum istarum, neque formides. 

Et statim, sicuti quondam Moyses in mari rubro extensa manu per virgam 
mare divisit, sic etiam princeps magnus Michahel domini archangelus, suam 
terribilem extendens dexteram in exemplo quodammodo illius, virga summi- 
tatem prefati illius percussit lapidis, qui statim scissus cst et divisus hinc 
inde per totum et a summo usque deorsum ct usque in abyssum. Sonus autem 
vehemens in scissura illius factus est quasi centum tonitrua, et terremotus 
exstitit ingens per universam terram illam, ' chaos denique magnum ibi factum 
est, ita ut a nullo possit homine intueri quo fine clauditur '. Tunc archangelus 

* fol. 226 Domini ad beatum ait Archippum : Conspicis, homo Dei, * virtutem magna- 
dn liaque omnipotentis? Et sanctus : Etiam, Domine mi, video, inquit, mirabilia 
magna et virtutein cooperantis Omnipotentis tibi Dei. 

Iterum extensa manu signavit chaos illud, benedixitque et ait : In loco 


isto omnes curabuntur langores et omnes infirmitates, ' 


omnisque adversa 


valetudo et omnia hinc malefitia extirpentur ', nniversaque figmenta vel ver- 
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۹٩ .یک و‎ ٩ © مر ډو‎ ^ - 2 - ε ۸ , , ٩ ۴ 
καὶ ἐπαοιδία καὶ πᾶσα ἐνέργεια τοῦ πονηροῦ. ᾿Ἠνταῦθκ οἱ πεπεδημένοι λυθήσονται καὶ οἱ 
ὀχλούμενοι ὑπὸ πνευμάτων ἀκαθάρτων, xxt οἱ ἀσθενοῦντες ἰαθήσονται καὶ πᾶς ὅστις ZATA- 

4 , - ۸ ې‎ 9 ГА ` / , (A τι Pd 1 امه‎ ` Qu | 
φύγη εν τῷ τόπῳ τούτῳ ἐν πίστει AAL φόθῳ ἐπικαλούμενος Πατέρα καὶ Ἰἱὸν καὶ ἅγιον 

' à à à i 
Πνεῦμα καὶ Μιχαὴλ τὸν ἀργιστράτηγον, yx τὸ τοῦ θεοῦ ὄνομα καὶ τὸ ἐμὸν, οὐ μὴ 5901 
λυπούμενος, À δὲ χάρις τοῦ θεοῦ] ' " καὶ ἡ δύναμίς µου ἔσται ἐπισκιλζουσα ἐνταῦθα ἐν óvo- 
ματι тоб? Πατρὸς καὶ Υἱοῦ καὶ τοῦ ἁγίου Πνεύματος. 

4 * ~s ^ e ~ 9 ^ ^v А 1 

Où δὲ ἐγθροὶ ἡμῶν οἱ ' ἑστῶτες καὶ βλέποντες ἡμᾶς ἀπολιθωθήτωσαν * ἐκεῖ ἕως ἂν οἱ 
ποταμοὶ χαταποντίσωσιν τὸ ἁγίασμά µου. Τότε λέγει πρὸς τὸν ἅγιον Ἄργιππον: Εσελθε, 
(ο * ١ Ν 1 ۶ ~ ~ - , а ٩ 
ὅσιε, εἰς τὰ δεξιά μου. Καὶ εὐθέως ἔστη ἐν τοῖς δεξιοῖς τοῦ δργιστρατήγου”. 'Επάρας δὲ 


A ` 


τὴν φωνὴν αὐτοῦ ὁ ἀργάγγελος Miyana” λέγει πρὸς τα ὕδατα"' ᾿᾽Ακοντίσατε" ὑμεῖς 


3 Sl s و‎ N بو‎ 8 10 , E IE um ur 7 د‎ μας PST 
ἐν τη у УЛ TANT LIL EGTE χὠνευορ.ενου εν TO у 5611071. TOUTO AXL βρυ/ώρ.ενοι εως 


l. Fin de la lacune. — 2. B add. καὶ ἁγιάζουσα. — 3. om. D. — ^. ἀπολιθοθ. P; un ms, ajoute, comme 
le latin, que ce prodige se voit encore : xai ἵστανται στύλοι µέχρι τῆ- σήμερον (M. Bonnet, thèse, p. vit) 
— 5. πρὺς τὸν δοῦλον τοῦ θεοῦ D. — 6. δεξ. αὐτοῦ B. — 7. ὁ ἀρχιστράτηγος D. — 8. πρὸς τοὺς ποταμούς B. - 
9. ἀχοντίσθητε D. — 10. ἔσται D. — 11. γωνευώμ. P. 


sutia diabolicw fraudis, hic obligati solvantur et inergumines curentur, et ex 
diversis infirmitatibus ad sospitatem transferantur. Kt omnis quicumque 
ad locum confugcrit istum ct fide non ficta οἱ veritate Patrem invocaverit 
Filiumque et Spiritum sanctum ct Michahelis intercessionem archangeli, per 
nomen itaque meum, non regredietur hiuc tristis, sed hylaris ad propria gau- 
densque repedabit. Gratia autem Dei ct virtus meaque protectio erit ad obum- 
brandum loeum istum ct protegendum tutumque servandum in nomine Patris 
et Filii et Spiritus Sancti. 

Inimici autem nostri eminus stantes nos qui aspiciunt fiunt illuc tanquam 
lapides, quoadusque aqua liorum fluminum demergat subvertatque sanctua- 
rium meum. ' Qui statim lapides effecti, ad indicium virtutis ejus sic perma- 
пеш usque in præscntem diem '. Ait ergo ad Dei famulum : Convertere, homo 
Dei, et sta mihi a dextris. Qui statim acecssit ct stetit a dextris. Deinde ad 
aquas fluminum illorum conversus arehangelus Domini : Præcipitate, inquit, 
vosmetipsos ° in herebo isto et eritis absorbendo, rugicntes frementesque, 
fluentes usque ad terminum sæculi, pro co quod contra me venire pra- 
sumpsistis. ' Sanctissimi vero loci hujus erit. gloria et veneratio per Jesum 
Christum Dominum nostrum. Нее cum dixisset gloriosissimus archangelorum 
princeps, cœpit diflluere aqua cum ingenti fremitu per concava baratri illius et 
in tantam labitur profunditatis immensitatem ut a nullo penitus possit hominc 
intueri, sed tantummodo sonus infinitus quasi de profundo auditur. Prater- 
gresso vero loco ubi oratorium situm est plus minus quas! unius sagittw 
eursu, rursus ab imo exterius super terram egrediens emanavit. Et ita demum, 
per proprium vadens alveum perficit suum, ut liquido omnibus patescat quan- 
tum illic angelica operata sit virtus. Tanta denique et tam magnifica ibl cotidie 
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γίου τόπου τούτου" διὰ Ἰ(ησο)ῦ Χ(ριστο)ῦ τοῦ χ(υρίο)υ ἡμῶν, ᾧ ἡ δόξα καὶ τὸ κράτος 
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patrantur miracula, beneficia et diversarum sanitates infirmitatum, ut nullus 
ambigat fidelium angelicam illuc indesinenter adesse frequentiam, quod Do- 
minus noster Jesus Christus per merita et intercessionem beatissimi archan- 
geli Michahelis usque in hodiernum diem operari non desinit, ad laudem et 
gloriam sui nominis ', cui est cum :eterno Patre et vivificante Spiritu sancto 
honor et gloria, virtus et potentia per infinita sæcula seculorum. Amen. 


TABLE DES NOMS PROPRES 


Nous renvoyons à la page et à la ligne. — Histoire de saint Pacóme, p. 425 à 511; 
Histoire de saint Jean-Bapliste, p. 526 a 541; Miracle de saint Michel, p. 547 a 562. 


Ἑρμούπολις 511, 
Ἑρμώθιν 155, 
TORYYEALOTAL τέσσαρες 509 
«ὔαγγελισ σσαρες δ09,, 


Ἔφεσος 047, 


557 ’ F 
Εωσφθρος 431, 
f 


Zaxy atog 159, 496, 


¥ - 

Hoov ورات‎ 

۸ — 

Huépros 535. 
Ἡρώδης 528 529 530 
{з U7*8-1(-22. *7*1-4-5-12. ^ 7-8-12-19 

ma روه ح تع‎ ба)” D YA 
931 وو‎ 992. 2a; Vs 03957 g 990, 
5-19 937,3 ومو )539 وم‎ 


Ηρώδης (invités du roi) 55, 


f 4 mu mi Pre 
Πρωδιάς 536, „, 538, 9 ιο 939, 10-20 
Θάλασσα ἐρυθρά 560, 

, - 
Θεόδωρος 430, 43, ,, 4X, 436, 


Ü AG 4 4 484 
οι 166, 467,4 480, 181, 48^. 


485, в 480... 489. 490, 192 


405. 
το 


0-13-15-10 


w 494 πω” = 
493, ig. 494, 499, 507, 5 وه‎ 508,1- 

DO! Б = 
25-33-40-42-47 "agua; 510,, 511 
19-21-36 


Θεόδωρος ἀναγνώστης xat ἀσχητής 
509, 0 157 

Θηβαίς 425, 509), 

Onbed 506,, 


4 , ео ’ 
| Θυγάτηρ τοῦ διαθόλου 466,, 


, AA А 4 ask 
437, 440, 406, 


15 19 


B 


Βαθυλων 431 

’ 
βαρθαροι «38... 
Βερῖνος OM 


^61. 402, κ 
Βλέμμαι 461, 

ГА 
Βλέμμυες 461, 


ie 


| άθριήλ archange 526, 527, 
Nc, is 

1 αιος 53, 

1 ٨00 528, 


m X ټم‎ | , κ 
l'uvz, τοῦ Лот 493, 507, 
Δ 


Δαθάν 435, 

Δαυίδ 502 

Δημοκράτης 535, 

Διάθολος 431,, 436, |, 
477, 478, 48644 495, 505. 

Διάθολος 527, 536, 

Διάβολος 554, 556, p 


` 
E 
4 


Εἰσεναχκη 591, 

Ἐλήμ 527,2 

“Ελληνες 548, 549, α 500, 552 
"Epson 540, 

"Evy 493, 507, 

Ἐπόνυκος 511, 


553. 


Ἑρμουθίμ 455, 


A 


᾿Αθεσσαλώμ. 48, 504, 

᾿Αθηρών 435, 

Ἀθραάμ 528, 

"Αγιος (δ) Pacôme 433, 4454 460, 
186, 488... 507, 

Ἀδάμ. 493, 507, 

Ἀέτιος 535,, 

Αθανάσιος 0 oll, aus 

Ἀθενώδωρος 495, 506, 

Λἴγυπτος 432,, 455, 504, 

Ax 529,, 581, 

᾿Αλάφιος 535,, 

᾿Αλλότριος, le démon, 531, 

Ἀλύπιος 535,, 

᾿Αμνών (désert) 41, 

Ἀμνών (fils de David) 484, 504. 

Ἀντινόου πόλις 511, 

Αντώνιος 535, 

Ἀπολλώνιος 510,, 

Ἀπόστολος (S. P aul) 432, 502, 

508 د پد 900,4 

"Apetos hérésiarque 499,, 

"Άρειος évêque 491, 506, 

Ἄρτεμις 547, 

ἌΑρχιππος 547, 550, 552, 556, 557. 
58, [ο 560, 561, 

Ἀφριχανός 535, 

Ἀχείλιος 535,, 

Ἀχιλεύς 539, 

Ἀχίλλιος 539, ν, 

Ἀχόλιος 535, 539, 








[280] 
P 


[4 т> 
f 7 47 
Ῥωμαῖος 420, 5 471, 


NS 

Ре 
Σαμουήλ hégoumene 492, 6 
Σαμουήλ ргор 58 
Ξαραχεινοί 540, 


Σατανᾶς 431. 


36 


Vv ٤ 2 2 8 
6ه‎ 
wv x " ۰ 
Σιλβανός 432. 433. 434, 
490, 
Σινά 508,- 
9 


` 7 
Σωσίπατρος 535, 


Т 
Ταθέννη 508, 509, 
Ἰαθέννησις 425, ., 489, 493, 
Ταθεννησίωται 429, |. 
4-15 


Ταλμᾶς 507, 
Тёрт:ос 535, 
Τιθώης 507, 
Τραγκυλιανός 535, 
Γραιανός 535, 


Y 
"Ύγνος 535, 

Ф 
Фил 535, 
Φίλιππος 532617 


Φίλιππος (invité d'Hérode) 55, 


Φίλιππος apôtre 557 54, 518, „5 
X 


Χαιρέτοπα 548, 
r / ` 3 
Χηνοθοσκήνων (μονῇ) 440,, 500. 
la 7 
) 5 5 532 
Χριστιανοί 438,, 519, 560,4, 592 
۶ ГА =” 
Χρύσης хм, 


4 


WeveGoug 506, 
О) 


4 f - 
ἑλριγένης 146, 417, 199. 


"Qoototos 435,, 500, 510,, 50, 


(Οἱ. ᾿Ὀρσίσιος 


Xovar 547 


TABLE DES NOMS PROPRES. 


Μάρχος 526, 540,, 

Μέγας (ὁ) (Pacóme) 446, 458, |. 
459, ϱ 4605.4 4616 463, 404, 465. ,, 
ο. DOD μου. (16. 
477, g δι 482715 483 486, 1 
4911 494015 495, , 506,, 507%. 508,, 

Μελέτιος 499,, 

Μὴν τοῦ Μαΐου 500, 

— Поубу si, 


3-7-12 


490 7 


- A ٣ 

Μιγαήλ 547,4 548, 549,15 500,6 
553, 555 ET 15 0985.5 gt 209-3 560, 
561,9 


Μούχωνσις 472. 
Μώνχωσις 42, 
Μωσῆς 508. 560, 


N 


. a / ' 
Ναθουγοδονοσόρ 431,, 
Νεῖλος 528». 529,, 535, 
Nidos 529, 16 


O 


, 7 
Opstotoç 510, 43-35 


П 


Παθώ 507, 508, 509, 
mud 491, 
Πάνος 491, 506,, 510,5 
Πανουάριος 491, 
Πάνω 506... ,, 
Παῦλος apôtre 510,, 
Παφνούτιος 480. 481, 


28-30 


427, 128, 19-19-15 
435, 437, 19 439, 
491, 4553. 16-14 
467 


4-0-10 468 


Παχούμιος 425 ,. 
429, 430, ,, 433, 434, 
446645 449, 45060 
158, 460, 465. 
Og 470, 14 479,5 4, 4705 477, 478 

И ао " 487, A93, 491, 
498, 499, 504, 1, 505,4 506, c aa 507 


Ze 
ο 2-15 


490. 


11-95 O08 545 00D وموم‎ 21014-18 
σι, 

Πέτρος apôtre 50, 

Πετρώνιος 433, 435,, 500, ,, 50629 

Πνεῦμα ἅγιον 431, 454, 526, 527, 
581,10 533, 548,, м (0, 553, 061, ῃ 


’ 
Πόντιος 535,. 


’ ins 
роу о0о; 535 





493, 


'[&xo6oc apólre 50, 

Ἱεράπολις 547, 548, 500,5 

"]epty 494, 608,0 

Ἱερουσαλήμ 527, 

᾿]ησοῦς Χριστός 526, 530,44, 5313-5-9 
B33 oy و534‎ 537, 9/0, yy 541, 549, 562, 

Ἰορδάνης 527,, 529, 530), 45 ЖИ 

Ἴουδα 466,, 

Ἰουδαία 528. α 


531 


᾿Ιουδαῖοι 527,, 528, 

"Toudtaves 535 537, 5119-15-20 538, 

Ἴρας 535, 

Ἰσραήλ 494, 528,, 

᾿]ωάννης ὃ βαπτιστής 5206,. „з, 
027 528 529, 4.41 230 
091,4 7810-1110-10-20 992 
536 


8-12-13-10 
۳ 
533, 


12-22 3-9-11-16 


6-8-9-25 
na 

5375 8-0-11-13-14-23. 9991-2-12-13 
039, | 5 оили 5403-5-7 
? , y ГА 

[ωάννης jtor Μάρκος 526, 


13-29-27 


Ἰωάννης ὃ θεόλογος 5472.4 |, 
'Io6 508, 


᾿]ώνας 472, 473, 476 


1 4 
Ἰωσήφ (patriarche) 


SNA 
001, 


432 


2, 483,5 


K 


T E 
[Кос 536. 
[Κορίνθιοι 502, 


482 483 


499 
4925 نه 77-11-13 


K gue 
906, 4. 43 907, 

К о0фос̧ 554, 530, 559,, 

Κρατης 535,5 

Κύριλλος 535, 


A 


, 
Λαοδικία 549, 555, 
Λατῶν ἐκκλησία 510, 
Λουκίος 535, 
Λυχία 554, 
Λυχόχαπρος 604, 506, 559%, 


M 


4 
Maxaptos 510,4 
Μακάριος (δ) (Pacóme) 438, 449, ٣ 


^60, 461, 468, 469, 478. 495, 403, 


TABLE DE MOTS REMARQUABLES 


Κοινόθιον 449. 460, 


Κοινωνία 426, 460,, 101, 499, 
Κοσμικός 438, 453. 477, 
Κουχούλλιος 420, 103, 


Κράθῥατον 438, 509,. 


‚ 910, 


457 ΛΜ), 
6 


Κροκόθηλοι 489. 
Κυριακή 4 126 


rag 443, 


Κωνστᾶντινος 460. 


A 


4%; 445. AR 
443 145, ο 


An: 2 
i ху AVOY 142 1-4 


13 
, 
Λαμψάναι 413, 
Λεθιτὼν 426. 
^ ^ , 
Λεγεῶνες (δαιμόνων) 441, 
A ` 
14 ust, 


’ 
Р ^ 49 44: - 
Λεπτολάγανα (20, 443, 473 


Λειτουργία 447, 451, 455, 
11 


Aovtov 440. 452 
AOYtov 4 ο, A2 4 


443 


Mayetpstov ος 


10-15 
Mahaxtx 4: 29. 


Μεγιστᾶνες 535, 536, ο 
۶ == 

Μεσημθρία 37 

AS A"; 

ο 12, 


A oor nf 
, Αὐγούστου 510, 


M 
126 
Mr 426, 
M7,» Auoteou 540, 
432 
Mipos 432, 490, 
Μισθαποδότης 13%1 
471. 304 
5-7 114 90 
499. 430. 432 
129, ЗО, 32, 


^31, 


MovaZwv 423, 462, 
εἴν. 428 
497 148, 


492, 


14-15-17 


Mly 477, 490, 491. 


906. Чэ 


None AB6,, , 1815 506, 


23-20-29 
Μονή 427, 430,, 433, 435, 
437 


907 

436... 
4429 1545. 42 
159, 463, 460. 


487, 489. 490, 


44 АА 
( TM 223 ‘eg 


458,» 
i 178. 


14-15 
44 LI: 
Vis 150 
LC 
$62, 
493 


508, 


1 


472 
ЧЕ? 


ADA e 
15 
حا‎ 


Ф 


RO EAR B 
8-11-13 199, 9092 506 99. 24-25 


2-44-47 
38 





у 

[χστασις 447 
3 ~ 

EA atat 443, 


э?” “ЖО, 
“sousta 528 


S 198 


15 


13-14 


Ἠπάγγελμα 452 , 
Ἐπιστόλιον /άρτινον ΤΡ 
— τῶν 


χειρῶν 51,15 


cI? , 5 , = = 
4 4 
“ρμηνεύων ἀδελφός 470, 471, 
€g " 7 7 m 
Boneta 547 68, . 


YEN. DNA. 
Kbayyédta 477, 506, 010,, 


ver 4 45 ۴ == 
Ιὐχτήριον 447, 451, 476, 504, 520, 


553, 
E χαί И 


550. 557, 558; 


"Eytôva : 547 


دو )1/7 
9 


Θειότης 529, 
Θριγχίον 491, 
Θρύα 461,, 188, 
Θυμέλη 433, 435, 
Όυρωρος 4^9 


497. ; 505.2 506. 


4 - = = 
Θυσιαχστήριον 554, 555,, 


K 


Κανόνες 443, 44 
Κασουδάριον 593,4 
Κατάλογος 499. | 
Κατηναρίδια 427, 
Καῦσις 487, 

4 a 
Κέλλα 4 AB con 
К ελλίον 430,. 

495, 505, و‎ 
VM 159, 


4, 495. 
; э 


428 1333, 496. 
,* 7 


T 


474 
10 ^75, 


AG 470 ART 
415,5 4^0, 1705 DIM 


Κηπουρός 472, 473, 
Κήρυγμα 525, 
Κλεψιμαῖον 459, -. 
Κοιλάς 448, , 4 
Kotuzsis hál o 


EN ~ ~ 5 
“ργον τῆς ψυχῆς oll asas 


АА — M mm ως. |I Se a ee 


Αγγελία 528, 


“A γίασμα 504. 


555, 


3-17 2-3 


᾿Αγωνιζόμενοι 451 
"A010 442. 
Αἴρεσις 499, , 
"Auaha (κουχούλλια) 427 


1 


10-19 93, 


Ἀνθρωπάρεσχος 419,, 
᾿Αξίωμα μέγα 470, 

᾿Αόρατα 509,,, 
᾿Αρταθη 456,4 


A ργάριος 43), 


a An 
4975 108, 


3 7 > 
Ἀργιστράτηγος 548... 049, ,, ۰ 
> ` » 

Άσκησις 460, 496, 

> ’ 

Ασκητῆὴς 487, 

᾿Ασχητικώτερος 426, 


r 


BG ’ 
1'αληνότης 536, 
Vpxpat (at) 474, 479, 492,4 497, 505,, 
508. 510, 
D 


Δέλτος 426, 427, 
Δεσμοφύλοξ 1 


293 9-13 


29- 10-12-14-20 


Anvaota 453 
i 7 


Διακονία 458 459,, 461 


0-6-7-11 12 
Διάχονος 430, 
Διδασχαλία 430, 432, 
494. 505 
194, 505,, 


Διδάσκαλος 431, 


449, 455, 485, 


^ ντα E 
‚ AM 0x77] 528, 537, 
را‎ 


Εἰδωλόθυτα 462,., 
Et6oAov 162, 


ЕЕ OR. — T. Iv. 








[282] 
Y 
Ὕμνωῳδία 497, 
d 


Φαντασία 465 
Φθινόπωρον 507 510 


15-16 30 
’ z d 
Φιλόσοφος 492, 493, 506, EL 
507 


3-4-8 

f 
Φρέαρ 490, 
Φροντιστήριον 491, 492, 


-8-10-14 


X 


Χαρακτήρ 4394 
Χάρισμα 425, 502, 
Χαάσμα 561, 
Χριστόμαχοι 499,, 


ис 
549, 


, ` 
Χωνευόμενοι σοι 
Χώνη 961, 


y Ы 


ψαλμῳδία 438, 
Ἡ αλαωδός 483,, 

# i 4 = 
Wradtov 442, 413, 444, 461, 465, 


= FA 3 
495, — a 196,5 4 о 9097-4047-19-20-23- 


23-29-30-35 9075-41 


174000۷ 494, 
Q 


"Ώρα ἐνάτη 428, 446, 447, 


^ , 
= 44 
00 Ын 


TABLE DE MOTS REMARQUABLES. 


506 


Μονήρης (βίος) 425. 


F^ : T : 1 
й Πρόδρομος 526,, 529,, 530,, 531, 
Μυστήρια 474, 


5060 ر537‎ 539,9 
Προκομιδὴ 437 


N 


f 
Nauaytov 41,6 


1% 
г 


, 79 2 
П pocuov ἄριος 556, 597,5 |. 


а, x у? 
456. 458 == 


2-14 2 


N ομὸς Μωσαϊχός 535, 


/ 
Νομίσματα 455,, 


Ххббатоу 426 


v : Β 
Σανδάλια 498. i, 


Σῖτον δημόσιον 455 


4 


poe 3 
Νοσοκομεῖον 473,, 507, 2 


O 


12-18 4 


11-15 
Σκήνωμα 438, 509,, 510. y 
Σκορδούμας 443, 


Σπεχουλάτωρ 534, 539, ς 
13790 


۸2 
Oixeraxoc ρα, 


Οἰκοιαχοί 426,, 
3 7 ay 
Οἴκονομος 426, 482, 489,4 506, 507,3 


` Ў. 
Σπέρμα πνευμ.χτικὀν 150, 
510 


б 7 
ү: Σπήλαιον 540, 


"OXoxózttvov 456, , |. 437,45 458, Σπυριδάλλια 429, 
Π Στέφανος ἐξ ἀκανθῶν 420. „ 

Στοιγεῖον 4: 

1500; τῆς κεφαλῆς 508,, 

H dete Dogs DS es 

Παραθάτης 530, Σφάλμα 432, 433. 506, |, 

Παοάδοσις 438, 508,, „, Σχῆμα 433, 449, 465,1, 

ο ο. 498,, Σχοινία 474, s agas 4767 410 1» 4961 

Παρασκευή 426, 10, , 504, 505, 

Πάσχα 499, 507, δί0,. 5, 

Пеутухбутару ос 529. , οι 530, T 


Πληροφορία 439,, 485, 


e HP MÀ —‏ ل س س 
------------- س  —‏ ٣۹۴۰٤)پ)ن۷ن۳تي۹۹ي‏ س ο κε.‏ 


É παν / T‏ و 
Πνευματικοί 427, 465, 490 Γάγματα 427, „ :‏ 
ГА LA NAS =‏ 
Πολιτεία 455,, 458, 477, 491, δ06,, ορ | Γαξιάρχης 548,, 519, 558, 559, ιο‏ 
, ۳ = = 4 
ΠΗολιτευόμενος 450, |, 451,,, 400,4, | 17006 426,5 510, ,‏ 


456, 45 
σι, 458, 


, 
Πολιτικός Sil, , ο; 


2129-10 
Σύναξις 430,, 451, 474, 483, 505, αι 
Todu. 3 507, 
Toros τῶν νοσερῶν 445, 475, 


Πρεσθύτερος 430, 505,3 || 56 477, 50446 


TABLE DES 75 


Pages. 

11517011 DE SAINT PACOME : 
INTRODUCTION. .... τ παν; nus š x < = e 09 
1. — Rédactions, déjà (б, ie la Vie don Баа расоте.........-.., 409 
x 1 BHonsmédies... e e ertt ng a ses eee ee 412 
HI. — Essai dé comparaison des sources grecques............... 415 
E bul de la presente publication . . . . . . . . . . . . . . . . . 7د‎ 
νιν. sur le manuscrit 881 (A)... . . . . . . . . . a . . . . . . . . . . 421 


ES етроуёв.............................. A23 


VIE DU BIENHEUREUX PACÔME . 425 


ΠΠ. EET le saint Pacome.... . - Bs. re es ο 
٩1 uva... ce “32 
2 17. — Sur l'enterrement d'un ας D: . um PART 
2 20. — Enterrement d'un saint frère. . . . .. . . . . . . . . . . . . . . 440 
jee Ce que disaient les démons. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . AM 
NE суве au monastère. . . . s . . . . . . . sç a e . . . a eves . 442 
4 26. — Révélation au sujet de visiteurs Nee nues o EE 
ООШ Révélation sur l'état des frères. .................. 447 
¢ 31. Instruction aux frères. . . . . . . . .. DS پر‎ NEC 
4 33. — Pacóme refuse un prét de blé. Um zo e d لا‎ 
2 36. — Sur un solitaire qui désirait le martyre ............ . . 460 
EE Dunesppartion .- .. - μι . . . . . . . g. . . . 465 
EE [поп des langues... . . . . t «ο . . . . . . . 470 
-/᾿ι..,. le jardinier /опаз........................ 472 
2 50. — Pacôme ne conserve pas les Helles constmuctioWs......... 476 
2 51. — П ne se laisse pas éprouver par des hérétiques . . . . . . . . . . 7 
Meee Question et réponse اا‎ . . . . . . Im. 479 
E ο το de Paphnuce es... .. . . . . . . . . . . . . . . . 480 
Es  Pacome veille toute la nuit. . . . . . . . . . . . . . . . . . . 48! 
2 бо. — Il abaisse l'orgueil de Corneille . . . . . . . . . . . . . . . . . . 482 
4 56. — Ne pas s'attacher à la beauté du corps. . . . . . . . . . .. . «1. 483 
2 57. — Sagesse de Théodore. . . . .. ПЕТРГЕ, ΄-- 
2 G3. — Construction d'un monastere.................... 491 
4 65. — De l’observance du silence. . .. ................. 493 
Шо ооо 11 SOE .................. {94 
2 67. — Histoire d’Athénodore (ou E diss. . ας TC DE co 
2 Мо дева Paco e ы ................... 499 
КОО UA in ОКК ................... 501 





568 TABLE DES MATIERES. [284] 


Pages. 
APPENDICE ....-..:..-:................. 22 
Analyse de la Vie de saint Pacóme (D) contenue dans le ms. de Paris suppl. 
grec 480, ههه ده‎ 9 το νο نر‎ s هم‎ ον 304 
Analyse des mss. grecs palimpsestes : Paris, suppl. 480 et Chartres, n°% 1753 et 
1754 : | 
1° Paris, suppl. 480 (P) et Chartres, n° 1754, fol. 1-24 (K) . . . لړک‎ 515 
2° Chartres, n° 1753 et n° 1754 (fol. 25-69). ........ "PEN 517 
ΙΠΘΤΟΙΠΕ DE SAINT JEAN-BAPTISTE attribuée à saint Marc l'évangéliste : 
INTRODUCTION. o ده د اه وهه ههه ده‎ 7.222 2. 22271 - P S: 521 
1. — Les manuscrits . .......... 2 өх 521 
Il. — Epoque de cette rédaction . . . . o "ORE 522 
111. — Notes sur trois autres rédactions de la Vie de saint Jean-Baptiste. . . . 523 
IV. — Sigles employés. ................- a a e өҶ9095 525 
MARTYRE DE SAINT JEAN-BAPTISTE. ......... 99903 92b ' 
l. — Sa naissance. . . . هه هه هر هه هه هه‎ oo. I 526 
П. — 5$а+хосайоп...................... I ss 526 
Il. — Son ministère ............ . « a 3 527 
IV. — Rapports avec Hérode................ TEN 528 
V. — Baptème du Christ. .............-- "RR 530 
Vl. — Jean parait devant Hérode . . . . ν | I P D 531 
ҮП. — Son emprisonnement............... "ORE 532 
VIII. — Fête @Hérode............ NM 535 
ІХ. — Mort de Jean. .......... 50 l ө99 م٣٣‎ ٢ ٢-2-28 
X. — Sa sépulture .................... P D sa 539 
LE MIRACLE DE SAINT MicuEL А Corosszs : 
INTRODUCTION... 6 ده وه د هه ههه‎ ww oo o د‎ 2 7 "DDR 542 
1. — Вёите...................... Н 542 
II. — Interprétation de la légende. ........... VM p42 
lH. — Lieu du miracle et date dela rédaction. . . .. . "EL 543 
IV. — Les rédactions grecques............ T... T a K a 544 
V. — La version latine.............. 99. "ERR 545 
V]. — But de la présente 6011101. . . . .. . a o o DO E, 546 
ΥΠ. — Sigles employés... . . هه ... د‎ EE 546 
MIRACLE DE SAINT MICHEL ARCHANGE А Cuonas : ss. 0^7 
Table des noms ргоргев...................... ЖЕЛИН 963 


Table de mots remarquables .................:+. W a 965 





Planche | 


хој US 
J Á 9 "v. 


V Ν ν 1 
сз 


PNR J 3 ۳ 19 


٨ 


(x 


2 
بب‎ : 
У 
i 

а 

ο . 
=. 
Des: 
پس‎ 
е 
> 
اح‎ 
P 
a 
بپ‎ 
w 
=» : 
(S si 
c 
RC 
A 
b 
“2 

2 


Vf 
دلا‎ 


n — TTC ee г E —. = = = - — 
x da | سک مات‎ tr - — -— r* — — — - ч 
F y oW MALI w т ; S 4 ш i а ٩ I уу q : wr 3 
1 4 E š сч . 1 і | ^ Eu E DU 
Jg. y = + ° Le NY? MN x > = akon ya ote = : 
ES E. è "m 4 “м, ۱ | i i 2 ae + ғ y * 
F z = Ë ho - 2 РАБА E - Le yn Tn. 
αν --Ἡ e— \ à L Ν ٩ ` \ P i 2 SA, 1 J £ 4 
Ld : a , її ` ке. „Шш Uu - x η ab * κεν. . 
р a | E Ey" á νο NEL. ac; >. iS 
E. چب‎ š " 
: | à/ 1. № < а T. 
b А 9 ΕΝ ΑΝ ΠΟΤῚ 
^ А : ] = Ҹ 
4 ! š . » A I + = 
: E - e : ] е T eoe او‎ 
ж | +. - е dre A 1 
ы LS We 1 ۹ ν Y 5 
m μ... Я w c: А αἴξ 
b ... 4 ; "πο; A. ж 
τ e Р CA ὙΠ. Hy τ... - ex ΛΝ. 
à i E. S 
4 : К L - 5 1 
* + a * 7 M. LET d 
` : .1 
^ 7 1 


' ett 


ὃν 
: 
ἓν 


Nu 
vu 


e 





Chartres Bibhothegue Mss n°1754 fol آم‎ 
Voir ο upra page 202 ligne 2 


Hehog Dujardin Ë | 








©. 


UEM MLSE. Е 
co په‎ SR 
του +@5% په ون‎ pp سا‎ — 
прое عا‎ diconcurbouis тоорой 
مې‎ SEXE موم‎ а Но o wu урос "` 
Aa lès topline متاې اد‎ 
mo d Бра pL ېعه هعمش‎ 
брае рт: NIS 
мер Gu rroo - nr: τές Luc eot p 
Флот 5-6 phprrovryes رفن‎ 
روصم دس‎ 
GAEL poy د‎ № πηροσοῶντοῦς 
баі. оч сагта غه ېعۍ نې ید‎ 
دوک ملسا‎ TAN: jdcuvep 
(ure لاب مه نه ماق‎ 
Ko lm. dabora د‎ 
u μας NP MEE 
Cooperi نه م‎ roro p ade Dg" 
Me arorrcop G PA £p oo v 2Ç 
roy ai nra fero pi rrpocaroyr- 
0 pio tco rero erp ۰ 
"τος (er منډې يو‎ plus auro دن‎ 


1co3 rufo whpoi-crbpi .لب‎ Я | 
pu oboe لي کا وه‎ | i d í | 
cap alg: ча ooa rra ορ αμέγής À | 


مه سه هر ه٠‏ ٠ب Abu‏ 


ERE | | 
houarh-6h- ards N yo as e 
τατθρχον Epod erro er а ١ 


| бле paqtprop: "sva pa ته‎ 


A 


Paris Bibl Nat Fonds grec, Mss. n? 881, fol. 2297 


ο). Ë: 2 м v, 7 
^ x 
- 


E 


a n "WR OSH | 
b- y ЕЛЕС: 
| 1< tero prroon o MEA Ep oop 
مې مھ‎ pipe woprrou bi 
Goo p13, t 
porous 
1 eee "feo греху 
| ph by co هووا می‎ où του: ما‎ 
B с» ч Мор ах сос сес Хало 
|1 e rmou-DupP جوب‎ 
и Bue 
; qr 
مب به ام سو‎ per 
où гоо: “orm odupd 
1 ٠ relies ملا‎ yh 
pouocich poop مان می‎ ou 
/ ني‎ ٧ نه ملرۍ‎ Ёле poof ic 
š qup م٥‎ о ат. 
` Me e oncle yuno 
που مه‎ Eo. 
قم می ملا‎ rras того pies 
| στου θα» Ἡμαιτασίζιςο[ου 
кы &úow ном NE 
| Sn a EM ot — 
hope ple b ما‎ 
ofp po phu i Бро брт 
RPL cA pay oasi Mu 
| ou (со 1c our 
pour p ou aeree pay 


| (сеч тоос" 


В: - "Trpo стому 





— ' 


Cf supra 77 440 et 447 


Pg Du агаг 
ν 








ATHANASIUS 


M M —  —H'a[ 





THE CONFLICT OF SEVERUS 


PATRIARCH OF ANTIOCH 


PAIR. ОВ. — T W. 39 








THE CONFLICT OF SEVERUS 
PATRIARCH OF ANTIOCH 
BY ATHANASIUS 


Που TEXT EDITED AND TRANSLATED 


Edgar J. GOODSPEED 
assistant professor 


in the University of Chicago 


WITH THE REMAINS OF THE COPTIC VERSIONS 


BY 


W. E. CRUM 









IMPRIMATUR. 


Parisiis, die 26° decembris 1907. 


Tous droits réservés 


TOMY FA'THER 


THOMAS WAKEFIELD GOODSPEED 








INTRODUCTION 


The Life of Severus of Antioch by Athanasius is preserved in an 
Ethiopic version, in two British Museum manuscripts, Oriental 775 and 
771 *, and in part in one manuscript, numbered 51, in the 6 
collection. 771 is a copy of 775 made for king Bakalfa and thus belongs 
to his reign, А. D. 1721-50. In the present edition, the first of this 
Life of Severus, 773 has therefore been made tlie basis of the text. It 
belongs to the reign of lyasu I, A. D. 4682-1706, and is thus little 
older than 771. Abbadianus 31 is a finely written parchment codex of 
the eighteenth century, with three columns, of thirty lines cach, to the 
page. Unfortunately, it preserves little more than half the work ‘fol. 165- 
174). In the following pages it is designated by A, while 775 15 desi- 
enated by D. 

Manuscript D is a parchment codex of 219 leaves measuring 26 by 
24*" andis written in double columns, of twenty lines each. It contains : 

І. Twelve homilies of Severus bishop οἱ Eshmunen on Christian 
doctrine. Fol. 2 a. 

II. Concerning the Prayer of Longinus. Fol. 148 a. 

III. The Life of Bar-Sauma the Syrian, of Dabra-Dasmul. Fol. 150 b. 

IV. Homily of Cyril of Jerusalem, on S. Simeon receiving our Lord. 
Fol. 164 a. 

V. The Life of Severus of Antioch, by Athanasius. Foll. 167 a — 
“Κα. 

While the historical presumption points to a Greek original lying 
back of this Ethiopic form of the Life of Severus, and this presumption 
finds corroboration in a number of points in the Ethiopic, — as in the 
presence of Greek words, Greek endings, and plays upon Greek 
words, — it is clear that the immediate parent of the Ethiopic was an 
Arabic version. For this there is the explicit testimony of the colo- 


1. Nos. cecxxxvir and ccexxxvii in W. Wright's Catalogue of Ethiopic Manuscripts 
in the British Museum. 
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phon, where reference is made to Abu'l-Makarram son of Abu’l-Baddar 
as the writer of the parent version. Nor is indirect evidence to the 
same effect wanting. The constructions Aun: fl (fol. 178, v°.), 11 
n (fol. 193, r°.), and 44-0 : A9"? : (fol. 169, v°.; 207 т.) are unmista- 
kably Arabic. The adjective σοῇ,4νΦ : fol. 201, r°.; 218, r°.) sug- 
gests translation from the Arabic, and the word ñA 72. : fol. 217, r°.) 
can be nothing but the Arabic TU transferred into Ethiopic. Did 
this position require further support, the large indebtedness of Ethio- 
pic literature to Arabic might be appealed to. What lay immediately 
behind this Arabic version can hardly be determined, although Mr 
Crum's Coptic fragments suggest the Coptic as its possible parent. 

In any case there has been in the successive translations the work 
has undergone, as well as in the inevitable dilution sustained by such 
writings on passing into Ethiopic, abundant opportunity for the 
corruption of its text and the obscuration of its meaning. More par- 
ticularly, comparison with the Coptic fragments will show how freely 
the original narrative has been dealt with by its later translators, and 
for the changes it has sustained the maker of the Ethiopic version or 
recension 1s no doubt responsible. 

The Ethiopic text here presented is in general precisely that of the 
oldest manuscript. It has, however, been broken into paragraphs, to 
facilitate comparison with the translation, and its punctuation has 
been freely altered, the better to accord with the sense. Further, its 
readings have in some instances been set aside and replaced by the 
readings of A, or by emendations suggested by the context. These 
changes are for the most part mere corrections of mistaken quantities, 
as 5 for -4, Υ for U, etc.; or of confusion of kindred consonants. In 
eeneral, the aim has been to leave in the text all forms at all tolera- 
ble; and when displacing them by others supposedly more classical, 
to register the reading of the manuscripts either in a special foot 
note, or, in cases of habitual non-conformity, in the note appended 
to this introduction®. In this way, it is hoped, an intelligible text has 


2. Thus the more usual reading has been substituted when manuscript B has ٣۱ 
[ον ο : , aves з for avez : 0979 : for 090 د‎ ‚Пе з for f з, د01۳‎ à for ΙΡ: 
Or Hz yos , (nen í for ΕΟΤ ος ww т for ‘gw a ‚уе, ду: for TEA à , eA 1 for fA, 
sed. lor ges, 258 1 Tor ye): узан à for mars 1 , MAF à: for MAF з, 1 for 
"rh з Й د‎ for AAO د )وژ د‎ for ης : , Аа» à for re ες ἈΎΠ : for AYNA : , 5^9 : 


m 
{ 
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been secured, while upon all questionable points, the reading of the 
manuscripts has been left immediately accessible, without excessively 
burdening the margins with textual minutiae. 

The text of ۸ has been carefully compared with that of D, and has 
been found to exhibit close resemblance to it. The spellings and 
quantities of A are generally nearer the conventional forms that are those 
of B, and where both agree in presenting an unconventional form, it 
has usually been admitted to the text. A makes it possible, farther, 
to correct the text of D in а number of important particulars, notably in 
omissions, thus indicating that it is no mere descendant of D, but an 
independent textual witness. 

In translating ıt has been kept in mind that a version rather than 
an originalis bemg dealt with, and a greate: degree of literalness is thus 
demanded of the translator than would otherwise be required. Cer- 
tain obscurities and harshnesses have thus been retained in the trans- 
lation, in the hope that they may better contribute to the recovery or 
reconstruction of the original, than any attempted correction or impro- 
vement of them might do. 

My especial thanks are due Professor Enno Littmann, of Strassburg, 
for not a few helpful suggestions concerning text and translation. 


Edgar J. GOODSPEED 
The University of Chicago. 


for DAP : , 4C7 : Ѓог 067: , sn : for OPM 1, “tes for Oe з, axe з for ome , “er: for 
067 : , РАЈС : for ος: , PAVE. : for ү}. : PA : for FON, : , ٧ 1: for 0.9 ې‎ AT 1 
for 0و‎ : , «C د‎ for «CU à, агу” à for «pm т 

Besides these changes in quantities, the text has been altered in the matter of radicals 
from that of manuscript B when the latter has was for vta í , m د‎ for 017 à , TA : 
for “MED : , ACHE: for ۳٣٣٣٣ : , CF 1 for САФ 1 , ones for ANE +, nue : for vag : , 
00 1 lor 240: , OSA : lor ASA з. KIPET د‎ for omer: , AZL. for deg: , REET lor ۵۱ 
non : for АМЧ”: 





APPENDIX 


TO THE INTRODUCTION. 


THE COPTIC VERSIONS 


by W. E. CRUM 


In the course of cataloguing the Coptic manuscripts in the British Mus- 
eum, I met with two Sa‘idic fragments of narratives relating to Severus, 
which, upon comparison with the Ethiopie Mss. here edited, proved to be 
both from a version of the same work. Palaeographical resemblances and 
the Ethiopic version led to the identification of more fragments : two in 
Paris and one in the Borgian collection, which Zoega had assumed to be 
from a work of Shenoute'. All five fragments are from two MSS., distin- 
guished below as A and B. Of these the former shows a large, square 
uncial script, dating perhaps from the 8" or 9" century 2; while the latter is 
written in a much coarser hand ®, for which cf. certain features in Balestri, 
Sacr. Bibl. Frag., Tabb. 4, 30. It may belong to the 11" or 12" century. 
To these Sa idic texts I subsequently added a Bohairie fragment, brought 
from the Nitrian monasteries and here called C, the seript of which shows 
that it belongs to about the year 900. | 

There docs not appear to be, in Europe, any trace of the Arabic version 
which, one must assume, held a middle place between the Coptie (? Bohai- 
ric) and the Ethiopie. From the Greek work which, on the analogy of 
most Coptic texts, we may postulate as the original form of the Life, either 
two independent versions, the Sa‘idic and the Bohairie, were made, or one 
of these latter is derived from the other. But too little of them remains to 
justify speculation as to their mutual relations. 


1. V. Journ. Theol. Stud., V, 130. Amélineau, (ирг, de Schenouti, 1, pl. ^, reproduces 
a p. of Zoega's text; but it is not from the same MS. as the leaf with which we are dealing. 

2. Iu the same hand are also Paris, vol. 132', f. З, pp. пе, (nz); Clarendon Press, 
fragm. 64, pp. po-pin (= Ana. du Mus. Guimet, XXV, 414); Rylands 90 (formerly 
Crawford n° 35), pp. ркъ-рко (= Proc. Soc. Bibl. Arch., X, 198); Paris, 132*, f. 319, 
рр. por, pox. But these cannot all be from one work. 

З. In the same hand are Paris, vol. 129'*, ff. 102, 103; vol. 1315, f. 24; Brit. Museum, 
Or. 3581 Bí15), all relating to S. Mark; probably also Paris 129'*, ff. 111, 112, 113 and 
Leyden n° 25, all relating to S. Athanasius. 
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Paris, MS. copte 129", fol. 148 (Cod. В). 


UJ 2n2:4c πεπωορ, 
WP NTWHTE X. 
TRASAD |? м, 
WOK ча CETHP,OC, 


TINES ETKIU OT $t 
JAMIÍCHOC. We CEN 


Hpoc ποπηε ETMA, 
KUNC 756 
NTUE’ AUOT ESOT 
W2SOtiC TUXIAASC 
ALOT EDOTA Swe εκ 


ey ey 


SONT NWA 

A 06 
250د0041‎ 
AY TX A TOU SI 


NES NATNORE NCA 
HNOMIE 6 
NTAYPCAPE THOT 
TE ATU приме OF 
OVCON SHOE’ 


ποσα MARRON ANOK 
WESTADAITIULPOG 
NAPA PUUE TUAM 

DE €‏ روستم- ې 11 


NAS млоолҷ 3 
CEVHPOC ATPWIH 


(Fol. b). 


DHU AYACTIAGE ANE 
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NOT ATW TWO 
ESOTN 115۱۲۱٥6 سم‎ 
LE НЕТЕМ АЧ 
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(Fol. a). 
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«πο ρε’ IETS DE AT 
wy САНА EIRE, YOU EPCOT SHOT 
1burioua AT PAWE NEE UNPU 
жула SIC ME ETCH يج‎ SUNET 


ATTEDION, АЧУ 
OVASO Eyen OF 
ېم سو‎ 

Buk AE حع‎ ٤ € 


Zoega, Catalogus, n° CLXXXV, fol. 1 (Codex A). 


(P. POE) VUNETAMASTE mapa mechu ېس‎ 
WUHAN NEMICKONOG NTATCWOTS Omar: бтн HET 
NKPATO®N PIIMEETE ππδερπελειςδ EeTReEovouR ٤٣ 
۲۱۸20۴۱6 HPPO NIM SUUUUUTIE NEMO SOP ETLOOTT ETPEU 
pulcro ερ σα عل اع‎ (leg. тетте), Wersop uen 
enicopis etoshon wagyovens Teuunisnuepoc cox 
επεπο NPUPAW ESOTH EPOY фуллин EPO WTEC 
NASON H WEYCAT MNTOINEINE ETIECHT NNEUUAAXE 
SIMASON NTEGATIE KATA GE ETCSW UNOC NOY TENDA 
чоми AIAACKADIA’ GOTAN NIOY θά WersSop EG 
Ὁ АЛАЙ АЛС ENETUWE NUMA ΕΠΙ ESAS (ley. ESPAS) EpOU 
HOVUUNE H ONGEPUR NIETHOT WAKHAT ETEYUNST 
мерос (lg. MNI-) GAGH NOTKOTES EAYMOONEC 5 
2۲د‎ ۲٥۵6 ATUL EVUNIXAXE MINENTAUPAAXE EPOY 
WAKNAT (p POT) ENMEGOTOE EAUCOOKON دمح‎ AGW 
^W thon NNEGNAARE SAMAWC мелос MM WIA 
WYAKNAT EPOY SHONNOË ПАТЕН ESOTH ENENTAUUI 
)همع ند م حع‎ sUTTGEPUU H HUNE Egqornuw ccuua εἴνου, 
$UXXAEAOC куурдун ET PITUN UMA’ бтен (roseis 
UUO EET SOP BOTAN EIWANES WATETAUNTZOOEIC XU 
TETNK PATON NTANAT ENPAWE MIEINEOON ESOTH EOTON 
NAL AVU EDOTA ερο SUL ANOK YWEIEAA Y CHOC ENES 
Осу DE AN EEF ETRENETOT WI EOETUUNE EPOS SINE 
SIOOTE H EKU NOTWNE NAPON SINESIOOVE ETPAES WAP 
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un fans MAPENEINCE AS WUAINOTE €i дро NKE 
COW WNOTAOFOG NANEMEPACTION ETRENETT NUMAN 21 
NESIOOTE ETENKANWNIKOCHE NDAIPETIKOC NATNOT TE 
NCOOTN TAP WMAROEC SEUHOPTUT ASHT UNNETASE 
ερ ΑΠΟΎῚ 


ЕШ copte ο foll 1320, 121, {4} (Cod. B). 


(F. 190 0). 


` MEIPSOUME لو‎ 

š د‎ лоч 

° WE WEKUASPO OTY) 
υπ 
` EMME СЕРЕ А, 

^ чое NETK U, 

` “TE EPON ATU ΕΥ 
° ροεῖο EPON σι 

` ATTERNOC SON, 
"Oo NE NETKU TE) 

` EPOX ATU ευρο, 
^ εἴς EPOK ЯСАСА, 

` ΣΠ}. ET unix, 

© ЕМЕТ, UH, 
` ποτε TLL, 

` NASE )هخح‎ 

°` рет ος TAP CEO, 
` NEE NOTTURNE 

` NBPOW чоң, 

° NO WOES ОС, 
° πε NK ЧАСТА И, 


(Fer 021 a). 


jM Pt, 


eTReeRe йүү о, 


(F. 120 a). 
ECEVHPOC NOH 
13 Wowk wath 
NAN ATW WAHAC 
THUA NAWWITE 
Le e NOVTACAS ISU 
ООО ETON 
D JAN 5776 
AA, EPI PETS A 
SE, MNPPO ETOT 
MOVIE ερο Ξε 
КОЛОС NAME OT 
Ὁ 67 
WINE NCA 
\NOUPE :- 
Meeo ېغھ‎ 
KAHTO,C 6 
ATCZA NAY Nov 
СПО? ECCHS 
ле >є:- 
RE 
EKOT 
(AW, Жї NON 


(F. 121 0). 


IMACTTE 
NA WOWN ENEK 





МПО کد‎ ٥6 CEN 
HPOC NGE МКА, 
CUN ېتح‎ ООК, 
NOAE ATW ττχι 
UN МЕ S007, 
ACTES | 
rev ox 

uz, 
HUntequoom NU 
NE ETOVOZ ET 
WHY ATUL ETCES 
CUS ESPAS ENEY 
SINAHC NEE NDAT 
ESA KATA GE N 
“TANW PT ZOO 
NUNE OTN ETA 
WAT ETWANKNO 
wor too wey 
"oce uuoovr N 
Оз TENTAUNO 
SON ENERARE 
ANNA HAXAXE UEN 


TOU E 


WAT,‏ لدې د 
ГЕЛОС DE 6‏ 
لا AYOTUNS ER on‏ 
NNETONAAR CEN,‏ 
صا HPOG EUX‏ 
»اس NAG 28e‏ 

SIH NA, 

SAN. 
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AAA HAUTE" 
EC SHHIE ANTIN 
NOOT NAK NOT 
CAKPA ETREGO 
πε АТКА о’ 
ОТА 
TCA 


(К. ἘΠ 


NY HPE ۱۳6 
OU TEOTOESW ۴ 
1۱0,۱6 6 
Bux cepa, EGIAN 
ЕТА επεκερωὃ 
OTN U CETHPOC’ 
MANLEPIT ۴ 

(ο EKARU 
AAAAOG ,CETLACUU 
TL NCW AN NCE 

EPEC 

0110 6 ETEMA 
KEDONIOC WE 


(Е. 119 0). 


р‏ . ده 


LH 
Nareporcw ian 

DE NOS ۲م لدی‎ 
хос THPOT XKE 
ACETHPOC AI Nor 
CAKPA DUCIE A 
NANTA ENPPO KA 
TAPOON AXNSONE 
NIEVHON ATKA 
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sir óua, ANAC, 
TACIOG, 

KOC’ σι, 

Аҷћчк κ ATA GE, 
NT Δ. 


Nernonic EBON 

ᾱ οστό (altered) A 3€ 
Ach nwiepeyes eoa 
SMUMMONACTH 

PION NOs 6 
وکس د‎ NOS TENS, 


British Museum, Or. 3581 B(54) = Catalogue n° 349 (Cod. В). 


TE 
PEYWA NOS CEN, 
HPOC SNTANA, 
OAH AKAPYES 
NASWKED NCA 
WKAK OC, NSAI 
PETS ОС, UNN 
SAIPECIC EYE 
OTBRUUWPETIE TO 
DIAG EIC DATED 
AYLI WNEGTOON 
NUNE EUXE 
OT RUWPETTE 


ААУо ОС 


ESC CETHPOG سح‎ 
WE AU OOKY MUTE 
YIOON HEVATTE 
DION ETOVAAR 


Oon ee 
Su 

Re د‎ 

ҮТЕ БОЛСО NNW A 


(Fol. «). 


ФАТА EPOK 
BUNSO AUTES 
PACUOC THPOT 
NNDAIPETIKOC 
WAN ATIECUINE 
NTOPGOROESA 
Toru NEE NOT 
KPIN ON, SUNE 
ho" NB ppe on 


M TEPEIN AT 


(Fol. b). 


4 ГАР اسحا‎ 
np ETOOTY 
NCETHPOG NNE 
SANTE nc 
"C NAQPUA TAP 
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анро NISC NTAT ROOT ED OTH, 
"HC CECHS ελα SUNDO МЕСЕ PHY, 

sic А 
πεοσπη-σος ETENIAINON NINEN) 
NCETHPOG NGE N ερ NTENWA 

sic 
OVCHYOC я ' SE AWHI ENNESOKO 
OUT NAS AE NENCARR ATION 
sic 

EURU مور‎ N πε NESOON NAY 
бз Ye TON AAR ATIANTA (EN ENE 
SOVAIOC ττετττο PHY MEHT 4 
KOTIOG NATPA SOOKE DE NTE, 
WHITH TIE PLEQUWTTE 


British Museum, Or. 3581 B(55) = Catalogue کو‎ 350 (Cod. A). 


me کد‎ 


(сто) 

Ages ELON اح‎ KADWC Ἡ XAXUAC 
TOOTOT AY NTEPOTS WO 
Rug EEG OC OTN ATK 
WON ACTH eiie o ume 
PION ۴۳۳٩6 دد۴0‎ 

πε ЕЧ NOG 75 
د۲١١۴۸)‎ WO CKOTIOG NTAN 
OWE NUMAG | од AV 
YANTIOV AMO (BE ερο єч 
KAGICTA 


ENEY,‏ همس 


T 
CW, OTEYCETH 
OTS 6 ρος EPEY 
WAH ATCTN Ssxsooc ERM 
SITES 76 | πεσροσος 
EH SNOT EPETIETINA 
AKPIREDA κε ETOTAAR wi 


NIM APA WET NE NCACET 


[17] THE COPTIC VERSIONS. 585 


NAPUIWA N . HPOC EON 
DUO0O0C ERIM ENR ٩6 
TIEG PONOG ETTAESHY 
upa asa noc ATUL NENAS 


British Museum, Add. 14740 A, fol. 20 (Cod. C). 
(Fol. b) 


MAIARODOC Δα... "Амет a qwopweP‏ مې سغېخد, 
ү... сс ACKWPY TNAANH NIE пио лон ACSURC‏ 
осор ACEPAGOTUNS" AYOTWN NAE MIMAPARICOC‏ 
ACO TUNS thon NSE πιώώμησ MIE, пч ant‏ 
Por: wuts nxocuoc ATIKOCUOC waun nie, apq‏ 
Δώρων epror apf wus amec‏ وسم مع 
APpuus wus nger amwor εποεππἷρε wun‏ 
эжейи ADV Pu cubes ena neque Aquas‏ 


sic 
henxengy muapia Cu ewa pium wacy benovunc 
THPION NATCABS دم دند مع‎ wacy benor, 


(Fol. a) 


SWANNHG EAQWENUKA © benovueusun KATA 
YTA ۳ م٥‎ WATWROnY EBON ETHENNIENATIERION EGOT 
aR nas eiadp Y urqos nan benteqexxancia мори 
T πονπεπρὰ NADAUAG OOS МАЛКИНА EPOC OW EPOK 
SE UA тобро" περ NASPAS OFDE ۳۹ 
WUUAIY PE WITEPCPPMENS NMASEONA ٣۴ ٨٢ 
ETOAHEM ېمس مدی‎ Heny~ankHawn торо AE 


NEMTCHNKAHTOG AvrepUPnes ۳٩۷١د‎ nie cernpoc 
HET OSNNOUONH MIE TWEQATUN NEUTIWUK NTE TEY 


Pinocodisa 


Paris, Ms. copte 129", fol. 118. 

(Fol. 118 b) Jerusajlem, and saluted (ἀσπόζειν) the cross (σταυρός) and thus 
he went to the monastery (µοναστήριον). But (δέ) when he had reached the 
door of the monastery and when he had knoched at the door of the con- 
- vent, forthwith the news was brought in unto the abbot (lit. great man) and 


PATR. OR. سو‎ Le IV. 4Q 
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those with him, namely, Malehus and Johannes. But (? δέ) when they had 
heard [that] a man | | the σγῆμα | 

(col. 2) ] O Elias, who hast up|set the [altar of] Baal [ ] 
thee. O Severus, the oil which [ | the faithful (πιστός). О Severus, 
the sword, that shall slay the enemies of the truth. Enter in! The Lord be 
with thee! Enter in, as (ὡς) if thou wert (already) tried in the polity 
(πολιτεία) ofthe monks (μοναχός). In what rule (κανόν) shall I instruct thee? 

(Fol. 118 a) Sevlerus{ ] on hearing [these things). Ара (δέ) he said to 
them, « My pious fathers, disturb me not by your words; for (ἐπειδή) the heart 
of man is wont te be disturbed, if he be praised (ἐπχινεῖν) beyond (παρά) his 
measure. God knows and your fathership, except for the baptism (φώτισμα) 
[that I have] received [ 

(col. 2) | sinless exept God the word (λόγος), who was incarnate 
(-σάρξ), God and man, together, in truth — how much more (πόσῳ μᾶλλον) 
I, wretched (ταλαίπωρος) as I am above (παρά) all men! > When however (δέ) 
they heard these things from Severus, they marvelled. And (δέ) thus did 
they receive him unto them with [joy, ] like the man [written of] in the ` 
(gospel (εὐχγ.)], who found [a treasure hid]den in [the field. And (dé)] when 
he had [entered] in to [ 


Zoega, n° CLXXNXV. 

] of him that is in authority, against (παρά) the doctrine of the 118 (sic, 
read 318) bishops (ἐπ.) who assembled at Nicaea (Νικαίκ). Now (εὐειδή) thy - 
mightiness (κράτος) hath called to mind my insignificance (ἐυτέλεια) regard- 
ing a matter of the faith (πίστι). But who, my lord king, is this dead dog 
that would be go-betwen (μεσίτης) in such an affair? For (μέν) the dog, in 
secular wisdom (σοοία), doth display his gentleness (-ἥμ.ερος) to whoso showeth 
mildness toward him, by his moving at him his hinderparts or (ñ) his 
tail, and by letting fall his ears behind his head; even (κατα) as saith the 
Platome teaching (πλατονικὴ διδασκαλία). But when (ὅταν) the dog beholds 
one that attacks him, lifting a stone or stick, forthwith thou seest his geut- 
leness (-ἥμερος) of a little. before, turned to fierceness (-ἄγριος) and to 
enmity toward him that is his enemy. Thou seest [p. 176] his cheeks 
drawn up, displaying his teeth; in short (ἁπλῶς), every limb (μέλος) of him 
much threatening (-ἀπειλή) against him that had raised against him the 
stick or the stone, desiring to tear the limbs (µέλος) of the man that op- 
poseth him. Since (ἐπειδή) I have likened myself unto the dog, when (ὅταν) 
I come to your lordship and your mightiness (κράτος), and behold the gladness 
of your glory upon every one and likewise upon me too, wretched опе ` 
(ἐλάχιστος); yet (δέ) do I not wish to come, by reason of them that would cast 
(lit. take) stones upon me by the way, or (ἡ) would set a stumbling-block ` 
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upon the roads whereby | come to you. But (πλήν) let your pious letters 
come once more to me, with a benevolent (ἀνεπηρέκστος) edict (λόγος), be- 
cause of them that contend with us upon the road, namely the κανονικοί, 
the godless heretics (αἱρετικό). For (γάρ) thou dost know, О my lord, 
that they agrec not with those that stand [ 


Paris-129'*, foll. 120, 121, 119. 

(Fol. 120 a) wherein Severus is. The thing is agreable unto us and the 
distance (διάστημα) will be [for us] far easier than is the | | one 
another | 1 word of the king which is called law (νόμος) 0 
truth а [ ] set an obstacle [ ] seek to | | benefit. 
And (δέ) the king and the whole senate (σύγκλητος) {wrote to] him a [letter 
(ἐπιστ.), which was written [thus] : — [ « | thou dost defsire to 
reccive а | (fol. b)]. He that directs all things, He it 1s careth for 
thee. I know and am aware that it is soldiers that surround us and guard 
us. But angels («yy.) surround thee and guard thee [on] all [sides, bearing 
thee] upon their [ hands, lest (υ.ή|ποτε) (thou . For (yzg)] the 
words of the heretics (αἱρετικός) [are] like [to a stone] of stumbling. [As 
the Lord liveth, the] God of Constantine! 

(Fol. 121 b)] scourge (μάστιξ) shall be able (2) to approach thy dwelling- 
place. Behold, we have sent unto thee au order (czz2x), because of the fear 
[of the people of (?)] the land | 

(Fol. a)] which springs up in tlie face (?) of the holy (άγιος) Severus, even 
as the summer heat (2 καύσων) in the last [days?] and [snow (γιών) 1η the 
‘days 2) of the harvest'. Forthwith [ 

(F. 119 a, paged 47) children of the Hebrews (ἑθραῖος), at the time when 
the Lord (?) our God went up to Jerusalem. (As regards] this thing also 
therefore], О Severus, my] beloved, namely | | thou sayest?. They will 
not hear{ken Lo] me and will | la bishop (ἐπίσκ.), namely 656 
(col. 2) ] the four stones, complete, like опе to another and polished, 
into his wallet, even as David, according (κατά) as we have already said. 
These stones then (οὖν), when they are thrown, he that casts them at his 
enemy gets no hurt. But (ἀλλὰ μήν) the enemy | 

(Fol. b, paged 48)] But (δέ) when all the heretics (αἷρ.) had heard that 
Severus had received an order (σάκρα), so as to (ὥστε) meet (ἀπαντᾶν) the king 
in spite of (? κατά) them, without fear, forthwith they deserted their city 
(πόλις) and fled [without] delay (ἀμελεῖ). When Severus came forth from 
the monastery (μοναστήριον), the [bishop (¿zísx.)] heard | 


British Museum, Or. 3581 | | 
(Fol. a) Of a truth (ἀληθῶς) on looking thee in the face, all the trials 


1. Cf. Prov. xxv, 13. — 2. Not space for ssssoc RENCE. 
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(πειρασμός) Of the heretics (αἱρετ.) have ceased and the firm establishment of 
orthodoxy (ὀρθοδοξία) hath blossomed even as a lily (κρίνον) in the new month 
(i. e. spring), in | ] when 1 had seen | ] when Severus arose 
(like the sun) [for us) in the east (ἀνατολή) and thou didst begin (ἄρχειν) to 
pursue (διώκειν) the wicked (κακός) heretics («iosv.) and the heresies. If 
Goliath was mighty, lo, David did take the four stones; if Macedonius is 
mighty, lo, Severus too hath armed himself with the four holy gospels 
(εὐαγγ.) | 

(Fol 0)], for (γάρ) | ] the thing. Commit not unto Severus the 
things of the faith (πίστις); for (γάρ) all the doctrines (δόγμα) of the faith 
(πίσ.) are written upon the breast (στῆθος) of Severus, even as a single verse 
(cttyos). » And (δέ) these things said the holy Julius, the bishop (ἐπ.) of 
Atramétté (Adramytium) [ ), beyond the 
words which they addressed one to another, in praising (ἐπαινεῖν) one another, 
and the discourse become too great. It was on the Sabbath that they met 
(εὐαντᾶν) one with another. But (δέ) when the morning was come | 


Brit. Mus. — Or. 3581 B(55) (p. 216). 

He went forth from them and departed to his monastery (μοναστήριον) 
while God and His angels (ἄγγελος) walked with him, until they set him 
again (ἀποχαθιστάναι) upon his | 

(col. 2) well or ill (κάλως ἢ κακῶς). When therefore (οὖν) they were 
seated, they dealt with (2) the affairs of Flavian (Φλαθιανός) the bishop (ἐπ.) 
of Antioch (Αντιόχια), and they found him [ 

(p. 217) gathered (?) to Palestine (Παλαιστίνη) and they enquired 
(συνζήτειν) among themselves carefully (-ἀκρίθεια) as to who then (ἄρα) was 
worthy to sit upon the throne (θρόνος) of Flavian | l 

(col. 2) desire Severus (Σευήρος), that he should sit upon the throne 
(00.), the Holy Spirit (zv.) also seeking S., for the honorable rank (βαθμός). 
And they did | 


Brit. Museum, Add. 14740 A, f. 20. 

(Fol. b) ] < was brought to naught; the devil (δία6.) was | là 
Hell (Amenti) was destroyed; [ ‘] was brought to nought. The 
error (πλάνη) of the idols (εἴδωλον) was darkened and became invisible. 
Paradise (παράδεισος) was laid open; the tree of life was revealed. The 
heavens became the world (κόσμος); the world (хос.) became heaven. 
God became man; man became God. God descended; man ascended. 
The glory which was in heaven came upon the carth. Не that (was) 
in the bosom of His father became in the bosom of Mary. He whom the 
Father begot in mystery (μυστήριον) incffable, Him did Mary | 


1. xtiote seems unsuitable. 
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(Fol. a)] ' Jolin, having in truth suffered, according to (κατά) the irrefutable 
certainty that is in the holy gospels (εὐαγ.), which God hath given us in 
His church (ἐκκ.), like a rock (πέτρα) of adamant (ἀδάμας) immovable. Ве 
content then, O king; bring not before me nor (οὐδέ) this Christ-loving 
synod (σύνοδος) the remembrance of the blasphemies of the polluted bishops 
(ἐπίσκ.) that gathered in Chalcedon. > Now (δέ) the king and the senate 
(σύγκλητος) marvelled at the wisdom (σοφία) of Severus and the constancy 
(ὑπομονή) of his struggle (ἀγών) and the depth of his philosophy (Φιλοσοφία) | 


It may be of interest to draw attention here to further slight traces of this 
text. These are to be recognized — with little doubt, I think — in the Greek- 
Sa 1dic-Arabic Vocabulary, Paris Ms. copte 44 (dated AD. 1389) *. On fol. 


119 ὁ a new section is headed: MAINE QTAECIC EVUOKS NNOES 
WMOOT ETHHS thon EANCSAICON WA KATA 


OTMPOCEHKH, < These are phrases difficult to understand and selected, 


which we have written here as an addition »?. Among these are a few 
obviously drawn from our text. They occur at the opening of the list (1). 


TENDAADONIAKH AIAACKADIA, v. above, p. (18; (2) 6 
NATIEPEAGCAIKON, v. abovep. 19; (3) ANTNNOOK NAK NOTCAKPA 
v. above p. 19; (4) UNWEGKEDAHG (sir) NEE NAATED, v. ibidem. The 
next words, XA PI YO ΟΠΟΙΟ and AVCANIA отот 6000 POC 


show that our text is no longer under contribution. Between (1) and (2) is 
0۴ CUNESIOONE the turning-aside of the roads’, which 1 
do not identify in that position in the Ethiopie version. Further, on fol. 121 6 
occur OT ANMOPPAMWMATIKOCHE,® he was a former grammarian’, and 


1. In the upper margin of Fol. a are the remains of a Syriac note in later ink, 
the following transcript and translation of which have been kindly made by 
M". E. W. Brooks. 

? so Ὁ 
? © Јам??? 
Ὁ | «ον. pens iej | Ὁ 
vss рса аху Gas jua wos .о 2 

In 1. 2 ‘the mount (of)' and in З ‘the monastery of Suriyani ' are apparently mentioned. 
L. 4 contained a date, with the name of the Persian month Bhiman and the year 976. 
The mention of this famous monastery is in keeping with the reputed provenance of the 
miscellaneous Bohairic fragments acquired by the British Museum together with this. 

2. V. my British Museum Catalogue, pp. хи, хш. 

3. Cf. Woide, Appendix etc., p. [9], note ٠ 





590 THE CONFLICT OF SEVERUS OF ANTIOCH. [23] 


(> the same phrase) O49 44 2 3X A P$1 A COCYYC, he was a man from Hali- 
carnassus, words which might relate to Julian; but the many intervening 
excerpts make it unlikely that they are from our Conflict. Had we more of 
the Coptic text of that work, we might probably identify more phrases from 
it in this vocabulary. 


W. E. Crum. 


12h: ЛА : ANC: APCD: A.P : ARAT τ НАЗА, Р : 


“hao : п: OMAL: : аа»: PHA : Ah? APAN s ACH : AM, * fol. 167 
hs 3073! : ПЕР: AMADA τ وسن‎ : PCOE + A.2. trennt: ° 
h9"t : 1E : AAN : NAC APCD: Л.Ф RAAT τ ПАЗАР: 112۶.۵ : ПА * tol. τ 
"b: YRC? (فوو2ژعوڅش وز‎ s APU AAC AN: NNC: Аа: "A Ἢ 
a9-(; : [1 : AA : ΠῤΔΊ- : FUNZ : HORE : Ae : 1000011 с: 627105 : 

ATI ANE : Пет: АЛП: А = 
«бї. АУП: ПА, ОПС: А.С Wr: AN: 00,8 : APEA: AN: 

T : 1: : oot. : HAGE AN: поо : "Eres : 0990, : ПЭ. τ Dan : BA h 

q: : ATA = AN: Adel : NANE : nc 000,9 : APCD: NATE د‎ 622 

hao : HUNC’: zon. : [Гете : ANL τ CMe : ME: 0۵۸0۸۸ : Nl: 

ah} : HUA. : arl: : 2404 : 547 : ор : &AILZ : ANTE : 21 

APH : по : AANE : OARCO : 07770 : OD" 777 : OANA: "دص‎ Ex 

410-0 : APT : Ane : han : Aa»? د‎ дл, 110100100 XV + АШ ° 
1. À ET : — 2. À (Cri : add. — 3. А A.P : 3A : add. — ^. À 0001 د‎ Zen ε 


PUA : PAN : TNC: AE : NENEA : Nov : A9? : add. — 5. А WC: — Û. В om. — 7. А В 
om. 


THE CONFLICT OF SEVERUS PATRIARCH OF ANTIOCH. 


“In the name of the Father and the Son and the Holy Spirit, one God. * fol. 167, 
Bless the Lord. We begin with the help of the Lord and by his good τ 
ordering, to write what is found concerning the conflict of the reverend 
father * Severus patriarch of Antioch, which he carried on for the orthodox = fol. 165, 
faith, according as the reverend father Athanasius, who is known to have " d 
been wise, wrote it, on the day of his commemoration, on the fourteenth 
of Yakatit. May. the Lord grant us the blessing of his prayer. Amen. 

Who then is there who does not wonder at the mysteries of the great fa- 
ther Severus when it has been read? Who is there that is pure in heart like 
the king of heaven in his purity to write it all? When I meditate in my heart 
upon the memory of the great Severus, because of his works, that I may 
remember his wonders, my heart is carried swiftly away on high unto the 
place where is the company of the saints, and now my tongue says a 
little of what is revealed to my heart, and | cry aloud and am strong and 


* fol. 167, 
zealous; “and I say, as doth the blessed David, My tongue is like the pen va. 


10 
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EU : AAN APCQ s оъ: ОЕ : WOES: APN د‎ : 
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of a ready writer', 1 will tell the virtues of father Severus. And he it was 
who excelled many men in the flow of grace from his lips, for he was 
all grace. I ask of thee that thou withhold not thy grace from a stran- 
ger, but shed it upon me, even me thy child Athanasius; because thy name 
is oll which flows upon thy sheep; but in the presence of enemies її is a 
veritable sword that slays them, and bitter to them is the father Severus, 
O brethren. 

. And my father after the flesh was with him and served him well, for he 
was an elder, and my grandfather besides was of the men of his country ; he 
was moreover a blessed father and an elder, and his * name, like mine, was 
Athanasius. And he loved the old man Severus, the bishop in his city, who 
was the grandfather of Severus the patriarch. And the bishop belonged 
to the council of Ephesus, being one of the two hundred bishops, and strove 
in it. And this great father Severus, who was grandfather of the patriarch 
Severus, knew my grandfather, and he used to recline with him at table con- 
tinually, and to talk with him, for they loved each other exceedingly. And 
while they were thus, one day his understanding was caught away and his 
consciousness departed from him for about one hour, and my grandfather 
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was watching him. And then he said, while my grandfather heard him, 
« O Lord, behold now thv servant; do with him that which thou dost please, 
and stablish * thy name, О Lord, that the unbelievers be not stablished. » 

And my grandfather the elder said unto him, « [ entreat thee, O blessed 
Severus, that thou hide not from me anything of that which thou hast 


seen, for thou knowest how 1 love thee. > And the bishop answered and 


said, < I will tell thee the vision which I saw. I heard a voice which said, 
A bruised reed shall not be crushed, and smoking flax shall not be 
quenched'; Severus shall build up the faith of the Christians. And the 
voice said unto me, But thou shalt die in Babylon in this year, and thy son 
who shall be born to thy son, shall establish the rock of the orthodox by his 
true word. But he shall meet great hardship, and much blood shall be 
shed because of him’, and he shall be rejected much of men?, and shall be 
reckoned * as one of the guilty. And he shall be driven from church ٥ 
church, by the hands of kings and governors and heretics. And the name 
of the child shall be called Severus, after thy name, because by this name 
shall the Lord save his people that believe*. And behold I have revealed 
to thee the vision. » This therefore Athanasius my grandfather told me, 
Athanasius, of him. And he said to me that at that time my father was 
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not born, and the reverend father Severus was not born. And after a year 
the reverend father Severus the holy patriarch was born. May the Lord 
grant the blessing of his prayer to our king Iyäsü for ever and ever. Amen. 

This father was sitting onc day reading the writings of Plato, and 
there appeared to him Leontius the martyr *, standing before him, and he 
said to him, « Thou hast enough of reading this day; rise up, follow me, 
that thou mayest be pure from the abominations of the heathen, and mavest 
read the law of the Lord, which thy fathers read until the time of their 
death. Rise up, O Severus, and finish the wall of the church, and plaster it 
and make thyself to work, and be not slothful, and do not neglect the 
prayer of thy fathers, and go not after that which is unprofitable. Seek 
first the garment of monasticism, which is the solitary Ме, that thou 
mayest know how to wrestle with might. "Then shalt thou extinguish the 
fires of the heretics. Aud thou shalt put on the helmet of salvation, whe- 
rewith thou shalt repel the spirits of the unclean under heaven’. And thou 
shalt go unto Antioch and shalt cry aloud hke a roaring hon, and there the 
children of Nestorius, which are children of devils, shall flee from thee 
* with trembling. Now also perform thy work, and make haste to search 
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Ше venerable writings of Basil and Gregory and Julian and Ignatius and 
Athanasius the apostolic and Alexander and Epiphanius and Cyril the wise 
and Dioscorus the great, even the contending of the faithful fathers, and to 
ponder the instruction addressed to him that walks their ways. » And 
after Leontius the martyr had said these words to him, he vanished 
from lus sight. 

And when the great father Severus heard these words, straightway thie 
Holy Spirit came upon him as upon David in his day'. For the Father who 
loves man knew that Severus was wise, and that he was obedient and stead- 
fast in conflict, and he sent his holy martyr Leontius to anoint him as Samuel 
when he anointed * David, for he was the God of both of them. But 
neither of them had a weapon, for as for David, his might was shown against 
that mighty Philistine by stones which he had, and with one stone he slew 
the Philistine’; and the great Severus was in the company of kings and 
beasts, which are the unbelievers, and there was no one with him and no 
one followed him, and he destroyed them, and burst upon them with the 
four gospels that he had. For David indeed strove in conflict with one 
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man, but this great one wrestled with five heresies, and his warfare was 
with them, yet Severus was like great David in his warfare with the council 
of Chalcedon, for he conquered with one stone. But I know that thou wilt 
say, Declare unto me this stone which destroyed * the Philistine, which 
brought to naught the council of Chalcedon also. And I for my part will 
tell thee the stone that destroyed the council of Chalcedon; it was the pure 
gospel of John, wherein he cries and says, The Word became flesh and 
dwelt among us, and we saw his glory, the glory as of the only Son of his 
Father, who was full of grace and truth '. And when they encountered 
this stone, they fell upon their faces before the holy Severus. 

And let us therefore now proceed to relate the youth of this holy one, 
even on this wise. My father found a man that feared the Lord, and he 
told him the deeds of the holy Severus, while I heard him. And he said 
that the holy Severus was of Athens?, and he related that he wished to go 
forth from it and to pray in the church of Leontius the martyr, who revea- 
led to him * in after days that which he told. And the holy one said to his 
learned friends, « Will ye go with me unto the church of the holy martyr, 
even Leontius the martyr? » And they gave heed to him concerning it, 
and they all agreed together to flee from their teachers, for they were stu- 
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dying philosophy and had not done with it. And they said, « Let us 
turn our hearts from henceforth from this world unto the Lord. > And 
when the holy one went forth from his city, the grace of the Lord was with ' 
him. And there was a holy hermit uear that eitv, a spiritual man, and lus 
name was Elijah. And when the great father Severus drew near, this 
hermit went forth unto lim with haste to meet him. And when he came 
near unto him, he said, < O Severus, ' son of Severus, hail! Hail, O patriareh! ғ fol. 169, 
О chief of all bishops, hail! O father of hermits, hail! О true fountain, hail! Y τ 
O my son, O martyr, three days now have angels and martyrs and prophets 
and elergy and all the saints waited for thee, they with whom thou shalt 
receive the grace of the Holy Spirit, that it may deseend abundantly upon 
thee. For if it does not deseend upon thee, thou shalt uot be able to with- 
stand the enemies of the truth. And now go and receive the earnest of the 
kingdom of heaven, which is baptism. » 

And when he came into the ehureh of the martyr, he began to entreat 
him that he might perform his service to him in holiness. And then he 
slept ina certain place in the church. * And there were with him that night * fol. 170, 
four of his friends, learned fellow pupils; and one of them became a bishop, ü 
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and afterward turned away from the true faith, and the holy Severus 
converted him again unto it by his writings and letters. At a certain time 
in their vigil, these four saw Leontius the martyr standing before them 
like a judge, a mighty man. And his girdle wherewith he was girded was 
wrought with jewels, and such work was upon his neck and his arms also. 
And when they saw him with this great glory, they were afraid, and he 
said unto them, « Fear ποῖ.» And his face was full of light. And stretching . 
out his hand unto them, he said unto them, « Be strong. Behold a path 
mect for you. Ask the forgiveness of your sins. » And then the reverend 
martyr vanished from their sight. 

* And it came to pass on the morrow, before the rising of the sun, that 
there came in unto them an elder of the church, and called them by name 
and said, « Hail to Severus and hail to the learned ones likewise that are 
with him!» And he did not know them, but it was the martyr that had 
revealed to him their names. And then he said, « Where is he whom the 
Lord has called, that many souls may be saved through his hands, which 
is Severus? And now since the Lord has shown thee favor, with the three 
friends who are called with thee, rise up and put on the glory of baptism, 
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and receive the grace of the Lord, and assume perfection, and shine in 
excellence, and not in precepts only, but in knowledge also. » 

And Severus answered him with indignation, and said to him, « Alas, 
O elder, wast thou sent to * baptize us, or to praise us?» And the elder * fol. 170, 
answered him saying, < Forgive me, О my son, for the thing which 1 have τν 
said is sure, for so it was revealed unto πιο.» And then they rose up and 
followed the elder and were baptized. And when they drew near the time 
of the profession of faith, that they should be anointed, as was customary 
for the candidate, with holy oil, all who were standing by saw a hand 
revealed above the baptistery, and it descended upon the head of Severus, 
and all the people heard a voice saying, « It becomes him! It becomes him! 
It becomes him'!» And they all wondered and said, « We have never 
seen, in the case of those who have been baptized, wonders such as this, 
nor heard a voice such as this, save in the case of this man alone, for this 
voice is spiritual’. And behold this one shall receive the ordination of 
the Most High, and shall receive authority over many souls. » 

And when * they had been baptized in the name of the Father and the * fol. 170, 
Son and the Holy Spirit, they clothed them with the garments of baptism, i 
as was due, according to the custom of the people of Syria. And it was so 
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in those days, that they baptized only persons thirty years old; but if one 
under that age fell sick, and there was fear that he would die, he was baptized 

and partook of the sacred mysteries. And when seven days were passed 

after their baptism, they stripped from them the garments, and when they 

had put on their own garments, they went each one of them to his work. 

But Severus was minded to go unto a certain monastery and dwell there. 

And when he came unto the monastery, he knocked at the gate, and the 
gatekeeper told concerning him to the abbot and to three men, which were 

the lay-head ' Romanus and Malcobolus? and John. And he said to them, 

«fol. 171, * € Behold there is at the gate a wise man whom they call Severus; he 

ra wishes to enter the monastic life, and to dwell with you. > 

And when Romanus heard the name of the wise Severus, he rose up 

quickly and all that were with him, and went forth to meet him. And when 

they saw the man of God, Romanus said to him, « Hail, O father of us all! 

Mail, pattern of souls and judge οἱ bodies! Thou therefore art the son of 
Peter the chief of the apostles. Thou «rt the foundation and the true 
building. And thou art Elijah, who fell upon the idol Baal. For 40 fell 

upon the images and slew the priests who did not believe in the Lord; and 


1. Or, with B, ordained of. Other lives describe Romanus as founder of the monas- 
tery. — 2. The Coptic has Malchus. 
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thou also, O Severus, shalt slay every priest who separates the Son and 
every one who denies the power of the Only-begotten, and divides him 
into two natures and into two likenesses. Be strong and bold, O Severus. 
Thou art the faithful * champion of the churches, O Sev erus, and thou shalt * tol. 171, 
slay the enemies of the truth. Enter, for the Lord is with thee, and thou art Í 
in need of nothing; thou hast the dignity of monasticism and its ' precepts. 
What rule? is Merc to which I should lead thee? Thou thyself shalt lead 
everyone that is born of the truth. Thou art the immovable foundation. 
And thou art not unknown to us, for he whom thou dost serve has this 
night revealed to us thy work and thy knowledge *, and the Lord has shown 
me thine honors and thy greatness and thy praise, and that thou shalt save 
many souls by thy spiritual words. » 

But the blessed Severus was sad at heart because of what he heard 
from them, and he answered and said unto them, « Your words disturb me 
now, O my fathers, for it is becoming that a man be sad ‘when he is unduly * fol. 171, 
Mod. But as for me, the Lord knows пу wickedness. But if I did с 
not come before you now from the baptism which 1 have received, ye had 


1. Lit., their. — 2. Κανών. — 3. Acts 27 : 23. 
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not been able to sce me, for tlie multitude of my evil doings. Ye know, 
O my fathers, that there is no one that is born into the world that lias not 
sin, except only the Word that was made flesh and became man’, for 116 3 
God and he is man together, and they are one and not two. But I am a man 
exceedingly sinful above all men. » 

And when they heard the words of the holy and modest Severus, tliev 
received him with joy like that of the man that found a treasure in a field; 
and behold his story is written in the holy gospel *. And when he had 
entered into the monastcry, and lad seen the work ^ of the brethren, һе 
rejoiced exceedingly. And he practised withdrawing by himself, and he 
wept much in his retirement. And afterwards Romanus received him as a 
beloved son and as Elijah received Elisha?, and as Paul reccived Timothy * 
and set about teaching him in the midst of the brethren concerning prayer 
and the work of men. And it was not the wont of the lioly Severus to do 
the work of the brethren, for hc was a man delicate іп body and fine in 
person, and his flesh shone like fire. And when he did their work the blood 


used to run from his hands, aud it did not hurt him, but lic used to say | 


to his flesh, « Thou shalt not abide, but art dust, and after a little shalt ben 
cast into the grave. Put off from thee therefore this slothfulness, which 


1. John ЖАЛ. — 3. Malis, — à. | Kings 19 ΠΠ.» Acts 16 : 3. 
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leads the souls of many into Sheol. It is meet * for me to bo strong that I + fol. 172, 
may inherit with the brethren. » And Severus grew daily, as did Samuel ٨٢ 
the prophet, who grew like a tree of Lebanon'; so Severus was strong in 
all his work, and not one idle thing was seen in him, and he was not 
found slothful. And he was called father Severus while he was in the 
monastery with the brethren. 

And there was dwelling there with him in the monastery a monk, and 
this monk was diligent in good work and he was not slothful in his prayer 
day nor night, a man mighty 1 learning. And once as he prayed, behold 
there appeared to him an angel, and said to him, < Look upon this place and 
behold the court of the monastery, that thou mayest sec what is therein. » 
And when he looked, he saw two men go forth ‘with Severus, of indescri- * to 1 
bable glory and splendor, and the heht of their apparel and their faces shone " P 
with the brightness of light. And they were talking with Severus and 
revealing to him the mystery of the orthodox faith. And every word 
which they told him he received with simplicity, and he praised them for 
leading him unto the orthodox faith. The brother monk saw this, and he said 
ишо the angel that had shown him the vision, « Sir, who are these wise 


- | 
15 


1. 1 Sam. 2 : 26; 3 : 19. 





604 ATHANASIUS. [36] 


(1[1,17 : 1۴,10۰) 0)) Wok: AU: mcn نت::‎ 77 e. d : À 
go- 5 BA: (AAT : BP EU’ OP: : 01061۰0 د‎ : neon, : n.n: PRA: 
HPACE : PAPE = OHANZ : ara: WICK! T5266 ° 0001171 : ne ott, = 
DDAF- : PCWP : “AAPA: “I : VEE : ACKPENART : Aha: BN 
0Y : APEA : OFM: 010-11۰ τ ΠΟΤ: ncodgst : : TRE : ης 
dies E DAP LA, : PA : BG", Le MUN : 00,۴ : ADVAN : опот : 
ie : GA: Aho: m ARD : (ЪТ: دند‎ 7 CDA: POAT? ONT : 
AN: ANANDE :: ORAN : МУН: LNA : AAD د‎ τ 14.39 : AM. 
^: AAPEA : hho: QU. : PAR: QT د‎ : PEAT : Chak: Oh? 
AA : :00۰ر‎ ANC : лө: AA 727 09 ٠۰۰: σος}: ANA 
ы: 01: ONAN: VAR: NAAT: chi : HEAR : hao: Тао : ΘΔ] 
y: Hî : 00-۴ د‎ 1 gm : EIA? AA H.A : DAAA : ARPT: 
hAm : (AMA: POA : han : 31۵9۰2 MT : NAb : Ne : Quy? : APEC: 
— б; адо: Rh Ph 11007717-00۰ : DAE : At: : AA: CA 
: (gm : Où : ЪТ: mcg : HAF : 4:45}: : AGAR : HC AP : 
τ. avi : د ګج‎ PAN : Алое : WT : 000970 د‎ ID تت‎ 7 AA 
: аААйФао- : HCA : NAFTE : ACD х ha : RCI PA : datnm A : MA 


1. AB Leh, à — 2. À pear: — 3. A В л?” τ A team : — 5. A B go("t A) 
g: — 6. AB oeganee : e. 


ones with whom brother Severus walks, and to whom he is subject? » 
The angel says unto him, « One of them is Basil the Great, bishop of Cap- 
padocian Caesarea, and the other is the great Gregory the theologian , | 
and they are leading * Severus unto the orthodox faith, for Severus shall 
be the guardian of the keys of the churches in the matter of the faith' of 
the Christians. And in days to come he shall be shepherd of much people 
in Antioch aud in all the world. For the angel of the church cries day and 
night unto the Lord, and asks him saying, How long, O Lord? Send Seve- | 
rus, For behold abominations and beasts have filled thy holy places, —w hich 
are the congregation of the unbelievers who resolve the unity of the Sa- 
vior into two natures and two substances, w ith lying tongue that ought 
to be cut out, and their heart likewise, for itis a vessel of their father Satan. 
Arise, O Lord, and show favor to Zion, for the days have come that thou | 
shouldest send unto us aman to purify the earth, * and to weed out of it the 
weeds, which are the unbelievers, which Satan has sown in the church. 
This was the end of the vision that the old man, the holy monk, saw. Anil 
when he learned this and heard it, he reported it to the brethren, and told 
them what he has seen concerning Severus, even as Jeremiah and Ezcekiel E 
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and Daniel, who appeared in the flesh. And ve, O brethren, do ye magnify 
this man, for deceit is not found in Ins mouth. 

They say of him that le went onee to draw water, earrying a jar upon 
his shoulder as he went, and Satan met him in the form of a man lame and 
black, and eame before him with his hands upon his head, and cried with a 
loud voice and said, < I have stirred up great disturbance and ' grievous 
slaughter, so that the blood of many has been shed. And 1 have roused 
up abominations and adulteries and 1 have wrought in the world much woe, 
and against the churches | have at all tines done much that opposed 
and insulted them. Ара there have risen up to oppose me Gregory and 
the great Liberius and Athanasius the apostolic and Julianus the patriarch 
of Rome and Basil the wise and Gregory the theologian, and Ignatius and 
Alexander and Cyril and Dioseorus. And afterward | built me an ark 
wherein to do what I pleased, and it was the council of Chalcedon. But 
now l have heard a voice from heaven saying, Behold here is Severus, the 
roaring lion; he has sprung from the root of the Christians. And he shall 
eonquer and “shall destroy the habitation of the dragon', and shall 
bruise his head’, who is the father of all the company of 65 


1. Or, serpent. — 2. Gen. 3 : 15. 
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who gathered unto John the patriarch of Constantinople". And them the 
queen Eudoxia conquered, and as for Dioscorus, Pulcheria discomfited him, 
and behold Severus desires to cast me out. » And when the lioly one saw 
this, and heard Satan, he said unto him, < The Lord rebuke thee’. » And 
straightway Satan disappeared from his sight. 

And a little while after, the great father Romanus bore witness concerning 
him and said, < I was in a desert place that was untilled and unsown and 
unvisited by dew or rain, and exceedingly cumbered with weeds and tares. 
And I saw an exceedingly beautiful woman, aud her tears ran down upon 
"her cheek aud her breast, and her garments were defiled and torn, and 
she was lamenting and weeping exceedingly, because of the the nakedness 
of her flesh. And as I stood, I perceived a great commotion, and I heard one 
say unto lis neighbor, Behold Severus comes to cut out the thorns from 
this place, and to plant the vine of the Lord of Hosts. Then they told the 
woman, saymg, Fear not, O city of Antioch! Behold thy king Severus 
comes”, and he is an upright man, built up in the canons which the bishops 
who assembled at Мега ordained. And the woman said to those that talked 


1. Antioch is meant. — 2. Jude 9. — 3. Zech. 9: 9; Matt. 21: 5. 
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with her, When then willSeverus come? And they said to her, As yet the sins 
of the council of Chalcedon are not finished. This therefore is “the vision that 
I Romanus! saw. And I am sure of heart forsooth that you are the offspring 
of Abraham, Christian people. And the Lord has found Severus after the de- 
sire of his heart, who shall do his will even as David, who slew the Philistine, 
and put his hosts to flight; so Severus shall cut off the head of Satan, and 
shall disperse all the hereties, who are in the eliureh of God. 1 bear you 
witness, O people who love the Lord, that Severus shall give us light in that 
day, even as the light of the sun, and shall make "the lamp of the orthodox 
faith to shine upon us, and the word of mighty kings shall not move hin, 
nor the council of the bishops of Chalcedon, пог the might of the wise, * but 
they shall be? even as nothing to him. » 

And now also let us return, my brethren, unto the story of the confliet 
of the great Severus. But I know not how my weak tongue can tell the 
grace of the Holy Spirit which led the holy Severus until he brought his ship 
to port with spiritual glory. And how shall I, poor as I am, compass the 
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recital of his endless virtues? But 1 will tell somewhat of the conflict wherein 
he contended with the enemies of the church, which are the offspring of 
Satan and his beloved ones, thatis with Julianus the heretic, who was from the 
island of San‘a' and opposed the great Severus even as the Philistine opposed 
David. For he wrote a letter unto father Severus, and thus it ran : Juhanus 
writes unto Severus, the writer of “history. Although I did not see thee or 
meet thee, in the days when I dwelt with thee at Tiberias, I hope to see thee 
uow. And they have told me concerning thee that thou hast left thy glory, 
and hast put away thy wisdom which we learned together, thou and 1; and 
they who come from thee tell me that thou hast left the admonition of the 
learned men who belonged to the council of Chaleedon, even the bishops 
who assembled in Chaleedon, and that thou hast followed the two hundred 
bishops who assembled in Ephesus. And they have told me that thou dost 
accept the words of Cyril and of Dioscorus who was exiled and cut off, be- 
cause he reviled and rejected a father worthy of honor, Leo, who is Lewon”, 
patriarch of Rome, and that thou dost accept their word, that “thy portion 
may be with them. And now be watchful and know the worth of the glory 


1. We should expect Haliearnassus. — 2. Or perhaps nagy а = ὃ λέων, the lion. 
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whieh thou hast left, O master Severus, for Satan is entering into the hearts 
of the monks and is stirring them up, and desires by this to eut off their 
hope from life. And now this letter to thee shall restrain thee, that we all 
may rejoiee with thee. And thou thyself knowest that whoever does not 
receive admonition, his admonition is as naught. This have I written for thy 
profit, for I am older than thou. In the peace of the Lord. Amen. 

And when father Severus, the new Ehjah, always zealous for the Lord 
of Sabaoth, at whose right hand was the Lord at all times, that he should not 
slip, read this letter from the unbeliever who resisted the Lord, even as they 


persisted in resisting “Moses, and understood it, straightway he said, » 


« Enough for thee, O abandoned elder, shut thy mouth, until thou be east 
down. When wilt thou eome unto me? How long ere thou art in my 
hands and I take vengeance upon thee?» | And he in turn wrote unto him 
a letter, saying, Thy letter has reaehed me, wherein thou dost deelare that 
thou art older than I. Thou thyself knowest that two evil elders who were 
well known were chief priests and were false witnesses. But the Holy Spirit 
which rested upon Daniel the prophet cursed them and eut them off, and the 
king also did not spare them for the dignity of their station, but the blessed 
youth Daniel who was sent from the Lord eommanded the king and he ent 
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them asunder, and afterward they were stoned with stones for their 
wickedness, and their false testimony '. *And how shall I revere thee, О evil 
elder, wicked and mad, who from his youth up has not gained for himself 
aught of good to have in Ins old age? But afterward thou didst fall into 
sin and didst draw nigh unto death, for thou shalt inherit Gehenna. Thou 
art snared with empty praise and art full of the spawn of blasphemy and 
ruin, and thou shalt not see thine old age. And thou sayest that thou art 
wise; but there is nothing in thy greater age that pleases the Lord, nor 
in the wondrous whiteness of thy hair. Thou shall lose thy soul and in 
thine impiousness thou shalt go alive into. Sheol. But as to that which 
thou hast written me, I think, thou didst desire to steal therewith my 
treasure by thy guile, and thou didst think to tear away my heart, by 
dividing the integrity of the Savior. For I saw thee whet thy tongue like 
a serpent * with cursing which thou didst utter against the elders, the holy 
lords Cyril and Dioscorus, the champions of the true faith. But the Lord 
will be patient with thee until the day of retribution, and he will put thee 
forth from the land of life. I have written thus unto thee of it now 1η this 
letter, that he may bridle thee, and thy blasphemy against God the Word 
that was made flesh may be put to shame, in the days when the righteous 
judge shall appear and sit in judgment and before him all men are revealed 
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апа their faith and the thought of their heart. And theu shall the secret 
things be disclosed, and liars and everyone that speaks lies shall be 
destroyed. And of them thou and thy following make up the greater part, 
who blaspheme against his divintty and deny him, and say at the end of 
every letter, Peace; but I say, far be ‘peace from thee, and let thy children 
be orphans, and thy wife a widow; thine office let another take from thee '. 
Because thou hast loved cursing, 
and it shall depart from thee?. Aud the Lord shall say 


it shall come upon thee, and thou hast 
refused blessing, 
unto thee and unto those who have followed thee, As for my enemies who 
will not that l reign over then, bring them unto me and let them slay 
them before me?. This did the great father Severus write and more than this 
which I will not recount. 

And after this one there arose another from the palace who uttered a 
great blasphemy, whose name was Kalikselimos‘; he it was who declared 
that he would oppose the Holy Spirit that rested upon Severus. And he 
left him but a little while before vexing him with his letter. And he wrote 
unto him anathematizing "all his blasphemy and lis error; and in the letter 


1. Ps. 109 : 8, 9. — 2. Ps. 109 : 17. — 3. Lk. 19 : 27. — ^. Possibly Felicissimus is 
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he admonished the children of Satan, which are Julianus and Kalikselimos 
and the company of hereties. 

And afterward there arose another also who was called Dionysius, wise 
and mighty. And he dwelt with him in the monastery. And he too again 
taught doctrines after his own manner. And when he heard his story, 
great Severus rebuked him again and converted him, like a skilful fisher. 
When he saw him on the day of commemoration, when they met, tlic 
disciple of Peter the chief of the disciples, which is Severus, said to him, 
« Hail, Dionysius, holy man! I desire of thee now that thou соте unto my 
cave, that we may receive of' carnal things together, for I know that thou 
hast withstood thine enemies. But | desire to know this, for thou art 
“wise in thy discourse. > And Dionysius feared to go with him, for he 
was like a lion in his strength and Ins discourse. And Dionysius said 
« If it eame to pass that fell into the hands of Severus, and he knew 
my work, he would revile me and east me out. » And he departed from 
the inonastery. 

But the Lord, who thinks upon everyone, did not desire to destroy the 
work of this man, nor to rum him. And when he had gone one mile from 
the monastery, he saw a vision; the company of demons, scattered, fighting 
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together like savages. And his heart was troubled and sad, and he was 
not able to draw near to them, and he stood afar off that he might look at 
them. And an angel of the Lord appeared to him in the form of a monk 
like himself, and said to him, « Why hast thou left the path of peace and 
hast fallen “in the:midst of these arms? Because thou hast committed this 
offense return unto thy house and the Lord shall give thee rest. And be 
not ashamed to reveal thine error to Severus, for he will not condemn thee 
nor reject thy work. But he will meet thee on the way; for Severus is 
compassionate; he forgives men when they return. » 

And straightway the monk returned unto the monastery and bowed 
down at the feet of Severus, truly meek as Moses. And he answered 
him in love, saying, « It was well for thee, O Dionysius, that thou didst 
meet a good man. » And Dionysius said, « And had I not, O my lord 
father, 1 should have become a prey to robbers this day.» And the holy 
Severus said to lim, < As for this man whom thou didst meet, he was the 
servant of a woman in whom Satan dwelt. And it was said of her that she 
had had seven husbands'. And this man ‘whom thou didst see took and 
bound him with chains, and brought him unto a place wherein there was 
no rest, but punishment in exile and fetters, but the woman safe and 
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sound now lives with her husband. And again it eame to pass that he 
opened the eyes of a blind man with the gall of a fish'. » And Dionysius 
said to him, < Where is his abode and what is his name, that І may go unto 
him and reeeive his blessing? » Severus says to him, « His abode is in hea- 
ven, and his name is Rufael?. And the arms which thou didst see in the 
midst of those men, are devils; they hate one another in the air?. » 

And when he said this to the monk, and when he heard these words 
from the great Severus, he fell worshipping at his feet. And he raised him 
up, and every evil thought that he eherished departed from him, and Severus 
taught him steadfast faith, and he aeeepted it. And he exeerated every one 
who * differed with him, and any impious one that resisted the Lord he did 
not receive, to aeeept him, from the day of his preservation, from the time 
that the Holy Spirit took up its abode m him. 

And as to the faet that the great Severus was ealled by his name before he 
was made patriareh therefore, for he had not at that time assumed the offiee of 
patriareh, likewise Moses the prophet when he wrote the name of Abraham in 
the Old Testament knew not beforehand the foree of the name by which the 
Lord ealled him, but he ealled him Abram until he came unto the place in 
whieh the Lord spoke to him and said to him, < From heneeforth thou shalt 
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not be called Abram, but Abraham shall thy name be'. » Апа likewise 

Jacob he did not call Israel save at the end of his speaking to him; and the 

Lord said to him, « Thy name shall no more be called *Jacob, but Israel ё.» * fot. 177, 
Again when I began the story of Severus from his youth and the days of his a 
monastie life, his name was made known whereby he was known after he 
assumed the venerable office. And ] have deemed him like to the likeness 
of one who thinks high thoughts, and his appearance therefore was unknown. 
whether it was dark or no, save after he was anointed, for when he was 
anointed his likeness and flesh were seen. In like manner 1 also again have 
related the work of the lord Severus before he came unto the dignity of 
patriarch. 

And now we ask him that makes men to speak with tongues, which is 
the Paraclete, the Spirit of Truth, now and henceforth to help us to 
finish the telling of the conflict of the holy father Severus in the days of 
his monasticism. *And it came to pass in those days, after the death of pol 177. 
Italus, there arose a bishop over the city of Constantinople who was named E 
Macedonius. And it came to pass before his cpiscopate the rich 56 
desired to know of him whether he was a Christian ora heretic. And they 
said to him, « If perchance thou dost desire to join with us, and to join with 
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the king, take the canons of the faithful king Zeno and write in them the 
excommunication of all the wretched heretics. And then we will receive 
thee and we will appoint thee our father. » And Macedonius wrote in them 
as they bade him. And he did this in guile. And he was acceptable to 
them even as Nestorius was, when they appointed him and set him upon 
that seat. And afterward he taught a corrupt teaching and the blasphemy 
of the council of Chalcedon. 

* And this Macedonius joined withthe monks that were in the monasteries 
about Chalcedon, and spent much time in solitude with them. And 
Kalemekestimos was abbot of their monastery, and he was teaching a 
heresy, that because he that was crucified was simply а man, he was not 
able to save himself. And he caused the believers to divide into two parties. 
And he appointed as chief of them the holy Licinius, son of the blessed 
elder Caleb. And when there was controversy among them again in the 
division of the church, their chief men wrote a letter unto the priests and 
the believers, unto Paulus the chief of the præfects and unto Abilius and 
many of the patriarchs and præfects, — and they were Misael and those 


¥ 


with him, — asking them to present their letter * unto the king. And they 


presented it unto him. And ın It was written, Behold the heresy which 
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was of old, Macedonius has now revealed, against whom the Lord and the : 


* fol. 178, 
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people bear witness that he is a heretic and an alien. And behold protect 
thy kingdom, forasmuch as abominable blasphemy has been revealed in 
the midst of us all; and behold Macedonius has revealed it to the damage 
of the fear of the Lord. And behold we have made know his story unto 
thy majesty’, O holy king, and we cntreat thee to inquire of the doctors 
learned in the scriptures of the church, that they may know the dis- 
course which tlus heretic utters, for he has preached a great heresy, and 
the shcep of Christ are scattered. But we desire to separate from the 
wolves and from the children of foul demons. Aud may the Lord keep 
thee from * the poison of the serpent, O king. And vindicate thy faith, 
which is our fathers’, that we may have glorying and deliverance through 
thy command. 

And when the king understood this letter, he wondered at the zeal of 
these believers, and he inquired concerning the bishops who taught the 
true faith, who were in all the places of his dominion. And Paulus the chief 
of the præfects came straightway and told him the story of Severus the 
monk, who dwelt in the district of Pisidia, for he made known the report 
concerning him, that he was an excellent man, and that his counsel was 
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good and his zeal for the true faith, and he searched the writings of the 
heretics and revealed their eorruptness; and he asked the king to write unto 
him. And the believing king wrote unto the chief men of the monastery 
in whieh Severus was, which were Romanus and John, saying unto them, 
Let the fathers know that we purpose well in * our heart, and we desire of 
your holiness the lamp that 15 to be placed upon the lamp-stand, that it may 
give light therefrom ' ; we desire that it illumine the provinees of the king 
(which is Severus). And we ask of the Lord that ye may not Inde in a 
measure him who abides with you, and may not queneh him, but it is meet 
to put him upon the lamp-stand that he may illumine all the field of Christ 
our Lord, whichis the ehureh of the Lord. And now we ask of your holiness 
that ye reveal him that he may enlighten us, even as we have before made 
our prayer unto our Lord and unto your holiness. Fare ye well in the Lord. 

And when they had read the king's letter, they showed it to Severus, 
aud were silent. And he then said to them, «Because this work which they 
ask of me eoneerns the faith, this 1 think in my heart and my mind; I am 
not a bishop and cannot * excommunicate with my voice, and | might say to the 
sun, Arise, that I may take vengeance upon the enémies of the Lord, and 1 


1. Walt. 5: 15. 


οι. 178, 
r° b. 


* fol. 178, 
By? a. 


efor. 178, 
r° b. 


* rol. 178. 
νη. 


317 Te ο ος SEVERUS. 619 


ANT : UFE : INC: PAKEA : A76 : NAA: 9589 : MANA : НУГЕ: À 
"Πέ : VAP : ADA : PTTL: АЗИ : NON: ñ? : DA Ο.Φ : APH : HA. 
££ : AMI :: AGI : hha : A?"AF. : WAC! VRE zs 0A? : 
ο) πῇ : 758. : 2.04.0. : APEA : ANA : ОПА: : ΔΙΆΠΊ|]σο-; : ATLARA : 
hl: : Nha: MAL: : РАНИ, : 0/۰٠ : DAAT"C! : £€ Фпао- : ^A(are : © 
Ahh : АПУ: ANODD : LPE : Maa: A 010,1: : APU : Animae, : 
0: ::: айоо : ΠΘΟἼΙ : CA: : ADAL : Ana = 
OTT : A9" £U- : AN: : OFS. : DEA : AG : 026,3? : АРЕ: 
"П: Unc. : 77:22 : ANS: АЛАЛ: si: ovt : 16,6 A : Ane : ۱۰٠۳٠0۱۰ : A.P 
qq: DAPI : Алоо : prove : "(ATHE : HELLA Ad: د‎ oA: OA ᾿ ΟΙ. 15, 


νο. 


DA: DE : Пе C0: : ΠσοφῤΑ./σ»- : 00000۰٠ : 0/10٠: ÜA 


"T: σος: OFAPO : WFE : NAGE: оодо: Lc : OA: 76907 
oup: Aha: (arae: : ТЛ: А. ith : CAGE : OPAL : Anka: А97, 
U'av- : (1^ (] : ОЛО. : оао : Anh : PNA : 900,00) Του اد‎ 65 
0: Cir D € A : Τα: OAT : eR: ΠΑ] : ου} : поо : nof 
αυ. : APPA: 09067 : AblU'av- :: 085774 : AOPANG : AIO : ۷۳ 


J. А ORC: — 2. A Пу: — 3. A B 000 + — Л, A DUDS: D 0 


might wish that the world assemble at the revealing of this work, vet | a 
poor man and I cannot do this work, to be over anything while I am thus, and 
I will not approach anything which 15 not becoming to my station. And how 
then shall the faith be built up by my hand? But I am a monk exceeding 
poor beyond all men. But to that which ye command me I will conform, as 
a son that is obedient to his father. And let your excellencics know, O my 
fathers, that erc 1 reach an end I will shed my blood, if I be not equal to 
that which ye command me; for so it becomes me to do unto you. » 

And the fathers withdrew from him, and they took counsel and said, 
« How shall we send him unto the city of the king, to his many enemies? 
And who is there who will help him? For all the heretic leaders know 
him. » * For he composed writings and wrote therein that which put them « foi. 178 
to shame in their days. And he called them by name, and made answer V 2 
concerning the schismatics and he was renowned in Syria and roundabout, 
and so was that which he composed concerning the faith. For at that time 
he wrote all discourses and words to cveryone of them wherever they werc, 
in order that he might make them turn from their belief; and he set himsclf 
to contend in writing about the schismatics that he might make them to 
stumble because of his words, and might make it depart from them. And he 
brought testimony from the scriptures wherewith to answer them and the 
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chief of the heretics and all the apostates even those that worship the creature 
instead of the ereator'; and again another sehism besides, which is greater 
than all this, even the council of Chalcedon, so that he put forth treatises 
concerning them also. 

And then the fathers determined that he should write an answer. * And 
father Severus wrote an answer on this wise : Severus the poor monk writes 
boldly unto his lord the good king, whois worthy of the world to come, by 
reason of his good works of which he is worthy. In? thy days have appeared 
truth and righteousness, that is, thy faith will show thy way before thee 
and crush the heads of all thine enemies and of them that spread impiety 
in thy kingdom, who have departed from the teaching of the three hundred 
and eighteen bishops who assembled in Nicæa. And forasmuel as thou 
hast remembered my insignificance in connection with the faith, I say that 
it 15. not meet that this work come from a dead dog. And it is written 
in the wisdom of the transgressors that by a dog two behaviors are dis- 
played, * one, gentleness, and the other? love for his master, and it is made 
known by him when lie moves his tail, even as says one of the wise; and 
when the dog sees one who attacks him and threatens lim with a stick, 
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straightway his gentleness is changed against his enemies, and his look 
becomes savage, and he shows his teeth, and all his members become the 

image of wrath. And I myself also am like unto a dog, when I come to 

see thy majesty and the joy of thy glory, which is manifest unto everyone, 

even unto the least. But I am not able to do it, because of those who east 

stones at me, in every way; and behold they have hidden stones of stumbling 

for me. But I ask of thee that thou send unto me thy written pledge that 

I be free from fear * of those who oppose me, and are like beasts, for thy * fol. 179, 
majesty knows that they are not stedfast at all toward the upright; and Е. 
let thine authority search out the bishops that believe, and assemble them, 
and when thy letter comes to me, I shall know from it thy stedfastness, and 
the Lord shall approve. Peace by the might of the Triune Lord God be to 
the king, who loves the Lord. 


And when this letter came unto the king and all his principal men, they 


5 
wondered at the wisdon which abode upon Severus. And they all answered 
with one voice and said to the king, « Send and let them bring Severus, for 
he it is that shall fall upon Macedonius and drive him out and excommuni- 


cate him. And if Severus will not come, let us with the king go * unto the * fol. 179, 
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place where he is, because it will be good for us, and the fatigue of the 
journey will be exceedingly refreshing to us beside this apostasy that has 
arisen in the church. And no command of the king that he has ordained as 
law, is law in truth, but that of him to whom is given zeal about asking 
well-being for everyone. » 

And then the king wrote unto the good and wise shepherd, saying to 
lim, Dost thou ask of me a strong assurance? For we indeed know that 
he who cares for thee is ever with those whom he leads. And thou knowest 
that a host shall surround me, but as for thee, angels shall encompass thee 
on every side, and upon their hands shall they bear thee up lest thou dash 
thy foot against a stone. For the blasphemy of the schismaties is as 
a stone of stumbling'. * As the Lord, the Lord God of Constantine, lives, 
there shall no plague nor peril come nigh thee, nor approach thy dwelling". 
Behold now I have sent unto thee «s a solemn pledge, because of my fear 
of thy friends, my messengers who shall abide with thee. Апа hasten 
therefore and join us, who are thirsting for thee, that we may satisfy our 
hope and our desire before thee, even as the children of the Hebrews, m the 
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day wherein Jesus entered into Jerusalem'. Wherefore, beloved Severus, be 
not anxious nor distressed, saying that when thou dost come unto us we will 
not hearken unto thee, and that we will not reject the bishop Macedonius, 
the blasphemous heretic; and let not this thought be in thy perfect heart. 
And if we have * edification from thy holiness, we will cast out Judas” and 
receive Matthias?. Inthe peace of the Lord may we rejoice with thee. 

And when Severus read this letter he was strong in the power of the 
Holy Spirit, and it was not apart from him, but it abode with him at all times. 
And he took with him four stones, which are the four holy gospels, even as 
David when he took up those stones. If a man learn these stones he does 
not err in his discourse. And when he fought therewith, not one that he 
threw missed the mark, but what remained with him. These were tlie stones 
that Severus took with him unto the city of the king, wherewith to attack 
his enemies; even the four holy gospels. 

And when the heretics heard that Severus * had received a letter from 
the king who decides by * his word, the shepherds made haste to leave their 
district and fled from it. 

And when they went forth from his monastery they returned in the way to 


1. Matt. 21 : 8-11. — 2. Mss. Téyodas. — 3. Acts 1 : 23-26. — 4. Lit., cuts off with. 
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meet the king. And the bishop of that district whose name was Anastasius 
heard this; and he had not seen the face of Severus, but had heard his name 
and knew of his journey. And Severus was weary with riding his mule, and 
he found by the way-side a place where was a spring of water and a wood, 
and he abode there to rest. And then Anastasius chanced to come that 
way, fleeing from the holy Severus. And when Severus beheld them afar 
off, he said to the servant of the king that was with him, « Go speak to this 
bishop and tell him that I have sent thee unto him.» And it came to pass 
“when Anastasius drew near the place in the heat, that he threw himself down 
of his own accord by the water in his frenzy and his strange temper, to drink. 
And Anastasius was incensed and began to curse Macedonius, and to say, 
« This man, burning with fire, has aroused up against us this lion from his 
lair, to drive us with insult from our city, > — referring to Severus asa lion. 

And when he that was sent heard his words, he spoke to him and said to 
him, « Has a hon appeared in your city? » And Anastasius said to him, 
« It were better if it were indeed a lion, but it isa man named Severus whom 
this Macedonius has aroused up against us, to take away the faith. And 
when Severus heard concerning him that he was an apostate from the faith, 
he came forth from his monastery to go and change the faith of all the 
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heretics. » And he that was sent spoke unto him saying, * < Is Severus then 
so great aman?» And Anastasius said to him, « I have not indeed seen his 
face, but I have seen him this night in a vision, as though he came into my 
city and burned the ehureh and all its books, and built a new ehurch, and 
made a new law by force. » And Severus heard these words of his. And 
he that was sent said to lim, < If thou hast seen him in sleep and he has 
frighted thee, how shall it be with thee when thou dost see him openly? > 
Anastasius said to him, < It is that I may not see him that | have left my 
city. For while he was in his monastery, his letter agitated us and shook 
us in sleep. How now therefore? Behold he has come forth, with a com- 
mission from the king to cut off with his voiee indeed. Thus he will consume 
us if he find us upon our thrones in the guise of bishops * and we do not 
join with him. But if I ' * did not fear to be called a һегейе, I would approve 
him without scruple. » 

And then Severus answered from his place and said to him, « Behold 
thou hast shown us by thy talk that thou art Anastasius. How hast thou heard 
concerning Severus that he destroys men indeed? Ye it is whose words 
and works and pride of heart destroy your souls; as men that are meet for 
slaughter every day, so 15 every one that turns aside from the way of 
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the Lord. And this death is one that hurts you in some measure, but a 
grievous death shall ye suffer, when ye hear the words of the Master, the 
true king, Bring unto me my enemies who do not wish me to reign over 
them; slay them before me'. "These are they that have cast their lot with 
the worshippers of * idols. And know thou, Anastasius, that the death of 
this world is as naught beside the death that thou shalt suffer, which thou 
hast earned for thyself by thine apostasy from thy lord. Behold 1 
see thy heart, how it strips thee of thy glory and clothes thee with re- 
proach, because thou hast denied thy lord? and cursed him with thy strange 
mind. But I am the servant of him against whom thou dost blaspheme. 
And I have not indeed taken a sword in my hand, but my tongue by the 
erace of God shall slay exceedingly, more than a two-edged sword. It has 
not been heard at all concerning Severus that he has destroyed a city, but 
it is his sound word that shall destroy the cities of the schismaties and their 
foundations. Severus is not a lion that devours flesh, but it has been given 
him from the Lord to tear every one that makes schism in the true * faith of 
the orthodox, like a lion whom they fear in the midst of the council of Chal- 
cedon; and hkewise the perverseness and wickedness of all the heretics 
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shall he take away from them. So then a wise man with orthodox grace shall 
vex every apostate from the faith, but the hard man shall be beset with 
grievous punishment, and if he ask grace he shall not obtain It. Every 
man therefore shall obtain for himself; that whieh he gains is his, whether 
good or bad, whether death or life', every one of us because of his integrity 
aud his desire; whom may tlie touch of spiritual fire save from the true 
burning of fire. Ye then are evildoers who deny the unity of Christ. And 
he therefore that desires to escape, behold the door of repentanee is open to 
him, even as * says the apostle, For the Lord has opened the door of know- 
ledge to the Gentiles’. And now, О Anastasius, behold the door of repen- 
tance is ever opento him that desires it. » 

And when Anastasius heard this, he knew that it was the great Severus 
that was appointed for the reproof of blasphemy. And then Severus said to 
him, « Ye have abandoned the established ereed and have followed the false 
creed of Chalcedon. And the Lord will utterly destroy him that speaks 
falsehood, and more than this shall befall those who give up the oneness of 
the Father, who are of the vile council that is full of all evil and wickedness. » 

Then Anastasius bowed down before Severus and saluted him as the 


1. Lit., or from life. — 2. Acts 14 : 27. 
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good leader. And he wrote with his hand the creed that is orthodox and re- 
pudiated the council of Chalcedon. And he confessed the faith of the Savior, 
and confessed the holy and umque Trinity, and the creed of the three hun- 
dred and eighteen reverend fathers, full of the Holy Spirit, who assembled | 
in Nicaea, and he! repudiated the errors that existed and every one that) 
devised evil against the faith and every one that should thenceforth accept | 
the couneil of Chaleedon. 

And Severus drew near unto him to write with his own hand concerning 
the true faith the mention of the Trinity, and to say therein, « I believe? 
in the Father and the Son and the Holy Spirit, equal, with one divinity f 
without division and without change; him? let us worship and him we do 
adore, even his oneness. He is Father, he is Father and Son, he is Son and 
Holy Spirit, and the Holy Spirit is in the bond of union with the Father. Ang 
there is perfection of Trinity, three substances belonging to * the Triund 
forever, abiding without decrease always. » 

And when Anastasius saw the geutleness of the shepherd that ever seek: 
the flock that is lost, that the wolf, which is Anastasius, tears, he worshippec” 
before the Lord, because he had learned from him the exact faith of the 


1. Mss., they. — 2. Lit., her. 


ΓΙ 182, 
DD. 


10 182, 
а: 


* fol. 182, 
r° b. 


ΤΙ. 182, 
12 а. 


THE CONFLICT OF SEVERUS. ` 629‏ ز61 


PCAN : T4 7b: Beh ATTE: Поет: PE : АУЕ FUTAT : 71 | 


* fol, 182: 
у” b. 


τ; 183 
r° a. 


* fol. 1825 
Ve b. 


* fol. 183, 
ro ae 


П: 20€: : POC: 3Ἴσο :: ONAMNHEAA: AAA : APSA: APEA: no» : £7 
Ph: PAAU : Ü : UFC : P707? : AN: APEA: ۶۰0,07 : ALTUA : 
Aha : 97-7" : AAD : ПАА : HATNE = Фел : AN: NAMPA : A?) 
7 : "(b : Ahoo: nii : ME : 92-72": ARR : поо : AC : MAA? HA? 
Aue! z 00,114 : TAA: NAMA A : AM: 074 МУН: CAN: 1-۰٠ 
n: nan : 40° : пу: Ib : AFAT: ASTRAL : nz hn: PAA : ۸٨ 
C: CEA : по: CPE: OAT ah: ONG: МУН: CAH: DRE : AAT, 
АПАС: 0A, HA : AID: NANPA: Oth : OCT : APLACU : CA. 
a :: Жао, : LINC : "1C : AAPEA : 0-09 : DORE : ATO : "لا‎ 
DALY : 440 : AN : NAC: APEA : PAA! AAD: 1174.0 : bus ἡ 
DNY: 0460: PSA: BCE: hed: MAAN: AN ANAC : Ch: ET 
T : АЙП: 02: : AN : υπό : 07079 2: 000 : QA : APA: f : VIC: 
PHA: AAD: b& : ΤΠ : hh: Aaron : A.P : OD: 07384. τ (bU 2 
ФАП : n* : NAAT: AT T : A: ML: : WN: UC : CAE : LAC : NT: 
heu? : TINA : mA. : NCAR: 0۰۵ T : anneo : до ао : LAC 


1. B HATNA : — 2. B eatin: 


church. And Severus rejoiced execedingly because a soul that was lost 
had now returned again unto the fold. And Anastasius asked the holy 
Severus to take him with him unto the city of Constantinople, but father 
Severus said unto him: < I am not indeed able, because the king has not 
summoned any other beside me. » And father Anastasius said to him, 
« Thou sayest truly; for' it is not meet to do other than as the king has 
commanded thee. » And Anastasius returned straightway unto his city, 
‘glorifying the Lord, as dia the eunueh who was treasurer fo the queen اه‎ 
Ethiopia, who met Philip the disciple on his journey, and he baptized him, 
and he went his way praising the Lord’. And Anastasius did not return 
to blasphemy at all afterward, but he remembered the word of Severus and 
heeded it and it was strong upon him. 
Then the reverend father Severus was sent'on his way with the messenger 
who was sent unto him, and the Holy Spirit helped him and the angel of 
the Lord prospered his way until he came unto the city of Constantinople. 
_ And when Severus entered into the city with the messenger, they went unto 
the house of Paulus the chief of the præfecis and abode with him. 
And on the day on which he entered into the city, he saw a vision; the 
Jews were gathered together and the master Christ in * the midst of them, 
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1, Or, that. — 2. Acts 8: 27-39. 
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and they were blaspheming against him, and some were saying that he 
whom Mary bore was a man, and others were saying that his human nature 
was taken away at the time of the passion and death and erueifixion, and 
others also were saying that when his work was finished, then the divine 
nature returned again unto the flesh, which is a weak ereature '. And he 
said, « And when 1 saw all this, 1 trembled and was not able to remain and 
Ι could not bear to see my lord in the assembly of beasts, while thev were 
reviling and blaspheming him. » And he said, < And while 1 was ш this 
terror, and was fleeing from place to plaee, I saw again in my sleep one in 
the likeness of a messenger that eame from the Lord. And when] drew 
near unto him, I said unto him, Поч ean | endure this whieh as thou scest 
is being done * unto the Lord?. And he said unto me, From the time that | was 
baptized into him unto this day, І have remained with him while | have beem 
persecuted, and 1 contend until | attain the judgment of victory. And he 
will repay every one that condemns him. And I said to him, Who then are 
these blasphemers? And he said to me, These then are Nestorius and Theo-- 
dore and Theodoret? and Andreas and Ananias and those with him. And һе 
pointed with his hand unto the sacrifiee for every one of them, and he made 
ше to see him; and I was terrified with my going and my lleeing from place 


1. Text is obscure. — 2. Mss., Tadestos. 
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to place. And they whom I saw were constant in blasphemy, both they and 
all that were with them. And the Lord turned his face toward me and toward 
him whom I beheld in the likeness of a servant, and it shone exceedingly. 
And he said, Will ye endure * these that destroy me a seeond time? Of old 
the children of Israel crueified me, and Arius has divided my garments. 
And behold he it is now that prevails over me in the couneil of Chaleedon. 
And he spoke to us and strengthened us, and he said unto us, Speak and 
fear not, for | am with you, and behold no one shall be able to harm you". > 
And Severus said, » But from his words and his tokens whieh I saw, I knew 
that he whom I saw in the likeness of a servant of the Lord was Peter the 
martyr by name. 

« And when J arose and awoke, on the next day the honored 856 
summoned me to the court. And when 1 entered in l saw one sitting, and 
it was Julianus the bishop.» And when he saw Severus he said to him, « | 


have stedfastly desired to see the light of thy countenance. And now * that + fol. 183 


v? b. 


I beliold thee, O Severus, thou whom my soul loves in truth, my desire is 
fulfilled. For when I beheld thy face, O Severus, every herctical thought was 
taken from iny heart, thou long-desired man, like unto Daniel, who brought to 
naught the eounsel of the Chaldaeans, and destroyed and slew the priests of the 


1. Acts 18 : 9, 10. 
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dragon, and rooted out ' his ministers, and shewed his faith in conquering’. 
And afterward the lions worshipped him, and their nature was changed to 
gentleness. And afterward the king whom he had conquered in this 
conflict, worshipped and believed and said, There is no god but the God of 1 
Daniel. And thou too likewise, О Severus, thou new Daniel, come unto us, ` 
and scatter the counsel of the new Canaanites? and destroy their pride and ` 


consume the ministers of the dragon, who assembled in Chalcedon, and 
everyone who helped their words. For the Canaanites * served * a dumb 
stone, and this perverse council worshipped a man without might, for they 
divided Immanucl into two natures and two substances. The Canaanites? per 
sisted in worshipping a deadly dragon, and this strange council of deaf men 
worshipped Satan who is the deadly father of dragons, and changed their - 
glory for shame, and worshipped the creature instead of the creator’. But 
now, О Severus, stop the mouth of those deadly flesh-cating lions with thy 





spiritual words.  Hailto thy refreshing spcech?, and may swect refreshing" ре Ж. 
heard from thee; and again I say, may the help of thy name be to me, О my f 
brother, refreshing oil that is poured out. Of a truth, when | saw thec, 
0 Severus, truth appeared unto me from the cast, and the darkness, which 1s 
* the council of the heretics, departed when the day of the Christians reached 


I! 
| 
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1. B, the root of, for rooted out. — 2. Bel 28. 3. The Chaldacans are meant. = | 
^. Rom. 1 : 25. — 5. A, the ointment of thy speech. — 6. A, ointment. | 
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it. Thou art the goodly branch, the shoot that springs from the orthodox 
root, which is the church. From the east thou hast revealed the bruising 
of the heads of the heretics, O Severus, and thou hast driven from the world 
all the schismatics. Although the Philistine was strong, David conquered 
him with three stones, and althongh the council of apostates is numerous, 
thou shalt overcome it with the four gospels and the canons of our holy 
fathers. The Lord said, Let there be light, and there was hght'; he lightened 
the world, and this Severus has brought us hght from the east. Не was 
not taught the might of battle, but his enemies were taught in it; and Severus 
knows not how to withstand the apostates, but he that is instructed in the 


gospels knows, and carries * weapons of warfare, which are the canons of 


our fathers, wherewith he will destroy everyone that opposes the ordinance 
of God, which is the church. » All this Julianus the bishop said to father 
Severus. This was the voice of the sheep to the shepherd, the voice of a 
secker of the right way to the guide unto the way. Father Severus says 
unto him, « Let not a man be praised overmuch if he be lowly, (now every 


IE Gen. 1: 3. 


PATR. OR. — T, IV, 43 

















63^ ATIIANASIUS. [66] 


й: DA Neo : PFT د‎ MIE : Of : ПО : de: Ad: Άν αυ. : Ah 
AAs = 

ON? : ORE : ONT : PALT : AAT :: om) : NALD : NATE: : F20 
h. : df : pChi:e7 : AN: Wh: псе : memor : AN : 1969} = Фе, 
Фф: AOI OA YH : NA د‎ Алоо : 0-0-٨ د‎ QE: NGA : HAM. 
AC : ATH : HELLA : NE : PAAU : APAA : PSA: ORAT : MAUR: : 
OAS. : gno : HOVE : 0۶1۳۰۵ : PAA: Ana : ОАТС: : areq.d 
U- : OAPE. : ADAP : ANA? : AN OD :: OCAL av: : αυ. : fl : APA : 
(L : ПСТ: : НАА د‎ ANSE oo. : OA! Т ДАР: : 0g H0UA- : 6» 


[Wao : 70° هښ‎ : AAA: : CAT TAR Whoo: AG τ 02-0 


Ἤ : ah} : PN DACHAP د‎ Z9. : НУГЕ : 712: Ad : ANA د‎ ۳ 
ñ: : HUM оТ : VIC : NADEAU ао: : По συ : ЛАЙК : 9" σος : ANN : 
BLAT : ه0‎ ۶.7۰ : hho: ORE : n : Om? : EE : 011118 

ORAZ : ALALA : HATNA : AUC : АФГ: TAC : AN : 0۸0 : ΠῚ 


Πέ : APSA : 027] : NENN د‎ A9"5U- : fina» : AM ANd: PA : FA 1 
Nh: ате, د‎ пао : 0220. : ПАТКА? د‎ hel: : Chia: ANCARA: N ` 


1. А от. ®. — 2. À anh: — 3. B 003008۵ : — ^. A ату : Wyk : umm : 


one of them was praising the other and lauding him), and as naught to me 
is the praise which every one of them speaks to liis neighbor. » 


And it was the first' sabbath; and on the next day, the first day of the f 


week, the multitude of the Christians assembled in the church of the martyr 
father Romanus aud his children the martyrs. And when * they were 
assembled in the church of the Lord at the time that they were saying the 
service to the Holy Trinity there came unto them the son of Satan, which 
is Macedonius, with his deceit and his violence and his hypocrisy, and 


brought evil men against them on every side, and made them to stand at _ 
the door of the church with their swords and staves, and they said one to | 


another, « Come! See these accursed lost ones, how they have come im 
unto this holy place and defiled it! » Now they desired this thing, even a 
tumult of the people and of every one that was in the city, on account of 
these believers, until Macedouius should make an end, for he had started 


the tumult. 


And now I will not fail to make mention of the wickedness of the deed 


“of this heretic which he did unto the saints, and the distress that overtook 
them from him. As the Lord, the Word that was made man, endured 
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distress in his flesh for us, so did a great deed befall the Glinstians that day. 

Aud they were all crying with a fearful voice and with trembling saying, 

« O thou that wast crucified for us, have mercy upon us. О thou that didst 

suffer for us, have mercy upon us. О thou that didst die for us and didst 
conquer death and rise from the dead the third day, have mercy upon us. > 

And with all that befell them of suffering that day, they did not cease glon- 

fying and praising the Savior. And after this they brought them forth 

from the church and. gathered them in a dark place distant from the church. 

And because of all that befell thein they gave thanks * and said, < This is | ME 
mercy to us. » 

And when the præfects of the kingdom knew what was done unto these 
Christiaus, they had pity on them and told the king Anastasius what had 
befallenthem. And straightway he gave orders to release them from the 
prison wherein they were without his order. And he found them in this 

snare, because of Macedouius, who was called a bishop and was not a 
bishop; he was not a bishop but а robber. And he desired to cast him out 
of the church straightway, and he dared not do this save after a council 
of bishops and monks, and he said, « It does not become me to oppose tlie 
ordinance of the church, aud I am not worthy. And though 1 am king, 
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shall I cast out a bishop without a council? But let us accuse him of his 
deed before the Lord. » 

x And when Julianus the bishop saw, and the bishop of Cilicia, and 
Marianus the bishop of Antioch, and Isaiah the bishop of Africa, and all 
the bishops that came with Severus the monk, they were all assembled in the 
city of the king, and the præfcets inquired of them the ordinances of the faith. 

And one of the bishops desired to be alone with the king that he 
might tell him his desire about the parties, that is Macedonius and his 
associates and Severus and those with him. And he left them by stealth 
and told lis matter. | 

And Paulus the chief of the prafects had placed Severus in his house, 
that he might not be seen of anyone until it should be known among thie 
chief men what was to be done about this matter. And the bishops desired 
* qo meet with Macedonius that they might sce about this disturbance, if so 
be they might inquire into it and put away the heresy that the hereties had 
caused to dwell in the midst of the Christians, that blood might not be shed 
n the midst of them, aud there might not be disturbance among them, but 
both of them might be of one faith, and might inquire into the canon of | 
their matter, aud the voices of the Christians as to the faith might be revealed ` 


* fol. 185, 
v° а. 
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and they might learn this from them. And they accordingly assembled in 
a place that was moet for them. 

And when the blessed Juhanus the bishop sat down he looked at those 
that were there, and he did not see Severus. And he was exceedingly 
troubled about this and he was grieved over it, and their hearts were every 
one of them anxious for Severus, and they thought that Julianus the 
bishop was Severus. And the people cried aloud and said to him, < Speak 
* and be not silent, for this is the place wherein the strong one shall be 
revealed and the mighty one shall show the weakness of him who resists 
the truth. This is the time when thy sword shall be drawn, and thou 
shalt stop the mouth of them that speak great things against the Lord. 
Cast thy stone, which is the spiritual word that goes forth out of thy 
mouth, and destroy the Philistine, which is Maeedonius, and provoke him 
and overthrow him. Be strong in thy speech and strong in thy canons 
and draw near unto battle, and rise up against the legalists, for thou art the 
father of ordinances. Conquer thine adversaries, and grant us a portion 
with thee, that we may glory in victory. » 

And they observed that Macedonius held aloof, and all the people of 
the kingdom asked the holy Julianus the bishop to send * a letter to Mace- 
donius by the hand of the priests. And when they were silent he said to 
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them, < People of the synod of the kingdom of Rome, and all the rulers of 
the Christians, is it possible for the body to speak without tbe head? For 
the body without the head is dead. And now I am the body, and I have 
sought the head, and have not found him, and I have desired him, and I 
ask your worships to seek the head, in whom all the body is bound together, 
which is Severus. And then shall the body speak in peace, and he shall 
establish the orthodox faith as abiding, and it shall not be moved. » And 
when they heard this word, those who were present, who did not know 
Severus, knew that he was not Severus, and there was much tumult among 
the assembled Christians. 


* 


* fol. 186, And after this the præfects of the kingdom talked of Severus, * and Paulus | 

YA the chief of the priefeets answered and said in the midst of them, < Severus _ 
is at my house, and he is a monk and nota bishop. And if my lord the 

king desires that I bring him and that he sit with the bishops with joy, then - 
let him send his word with true justice unto his enemies and command the 
bishops to write unto him a letter about this, saying that they are in agreement 

with him, and that he shall not fear the hostility of those who oppose himin 1 


anything, whatever and from whomsoever itbe. For my lord the king knows 
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that there is hostility to him, and that on his aceonnt there assembled a 
congregation of heretics, who resist Christ. » 

And when the king heard this word, he commanded him to write * a * fol. 186, 
letter conceruing Severus even as Panlus the eluef of the prafeets had said. ud 
And when the bishops read the king’s letter, they again wrote with joy and 
eagerness, pledging themselves and saying, Julianus and the synod of bishops 
write unto Severus the faithful monk. At the command of our lord the king 
and with our own concurrence we the bishops all of ns write unto thee to 
meet with us even as one of us. Yet not as one of us, but rather thou 
shalt speak for the people. And as Ehjah did for the children of Israel, 
come unto us and destroy the priests of the new Baal, and tell us the 
nature of the fire that came down from heaven and consumed the offe- 
rings and the wood * and the water and all that was about the altar ', * 187, 
which is the Word of God that came down from heaven and became one ٩ 
with us, even with the wetness? that surrounded the altar, for water is a 
foe to fire, and likewise the nature of fire is a foe to water. It was Mary 
therefore upon whom that descended, which descended upon the spiritual 
altar and became one with the offering, whieh is the holy flesh with which 


1.1 Kings 18 : 38. — 2. Or, wet nature. 
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it ascended unto the Lord in purity. And the wood was a tree whieh was 
utterly consumed, but the water was made man with it' without separation. 
This is the flesh of the virgin of which he was. This is great love beeause 
the holy ereative Word was made flesh of it *. This is the fresh water. This 
* is the flesh wherewith he was made flesh in a wondrous mystery, and 
which is the bread which is without division and past finding out, but is one. 
He has taken away from us the enmity’, and has established forus the peace 
of one form * which is without change and without end and passes not away; 
one new man has made peace for us. And there are not two forms but one, 
and there are not two natures but one nature, and one likeness. This 
is what they wrote unto the holy Severus that he might come unto them, 
and they were not double-minded. And this was written in a roll. 

And the thrones of the holy apostles Peter and Jolin and Mark wrote in it 
further, That whieh thou hast taken upon thyself is sueh that everyone whom 
we find departing from the voice and preeepts of * the holy fathers, though - 
he were an angel from heaven °, we will east out from the estate* of our ` 
couneil, that every. evil ereed may be destroyed and brought to naught; and | 


1. I. e., the fire. — 2. Or, from it. — 3. Eph. 2 : 16. — ^. Or, revelation. — 5. Gal. 
1 : 8. — 6. Or, by the decree. | 
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every one that hears and heeds with true repentance, shall be received, but 
he that is found in his wickedness and his blasphemy against Christ. shall 
be as Judas ' Iscariot and as Simon Magus and as Arius the apostate and as 
Nestorius the heretic. 

And when their letter came unto Severus, with the writing of the king 
and of all the company and synod of bishops by Paulus the chief of the 
præfects, he came with him unto them, and lis appearance was terrible. 
And when the bishops and the multitude of the Christians saw him, they 
received him shouting and saying, < Blessed is * Severus who comes in the 
name of tlie Lord the king of Israel; blessed is the Lord who has sent thee 
to save his people from the bitter servitude of the Egyptians and from the 
blasphemy of the heretics. » This they were saying with a terrible voice. 

And Macedonius was troubled when he saw Severus, and he watched 
him that he might cast him out, and reveal his blasphemy against Christ. 
And Macedonius said nothing, fearing the shouting of the people who were 
crying, « Hail to Severus, to whom every land looks as a savior! » And 


Severus did not regard him at all, but he was sad at heart because of him, 


1. Mss. Teyodas. 
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beeause he had heard concerning him of his laek of faith. For Severus was 
a good man. 

And when they had sat down, they were all silent an hour. And then 
Maeedonius said to * those assembled, < Why do ye frighten with fearful. 
volees, as if I were a blasphemer or a murderer, or had done some sin? But _ | 
| have reproved many people. And now behold this is the final matter 
wherewith to try me. And as for Severus, of whom you think that he f 
knows the power of the true word, behold, it is his time; and I have remained | 
desiring to see him. And for this cause it is meet for me that the Lord 
grant me the sight of him ». And then Maeedonius was silent. W. 





And Severus said, < What is this disagreement among those who are” 
assembled? > Maeedonius said, < Because those who are assembled say, 
O thou who wast erueified, have merey upon us! » Severus says, « This 
is blasphemy which they say! And for this they were beaten in this eity, 
and punished and imprisoned! ‘Truly ° if these ills would not have befallen 
them exeept for this faith, behold they put on then the crown of martyrdom, 
lor it became them to suffer for their faith in him who was erueified for them. Ж 
And as for them, they did not ask another to have merey upon them, but | 
they asked him who was erueified for them. But if it be not so, why do we | 
take the body and blood of the Word ? And if he was not crucified for us in 
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his flesh, how then do we find his flesh upon the holy table and his blood in 
the cup?» This was the speech of Severus. 

And Macedonius said, « They call upou him, as though they had once 
erucified the Son of God; instead of saying, O doer of wonders and mighty 
works, have mercy upon us! they say, O thou who wast crucified, have 
mercy upon us! » 

* Severus answered and said, < All the mighty works that he did at that 
time were because of the Jews’ want of faith; but his passion and his cruci- 
fixion and his death were for the salvation of the world, and his resurrection 
also which befell that he might raise the dead with himself. For the work 
of our flesh brought forth for us death, but he took it away from us at the time 
of lus death upon the cross. And our glorying in sin brought forth for us des- 
truction im Gehenna and ground of punishment, and if the Holy Lamb had 
not tasted death, there would be upon us the bond of Satan the deadly serpent, 
when he tries to devour Immanuel; but he freed us from the bitter sway of 


"death. And behold the revered Daniel has revealed this to us saying, When 


he received his food, straightway he burst asunder and his glory vanished 


away". "This is ourhope ofresurrection, because he died forusandrose. And 


neither Elijah nor Elisha, who raised the dead, is joined with him, for they 
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were prophets; aud see whether we believe that they are gods. Peter and Paul 
and the other apostles did many mighty works which the Lord did not do; see 
whether we reckon them gods. For there was not one of them that conquered 
death, nor snatched from him that which he had devoured, which is Adam; 
and this the Creator of all did, even he who was one with Adam, and he died | | 
for him and raised him up with himself, and over him thereafter death has} 
ho power. f 

* « And now indeed he who died for us and rose the third day, is very f 
God the Word, who destroyed the weakness of the flesh by his true death; 1 
and raised up our nature by the might of his true unconquered divinity, # 
which is one with his flesh, not separable, not distinguishable, as is all else. » 

Macedonius says, < This is indeed weakness, to say that God the Word. | 
died. » And Severus said, < So said Nestorius also, when the blessed Суг δ᾽ 
scut unto him on the day of the Savior’s nativity, whereon life came to all ñ 
the children of Adam, saying to him, Come now with us unto the Savior of 
all the world, whose birth-day it is, even our God and Savior Jesus Christ" 
our Lord. And he answered with his tongue that should have been cut out, 
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brought forth aud they wrapped him in swaddling clothes. And if thou art 
like unto him in thy word, thou art like unto him in blasphemy also against 
Christ; and concerning this be it revealed to thee now that I shall oppose thee, 
and with me are the holy gospels of our Lord Jesus Christ, and again that 
with fewer words our fathers will conquer thee than (hey used to conquer him. 
As says Solomon the wise, As for the heart of a fool, his lips are to him his 
snare'. And there is no folly that is greater than this, that a man should 
leave the Lord and deny him in his apostasy, even as thou hast revealed 
tous now that thou are like Nestorius of old. » 

And then Severus knew that Macedonius was lost, and he turned unto 
the bishops and said unto them, « I had heard of the lost estate of this mau 
“and now behold I have seen him with mine eyes and I have heard him. 
And then he addressed Macedonius again and said to him alone, « Thou 
that hast said this thing, is it with thy tongue, or from thy heart as well 
as thy tongue? » And Maccdonius said, < The canons which the father 
bishops who were in Chalcedon established, I accept. » Severus said to him, 
« If thou dost accept the canons of those men, and dost observe them, from 
henceforth thou dost not differ at all from Nestorius, for lic separated divinity 
from humanity, and added unto the Trinity a fourth; he has taught thee 


ον. 18 : 7. 
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also the heresy that is in thee and in him, for thou art allied with him 
in blasphemy. » 
And Macedonius without fear answered to his face and said, « What was 
* fol. 189, the fault of Nestorius, that he should be cast out and cut off? د«‎ * Severus. 
p said, < The truth is that not even Diocletian harmed the church as did Nes- 
torius and the council of Chalcedon, and he who agrees with them. > Mace- 
donius said, « If all the world assembled against me, they would not be able 
to move my heart unto the blasphemy of the bishops who are assembled 
here. » And Severus said to him, « What is it? Is it the council of 
Nicaea? » And Macedonius said to ham, « It is not, but the council of 
Chalcedon. » Í 
And then Paulus the chief of the pracfects answered and said to Ma- 
cedonius, « Why therefore? When they desired to seat thee upon this 
seat, thou didst not believe the union of the Trinity which was in the book 
of Zeno the believing king, which thou didst take in thine hand and whe- 
rein thou didst write thy writing. If therefore we had known that thou wert 
not united with us, we would not have left thee, and the believing king 
would not have sided with thee. » 
* fol. 190, And Maeedonius said, * < This trouble that has befallen me is because 
^ * thou didst take this Severus unto thyself and didst make him to dwell ш 


[79] THE CONFLICT OF SEVERUS. 647 


NAE : AAPEA : fl : unc : AEC : bU“ : DNA : bU“ о: 9748. 

4. : PAN : CA? : HE : 00۰0۰۵ : A.P : ODT : API 00۱8۷۰1 = MOL 

(A= : Çu: : UWE: Ur : 08:509? : 11۱10101 : NATE? : НПА : nn: ο) ας : 

AAN : AA: NATE: VICK: OPM: Anz T : ATTE د‎ 29 EPA. 5 DAY 

A : ALACUN : OA Ad : AY? Z5: MICH : PAN : (TEE : Уб ОЧ Т z 
DAAM : AE: ПАА : NAN: ena; : À? : ATL Ads: 65s : 00A 

Z: MLELA : поо : JAPE? : AIAI : Лий τ γρσῃῷ : AMC τ OA, 
TONE. : DABET : Civ = Айе» : APANI : F77" ramas? : О د‎ 
سه‎ : PADI OCCT : CLOT : APAN : Άη T dC: Фо : 77 fol. 190, 
LA WEER WAINA : FPDP : AN ANd د09۹۸ د00۸ د‎ эы: C 
GAA : LIAC : NP: : ЛО: : σογ.: σοσηῃ(]-0- : no» : BATE: NPM : 
OA : 695705: re : AEP : Aha: ANLANARE : EIC: АЙП: ATA?" : 
04.61090۰ : NICE : PACH د‎ A Pom : Sha : Ahl? п OAC : 9) 

NC : ЛААНАТ С: 17726 : PAL : ATL Ade 2: ФА, Оу : AANA 

T€ = AANA: AAP ADE : MAPCE : Adult : 76,0. : NPL: WIN : 


1. ВА. есуп: — 2. B و )رز‎ — 3. D she з 


thy house. » For Paulus the ehief of the praefects had at the time of the 

arrival of Severus in the city made him to dwell with him, and he abode 

with him in his dwelling. And when Paulus the chief of the praefeets saw 

this that was said by Maeedonius, he said to him, « Is this disturbance and 

trouble that has befallen thee beeause he eame unto my dwelling? Not so, 

but it is because of thy word and thine evil doings, whieh behold thou 

doest. But I therefore do not fear thee, nor do we, one of us, speak with 

thee as touching the faith. And if thou dost eome unto us in evil, the 

Lord shall be our helper and avenger. And, as it is meet that thou should- 

est know, we therefore do not believe the faith of Nestorius nor of the vile 

eouncil of Chaleedon. For our God is the true king, and our king is a 

believing king, and our true path is from the Lord; * and he prepares his * fol. 190, 
kindness unless we resist him. The Lord is glorious in his holy ones. ^" ü 
Who is able to tell his greatness? Or who is his counsellor that he 
"should share with him in his works? Ile shall judge righteous judgment. 
For the Lord shall dwell forever for them that fear him, and for them 

that remember his mercy. | shall not die but live, and I will declare the 
works of the Lord. The Lord has ehastened me sore, but he has not deli- 
vered me unto my enemies '. I will magnify my God and I will sing spiritual 


mets. 118 :17, 18. 
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praise before the people and in-the midst of Jerusalem. The Lord shall bless 
us from Zion; the Creator of the heavens and the earth'. They that oppose 
us fall down because of the wrestling of father Severus, but we are risen up 
and stand upright, because the Lord is our helper. We believe in the God of ` 
Severus, wlio came and was made man and endured the passion of the flesh; - 
in * whom there was no fault; who endured scourging and nailing to the 
cross, and the bitterness of death, and sleep in the tomb, and the descent 
into Sheol. And greater than this is all the ineffable eternal life that he 
gave us, and grace without measure, the resurrection of the dead and the | 
great Joy of the ascension of Immanuel in a great mystery in his undivided 
union and release from all servitude and his sitting upon the throne of inef- 
fable glory. » T 
And then Paulus the chief of the praefects took Severus by the hand апа ΤΠ. 
they went out. And there was great confusion and much tumult among Ё, 





those who were assembled. And they, even the bishop and the king and MS, 
host, awarded the victory to Severus. f 
And then the congregation of Christians assembled with one heart ex be 


tingly against Macedonius, * and the people said with a loud voice, < Halles 





lujah! For thou, O Severus, hast put an end to the rage of the blasphemer 





Macedonius. » And Paulus the chief of the praefects and Severus "o " 
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with great glory unto their dwelling. And the king and all his princes were 
strong in the orthodox faith. | 

We believe, О beloved, that we аге not able to tell his virtues, and to 
record his conflict with Macedomus and others also. But we will tell a little 
of the hardship which he met and endured for the faith. And we will tell agai 


concerning Severus that he feared for the king. that he would not win his 


g, 
heart, and that his mind would not be turned. And then he went unto the 
king and said to liim, « If there be desire for this work, O king, for the wel- 
fare of the church, then let the flock of Christ dwell in safety. And in truth 
il is fitting to care for * the work of the church and that this blasphemer among 
thy people believe that one from the Trinity became flesh and was made 
man without withdrawal aud without separation, and Mary the Virgin 
brought him forth, and was then called the Mother of our Lord God forever. » 

And when the belicving king Anastasius, the lover of God, heard the 
words of the wise Severus, he approved this thing, and straightway he sent 
the chief men of his kingdom unto Macedonius to turn him from his faith 
and bring lim back unto the truth. And when they, even the chief of the 


judges and princes, came unto him, they spoke to lim and he did not accept 


of them aught that Severus had said. And they returned unto the king 
PATH. OR. — T. IV. Wt 
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and told him this. And when the king heard that Macedonius did nol agree 
with Severus in his faith, and denied this thing, he gave” Macedonius over 
to Severus that he might teach him the canon of the church. 

And then Severus wrote carefully, setting forth to the king the canons ol 
the faith. And thus he said: < We believe and confess d true faith, the 
faith of our three hundred and eighteen fathers who assembled in Nicaea by 
the might of the Holy Spirit which was with them, which revealed it to them 
And they who were our leaders after them received it from their holy he= 
ritage; and again the one hundred and fifty fathers who assembled in Соп Ж 
tantinople and the two hundred that assembled in Ephesus in the first coun- 
cil against the mad Nestorius. We believe in one God, the Father, and wee 
believe in the only-begotten Son of God, who was made man for us, that he 18. 
not divided and is not sundered; before his incarnation he was only-begotten ш 
and again after he was made man he was only-begotien. * And we believe 
in the Holy Spirit, the Savior Lord, with the Holy Lord three substances? 
abiding perfect, three substances ' equal, undivided in glory and splendor 
one likeness, one essence, one power, and one worship, one faith: so Is dt | 
meet for believers to believe, And we believe that the Father also is in thej | 


1. |. e., ὑποστάσεις. 
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estate of fatherhood, and is not the Son; and the Son also is in the estate οί 
sonship, and is not the Father; and the Holy Spirit is the Holy Spirit which 
proceeds incessantly from the Father! aud not from the Son; three substan- 

ces abiding stable, each one of them in their nature indivisibly united in one 
godhead, one image, one activity, one dominion, one power; the Trinity has 

not worship nor adoration nor diserepaney, the one person from another, nor 

is one perfect and its fellow not equal with its dominion; but all are in the 
estate of ' godhead; there is one estate, one authority; and there is in it no * fol. 191, 
servant or master, but they are equal in dignity and rule and light and splen- * : 
dor; the Father is not for one hour or moment without the Son, nor the Holy 
Spirit, but there abides a three-fold holy nature, without beginning or end. 

And it is meet for us that we believe in God the Word, that he has two 
births; his birth from the Father before all the world, which is inserutable, 

and his birth in the Jatter days from Mary the Virgin without union with a 

man, which is inscrutable and indisputable, and no one knows it but he. 

And the Word became flesh and dwelt among us? and our eyes saw him, 

and our hands handled him’. It was not the Father who created him even 

as one of the angels, nor as cherubim aud seraphim, nor as one of the orders 


End : 26. — 2. John. : 14. — 3. 1 Jom 1 : 1. 
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of angels, * but he who was born, by his nature and his image was above all 
principalities and powers and all exalted angels ', and every name that is ` 
known of this time and of the time to come. He is equal with the Father and 
with the Holy Spirit, in his one godhead. For this cause he says of the Holy 
Spirit, He shall take of mine and shall declare it unto you. This is that 
which we saw in Jordan in the form of a dove upon the Son who was made 
man. When God the Word saw that sin was obstinate, he came down from 
heaven and dwelt in the womb of the Virgin Mary, and he received flesh from 
her in a great mystery beyond thought and past finding out. And he abode 
in her womb nine months and made him flesh within her. И was not the Ë: 
Father that abode in the womb of the Virgin; that man might not say, that 
the Father passes from fatherhood unto sonship, nor that the Son” passes 
from sonship unto fatherhood, likewise the Holy Spirit does not pass unto 
fatherhood nor unto sonship, but there is one will and one good pleasure 
unto the holy Triune, even as none does falsely or does aught alien from the" 
vodhead; but he who was made man even as he willed, endured sufferings | 
in which there was no deceit”. And he did not bring with him his flesh 
from heaven, but ۳6601۷٥0 it from Mary the Virgin, the Mother of God; | 





l. Or, ‘angels of the ninth order? — 2. John 16 : 14. — 3. Or, fault. 
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without humau intercourse. 1115 birth was not phantom but real appearance. 

And this therefore is our faith which we believe; he is God and he is man 

in his ineffable incarnation, lor he is fmmanuel; he ate and drank what thev 

offered him, and by his will he was placed upon the wood of the cross that 

he might be a pure sacrifice unto God the Father for us. His hands were 

nailed and his side was pierced * with the spear; he is God and he is man * fol. 192, 
also. He is one and uot two; who does not die in his divinity; he that did ` ® 
not die endured death of his own will; the Only-begotten was numbered 
with the dead. From his side issued water and blood, a covenant' of the 
mysteries of holiness. ‘he incarnation which he wrought was not alone that 
man might not say that the godhead was divided; God forbid! But the god- 
head endured the passion in the flesh without rebellion, because he in his 
solitariness in all that he did was oue nature, and there were not two dis- 
tinct natures. And everything that the Word in his office did, he did without 
separation from his humanity, either in the power that belonged to deity 
or in the passions that belonged to humanity. Let us not" perish, even as * fot. 192, 
Cyprian and the other heretics who assert the division, that deity was sepa- ` г 
rated from humanity at the time of the crucifixion. This those heretics say. 

They tell us that the Lord in his fear when he came to be made man, se- 

_ parated himself from him and left him. This is the word of their heresy and 


1. Or, sacrament. 
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skill in deceit and their reviling against the Lord and their blasphemy against 

him. This blasphemy against the king of glory does not become us, but we 
believe that he who was not man was made man, and he who was without 
blood received of the blood of the Virgin as an infant, and he who did not 
suffer endured sufferings in his flesh; even as the wise Paul says, He was 

like in everything whatsoever unto his brethren except only sin, that he 

* fol. 193, might deliver those who dwelt in the dominion of death in that great 487٠ 

^^ Ву his death he saved us, and by his dispensation” he freed us. > 

And the king and his company saw the might of the word of Severus, | 

and the light of his countenance, and they deemed him even as one of the 
angels. "They said, even as the inen of Athens? said to Paul and Barnabas, 

that the gods were likened to meu and dwelt with them‘. Who is able to 
attain the telling of thy glory, and to recount thy words? Thou, Severus, ar 

an athlete, and thy wrestling was not that thou mightest be glorified of men, 

but that thou mightest proclaim Jesus Christ as Paul and the apostles, for thou f 

didst have fellowship with them in their sufferings. 





And then Severus drew near unto the king and said to hun, < Fear not, € 
king, if thou hast heard that God the Word endured sufferings for us and died 


1. Heb. 2 : 15,07. — 2. Or, sacrament. — 3. Lysira is meant. — 4. Acts 14 : 11. | 
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in the flesh; and thou shalt not permitthe dividers of the Word to be jealous of 

thee, О king, for they say with" their tongue that ought to be eut out, that * fol. 193, 
they do not believe that God the Word that was made flesh died and was bu-  ' 
ried. But we believe that he died aud was buried in his humanity, even he 
who knew not death and was unsearchable in his divinity and his resurree- 
tion, and that in his resurrection was revealed his power, for when he rose 
from the dead he brought death to an end. He rose because he was king of 
power. And let us not deny the resurrection. But if we deny the resur- 
rection, our faith is vain and our fellowship is with the Jews, the enemies of 
God; who do away with his death whereby he did away with death, and the 
disobedience which seduced and beguiled Adam. But we believe, O king, 
in the Holy Trinity. The sehismaties, blind of heart, say that when the Vir- 
gin brought forth the child, the three-fold became four-fold. God forbid = tol. 193, 
that we should say that one was two, or that we should divide him. But ` ^ 
he is the light that was not separated from his divinity. And let us not 

say as do the heretics that one became two, nor divide him, but he is one in 

his divinity and his humanity; this is a wondrous mystery. And he who 

dwelt in the womb of Mary the Virgin, the Mother of God the Word, ascen- 
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ded into heaven and sat down at the right hand of his Father, and he shail 
come to judge the quick and the dead. This is the certain faith without he- 
resy ; one baptism without defilement; so vs the Trinity, Father and Son and 
Holy Spirit, existing without division in one godhead, and in one substance 
and three persons without mingling or blending. And each one of them 
abides, even each person, in his own person; this * is the faith. And m it 
the church stands. It is the faith of the apostles; so we believe and know. 
And we do not help one of the heretics nor agree with him, but | distinctly 
believe that the Word that was begotten of the Father was made flesh of 
Mary the Virgin, and was one with the flesh wherewith he was made man; he 
that was begotten of the Father is one in his flesh and his soul and his un- 


derstanding; the thinking soul is spiritual and is not temporal, and it does not | 


at one time abide with him and at another time depart from lim, but he is one, 
without change forever. It 15 not that lie is Word when he is separated from 
the flesh', but he is one? in liis nature, and his oneness of nature 15 without 


end; and he is uot two, God in his divinity and man in his flesh. And ће 
has two births, his birth from the Father * before all creation, in his divinity, | 


1. Text obscure. — 2. Or, only-begotten, unique. 


fol. 193, 
ve b. 


fol. 194, 
nd: 


mol. 193, 
v° b. 


* fol. 19h, 
1° а. 


* fol. 195, 
1 


* fol. 191, 
V" а. 


* fol. 19%, 
ro bs 


[89] "νυ ἸΝ ΠΤ SEVERUS. 657 


OA FAT : A : ADT : MEDM : пао : )و لوبق‎ 977: ONE : LA: 
2”) : ny : OAK : 7692? : ETA : PEAT : OAS : APAN :: OAK : 
Pre: APAN : FAI : OORT : NAA = TNA : oo = ФА : GANT : 
T4559 : ATAARE : ОА АПА: Lt Pre, : APANE : AN: ORE : يق‎ 
(levAn-d: : Ant د‎ НАПА : CAMT : HAE dE š: Non : APTA ٨0 
A : han : BPA : Ps ORAS. : Ph : APT : Sha: : n7 1-02. : here : 
OP :: OA: HAPE : APT : HANA : For : ones : À? : ne» : аА 
f : HPA : APT : ODP : σολ] : Advi: : 09010۸ : WIA : БОА”: Ф 
he: : ЛӘН АПАС : ۹9 : АЛП: arp : ААТ : DÀ AM, : (DA. eh 
Δ. : hao: AWE: : NENN : 099° : HOOP د‎ OLEAM : PTEPCECT : OIF 
D^: DA θ,Ἴ-δους : ANT: HATNA : 772 : 0,772 : WANA: ADT : 
Лао: : ротом : HA LTONE : he : p+ : BY NA MUL TONG: : 71 
HEMA : ATA : 1772 : p? : Ач. PAA : NECTA : 0629"5 : (۵۸ 
OA: №00: : 772 : WORE : £19? : HONE : «an : 00711009 : ٩ : ap 
029 : AOA: NPAT : 0X9" : NEN: CAPA: OVUM: 54:0 : АЙП: AP 
T : OAR!715 : CAN : PAME e Ae : ον ο ПЕНА ПЕ : "Ml: : h 9% : 


1. B netta : og : — 2. В отед : — 3. B олок: — 1. B orem: , 


without mother, and his birth from Mary the Virgin m his humanity, 
without father. Without seed is he. He alone took on humanity, and by 
his incarnation he did not add anything unto the Trinity. And now be- 
lieve in the Lord one God, Jesus Christ, that he is one nature in one god- 
head. Divinity does not pass unto his humanity, nor humanity unto divi- 
nity, through being snatched away, as one of the prophets, but the Word 
became flesh, the Son of Mary the Holy Virgin, the Mother of God, and he 
is one '; perfect God and man is he. He made peace *. And divinity does 
not serve his humanity, nor does his humanity serve his divinity, but he abi- 
des in his divinity alone, without division or admixture; that none may say 
that one tasted death and another conquered death, but he who * endured suf- 
fering and death, he it was who tormented death unmoved, and he revealed to 
us that he who conquered death and erushed it 15 in one godhead and in one 
nature and person; one only-begotten Son of God, perfeet, without decrease 
orchange. And we do not think that change and division and ,blending and 
mixture appertain unto him whom the suffering befell. And divinity is not 
revealed apart from the flesh nor the flesh apart from divinity, but the one 
divinity that did not endure suffering is one with that which did endure suffe- 


1. Or, only-begotten, unique. — 2. Eph. 2 : 15. 


ел 





658 ATHANASIUS. 90) 


BWIT: OFA, z ODLA : £9? : DAE, : APRU : A9" LAG : PE: HOARE : 
190 : KLEDT : HFT : rA° : Tone. : APAN: PA : 02720- : HAAN : oñ 
EE: heh + АПАА: NEVAR : GAR: HATNA : CAMT : 42.0 : À 
PAN: DANI? : GANT : DANAA : APAA 5 OHA: A997 : NEGU : 2, 
Th : AMET : ON? : N.C : OCP : A9" TPhZgq7b- : PA: AN ANdC = ٠ 
ñ: : HENA : CAD : no» : RAN: AD: : PRA : GU: тоодо : AA M. 
пй: MFA 5: 119" 7 : heo : (PATH : СААЙ : Oh? : "near? = 
ORA : ard; : AER: AE : 04. : PAA: AN: o2, : PSA:N 
Gh? : ATE ἡ: OO WE: TONG, : KATE : OF : ONETEPL: : dw *: 
OAT : αυ. 5 "PA : ОЕ WFE : Байа» : DA T : FONG: MAPS. = 
OUD AVE : ο ΤΑ : APAN : ONDE : MAA : APAN: mE : PAA : 
Wr: 6O-WE z WFE : AP AN : GOT : (0272 : ОАЗА : aJ : NAGA : 
añ η) pir : (nap : Ah: OVE: OAT : APE : 0,8? : ATA: AT: 
nan :: د001‎ ACA :: БОЉЕ: 0A : CHP: OPA: APT: 
0-57" A' : Άθω}: MAIO? : PA : AOA : PE: АЙП: ASA?" s Nm 
A: 00 : PT : a FA : A? : 60 : KLET: ОЧА: : ANAT : AF : IP 


1. Read мла? — 2. B «sq: — 3. В مهه‎ : — 4. B wa : — 5. B Фе: — 
6. В 080031171 : — 7, B od Λη : — 8. Ву: 


ring; he who feeds all flesh is one with him who hungered and thirsted; he 
endured the sufferings of the flesh, that is, weariness by the way and wea- 
riness of the flesh, and the enduring of erucifixion and thirst upon the eross 
and trouble of soul even unto death, and the drooping of the head and his 
giving up his spirit and the piercing of his side by the soldier on guard, 
and the coming forth of blood and water from it after his death, which was 
a spring of life, — all this God the Word endured in his flesh, without with- 
drawing himself apart, in one nature and form, wholly without division from 
the Father; nor are there two deities nor two likenesses. But he who ` 
believes in two, behold he has rent the only-begotten in sunder, and i» 
become alien and far off from the sole Word of God. Every one that 
speaks of two, or says that he is shadow or phantom, behold he is like 
unto Eutychus' the lost. We believe thus in the only-begotten Christ and 
the saving passion. And there is in it no inequality °; the Son is equal with 
the Father and the Holy Spirit in the form of deity and he tt was who 
undertook suffering and death and all that was involved in his flesh. ` 
We say that he is one, and that he * endured it of his will. And he who 


1. Eutyches is probably meant. — 2. Lit., neglect, omission. 
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is above understanding and he who is different from understanding 15 
one with him. This one God died in the flesh and raised the dead by his 
divine power, even as it 15 written in David the prophet, But thou art thyself 
and thy years fail not'. He is one and not two, who died and conquered 
death and rose from the dead, and he has given us the victory over death for- 
ever. He has taken away the tree ol death and lias planted for us a tree of 
life, by his true resurrection. To us who are desirous and eager to endure, 
God has appeared and has caused salvation from death and from the bitter- 
ness of sin to burst forth upon us. Even as the blessed David says, Arise 
in thy might and come to our salvation’. Come, he says; thatis, in the flesh, 
to free us from Satan who prevailed over Adam in death; because” in his 
death he harassed death; and though it be the heaven of heavens, it is not 
able to behold the glory of his divinity; and how then ean we abide the glory 
of his divinity at all? For this cause the prophet says of him, Come to our 
salvation. 

« What then was the garment of {flesh over which the serpent, which is 
Satan, prevailed? For by it came the destruction of Adam, and he fell 
into the sea of vanity in the wickedness of his heart, when he said, I will 
ascend into heaven and set my throne above the clouds?. And thou art he 
who didst spoil him, and save from hin the image which fell before into 


L. Ps. 102: 27. — 2. Ps. 80 : 2 (LXX. 79: 3). — 3. Isa. 1^ : 13. 14. 
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1. В ٠ي‎ 


sin, that is, man whom thou didst create in thine image. — It is meet that 


thou shouldest know, O king, lover of God, thou and thy company, that 
Satan is not able to stand before the only-begotten Word of God; and it was 
not possible to resist him without putting on the flesh of Adam. And be- 
cause of this he says," The Word became flesh ', perfect and full man, in 
the womb of Mary the Virgin, in his unique divinity, oue from the bottom 
and without seam’, He conquered the world and oppressed Satan and 
crushed death and took Sheol captive; as it is written, The Lord reigneth ; 
he hath put on his glory; the Lord hath put on his strength and hath girded 
himself?. 116 it is that has given us eternal life and has abolished the 
throne of Satan forever. As said Gregory the theologian, This is he whom 
he ordained to be one Word with Ins humanity. О mighty king, the Lord 
be thy defense. » 

And when the believers and the schismatics heard this utterance, they 
all accepted this creed, unto orthodox fellowship. And they repudiated the 
apostasy of Macedonius and the council of Chalcedon. And then they told 
all of them one to another the excellencies of * Severus, that he was an ex- 
cellent savior and hberator. And there was peace in the church and quiet, 
and the Lord was their helper. 

And then again father Severus said to the king, « H is meet that we dis- 


1. John 1:14. — 2. Ch Jolin 193. — 52D SMS 
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cuss together concerning this now, and know the likeness of that concerning 
which we contend, because of which divisions and setting at naught have 
arisen in the church; even concerning the council of Chaleedon. And thou 
also, O king and glorifier of the Lord, didst have the victory in the memo- 
rable council; forcibly subject this apostate unto the true faith of! the council 
that was in Nieaea. And concerning this disturbance and division that has 
befallen, likewise the fathers who assembled in Ephesus, — was 1t not they 
that were firm, and anathematized every one who added anything unto their 
ereed? And from this time therefore it 15 not meet * for a bishop or elder * fol. 195. 
or one of the.congregation to institule a new matter. For the foul council of κ 
Chalcedon distinguished in him two natures and two likenesses, and they 
divided the only-begotten Christ into forms and substances and natures and 
individualities, as the Jews, who say that he whom they crucified was a 
man, deny unity to God, and they are as beasts in impious blasphemy, and 
they set aside the canons of the fathers who are our teachers, who say that 
our Lord Jesus Christ 7s Son of God, and they are partakers with the words 
of Aquilaeus and Theodoret, the teachers of heresy, and they believe as did 
Nestorius the mad, who opposed the holy Cyril and said that he was a here- 
пе. And behold thenceforth has appeared their work and * their faith and * tol. 196, 


that which Theodoret did to them who wasted us in his days, writing that ш 


1. Lit., from. 





562 ATHANASIUS. 94] 


EF APSA: OCA :: OBL: neo : Mh: ҺЕР s осо: AùTCAS : 
AP LALA : TNC: : DATI Love : ONTNCa : А естй : НАЙ" : Nao ` 
PAAU: ἈΎΗ : BARRE : ng dag? : ME: Αθ σος = WAT و ومن : مود(‎ 
20 ° bt : note :: MULEN. : APT : wA : δν: ADE: AN: Ὦ 
(FC : AP : RAM: PRAT : PCAC: НРПА : EUR : ne» : 47777 : w 
Αν: PA EU. : PART : OCT : ه0‎ : HORE : PAU: : ATH LC ::: o 
OL: NON : HALF : AAMC : on? : MIC : Αρ}: 949: 6.4.5 th 
Pith: ANA : Aho: EZ : Εά.ἑ : ardt : WA: NEAT : NCHA : 
Phe : nh. e ΠάΑ : осле: : APAN : OANA : 14:45 : ANAA : 1071 : OF 
AN? : ONAN : APAA 5 DNAR : EPL : 111111 AU: : ANT : BING: FA9° 1 
ah: Oa Nel : алй: LEONE : м9 : Pide : Vide : mob : 
Arh: £d: > 999 : 015,0 : ه0۱0‎ : ζῇς : АПАЙ, : ПАТЕ : DARN : 
Ad2A9"z^-fr : 0219? : ۸۸9 ۸07) : 70€ : LOT : omg : s. 0 : ПАС : 
DUPA : 94171: : NAPADE : QE : O21: Aha : mé : APIT : LIN 
C : HESA“ : fH: ATL Amd: PA: £C: НӨЛ: AAT : : 
BING : HLEA : АТАЛАТ :: (b : Ἀῆσο : APAP- : о: Πο: M 
ПАА : T ane, : han : ΛΜ: € 7-9? z: OBL: ALTUA : no» : CATS: : 


l. B avo, : — 2. B 01130" 


wherewith he resisted the believers and all the teachers of the church; and 
he who was greater than all lis opposition, the reverend father Cyril, the 
chief of the bishops, who prevailed and surpassed him, to seek all his words, 
full of blasphemy and hypocrisy, that is, the words of Theodoret'; and he й 
was again who cast out Nestorius and likewise the Tome of Leo, unbelieving 
exccedingly beyond all men, for he also was bold and daring toward the 
parts of the only-begotten Christ, who is not divided; and he made him God 
and man, divided into two natures and separated, and two likenesses and 
lwo wills severally; Ше deity did the signs and wonders, and the man endu- | 
red the sufferings, and all the imperfections, sleep * and handling ? and wea- 

riness, he placed upon the man alone; and he satisfied the five thousand with | 
live loaves and gave the Samaritan Woman the water of hfe and walked upon 
the sea and rebuked the winds, by lus divinity alone. And he said that each ` 
one of the natures did that which became it; God the Word did that which 
became deity, and the flesh did that which became humanity. And he said 
that one of them was hght, and the other endured suffering in the weak 
flesh. And he said, It 1s not possible that God be partaker with what د‎ 


1. Ms. Theodorus. — 2. Or. touching. 
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1. Erasure (30 letters) in B. — 2. В 04۰ 


weak, aud it is not possible for a man to be partaker in the exalted condition 
of deity. This he said, aud he that is like him it is that has brought divi- 
sion and heresy into the church and the orthodox congregation. And hen- 
ceforth, * O king, 
the house of the Lord in harmony, and with one heart they shall assemble, 


if they accept the faith with strength, they shall go into 


and shall abide forever in peace, they and the king also without sadness of 
heart. And let us henceforth ask the Lord, who knows the hidden things 
and the mysteries of hearts, as to the hope of our Savior and the harmony 
ol our faith, for in il is salvation. For 1 do not wish to seek the victory 
and I will not be a servant to the adversaries even as other men are, and 
they think that 1 will wrestle in this prayer to please men. > 

And when the king took up the writings of the canons of Macedonius and 
the council of Chalcedon, which were full of blasphemy and hypocrisy, and 
saw it, the king wondered at the words which gushed ` from the heart of Se- 
verus. And the king sent again' unto Macedonius, and inquired his mind 
and his creed; and when he had written his creed he sent it unto the king, 
and said, « Though the king commanded my tongue to be cut out, and the 
world assembled against me, 1 would not give up the words of the many 
bishops who assembled ?. > 


1. Lit., returned and sent. — 2. Se. in Chalcedon. 
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And when the king received the letter, he commanded that Macedonius 
should meet with Severus, for he was his servant. And the king sent faith- 
ful men of his with Severus. And Severus said to Macedonius, « What is 
the council whereof thou sayest with thy voice that thou canst not give up ` 
that which the bishops who assembled for it said? Was it the council of Ni- 
caca or the council of Ephesus? » And Macedonius said, < It was not, bnt 
the eouneil of Chaleedon. » And Severus said to him, « Well did Isaiah the 
prophet prophesy of you, who said * concerning the council of Chalcedon, I 
mourn over you; because the prophet saw it, he eried out against the ships of 
Chaleedon', that is the bishops, because they were corrupted and did not turn, 
for the Lord did not give them a house nor time to turn, but he east them 
off. At the time of their speaking, they disappeared and did not return. 
They were not ships but bishops, even the couneil of Chaleedon. This if 
was that the prophet knew about the council of bishops who were perfect in ` 
their lust, they who deny God the Word, even as do the Jewish beasts. And ` 
what is their life? For behold he has brought down their loftiness, aud their 
glory has been ehanged and rejeeted. And behold you have heard the abi- 
ding voice and the abiding wisdom of the Lord, whieh the Son of God uttered, 
He that denieth me before men, him will | deny before mv Father who is in x 


1. Isa. 23 : 1: LXX : πλοῖα Καρχηδόνος, 


= fol. 197, 
نوا‎ à 


* fol, 197, 
r9 q. 
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heaven, and Ins holy angels '. * And now behold you have destroyed your * fol. 197, 
souls by your wicked creed, but the faith is uncorrupted and undefiled. For ib: 
the bishops who were remiss concerning the flock, these he whom they have 
corrupted and poured out will repay in the judgment of the Son of God, for 

their want of faith. For the prophet called them ships, because they are 
carriages of the winds, for they bear them until they bring them unto their 
proper haven. But they have sunk them, in a heart without wisdom and in 

a corrupt understanding; who alllict the ship and do not bring it to port. 

But they are partakers with destruction, and by the desire of their head 

have obtained ruin, and they have led men unto Gehenna. On this account 

the prophet repeated the word again, and said, Their loftiness vanished sud- 
denly, their life disappeared; because of their letting slip the words of the 


holy gospels ' and the orthodox faith, because they feared a mortal king, and * fol. 197, 
V° а. 







l 


denied the king wlio harassed death, and who gives might unto kings. And 
as for thee, О Macedonius, from henceforth thy creed is corrupt, aud he 
. who believes in it likewise; and he whom thou hast sundered shall sunder 
thee from his church, and from the canons of the holy fathers. > 
| 1. Matt. 10 : 33, Luke 9 : 26. 

PATR. OR. — T. IV. 45 
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And when the believing king Anastasius saw that Macedonius did not 
turu from Ins blasphemy, he commanded that there should be a council in 
Phoenicia. And when they were assembled they decreed the excommunica- 
tion of Macedonius, and agreement with father Severus, because of thai 
which the holy one said, and because of the victory and of his endurance of the 
weakness of the Christians, and of his acceptance of the sufferings of Christ; 
on account of his revelation of her in all the world, when he said that the 

* fol. 197, holy Mary was the mother of God,” aud that the holy cross was conqueror 


vo b. : : A ` 
in every conflict. This was the work of the great Severus. | 


And he said, « If any man love Christ, it is meet that he seek him. » 
And he said, « If there is one man that is an alicn, his flesh shall be trou- 
bled; and if there are many aliens, they shall fall every man in the tumult, » 
— that is, he that is without the doctrines of the church. 

For this cause was the great father Severus zealous for all the churches, | 
that there might not be among them disturbance from the creed of Chalce- 
don. This it was that Severus was minding, and he was zealous for the flock | 
of Christ and his people. And on account of this, he was in great grief and 
anxiety of heart, for he was crying out in the assembly of' the winds and all _ 
the waves that were opposed to him. And he was found pressing forward, 

* fol. 198, and did not turn back, * and steadfast against obstacles? and over many waves, f i ۱ 


та 
1. Lit., and. — 2. Lit., weights. | 


| 
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1. B corr., man. prim. Aeng : 


and his wisdom was revealed in the face of every danger, until he brought 

his ship unto port; such was Severus, the skilful and truly wise, who endured 

the tumult of the schismaties. Behold he came unto the port, which is the 

creed of the orthodox. And he was again the helper of every one who lived 

in the royal city ', and more than this, of all the world. The walls of 
Jericho did not make Joshua the son of Nun afraid ere he destroyed it, and 
likewise Severus also destroyed inauy evil words which pertained to the 

council of Chalcedon. David slew a lion, and cut down a lioness, and he 
uprooted the mighty Philistine, even as he said to the king of Midian; and Se- 

verus again slew Leo the lion, the destroyer of souls, aud he destroyed the 

words of the blasphemy of the heretics,“ aud he stopped the mouth of Nesto- * rol. 198, 
rius and of all who followed him, Severus uprooted seven men that were FP 
heretics from the land of the inheritance, which is the church; Leo and Nes- 
torius and Sabellius and Lutisyos* and Cyriacus and Theodorct and Theodore, 
and all that they set forth. O Severus, thou didst set the church in order, 
and thou didst stablish it, even as its first estate, by thine orthodox words. 


After Solomon Zerubbabel again set in order the house of the sanctuary, 


and restored it with images, with gold and with pure silver and precious 


1. Or, country. — 2. Lampetius ? 
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things; and thou hkewise hast set the church in order by thy words concer- 
ning the true faith. Thou hast made the church to shine by thy holy canons 
and thy orthodox teachings in all places. 

Where is the tongue of flesh that 1s able to tell the greatness of thy re- ` 
maining acts,” and to recount thy praise and the depth of thy spiritual wis- 
dom which is stablished, and the interpretation of thy precepts, and thy ea- 
nons? Or who is able to seck all out concerning them? Thou didst declare 
the spiritual salt, and who shall withstand thy spiritual teachings? And bc- 
cause of thy solicitude thy flesh was dried up, even as Paul's. The wisdom 7 
of Severus was truc understanding with great things, even as says Solomon 
the wise. And David also said, I will not give sleep to mine eyes, nor 
slumber to mine cyclids', until I find the house of the Lord, and the habitation | 
of the God of Jacob. So Severus was zealous for the house of the Lord, 
and he was entrcating the Lord to help him, and to stablish him, until he 
should stop the tumult of the schismaties, who opposed him in every place. _ 
In the beginning of his work he was alone”, and he renounced marriage, 
and he collected all writings by the grace of the Holy Spirit which dwelt” 
upon him, and he wrote all faithful words, and sent them unto all the chur | 
ches that they might stand in them; and in them he related all the matter of B 
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ο]. 198, 
πα. 


* fol, 198, 
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mol 195, 
v D. 


* fol. 199, 
Pas 


* fol. 1991 
τα 


[101] ШИШ Oo УИС OF SEVERUS. 669 


1: NCHS : Dan : pekov : 0H: опе : По : mv : PAC : "ὁ 
г Хао: 00) : Ahan : 00174 PEt ту: συν aon : BRU: : 
NANT : A9" PAT : PEALL- : ACM "72 : AVS: : F9" UCE : AT : Š, 
Al: : Ah? : 002٨61 : Mny : hC- : Пе: (vl: : ЫРОО ت:‎ 7 
d: : Ahévk: : ۵001, : APEA : CNC : ΔΆ Δ} τ AE : TAE : and = 

DAY LAGU: Nr : CU : συ} : AN: APO : AP 5 an оо 
do: ETOF- : nan : AGCAEDP : Ane: ОЕ mp: 627766 : ۱0-0٨77 
DOC : Ἠ ΑΝ : ао "Сао : MANNE : ATP? : NE : MANCA : hears : 
Advice s onne : ny : AYA : TEA : 0170۸0۸ : ۸۸01/10۰ 7 : LECU 
9 : Am: ту: PMA, : {Ды συ. : NU : ny : APEA : COG: (L F : PP 
Pav. : Моос: депе: (0€ 0 : ПАТО: : ony : IUPa : (hap : 
боо: TEN: AAP =: ONU : 17: (МЛРД: PAAP د‎ батта: 4 - 
WA: ΔΡ: ACOA: PU 2: Не PoPa : qd s on: CANN: OEP 
MY : LFE : САРА : DAT : m : Amer: NCW t s qup : 
BNA: Nao: оос: HEODAA : AV" ANC : 0701594. : Anh : AW. : TAP 5 
nv: T : AN: ON : APA: ACUT? : es^ ek DE : rn τ AF" : h 
a: (hf : PAA: PALU : APCORE 2: AA : rp: 042 : DACO τ ev 
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the expulsion of the schismatics ; for the Holy Spirit led him. And he stoned 
them with stones by his words, and cast them afar from him also by his tea- 
ching which was sharp weapons, and he slaughtered them by that which he 
wrote therein unto then. And this writing of the great Severus was like the 
tables that were in the hand of Moses. 

And after this the schismaties feared wheu they heard his name, and the 
most of their desire was that they might not see him, for he destroyed their 
fault and put an end to all their snare, and them that were armed with it, and 
those whom they caused lo stumble. Aud even as was Samson the mighty in 
the days of the Philistines, and they feared him when he burned their laud, 
so Severus burned the house of the altar of the sehismaties, and he made it a 
desert by his words, and he cut them down even as an axe cuts trees. And 
in like manner he loosed the fetters of the schismatics, even all the heretics ', 
by his words with which he opposed them. And he proclaimed and establish- 
ed the orthodox faith in all the churches. David says, As a bridegroom 
coming out of his chamber, and His habitation is unto the ends of the world °; 
so was the ercat father Severus; his lamp shone like the sun in all the world, 


1. Or, heresics. — 2. Ps. 19 : 5,6. 
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with his apostolic words. And though the sun was lightening the day, 
his strength was humble. And he was strong in the church exceedingly, 
beyond * the mighty and great ones. He conquered his enemy by the expo- 
sition of the faith of the orthodox; and as for his youth and his wisdom, who 
is able to convict him? Or who is able to tell the reasonable ' spiritual 
might of his writings which were full of wisdom, which he sent unto all 
places, that he might thereby uproot the transgression of the schismaties, 
or who shall number them? But I will be bold, and say concerning them, as 
was said, Their word is gone forth in all the earth, and their speech has come 
unto the ends of the world? — which is the apostles’. This one again was 
destroying by his doings all the tumults of him who opposed the wisdom of 
God; a man who was found skilled in the depth of the interpretation of his ` 
word, and in the height of his wisdom; and may it make thee profess that he ` 
was wise. For great was the wisdom of the wise Severus. May it enrich 
every one who is concerned about admonition and eager for ° it. 

Who then is there who does not admire the excellencies of father Severus ? 
and what is there that was hidden from him? As for the work of Aeschylus, 1 
his folly, who followed the mad Nestorius, this man was a ruler, and he was | 
a schismatic toward the true church. And he prepared to oppose the 7 
Severus in wickedness of heart, and he was lying in wait for him in secret, 
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and went about to put him to death, because he cursed the men of his faith 
by his God. And he came unto the place where Severus was, and m guile he 
asked to meet liim, and represented that he desired Ins blessing. And he 
said to the door-keeper, < Tell the reverend father that | am a man afllicted 
of Satan, and thatthe king has sent me unto lim that he may bless me and 
may place his hand upon me, that I may be whole of my plague; for the 
king asks this of lum. » And when the door-keeper went in and told the 


holy Severus this, the father knew by the mind of the Holy Spirit, that for an | 


evil work he was come unto him; and he, which is Christ the Son of God, 


did not conceal from him anything; in truth he used many times to appear 
unto the holy one; and he revealed to him that he was an unbelieving man, 
and that he, that is the schismatie Aeschylus, had sent him unto him in 
guile. And father Severus said to the door-keeper, « Say that I say to him, 
The Savior says, Ask and it shall be given you, knock and it shall be opened 
to you, and that which thou dost desire shall be thine '. » Апа when Acs- 
ehylus heard this thing, he knew that 11 was from the Lord. And straight- 
way there came upon him an evil spirit and east him upon the earth, for his 


horse whereon he rode threw him at the Lord's command, ' and he was en- : fol. 200, 
— tangled? in the bridle, and straightway he? burst in twain and died. And 


ora 
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fear filled them that were with him when they saw this that befell, and 
they confessed what was tlie occasion of his coming and his guile and 
that for which he came and that which came upon him. And when the 
schismatics that were with him knew of his death, because of Severus they 
feared as the hosts of the Philistines at the time that they feared the chil- 
dren of Israel, when David slew Goliath the mighty Philistine. But the 
Christians glorified God who strove for them m his might and his mercy. 
And again I will tell you another wonder which was akin to that which 


Elijah the prophet wrought. And you are not ignorant of the great drought - 


that befell in the days of the reverend father Severus, because of the sin of 
the world; and there did not fall rain from heaven upon the earth at that 
lime; and its fields dried up for lack of water. And straightway there was 
a great famine in all the lands of the cast, even as befell in the days of Ahab 


the king. And the ehicf of the pracfects, the believing Claudius, eame, and | 
with him a company of Christians, unto the monastery of father Severus; for ` 


they knew that nothing was impossible for him through the might of the Holy 
Spirit which was upon Elijah the prophet, and they asked him and trusted 
him to ask the Lord to send rain upon the earth that the world might not 
become a desert and man and all cattle perish. And at this the father wept 
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exceeding much and said, < But I am not meet for this prayer. » Aud all the 
people were entreating him and constraining him, and the great, holy Se- 
verus taught them and talked with them with humility, ° saying, < Our God 
Jesus Christ is merciful, and he says in Ins holy gospel, If there be in one 
faith as much as a grain of mustard seed, then he shall say to this moun- 
tain, Remove to yonder place, and it shall be to him even as he asks'. Aud 
let us therefore ask him now all of us, if there be in us faith, for the Lord will 
hear us. » And then the new Elijah, which is Severns, lifted up his hands 
on high, aud the company of brethren who were with him. . And there was 
fulfilled the word of scripture, Call upon me, for | am near to thee*. And 
straightway the Lord commanded a cloud on Ingh, and the door of heaven 
was opened”, even as it is written, and there was much rain in Syria excec- 
dingly. And when they saw what was befallen, they glorified God, and 
said, < He has raised up ' a great prophet unto us‘. » 

But if I inquire concerning the wonders of the holy Severus, then I am 
overcome with awe and am powerless. For his face shone as the brightness 
of the sun, because of liis holmess, and his appearance was wonderful for its 
fulness of the grace of the Holy Spirit, and as for all the wonders that he did, 


evel? ο — 2) Isa. 55:6. — 3 Gen. 7 : 11. — 4. Lk. 7 : 16. 
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and the tumults of the schismaties that arose in the churches and the gain- 
saying of the lieretic people, he did not fall short of that which Moses did to 
Dathan and Abiram and the children of Korah, of destruction by fire whieh 
devoured them, and the carth swallowed them up. So was the work of the 
great Severus. Ile turned away half of the spirits of the unclean that he might 
alllict them, even as did Paul that they might not blaspheme against Christ. 

And again he was like the pillar of light that went before the children of 
Isracl unto the land of "the inheritance; so Severus was giving light before 
the orthodox people of the Lord, with the light of his spiritual deeds, unto 
the church which is the heaven that dwells upon carth, and the inheritance 
of the angels. Moses brought down material manna from heaven with joy 


to the children of Israel; and Severus provided the Christian people, whieh ` 


is the true Israel, with spiritual doctrine, and saving heavenly manna, which 
is the holy flesh of tlhe Messiah, and his pure blood. And the mauna which 
Moses brought down spoiled when it was left, even as the Lord said, but the 
manna of Severus abides forever uncorrupted; it saves him that is afllieted οἱ 
Satan. | 

You are not ignorant also of the matter of Theodorus the elder, whose 
hands were leprous and they were white, until he was ashamed to cu 
ter “into the holy ehurch, and he did not receive the saving mysteries, be- 
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cause lus flesh was white. And he heard how the Lord gave to father Severus 

the healing of sick folk by his hands. And he rose up and went unto him and 
found him sitting at the door of his cave. And when Theodorus the elder saw 
Severus, he bowed down at his fect and wept before him, and said, « Have 
compassion upon me, O father Severus, servant of Christ God. I know that 
whatever thou dost ask of the Lord, thou dost receive, and that he grants 

thee thy request. » And Severus, who was crowned with all spiritual vir- 

tues, looked upon Theodorus the elder as he wept, and he said to hin, 

« Father elder, didst thou not know that thou, when thou didst consort with 

the children of Nestorius, wert without the grace of the Lord “even as they ? * fol. 201, 
Leave off therefore now from thee their fellowship and their society. Be- UM 
lieve in Christ, who suffered for us, even as one has said before, and be 
baptized in Ins name. » Now Theodorus the elder was a believer, but Se- 
verus rebuked him because he communed with the schismatics and was parta- 

ker with them. And Theodorus confessed his sin, and promised him that he 
would not again consort with one of the schismaties, and would not be par- 

taker with them from that day. And Severus did to him as did his fellow 

in serving the Lord, Elisha the prophet, unto Naaman the Syrian. And he 

said to Theodorus, « Go wash in the well from which the brethren draw 
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water, for thou shalt be clean. » And when Theodorus went, he did with 
faith that which he had commanded him; for Severus also did that which he 
did to him with faith; and it was not of himself, but in Christ he fulfilled | 
his word. And when he washed * in the well, there appeared a great won- 
der, and straightway when he ceased from washing, he was altogether made 
clean by its waves', even as a new-born babe. And great fear laid hold of all 
those who saw, and they glorified God, saying, « Behold, the power of Christ 
has been revealed from Severus. » But the man returned unto his dwelling, 
glorifying the Lord, and praising and magnifying the holy Severus. And 
when they who had known him before saw him, they marvelled, and a com- | 
pany of those who opposed Severus returned unto him with joy. 

Who among scribes is able to write the wonders which the Lord did by 
the hands of the holy Severus? For he spread forth like a tree of a garden, 
for the Holy Spirit led him, and he? leads us also again unto heaven by lus 
spiritual doctrine. For angels * again rejoiced to hear his spiritual excellence 
and his divine interpretation. Thou, O Severus, wert the abode of the Holy 
Spirit, even as our fathers the doctors of the church, the company of the 
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apostles, because ' they formed the canons and spiritual expositions, and the 
apostolic creeds, and the discourses of the prophets. Who ean tell thy doc- 
triuc? For all they who write of the conflict of the wise of this world, 
write also? of their words, which are more than their deeds, aud they seck 
wisdom apart from decds, even as Plato and he that is like him, of whom it 
is said that liis word was strong °, exceedingly abundant* to tell. But let 
us seck first, wherewith to begin, the desire of work, even as says James tlic 
apostic, who says, And show me thy faith without works, ‘and J will show 
thee my faith by my works. For faith without works is dead °. | 
And for this cause father Severus did not seck eloquence nor the lofty 
company of the wisdom of the world. And behold he excelled in that which 
was written of the record of his old age, and there is little of his history that 
it shows concerning his custom, and how he was offering his flesh as an 
ollering to the Lord many times night and day, and it was not seven times a 
day only that he glorificd the Lord, but day and night continually, for he 
read the Holy Scripture night and day. And uot half the night only did he 
pray, but he prayed continually without intermission, and le constrained his 
flesh until he knew by heart in a few days the Old and New Testaments, and many 


discourses * which are read in the holy church. And then the Lord brought * fot. 202, 


τα. 


1. Or, because of which. — 2. Or, in addition to it. — 3. Or, rough. — 4. Or, simple. 
Paul is perhaps meant, 2 Cor. 10: 10. — 5. James 2 : 18,26. 


ot 


0 








| 


=> 





678 ATHANASIUS. [110] 


ЭПА: ACOT = OD: PLAC ٣ : Ann : GON: OWE : 1535 : σοφῇ 
À : MAG? Φανή: OL CATE : Mn : Пел ΕΠ : псе : Фей 
T $: OAPI : ANN: ААС : DU: : ΠΠσο : 0/1101 AA : ANCIN : 
MPLA : AA : APLC: OT: AT : 0 : PEC: ADVE: OUND: A 
n: DANCAN : A9"£46h = ONU : TNC : ANANA : ACD ۰ 
Oh : AJ ον: OOUN : Cir. : 76.49 : PALPE AP LAU: د۱‎ 
'R : AA: Zh? : 41007٨11 : 11٨010: of? : NAAT: Dé hy : ODALI : NL 
119» : Oh = дао : OCA : ОАТ: o2 : WAP: FRAG: Non : AN 
C79" : AN: HOA“: ἈΠ: OFAN : NE 2: Ἄβσο : man: NCATE? 0هد‎ 
Ст: 13:۸ : Фя. E LLA : ATL Ads C : ΔΆ ΠΟΥ» : ADA: АЙЛ: 
HCAh : ne» : APPA : AL : Ohoo : $9 : 192227 : ПАС : "που. : ny : 
APEA : 0g 4 : FAT : TIUCE : no» : 111111٨1 : Af, = 

АНИС : 100 : NEA : APIA: : 0100٥ د‎ FF A : Çu- πό. : ANG. : 
«0-6 : OAM : 01€ 4. : одао : 0727" hy. : соус, pa : ap 
Archd. : MAN : PCAN : OLA : Obed : CET : Dr-G BU: : μ0}-1Ξ : 


"6.1: : AAMC : OHAA х OFLA: Aheo: mAN : PCAC: PA: €: 0 


ATL: ААТ: DAP AN : Фоо 0.179: δ 6ῇ-ῇ : NCAA : ñan : OAE : NA 


1. B 0000۸ : atin: 


him forth unto him, even as he brought our father Abraham forth, and said 
to him, Come forth from thy land and from thy fathers’ house, unto a land 
which I have given thee, to thee and to thy seed after thee '. And so did the 
Lord therefore to Severus also; he brought him forth from his land, and wave 
a spiritual inheritance in it to him and to [15 children after him, which are 
we; whom the Savior found for our sake, and he released us and brought 
us forth in weakness and sufferings. For he obtained the seat of the chief 
of the patriarchate, even as Abraham, in whom all peoples are blessed; for 
the people of the Christians were blessed in his* holy word. The Lord said 
to Abraham, I will multiply thy seed as the stars of the heaven, and as the 
sand of the sea-shore?; * so are Severus and his children that follow his tea- 
ching as the stars of the heaven. 

I will relate further a part of his conflict in the days of his humanity. 
Behold they remembered the folly of Theodoret and Nestorius, and they re- 
jected their writings, and took up the half of them, even the writing of the 
wise Cyril, and they hid in it their blasphemy and hypocrisy, that is the 
apostasy of Nestorius and the other. And they said that the wise and holy 


1. Gen. 12 : 1. — 2. Lit., their. — 3. Gen. 22: 17. 
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1. B 1116113 : — 2. В corr. — 3. Bryn: 


Cyril said of our Lord and our God and our Savior Jesus Christ, that he was 
two natures, after his unsearchable incarnation. And they sent the writing 
to Macedonius. And when he read it, he rejoiced exceedingly, and it appea- 
red to him that he joined with him in his blasphemy. And as for one of 
our believing brethren, he carried off the writing, and took it in secret, and 
brought it unto thc king. And when the king saw it, ' he was vexed against 
him m whom the denial was hidden, and he commanded that Severus should 
come, that he might tell him about this crime that was found. And when 
Severus came into the city, thc bonds of the schismatics who were in the 
city of Constantinople were loosed, for they [feared him as a ravening lion 
of the wilderness. 

And when Severus was come unto the king, he and all his kingdom salu- 
ted him with great joy. And they brought the writing wherein were the 
impious things that were gathered in it from the words of Findianus' and 
Nestorius, and he revealed to the king and brought to him the actual saying 
of the wise Cyril, and advised the casting out of all the schismatics. And 
straightway all the people shouted and said with a loud voicc, « Thy 
coming is good, O Severus, O light of the world after the Savior Christ 
the Light * who is truly God. The great Severus is a light whercin is 
no darkness, salt that has not lost its savor, so says our Lord in his holy 


1, Is Cyprian meant? See p. 653. 
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1. B NUENEN : 


gospel’. Thou, O Severus, art a light to the peoples by thy spiritual 
words, and thou hast enlightened kings by thy doetrine which is full of the | 
Holy Spirit, and thou hast shown them Christ face to faee, and the saving 
sufferings whieh he endured for us, and thou hast made us to touch un- 
fathomable mysteries, even as the holy Thomas, and thou hast put thy 
hand upon the place of the nails, and the hole that is in his holy side”, 
and thou hast made Constantinople a tranquil port, aud thou hast given. 
light as Mount Sinai, in the shape of fire and in the shape of cloud and with 
the sound of trumpet, and it terrified the young children who went up 
unto itë. This 15 the type of the new Jews, how they are; for they left the 
Lord and denied his resurrection in the flesh; and these also, the council of 
Chalcedon, have divided Christ in twain, and denied the passion which he 
endured for us in his saving flesh. But as for us he has beckoned to us 
with his hand, like a merciful father, and has brought us up unto lim, _ 
through father Severus. And he has not led us away unto the clefts of 
the mountains nor upon a erooked path, but he brought us unto the Holy 
of Holies, and revealed to us his unspeakable glory from his holy habitation, _ 
whieh is Mary the Virgin, the mother of God in truth. And she was the 
true and perfeet habitation from which God the Word appeared to us when 


1. Matt. 5 : 13, 14. — 2. JOD ООШОТ, δν... 
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he became man; even as lie appeared in those days, in Mount Sinai, without 

flesh, * but with fear and wonders; but now he has shown unto us, who «re * fol. 203, 
Christians, wondrous mysteries which are beyond understanding, for he was © : 
born without union of the exalted rock of flesh, full of praise, and we have 
seen his glory in truth, and we are strong indeed, and the creed of Severns 
is as the belief of our holy fathers. » 

And after this Severus beckoned with his hand to the people to be silent, 
and the king and all the people were exceeding glad for the salvation which 
they had from the Lord, and all the city; but as for the schismatics they 
could not show themselves for their fear of Severus. But the king gathered 
the bishops, while Severus was present, and they excommunicated Macc- 
donius and cast him out. And after they had cast out Macedonius, they 
set upon the throne of the city of’ Constantinople, by the counsel of the * toi. 204, 
holy Severus, a man whose name was Timothy. And then the holy king 
asked Severus to teach him the holy ereed and to write it, that he might 
read it at all times, because of the guile of the hereties. And he gave him 
the twelve words of the wise Cyril which are as a sword which cuts off 
"tlie evil of the hereties; and of the teachings of the holy Gregory the brother 
of Basil the great, and the holy fathers the doctors of the church. And 
after this he returned unto his monastery in peace, after the king had bowed 


ΓΕ κ. Ol. — T. IV. 4G 
































689 ATHANASIUS. [114] 


ПАЙ" : nan : ϱ ης : ПАЛ: : neo : EWN : АЛӘ ААС : AE: DA : ave: 
"Uu: NP ТА НЕЕ 

MOAN: hé: PIA: ACCA : APN ЭВА : "ИЙ: PONE : 2 hZ. : FPF : 
‘Nl: ۰٠0۳00۰ : Ala: " : AA : ОЛО. : OAT : mi τ σο]ςσῆ- : ann : 
GACT : han : AAN : n" T Cn : ALA: ANC : AO: : ANC : MARE : 
BALL: د‎ ٧27 ps С AU د‎ De (ЪТ: COE; 5 ΘᾺ 
PU: OA د‎ TAHH : УТА: haw: 6404. Ай: $20 : AA : ОЛО, : AY 
Té : mp : oh: : йй: ФАА: ПАЙЛА: ОА TCR : 0 
"014: fel АЛ ПРА : ER : Wes 70meC : PANE : M 
APPT: CARL : OLEN} : 7215 : A9? qon : : 11011: : ATL A. 
C = AN: ché: Ahh? : "MO : 992". : PO : p : Nh 0: 7 
с: OBA : UTC : AFT : VI: 196: Ov: : moo : AHH : (ed : 71.1”: 
06002 : i a û : ЛАЙ: $20 : НАЗА, : НП»: 1-6. : NPA : За 
MC : Dod 79-0 Ὁ DANG“ : "ИЙ: FF : ATEM : OAS. : 01737 : AL. 
TU: 097 : UEM : Ago FN : Ad 2h, :: DAPUAN : AIN AO: 
Anaad: Peak: САЙТА" : 040€ : سو ېه‎ : (1027-0 : DATE : DAT : 
HEN? Ad : Def : neo : BING : 50 : GIN, : A TAN : HATS : 0 
аА = 


his head to him, and asked him to remember him in his prayer, that the 
Lord m his mercy might give salvation to him and to us. 

And when the holy Severus went from the king unto the monastery, 
the king wrote unto all bishops who were in all places and all sees, that 
if perchance опе * were found holding the word of Nestorius or the council 
of Chalcedon, he should be exeommunicated and should be alien from all 
the fellowship of the church. And then the command of the king went 


— 
— ш 


forth that the bishops that there were should unite for the removal of Ma- 
cedonius, and every bishop who did not come and was not found in lis 
scat, was possessed with the word of Maccdonius, who was of the nature of. 
Nestorius and the council of Chalcedon; he should be cast out and be ahen 
from the canons of the church of God. When the messengers came unto | 
the Kast with the message, they went unto Zabatwo; and that city was of the 
district of Nicaca. And they made known as the king had commanded. 
And they found Flavianus the bishop of Antioch, how he had become partaker | 
in the word of Nestorius and Macedonius. And they wrote unto the king” 
concerning this. And he wrote concerning excommunicaling him and cut- 
ting him off and expelling him from the see of Antioch. * And then he 
gathered the bishops of Palestine and he made them seck diligently and 
search as to who it was meet and proper should sit upon the throne of 


| 


Antioch, the throne of the elect Luke the “evangelist. 
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And those assembled were moved by the grace of the Holy Spirit, and 
the bishops cried ' with one voice and said, and so did all the people, < Sc- 
verus is fit for this ollice, even as Luke the evangelist; the father who framed 
the orthodox creed. > And then they sent excellent, believing men who 
loved the Lord, unto him who deserved all true honor. 

And as they went they took counsel by the way saying, < If this ٨06 
be by the will of God, that Severus be our shepherd, then he will open to us 
the gate of the monastery. » Now it was not Severus’ custom to mcet any 
* тап, unless he came unto him to ask about the word, and to seek the 
interpretation of scripture. And when they came, they knocked at the door. 
And it chanced that the brethren who were with him were gone forth from 
the monastery in their zeal. And the messengers stood an hour knocking 
at the door, and then they cried and said, « O Severus, open unto us. » 
And then he came forth unto them straightway, and opened unto them. 
And when he saw them he asked them concerning the matter of their coming 
unto them, and what was their request of him. And awe filled the men 
when they saw the grace which shone in his face, and they bowed down 
their heads unto him that he might bless them. And they told him that 
the devout king had commanded the assembling of a council, and then they 


4. Lit., and they cried. 
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handed him the writing. And then they abode with him that day, while 
* fol. 205, they talked together; and they said * that it was not meet for them to stay, 
бе and they said as Elcazar the servant of father Abraham said concerning 
Rebecca, « The Lord, behold he prospered our way, and therefore it was not 
impossible for us '. » 

And Severus asked them to wait until the next day, and they tarried. _ 

And they wondered when the Lord revealed him and at the signs. And when 

it was morning he rosc up and went with them. And when they came unto 


the second stopping-placc, they found a man in whom Satan was. And 
Satan said to Severus, < Thy coming is well, O Severus, teacher of the 
Christians. But I know that thou wilt cast out me and all who are with 
me, and the great council, the council of Chalcedon, which did my will. 
But afterward there shall be a king who shall avenge me upon thec, and he 
shall cast thee out in every place, and he shall be a king who does” my. 
will. » And the great Severus answered him nothing, but said to him as 
Michael the archangel said to Satan, < The Lord rebuke thee’. » And 
straightway the evil spirit came forth from the man, by the might of the 
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great grace that abode in Severus. 
< : | 

And when he came по the place wherein they were assembled, the 
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I- D mee : — 2. D 420 : 


bishops who were present drew near and said many things coneerning him, 
and the signs whieh they had seen. And when he came in they said to 
him, « How saith the reverend apostle, But | will not seek advantage for 
myself alone, but for all who are assembled to whom | bring tidings? » 
Severus says, « This is that a man leave all that he has and forsake it and 
take heed to the salvation of himself and the salvation of lus neighbor. » 

"And the holy bishops tried hun with the writing wherein was their + fol. 205, 
agreement to make him ehief over them. And when he read it, his face “® 
changed. For he was one who did not love aught of it, and he loved only 
the solitary life exeeedingly, and he said ever to himself, « Sloth destroys 
the soul, for a man shall not obtain mercy exeept by withdrawing apart; 
even as it is written, Be still and know that 1 am God'. » And he said to 
them, « ] am not fit for this matter, and I am not worthy to sit upon this 
throne. » And he said to them’, « Xs for Ignatius Theophorus, the eloudy ? 
of eountenanee, what have you to do with him? You shall not do this thing. » 
And they all eried saying, « Severus 1s our shepherd, Severus is our savior 
“from all the evil of the schismatics. » And straightway all the bishops and + fol. 205, 


: : E re pe 
great ones that were there besought him saying, « There is no eommandment : 


1. Ps. 46 : 10. — 2. Lit., him. Text is obscure. — 3. The Syriac Nurono is perhaps 
meant. 
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1. D. apt: 


greater than this, that a man give his life as a ransom for his brother !. > 

And then one of his friends, who were there, who abode with him, 
wrote unto him a letter and reminded him of the prophecy of Mcnas, who 
loved the Lord, who made it known to him saying to him, « Thou shalt 
take up the apostolic office, for the apostles destroyed the temples of the 
idols, and proclaimed the Trinity, that the Son the Word became flesh. 
And thou too, O Severus, shalt destroy the church of the schismaties, and 
thou shalt lay it waste by thy words which thou hast proclaimed in all the 
world. For thou dost preach the Trinity and the saving passion ' which 
God the Word that was made flesh endured for us. » And he made mention 
further of the prophecies which the holy fathers prophesied concerning 
this estate. He says to him, « There shall be sin upon thee, if thou art too 
great for this work. » 

And then all the bishops and people took him with fear and entreaty, 
and said to him, < The Lord will hold thee to account for this matter, if 
thou dost leave all these souls to perish. » And then he gave them his 
consent, and granted their request, and they went with him to Antioch. 

And when the word went before them unto the city that Severus was 
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coming unto it, all the people of the city went forth to meet him with great 


Joy. And when they brought him ito the city, and all the multitude with 
him, all the city was stirred because of him, for they were longing for him, 
and they were * desiring that the plan of the city should produce trees 
that they might climb them, even as Zaechaeus the short”, to see the 
viear? of Christ, as he passed by. And they were all crying and saying, 
« Blessed is Severus whom the Lord has sent unto us. Blessed be he in 
the highest. » 

And when he entered into the church, with the priests before him 
praising him, even him who was worthy to be ordained and to sit upon the 
apostolic throne, with great glory to ordain lim, then there was a great 
wonder; the fragrant ointment filled all the place wherein they were, and 
all men perceived the odor of the great ointment, and they perceived that 
angels were present to ordain hun with great joy. And that oil the fra- 
огапсе of which manifested itself on that day, remains unto this day * in the 
place where he was ordained. 

And when he passed unto the throne, he said, even as the head, Christ 
our God said, — to him be glory for ever and ever, Amen, — « My house 
shall be called a house of prayer, but ye have made it a meeting-place for 


1. Mt. 21: 10. — 2. Lk. 19: 3,4.- 3. Or, him that was in the stead of Christ. 
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Satan and his host'. » And straightway the schismatics fled from him as 
from a lion when he roars in the field. And the schismatics feared when 
they but heard his name, for his spiritual word cut them off even as a 


two-edged sword. 

And as for him, he filled Antioch with the exposition of his spiritual 
wisdom, and he established the true canons in the church, until Antioch 
was as the churches and convents; there was nothing lacking to his 
wisdom. And he was as a wise captain of a ship, until he brought his 
ship unto the orthodox port. And he gave them a law and ordinance, ` as 
the messengers of the Lord. And Antioch was even as Jerusalem in the 
days when God the Word was made flesh. He healed the sick and he 
cast out Satans until other men carried shreds of his garments and brought | 
them unto their houses that they might be blessed thereby and heal the | 
sick therewith, even as on the Sabbaths of old they took them from the 
wounds of Paul that men might be healed thereby’. Anda great multitude 
of people passed into the church confessing their sins and their errors, 
and asked forgiveness of the father. And the congregation rejoiced in 


NK. 11 : 17. — 2. λος πο لال‎ 


ο, 206. 
VOR 


* fol. 206, 
ye b. 


* fol ٢ل‎ И 
om 


* fol: ο 
г 


* fol. 207, 
ra 


* fol Ὁ. 
re b. 


[121] THE CONFLICT OF SEVERUS. 689 


ПАУ: HCD : Aware :00,: Pf, : HEGUO 00۰ : 0 ου συν : AG 
qi) = 

АЎ. : AUS : HENA : BIL: TAN : AAPA: DEA hé: Adel : 4 
Ag : "AA : Hho AN: nam : Bde: وات‎ : ATLA : An: ПСА : A” 
9: ори : ov4,0 : PSA : 11۳10) : пол 2 0AN : A? : N.U- : ПП 
συ: 2719 : AD : ALAND: Eh. : AD : ГОА» : CIC : FATT : Ад" 
I: TNC : AMANC = ANA : HA : (noo : ON : ooh: Ee : car : 
0^0-97 : Жао: : (IA : 14-0: Ag: Td : NACE : ΙΤ 0 :: AD? : Ма, 
PE: Ar: ALEP: Ὦ, 60. : OAM EN, 2 

Aha: (HA : ATHE? : АЙТ p 8.0, : AN: УТА пл, mne : 6 
n? : AMT : NCAP? : axi : ag APRA : UE€ AT : OMAP : ٨۸ 
9 : hho : APCA : Л.Ф: АХО: ПАЗ? 2: TU : 1&4. : ANGE : Не 
NC : MABE ۱۱۰۰-07 : 010000۸ : 77-7” : 980067 : oce 3: يد(‎ 
ЗВ: ПАУЛ: 04,0 : ооо : APANA : APE: ULAR : 4.6: 
û ::: JAAD : MOA 7 : (ae 5 wA : onL 3: Dn? : € 4. d € : Nm: 
6 πῃ : AMA: PSA : AAA zs oos: : ANLANRE : AAPEA : HE : 


1. BD YARA: — Ὁ. D ave, A: з 


praise of the Lord, beeause he had sent unto them a physician who healed 
them and freed them from the schismaties. 

What wisdom is able to deelare thine execlleneies, O Severus, and * to 
write them together? But let us ask the father that through his prayer the 
Lord may send unto us a portion of the fragrance of the Holy Spirit, wherein 
he wrought', and grant it to us even as Elijah granted it unto Elisha his 
servant until he was able to speak a little of that which the Lord did unto 
lim. Not as with a veil, as Moses was before the perverse people’, but 
with shining face, which was manifested when he dwelt in Syria. For | 
desire to make him known, even him. 

For evil men accused him before the apostate king Anastasius’, who 
subjected the church to persecution after tranquillity and peace, and they said 
lo him, < ts for Severus, the patriarch of Antioch, behold he has rejected 
the writings of the council of Chalcedon which assembled in the days of 
the believing king Marciau. » And the king was angry because of this, 
and he sent * an oflicer from the men of his kingdom whose name was 
Rufus, and with him sixty guards. Now he was a Nestorian and an alien. 
And he desired to take the holy one by guile. And the Lord revealed this 


1. Or, which wrought in him. — 2. 2 Cor. 3 : 13. — 3. I. e., Justinian. 
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matter to Severus, and it was not in a vision of the night, but openly, as 
Peter with the angel'. And when Rufus and all who were with him entered 
into the city, father Severus and all who were with him went forth in dis- 
guise to anticipate him. And Rufus had search made for him, saying, 
« | have a writing of salutation trom the king. » And they told him that 
he was in hiding. And he made ready to search for him. 

And we were with the father where he was, and we came unto a river, 
and it was near the city. And the enemy Rufus saw us from afar, and 
he came. And the Lord wrought “a great wonder, even as he did for Moses 
in dividing the sea, and for Ehjah in Jordan. For this God is all one God. 
And Severus hfted up his eyes to heaven, and he began? and praised the 
Lord. And then by the help of the Lord we saw a boat coming unto thie 
bank?, and.when we saw it we entered into it, and Rufus drew near to 
us, and when he saw that which had happened, with wickedness of heart 
and pride he caused search to be made, for he pursued us and had them 
press after us, until he came with us unto the bank. And they surrounded 
us with violence, and he called to the father the patriarch, as though pre- 
vailing over him, and said to him, « Servant of the Lord and champion of 


1. Acts 12 : 10. — 2. Lit., made. — 3. Or, going unto the other bank. 
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his name, let him now save thee with thy faith, from my hand. > And 
he mocked in his wickedness, and wagged his head in arrogance. 

* And Severus said, « If I am the servant of Christ, then let fire come 
forth from Christ and devour thee; and it shall devour them that are with 
thee. » And straightway there came a mighty tempestuous wind, and 
there was consuming fire from the Lord, and it surrounded them and burned 
them until there were none left of them save four who eseaped and fled unto 
him, and cried out saying, « O man of God, save us, for we are of the 
children of the orthodox. > And by the help of the Lord and by his prayer ' 
they were saved. 

And great joy possessed us because of what we had seen. And we rose 
up from that place and came unto the monastery of the holy Thomas the 
elder, and we abode with him a few days, and we told him the wonder 
which the Lord had done for his servant Severus, and he glorified the Lord 
and praised him. But the four who were saved from the fire joined with 
us. And ' when they saw the excellence of the brother monks, then they 
became monks even as they, and dwelt with them, and they were excec- 
dingly devout, for the brethren who were there were as angels in their 
likeness and their abstinence? and their virtues. 

And then the report of what father Severus had done came unto the king, 


1. I. e., prayer to him? — 2. Or, service. 
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and he left off seeking him. And when the word came unto the father 

patriarch Severus that the king had left off seeking him, he rose up and 

returned to Antioch. And the help of the Lord was with him, and his 

might, and he wrote spiritual letters and sent them unto the orthodox in 

all places, to strengthen them in the faith, and he set forth to them a canon 

that was full of discipline and spiritual discourse, through the gift of the 
T 


Holy Spint. hey say of Moses the prophet that he was learned in all 


the wisdom of the Egvptians', ° and he was fair and strong and showed the 
wonders of the Lord. And Severus likewise learned the wisdom of Plato ` 
and Pythagoras 1n ^ Athens. | 

And after this his wisdom and his understanding were caught up to the 
search for the knowledge of heavenly mysteries and the keeping of the law 
of the Christians, and he revealed the wonders of the Lord concerning the 
church, for the wisdom of the Holy Spirit and his grace were in him. 
Who is able fully to recount his virtues and the purity of lus flesh and his 
splendid understanding and the exaltation of his heart and the fountain 
of the wisdom of the Holy Spirit which abode in him? Moses stretehed 
forth his hands and slew Amalek; and Severus stretched forth his hands and 
destroyed the schismatics. Moses ascended into Mount Sinai and received 
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the law, and Severus ascended into a spiritual mountain and received words 
of the gospel, * and he established them in the breasts of the Chris- 
tians. Behold therefore I have shown to you the ways of his wisdom, even 
as the Lord did unto him. 

And now let us prepare for the conclusion and let us relate a few of his 
wonders. It is not I that am able to relate it all, for I am unequal to it, 
but he who has shown me grace will also lead me by his spirit! and his 
prayer even as shepherds who guide the young ones unto the sides of their 
mother to suck; aud then you shall know and see. And agam he whose 
nature 18 weak exceedingly, he too shall be filled with his. treasures from 
his food and he shall receive of it a little according to his ability. And he 
shall increase mightily because of this matter. And I also shall likewise 
be like him, and strengthening my thought, I shall employ the talent which 
has been given me, little by little, until I make gain in like manner. 

And * as for the great council of Chalcedon, its men were many, and they 
were as à horse which is ready for war; but they were cast out by the 
words of father Severus, and they, even the bishops of Chalcedon, were as a 
spider. And the father did not fear the new king nor his officers of his 


1. Lit., spiritual. 
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kingdom who followed his will, but he stood before them like a rock; and 
dying for the sake of Christ was far better in his eyes than living. And he 
was patient in everything that befell him of terror and persecution and 
hunger and thirst and travel by sea many times, and peril from his brethren 
the bishops, lying hypocrites, and from the apostates; for they left the true 
way and turned unto ruin. And his opposition was against the king Anas- 
tasius ' who was * another Herod. He it was who burst into the churches in 
his apostasy, but he was not able to oppose him in the faith, in the hkeness 
of the confhet of the holy Paul the apostle. And he increased daily in the 
multiplying of writings, and the schismaties fled always at hearing the men- 
tion of his name. Who is there that looked upon him of the bishops and 
them whose acquisitions were high who did not fear him? Peter and 1 
saw heavenly mysteries; likewise Severus also saw. 

My tongue is not weary when I recount the gifts of the Lord whieh he 
has granted us, even unto us, and the excellence of the conflict of Severus, 
his confession and his creed. There is prepared for hun a seat in heaven. 
O thou Severus, thy ereed has gained thee glory. О thou Severus °, who 
didst bind Satan, and, an earthly man, didst become a heavenly. ' O thou 
Severus, spiritual bird that didst escape from the snare of the sehismaties. 


1. Justinian ts meant. — 2. Or, O Severus, thou art he who, etc. 
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)( thou Severus, ladder of the victorious host of the apostles. Thou, 
O Severus, didst make the orthodox oil to be fragrant in all the world. 
Thou, O Severus, wert the joy of all the fathers who were before thee, for 
thou didst contend for the words of those who are continually crowned; 
with their words thou didst conquer tlie adversary, and didst stablish 0 
church. O Severus, thou wert a spiritual bee, which gathers for herself 
[rom all the spiritual flowers, until she has filled her storehouses there- 
with; and thou didst make it sweet unto every soul; so also thy spiritual 
words are sweet to souls. Thou who didst endure sufferings for the 
sake of the company of the Christiaus, thou art the good shepherd * who 
gives lus life for lus sheep', and thou didst guard the flock until thou 
didst bring it unto the port of peace. Thou, O Severus, art the father of 
the believers, who didst coutend for the will of the Lord, and thou hast 
finished the course and hast kept the faith; but from henceforth there 
is prepared the crown of righteousness”, for thee who hast gained thy 
church. Thou vineyard which God the Word planted until there should 
be pressed from it the grapes of the orthodox; and we have drunk of its 
spiritual wine. Thou grain of mustard seed, which grew and became great, 


lon 10 : 11. — 2. 2 Tim. 4: 8. 
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for the believers found shelter beneath its branches, even thy eanons whieh 

thou didst leave in the ehureh, until we found shelter therein, even in the 

* fol. 209, church. Thou new rose tree,” whose fragrance has scented the world. 

E And now we know the ereed of Gregory the theologian and John the 

pure evangelist, but the mention of thee is sweet to the palate exeeedingly, 

more than the marriage feast; as says the blessed David. Know, O my belo- 

ved, that if all my body were tongues, and my understanding high as the 
heavens, I would not be able to tell his glories. 

And the hostility of the king Anastasius ' was against him. The king sent 
again to seek the holy Severus an officer whose name was Abrediminos’, 
with. two hundred guards, that they might bring him to him and he might 
slay him. And Abremidyanos likewise was a Nestorian. And he was ex- 
ceeding angry against Severus beeausé he rebuked the people of his faith. 

* fol. 210, And he desired to punish Severus even before * he was sent unto him. 
š And when he eame unto the eity of Antioeh, he sought Severus the pa- 
triareh, and he found him standing at the conseeration of the eucharist, for it 
was the day of the commemoration of the blessed Adrases son of Adranis the 





1. Justinian, — 2. Primidius? Primidianus ? 
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king', in whose days Ignatius suffered. And when Abramidyos and they that 
were with him came unto the church, they surrounded it on every side. 
And he eharged his soldiers to seize no one of the people, but to seize only 
Severus the patriarch and to bring him forth that there might not be a tumult. 
And there was with him a company of sehismatic folk, who knew Severus, for 
Abdermanyos did not know him. And the congregation of Christians was 
gathered with him in the church. And then the blessing of the eucharist 
was finished, and they performed * the holy mysteries. And he brought them 
to all the people, and they told him of the coming of Abraminyos and 3 
surrounding the church. But Severus the father of the believers was not dis- 
turbed, but he was ready with joy to meet that whieh should come to him. 
And the priests said to the elders of the congregation, « It is better that the 
father patriareh withdraw secretly from the church. » And while they were 
saying this, the soldiers came and the schismaties who were with them, desi- 
ring to take him suddenly and convey him out of the eity, that there might 
not be bloodshed ? between the schismaties and the Christians who were ready 
to fight for the reverend father patriarch. 

And when they came unto the chureh and did not find him, they were 


1. Drosine, the daughter of Trajan mentioned by Malalas, is meant. — 2. Lit.. the 
sword. 
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| | 
all sad, wondering. And some of them saw * him, and it was not possible | 
for them to take him. And what wonders befell on that day I am not able to 
find out; but the Lord Most High knows. And I say that the Spirit snatehed ` 
him away, even as it did Elijah, or he had a covering from the Lord; but he 
went forth from the midst of the soldiers and the congregation of the people, 
and they did not know, not even one of them; even as the Lord passed 
through the midst of the Jews, and they did not see him, when they wished 
to stone lim with stones, and he was lid and passed through the midst of 
them د'‎ And he saves others who trust in him, and so he will do for every 
one that eontends for his name. But the soldiers who desired to take Seve- 


rus were even as the Jews unto him. 

And as for this victory? whieh * the Lord wrought for Severus, it was 
even as the victory whieh he wrought for Elisha the prophet when the king 
of Syria sent unto him his servants to take him and do him evil. And when 
the servants of the king eame unto the plaee where the prophet was and de- 
sired to take him, then he eursed them and they were blind. And he went 
forth unto them and said to them, « Whom seek ye? » And they said 10. 
him, < We seek the servant of the Lord.» And he said to them, < Come, 
that I may salute you and ve may see him. » And he took them and led 


1. Luke 4 : 30. — 2. Lit., excellence. 
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them unto Samaria’. And then he asked the Lord and their eyes were ope- 
ned; and when they beheld him, he departed and left them within the hand 
of their enemy’. And so the Lord did for Severus. He blinded Abremi- 
dyos and all who were with him, until * he saved his servant the champion * foi, 211, 
of his name. 08 
But Abremidyos caused search to be made for Severus. And some of the 
hereties told him concerning him that he was in the monastery of Athanasius 
in hiding?. And this Athanasius again had known much tronble for the or- 
thodox faith, even as the great father Athanasius the apostolic. For him too 
again a cloud snatched away even unto the епу of the king, and he rebuked 
the king Anastasius‘, which 15 he that erred from the true faith. And he it 
Was again, who pleased the heart of the king Theodosius, and he counselled 
him until he gave him commandment concerning the second council of Ephe- 
sus, and they excommunicated Nestorius the heretie, and cut him off, at the 
command of the hon, the wise Cyril. 
And when Abremidyos came unto the monastery, he inquired concerning 
"Severus. And it chanced by the command of the Lord, that he had gone * οἱ ΕΝ 


1. Ms. Syria. — 2. 2 Kings 6 : 14-23. — 3. Or, the praefect. —- 4. I. e., Justinian. 
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forth in his piety to draw water, carrying a jar, even as was the use and 
custom of the brother monks. And when Severus heard that Abremidyos was 
come thither in search of him, then he left the jar and went and hid himself in 
the mountain'. And when he tarried, Abremidyos knew that he had esca- 
ped from his hands into the mountain and had hid himself in it. And he went 
up into it and they that were with him, and searehed the entire wilderness. 
And there was none that saw aught save trees. And this was by the com- 
mand of the Lord, for he caused them to behold him as a tree in the midst of 
them, until he was escaped out of their hands. And when Abremidyos saw 
how he had not found him, * he returned unto Constantinople and told it all 
to the king, how it had befallen. 

But father Severus went forth thenee secretly unto Ascalon, and we were 
with him, and we eame unto a monastery which father Peter built in Wares”. 
And it was this holy Peter of whom we just now made mention. He was 
worthy to see mysteries even as Peter the head of the apostles saw them. 
For he desired to see the mystery of the holy "Trinity, and he saw three suns 
equal in size and splendor, and one light shone fyom them, which was the 
light of divinity; and the light which proceeded from them was like unto the 
Son of Man. This mystery it was that father Peter saw. And he heard a 


1. Or, monastery. — 2. Majuma is probably meant. 
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loud voice, full of glory, from the Father, even as Peter the chief of * the 
apostles, and the sous of Zebedee heard upon the mountain '. This was ou 
the Sabbath day, at the time of the performance of the mysteries. And at 
the end of the consecration of the euchliarist?, a cloud covered the altar, and he 
saw in the plate a babe of fair appearance upon the altar, and arms outstretch- 
ed above the altar with fingers pointing to the babe, and there was a voice 
that said, < This is my Son whoin I love, with whom | am. » And when he 
divided the holy bread and came unto the place wherein he consecrated the 
bread, he blessed it and divided it, and there spraug forth from the midst of 
it a fountain of blood, and the altar was wet with it and all its vessels. And 
when he blessed the cup, his fingers were stained with the blood that was 
init. And this happened in the Church of the Mother of God the Word that 
became flesh, on the day of her solemn commemoration. And 1 am not able 
to prolong ' the narration of the signs and wonders of this holy father Peter, 
but I will return unto the conclusion of that which 1 have begun, ever of the 
story of the reverend father Severus, the glory of all the brethren. And after 
this the angel of the Lord appeared unto father Severus and said to him, 


1. Mark 9: 7. — 2. Or, mass. 
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« Arise and go unto the city of Constantinople and strive with the king for 

the orthodox faith, for he desires to fill all the world with his error. » And 

then the angel vanished from his sight. And straightway we rose up aud 

went forth from the brethren to go to Constantinople. And they let us go m 
sadness, saying, « The Lord be with you, and stablish the orthodox faith. » 

* fol. 212, And when by the help of the Lord we came unto the sea, * we found a 
m ship sailing for Rome ', as though prepared for us by the blessed Lord, and we 
embarked upon it, the might of the Holy Spirit being with us. And when 

we came unto the city, we entered iuto the dwelling of the blessed Fironia, 

who was of the royal house. And after two days, when the king thought to 

destroy the church of the Lord and to abide by the words of Nestorins and 

Leo, father Severus appeared to the king and instructed him. And the king 

desired to meet him, and Severus made known to him that he was sent from 

the Lord to strive with the king, and he went unto him without fear and he 

was strong in the Lord. And when the king saw Severus, and his carnesi- 
, ness and his love for the Lord, * and how he stood in his power without fear, 
he wondered at him and said to him, « Art thou Severus who dost revile the 
churches? » And he said to him, « It is not I who destroy the churches, but 
thou who hast forsaken the true faith of the orthodox fathers and hast distur- 
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bed the provinces '. Where is the faith of Constantine the king, 


made? law for us? And he anathematized the council of Rome and everyoue 


which he 


because of it, that there might not be another ereed beside it. Where is the 
creed of Zeno, gifted with ? an excellent nature, and his letters, which were 
full of sweetness? Where is the ereed of Anastasius the devout king who 
was before thee? And behold thou, O king, hast left the faith of these, and 
hast accepted * the apostasy of Nestorius and Leo the hypocrite, and the blas- 
pliemy of the eouneil of Chalcedon, and thou hast troubled the world. > 

And the king said, « This is the teaching of Dioscorus and those of \lexan- 
der, whom the king Marcian east out from the believers. » And Severus 
said to him, < But Marcian was not a believer, for uot even Dioeletian troub- 
led the ehureh as did he.» The king said to him, < Leave off from thee this 
boastiug, and agree with the great council that thou mayest be saved, and 
that thy fellowship be not with Dioseorus, lest thou die excommunicated as 
did he. » Severus said, < Ht 15 better then, if it be needful, for me to be as 
Dioseorus, for he did not accept the counsel of the schismatics, nor did he sit 
in the seat of the seorners'. » The king said to him, < But thou sayest that 
this couneil of bishops was wieked ; and the Lord * is praised of many °. د‎ 


1. Or, confused the limits. — 2. Or, who made it. — 3. Lit., master of. — 4. Ps. 1: I. 
— 5. Or, the majority. | 
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Severus says, « But the Lord has commanded us not to have much of cvil, 
and he says, Let us leave to the day its evil'. Where is an evil that is 
greater than this council of Chalcedon, who opened their mouth and blasphe- 
med against the Lord in their error? They whose mouth was full of bitter 
cursing, and tlie poison of vipers was in their tongues’, and it became? them 
to resist God the Word that became man, and endured suffering, even as he 
says in his holy gospel; and they denied the Lord. » 

The king said to him, < Enough of thine audacity before me. 1 am long- 
suffering even toward thee, but thou dost revile the fathers who established 
the truth. » Severus said to him, « Of what creed dost thou speak? Of the 
creed of Nicaea or of Ephesus?» The king said to him, « Not so, but the 
creed of the great council of * Chaleedon, which cast out Dioscorus who mul- 
tiphed words and was disobedient to rulers. And thou also, O Severus, art 
like him. Leave olf therefore from thee thine heresy, and do not follow this 
heretic, but the council of many bishops. > 

Severus said to lim, < In the days of Noah, the world was well-peopled 
exceedingly, and there was none of them that gave praise save Noah alone. 

Jul the rest were drowned, but as for that upright man, the Lord saved 0 


l. Matt. 6:34. — 2. Ps. 10:7; Rom. З : 15, 14. — ὃ, Or, seemed good to. 
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from his calamity, aud his children and their wives alone, and he caused him 
to proclaim ' the faith which is in the mouth of the orthodox unto this day ; 
who established a covenant with him when he offered up incense to him. And 
he said to him, | will not again destroy the world with a flood of water’; 
and this Dioscorus again * alonc remained in the true faith, and they remem- 
ber hun forit unto this day. And from hiw sprang the Christians, who are 
his children, who are stablished m him who contended for them, and who cu- 
dnred suffering for us in his flesh, even the Son of God; and the council of 
Chaleedon rejected him; but the Lord will destroy them with a flood of fire 
which shall coine upon them and upon all those who believe not tlic passion 
of God the Word that was made flesh. » 

The king said to him, « They told me concerning thee before thy coming 
here that a disputatious spirit was in thec. And now give this up, and 
hearken to our authority. » And Severus said, « The Holy Scripture teaches 
us to obey our governors?, and we pray for kings * who love the Lord, that 
they may find days of tranquility and of peace, if there be in them no heresy, 
and if in the church also there be uo disorder. Aud know now, O king, 


MOr predict. — 2. Gen. 9 : M. — 3. Tit. 3: 1; Пер. 13 : 17. 
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that the wickedness of the heart of Pharaoh did not allow his kingdom to 

be exalted, but the Lord utterly destroyed him and all who were with him in 

the abyss of catastrophe. » The king said to him, « Why dost thou reject 

the gray hairs of the bishops who were in the council of Chalcedon, and dost 

liken them to madmen? » Severus said, < Wisdom does not dwell with all 

old men, nor understanding with all youths. And look upon Achiab and 
l;zekiel, two old men, priests, who were hypocrites; and of what account was 

their age and greatness? And there was nothing wherein they were profited 

and abounded at all by reason of their age, but a youth whose name was 

* fol. 214, Daniel judged them * when they left their place of greatness and became as 
" beasts', and a punishment of destruction overtook them”. So is every one 
who does not seek the true faith and does not obey the Lord; a great judg- 

ment shall overtake him. And his Son was witness concerning this, that 

they did not know the Lord by their wisdom or understanding, but in the 
gospel the Lord is made known, and the Lord appeared to them, even to the 
prophets, to the fathers, as far as every one of them was able to see hin, and 

he spoke to them. And he was not incarnate who appeared to the children 


1. Susanna 5, Jer. 29: 22 (« Zedekiah >), Origen to Afric. 7, 8. — 2. Or, he was like a 
lion, reading фру : ... wana: 
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of Israel forty years, doing signs and wonders without flesh, and the world 
also was not saved and did not know the Lord after he had revealed signs 
and wonders, and the people did not turn unto him, but they remained hard, 
‘to depart from the Lord. And he who was greater than this people it was 
who appeared to it and gave lis law and taught it salvation, and. showed 
his signs in the midst of it. And they did not believe in him, and did not 


abide in liis covenant, but they worshipped idols and served them and. took 


pleasure in the host of heaven'. And they forgot the Lord, the doer of 


wonders, who appeared to them im the sea and in the wilderness, and showed 
them a pillar of fire by night and overshadowed them with cloud by day, and 
gave them water to drink out of the rock which was not of nature, eveu as 
the coming down of the manna from heaven, and the rest of the signs which 
he did, which cannot be told, and no one in the world can number them. 
And it was the will of the Lord and his great goodness that the world turn 
unto him and know lim. Ile sent his beloved Son* from heaven into the 
world, and he was made flesh in our image, perfect flesh in body and bone 
and flesh and blood, perfect flesh which appeared and was seen, and in it 
he endured sufferings and death. And then the world knew God, when he 
saved if and judged the works of Satan, and brought his work to naught. 


ШАСІ 7 : 42. 
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[last thou seen, O king, that which the Lord has done of good to us who 
were far from him, and how his Son suffered death in the flesh for us and 
destroyed Satan, and his altars' were demolished and the shrines of idols 
were destroyed? And he opened a garden and gave us a tree of life, and 
made reconciliation between the heavenly and carthly things. God the Word 
became man, and so the man 15 therefore our God. God the Word was one 
with man “and he was man in exaltation. Не who abode in heaven in the 
bosom of the Father, abode in the bosom of the revered Mary the Virgin, 
while he was not sundered from the bosom of his Father; whom the Father 
begat before the world was created, in a mystery ineffable and inscrutable, 
apart from woman. He it was whom Mary the Virgin bore without union 
with man, in a wondrous mystery; whose birth was unsearchable and 
without spot.* She bore him, and she abides in virginity, and he has freed 
us from the bondage of the wicked Satan, who took us captive and removed 
us far from the resurrection of the body, by leading us astray. The Word 
became flesh and dwelt among us;? and if the Word became flesh as the 
true evangelist John says, he evidently endured suffering in the flesh, in 
truth, without, * seeming, as says the holy evangelist. Whom the Lord 
made exalted in his church, as a solid rock whieh shall not be moved. 
Know therefore, O king, that thou shalt not obey those who speak of two 


1. Or, arks. — 2. Or, immaculate. — 3. John 1 : 44. 
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1. B ^T, 1 


natures, and thou shalt not incline unto the blasphemy of the bishops who 
sat in Chalcedon. » 

And when the king and his officers heard this utterance from father 
Severus, they marvelled at his wisdom and constancy in conflict, and the 
interpretation of his words. And the king thought on how he should treat 
the holy Severus, for he saw that he was strong in his faith and his canons. 

And there was present one of his officers whose name was Bektadeyanos ', 

who prepared his portion with Judas and Caiaphas, and advised the king 
concerning the putting of Severus to death. And he said, < It is well that 

oue die and peace be established in our church’. * It is better than that + roi. 215, 
he should live and there should be disorder in the church because of him.» " " 
And the king commanded that it be done as described before by the counsel 

of Diocletian. 

And when the devout queen Theodora, who loved our Lord Jesus 
Christ, knew what the king Anastasius? intended to do, she sent unto him 
and told him, even father Severus, the true champion. And he came unto 
her. And there were with her Fironia and other women that believed, 
aud they asked the reverend father Severus to hide himself and not fall 


1. Vitalianus is probably meant. — 2. John 11 : 49, 50. — 3. Justinian is meant. 
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into the hand of the king. But the father athlete was desirous of receiving 
the crown of martyrdom, and he refused to do this, and he was not willing 
to be hid. And he said, < I am ready to die, and I will give up my life for 
the holy * faith. » 

And the queen and those that were with her of those that believed asked 
him saying to him, « How dost thou desire the salvation of thyself alone, 
and wilt leave the churches! as widows? If the shepherd be dead, will not 
the wolf scatter the sheep, and drive them far off from their pasture and make 
it? a desert and the sheep of Christ be scattered? And thou wilt go unto the 
place that is prepared for thee, O our holy father, and thou therefore shalt be 
glad, but the ravenous beasts — ! » Thus the devout woman spoke, weep- 
ing. And with difliculty they persuaded him, with the great earnestness of 
their entreaty of him. 

And then the queen commanded her officers to seek a ship, and they found 
a ship that was going to Phoenicia, and they brought him unto it by night, 
without the knowledge of anyone, and he went, and we * were with him, and 
the Lord led him. And when we came unto Phoenicia, the brethren received 
us in secret and we went unto Antioch. 

And when we came there, he called the elders and the deacons, and salu- 
led them, and committed to them the flock of our Lord Jesus Christ who bought 


1. Lit., church. — 2. it, them. 
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them with his blood. And he said to them, « Take heed that ye drink nol 
of a fountain of strange water, nor marry a wife from the Amorites, that is, 
those who are apostates in their words. For these deny the Only-begotten, 
and his redeeming passion, which he endured for our sake, and his all-saving 
death. Take heed again that ye labor not for anything which! will not save 
your souls, for this shall surely come upon vou. Take heed that ye leave not 
the words of the gospels nor the eanons of the reverend fathers, and be ye 


zealous for souls. I have told you ' many times that death and punishment + fot. 216, 


٠ 8 al 


and great condemnation shall соте upon him who consorts with schismatics 
in their ereed. For the Son of God is one, but they deny his oneness? and 
his passion whieh he endured for us, and they make him a mere appearance, 
and those who are greater than they, the couneil of Chaleedon. Behold I 
eharge you that ye abstain from every evil one, and the leaven of the unclean, 
who are the eouneil of the separaters. And as the poison of vipers is hidden 
in their heads, so is the eouneil of Chaleedon ; in it are hidden all the words 
of blasphemy. » 

And then he wrote for them words which made of none effeet every heresy, 
for each one of them according to? its blasphemy, and he set it before them 


1. Lit., for that which. — 2. Or, uniqueness. — 3. Lit., in. 
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as a covenant and his ordinance to guard and meditate upon. And he com- 
manded them to keep the flock of Christ. 

And he was minded to go unto Egypt, the place whither * the Son of God 
went when he was made flesh, when he eseaped from Herod the king. And 
he went seeretly and arrived there, that the regions of Egypt too might re- 
ecive the blessing of the reverend father Severus the patriarch. And thence- 
forth he did not leave off guiding the church by his letters and his writings ; 
when the sehismaties heard them ' they fled. 

And Anastasius? the king was seeking him with much preparation, for he 
heard in the church the letters of him who east out the schismatics. And the 
king was angry about him, and he did not leave off scarehing for him, and he 
inquired for him until the day whereon the holy Severus finished his vocation 
and fell asleep. 

But what he did for the brethren in Egypt of signs which the Lord Most 
High showed * by his hands, by his prayer and by his faith, no one is able to 
comprehend. And the Egyptians relate concerning it that by his prayer he 
watered souls and bodies, and healed them both by his wisdom. And he 
went about in the desert and the monasteries? and he passed from city to 


1. Lit, him. — 2. Justinian is meant. — 3. Or. mountains. 
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city and from region to region, because of the persecution of the heretics. 

And the Lord guarded his priest, that souls might be saved through him. 
But | will reveal to you divers wonders of the great father Severus who 

cared for soul aud body. And it is said of him that he went unto a city that ts 

famous, Busim, which is on the borders of Egypt. And a man that feared 

the Lord received him, and he did not know him, and he made him to abide 

with him, for it was his custom to receive the stranger * unto him in his dwel- * toi. 216, 
ling, And this man was а weaver, aud worked with his hands. Aud heset ` iE 

© apart for himself as much as sulliced him, and what remained of it he distri- 

— bated to the needy. Aud when the truly wise one was in his house, lie found 
lis son’s wife sick, and the sickness was in lier bowels and there was none 
that was able to come near unto her, because of the sickness that was in her. 
And when the wise and prudent Severus saw the severity of lier sickness he 
had pity on her and made the sign of the cross in the name of the Father and 
the Son and the Holy Spirit, and straightway there came down upon her of ' 
the grace of God which? came down upon the mother of the wile of Peter the 
apostle; and she arose and ministered unto them, being whole, without 
disease. And when the people of the house saw what was done, they 
wondered, and glorified the Lord. Aud father Severus was great in their 


eyes. And whieu tlie men of the city knew this, he hid himself and went out * fol. 217, 
ре а? 


1. Or, by. — 2. Or, that which. 
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from the midst of them. And the men ofthe city sought him that they might 
do him honor, and they did not find him. And they were all glorifying God 
for that which had happened. 

And he went unto the monastery of Abba Maearius. And there was there 
a monk who was of the land of Sa‘id', whose name was Macarius’ and he was 
a holy man. And the Lord revealed to him that it was Severus the patriarch, 
and he went forth unto him, and showed him honor meet for apostles and 
fathers and elders; for he strove and pleased the Lord by his conflict for the 
true faith. And there was in tlie care of the holy monk a spring of bitter wa- 
ter. Andthe brother monks were troubled because of it, and Macarius the holy 
elder drew near unto him to make it known to him, aecording as the Lord 
heard that which he asked him, and he told him of the spring of ` bitter water ` 
and how the brethren were troubled for laek of water?. And the patriareh 
said to tlie elder-monk, « Thy prayer, O my father, is able to do this. » And 
he refused. And he asked him the more, and he entreated him to eall upon x 





the Lord that the spring of water might become sweet, a hope of refreshing 
from toil to the heart of the brethren, beeause of the distanee of water from 
them. And the second hon that spoke great things *, which is Severus the © 
patriareh, said to Maearius the elder, the holy monk, « When the brethren re- 


1. Upper Egypt. — 2. Ms. Macara. — 3. Mentioned also by Rufinus. — 4. Rey. 19: 
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ceive the cup wherefrom ye drink in the church put the water that is left in it 
when they have done receiving the holy mysteries into this fountain of bitter 
water, and it shall become sweet, by the command of the Lord Most 11 
aud ' his power. » Aud the elder-monk had true faith, and he did as he 
commanded hin, and the spring of water became sweet, unto this our day, 
as the waters of Jericho, when Elisha ' the prophet came there °. 

And they relate again that men of the schismaties fell im with the reve- 
rend father Severus by the way, and grievous harm befell him at their hands, 
and they despoiled him ° and the spoil* is with Abba Macarius unto this day. 
It was Severus who cut off all the evil of the schismaties and established for 
us the orthodox faith. 

And my days would pass relating his works and his wonders. And let 
me therefore now leave that to which my understanding is not equal and my 
wisdom cannot attain, and 1 will tell the end of his story, and * his falling 
asleep, for precious in the sight of the Lord is the death of his saints”, and 
this father was exceedingly exalted therefore above the congregation of the 
saints. For he endured unto victory in his conflict with the enemies of the 
name of Christ, for he finished the course and kept the faith ^. And because 

1. Ms. Joshua. — 2. 2 Kings 2 : 21, 22. — 3. Or, they cut off from him the cords 
(of the pack animals?) — ^. Or, cords. — 5. Ps. 116 : 15. — 6. 2 Tim. 4: 7, 8. 
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ofthis he certainly received the crown of our Lord Jesus Christ, the athlete 
for us, whose faith is over his chureh. And it was he that called him even 
as he called Moses the prophet in the wilderness. For he, when he had 
pleased the Lord by his works and his faith, desired lim to take him from 
this troublous world unto the abode of paradise, the eternal rest, that he, even 
the great father Severus, might there rejoice with his saints and inherit ever- 
lasting Ше. * And he had gone unto the city of Saka (Nois) and was in the 
dwelling of Dorotheus the governor of it. And the Lord visited him with a 
light disorder, and when he fell asleep his understanding was zealous and clear 
in the orthodox faith and he uttered many words wherewith he overthrew 
all the words of the schismatics and their canons, and he put therein all the 
offences and shameful acts of the council of Chalcedon, and he revealed their _ 
hypocrisv to his people. And then he lifted up his eyes and said that he 
saw men whose aspect was wonderful, coming to seek him, and they were 
the company of the holy fathers who fell asleep before linn, and whose words 
he continually declared, and their teaching he called to mind, and read it in 
the church. These are they whom our Lord Jesus Christ has accepted be- 


cause of their conflict for ° the holy faith. 
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And as for the father Severus also, when he had wrestled again and re- 
vealed the saving faith, and shown it unto the people, he received him unto 
himself, aud the grace of the Messiah crowned him. For he was a keeper of 
his commands, wondrously bright, until the day when he finished his conflict. 

And it was on the fourteenth of the month Yakatit that he fell asleep. 

And the devout Dorotheus, who loved the Lord, wrapped his holy body and 
brought it unto the monastery which the reverend father Severus loved, aud 
in which he dwelt and to which he always returned. For there were there 
many monasteries, more than three hundred monasteries. And this monas- 
tery which is the monastery of Mahew was near to Alexandria. And his body 
is now in that monastery. For the most of the monasteries that were there 
have perished. | 

And I have told you, O brethren, a little of his story, and I have not re- 
lated ' how his coming unto the monastery came about, lest the writing be « fot. 21s, 
too long. For his story is long, but I am weary with it' for the writing of it ` & 
is long. 

It is fitting now for you, ye who have heard this, that each one of you go 
unto the body of this holy hero, with reverence, and that we desire not sub- 
stance nor raiment, but salvation of soul, and holiness of body, and love of 
the brethren, and likewise love for our king and God Jesus Christ. And let 


1. Or, too weak for it. 
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us flee unto him, that we may find mercy and grace before him by his prayer. 
For he loved the Lord as did Abraham, and served him as did all his 
apostles. And let us ask him to make mention before the Lord and to be 
an intercessor for us before our God Jesus Christ, the most holy one, and may 
he forgive us all our sins, and stablish * us in the orthodox faith, and may 
he have mercy upon us according to the greatness of his mercy, and may he 
not remember our sins, but show us his clemency and his grace. Blessed 
be God the Father, Son and Holy Spirit, now and eternally, and for ever and 
ever. Amen. 

11676 ends the story, from the words of the holy Athanasius who wrote it, 
of the conflict of the reverend father Severus, the patriarch. May Ins prayer 
be with us all henceforth and for ever. Amen. And the writing of it is 
found in the writing of John the son of Sa'ed the son of Yehya; remember 
the scribe, and him who translated it from the writing by the hand of the 
elder Abuel-Makarram, son of Abuel-Baddar. May the Lord have mercy 
through his prayer upon our king, lyyasu, and upon him who wrote this 
book, who believes the good faith in the God of Severus. May he write 
‘his name in the book of life in heaven with the righteous saints and martyrs 
for ever and ever. Amen. 
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NOTE ON THE AUTHOR OF » THE CONFLICT OF SEVERUS » 


The Athanasius named by our Conflict of Severus as its author is pro- 
bably that bishop Athanasius of Antioch, who, perhaps a century later, 
wrote a work on the patriarch, of whom he was an ardent admirer. Of 
this Athanasius, bishop of Antioch, « monk and priest and scholar », as 
he is called, the History of the Patriarchs of Alexandria says : « It was 
he who delivered a homily in which he spoke of the holy Severus; and 
every one that read it knew that the Lord Christ was with him'. > It is 
altogether probable that by this homily dealing with Severus, and evi- 


dently circulating in written form, our Life of Severus, in its original. 


Greck form, is meant. Athanasius visited Anastasius, bishop of Alexan- 
dria, (605-616), and seems to have been bishop of Antioch at the time. 
[lis episcopate thus fell about one hundred years later than that of Se- 
verus. Yet it is by no means impossible that his father and grandfather 
should have known Severus and others who knew him, as our Life states. 
Moreover our author calls himself a « stranger » to Severus, and refers 
to his father and his grandfather as among his sources of information 


about him. With this he use of the first person in the later parts of 


our Life, pp. 690 ff, does not harmonize, but those parts are evidently 
due to quotation from some persumable sharer in Severus’ wanderings, 
and certainly are not meant to imply that the author Athanasius partici- 
pated in those experiences. On the whole, it seems probable that our Life 
is no other than the Homily on Severus, mentioned in the History of the 
Patriarchs, and referred to Athanasius, bishop of Antioch. As a Seve- 
rian, and a later successor of Severus in the See of Antioch, Athanasius 
is very likely to have performed such a pious task; and the internal evi- 
dence of the Life is at many points strikingly in accord with the external 
testimony to which this note calls attention. 


1. Cf. D. Everrs, Jlistory of the patriarchs of the coptic church of Alexandria, 
Patrologia Orientalis, t. I. p. 480. | 
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